
Œ U V R E S 

D ' A L E X A N D R E D E H U M B O L D T 

T A B L E A U X 

D E L A N A T U R E 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Œ U V R E S ^ A L E X A N D R E DE HUMBOLDT 

T A B L E A U X 

DE LA NATURE 
T R A D U C T I O N D E 

M . C H . U i M S U l 

L A S E U L E C O M P L È T E E T L A S E U L E A P P R O U V É E P A U U U M B O I . D T 

NOUVELLE ÉDITION 

MISE DANS TIN MEILLEUR ORDRE LES PRÉCÉDENTES 

DIVISEE ES LIVRES ET EN CHÂPITHES 

A U t l U K N T B K DK N O T E S B I 0 9 K A P H K J U E 3 

B T 

ORNÉE DE VUES PITTORESQUES ET DE CARTES SCIENTIFIQUES 

P A R I S 

É D I T É P A R L. G U É R I N E T C i e 

lîÉPOT ET VETCTK A LA 

LIBRAIRIE THÉODORE MORGAND, 5 , RUE BONAPARTE 

1 8 6 8 

Réserve de tous droits. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



A V E R T I S S E M E N T 

P O U R C E T T E N O U V E L L E É D I T I O N . 

Ce fut au retour de son célèbre voyage en Amérique , que , 

dans u n e excursion à Berl in , Alexandre de Humboldt , e n 

core tout é m u des scènes neuves et saisissantes qu'un monde 

vierge avait déroulées devant ses regards émerveil lés et inves

t igateurs , l ança , sous la forme de d iscours , ces immorte ls 

Tableaux, qui furent comme le premier jet de ses impressions 

de la nature . Aussi u n souffle poétique y an ime- t - i l partout 

le gén ie de l 'observation ; l e sent iment y échauffe la sc ience, 

l ' i l lumine et lui c o m m u n i q u e un si vif attrait que les per

sonnes qui lui sont le plus étrangères se montrent avides de 

l 'étudier sous cette forme, sous cet aspect séduisants . 

Dans l 'année m ê m e (1808) où parut la première édition 

al lemande des Tableaux de la nature, M. Eyriès en donna 

u n e traduction française qui e u t , en peu de t e m p s , deux 

édit ions . 
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E n 1 8 2 6 , l'illustre savant publia une seconde édition al

l emande , à laquelle il avait apporté les changements que les 

progrès des sc iences naturel les et de la géographie lui avaient 

semblé demander . Il engagea M. Eyriès à faire une n o u 

velle traduction française à laquelle il ajouta des morceaux 

que l'on ne trouvait pas dans l'édition a l lemande. H u m -

boldt mit toujours u n e sorte de coquetterie à faire quelque 

chose de plus pour la France que pour l 'A l l emagne , et à 

marquer de cette man ière sa préférence pour le pays qui 

fut longtemps celui de son choix. C'est ainsi que l 'édi

tion française du Cosmos, revue par lui et h laquelle il ajouta 

u n e introduct ion, est si supérieure à l'édition a l lemande. 

La seconde traduction des Tableaux de la, nature parut en 

1 8 2 8 , et son succès ne fut pas moindre que celui de la pré

cédente . 

Mais , esprit infatigable et toujours désireux de c o m m u 

niquer u n e vie nouvel le à ses œuvres , de ne les laisser en 

arrière d'aucune découverte, Alexandre d e l l u m b o l d t ne de

vait pas s'arrêter dans le champ de ses invest igations et de 

ses amél iorat ions ; il ne cessa p a s , m ê m e au mi l i eu des 

i m m e n s e s travaux qu'exigeait son Cosmos, de jeter u n 

regard sur ses Tableaux de la nature, qu'il considérait en 

quelque sorte c o m m e la préface du livre par lequel il d e 

vait terminer sa carrière et c o m m e celui de ses ouvrages 

qui était le plus susceptible de vulgariser et son n o m et la 

science. 

Durant plusieurs années , il rassembla les matériaux n é 

cessaires pour u n e trois ième édition à laquelle il se propo

sait de donner des développements considérables . Ce qui 

n'avait été j u s q u e - l à que de s imples notes devait y p r e n -
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dre des proportions telles qu'elles dépasseraient celles des 

sujets principaux, et que , pour en justifier l 'é tendue, l'auteur 

non- seu l ement qualifierait ces notes nouvel les à'Eclaircis

sements et additions, mais le plus souvent leur donnerait 

des titres spéciaux, en petites capitales, c o m m e à de vérita

bles chapitres. Ce fut ainsi que parut la trois ième édition 

a l lemande, en 1 8 4 9 . Elle nécessitait u n e trois ième traduc

tion française. 

M. Eyriès était mort . Il fallait avoir u n nouvel interprète : 

Alexandre de Humboldt avait l u i - m ê m e dés igné pour tra

duire les*parties les plus littéraires du Cosmos qui paraissait 

alors, u n écrivain é légant , u n helléniste d is t ingué , possé

dant à u n égal degré la langue al lemande et la langue fran

çaise . Ce fut encore à lui qu'il pensa pour faire la tra

duction de sa trois ième édition des Tableaux de la na

ture. Voici ce qu'il écrivait, de S a n s - S o u c i , dès le 2 4 sep

tembre 1 8 4 8 , à son excel lent ami et éditeur, M. Casimir 

Gide : 

« Je corrige la deux ième feuille de la troisième édition 

des Tableaux de la nature^ où il y aura des additions et 

des notes ent ièrement neuves , adaptées aux connaissances 

modernes . Peut-être M. Galuski pourrait-il un jour se 

charger d'une nouvelle traduction ent i ère . . . » 

Quand cette trois ième édition allemande fut complète , 

Humboldt n'eut pas en effet pour elle de plus grande préoc

cupation que de la voir traduite par M. Charles Galuski. 

Sur les entrefaites, un h o m m e de beaucoup de talent et 

de savoir, versé dans les sciences physiques et naturelles, 

habi tué , quoique né en Al lemagne , à publier des traduc

tions en français fort est imées , lui écrivit qu'il était chargé 
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de traduire la nouvel le édition des Tableaux de la nature. 

Cette le t tre , en date du 6 avril 1 8 5 0 , jeta Humboldt dans 

u n e grande inquiétude . Tout en rendant just ice à l ' incon

testable méri te de cet écrivain, il le croyait m o i n s apte que 

M. Galuski à b ien rendre la partie l ittéraire et poét ique de 

son œuvre . Auss i tôt après avoir reçu cet a v i s , i l écrivit 

(lettre datée de Berlin^ le 10 avril 1 8 5 0 ) , à son éditeur fran

ç a i s , M. Casimir Gide : 

« Je vous adresse ce peu de l i g n e s , m o n cher a m i , pour 

vous prier de m e tirer de l ' incertitude dans laquelle je suis 

au sujet de la traduction française de m e s Tableaux de la 

nature que j 'espérais toujours voir paraître par vos soins et 

avec le concours du talent de M. Galuski qui a toujours été 

si affectueux pour moi . Cependant , M. Galuski n e m'a pas 

écrit u n e l igne depuis son départ de Berl in . Cela m'a affligé, 

et , n e connaissant pas son adresse, j e n'ai p u lui t émoigner 

m e s regre t s . . . » 

Suivaient ses réflexions à l 'égard de la nouvel le traduc

tion qu'on lui annonçai t et à laquelle d voulait rester 

étranger. 

Alexandre de Humboldt apprit b ientôt que si l 'éditeur 

français de son choix, en l 'absence de traités internationaux 

sauvegardant les droits des auteurs (il n'y en avait pas e n 

core entre la France et l 'Al lemagne) , n'avait p u empocher 

que son œuvre refondue n'eût trouvé plus ieurs l ibraires d é 

sireux d'en donner des traduct ions , du m o i n s on en prépa

rait u n e qui serait due à l'écrivain de son é lect ion, et qu'il 

reverrait l u i - m ê m e , suivant ses in tent ions . 

Cette bel le traduction dans laquelle l 'auteur, son inter

prète et l 'éditeur étaient dans la plus parfaite c o m m u n a u t é 
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d'idées, parut de 1850 à 1831, avec un avert i ssement de 

M. Galuski , avert issement duquel nous croyons devoir e x - v 

traire les derniers paragraphes , dont l 'éloquence est c o m m e 

u n écho de celle de l 'auteur qu'ils célèbrent, et qui , en outre, 

rappellent, avec l'accent de la mélancol ie , l'époque profon

dément attristée et désenchantée où l 'œuvre pais ible d'un 

h o m m e de g é n i e essayait de distraire et de consoler des per

turbations pol i t iques , par le s lettres et l es sc iences , le m o n d e 

intel l igent . 

« Dès qu'il fut de retour en Europe , M. de Humboldt , en 

m ê m e temps qu'il consignait dans sa Relation historique les 

résultats de son voyage, sentit le beso in de c o m m u n i q u e r 

les vives impress ions qu'il avait e x p r i m é e s ' s u r les lieux 

m ê m e s , en face des grandes scènes de la nature . De peur 

que rien n e troublât l 'émotion, l'auteur évita de mêler la 

science et la p o é s i e ; sans r ien perdre de ses droi t s , la 

science eut u n e place à part et laissa u n e allure plus libre 

au talent du peintre . Les Tableaux de la nature sont un 

des é léments dont s'est formée depuis l'ccuvre synthétique 

du Cosmos; ma i s ce sont de ces matériaux qui n e disparais

sent pas dans le m o n u m e n t qu'ils concourent à élever, et 

qui conservent encore , après l'entier achèvement de l 'édi

fice, leur beauté distincte et leur lumière . 

« E n nous rendant aujourd'hui, avec la sanction d'une 

plus longue expérience, l 'œuvre brillante de sa j eunes se , 

M. de Humboldt a dû faire un grand nombre d'additions à 

la partie scientifique de son l ivre, pour enregistrer tant de 

découvertes récentes , dont il serait souvent en droit de ré

clamer l'initiative. Il a retrouvé aussi dans ses notes et dans 

ses souvenirs , la matière de descriptions nouvel les . Mais 
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s'il a beaucoup ajouté, l 'auteur a eu peu de choses à chan

g e r ; seulement les conjectures qui pouvaient , il y a près 

d'un demi-s ièc le , laisser subsister des doutes , sont aujour

d'hui des faits avérés, tant sont fécondes les méthodes ap

pl iquées à l 'observation d e l à nature, quand elles sont mises 

en œuvre par les grands esprits qui ont su faire dans le do

maine de la science la part l ég i t ime de l ' imaginat ion. Il 

n'est pas jusqu'à l'aveu s incère d'erreurs inévitables qui 

n 'augmente encore la confiance, sans r ien ôter à l 'é tonne-

m e n t . Soit que M. de Humboldt prévoie toutes les res

sources que peut fournir à la navigation la loi de l ' in 

tensité m a g n é t i q u e , soit qu'il circonscrive et montre 

presque du doigt les sources inexplorées de l 'Orénoque, 

il semble que la nature prenne soin e l l e - m ê m e de rati

fier les promesses de l 'observateur ; on sent entre elle et 

lui un c o m m e r c e int ime et presque u n e solidarité m y s t é 

rieuse. 

« A son retour en Europe, au m o m e n t où il lisait les Ta

bleaux de la nature à l 'Académie de Ber l in , M. de H u m 

boldt était é m u de la tristesse qui frappait ses yeux ; il r e 

commandait la contemplation de la nature c o m m e u n 

remède , ou du m o i n s c o m m e u n e distraction puissante à 

cette disposition des esprits ; aujourd'hui, après un inter

valle de plus de quarante années , il retrouve la m ê m e tr i s 

tesse , plus générale et plus profonde. Les circonstances, 

sous ce rapport, sont plus que jamais favorables au succès 

de ce l ivre. Nous n e sentons que trop le besoin de nous ar

racher en pensée aux lieux que nous habitons, pour aller 

chercher dans les contrées lo intaines , au mi l ieu des vastes 

déserts , ou sur les c imes des m o n t a g n e s , plus de lumière et 
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de ca lme, et élever nos â m e s vers la divine puissance qui 

veille à l 'harmonie du m o n d e . » 

Voilà ce qu'écrivait M. Charles Galuski au mois d'août 

18S0 , en livrant au public le premier volume de sa traduc

t ion qui lui valut tant d'éloges mérités de la part de l'au

teur. Qu'on nous permette d'en publier ici un charmant et 

court extrait. Il est emprunté à une lettre datée de Berl in , 

le 21 mai 1 8 3 1 , et adressée à M. Gide. 

« Je ne puis , m o n excellent ami, laisser partir ce bon 

M. Va lenc iennes , qui a fait un séjour trop court dans ma 

maison , sans vous donner un petit s igne d'amitié et de re

connaissance. J'ai été charmé du cadeau que vous m'avez 

fait des exemplaires du second volume des Tableaux de la 

nature. Veuillez b ien répéter à M, Galuski combien j 'ad

mire que son goût littéraire l'ait si heureusement guidé ; 

combien je trouve exact, dans sa traduction, tout ce qui est 

scientifique. » 

Alexandre de Humboldt déclara en toute occasion, verba

lement et par écrit, jusqu'à sa mort , qu'il n'avait approuvé 

et apprécié que cette traduction de sa dernière édition a l le 

mande . Elle était accompagnée d'un attrait nouveau, dû à 

l'éditeur français : c'étaient des cartes spéciales à l 'ouvrage, 

sauf deux qui étaient empruntées à l'Asie centrale et au 

Voyage aux régions équinoxiales. Malgré la concurrence , 

qui n'avait pas eu l ieu pour les premières éditions fran

çaises , la traduction de M. Galuski e u t u n succès aussi grand 

que l ég i t ime , et fut la seule recherchée par le s h o m m e s d'é

tude et de science. 

Toutefois, il faut l e reconnaître, cette édit ion, par suite 

des innombrables éclaircissements et additions qu'on y avait 
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ajoutés en forme de notes , dont que lques -unes avaient j u s 

qu'à 4 0 à S0 pages , semblait , plus que les premières , m a n 

quer d'ordre et de clarté. Les discours ou tableaux qui 

étaient les sujets principaux d'où tout le reste semblait d e 

voir dériver, occupaient à pe ine ensemble 2 1 0 pages sur 

plus de 7 0 0 dont se composait l 'ouvrage; les notes et addi

t ions absorbaient ainsi plus des deux tiers du l ivre, faisant 

disparaître, noyant sous leur vo lume le texte principal . Elles 

avaient en outre l ' inconvénient de se présenter à la suite de 

chaque tableau, avec les m ê m e s caractères, u n grand n o m 

bre portant des titres en petites capitales, de sorte qu'il était 

difficile, à première vue , de d is t inguer si ce n'étaient pas 

les tableaux, relat ivement si courts , qui étaient e u x - m ê m e s 

des notes . Enfin, il était plus difficile encore de goûter ces 

tableaux d'une manière suivie : chaque l igne pour ainsi 

dire reportant , au m o y e n de n u m é r o s de renvois , à une et 

quelquefois à plusieurs notes d'une étendue cons idérable , 

on était sans cesse exposé à perdre le fil du discours. A u 

reste , Alexandre de Humboldt , c o m m e nous le rappelait 

dern ièrement M. Barrai, connaissait aussi b ien que p e r 

sonne les inconvénients matériels de sa manière de faire un 

livre et ne demandai t pas m i e u x que de trouver des per

sonnes qui donnassent des cadres à ses tableaux. C'était là 

u n e affaire d'éditeur, d 'homme habitué à conduire maté

riellement u n e affaire de librairie. 

C'est de ce soin que nous avons as sumé la responsabil ité 

pour notre nouvel le édition des Tableaux de la nature. Et 

pour atteindre notre but , voici c o m m e n t nous avons pro

cédé. 

Chacun des sept discours ou tableaux principaux de H u m -
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boldt {Steppes et déserts, Cataractes de FOrénoque, Vie noc

turne des animaux dans les forêts du Nouveau-Monde, Phy

sionomie desplantes, Structure et mode d'action des volcans, 

ta Force vitale ou le génie rhodien, Plateau de Caxamarca), 

nous a servi de point de départ, de prétexte pour u n LIVRE 

divisé en CHAPITHES. NOUS avons fait de chacun de ces d is 

cours, sous le titre de généralités, le premier Chapitre de 

chaque Livre. Des additions importantes auxquelles l ' au

teur l u i - m ô m e avait donné des titres spéciaux en p e 

tites capi ta les , nous avons formé, avec le s o u s - t i t r e de 

particularités, des chapitres secondaires pour chacun 

des discours dont elles étaient p r é s e n t é e s , quelquefois 

sans l'être b ien c la i rement , c o m m e étant l ' é m a n a t i o n ; et 

nous avons tout s implement mis au bas des pages et à la 

place qui leur appartenait, les notes et les éclaircissements 

très-courts ou entrant trop directement dans le sujet princi

pal, pour qu'on les rejetât trop loin à sa suite . C'est ainsi que 

nous avons pu présenter aux lecteurs sept Livres b ien d i s 

t i n c t s , divisés en Chapitres , qui ne sauraient être l'objet 

d'aucune confus ion , et qui reposent à la fois l ' œ i l ' e t la 

pensée . 

Nous ferons observer qu'en remaniant matériellement les 

Tableaux de la nature, nous n'en avons pas supprime une 

phrase, u n mot ; qu'au m o y e n des renvois indiqués dans le 

Chapitre premier ou Discours principal de chaque Livre aux 

Chapitres suivants , l'ordre m ê m e des mat ières a été c o n 

servé, et qu'il ne t ient qu'au l ec teur , ce que nous ne lui 

consei l lons pas d'ailleurs s'il veut savourer toute la beauté 

du Tableau , de se reporter i m m é d i a t e m e n t à ce que l'auteur 

appelait ses additions et à ce que nous appe lons , n o u s , de 
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véritables Chapitres nouveaux, dont plusieurs m ê m e se rat

tachent à pe ine par u n fil au sujet principal. 

Nous n'avons pas d'ailleurs supprimé la précédente édi

tion , qui est en deux vo lumes dans le format in -18 anglais . 

Les personnes qui voudraient la comparer avec la nouvelle , 

c o m m e celles qui préfèrent son format portatif à l ' i n - 8 0 , 

pourront encore se la procurer. 

Les Tableaux de la nature resteront c o m m e le modèle 

de la s c i e n c e , présentée sous une phys ionomie littéraire 

et poét ique , autant que le sujet le comporte. C'est B e r 

nardin de Sa in t -P i erre , plus u n e scrupuleuse exactitude, 

plus la sc ience approfondie et ne laissant de place ni à 

l 'erreur, ni à l 'équivoque. Auss i peut-on faire de ce chef-

d'œuvre, si admirablement traduit par M. Ch. Galuski, a u 

tant d'éditions que l'on voudra, sans craindre d'être a b a n 

donné du public 

L'édition in -18 avait été enrichie , c o m m e nous l'avons 

dit, de cartes. El les étaient spéciales aux Tableaux de la na

ture, sauf deux qui étaient empruntées , l 'une au Voyage 

aux régions équinoxiales, l 'autre à l'Asie centrale. Notre 

intent ion étant de restituer celles-ci aux ouvrages pour l e s 

quels elles avaient été faites, dans notre nouvelle édition des 

œuvres de Humboldt , nous ne les donnons pas dans cette 

édit ion des Tableaux de la nature, à laquelle elles n'ajoute

raient aucun prix, selon n o u s , et nous les remplaçons très-

avantageusement par quelques belles planches parfaitement 

en rapport avec l 'ouvrage que nous publ ions . 

Nous croyons , d'autre part, avoir ut i l ement remplacé l'a

nalyse très-succincte des matières de l'édition i n - 1 8 , par des 

titres variés en tête des pages de la nouvel le édit ion, titres 
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indiquant le sujet principal contenu , non- seu l ement dans 

chaque Chapitre , mais dans chaque page , et en rappelant 

dans u n e Table détaillée les sujets des Livres et des Chapitres. 

Il nous reste à dire que nous avons ajouté à cette éd i 

tion, de l 'arrangement de laquelle nous acceptons toute la 

responsabi l i té , comme éditeur , de courtes notices biogra

phiques , au bas des pages , sur un certain nombre des p r i n 

cipaux auteurs que cite Humboldt , quelquefois m ê m e , quo i 

que beaucoup plus rarement , de brefs éc laircissements 

géographiques . Nous avons s igné ces notes de nos initiales 

L . G. ; de cette manière on ne pourra ni les confondre avec 

celles de l 'auteur, ni imputer à celui-ci -BU à son habile 

traducteur les erreurs et les fautes que nous aurions pu 

commettre . 

L'éditeur, 

L . G . 
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A SON F R È R E B I E N - A I M É 

GUILLAUME DE HUMBOLDT 

L ' A U T E U H . 
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P R É F A C E D E H U M B O L D T 

POLR LA P R E M I È R E ÉDITION. 

J'offre a v e c c r a i n t e a u p u b l i c u n e s u i t e d e t r a v a u x 

d o n t la p e n s é e e s t n é e d a n s m o n espr i t e n face d e s 

g r a n d e s s c è n e s d e la n a t u r e , s u r l ' O c é a n , a u m i l i e u 

d e s f o r ê t s d e l ' O r é n o q u e e t d e s s t e p p e s d e V e n e z u e l a , 

d a n s l e s m o n t a g n e s d é s e r t e s d u P é r o u et d u M e x i q u e . 

Q u e l q u e s f r a g m e n t s o n t é t é écr i t s s u r l e s l i e u x m ê m e s ; 

j e n 'a i e u d e p u i s q u ' à l e s r é u n i r . C o n t e m p l e r l ' e n 

s e m b l e d e la n a t u r e , s u r p r e n d r e l ' a c t i o n c o m m u n e 

d e t o u t e s l e s f o r c e s q u i l ' a n i m e n t , r e n o u v e l e r la j o u i s 

s a n c e q u e la v u e d e s c o n t r é e s t r o p i c a l e s n e p e u t 

m a n q u e r d e faire é p r o u v e r à l ' h o m m e s e n s i b l e , tel 

e s t le b u t a u q u e l j e t e n d s . C h a c u n d e c e s t a b l e a u x 

d e v a i t à l u i s e u l c o m p o s e r u n e n s e m b l e , e t d a n s t o u s 

d e v a i t s e faire s e n t i r u n e t e n d a n c e u n i q u e . C e t t e 

a p p l i c a t i o n d e l ' e s t h é t i q u e a u x o b j e t s d e l ' h i s t o i r e 

n a t u r e l l e o f fre , m a l g r é la p u i s s a n t e é n e r g i e et la f lex i 

b i l i t é d e la l a n g u e a l l e m a n d e , d e g r a n d e s d i f f i cu l té s 

d e c o m p o s i t i o n . La r i c h e s s e d e la n a t u r e i n v i t e à 

a c c u m u l e r les i m a g e s , e t c e t t e a c c u m u l a t i o n t r o u b l e 
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l e c a l m e e t l ' i m p r e s s i o n g é n é r a l e d u t a b l e a u . Le s t y l e 

q u e l 'on fait s erv ir à l ' e x p r e s s i o n d u s e n t i m e n t e t d e 

la f an ta i s i e d é g é n è r e s o u v e n t e n d é c l a m a t i o n s p o é 

t i q u e s . Ces i d é e s n ' o n t p a s b e s o i n d e d é v e l o p p e m e n t 5 

l e s p a g e s q u i s u i v e n t f o u r n i s s e n t a s s e z d ' e x e m p l e s d e 

c e s é c a r t s e t d e c e s f a i b l e s s e s . 

P u i s s e n t , m a l g r é c e s i m p e r f e c t i o n s , m e s T a b l e a u x 

d e l a n a t u r e , qu ' i l m ' e s t p l u s f a c i l e , j e l ' a v o u e , d e 

c r i t i q u e r q u e d e c o r r i g e r , p r o c u r e r à c e u x q u i l e s 

l i s e n t u n e p a r t i e d e s j o u i s s a n c e s q u e c a u s e à t o u t e 

â m e s e n s i b l e la c o n t e m p l a t i o n i m m é d i a t e d e s g r a n d e s 

s c è n e s q u i y s o n t r e t r a c é e s ! 

P a r t o u t j e m e s u i s r e p o r t é à l ' i n f l u e n c e é t e r n e l l e 

q u e la n a t u r e p h y s i q u e e x e r c e s u r l e s d i s p o s i t i o n s 

m o r a l e s e t s u r l e s o r t d e l ' h u m a n i t é . Ces p a g e s s o n t 

s u r t o u t d e s t i n é e s a u x â m e s m é l a n c o l i q u e s . C e l u i q u i 

v e u t é c h a p p e r a u x o r a g e s d e la v i e m e s u i v r a v o l o n 

t i er s d a n s l e s p r o f o n d e u r s d e s f o r ê t s , à t r a v e r s l ' i m 

m e n s i t é d e s s t e p p e s et s u r l e s h a u t s s o m m e t s d e la 

c h a î n e d e s A n d e s ; c'est, à l u i q u e s ' a d r e s s e n t c e s v e r s 

q u i s e m b l e n t r e n f e r m e r l a s e n t e n c e d u m o n d e : 

« Sur la montagne est la liberté. Les émanations des tombeaux ne 
s'élèvent pas dans les régions pures de l'air. Le monde est bien par
tout où l'homme ne vient pas le troubler de ses misères. » 

« Au (den Bergen ist Freiheit ! Der Hauch der Grüfte 
Steigt nicht hinauf in die reinen Lüfte. 
Die Welt ist vollkommen überall, 
Wo der Mensch nicht hinkommt mit seiner Qual. » 
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DERNIÈRE PRÉFACE DE HUMBOLDT 

P O U R L E S T A B L E A U X D E L A N A T U R E . 

J ' i n d i q u a i s , i l y a p r è s d ' u n d e m i - s i è c l e , d a n s l a 

p r é f a c e d e l a p r e m i è r e é d i t i o n , la d o u b l e t e n d a n c e d e 

ce l i v r e , q u i , t o u t e n s ' c f forçant d e r e n d r e p l u s s e n 

s i b l e s , à l ' a ide d e p e i n t u r e s v i v a n t e s , l e s j o u i s s a n c e s 

d e la n a t u r e , s e p r o p o s e a u s s i d e d é v o i l e r , a u t a n t q u e 

le p e r m e t l ' é ta t a c t u e l d e la s c i e n c e , l ' a c t i o n c o m 

m u n e et h a r m o n i e u s e d e s f o r c e s q u i a n i m e n t le m o n d e . 

D é s l o r s a u s s i j e s i g n a l a i s l e s n o m b r e u x o b s t a c l e s q u e 

r e n c o n t r e l ' a p p l i c a t i o n d e s l o i s d e l ' e s t h é t i q u e à d e s 

su je t s d ' h i s t o i r e n a t u r e l l e . L ' a l l i a n c e d e p r é o c c u p a t i o n s 

l i t t éra ires e t d ' u n b u t p u r e m e n t s c i e n t i f i q u e , l e d é s i r 

d ' a t t a c h e r l ' i m a g i n a t i o n e t d ' e n r i c h i r la v i e d ' i d é e s e t 

d e c o n n a i s s a n c e s n o u v e l l e s , r e n d e n t b i e n d i f f i c i l e 

d ' o r d o n n e r l e s d i f f é r e n t e s par t i e s et d e sa t i s fa ire à c e 

q u ' e x i g e l ' u n i t é d e c o m p o s i t i o n . Si p é r i l l e u s e p o u r 

t a n t q u e f û t l ' e n t r e p r i s e , l e p u b l i c a b i e n v o u l u p e r 

s é v é r e r d a n s l ' a c c u e i l b i e n v e i l l a n t q u ' i l ava i t fait h 

c e t o u v r a g e . 
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J'ai p r é p a r é la s e c o n d e é d i t i o n d e s Tableaux de la 

nature, à P a r i s , e n 1 8 2 6 . J 'y j o i g n i s à c e t t e é p o q u e 

d e u x n o u v e a u x c h a p i t r e s . L ' u n é t a i t u n e s s a i s u r l a 

s t r u c t u r e e t l e m o d e d ' a c t i o n d e s v o l c a n s d a n s t o u t e s 

l e s c o n t r é e s d e la t erre ; l ' a u t r e e s t i n t i t u l é : la Force 

vitale ou le génie rhodien. S c h i l l e r , se r e p o r t a n t , e n 

s o u v e n i r , a u x é t u d e s m é d i c a l e s d e sa j e u n e s s e , s ' e n t r e 

t in t f r é q u e m m e n t a v e c m o i d e s u j e t s p h y s i o l o g i q u e s , 

p e n d a n t l e l o n g s é j o u r q u e j e fis à l é n a . L e s r e c h e r 

c h e s a u x q u e l l e s j e m ' é t a i s l i v r é s u r l e g a l v a n i s m e e t e n 

g é n é r a l s u r l ' i r r i ta t i on n e r v e u s e e t m u s c u l a i r e d e s a n i 

m a u x , d o n n è r e n t s o u v e n t à n o s e n t r e t i e n s u n e d i r e c 

t i o n p l u s s é r i e u s e . Ce fu t à c e t t e é p o q u e q u e j ' é c r i v i s 

l'Essai sur la forte vitale. L a p r é d i l e c t i o n q u e S c h i l l e r 

t é m o i g n a p o u r c e t r a v a i l , q u ' i l i n s é r a d a n s s o n j o u r 

n a l les Heures, m ' e n c o u r a g e a à le p u b l i e r d e n o u v e a u . 

M o n frère e n p a r l e a u s s i e n t e r m e s t r è s - a f f e c t u e u x 

d a n s u n e l e t t r e q u ' i l a r e n d u e p u b l i q u e . Il a j o u t e , i l 

e s t v r a i , a v e c b e a u c o u p d e r a i s o n c e l t e e s p è c e d e c o r 

rect i f à s o n é l o g e d e c e m o r c e a u : « L 'écr i t t o u t e n t i e r a 

p o u r s u j e t l e d é v e l o p p e m e n t d ' u n e i d é e p h y s i o l o g i q u e . 

Au m o m e n t o ù il fut c o m p o s é , o n g o û t a i t p l u s q u ' a u 

j o u r d ' h u i c e s d é g u i s e m e n t s à d e m i p o é t i q u e s d e v é 

r i tés s é r i e u s e s . » 

J'ai e u la j o i e , d a n s m a q u a t r e - v i n g t i è m e a n n é e , d e 

p o u v o i r a c h e v e r u n e t r o i s i è m e é d i t i o n d é m o n o u v r a g e , 

e t d e l ' a c c o m m o d e r a u x n o u v e a u x b e s o i n s d e n o t r e 
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POUR LES TABLEAUX DE LA NATURE. 7 

t e m p s . P r e s q u e t o u s l e s é c l a i r c i s s e m e n t s s c i e n t i f i q u e s 

o n t é t é c o m p l é t é s o u r e m p l a c é s p a r d ' a u t r e s p l u s 

a b o n d a n t s . J'ai c o n ç u l ' e s p é r a n c e q u ' o n p o u r r a i t s e 

s ent i r p l u s v i v e m e n t p o r t é vers l ' é t u d e d e l a n a t u r e , 

si l 'on t r o u v a i t r é u n i s d a n s u n a u s s i p e t i t e s p a c e l e s 

ré su l ta t s l e s p l u s v a r i é s d ' o b s e r v a t i o n s c o n s c i e n c i e u s e s , 

si l ' on r e c o n n a i s s a i t l ' i m p o r t a n c e d ' i n d i c a t i o n s n u m é 

r i q u e s p r é c i s e s , e t t o u t c e q u e p e u t p r o d u i r e la c o m 

p a r a i s o n i n t e l l i g e n t e d e s e m b l a b l e s d o c u m e n t s , si l ' on 

v o y a i t e n f i n r é d u i t s à l e u r v a l e u r l e d o g m a t i s m e d e s 

d e m i - s a v a n t s e t l e s c e p t i c i s m e p r é t e n t i e u x , q u i d e p u i s 

l o n g t e m p s o n t é l u d o m i c i l e d a n s c e q u e l ' o n a p p e l l e 

l e s c e r c l e s é l e v é s d e la s o c i é t é . 

L ' e x p é d i t i o n q u e j 'a i fa i t e , e n i 8 a g , a v e c E h r e n b e r g 

e t G u s t a v e R o s e , d a n s l 'Asie s e p t e n t r i o n a l e , c 'es t -à-dire 

d a n s l e s m o n t a g n e s d e l ' O u r a l e t d e l 'Altaï , e t s u r l e s 

r ives d e la m e r C a s p i e n n e , e x p é d i t i o n e n t r e p r i s e s o u s 

l e s a u s p i c e s d e l ' e m p e r e u r d e R u s s i e , a e u l i e u d a n s 

l ' in t erva l l e d e l a s e c o n d e à la t r o i s i è m e é d i t i o n d e 

m o n l i v r e . E l l e a c o n s i d é r a b l e m e n t é larg i m e s v u e s e n 

t o u t c e q u i c o n c e r n e la c o n f i g u r a t i o n d u s o l , l ' a l l u r e 

d e s c h a î n e s d e m o n t a g n e s , la l i a i s o n d e s s t e p p e s e t d e s 

d é s e r t s , e t la d i s t r i b u t i o n g é o g r a p h i q u e d e s p l a n t e s 

d ' a p r è s l e s i n f l u e n c e s d e la t e m p é r a t u r e . L ' i g n o r a n c e 

o ù l ' o n e s t r e s t é si l o n g t e m p s a u su je t d e d e u x g r a n d e s 

c h a î n e s d e m o n t a g n e s n e i g e u s e s d u T h i a n - c h a n e t d u 

K o u e n - l u n , s i t u é e s e n t r e l 'Altaï e t l ' H i m a l a y a , j o i n t e à 
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l ' i n d i f f é r e n c e i n j u s t e q u e l ' o n a m o n t r é e p o u r les 

s o u r c e s c h i n o i s e s , a j e t é d e l ' o b s c u r i t é s u r la g é o g r a 

p h i e d e l 'Asie c e n t r a l e , e t d e p u r e s f a n t a i s i e s o n t é t é 

a c c r é d i t é e s d a n s d e s o u v r a g e s t r è s - r é p a n d u s , c o m m e 

é t a n t l e r é s u l t a t d e l ' o b s e r v a t i o n . L a c o m p a r a i s o n 

h y p s o m é t r i q u e d e s s o m m e t s d e m o n t a g n e s a p p a r t e n a n t 

a u x d e u x h é m i s p h è r e s a r e ç u d e s a c c r o i s s e m e n t s c o n 

s i d é r a b l e s e t i m p r é v u s . P l u s i e u r s e r r e u r s o n t é t é rec 

t i f i é e s , q u i s o n t m e n t i o n n é e s p o u r la p r e m i è r e fo i s 

d a n s c e l i v r e ; o n a d é t e r m i n é d e n o u v e a u , e t d ' u n e 

m a n i è r e p l u s e x a c t e , la h a u t e u r d e d e u x m o n t a g n e s , 

d u S o r a t a e t d e l ' J l l i m a n i , p r i s e s d a n s l e s A n d e s o r i e n 

t a l e s d e B o l i v i a , s a n s q u e l e C h i m b o r a z o a i t r e c o n q u i s 

e n c o r e d é f i n i t i v e m e n t s o n a n c i e n r a n g p a r m i l e s c i m e s 

n e i g e u s e s d u n o u v e a u m o n d e . D a n s l ' H i m a l a y a , i l r é 

s u l t e d e n o u v e l l e s m e s u r e s t r i g o n o m é t r i q u e s q u e l e 

K i n c h i n j i n g a , h a u t d e 4 / | o 6 t o i s e s ( e n v i r o n 8 ,812 m è 

t r e s ) , o c c u p e la s e c o n d e p l a c e i m m é d i a t e m e n t a p r è s l e 

D h a w a l a g i r i , d o n t l ' é l é v a t i o n a a u s s i é t é r e v i s é e d ' u n e 

m a n i è r e p l u s p r é c i s e , à l ' a ide d e m e s u r e s t r i g o n o 

m é t r i q u e s . 
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NOTA. — D a n s t o u t le c o u r s d e s Tableaux de la Nature, 

l e s i n d i c a t i o n s t h e r m o n i é t r i q u e s s o n t e x p r i m é e s e n d e g r é s d e 

R é a u m u r . L e s d i s t a n c e s i t i n é r a i r e s o n t é t é é v a l u é e s e n l i e u e s ; 

q u e l q u e f o i s , c e p e n d a n t , o n a c o n s e r v é l a d i v i s i o n p a r m i l l e s , 

t e l l e q u e l ' a e m p l o y é e l ' a u t e u r , e t , d a n s ce c a s , il fau t e n t e n d r e 

d e s m i l l e s d e q u i n z e a u d e g r é . L e s l o n g i t u d e s s o n t c o m p t é e s 

à p a r t i r d u m é r i d i e n d e P a r i s , t o u t e s l e s fois q u e le c o n t r a i r e 

n ' e s t p a s d i t e x p r e s s é m e n t . 

Le traducteur. 
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T A B L E A U X 

D E L A N A T U R E * 

L I V R E P R E M I E R . 

S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E I. 

ASr-EGT GÉNÉRAL. 

A u p i e d d e s h a u t e s m o n t a g n e s d e g r a n i t q u i , d a n s 

la j e u n e s s e d e l a t erre , l or s d e la f o r m a t i o n d e la m e r 

d e s A n t i l l e s , b r a v è r e n t l ' i r r u p t i o n d e s e a u x , c o m 

m e n c e u n e vas te p l a i n e q u i s ' é t e n d à p e r t e d e v u e . 

S i , après a v o i r d é p a s s é l e s v a l l é e s d e Caracas et l e l a c 

T a c a r i g u a , p a r s e m é d ' î l e s n o m b r e u s e s , d a n s l e q u e l 

se r e f l è t e n t l e s b a n a n i e r s q u i e n o m b r a g e n t l e s b o r d s 

o n t raverse l e s p r a i r i e s o ù b r i l l e la v e r d u r e t e n d r e et 

c la i re d e s c a n n e s à s u c r e d e T a h i t i , o u si o n la i s se 

d e r r i è r e so i l ' o m b r e épa i s se d e s b u i s s o n s d e c a c a o , 

l e s y e u x s e r e p o s e n t a u s u d s u r d e s s t e p p e s q u i s e m 

b l e n t s ' é l ever g r a d u e l l e m e n t e t s ' é v a n o u i s s e n t a u l o i n 

a v e c l ' h o r i z o n . 

1 Voir plus loin le ehap. II ; Lac de Tacarigua ou de Falencia, 
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E n l e v é s u b i l e m e n l à t o u t e s l e s r i c h e s s e s d e la v i e 

o r g a n i q u e , l e v o y a g e u r p é n è t r e a v e c s u r p r i s e d a n s 

c e s e s p a c e s s a n s a r b r e s , o ù i l r e n c o n t r e à p e i n e q u e l 

q u e s t r a c e s d e v é g é t a t i o n . P a s u n e c o l l i n e , p a s u n e 

r o c h e q u i s e d é t a c h e , c o m m e u n e î l e , d u m i l i e u d e 

c e t t e p l a i n e s a n s l i m i t e s . S e u l e m e n t çà e t là q u e l q u e s 

c o u c h e s h o r i z o n t a l e s f r a c t u r é e s s ' é l è v e n t s e n s i b l e 

m e n t a u - d e s s u s d u sol q u i l e s e n t o u r e , et c o u v r e n t 

d e s s u r f a c e s d e c i n q c e n t s l i e u e s c a r r é e s . L e s i n d i g è 

n e s n o m m e n t c e s c o u c h e s d e s b a n c s , e x p r i m a n t a ins i , 

p a r h a s a r d o u p a r d i v i n a t i o n , l ' a n c i e n é ta t d e s c h o 

s e s , du t e m p s o ù c e s s t e p p e s f o r m a i e n t l e l i t d ' u n e 

v a s t e m e r i n t é r i e u r e , d o n t c e s é m i n e n c e s é t a i e n t l e s 

b a s - f o n d s 

1 Los L lanos de C a r a c a s s o n t remplis de c o n g l o m é r a t s épa is e t 

d e fo rma t ion a n c i e n n e , qu i se p r o l o n g e n t d a n s u n e vaste é t e n d u e . 

Si des val lées d ' A r a g u a o n se d i r ige vers P a r a p a r a , e n d e s c e n d a n t le 

c h a î n o n le p lus m é r i d i o n a l des m o n t a g n e s cô t iè res d e Guigne et de 

Villa de C u r a , on r e n c o n t r e s u c c e s s i v e m e n t des couches de gneiss et 

d e micasch i s t e , des r o c h e s de t r a n s i t i o n c o m p o s é e s de schiste a r g i 

leux e t de calcai re n o i r , qu i font p r o b a b l e m e n t p a r t i e de t e r r a i n s 

s i l u r i e n s , des s e r p e n t i n e s e t des d i o n t e s divisées e n blocs s p h é r i q u e s , 

enf in , à l ' ex t r émi té d e la vas te p l a i n e , de pe t i t e s col l ines de p o r -

p l n r e sch i s teux et d ' amygda lo ïde s mê lées d ' a u g i t e . Ces é m i n e n c e s , 

s i tuées e n t r e P a r a p a r a e t Orl iz , me. p a r u r e n t p r o v e n i r d ' é rup t i ons 

vo l can iques qu i se s e r a i e n t p r o d u i t e s s u r l ' anc i en r i v a g e des L lanos . 

P lus a u n o r d s ' é l èven t l es r o c h e r s c a v e r n e u x e t de forme b i z a r r e , 

d e v e n u s cé l èb re s sous le n o m de Morros de San Juan. Ces r o c h e r s , 

de t e x t u r e c r i s t a l l ine e t s e m b l a b l e à des p a n s de do lomie , f o r m e n t 

u n e espèce de Mur du Diable; auss i do iven t - i l s ê t re cons idé ré s 

p lu tô t c o m m e des pa r t i e s d u r ivage q u e c o m m e des îles de cet 

a n c i e n golfe. J ' appe l le les Llanos u n golfe , c a r si l 'on cons idè re l e u r 

p e u d ' é léva t ion a u - d e s s u s du n i v e a u a c t u e l de la m e r , l e u r forme 

p a r t i c u l i è r e , q u i s emble devo i r d o n n e r accès au c o u r a n t de r o t a t i o n 

d i r igé d e l 'est à l 'oues t , e t l a d é p r e s s i o n des côtes o r i e n t a l e s , e n t r e l ' em-
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S o u v e n t e n c o r e d e n o s j o u r s , u n e i l l u s i o n d e s s e n s 

r a p p e l l e d a n s la n u i t c e s i m a g e s d ' u n t e m p s q u i n ' e s t 

bouebure del'Orénoque et celle de l'Essequibo, on ne peut guère dou
ter que la mer n'ait recouvert autrefois tout le bassin qui s'étend depuis 
la chaîne côtière jusqu'à la Sierra Parime, et n'ait été baigner à 
l'ouest les montagnes de Merida et de Pamplona, comme elle se bri
sait jadis contre les Alpes Cottiennes et les Alpes Pennines, à travers 
les plaines de la Lombardic. L'inclinaison des Llanos est dirigée de 
l'ouest à l'est. Leur élévation, près de Calabozo, à cent milles de la mer, 
esta peine de 58 mètres; elle est inférieure, par conséquent, de 2 9 mè
tres à celle de Pavie, et de 88 mètres à celle de Milan, situées entre 
les Alpes Lépontiennes ou Helvétiques et les Apennins de la Ligurie. 
La configuration du sol dans ces contrées rappelle l'expression de 
Claudien : a Curvata tumore parvo planities. » Le sol des Llanos est 
d'ailleurs si parfaitement uni que dans beaucoup de parties on peut 
voir des espaces de trente milles carrés sans remarquer nulle part 
une saillie haute d'un pied. Si l'on songe, en outre, à l'absence de 
toute espèce d'arbres, surtout dans la SIesa de Pavones, où l'on ne 
rencontre pas même de palmiers épars, oii se représentera l'aspect 
surprenant de cettesuperlicie déserte, qui rappelle celle de l'Océan. 
Aussi loin que le regard peut s'étendre, il ne trouve pas à se reposer 
sur un objet qui s'élève de quelques pouces au-dessus du sol. N'était 
l'état des couches inférieures de l'air et le jeu des rayons réfractés, 
qui trace à l'horizon une limite indécise et flottante, on pourrait, 
avec le sextant, mesurer les hauteurs du soleil au-dessus de la ligne 
qui horde la plaine, comme on le fait au-dessus de la mer. Le niveau 
partout égal de ce lit, de mer rend plus frappants, l'existence des 
bancs ou couches horizontales fracturées, qui s'élèvent brusquement 
à deux ou trois pieds au-dessus du sol qui les entoure, et s'étendent 
uniformément sur un espace de dix-huit à vingt lieues. C'est à ces bancs 
que prennent leur source les petits ruisseaux qui arrosent la steppe. 

Lorsque, en remontant le Rio Negro, nous traversâmes les Llanos 
de Barcclona, nous trouvâmes de nombreuses traces d'éboulements. 
Au lieu de bancs,nous vîmes quelques couches de gypse plus basses 
au contraire de trois ou quatre toises que la roche qui les envi
ronne. Plus à l'ouest, au lieu où le Rio Caura se jette dans l'Oréno-
que, et près de la mission de San Pedro de Alcantara, une portion 
considérable d'une épaisse forêt s'abîma, en 17110, par suite d'un 
tremblement de terre. 11 se forma au même endroit un lac qui avait 
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p l u s . L o r s q u e d e s astres b r i l l a n t s , d a n s l e r a p i d e m o 

m e n t d e l e u r l e v e r e t d e l e u r c o u c h e r , é c l a i r e n t l ' e x 

t r é m i t é d e l a p l a i n e , o u si l e u r l u m i è r e t r e m b l a n t e se 

ré f l éch i t d a n s l e s c o u c h e s i n f é r i e u r e s d e s v a p e u r s 

o n d u l e u s e s , o n cro i t vo ir d e v a n t so i u n o c é a n s a n s 

r i v a g e s . C o m m e l ' O c é a n , l e s s t e p p e s r e m p l i s s e n t l ' â m e 

d u s e n t i m e n t d e l ' in f in i , l a d é g a g e n t d e s i m p r e s s i o n s 

m a t é r i e l l e s q u e c a u s e u n e s p a c e b o r n é , e t l u i c o m m u 

n i q u e n t d e s a s p i r a t i o n s p l u s h a u t e s . Mais il y a q u e l 

q u e c h o s e de d o u x à c o n t e m p l e r l e c la ir m i r o i r d e la 

m e r , r i d é p a r l e s v a g u e s m o b i l e s e t é c u m a n t e s , t a n d i s 

q u e l e d é s e r t est fro id e t m o r t , c o m m e p e u t l ' ê tre l ' é -

c o r c e n u e d ' u n e p l a n è t e d é v a s t é e '. 

plus d'environ 584 mètres de diamètre ; les arbres élevés, tels que 
les desmanlhus, les hymxnea et les malpîghia, conservèrent long
temps au-dessous de l'eau leur feuillage et leur verdure. (Voir plus 
loin le chapitre III.) 

1 L'aspect de la steppe contemplée de loin est d'autant plus frap
pant que, dans l'épaisseur des bois, on a été longtemps habitué à un 
horizon étroit et à la vue d'une nature richement parée. Rien jamais 
n'effacera de ma mémoire l'impression que me causèrent les Llanos, 
lorsque, après avoir exploré la partie supérieure de l'Orénoque, 
nous les revîmes, à une grande distance, du haut d'une montagne 
située au confluent de l'Apure et de l'Orénoque, non loin du llata 
del Capuchino. Le soleil venait de se coucher ; la steppe paraissait 
arrondie comme un hémisphère; la lumière des astres, qui commen
çait à paraître, se réfractait dans les couches inférieures de l'air. 
Lorsque les rayons perpendiculaires du soleil ont brûlé la plaine, 
les effets de la chaleur rayonnante et du courant d'air ascendant se 
prolongent pendant toute la nuit, ainsi que le mélange de couches 
atmosphériques de densité inégale. 

D'immenses espaces, dans lesquels on n'aperçoit à fleur de terre 
que des rochers nus et plats, donnent aux déserts de l'Afrique et de 
l'Asie un caractère singulier. Dans le désert de Chamo ou Gobi, qui 
sépare les chaînes mongoles d'Oulangoum et de Malackha-Oola et la 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Sous toutes les zones, la nature offre le phénomène 
de ces plaines immenses; mais dans chaque région 
elles ont un caractère singulier, une physionomie 
propre déterminée par la constitution du sol, par les 
différences de climat et par leur élévation au-dessus 
de la surface de la mer. 

Dans le nord de l'Europe, on peut considérer 
comme de véritables steppes les landes qui s'étendent 
depuis la pointe du Jutland jusqu'à l'embouchure 
de l'Escaut, et dans lesquelles une seule espèce de 
plantes étouffe toute autre végétation. Ce sont toute
fois des steppes de peu d'étendue et presque des ter
rains montagneux, si on les compare aux Llanos de 
Caracas, aux Pampas de Buénos-Ayres, aux savanes 
du Missouri et du fleuve Mine-de-cuivre, où paissent 
çjî et là le bison k la laine épaisse et le petit bœuf 
musqué. 

Les plaines situées dans l'intérieur de l'Afrique sont 

par t ie n o r d - o u e s t do l a C h i n e , ces b a n c s de r o c h e r s se n o m m e n t 

Tsy. On en voit de s e m b l a b l e s , e n t o u r é s de la p lus b r i l l an te végé

t a t i on , d a n s la p la ine boisée de l 'Oré i ioque . Au mi l ieu de ces p l a 

t eaux de g r a n i t e t de syén i te que r e c o u v r e n t à pe ine q u e l q u e s l i chens , 

e t qui n ' o n t pas m o i n s de 323 m è t r e s de d i a m è t r e , se t r o u v e n t de 

pe t i tes îles de t e r r e végé t a l e , où c ro issen t en foule des p l a n t e s peu 

é levées , m a i s tou jours e n fleurs, qu i f o r m e n t c o m m e a u t a n t de j a r d i n s 

s u r la l is ière ou d a n s l ' i n t é r i e u r du bo i s . Les m o i n e s q u i h a b i t e n t 

les bo rds du h a u t O r é n o q u e a t t r i b u e n t à ces r o c h e r s n u s e t p l a t s , 

lorsqu ' i ls on t u n e g r a n d e é t e n d u e , la p rop r i é t é de d o n n e r la fièvre e t 

d ' au t r e s m a l a d i e s . P l u s i e u r s vi l lages , h a b i t é s p a r des m i s s i o n n a i r e s , 

on t été a b a n d o n n é s à cause de cet te opin ion qui s ' é tend fort lo in , 

e t r e c o n s t r u i t s a i l l eu rs . L ' inf luence des r o c h e r s p l a t s , taxas, t i en t -

elle u n i q u e m e n t au r a y o n n e m e n t d e l a c h a l e u r , o u ces r o c h e r s exer 

cen t - i l s u n e ac t ion c h i m i q u e s u r l ' a i r ? 
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p l u s v a s t e s e n c o r e e t o f f r e n t u n a s p e c t p l u s s é v è r e . D e 

m ê m e q u e l e s i m m e n s e s e s p a c e s d e l ' o c é a n P a c i f i q u e , 

c ' e s t à u n e é p o q u e p l u s r é c e n t e , q u ' o n a t e n t é d e l e s 

e x p l o r e r p o u r la p r e m i è r e fo i s . E l l e s f o n t p a r t i e d ' u n e 

m e r d e s a b l e q u i , à l ' e s t , s é p a r e l e s u n e s d e s a u t r e s 

d e s c o n t r é e s f er t i l e s , o u e n fait d e s î l e s , e n l e s e n v e 

l o p p a n t d e t o u t e par t . A i n s i , a u m i l i e u d e s d é s e r t s qu i 

e n t o u r e n t l e s m o n t s b a s a l t i q u e s d ' I I a r o u d j é 1 , o n r e n 

c o n t r e l ' o a s i s d e S i w a h , f er t i l e e n d a t t i e r s , o ù l e s r u i 

n e s d u t e m p l e d e J u p i t e r m a r q u e n t l e s i è g e v é n é r a b l e 

d ' u n e a n t i q u e c i v i l i s a t i o n . J a m a i s u n e g o u t t e d e r o s é e 

o u d e p l u i e n ' h u m e c t e c e s p l a i n e s d é s o l é e s , e t n e d é 

v e l o p p e d a n s l e s e i n a r d e n t d e la t erre l e g e r m e d e l a 

v i e v é g é t a l e . D e t o u t c ô t é s ' é l è v e n t d e s c o l o n n e s d'air 

b r û l a n t , q u i d i s s i p e n t l e s v a p e u r s et c h a s s e n t l e s n u a 

g e s e m p r e s s é s d e q u i t t e r c e s l i e u x . 

A u x e n d r o i t s o ù l e d é s e r t se r a p p r o c h e d e l ' o c é a n 

A t l a n t i q u e , c o m m e e n t r e l e O u â d i - N o u n et l e c a p 

D i a n e , l 'a ir h u m i d e d e la m e r se p r é c i p i t e p a r t o r 

r e n t s , p o u r r e m p l i r l e v i d e q u ' o n t p r o d u i t c e s c o u 

r a n t s v e r t i c a u x . L e n a v i g a t e u r m ê m e q u i se d i r i g e v e r s 

l ' e m b o u c h u r e d e la G a m b i e , h t r a v e r s d e s p a r a g e s 

a u x q u e l s l ' a b o n d a n c e d e s v a r e c h s d o n n e l ' a p p a r e n c e 

d ' u n e p r a i r i e , d e v i n e , d u m o m e n t o ù il s e s e n t a b a n 

d o n n é t o u t à c o u p par l e v e n t d'est d e s t r o p i q u e s , l e 

v o i s i n a g e d e s s a b l e s i m m e n s e s d 'où r a y o n n e u n e c h a 

l e u r b r û l a n t e 2 . 

1 Voir le c h a p i t r e IV : Oasis et monts basaltiques d'IIaroudjé. 
2 Voir le c h a p i t r e V : Grands bancs de Fucus, près des côtes oc

cidentales de l'Afrique. 
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Des troupeaux de gazelles et des autruches aux 
pieds rapides traversent ces espaces sans fin. Si l'on 
excepte les groupes d'îles, fécondées par un grand 
nombre de sources, et récemment découvertes dans 
cette mer de sable, sur les bords desquelles errent les 
tribus nomades des Tibbos et des Touaryks \ le reste 
du désert africain peut être considéré comme inhabi
table pour l'homme. Les peuples civilisés qui l'avoi-
sinent n'osent eux-mêmes s'y hasarder qu'à certaines 
époques périodiques. Les longues caravanes vont de 
Tafilet à Timbouctou, ou de Mourzoukjusqu aBornou, 
par des routes que le commerce a adoptées invariable
ment depuis des milliers d'années. Entreprises har
dies que rend seule possibles l'existence du chameau, 
le Vaisseau du désert, ainsi qu'il est nommé dans les 
antiques légendes de l'Orient 2. 

Ces plaines remplissent un espace 'presque trois 
fois égal à celui de la mer Méditerranée. Elles sont 

'Ces deux nations habitent les déserts placés entre Bornou, le 
Fezzan et la basse Egypte. Ce n'est qu'à la suite des voyages d'Hor-
nemann et de Lyon qu'on les a connues enfin d'une manière plus 
exacte. Les Tibbos ou Tibbous errent dans la partie orientale de la 
grande mer de sable; les Touaricks ou Tueregs dans la partie septen
trionale. Les premiers sont appelés oiseaux par d'autres peuplades, 
à cause de leur agilité. On distingue les Touariks en Touariks d'A-
ghadez et Touariks de Tagazi. Un grand nombre font le commerce, 
et souvent ils servent de guides aux caravanes. Leur langue est celle 
des Berbères : ils appartiennent incontestablement aux premières 
populations de la Libye. Les Touariks offrent un phénomène physio
logique bien remarquable; quelques-unes de leurs tribus sont, 
suivant la nature du climat, blanches, jaunes et même noires, sans 
avoir jamais les cheveux crépus ni même les traits des nègres. 
{Exploration scientifique de l'Algérie, t. II, p. 3 4 3 . ) 

s Voir le chapitre VI : Le chameau, vaisseau du désert. 

2 
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p l a c é e s e n p a r t i e s o u s l e s t r o p i q u e s , e n part ie d a n s 

l e s z o n e s a d j a c e n t e s . D e l à l e u r p h y s i o n o m i e p a r t i c u 

l i è r e . A u c o n t r a i r e , si l ' o n p a s s e à la part ie o r i e n t a l e 

d e l ' a n c i e n c o n t i n e n t , l e m ê m e p h é n o m è n e g é o g n o s -

t i q u e se p r é s e n t e d e p r é f é r e n c e d a n s l e s c o n t r é e s 

t e m p é r é e s . 

S u r l a c r o u p e d e s m o n t a g n e s d e l 'As ie c e n t r a l e , 

e n t r e l 'Al ta ï o u M o n t - d ' O r e t l e K o u e n - l u n s ' é ten

d e n t , d a n s u n e l o n g u e u r d e p l u s i e u r s m i l l i e r s d e 

l i e u e s , d e p u i s l e m u r d e la C h i n e j u s q u e p a r - d e l à 

l e T h i a n - c h a n e t vers l e l a c d ' A r a l , l e s s t e p p e s s i n o n 

l e s p l u s é l e v é e s , d u m o i n s l e s p l u s v a s t e s d u m o n d e . 

J'ai e u l ' o c c a s i o n d e v o i r m o i - m ê m e , t r e n t e a n s a p r è s 

m o n v o y a g e d a n s l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , l e s s t e p p e s 

d e s K a l m o u k s e t d e s K i r g h i z , c ' e s t -à -d i re u n e part i e 

d e s d é s e r t s q u i r e m p l i s s e n t , e n t r e l e D o n , l e V o l g a , 

la m e r C a s p i e n n e e t l e l ac c h i n o i s d e D s a i s a n g , u n 

e s p a c e d e p r è s d e ' d o u z e c e n t s l i e u e s . L e s d é s e r t s d e 

l ' A s i e e n t r e c o u p é s çà et l à d e c o l l i n e s et d e forêts d e 

p i n s , o f frent d e s g r o u p e s d e v é g é t a t i o n b e a u c o u p p l u s 

var ié s q u e l e s L l a n o s d e Caracas e t l e s P a m p a s d e 

B u é n o s - A y r e s . L a par t i e l a p l u s a t t r a y a n t e d e c e s 

p l a i n e s , h a b i t é e s p a r d e s p e u p l e s p a s t e u r s , est o r n é e 

d e pe t i t s a r b r i s s e a u x d e la f a m i l l e d e s R o s a c é e s , q u e 

c o u v r e n t e n a b o n d a n c e d e s f leurs d e F r i t i l l a i r c s , 

d e T u l i p e s e t d e C y p r i p é d i u m . D e m ê m e q u e l a 

z o n e t o r r i d e se d i s t i n g u e e u c e q u e t o u s l e s v é g é 

taux t e n d e n t à y d e v e n i r d e s a r b r e s , a ins i q u e l q u e s 

1 Voir le chapitre VII : /iegions comprises entre l'Altaï et le Kovcn-

lun. 
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steppes des zones tempérées de l'Asie ont pour ca
ractère singulier la hauteur merveilleuse à laquelle 
s'élèvent des plantes herbacées à fleurs, telles que les 
Saussurea et autres Synanthérées, les Légumineuses, 
et surtout une variété infinie d'Astragales. Si l'on 
essaye d'avancer dans les petits chariots tartares à 
travers ces prairies où nul chemin n'est tracé, il faut 
pour s'orienter se tenir debout, et l'on voit les plantes, 
pressées comme dans une épaisse forêt, s'incliner suc
cessivement devant les roues. Quelques-unes de ces 
steppes asiatiques sont des plaines de Graminées ; 
d'autres sont couvertes de plantes salines, charnues, 
articulées et toujours vertes. Souvent aussi on voit 
briller au loin des efflorescences salines, semblables 
à des lichens, et réparties inégalement sur le sol glai
seux, comme de la neige nouvellement tombée. 

Les steppes de la Mongolie et de la Tartarie, inter
rompues par des chaînes de montagnes d'aspects 
divers, séparent les peuples grossiers du nord de l'Asie 
des races primitives, depuis si longtemps civilisées, 
qui habitent l'Hindoustan et le Tibet. Leur existence 
a exercé plus d'un genre d'influence sur les destinées 
mobiles de la race humaine. Elles ont refoulé les 
populations vers le sud, et plus que l'Himalaya, plus 
que les montagnes neigeuses de Sirinagur et de 
Gorkha, elles ont mis obstacle aux relations des 
peuples, et opposé dans le nord de l'Asie des bar
rières infranchissables à l'adoucissement des mœurs 
et au génie des arts. 

Mais ce n'est pas seulement comme des barrières 
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q u e l 'h i s to ire d o i t c o n s i d é r e r l e s p l a i n e s d e l ' A s i e 

c e n t r a l e ; e l l e s o n t à p l u s i e u r s r e p r i s e s d é c h a î n é s u r 

la terre l e s c a l a m i t é s e t la d é v a s t a t i o n . L e s p e u p l e s 

p a s t e u r s d e c e s s t e p p e s , l e s M o n g o l s , l e s G è t e s , l e s 

A l a i n s e t l e s O u s u n s , o n t é b r a n l é l e m o n d e . S i d a n s 

l e c o u r s d e s - s ièc les , l a c u l t u r e i n t e l l e c t u e l l e a d i r i g é 

sa c o u r s e d e l 'Or ient à l ' O c c i d e n t , c o m m e la l u m i è r e 

v iv i f iante d u s o l e i l , la b a r b a r i e p l u s tard a su iv i a u s s i 

l e m ê m e c h e m i n , q u a n d e l l e a m e n a c é d e r e p l o n g e r 

l ' E u r o p e d a n s l e s t é n è b r e s . U n p e u p l e d e p a s t e u r s 

b a s a n é s , d ' o r i g i n e T h o u - k h i u , c ' e s t -à -d i re T u r q u e , 

l e s I i i o u n g n o u , h a b i t a i e n t , s o u s d e s t e n t e s d e p e a u x , 

la s t e p p e é l e v é e d e G o b i ' . L o n g t e m p s r e d o u t a b l e à la 

' Les H i o n g n o u ou I i i o u n g n o u , q u e Degu ignes e t avec lu i p lus i eu r s 

h i s t o r i e n s on t l o n g t e m p s pr is p o u r les H u n s , h a b i t a i e n t l ' i m m e n s e 

c o n t r é e de la T a r t a r i e , b o r n é e à l 'est pa r le U o - l e a n g - h o , a u j o u r d ' h u i 

le t e r r i t o i r e des M a n d c h o u x ; a u s u d , p a r l a m u r a i l l e de la C h i n e ; 

à l ' oues t , p a r les O u s u n s ; au n o r d , p a r le pays des Ë l e u t h s . Les 

H i o n g n o u a p p a r t i e n n e n t à la r ace t u r q u e ; les H u n s à l a r a c e fin

no i se ou r a c e d e l ' O u r a l . Les Huns d u n o r d , p a s t e u r s g ross ie r s qui 

n ' a v a i e n t a u c u n e no t ion de l ' a g r i c u l t u r e , é t a i en t de c o u l e u r p r e s 

q u e n o i r e . Avaient - i l s é té b r û l é s p a r le so le i l ? Les H u n s du sud ou 

Ha ja te l ah , n o m m é s chez les Byzant ins E u t h a l i t e s ou N e p h t a l i t e s , qu i 

v é c u r e n t l o n g t e m p s su r les côtes o r i e n t a l e s de l a m e r C a s p i e n n e , 

ava i en t le v i sage p lus c l a i r ; ils é t a i en t a g r i c u l t e u r s e t h a b i t a i e n t 

d a n s des vil les. On les n o m m e s o u v e n t les H u n s b l a n c s , e t d ' I Ier-

be lo t déc l a re qu ' i l s a p p a r t i e n n e n t à l a r a c e des I n d o - S c y t h e s . Au 

sujet de P o u n o u , chef ou Tanjou des H u n s , a insi q u e s u r l ' ex t r ême 

séche res se e t la f amine q u i , ve r s l ' a n 40 a p r è s J é s u s - C h r i s t , a m e 

n è r e n t l ' é m i g r a t i o n d ' u n e pa r t i e de la p o p u l a t i o n vers le n o r d , il 

fau t c o n s u l t e r l'Histoire générale des Huns, des Turcs, e t c . , p a r 

D e g u i g n e s . Tous les dé ta i l s c o n c e r n a n t l es H i o n g n o u , pu i sé s d a n s 

ce c é l è b r e o u v r a g e , o n t é té s o u m i s p a r K l a p r o t h à u n c o n t r ô l e s é 

vère . Le r é s u l t a t de l ' e n q u ê t e es t q u e les H i o n g n o u a p p a r t i e n n e n t à 

ia r a c e t u r q u e , r é p a n d u e au loin d a n s les m o n t a g n e s de l 'Altaï et 
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p u i s s a n c e c h i n o i s e , u n e p a r t i e d e s H i o u n g n o u fut r e -

p o u s s é c v e r s l e s u d , d a n s l 'As ie c e n t r a l e . L ' i m p u l s i o n 

qu' i l s d o n n è r e n t se p r o p a g e a s a n s i n t e r r u p t i o n j u s q u e 

dans la p a t r i e p r i m i t i v e d e s F i n n o i s , sur l e s b o r d s d e 

l ' O u r a l , d ' o ù s o r t i r e n t v i o l e m m e n t l e s H u n s , l e s 

Avares , l e s C h a s a r e s e t d i v e r s m é l a n g e s d e r a c e s as ia 

t i q u e s . L e s a r m é e s d e s H u n s p a r u r e n t d ' a b o r d s u r l e s 

b o r d s d u V o l g a , p u i s e n P a n n o n i e , e n f i n s u r l e s r i v e s 

de la M a r n e e t s u r c e l l e s d u P ô , r a v a g e a n t l e s b e l l e s 

c a m p a g n e s o ù , d e p u i s l e t e m p s d ' A n t é n o r , l e g é n i e 

de l ' h o m m e avai t a c c u m u l é m o n u m e n t s sur m o n u 

m e n t s . A i n s i souff la i t d e s d é s e r t s m o n g o l s u n v e n t 

e m p e s t é q u i é touf fa i t j u s q u e d a n s l e s p l a i n e s c i s a l -

du Tangnou. Au m" siècle avant notre ère, le nom de Hiongnou 
lui-même était d'usage pour désigner les Ti, Thou-khiu ou Turcs, 
qui habitaient la partie nord et nord-ouest de la Chine. Les Hion
gnou du sud se soumirent aux Chinois, et, de concert aveceux,ren-
versèrent l'empire des Hiongnou du nord; ceux-ci furent forcés de 
se réfugier vers l'ouest, et, par leur fuite, donnèrent sans doute le 
premier ébranlement à la grande migration des peuples de l'Asie 
centrale. Les Huns, au contraire, que l'on a longtemps confondus 
avec les Hiongnou, comme les Ouigours avec lès Ougres et les Hon
grois, appartenaient, d'après Klaproth, à la race finnoise répan
due dans les monts Ourals, sur la limite de l'Europe et de l'Asie, 
race qui resta intimement, mêlée avec les Germains, les Turcs et. les 
Sarnoyèdes. (Klaproth, Asia polyglolta, pp. 1 8 3 et 2 1 1 ; Tableaux 

historiques de l'Asie, pp. 1 0 2 et 1 0 9 . ) Le peuple des Huns ( O u w c i} 

est nommé, pour la première fois,par Denys le Périégcte, qui était 
né à Cbarax, près des b»rds du golfe Arabique, et qui put se procurer 
des renseignements plus exacts sur l'Asie centrale, lorsqu'Auguste, 
en considération de sa science, le renvoya en Orient, pour y accom
pagner son fils adoptif Ca'ius Agrippa. Ptolémée, cent ans plus tard, 
écrit X o î i v o i avec une forte aspiration, qui, ainsi que le remarque 
Saint-Martin, se retrouve dans la dénomination géographique de 
Chunigard. ' 
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p i n c s l a f leur d é l i c a t e d e l 'art , o b j e t d e s o i n s si t e n d r e s 

e t si c o n s t a n t s . 

N o u s q u i t t o n s l e s s t e p p e s s a l é e s d e l ' A s i e , l e s l a n d e s 

d e l ' E u r o p e o ù b r i l l e n t e n é t é d e s f l eurs r o u g e à t r e s 

q u i d i s t i l l e n t u n m i e l a b o n d a n t , l e s d é s e r t s d e l ' A f r i 

q u e d é p o u r v u s d e t o u t e v é g é t a t i o n , p o u r r e t o u r n e r 

a u x p l a i n e s d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e d o n t j 'a i e s 

q u i s s é dé jà l e s tra i t s c a r a c t é r i s t i q u e s . 

U n s e m b l a b l e t a b l e a u n e p e u t offrir à l ' o b s e r v a t e u r 

d 'autre i n t é r ê t q u e c e l u i q u i s ' a t t a c h e à la n a t u r e e n 

e l l e - m ê m e . A u c u n e oas i s n e r a p p e l l e l e s é j o u r d ' a n 

c i e n s h a b i t a n t s ; p a s u n e p i e r r e t a i l l é e p a s u n arbre 

1 Sur les bords de l'Orénoque, près de Caicara, vers l'endroit où 
la région boisée confine à la plaine, nous avons trouvé, il est vrai, 
des images du soleil et des figures d'animaux gravées sur des ro
chers; mais, dans les Llanos mêmes, jamais on n'a découvert d'in
dice de ce genre, si grossier qu'il soit, qui révélât l'existence d'ha
bitants antérieurs. Il est à regretter que l'on n'ait obtenu aucun 
détail précis sur un monument qui fut envoyé en France au comte 
de Maurcpas, et qui, d'après le récit de Kalm, avait été trouvé par 
M. de Vérandrier dans les savanes du Canada, à 900 lieues à l'ouest 
de Montréal dans une expédition dirigée vers les côtes de la mer du 
Sud (Kalm's Reise, 3 e part., p. 416). Ce voyageur rencontra au 
milieu de la plaine d'énormes masses de pierres élevées par la main 
des hommes et sur l'une d'elles quelque chose que l'on a regardé 
comme une inscription tartare [Archxologia or miscellaneous 
Tracts, published by the Society of Antiquaries of Lonrion, t. VIII, 
1787, p. 304). Comment un monument de cette importance a-t-il pu 
échapper à l'examen? Portait-il réellement l'empreinte de caractères 
alphabétiques, ou n'était-ce pas plutôt une peinture historique, 
comme la prétendue inscription phénicienne trouvée sur les rives 
du Taunton River et rendue célèbre par Court de Gébclin ? Je tiens 
dans tous les cas pour très-vraisemblable que des peuples cultivés 
ont jadis traversé ces plaines. Leur marche est attestée, par des tu-
mules entonne de pyramides, et des remparts d'une longueur extra-
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n'at tes te l 'ac t iv i té d e r a c e s é t e i n t e s . É t r a n g e r p o u r 

a ins i d ire a u x d e s t i n é s d e l ' h u m a n i t é , n e se r a t t a 

c h a n t q u ' a u m o m e n t q u i p a s s e , c e c o i n d e terre 

s e m b l e ê t re u n t h é â t r e s a u v a g e o ù se d é p l o i e l i b r e 

m e n t la v i e d e s a n i m a u x et d e s p l a n t e s . 

L a s t e p p e s ' é t e n d d e p u i s l a c h a î n e q u i b o r d e l e s 

c ô t e s d e Caracas j u s q u ' a u x forêts d e l a G u y a n e , d e 

p u i s l es m o n t a g n e s c o u v e r t e s d e n e i g e d e Mer ida , sur 

l e p e n c h a n t d e s q u e l l e s se t r o u v e l e l a c d e N a t r o n 

U r a o , o b j e t d e l a s u p e r s t i t i o n d e s i n d i g è n e s , j u s q u ' a u 

ordinaire que l'on trouve entre les Montagnes Rocheuses et les Allc-
ghanys, et sur lesquels Squier etDavis ont jeté un jour nouveau dans 
les Ancicnt Monuments of l'lie. Missisipi Valley. M. de Vérandrier fut 
envoyé en mission par le chevalier de Beauharnais, gouverneur géné
ral du Canada, dans l'année 1746. Plusieurs jésuites de Quéhec ont 
assuré à M. Kalm qu'ils avaient eu en main la prétendue inscription. 
Elle était gravée sur une tablette de pierre que l'on trouva fixée dans 
un pilier sculpté. J'ai fait auprès de plusieurs de mes amis en France 
des tentatives inutiles, afin que l'on recherchât ce monument, dans 
le cas où réellement il aurait fait partie de la collection du comte 
de Maurepas. Je trouve des traces plus anciennes, mais tout aussi 
incertaines, de caractères alphabétiques appartenant aux popula
tions primitives de l'Amérique, dansPiedro de Cicça de Léon (Crô-
nica del Peru, I r c part., c. LXXXYU : Losa con letras en los edificios 
de Vinaque); dans Garcia (Origen de los Indios, 1607, 1. III, c. v , 
p. 258), et dans le journal du premier voyage de Colomb reproduit 
par Navarrète {Viajesde los Espaïioles, t. 1, p. 6 7 ) . M. de Véran
drier affirmait aussi, et déjà avant lui d'autres voyageurs préten
daient avoir fait la même observation, que dans les savanes du 
Canada occidental, il avait suivi durant des journées entières des tra
ces de charrue. Mais l'ignorance complète où étaient de cet instru
ment les populations primitives de l'Amérique septentrionale, l'ab
sence de bètes de somme, et l'étendue même des espaces qu'occupent 
ces sillons dans la savane, me font conjecturer que quelque mouve
ment des eaux a pu donner à la surface du sol cette singulière appa
rence. 
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g r a n d d e l t a f o r m é par l ' e m b o u c h u r e d e l ' O r é n o q u e . 

A u s u d - o u e s t , e l l e s e p r o l o n g e , s e m b l a b l e à u n bras 

d e m e r , a u - d e l à d e s r ives d u Meta e t d u V i c h a d a 

j u s q u ' a u x s o u r c e s i n e x p l o r é e s d u G u a v i a r e e t a u d o s 

d e m o n t a g n e s q u e l e s b e l l i q u e u x E s p a g n o l s , p a r u n 

j e u d e l e u r b r i l l a n t e i m a g i n a t i o n , n o m m a i e n t l e Pd-

ramo de la suma Paz, c o m m e l ' o n d ira i t : l ' h e u r e u x 

s é j o u r d e la p a i x é t e r n e l l e '. 

1 La grande steppe qui s'étend depuis l'embouchure de l'Orénoque 
jusqu'aux montagnes neigeuses de Mcrida, dans la direction de l'est 
à l'ouest, se détourne vers le sud, sous le 8° parallèle, et remplit l'es
pace compris entre la pente orientale des hautes montagnes de la 
Nouvelle-Grenade et l'Orénoque, qui coule en cet endroit vers le 
nord. Cette partie des Llanos, arrosée par le Meta, le Vichada, le 
Zama et le Guaviare, forme une espèce de lien entre la vallée de la 
rivière des Amazones et celle de l'Orénoque inférieur. — Le mot 
Pcirama dont je me suis servi souvent, désigne, dans les colonies 
espagnoles, toutes les régions montagneuses élevées de 3,508 à 
4,288 mètres au-dessus du niveau de la mer, et dans lesquelles règne, 
sous un ciel nébuleux, un climat rude et inhospitalier. C h a q u e jour, 
durant des heures entières, la neige et la grêle tombent sur le haut 
des Paramos, et désaltèrent les plantes, car il n'y a pas, absolument 
parlant, abondance de vapeur aqueuse dans ces hautes régions de 
l'atmosphère ; et c'est à la chute fréquente de la neige et de la grêle, 
produites par les rapides changements des courants aériens et par 
les variations de l'électricité atmosphérique, qu'est dû l'accroisse
ment de l'humidité. Les arbres des Paramos sont petits et déployés 
en parasol; mais leurs branches noueuses sont ornées d'un feuillage 
frais et toujours vert. Ce sont le plus souvent des arbrisseaux à 
grandes fleurs, dont le feuillage ressemble à celui du laurier et du 
myrte. L'iiscallonia tubar, l'Escallonia myrtilloides, le Chuquiraga 
insignis, les Aralia, les VVeinmannia, les Freziera, les Gualtheria et 
l'Andromeda reticulata peuvent ê t r e choisis comme représentant la 
physionomie de ces plantes. Au sud de Santa Fé de Bogota est situé 
le célèbre Pdraina delà, suma, Paz, groupe de montagnes isolé où, 
suivant la tradition des Indiens, sont cachés de grands trésors. De ce 
Pàramo jaillit le ruisseau qui tombe en écumant dans le ravin d'ico-
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Cette steppe couvre un espace de plus de quarante-
quatre mille lieues carrées. On l'a représentée souvent, 
par ignorance des faits géographiques, comme se pro
longeant sans interruption et avec une égale largeur 
jusqu'au détroit de Magellan. On ne songeait pas à la 
plaine boisée de la rivière des Amazones, bornée au 
nord et au sud par les savanes de l'Apure et du Rio 
de la Plata. Les Andes de Cochabamba et le groupe 
du Brésil envoient entre la province de Chiquitos et 
le défilé de Villabella quelques montagnes isolées 
placées face à face 1. Une plaine étroite unit les 

nonzo, sous un pont naturel d'une structure remarquable. J'ai essayé, 
dans un ouvrage écrit en latin et intitulé de Distributtone gevyra-
phica Plantarum secundum cœli temperiem et alliludinem mon-

tium, 1817, p. 104, de caractériser comme il suit ces régions mon
tagneuses : « Altitudine 1700-1900 hexapod. asperrimœ solitudincs 
« quae a colonis hispanis uno nomine Pàramos appellantur, tempes-
« tatum vicissitudinibus mire o b n o x i i E , ad quas solitœ et emollitae 
« defluunt nives ; ventorum flatibus ac nimborum grandinisque 
« jactu tumultuosa regio, quai aequo per diem et per nocles riget, 
« solis nubila et tristi luce tere nunquam calefacta. Habitantur in 
« hac ipsa altitudine sat magnaî civitates, ut Micuipampa Peruvia-
« norum, ubi thermometrum écrites, mendie inter 5 et 8', noetu — 
« 0" 4 consistere vidi; Huancavelica, propter cinnabaris venas celc-
« brata, ubi altitudine 183,1 hexap. fore totum per annum temperies 
« mensis martii Parisiis. » 

1 L'espace immense compris entre les côtes orientales de l'Amé
rique du Sud et la pente orientale de la chaîne des Andes, est res
serré par deux massifs de montagnes qui séparent l'une de l'autre 
les trois plaines ou vallées de l'Orcnoque inférieur du fleuve des 
Amazones et du Rio de la Plata. Le plus septentrional de ces massifs, 
nommé le groupe de la Parinie, est situé vis-à-vis des Andes de Cun-
dimarca, qui s'étendent au loin vers l'est, et prend, entre les 68° et 
70 e degrés de longitude, les dimensions de hautes montagnes. Il s'unit 
aux collines granitiques de la Guyane française par l'étroite chaîne 
de Pacaraima. J'ai représenté clairement cette jonction dans la carte 
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Hylflea de la rivière des Amazones aux Pampas de 
Buénos-Ayres. Les Pampas égalent trois fois en super
ficie les Llanos de Venezuela ; leur étendue est telle
ment prodigieuse, que, bornées au uord par des buis
sons de palmiers, elles sont, dans leur partie méri
dionale, presque couvertes de neiges éternelles. Les 
touyous (Struthio rhea), oiseaux semblables aux ca-
soars, sont les hôtes particuliers des Pampas, peuplées 
aussi par des colonies de chiens devenus sauvages 
qui habitent en troupes dans des cavernes souter
raines, et qui souvent, poussés par une avidité san
guinaire, se jettent sur les hommes pour la défense 
desquels ils combattaient autrefois *. 

Ainsi que la plus grande partie des déserts du Sa
hara 2 , les Llanos, c'est-à-dire la plaine la plus septen
trionale de l'Amérique du Sud, sont situés sous la 
zone torride. 11 en résulte que tous les six mois ils 
changent d'aspect : tantôt ils apparaissent désoles 
comme les mers de sable de la Libye; tantôt ils se 

de la C o l o m b i e , q u e j ' a i d ressée d ' ap rè s m e s p r o p r e s obse rva t ions 

a s t r o n o m i q u e s . Les Ca ra ïbes , qu i s ' a v a n c e n t des miss ions de Caroni 
vers les p l a ine s de Rio Branco , j u s q u ' a u x f ron t iè res du Brés i l , g r a 

vissent d a n s ce voyage le dos du P a c a r i a m a et du Q u i m i r o p a c a . Le 

second massif s é p a r e le bass in du fleuve des Amazones e t celui du 

Rio de la P l a t a ; c 'est le g r o u p e b ré s i l i en . 11 s ' avance d a n s la p rov ince 

de Ch iqu i tos , à l ' oues t de l a c h a î n e de coll ines de P a r e c i s , p r è s du 

c o n t r e - f o r t de S a n t a Cruz de la S i e r r a . C o m m e le g r o u p e de la Pa -

r i m e , qu i p r o d u i t l es ca t a rac t e s de l ' O r é n o q u e , ne se. r a t t a c h e pas 

i m m é d i a t e m e n t à la c h a î n e des A n d e s , n o n p lus q u e le g r o u p e du 

l i rés i l , il en r é s u l t e q u e r i e n n e s é p a r e les p l a ines de Venezuela de 

cel les d e la P a t a g o n i e . 
1 Voir p lu s loin le c h a p i t r e VIII : Chiens devenus sauvages. 

* Voir p lu s loin le chap i t r e IX : Désert du Sahara. 
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t r a n s f o r m e n t e n p r a i r i e s , c o m m e u n g r a n d n o m b r e 

des s t e p p e s d e l ' A s i e c e n t r a l e 1 . 

U n d e s o b j e t s d e la g é o g r a p h i e g é n é r a l e q u i r é 

c o m p e n s e l e m i e u x d e s efforts qu ' i l c o û t e , c o n s i s t e à 

r a p p r o c h e r la c o n s t i t u t i o n p h y s i q u e d e r é g i o n s s é p a 

rées par d e vastes i n t e r v a l l e s e t à i n d i q u e r e n q u e l q u e s 

traits l e s ré su l ta t s d e ce t te c o m p a r a i s o n . D e s c a u s e s 

d i v e r s e s , e n par t i e p e u é t u d i é e s j u s q u ' à ce j o u r , 

t e n d e n t à d i m i n u e r la s é c h e r e s s e e t la c h a l e u r d u 

n o u v e a u c o n t i n e n t 2 . 

L e p e u d e l a r g e u r d e s t erre s d é c o u p é e s e n t o u t s e n s 

d a n s la par t i e t r o p i c a l e d e l ' A m é r i q u e du N o r d , o ù 

la b a s e l i q u i d e d e l ' a t m o s p h è r e la i t m o n t e r d a n s l e s 

r é g i o n s s u p é r i e u r e s u n c o u r a n t d'air m o i n s c h a u d ; 

l ' é t e n d u e l o n g i t u d i n a l e d u c o n t i n e n t q u i se p r o l o n g e 

j u s q u e v e r s l e s d e u x p ô l e s g l a c é s ; l e vas te O c é a n o ù 

se d é p l o i e n t s a n s o b s t a c l e l e s v e n t s p l u s frais d e s 

t r o p i q u e s ; l ' a b a i s s e m e n t d e s c ô t e s o r i e n t a l e s ; l e s 

c o u r a n t s d ' e a u f ro ide q u i , s o r t a n t d e la r é g i o n a n 

t a r c t i q u e , s e d i r i g e n t d 'abord d u s u d - o u e s t au n o r d -

est, v o n t s e b r i s e r c o n t r e les c ô t e s d u C h i l i s o u s l e 

3 5 e d e g r é d e l a t i t u d e m é r i d i o n a l e , r e m o n t e n t v e r s l e 

n o r d , l e l o n g d e s c ô t e s d u P é r o u , j u s q u ' a u c a p P a r i n a , 

e t e n f i n se d é t o u r n e n t b r u s q u e m e n t v e r s l ' o u e s t ; l e 

g r a n d n o m b r e d e c h a î n e s d e m o n t a g n e s a b o n d a n t e s 

e n s o u r c e s , d o n t l e s o m m e t c o u v e r t d e n e i g e s ' é l è v e 

1 Voir p lus loin le chap i t r e X : F lo re des Llanos et des steppes de 

l'Asie centrale. 

Voir plus loin chap i t r e XI : Causes tendant à diminuer la sé

cheresse et la chaleur du continent. 
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b i e n a u - d e s s u s d e t o u t e s l e s c o u c h e s d e s n u a g e s et 

qu i font d e s c e n d r e d e s c o u r a n t s d'air l e l o n g d e l e u r s 

v e r s a n t s ; l a m u l t i t u d e e t la l a r g e u r p r o d i g i e u s e d e s 

f l euves q u i , a p r è s u n g r a n d n o m b r e d e s i n u o s i t é s , 

v o n t c h e r c h e r t o u j o u r s , p o u r se j e t e r d a n s l a m e r , 

l e s c ô t e s l e s p l u s l o i n t a i n e s ; d e s s t e p p e s d é p o u r v u e s 

d e s a b l e et p a r l à m o i n s p r o m p t e s à s ' é c h a u f f e r ; l e s 

forê t s d o n t es t r e m p l i e la p l a i n e e n t r e c o u p é e d e 

f l e u v e s q u i a v o i s i n e l ' é q u a t e u r , forê t s i m p é n é t r a b l e s 

q u i p r o t è g e n t l a t erre c o n t r e l e s o l e i l o u n ' e n l a i s s e n t 

p a s s e r l e s r a y o n s q u ' e n l e s t a m i s a n t à t ravers l e u r 

f e u i l l a g e , et d a n s l ' i n t é r i e u r d u p a y s , a u x l i e u x l e s 

p l u s d i s tan t s d e la m e r e t d e s m o n t a g n e s , e x h a l e n t 

d a n s l 'a ir d ' é n o r m e s m a s s e s d ' e a u q u ' e l l e s o n t a s p i 

r é e s o u p r o d u i t e s e l l e s - m ê m e s p a r l 'ac te d e l a v é g é 

t a t i o n : t o u t e s c e s c i r c o n s t a n c e s a s s u r e n t a u x basses 

terres d u n o u v e a u m o n d e u n c l i m a t q u i p a r s o n h u 

m i d i t é et sa f r a î c h e u r c o n t r a s t e s i n g u l i è r e m e n t avec 

c e l u i d e l ' A f r i q u e . E l l e s s o n t l e s s e u l e s c a u s e s d e 

ce l t e séve e x u b é r a n t e , d e c e l l e v é g é t a t i o n v i g o u r e u s e , 

carac tère d i s t inc t i f d u c o n t i n e n t a m é r i c a i n . 

O n l e vo i t , la s c i e n c e n e se b o r n e p a s à d i r e q u e 

l 'air es t p l u s h u m i d e d a n s u n e p a r t i e d e la t erre q u e 

d a n s l ' a u t r e ; i l suffit d ' o b s e r v e r l ' é ta t a c t u e l d e s 

c h o s e s p o u r r e n d r e r a i s o n d e c e t t e i n é g a l i t é . L e 

p h y s i c i e n p e u t se d i s p e n s e r d e v o i l e r s o u s d e s m y t h e s 

g é o l o g i q u e s l ' e x p l i c a t i o n d e s e m b l a b l e s p h é n o m è n e s . 

11 n ' e s t p a s n é c e s s a i r e d e s u p p o s e r q u e l a l u t t e d e s 

é l é m e n t s qu i a d é c h i r é l e c o r p s p r i m i t i f d e n o t r e p l a 

n è t e n e s 'est pas a p a i s é e s i m u l t a n é m e n t d a n s l e s d e u x 
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h é m i s p h è r e s , o u q u e l ' A m é r i q u e , î l e m a r é c a g e u s e , 

p e u p l é e d e c r o c o d i l e s et de s e r p e n t s , e s t sor t ie p l u s 

tard q u e l e s a u t r e s p a r t i e s d u m o n d e d e c e t é ta t d e 

c h a o s d a n s l e q u e l l e s e a u x é t a i e n t r é p a n d u e s sur l a 

sur face d e l a t erre '. 

S a n s d o u t e l ' A m é r i q u e d u S u d offre, si l ' o n c o n 

s i d è r e s o n c o n t o u r e x t é r i e u r e t la d i r e c t i o n d e s e s 

c ô t e s , u n e r e s s e m b l a n c e f r a p p a n t e a v e c l a p é n i n s u l e 

q u i t e r m i n e a u s u d - o u e s t l ' a n c i e n m o n d e . Mais la 

s t r u c t u r e i n t é r i e u r e d u so l a f r i ca in e t l a s i t u a t i o n d e 

c e p a y s , p a r r a p p o r t a u x m a s s e s c o n t i n e n t a l e s q u i 

l ' e n t o u r e n t , p r o d u i s e n t l ' e x c e s s i v e s é c h e r e s s e q u i , 

d a n s d e s e s p a c e s i m m e n s e s , s ' o p p o s e a u d é v e l o p p e 

m e n t d e la v i e o r g a n i q u e . L e s q u a t r e c i n q u i è m e s d e 

l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e s o n t s i t u é s a u - d e l à d e l ' é q u a -

t e u r , p a r c o n s é q u e n t d a n s u n h é m i s p h è r e q u i , e n 

r a i s o n d e l ' a c c u m u l a t i o n d e s e a u x et par b e a u c o u p 

d 'autres c a u s e s , e s t p l u s frais et p l u s h u m i d e q u e l ' h é 

m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l a u q u e l a p p a r t i e n t au c o n t r a i r e 

la part i e l a p l u s c o n s i d é r a b l e d e l 'Afr ique 2 . 

M e s u r é e s d e l ' e s t à l ' o u e s t , l e s s t e p p e s d e l ' A m é r i 

q u e m é r i d i o n a l e o u L l a n o s , o n t u n e é t e n d u e t ro i s fo is 

m o i n d r e q u e l e s d é s e r t s d e l ' A f r i q u e . L e s L l a n o s s o n t 

ra fra îch i s p a r l e s v e n t s d e la m e r q u i souff lent s o u s 

l e s t r o p i q u e s ; l e s d é s e r t s d e l ' A l r i q u e , s i t u é s s u r l e 

p a r a l l è l e d e l ' A r a b i e et d e l a P e r s e m é r i d i o n a l e , s o n t 

1 Voir plu» loin le chapitre XII : Préjugés répandus sur la jeu
nesse du nouveau continent. 

Voir plus loin chapitre XIII : Observations thermométriques sur 
'hémisphère du, nord et sur l'hémisphère du sud. 
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e n c o n t a c t a v e c d e s c o u c h e s d'air q u i o n t déjà t r a 

v e r s é d e s c o n t r é e s b r û l a n t e s . L e p è r e d e l ' h i s t o i r e , 

d o n t o n a l o n g t e m p s m é c o n n u la v é r a c i t é , H é r o d o t e , 

u n i q u e m e n t g u i d é par l e s e n t i m e n t q u ' é v e i l l a i t e n l u i 

l ' u n e d e s g r a n d e s s c è n e s d e l a n a t u r e , a r e p r é s e n t é 

t o u s l e s d é s e r t s d e l ' A f r i q u e s e p t e n t r i o n a l e , c e u x d e 

l ' Y é m e n , d u K e r m a n et d u M e k r a n q u i f o r m a i t la 

G ô d r o s i e d e s G r e c s , j u s q u ' à M o u l t a n , d a n s l a p r e s 

q u ' î l e de l ' I n d e e n - d e ç à d u G a n g e , c o m m e u n e s e u l e 

m e r d e s a b l e s q u i s e p r o l o n g e a i t s a n s i n t e r r u p t i o n 

d ' u n e e x t r é m i t é à l 'autre ' . 

O u t r e l'effet d e s v e n t s c h a u d s il faut t e n i r c o m p t e 

e n A f r i q u e , d a n s l e s p a r t i e s d u m o i n s d e c e c o n t i -

1 S'il est p e r m i s de c o n s i d é r e r les p l an t e s sociales c o n n u e s sous le 

n o m d 'Ér icées , q u i s ' é t e n d e n t d e p u i s l ' e m b o u c h u r e de l 'Escaut jus 

q u ' à l 'E lbe , depuis l a p o i n t e de .Tutland j u s q u ' a u x m o n t a g n e s du 

I la rz , c o m m e f o r m a n t u n e seule t r a i t e de v é g é t a u x , on p e u t su ivre 

de la m ê m e m a n i è r e , à t r a v e r s l 'Afrique e t l 'Asie , les m e r s de sable 

q u i , d e p u i s le cap Blanco j u s q u ' a u - d e l à de l ' I ndus , o c c u p e n t u n 

espace de 2,400 l i eues . La rég ion s a b l o n n e u s e d ' H é r o d o t e , n o m m é e 

p a r l es Arabes dése r t de S a h a r a , t r averse t o u t e l 'Afrique c o m m e u n 

b r a s de m e r d e s s é c h é , n o n pas à la vér i té s a n s ê t r e i n t e r r o m p u e p a r 

des oas i s , et s ' é t end j u s q u ' à la val lée du Nil, qui la b o r n e à l 'o r ien t . 

A u - d e l à de l ' i s thme de Suez, a u - d e l à des r o c h e r s de p o r p h y r e , de 

syén i te e t de g r ù n s t e i n , don t est fo rmé le m o n t S ina ï , c o m m e n c e le 

p l a t e a u dése r t du ÎNcdjed qu i r e m p l i t t o u t e la pa r t i e cen t r a l e de la 

p r e s q u ' î l e a r a b i q u e , e t est b o r n é à l 'oues t e t au sud p a r les con

t r ée s fertiles e t p lus fo r tunées de l 'Hedjaz e t de T H a d l i r a m a u t , qu i 

b o r d e n t l 'océan I n d i e n . L ' L u p h r a t e m a r q u e à l ' o r i en t la l imi te des 

dése r t s de l 'Arabie e t de la Syr ie . Plus lo in , d ' i m m e n s e s m e r s de 

s a b l e , n o m m é e s Bejaban, t r a v e r s e n t t ou te la P e r s e , depu i s la m e r 

Casp i enne j u s q u ' à la m e r des Indes ; elles c o m p r e n n e n t les dése r t s 

de K e r m a n , de Se i s t an , de Be loudsch i s tan e t de M e k r a n , r i ches e n 

sel e t e n soude . Le d é s e r t de M e k r a n est s épa ré de celui de Moul tan 

pa r l ' Jndus . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



ASPECT GÉNÉRAL,. 31 

n e n t q u i n o u s s o n t c o n n u e s , d e l ' a b s e n c e de g r a n d s 

fleuves, d e h a u t e s m o n t a g n e s e t de forê t s q u i e x h a 

l e n t u n e v a p e u r a q u e u s e et e n t r e t i e n n e n t la f r a î 

c h e u r . Il n ' e x i s t e d e n e i g e s é t e r n e l l e s q u e d a n s la 

part ie o c c i d e n t a l e d e l 'At las , d o n t l ' é tro i t e c h a î n e , 

v u e d e p r o f d par l e s a n c i e n s n a v i g a t e u r s , l e u r a p p a 

rut c o m m e u n e c o l o n n e i s o l é e q u i s ' é lança i t d a n s l e s 

airs p o u r s o u t e n i r l e c i e l 1 . A l ' e s t , la m o n t a g n e c o u r t 

j u s q u ' a u l i e u o ù C a r t h a g e , l ' a n c i e n n e d o m i n a t r i c e d e s 

m e r s , e s t e n s e v e l i e s o u s ses p r o p r e s r u i n e s ; e t , f o r m a n t 

a ins i l e l o n g d e s c ô t e s u n e vas te c h a î n e , q u i serva i t 

jadis d e r e m p a r t à la G é t u l i e , e l l e arrê te les v e n t s 

frais d u n o r d , et a v e c e u x l e s b r o u i l l a r d s qu i s ' é l è v e n t 

d e la m e r M é d i t e r r a n é e . 

O n se r e p r é s e n t a i t autre fo i s c o m m e d é p a s s a n t la 

l i m i t e i n f é r i e u r e d e s n e i g e s é t e r n e l l e s , l e s m o n t s d e 

la L u n e , Djebel-al-Komr 2 , q u i é t a i e n t c e n s é s f o r m e r 

u n p a r a l l è l e d e m o n t a g n e s e n t r e l e p l a t e a u d u H a b e s c h , 

q u e l ' o n p e u t a p p e l e r l e Q u i t o a fr i ca in , et l es s o u r c e s 

d u S é n é g a l . L a C o r d i l l è r e d e L u p a t a q u i sui t la c ô l e 

d e M o z a m b i q u e e t d e M o n o m o t a p a , c o m m e la c h a î n e 

d e s A n d e s l o n g e l e s r i v a g e s du P é r o u , est c o u v e r t e 

e l l e - m ê m e d e g l a c e s p e r p é t u e l l e s d a n s l e s c o n t r é e s 

aur i f ères d e M a c h i n g a e t d e M o c a n g a . Mais c e s m o n t a 

g n e s , d 'où c o u l e n t d e s e a u x a b o n d a n t e s , s o n t s i t u é e s 

t r è s - l o i n d e s i m m e n s e s d é s e r t s q u i s ' é t e n d e n t d e p u i s 

Voir plus loin chapitre XIV : Chaîne de F Atlas; pic de Téné 
riffe. 

5 Voir plus loin chapitre XV : Monts de la Lune, Djebel- a!-
Komr. 
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l e v e r s a n t m é r i d i o n a l d e l 'At las j u s q u ' a u N i g e r , d o n t 

l e s e a u x se d i r i g e n t vers l ' o r i e n t . 

Cependant , t o u t e s l e s c a u s e s d e c h a l e u r e t d e s é c h e 

r e s s e q u e n o u s a v o n s é n u m é r é e s p o u r r a i e n t n 'ê tre p a s 

e n c o r e su f f i sante s p o u r c h a n g e r e n u n e e f f r o y a b l e 

m e r d e s a b l e d e s p a r t i e s a u s s i c o n s i d é r a b l e s d u sol 

a f r i c a i n , si q u e l q u e r é v o l u t i o n d e l a n a t u r e , t e l l e par 

e x e m p l e q u ' u n e i n v a s i o n d e l ' O c é a n , n ' e û t j a d i s d é 

p o u i l l é c e t t e s u r f a c e u n i e d e s p l a n t e s e t d e la terre 

v é g é t a l e q u i l a c o u v r a i e n t . A q u e l l e é p o q u e s e p r o 

d u i s i t c e t t e c a t a s t r o p h e , q u e l l e force d é t e r m i n a 

l ' i r r u p t i o n d e s e a u x ? C'est u n m y s t è r e q u i res te p r o 

f o n d é m e n t c a c h é d a n s la n u i t d e s t e m p s . P e u t - ê t r e 

f u t - c e u n effet d u g r a n d c o u r a n t d e r o t a t i o n q u i p o r t e 

l e s e a u x c h a u d e s d u g o l f e d u M e x i q u e v e r s l e b a n c 

d e T e r r e - N e u v e , et d e l à j u s q u e s u r l e s c ô t e s d e l ' a n 

c i e n c o n t i n e n t , c o u r a n t qu i c h a r r i e l e s n o i x d e c o c o et 

d ' a u t r e s frui ts d e s t r o p i q u e s s u r l e s r i v a g e s d ' I r l a n d e 

et d e N o r v è g e 1 . On p e u t d u m o i n s a s s u r e r q u ' a u 

j o u r d ' h u i e n c o r e il e x i s t e u n b r a s d e c e c o u r a n t 

m a r i n q u i , p a r t a n t d e s A ç o r e s , s e d i r i g e vers l e s u d -

es t , e t va se j e t e r , n o n s a n s d a n g e r p o u r l e s n a v i g a 

t e u r s , s u r l e s d u n e s d e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s d e l ' A f r i q u e . 

T o u s l e s r i v a g e s s i t u é s s o u s l e s t r o p i q u e s , e t j'ai 

s u r t o u t e n v u e l e s c ô t e s d u P é r o u e n t r e A m o t a p e e t 

C o q u i m b o , m o n t r e n t c o m b i e n il faut d e s i è c l e s e t 

p e u t - ê t r e d e m i l l i e r s d ' a n n é e s p o u r q u e , d a n s c e s 

r é g i o n s b r û l a n t e s q u e n ' h u m e c t e j a m a i s la p l u i e , o ù 

1 Voir plus loin chapitre XVI : Grand courant de rotation ou 
Gulf-Slream. 
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n e p e u v e n t g e r m e r l e s L é c i d é e s n i a u c u n e e s p è c e d e 

L i c h e n s , l e s s a b l e s m o u v a n t s o f frent u n p o i n t d ' a p p u i 

s t a b l e a u x r a c i n e s d e s p l a n t e s 

L e s c o n s i d é r a t i o n s q u i p r é c è d e n t s u f f i s e n t p o u r e x p l i 

q u e r c o m m e n t , m a l g r é l a r e s s e m b l a n c e d e s c o n t o u r s , 

l 'Afr ique e t l ' A m é r i q u e d u S u d p r é s e n t e n t l e s c o n 

trastes l e s p l u s f r a p p a n t s d a n s l e u r c l i m a t et l e c a 

rac tère d e l e u r v é g é t a t i o n . C e p e n d a n t l e s s t e p p e s d e 

l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e o n t b e a u ê tre r e c o u v e r t e s 

d ' u n e l é g è r e c o u c h e d e terre v é g é t a l e , ê tre a r r o s é e s 

p a r d e s o n d é e s p é r i o d i q u e s e t se r e v ê t i r c o m m e par 

e n c h a n t e m e n t d ' u n r i c h e tap i s d e v e r d u r e , j a m a i s 

e l l e s n ' o n t p u at t irer à e l l e s l e s p o p u l a t i o n s l i m i 

t r o p h e s , et l e s d é c i d e r à q u i t t e r l e s b e l l e s v a l l é e s d e 

Caracas , l e s r i v a g e s d e l a m e r e t c e m o n d e d e f l e u v e s 

q u i f o r m e l e b a s s i n d e l ' O r é n o q u e , p o u r a l l e r se 

p e r d r e d a n s d e s d é s e r t s d é p o u r v u s d 'arbres e t d e 

s o u r c e s . A u s s i la s t e p p e f u t - e l l e t r o u v é e , l o r s q u ' y 

p é n é t r è r e n t d e s c o l o n s d ' E u r o p e e t d 'Afr ique , p r e s 

q u e e n t i è r e m e n t d é n u é e d ' h a b i t a n t s . 

L e s L l a n o s s o n t très p r o p r e s à la n o u r r i t u r e d e s 

t r o u p e a u x ; et c e p e n d a n t l e s o i n d e s b e s t i a u x étai t 

p o u r a ins i d i re i n c o n n u a u x h a b i t a n t s p r i m i t i f s d u 

1 D a n s les c o n t r é e s du n o r d , la t e r r e , d é p o u r v u e de v é g é t a u x , se 

r e c o u v r e de l i c h e n s , te ls que le Bxomyces roseus, le Cenomyce ren-

giferina, le Lecidea muscorum e t le Lecidea icmadopàila, a ins i 

q u e d ' au t r e s c r y p t o g a m e s de m ê m e n a t u r e , qui a n n o n c e n t e t p r é 

p a r e n t l a v é g é t a t i o n des g r a m i n é e s e t des p l a n t e s h e r b a c é e s . Sous 

les t r o p i q u e s , où les mousses et les l i chens n e c ro i s sen t en a b o n 

d a n c e q u e d a n s les l i eux o m b r a g é s , q u e l q u e s p l a n t e s g rasses en 

p r e n n e n t la p lace . 
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nouveau monde 1 . À peine, parmi les diverses popu
lations de l'Amérique, y en eut-il une seule en état de 
mettre à profil les avantages que la nature leur avait 
offerts sous ce rapport. La race américaine qui, si l'on 
excepte les Esquimaux, est partout la même, depuis 
le 15" degré de latitude nord jusqu'au 55 e degré de 
latitude sud, passa de la chasse à l'agriculture sans 
traverser la vie pastorale. Deux espèces d'animaux 
à cornes paissent dans les prairies du Canada occi
dental, à Quivira et dans la Palmyre américaine, 
c'est-à-dire autour des ruines colossales de la Casa 

grande des Aztèques, qui se dressent solitairement 
dans le désert, sur les rives du fleuve Gila 2. Un 
mouflon à longues cornes, semblable à celui qui passe 
pour être la souche du mouton, erre au milieu des 
rochers arides et pelés de la Californie. Les vicunas, 

1 Voir plus loin chapitre XVII : Troupeaux a"Amérique, bœufs, 
lamas, etc. 

8 Au sud du fleuve Gila, qui se jette, avec le Rio Colorado, dans le 
golfe de la Californie, on rencontre, perdus au milieu de la steppe, 
les énigmatiques débris du palais des Aztèques, nommé par les Es
pagnols las Casas Grandes. Vers l'an 1160, lorsque les Aztèques, 
sortant du pays inconnu d'Aztlan, parurent à Anahuac, ils s'arrêtè
rent quelque temps sur les bords du Gila. Deux moines francis
cains, Garces et Font, sont [écrivait Humboldt) les derniers voya
geurs qui aient visité les Casas Grandes, et leur voyage remontait 
à l'année 1773. Ils disaient que les ruines formaient une enceinte de 
près d'une lieue carrée. Toute la plaine à l'entour est couverte de 
débris de vases de terre peints avec art. Le palais principal, si l'on 
veut donner ce nom à une vaste maison bâtie en briques qui n'ont 
pas même été durcies par le feu, a 420 pieds de longueur et 260 de 
largeur. (Voyez : Cronica serdfica y apostôlica del colegin de Pro-

Tpaqanda Fide de la Santa Cruz de Querétaro, par Fr. Juan Do
mingo Arricivita, Mexico, 1792.) 
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les huanacos, les alpacas et les lamas sont les hôtes 
particuliers de la péninsule méridionale. De tous ces 
utiles animaux, les premiers sont les seuls qui, pen
dant deux mille ans, aient conservé leur liberté na
turelle. L'usage du lait et du fromage est, aussi bien 
que la possession et la culture des céréales, l'un des 
traits caractéristiques qui distinguent les nations de 
l'ancien continent 1. 

Si quelques-unes de ces populations ont passé, à 
travers le nord de l'Asie, sur les côtes occidentales de 
l'Amérique, et, cherchant toujours les lieux frais, ont 
suivi vers le sud les sommets élevés des Andes, cette 
émigration dut s'accomplir par des chemins à travers 
lesquels les nouveaux venus ne pouvaient transpor
ter ni troupeaux ni céréales a. Peut-être, quand 
s'écroula, après de longs ébranlements, l'empire des 
Hioungnou, la marche de cette tribu puissante occa-
sionna-t-elle aussi dans la partie nord-est de la Chine 
et de la Corée des mouvements de peuples, à la suite 
desquels des Asiatiques civilisés passèrent dans le 
nouveau continent. En supposant que ces colons 
eussent habité auparavant des steppes où l'agriculture 
n'est pas en usage, on expliquerait du moins l'ab-

1 Voir p lus lo in c h a p i t r e XVIII : Origine de la culture des plantes 

céréales. 
2 « D a n s t o u t le Mexique et le P é r o u , d i t H u m b o l d t , les h a u t e s 

p l a ine s des m o n t a g n e s offrent seules des t r a c e s de civi l isat ion 

a v a n c é e . N o u s a v o n s vu, cor i t inue- t - i l , s u r la c r o u p e des A n d e s , à 

3 , H 8 et 3 , ! i08 m è t r e s , des r u i n e s de pa la is et de b a i n s . Des h o m 

m e s d u N o r d , e m p o r t é s ve rs l ' é q u a t e u r p a r le c o u r a n t de l ' émi 

g r a t i o n , a v a i e n t pu seuls se p l a i r e sous uu s e m b l a b l e c l imat . » 
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s e n c e s u r p r e n a n t e d e s c é r é a l e s p r o p r e m e n t d i t e s e n 

A m é r i q u e , b i e n q u ' à vrai d i r e , c e t t e h y p o t h è s e so i t 

t r è s - h a s a r d é e , e t n 'a i t p a s é t é j u s t i f i é e j u s q u ' i c i p a r la 

c o m p a r a i s o n d e s l a n g u e s . P e u t - ê t r e e n f i n la t e m p ê t e 

j e t a - t - e l l e s u r l e s c ô t e s d e l a N o u v e l l e - C a l i f o r n i e u n e 

de c e s c o l o n i e s d e p r ê t r e s a s i a t i q u e s , p o u s s é e s p a r d e 

m y s t i q u e s r ê v e r i e s à d e s n a v i g a t i o n s l o i n t a i n e s , e t 

d o n t l ' h i s t o i r e d u J a p o n n o u s offre u n m é m o r a b l e 

e x e m p l e a u t e m p s d e T h s i n s c h i - h o u a n g - t i 

L a v i e p a s t o r a l e , t r a n s i t i o n h e u r e u s e q u i fixe d e s 

h o r d e s d e c h a s s e u r s n o m a d e s s u r u n sol fert i le e n 

p â t u r a g e s , et l es p r é p a r e à l ' a g r i c u l t u r e , r e s t a d o n c 

i n c o n n u e a u x p o p u l a t i o n s p r i m i t i v e s d e l ' A m é r i q u e . 

C'est à c e t t e i g n o r a n c e q u e d o i t ê t r e a t t r i b u é e l ' a b 

s e n c e d e t o u t e p o p u l a t i o n d a n s l e s s t e p p e s d e l ' A m é 

r i q u e m é r i d i o n a l e . L e s d i v e r s e s e s p è c e s d ' a n i m a u x 

q u i l e s h a b i t e n t s'y d é v e l o p p è r e n t a v e c d ' a u t a n t p l u s 

d ' é n e r g i e . R i e n , e n effet, n e g ê n a i t l e u r l i b e r t é n a t u 

r e l l e ; s e u l e s e l l e s p o u v a i e n t se faire o b s t a c l e à e l l e s -

m ê m e s . Il e n é ta i t d e la v ie a n i m a l e c o m m e d e la vie 

d e s p l a n t e s d a n s l e s forê t s q u i b o r d e n t l ' O r é n o q u e , o ù 

l e s h y m e n a e a e t l e l a u r i e r au t r o n c g i g a n t e s q u e n e 

s o n t j a m a i s , i l e s t v r a i , d é t r u i t s p a r Ja m a i n d e 

l ' h o m m e , m a i s p e u v e n t b i e n ê tre é touf fés p a r la p r e s 

s i o n d e s p l a n t e s g r i m p a n t e s qui l e s e n l a c e n t . L ' a g o u t i , 

l e pe t i t cerf t a c h e t é , l e s a r m a d i l l e s c u i r a s s é s , e s p è c e s 

d e t a t o u s q u i se g l i s s e n t c o m m e d e s rats d a n s l e s 

t err iers des l i è v r e s , d e s t r o u p e a u x d e c a b i a i s i n d o l e n t s , 

1 Voir p lu s lo in c h a p i t r e XIX : Anciennes relations entre l'Asie 

orientale et VAmérique occidentale. 
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des civettes agréablement zébrées, mais qui empestent 
l'air de leurs émanations, le grand lion sans crinière, 
le jaguar tacheté ou tigre d'Amérique, assez fort 
pour tuer de jeunes taureaux et les transporter sur le 
haut d'une colline ; telles sont quelques-unes des 
nombreuses espèces qui errent dans ces plaines dé
pouillées d'arbres 1. 

Les Llanos, en effet, ne sont guère habitables que 
pour des animaux, et sans doute ils n'auraient pu 
retenir des hordes nomades qui, ainsi que les Hin-
doux, préfèrent la nourriture végétale, si l'on ne 
trouvait épars çà et là les palmiers éventails connus 
sous le nom de Mauritia. Partout on renomme les 
propriétés bienfaisantes de cet arbre de vie. Seul il 
nourrit à l'embouchure de l'Orénoque, au nord de la 
Sierra de Imataca, la nation indomptée des Gua-

1 D a n s les s t eppes de Caracas e r r e n t , e n t r o u p e a u x n o m b r e u x , les 

a n i m a u x dés ignés sous le n o m de Cervus mexicanus. J e u n e s , ils 

on t la p e a u t a c h e t é e e t l ' a p p a r e n c e du c h e v r e u i l . ISous avons p a r e i l 

l e m e n t t r o u v é , ce qu i a d ro i t de s u r p r e n d r e sous un c l imat auss i 

b r û l a n t , des v a r i é t é s c o m p l è t e m e n t b l a n c h e s . Ce Cervus mexicanus 

n e s 'é lève p a s s u r la p e n t e des A n d e s , p r è s de l ' é q u a t e u r , à u n e h a u 

t e u r de p lus de t 3 à 1 ,300 m è t r e s ; ma i s à 3,898 m è t r e s se t r o u v e n t des 

cerfs de h a u t e ta i l le , qu i s o u v e n t auss i son t b l a n c s , e t q u e l 'on s e r a i t 

e m b a r r a s s é de d i s t i n g u e r d u cerf e u r o p é e n p a r a u c u n s i g n e s p é c i f i q u e . 

Le Cavia c a p y b a r a , n o m m é Ch igu i r e d a n s la p rov ince de C a r a c a s , 

est ce m a l h e u r e u x a n i m a l qu i est pou r su iv i d a n s l 'eau p a r le c r o c o 

dile et d a n s la p l a i n e p a r le j a g u a r . Il c o u r t si ma l q u e l 'on en p e u t 

sais i r avec la m a i n . On fait fumer ses e x t r é m i t é s e n gu i se de j a m b o n ; 

m a i s l ' o d e u r de m u s c qu ' i l r é p a n d le r e n d fort d é s a g r é a b l e au g o û t . 

Nous p r é f é r i o n s s u r le b o r d de l ' O r é n o q u e les j a m b o n s d ' ânes . 

Les a n i m a u x à exha l a i sons fé t ides , ma i s m a r q u é s de r a i e s é l égan t e s , 

qu i h a b i t e n t ces l i eux , a p p a r t i e n n e n t a u g e n r e V i v e r r a ; ce son t les 

Vive r ra M a p u r i t o , Zori l la e t Vi t to te . 
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raunos. Quand ces peuples étaient plus nombreux et 
vivaient réunis, non-seulement ils élevaient leurs ca
banes sur des pieux do palmiers recouverts d'un 
plancher horizontal ; mais ils étendaient adroite
ment d'un tronc à l'autre (du moins la tradition le 
dit) des nattes tressées avec les nervures des feuilles 
du Mauritia. Ainsi, durant la saison des pluies, 
quand le Delta est inondé, ils vivaient dans les arbres, 
à la façon des singes. Ces huttes flottantes étaient en 
partie recouvertes de terre glaise, formant une 
couche humide sur laquelle les femmes allumaient 
du feu pour les besoins du ménage, et le voyageur 
qui la nuit naviguait sur le fleuve, voyait briller une 
rangée de flammes isolées du sol et suspendues à une 
grande hauteur dans l'air *. Aujourd'hui encore les 

' L e pe t i t p e u p l e d e s G u a r a u n o s ou G u a r a n i s , n o m m é d a n s la 

G u y a n e a n g l a i s e W a r r a w s , et p a r les C a r a ï b e s U - a r a - u , h a b i t e le 

de l t a m a r é c a g e u x et le r é s e a u des fleuves de l ' O r é n o q u e , pa r t i cu l i è 

r e m e n t les b o r d s d u M a n a m o G r a n d e et d u Cano Maca reo . Ils se son t 

aussi r é p a n d u s , s a n s b e a u c o u p c h a n g e r l e u r g e n r e d é v i e , s u r le 

l i t to ra l c o m p r i s e n t r e les e m b o u c h u r e s d e l 'Essequ ibo et l a Boca de 

Navios de l ' O r é n o q u e ( R i c h a r d S c h o m b u r g , Heisen in Britisch 

Guiana). Il exis te e n c o r e (éc r iva i t I l u m b o l d t ) 1 ,700 G u a r a u n o s é p a r s 

a u x e n v i r o n s de C u m a c a et lu long du Rio B a r i m a , qu i v a se j e t e r 

d a n s le golfe de la Boca de Navios . Le g r a n d h i s to r i en B c m b o , c o n 

t e m p o r a i n de C h r i s t o p h e Co lomb, d 'Amer igo Vespucci et d e A l o n s o 

de Hojeda, c o n n a i s s a i t déjà les m œ u r s de ceux des G u a r a u n o s qui h a 

b i t e n t le de l t a de l ' O r é n o q u e . Il dit d a n s ses Ilistorise l'enetus (1551, 

p. 88) : « Q u i b u s d a m i n locis p r o p t e r p a l u d e s incolae d o m u s in a r b o -

r i b u s aedificant. » Il est a u m o i n s e x t r ê m e m e n t v r a i s e m b l a b l e q u e le 

c a r d i n a l B e m b o a eu e n v u e les G u a r a u n o s r é p a n d u s a u t o u r d e l ' em

b o u c h u r e de l ' O r é n o q u e , p lu tô t q u e les i n d i g è n e s qui h a b i t e n t p r è s 

de l ' e n t r é e du golfe de M a r a c a i b o , à l ' e n d r o i t où Alonso de Hojeda , 

a c c o m p a g n é d e Vespucci et de J u a n d e la Cosa, t r o u v a i t auss i , a u 
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G u a r a u n o s d o i v e n t la c o n s e r v a t i o n d e l e u r l i b e r t é e t 

p e u t - ê t r e a u s s i l ' i n d é p e n a n c e d e l e u r c a r a c t è r e a u s o l 

m o u v a n t , m a r é c a g e u x , à m o i t i é l i q u i d e , sur l e q u e l 

i l s c o u r e n t d ' u n p a s l é g e r , e t à l e u r s é j o u r d a n s l e s 

a r b r e s . I l s h a b i t e n t a u m i l i e u d e s a irs u n e v i l l e l i b r e , 

o ù j a m a i s p r o b a b l e m e n t l ' e n t h o u s i a s m e r e l i g i e u x n e 

c o n d u i r a u n S t y l i t e a m é r i c a i n 

mois d ' aoû t 1499, u n e popu l a t i on « fonda ta s o p r a l ' a c q u a c o m e V e -

nezia . » La Re la t ion de Vespucci , d a n s laquel le n o u s t r o u v o n s i n d i 

q u é e p o u r la p r e m i è r e fois l ' é tymolog ie du n o m de Venezue la (peti te 

Venise) , a p p l i q u é à la p rov ince de C a r a c a s , n e p a r l e q u e de m a i s o n s 

bâ t i es s u r p i lo t i s , et n o n d ' h a b i t a t i o n s au mi l ieu des a r b r e s . 

Sir W a l t e r Ra le igh n o u s f o u r n i t u n t é m o i g n a g e plus r a p p r o c h é de 

n o u s e t à l ' ab r i de t o u t e con t e s t a t i on . Il d i t e x p r e s s é m e n t avoi r vu 

à l ' e m b o u c h u r e de l ' O r é n o q u e , lors de son second voyage e n 157S, 

les feux des Tivit ives ou Q u a - r a u - e t e s (c 'es t a ins i qu ' i l n o m m e les 

G u a r a u n o s ) b r i l l e r d a n s le h a u t des a r b r e s ( R a l e i g b , Discoi-ery oj 

* Guiaría, 1S96, p . 90) . Dans l 'édi t ion la t ine pub l i ée sous l e t i t r c d e : 

Brevis et admiranda Descriptio regni Guianœ (Nor ib . , 1599, t a b . 4 ) , 

on lit u n e desc r ip t ion de ces feux. Raleigh le p r e m i e r a p p o r t a e n 

A n g l e t e r r e des frui ts du p a l m i e r M a u r i t i a , qu ' i l c o m p a r e t r è s - j u s t e 

m e n t , e n r a i son de l eu r s éca i l l e s , à des p o m m e s de p in . Le P è r e 

José Gumil la , qu i vis i ta d e u x fois les G u a r a u n o s c o m m e miss ion

n a i r e , di t à la vé r i t é qu ' i l s h a b i t e n t d a n s les Palmares ou bu i s sons 

de p a l m i e r s q u i c ro i s sen t a u mil ieu des m a r a i s ; m a i s il se c o n t e n t e 

de m e n t i o n n e r q u e l q u e s h a b i t a t i o n s flottantes s u s p e n d u e s à des 

p ieux é levés , e t n e d i t r i e n des p l a n c h e r s fixés s u r des a r b r e s e n c o r e 

couve r t s de feui l lage . Hil lhouse et s i r R o b e r t S c h o m b u r g k son t 

d 'avis q u e B e m b o et Ra l e igh o n t été t r o m p é s t o u s d e u x , l ' un pa r les 

réc i t s qu ' i l a r ecue i l l i s , l ' au t r e p a r le t é m o i g n a g e m ê m e de ses y e u x ; 

q u e des feux p lacés au -dessous des pa lmie r s e n é c l a i r a i e n t le fai te , 

e t q u e les n a v i g a t e u r s qui pa s sa i en t a u p r è s c r o y a i e n t voir les h a b i 

t a t i ons des G u a r a u n o s fixées au s o m m e t des a r b r e s . 

1 Le f o n d a t e u r de la secte des Sty l i tes , S i m é o n S i s a n i t e s , fils 

d ' u n p a s t e u r s y r i e n , passa , d i t - o n , t r e n t e - s e p t a n s de sa vie p longé 

d a n s u n e c o n t e m p l a t i o n m y s t i q u e , succes s ivemen t s u r le fût de cinq 

c o l o n n e s , d o n t l a h a u t e u r é ta i t en p rog re s s ion a s c e n d a n t e . La d e r -
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Le Mauritia n'offre pas seulement aux Guaraunos 
une demeure assurée, il leur fournit aussi diverses 
espèces d'aliments. Avant que s'entr'ouvre sur le 
palmier mâle l'enveloppe délicate des fleurs, et seu
lement à cette période de métamorphose, le tronc de 
l'arbre recèle une fécule semblable au sagou, et qui, 
comme la farine contenue dans la racine du manioc, 
se durcit en pains minces et arrondis. De la séve fer-
mentée du Mauritia est formé le vin de Palme, liqueur 
douce avec laquelle s'enivrent les Guaraunos. Les 
fruits, recouverts d'écaillés étroites, et semblables à 
des pommes de pin rougeàtres, fournissent, ainsi que 
les bananes et presque tous les fruits des tropiques, 
une nourriture différente, suivant qu'on les consomme 
après l'entier développement du principe saccharin, 
ou plus tôt, quand ils sont encore à l'état farineux. 
Ainsi nous trouvons, sur le dernier échelon de l'huma
nité, toute une race dont l'existence est enchaînée à un 
arbre unique, comme certains insectes ne s'attachent 
qu'à une seule parlie d'une fleur l . 

nière colonne sur laquelle il s'établit avait 80 pieds de haut. Il mou
rut en 461. Pendant 700 ans, il y eut des fanatiques, iinmmcs sancii 
columnares, qui suivirent ce genre de vie. En Allemagne même, 
dans le pays de Trêves, on tenta d'établir des cloîtres aériens; mais 
les évoques s'opposèrent à ces dangereux excès (Mosheim, Instit. 
Hist. eccles., 1735, p. 21 o). 

1 Le beau palmier Moriche (Mauritia flexuosa, Quiteve ou Ita-
Palme) appartient, d'après Martius, aussi bien que le palmier Cala-
mus, au groupe des Lépidocariées ou Coryphinées. Linné en a 
donné une idée très-inexacte, en disant qu'il est sans feuilles. Le 
tronc peut avoir jusqu'à 2H pieds de haut, mais il n'atteint proba
blement cette élévation qu'à i 20 ou 150 ans. On rencontre le Mauritia 
a une grande hauteur sur la pente du Duida, au nord de la mission 
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Depuis la découverte du nouveau continent, les 
Llanos sont devenus habitables pour l'homme. Afin de 
faciliter les relations entre les côtes et la Guyane, on 
a bâti çà et là des villes sur les rivières qui traversent 
la steppe Alors de toutes parts dans ces espaces im
menses a commencé la vie pastorale. On rencontre, à 
une journée de marche l'une de l'autre, des huttes 
construites avec des claies de roseaux, et couvertes de 
peaux de bœufs. Tout autour, dans la steppe, errent 
d'innombrables troupeaux de chevaux, de mulets, 
de bœufs redevenus sauvages et qu'à l'époque de calme 

d'Esmeralda, où j'en ai vu moi-même d'une grande beauté. Il forme, 
dans les lieux humides, de magnifiques groupes d'une verdure 
fraîche et brillante qui rappelle la verdure des Aunes. Son omhre 
conserve aux autres arbres un sol humide; aussi les Indiens disent-
ils que le Mauritia a la propriété mystérieuse [l'attirer l'eau autour 
de ses racines. C'est en vertu d'une théorie semblable qu'il ne faut 
pas, suivant eux, tuer les serpents, parce que leur destruction en
traînerait le dessèchement des flaques d'eau (lagunas). Ainsi l'en
fant grossier delà nature confond la cause et l'effet. Gumilla nomme 
le Mauritia flexuosa des Guaraunos, l'arbre de vie {arbol de la vida). 

Sur la montagne de Ronaima, à l'est des sources de l'Orénoque, le 
Mauritia croît à une hauteur de 1,299 mètres. — Dans l'intérieur de 
la Guyane, sur les bords inexplorés du Rio Atabapo, nous avons 
découvert une nouvelle espèce de Mauritia dont la tige est garnie 
d'épines, et à laquelle nous avons donné le nom de Mauritia aculeata. 
(Humboldt, Bonpland et Kunth, Nova gênera et species Planlarum, 

t. I, p. 239-2^;.) 
1 Des familles vivant du produit des bestiaux et non de l'agricul

ture se sont réunies au milieu de la steppe dans de petites villes qui, 
à la vérité, passeraient à peine pour des villages dans les contrées 
civilisées de l'Europe. Telles sont . Calabozo, située, d'après mes ob
servations astronomiques, sous 8° S6' 14" de latitude septentrio
nale, et 4 h. 40' 20" de longitude occidentale; Villa del Rio (latitude 
8° 38' 1"; longitude 4 h. 27' 47"); San Sébastian et d'autres en
core. 
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o ù j e v is i ta i c e s l i e u x o n n ' é v a l u a i t p a s à m o i n s d e 

1 , 5 0 0 , 0 0 0 t ê t e s . L ' a c c r o i s s e m e n t p r o d i g i e u x d e c e s 

a n i m a u x es t d ' a u t a n t p l u s s u r p r e n a n t q u ' i l s o n t é t é , 

s o u s c e t t e z o n e , e x p o s é s à p l u s d e d a n g e r s . 

L o r s q u e l e t ap i s d e v e r d u r e q u i c o u v r e la t e r r e e s t 

t o m b é e n p o u s s i è r e , b r û l é p a r l e s r a y o n s p e r p e n d i c u 

l a i r e s d ' u n s o l e i l q u e n e v o i l e a u c u n n u a g e , l e so l 

d e s s é c h é se c r e v a s s e , c o m m e s'i l ava i t é t é é b r a n l é p a r 

u n v i o l e n t t r e m b l e m e n t d e t e r r e . S i a l o r s v i e n n e n t à 

souff ler d e s v e n t s q u i se h e u r t e n t , e t s i d e l e u r c h o c 

r é s u l t e u n m o u v e m e n t c i r c u l a i r e , l a p l a i n e p r é s e n t e 

u n p h é n o m è n e s i n g u l i e r . S e m b l a b l e à u n e n u é e e n 

f o r m e d ' e n t o n n o i r d o n t l ' e x t r é m i t é g l i s s e s u r l e s o l , l e 

s a b l e s ' é l ève c o m m e u n e v a p e u r é p a i s s e a u m i l i e u du 

t o u r b i l l o n v ide d'a ir et c h a r g é d ' é l e c t r i c i t é . O n d ira i t 

l e s t r o m b e s d ' e a u d o n t l e b r u i t f r a p p e d'effroi l e n a 

v i g a t e u r e x p é r i m e n t é . L a v o û t e d u c i e l a f fa i s sée l a i s s e 

t o m b e r s u r l a p l a i n e d é s e r t e u n e l u e u r p â l e et s o m 

b r e . L e s l i m i t e s d e l ' h o r i z o n s e r a p p r o c h e n t s u b i 

t e m e n t ; l a s t e p p e s e r é t r é c i t , e t l e c œ u r d u v o y a g e u r 

se r e s s e r r e . L a t erre e m b r a s é e e t p o u d r e u s e , t e n u e e n 

s u s p e n s d a n s l ' a t m o s p h è r e c o m m e u n e v a p e u r é p a i s s e , 

a j o u t e à l a c h a l e u r é t o u f f a n t e d e l ' a i r ; e t l e v e n t 

d 'es t , l o r s q u ' i l v i e n t à p a s s e r s u r c e sol b r û l a n t , au 

l i e u d 'y a p p o r t e r d e l a f r a î c h e u r , l e r e n d p l u s a r d e n t 

e n c o r e 

1 Le s i n g u l i e r p h é n o m è n e d e s t r o m b e s d e s a b l e , d o n t n o u s voyons 

u n e i m a g e affaiblie e n E u r o p e à fous les e n d r o i t s où les c h e m i n s se 

c r o i s e n t , se p r o d u i t p a r t i c u l i è r e m e n t d a n s les d é s e r t s s a b l o n n e u x d u 

P é r o u , e n t r e A m o t a p e e t C o q u i m b o . Ces épa i s n u a g e s d e p o u s s i è r e 

p e u v e n t ê t r e d a n g e r e u x p o u r le v o y a g e u r q u i n ' a p a s e u la p r é c a u -
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B i e n t ô t d i s p a r a i s s e n t p e u à p e u l e s f l a q u e s d ' e a u 

q u e p r é s e r v a i e n t d u d e s s è c h e m e n t l e s f e u i l l e s j a u n i e s 

d e s p a l m i e r s f l a b e l l i f o r m e s . D a n s l e s p a y s g l a c é s d u 

N o r d , l e s a n i m a u x s o n t e n g o u r d i s p a r l e f r o i d ; d e 

m ê m e ic i l e c r o c o d i l e e t l e b o a , e n t e r r é s p r o f o n d é m e n t 

d a n s la g l a i s e d e s s é c h é e , r e s t e n t i m m o b i l e s e t e n d o r 

m i s . P a r t o u t l 'ar id i té p r é s a g e l a m o r t . 

E t c e p e n d a n t , a u m i l i e u d e s t o u r m e n t s d e la soif, 

l e s r a y o n s r é f r a c t é s d e l a l u m i è r e p r é s e n t e n t d e t o u t e s 

p a r t s a u v o y a g e u r l ' i m a g e t r o m p e u s e d ' u n e m e r a g i t é e . 

U n é t ro i t c o u r a n t d'a ir s é p a r e d u so l l e s b u i s s o n s d e 

p a l m i e r s q u i a p p a r a i s s e n t a u l o i n . Mis e n c o n t a c t avec 

d e s c o u c h e s d e t e m p é r a t u r e e t p a r c o n s é q u e n t d e 

d e n s i t é i n é g a l e s , i l s s e m b l e n t s u s p e n d u s p a r u n effet 

d ' o p t i q u e . 

tion de s'en garantir. Il est encore digne de remarque que ces cou
rants d'air partiels ne se heurtent jamais que quand les vents sont 
généralement tranquilles. L'Océan atmosphérique en cela ressem
ble à l'antre : dans la mer, les filets de courant, dont on saisit sou
vent le léger murmure, ne sont sensibles que par un calme plat. 

J'ai observé dans les Llanos de Apure, à la métairie de Guada-
lupe, que le thermomètre de Réaumur montait de 27° à 2fl°, dès 
que les venls chauds commençaient à souffler du désert, situé à peu 
de distance, et couvert de sable nu d'herbe rase et brûlée. Au milieu 
du nuage de poussière dont l'air était obscurci, la température s'é
levait, durant quelques minutes, à 33°. Dans le village de San-Fer-
nando de Apure, le sable aride n'avait pas moins de 42° de chaleur. 

1 Le phénomène bien connu du mirage est appelé, en sanscrit, 
la soif de la, gazelle. Tous les objets semblent flotter au milieu de 
l'air, et se réfléchissent dans la couche d'air inférieure. Le désert 
ressemble à une mer sans bornes dont la surface est agitée par les 
vagues. Des troncs de palmiers, des hip.ufs et des chameaux appa
raissent quelquefois renversés à l'horizon. Durant l'expédition des 
Français en Kgvple, celle illusion d'optique a souvent poussé au dé
sespoir les soldats altérés. Le même phénomène se reproduit dans 
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E n v e l o p p é s d a n s u n é p a i s n u a g e d e p o u s s i è r e , t o u r 

m e n t é s p a r la fa im et p a r u n e so i f d é v o r a n t e , l e s c h e 

v a u x e t l e s b œ u f s e r r e n t de t o u s c ô t é s : l e s b œ u f s e n 

p o u s s a n t d e s o u r d s m u g i s s e m e n t s , l e s c h e v a u x , l e c o u 

t e n d u c o n t r e l e v e n t e t a s p i r a n t a v e c f o r c e , af in d e r e 

c o n n a î t r e à l ' h u m i d i t é d e l 'a ir la p r é s e n c e d ' u n e f l a 

q u e d ' eau q u i n e so i t p a s e n c o r e e n t i è r e m e n t é v a p o r é e . 

D o u é d ' u n i n s t i n c t p l u s s û r , l e m u l e t c h e r c h e u n 

a u t r e m o y e n d ' a p a i s e r sa so i f : u n e p l a n t e d e f o r m e 

g l o b u l e u s e et d i v i s é e à sa sur face e n u n g r a n d n o m b r e 

d e c ô t e s , l e M e l o c a c t u s , r e n f e r m e u n e m o e l l e t r è s -

a q u e u s e s o u s s o n e n v e l o p p e h é r i s s é e . L e m u l e t , a p r è s 

avo ir pr i s la p r é c a u t i o n d ' écar ter l e s é p i n e s a v e c ses 

p i e d s , s e h a s a r d e à a p p r o c h e r s e s l è v r e s e t à b o i r e la 

m o e l l e r a f r a î c h i s s a n t e . Mais i l n e p u i s e p a s t o u j o u r s 

i m p u n é m e n t à c e t t e s o u r c e v é g é t a l e ; s o u v e n t o n voi t 

d e s m u l e t s b l e s s é s a u sabot p a r d e s é p i n e s d e C a c t u s 

tontes les parties du monde. Les anciens connaissaient aussi les re
marquables effets de la réfraction de la lumière dans le désert de la 
Libye. Je trouve ces images trompeuses, ces Fata Morgana de l'A
frique, mentionnées chez Diodore de Sicile, avec des explications 
très-aventureuses sur la condensation de l'air ( 1. III, c. XLIX et L) . 

1 Le Cactus melocactus a souvent de 27 à 32 centimètres de diamètre 
et le plus ordinairement 14 côtes. Le groupe naturel des Cactus, toute 
la famille des Noplées de Jussiea, n'appartient originairement qu'au 
continent américain. 11 existe des Cactus de formes très-diverses : 
les Melocactus ont des côtes et ressemblent à des melons; d'autres, 
comme les Opuntia, sont articulés, ou, comme les Cereus, se dres
sent en colonnes; les Khipsalides rampent et serpentent, les Pe~ 
reskia sont munis de feuilles. Près du pied du Chimborazo, dans la 
plaine sablonneuse de Riobamba, j'ai trouvé, jusqu'à une hauteur 
de 10,000 pieds, une nouvelle espèce d£ Pitahaya, le Cactus sepium. 
Humboldt, Bonpland et Kuntz, Nova gênera et species Plantarum, 

(.t VI, p. 52-36). 
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Q u a n d à la c h a l e u r b r û l a n t e d u s o l e i l s u c c è d e l a 

f r a î c h e u r d e la n u i t , t o u j o u r s é g a l e a u j o u r d a n s c e s 

c o n t r é e s , l e m o m e n t d u r e p o s n'est p a s e n c o r e v e n u 

p o u r l e s c h e v a u x et l e s b œ u f s . P e n d a n t l e u r s o m m e i l , 

d e s c h a u v e s - s o u r i s m o n s t r u e u s e s l e u r s u c e n t l e s a n g , 

c o m m e d e s v a m p i r e s ; o u s ' a t t a c h e n t à l e u r d o s , et y 

font d e s p l a i e s p u r u l e n t e s , d a n s l e s q u e l l e s v i e n n e n t 

s 'é tabl ir d e s m o s q u i t o s , des h i p p o b o s q u e s et t o u t u n 

e s s a i m d ' i n s e c t e s a r m é s d ' a i g u i l l o n s . T e l l e es t l a m i 

s é r a b l e v i e q u e m è n e n t l e s a n i m a u x d a n s l a s t e p p e , 

q u a n d l ' a r d e u r d u s o l e i l a tari l ' e a u à la sur face d e 

la t erre . 

L o r s q u ' e n f i n , a p r è s u n e l o n g u e s é c h e r e s s e , arr ive la 

b i e n f a i s a n t e s a i s o n d e s p l u i e s , la s c è n e c h a n g e s u b i 

t e m e n t . L 'azur p r o f o n d d u c i e l , s u r l e q u e l n e se d é t a 

c h a i t a u c u n n u a g e , s 'a l l ège et s ' éc la irc i t . A p e i n e 

p e u t - o n r e c o n n a î t r e d a n s la n u i t la t a c h e n o i r e d e la 

Croix d u S u d . L a d o u c e p h o s p h o r e s c e n c e d e s n u é e s 

d e M a g e l l a n p e r d s o n é c l a t . L e s c o n s t e l l a t i o n s d e 

l 'A ig le e t d u S e r p e n t a i r e j e t t e n t a u z é n i t h m ê m e u n e 

l u m i è r e s c i n t i l l a n t e q u i n e r e s s e m b l e p l u s a u t a n t à la 

l u m i è r e p l a n é t a i r e . V e r s l e s u d q u e l q u e s n u a g e s i s o l é s 

s ' é l èvent p e r p e n d i c u l a i r e m e n t à l ' h o r i z o n , et f o n t l'ef

fet de m o n t a g n e s l o i n t a i n e s . Des v a p e u r s é p a i s s e s s ' é 

t e n d e n t p e u à p e u , c o m m e u n b r o u i l l a r d , j u s q u ' a u 

z é n i t h . L e g r o n d e m e n t de la f o u d r e a n n o n c e au l o i n 

l a p l u i e q u i d o i t r é p a r e r la t e r r e 

1 J'ai essayé de décrire le commencement de la saison des pluies 
et les symptômes qui l'annoncent. L'azur sombre et profond du ciel 
résulte de la dissolution complète des vapeurs dans l'atmosphère 
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A peine la surface de la terre est-elle humectée, 
que la steppe embaumée se revêt de Kyllingia, de 
Paspalum aux nombreuses panieules et de diverses es
pèces de Graminées. Attirées par la lumière, les Mi-
moses herbacées développent leurs feuilles engourdies 
et saluent le lever du soleil, comme les oiseaux par 
leur chant matinal, comme les fleurs des plantes aqua
tiques par leur épanouissement au premier rayon du 
jour. Les chevaux et les bœufs paissent et semblent 
heureux de vivre. Le jaguar bigarré se cache dans les 
hautes herbes; il guette sa proie du fond de sa re
traite, et, mesurant d'un coup d'œil sûr la portée de 
son élan, il s'élance et retombe d'un seul bond, a la 
manière des chats et des tigres d'Asie, sur les animaux 
qui passent. 

Suivant le récit des indigènes, on voit quelquefois 
sur les bords des marais la glaise humide se soulever 
lentement et se détacher en mottes. Bienlôt une vio
lente détonation se fait entendre, et la terre est lancée 
en l'air à une grande hauteur, comme dans les érup
tions des petits volcans de boue. Celui qui connaît ce 
phénomène s'empresse de fuir, car aussitôt sort de 

tropicale. Aussitôt que ces -vapeurs commencent à se reformer, le 
cyanomètre indique une couleur plus pâle. La tache noire de la 
Croix du Sud devient de moins en moins sensible, à mesure que la 
transparence de l'air diminue, et ce changement indique l'approche 
de la pluie. En même temps s'efface l'éclat brillant des nuées Ma-
gellaniques (Nubecula major et minor). Les étoiles fixes qui bril
laient auparavant, comme les planètes, d'une lumière égale et tran
quille, scintillent maintenant, même au zénith. Tous ces phénomè
nes sont l'effet des vapeurs aqueuses qui s'accumulent et flottent 
suspendues dans les airs. 
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c e t t e re tra i t e so i t u n s e r p e n t d ' e a u m o n s t r u e u x , so i t 

u n c r o c o d i l e c u i r a s s é q u e la p r e m i è r e o n d é e a r é v e i l l é 

d e sa l é t h a r g i e l . 

P e u à p e u g r o s s i s s e n t et d é b o r d e n t l ' A r a u c a , l ' A 

p u r e , l e P a y a r a , q u i b o r n e n t la p l a i n e a u s u d ; e t l a 

n a t u r e c o n t r a i n t à v ivre e n a m p h i b i e s l e s m ê m e s an i 

m a u x q u i , d a n s la p r e m i è r e m o i t i é d e l ' a n n é e , l a n g u i s 

s a i e n t é p u i s é s d e so i f s u r u n t e r r a i n p o u d r e u x et d e s 

s é c h é . U n e p a r t i e d e la s t e p p e a l ' a p p a r e n c e d ' u n e 

m e r s a n s b o r n e s \ L e s j u m e n t s se r e t i r e n t a v e c l e u r s 

p o u l a i n s s u r l e s b a n c s é l e v é s q u i s o r t e n t , c o m m e d e s 

î l e s , d e l a s u r f a c e d e s e a u x . L ' e s p a c e r e s t é à s e c s e 

r e s s e r r e d e j o u r e n j o u r . L a terre e t l e s p â t u r a g e s 

m a n q u e n t a u x a n i m a u x . P r e s s é s l e s u n s c o n t r e l e s 

a u t r e s , i l s n a g e n t d e s h e u r e s e n t i è r e s , et se n o u r r i s 

s e n t m i s é r a b l e m e n t a v e c l e s p a n i c u l e s f l eur ie s d e s 

G r a m i n é e s q u i s ' é l è v e n t a u - d e s s u s des e a u x f e r m e n t é e s 

e t n o i r â t r e s . B e a u c o u p d e j e u n e s c h e v a u x se n o i e n t ; 

b e a u c o u p s o n t s u r p r i s par l e s c r o c o d i l e s qu i l e u r b r i 

s e n t l e s o s a v e c l e u r q u e u e d e n t e l é e , p u i s l e s d é v o r e n t . 

11 n 'es t p a s rare d e vo ir d e s c h e v a u x e t d e s b œ u f s q u i , 

1 La sécheresse produit dans les plantes et dans les animaux les 
mêmes effets que l'absence complète de chaleur vivifiante. Pendant 
la sécheresse, beaucoup de plantes tropicales se dépouillent de leurs 
feuilles; les crocodiles et d'autres amphibies se cachent dans la terre 
glaise et y restent ensevelis, avec l'apparence de la mort, comme 
dans les contrées où le froid plonge les animaux dans l'engourdis
sement hivernal. 

2 Nulle part les inondations ne sont plus plus fréquentes que dans 
le réseau de fleuves formé par l'Apure, 'l'Arachuna, le Pajara, l'A
rauca et le Cabuliare. De grandes embarcations naviguent à travers 
la steppe, sur une étendue de 18 à 20 lieues. 
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é c h a p p é s à l ' av id i t é s a n g u i n a i r e d e c e s g i g a n t e s q u e s 

l é z a r d s , p o r t e n t e n c o r e s u r l e s c u i s s e s la t r a c e d e l e u r s 

d e n t s a i g u ë s . 

U n te l s p e c t a c l e r a p p e l l e i n v o l o n t a i r e m e n t à l ' o b s e r 

v a t e u r a t t en t i f l e s o i n qu 'a pr i s la n a t u r e d ' a p p r o p r i e r 

à t o u t e s l e s c i r c o n s t a n c e s c e r t a i n s a n i m a u x et c e r 

t a i n e s p l a n t e s . L e c h e v a l et l e b œ u f o n t , a ins i q u e 

l e s p l a n t e s c é r é a l e s , su iv i l ' h o m m e p a r t o u t e la 

t e r r e , d e p u i s l e G a n g e j u s q u ' a u R i o d e l a P l a t a , d e 

p u i s l e s c ô t e s d e l ' A f r i q u e j u s q u ' a u p l a t e a u d e l ' A n t i -

sana q u i d é p a s s e e n h a u t e u r l e p i c d e T é n é r i f f e L à 

c'est l e b o u l e a u d u N o r d , ic i c 'est l e da t t i er q u i , a u 

m i l i e u d u j o u r , p r o t è g e n t l e t a u r e a u f a t i g u é c o n t r e 

l e s r a y o n s d u s o l e i l . L a m ê m e e s p è c e d ' a n i m a u x q u i , 

d a n s l ' o r i e n t d e l ' E u r o p e , c o m b a t c o n t r e l e s o u r s et 

l e s l o u p s , e s t , s o u s u n a u t r e c i e l , e x p o s é e a u x at ta

q u e s d e s t i g r e s e t d e s c r o c o d i l e s . 

Ce n e s o n t pas s e u l e m e n t l e c r o c o d i l e et l e j a g u a r 

q u i d r e s s e n t d e s e m b û c h e s au c h e v a l de l ' A m é r i q u e 

m é r i d i o n a l e ; il a a u s s i p a r m i l e s p o i s s o n s u n d a n g e 

r e u x e n n e m i . L e s e a u x m a r é c a g e u s e s d e B e r a et d e 

Ras tro s o n t p e u p l é e s d ' u n e q u a n t i t é i n n o m b r a b l e d ' a n 

g u i l l e s é l e c t r i q u e s q u i , de t o u t e s l e s p a r t i e s d e l e u r 

c o r p s t a c h e t é e t v i s q u e u x , d é c h a r g e n t à v o l o n t é des 

c o m m o t i o n s v i o l e n t e s . Ces G y m n o t e s o n t d e c i n q à s ix 

p i e d s de l o n g . T e l l e es t l e u r f o r c e e t la r i c h e s s e d e 

1 La grande plaine de montagnes qui entoure le volcan d'Anti-
sana a une hauteur de 4,107 mètres au-dessus de la mer. La pres
sion de l'air y est si faible que les bœufs sauvages qui l'habitent 
perdent du sang par le nez et par la bouche, dès qu'on lâche de3 
chiens sur eux. 
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leur appareil nerveux qu'ils peuvent tuer les plus grands 
animaux, pourvu qu'ils fassent agir leurs organes avec 
ensemble et dans une direction favorable. On a dû 
changer le chemin qui traversait la steppe d'Uritucu 
parce que les Gymnotes s'étaient accumulés en si grande 
quantité dans une petite rivière, que chaque année un 
nombre considérable de chevaux, en la passant à gué, 
étaient frappés d'engourdissement et se noyaient. Tous 
les autres poissons fuient le voisinage de ces redou
tables anguilles. Le pêcheur même n'est pas à l'abri 
sur le bord élevé de la rivière. Souvent la ligne humide 
lui communique de loin la commotion. Ainsi, dans ce 
cas, la force électrique se dégage du milieu des eaux l . 

La pêche des Gymnotes offre un spectacle pittores
que. On rabat des mulets et des chevaux dans un ma
rais autour duquel les Indiens forment une haie serrée, 
jusqu'à ce que ces intrépides poissons, frappés d'un 
bruit inaccoutumé, se décident à engager l'attaque. On 
les voit nager sur l'eau, à la manière des serpents, et se 
blottir adroitement sous le ventre des chevaux. Un 
grand nombre de ceux-ci succombent par la violence de 
ces coups invisibles. D'autres, la crinière hérissée, cou
verts d'écume et exprimant leur angoisse par les éclairs 
qui jaillissent de leurs yeux, cherchent à fuir les at-

1 J'ai décrit ailleurs en détail cette classe aux gymnotes (dans les 
Observations de zoologie et d'anatomie comparée, et dans la Rela

tion historique du voyage aux régions équinoxiales). M. Gay-Lussa; 

et moi, nous avons fait, sans chaîne, sur un gymnote qui était arrivé 
à Paris très-vigoureux encore, une expérience qui a parfaitement 
réussi; la décharge électrique dépend uniquement de la volonté de 
l'animal. Nous n'avons pas vu se dégager de lumière., mais d'autres 
physiciens l'ont vu souvent. 
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( c i n t e s d e l a f o u d r e . Mais l e s I n d i e n s a r m é s d e l o n g u e s 

c a n n e s d e b a m b o u s , l e s r epoussent , au m i l i e u d e l ' e a u . 

P e u à p e u c e p e n d a n t se r a l e n t i t l ' a r d e u r d e c e c o m 

bat i n é g a l . L e s p o i s s o n s é p u i s é s se d i s p e r s e n t c o m m e 

d e s n u a g e s d é g a g é s d e l e u r é l e c t r i c i t é ; i ls o n t b e s o i n 

d ' u n l o n g r e p o s e t d ' u n e n o u r r i t u r e a b o n d a n t e p o u r 

r e c u e i l l i r d e n o u v e a u c e q u ' i l s o n t d é p e n s é d e f o r c e 

g a l v a n i q u e . L e u r s c o r p s s 'a f fa ib l i s sent d e p l u s e n p l u s ; 

e f frayés p a r l e b r u i t e t p a r l e t r é p i g n e m e n t d e s c h e 

v a u x , i l s s ' a p p r o c h e n t d u b o r d ; m a i s a u s s i t ô t o n l e s 

f r a p p e d e h a r p o n s , et o n l e s t r a î n e d a n s la s t e p p e a u 

m o y e n d e b â t o n s s e c s , m a u v a i s c o n d u c t e u r s du f lu ide . 

T e l es t c e s i n g u l i e r c o m b a t d e c h e v a u x et d e p o i s 

s o n s . L a f o r c e q u i fait l ' a r m e v i v a n t e e t i n v i s i b l e do 

c e s h a b i t a n t s d e s e a u x n 'es t a u t r e q u e c e l l e q u i , d é v e 

l o p p é e p a r l e c o n t a c t d e par t i e s h u m i d e s h é t é r o g è n e s , 

c i r c u l e d a n s t o u s l e s o r g a n e s d e s a n i m a u x et d e s 

p l a n t e s , e m b r a s e e t fait r e t e n t i r l ' i m m e n s e v o û t e 

du c i e l , a t t a c h e l e fer au fer e t d i r i g e la m a r c h e 

r é g u l i è r e e t o b s t i n é e d e l ' a i g u i l l e a i m a n t é e . T o u s c e s 

p h é n o m è n e s n a i s s e n t d ' u n e s o u r c e u n i q u e , a ins i q u e 

l e s c o u l e u r s d a n s l e s q u e l l e s s e d é c o m p o s e l e r a y o n l u 

m i n e u x ; t o u s se r é s o l v e n t d a n s u n e f o r c e é t e r n e l l e e t 

u n i v e r s e l l e m e n t r é p a n d u e 

1 Dans tous les corps organiques, des parties hétérogènes sont 
en contact, et l'élément liquide se combine avec l'élément solide. 
Partout donc où il y a organisme et vie, il y a aussi tension élec
trique, et la pile de Vnlia est en jeu, ainsi que nous l'apprennent 
les expériences de ÎNobili et Matteucci, mais surtout les admira
bles travaux d'Emile du Bois. Ce physicien est parvenu à établir 
« l'existence d'un courant musculaire électrique dans un corps uni-
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Je pourrais mettre fin ici à l'entreprise hasardeuse 
de peindre le tableau des steppes. Mais de même que, 
sur l'Océan, l'esprit se joue volontiers avec les images 
des côtes lointaines, jetons encore, avant que l'im
mense désert disparaisse, un coup d'œil rapide sur les 
régions qui l'environnent. 

Le désert septentrional de l'Afrique sépare deux ra
ces d'hommes qui appartiennent dès l'origine à la 
même partie du monde, et dont la lutte interminable 
paraît aussi vieille que le mythe d'Osiris et de Ty
phon \ Au nord de l'Atlas vit une race qui a les che
veux longs et non crépus avec le teint jaunâtre et les 
traits des habitants du Caucase; tandis qu'au sud du 
Sénégal, vers le Soudan, on rencontre des hordes de 
nègres placées à différents degrés sur l'échelle de la 
civilisation. De même, dans l'Asie centrale, la steppe 
de la Mongolie sépare la Sibérie barbare de l'antique 
culture répandue dans la presqu'île de l'Hindoustan. 

Les plaines de l'Amérique méridionale servent aussi 

m a l v i v a n t e t s ans a u c u n e a l t é r a t i o n . » Il m o n t r e « c o m m e n t le corps 

h u m a i n p e u t , p a r l ' i n t e r m é d i a i r e d ' u n fil de c u i v r e , fa ire dév ie r , 

à v o l o n t é et à d i s t a n c e , l ' a igui l le a i m a n t é e , t a n t ô t d a n s u n sens , t a n 

tô t d a n s l ' a u t r e . » [Untersuchungen uber Ihierische Electricitàt von 

Emil du Bois-Reymond, 1848, t . I, p . xv.) J 'a i é té t é m o i n d e ces 

e x p é r i e n c e s , e t j e m ' a p p l a u d i s de voir u n j o u r n o u v e a u j e t é , q u a n d 

j e n e l ' e spé ra i s p l u s , s u r des p h é n o m è n e s a u x q u e l s j ' a v a i s avec con

f iance c o n s a c r é t a n t d ' a n n é e s l abo r i euse s de m a j e u n e s s e . 
1 S u r le c o m b a t des deux r a c e s h u m a i n e s , s u r les p a s t e u r s a r a b e s 

d e l 'Egypte i n f é r i e u r e e t les l a b o u r e u r s civilisés de la h a u t e Egyp te , 

s u r le p r i n c e b l a n c Baby , f o n d a t e u r de P e l u s i u m , ou T y p h o n , e t s u r 

le Dionysos n o i r ou Osiris , on p e u t e n c o r e c o n s u l t e r le b e a u livre d e 

Zoëga ( r f e Origine et usu Obeliscorum, p . 577) , b i e n que ses a p e r ç u s 

a i e n t u n p e u vieilli e t so i en t , p o u r la p l u p a r t , a b a n d o n n é s . 
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d e l i m i t e à l a d e m i - c i v i l i s a t i o n i m p o r t é e d ' E u r o p e A u 

n o r d , e n t r e l a c h a î n e d e V e n e z u e l a e t la m e r d e s A n t i l 

l e s , o n r e n c o n t r e , à d e c o u r t s i n t e r v a l l e s , d e s v i l l e s i n 

d u s t r i e u s e s , d e s v i l l a g e s d ' u n a s p e c t riant, et d e s c h a m p s 

s o i g n e u s e m e n t c u l t i v é s . D e p u i s l o n g t e m p s m ê m e , l e 

s e n t i m e n t d e l 'art , l ' é t u d e d e l a s c i e n c e et l e n o b l e a m o u r 

d e l a l i b e r t é p o l i t i q u e se s o n t é v e i l l é s d a n s c e s c o n t r é e s . 

A u s u d , la s t e p p e es t e n t o u r é e p a r u n e e f f royab le 

s o l i t u d e . D e s forê t s d ' u n e p r o f o n d e u r i m p é n é t r a b l e e t 

d o n t l ' âge se c o m p t e p a r m i l l i e r s d ' a n n é e s , r e m p l i s 

s e n t l a c o n t r é e s i t u é e e n t r e l ' O r é n o q u e et la r i v i è r e 

d e s A m a z o n e s . D ' é n o r m e s m a s s e s d e g r a n i t , d e l a c o u 

l e u r d u p l o m b , r e s s e r r e n t l e l i t d e s r i v i è r e s é c u m a n -

tes 2 . L e s b o i s e t l e s m o n t a g n e s r e t e n t i s s e n t d u fracas 

d e s c h u t e s d ' e a u , d e s r u g i s s e m e n t s d u j a g u a r e t d e s h u r -

1 Dans la capitainerie générale de Caracas, comme dans toute la 
partie orientale de l'Amérique, la civilisation introduite par les Eu
ropéens ne dépasse pas l'étroite région qui s'étend le long du ri
vage, A Mexico, dans la Nouvelle-Grenade et à Quito, les mœurs 
européennes ont pénétré au contraire dans le cœur du pays, jus
qu'à la chaîne des Cordillères. Dès le xv e siècle, il existait, près de 
ces montagnes, une culture antérieure, due à la race qui s'y était 
établie. Partout où les Espagnols en retrouvèrent des vestiges, ils 
les suivirent, sans s'inquiéter de savoir s'ils s'éloignaient ou se 
rapprochaient ainsi du rivage. On agrandit les anciennes villes, 
et les vieux noms indiens furent les uns dénaturés, les autres 
changés en des noms consacrés dans la religion chrétienne. 

2 Dans l'Orénoque, particulièrement dans les cataractes de May-
pures et d'Atures, mais non dans le Rio-Negro, tous les blocs de 
granit et même des fragments de quartz blanc, pour peu qu'ils soient 
en contact avec les eaux de l'Orénoque, prennent une teinte d'un 
gris noirâtre qui ne pénètre pas d'un dixième de ligne dans l'inté
rieur de la pierre. On croit voir du basalte ou des fossiles enduits de 
plombagine. Cette écorce paraît aussi contenir de l'oxyde de man
ganèse et du carbone; je dis qu'elle parait, car ce phénomène n'a 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



ASPKCT GÉNÉRAL. 

l e m e n t s s o u r d s d u s i n g e b a r b u , p r é s a g e d e la p l u i e l . 

A u x l i e u x o ù l e s e a u x tar ies l a i s s e n t u n b a n c d e s a b l e 

à d é c o u v e r t , g i s e n t , i m m o b i l e s c o m m e d e s q u a r t i e r s 

d e r o c h e s e t la g u e u l e b é a n t e , d e s c r o c o d i l e s à l a p e a u 

r u d e e t é c a i l l e u s e . T e l l e est l e u r i n s e n s i b i l i t é q u e s o u 

v e n t i ls s o n t c o u v e r t s d ' o i s e a u x z . L a q u e u e e n l a c é e 

a u t o u r d ' u n t r o n c d 'arbre , e t r o u l é sur l u i - m ê m e , l e 

b o a , d o n t la p e a u s e m é e de t a c h e s r e s s e m b l e à u n 

é c h i q u i e r , s e t i e n t e n e m b u s c a d e sur l a r i v e , s û r d e 

n e pas m a n q u e r sa p r o i e . A p e i n e a - t - i l a p e r ç u u n 

j e u n e t a u r e a u s a u v a g e o u q u e l q u e a u t r e g i b i e r d e 

pas encore é té é t u d i é avec u n e a t t e n t i o n suffisante. Des obse rva t ions 

t ou t â fait a n a l o g u e s on t é té faites p a r Hozier s u r les r o c h e r s de 

syéni te qui b o r d e n t le Nil , p r è s de S y è n e et de P b i l œ ; p a r le m a l 

heu reux c a p i t a i n e T u c k e y , s u r les r ives r o c h e u s e s du Congo ou Za ï re ; 

p a r sir R o b e r t S c h o m b u r g k , s u r les b o r d s du Berb ice (Reisen in 

Guiana und am Orinoho, t r a d u i t p a r Otto S c h o m b u r g k , 1841 , 

p . 212). Il s ' exha le des r o c h e r s g r i s â t r e s de l ' O r é n o q u e , lo r squ ' i l s son t 

mouil lés , des exha l a i sons p e r n i c i e u s e s . On les cons idè re c o m m e d o n 

n a n t la fièvre. Il est s u r p r e n a n t que les a u t r e s fleuves a u x eaux no i r e s 

de l 'Amér ique m é r i d i o n a l e (at/uas negras), c 'es t -à-di re ceux qu i on t 

la couleur b r u n e d u café ou la t e i n t e do rée d u v in , n e r e v ê t e n t pa sauss i 

la p ie r re , en y d é p o s a n t l e u r p r i n c i p e co lo ran t , d ' u n e écorce no i r e 

ou grise c o m m e le p l o m b , a ins i que le font les eaux de l ' O r é n o q u e . 
1 Quelques h e u r e s a v a n t que la p lu ie c o m m e n c e , on e n t e n d les h u r 

l emen t s m é l a n c o l i q u e s des s inges , d u Simia seniculus, Simia beel-

zebud et d ' a u t r e s ; il s e m b l e q u e déjà la t e m p ê t e m u g i s s e d a n s le 

lointa in . L ' i n t en s i t é d u b r u i t n e p e u t s ' exp l iquer , e u é g a r d à la pe t i 

tesse de ces a n i m a u x , q u e p a r l e u r g r a n d n o m b r e : il n ' e s t p a s r a r e 

q u e le m ê m e a r b r e se rve d 'asi le à u n e t r o u p e de so ixan te -e t -d ix ou 

qua t re -v ing t s s i n g e s . On p e u t c o n s u l t e r , r e l a t i v e m e n t à la confor

m a t i o n du l a r y n x et à l 'os hyoïde de ces a n i m a u x , m o n r ecue i l d'Ob

servations de zoologie, t . I. 
2 L ' immobi l i t é des crocodi les est si complè t e q u e j ' a i vu des fla-

mingos (Phœnicopterus) r e p o s e r s u r l e u r t è t e . T o u t l e u r c o r p s , 

c o m m e u n t r o n c d ' a r b r e , é ta i t e n o u t r e couve r t d 'o iseaux a q u a t i q u e s . 
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moindre espèce, qu'il se déroule, s'étend, saisit sa vic
time, l'enveloppe de bave et la l'ait entrer avec effort 
dans son gosier dilaté '. 

Au milieu de cette grande et sauvage nature, vivent 
des races d'hommes très-diverses. Quelques-unes, 
telles que les Otomakos et les Jaruros, séparées des 
autres par la différence absolue des langues, mènent 
une vie nomade. Étrangères à l'agriculture, elles 
mangent des fourmis, de la gomme et de la terre ; 
c'est le rebut de l'espèce humaine î . D'autres ont des 
demeures fixes, et se nourrissent de fruits qu'elles ont 
cultivés; elles ne manquent pas d'intelligence et ont 
des mœurs plus douces; de ce nombre sont les Ma
quiritares et les Macos. De vastes espaces compris en
tre le Cassiquiare et l'Atabapo n'ont d'autres habi
tants que des tapirs et des singes qui vivent en société. 

1 L ' h u m e u r v i squeuse d o n t l e b o a e n v e l o p p e sa p r o i e e n accé lère 

l a p u t r é f a c t i o n ; el le d é t e n d t e l l e m e n t les p a r t i e s mluseulai res qu 'e l l e 

les r é d u i t e n q u e l q u e so r t e à l ' é t a t de g é l a t i n e , e t q u e le s e r p e n t 

p e u t fa ire p a s s e r à t r a v e r s son cou gonflé les m u s c l e s e n t i e r s de 

sa p r o i e . C'est p o u r cela q u e les c réo les o n t d o n n é a u boa le n o m de 

Tragavenado, c 'es t -à-di re d ' e n g l o u t i s s e u r d e cerfs . On raconte, des 

h i s to i res de s e r p e n t s d a n s l a g u e u l e desque l s o n a u r a i t a p e r ç u u n e 

r a m u r e d e cerf qu ' i l s n ' a v a i e n t p u ava le r . J ' a i v u n a g e r p lu s i eu r s 

fois des boas d a n s l ' O r é n o q u e e t d a n s les p e t i t e s r iv i è res qu i c o u l e n t 

à t r a v e r s les forê ts , d a n s l e T u a m i n i , le Terni e t l ' A t a b a p o . Ils é l èven t , 

c o m m e les c h i e n s , la t è t e a u - d e s s u s d e l ' e a u . L e u r p e a u t a c h e t é e est 

d ' u n t r è s -be l effet. On a s s u r e q u ' i l s a t t e i g n e n t j u s q u ' à 4 b p i e d s de 

l o n g u e u r , m a i s les p lus g r a n d e s p e a u x d e s e r p e n t s q u e l 'on a m e s u 

r é e s j u squ ' i c i en E u r o p e n e d é p a s s e n t p a s d e 2 0 à 2 2 p i eds . Le boa 

de l ' A m é r i q u e du S u d , d u g e n r e P y t h o n , e s t d i f férent de ce lu i des 

Indes o r i en t a l e s . S u r le b o a d ' E t h i o p i e , o n p e u t voir Diodore 

(I. III, c. xxxvnj . 

s Voir p lu s loin le chap i t r e XX : Peuples se nourrissant de terre 

glaise ;Olomagues. 
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D e s figures g r a v é e s sur d e s r o c h e r s p r o u v e n t c e p e n 

d a n t q u e t o u t e e s p è c e d e c i v i l i s a t i o n n e fut, p a s t o u 

j o u r s i n c o n n u e d a n s c e s d é s e r t s ; e l l e s t é m o i g n e n t d e s 

v i c i s s i t u d e s a u x q u e l l e s sont s o u m i s l e s p e u p l e s . C'est 

auss i l a c o n c l u s i o n à l a q u e l l e n o u s c o n d u i t l ' e x a m e n 

d e s l a n g u e s , f l e x i b l e s e t i n é g a l e m e n t d é v e l o p p é e s , q u i 

a p p a r t i e n n e n t a u x p l u s a n c i e n s , a u x p l u s i m p é r i s s a b l e s 

m o n u m e n t s d e l ' h i s t o i r e d e l ' h u m a n i t é l . 

S i , d a n s l e s s t e p p e s , l e t i gre e t l e c r o c o d i l e c o m b a t 

t e n t l e s c h e v a u x et l e s b œ u f s s a u v a g e s , n o u s v o y o n s 

a u m i l i e u d e s forêts q u i l e s b o r d e n t c o m m e u n r i v a g e , 

d a n s l e s s o l i t u d e s d e l a G u y a n e , l ' h o m m e p e r p é t u e l 

l e m e n t a r m é c o n t r e l ' h o m m e . Q u e l q u e s p e u p l a d e s 

b o i v e n t l e s a n g d e l e u r s e n n e m i s a v e c u n e h o r r i b l e 

av id i té ; d ' a u t r e s , e n a p p a r e n c e d é s a r m é e s , m a i s t o u 

j o u r s p r ê t e s a u m e u r t r e , d o n n e n t la m o r t à l ' a i d e d u 

p o i s o n d o n t e l l e s o n t i m p r é g n é l ' o n g l e d e l e u r p o u c e 2 . 

1 Voir p lus lo in le c h a p i t r e XXI : Images gravées sur des rochers. 
s Les O t o m a q u e s e m p o i s o n n e n t s o u v e n t l ' ong le d e l e u r p o u c e 

avec du Curare. L ' i m p r e s s i o n du pouce e n d u i t d e cet te s u b s t a n c e 

est m o r t e l l e , dès q u e le po ison se mêle avec le s a n g . Nous p o s s é d o n s 

la l i a n e d o n t o n e x t r a i t le Curare à E s m e r a l d a s u r le h a u t O r é n o q u e . 

M a l h e u r e u s e m e n t n o u s n ' a v o n s pas p u t r o u v e r ce t t e p l a n t e e n fleur; 

elle a u n e p h y s i o n o m i e t r è s -vo i s ine des S t r y c h n é e s . 

Depu i s q u e j ' a i éc r i t , d a n s l a Relation historique du voyage aux 

régions équinoxiales, s u r le Curare ou Urari, n o m s q u e d o n n e 

déjà Ra lc igh à la p l a n t e e t au po i son , les d e u x f rè res R o b e r t e t 

R i c h a r d S c h o m b u r g k o n t fait c o n n a î t r e d ' u n e m a n i è r e p l u s p réc i se 

la n a t u r e e t l a p r é p a r a t i o n de ce t te s u b s t a n c e , d o n t le p r e m i e r j ' a i 

a p p o r t é u n e c e r t a i n e q u a n t i t é en E u r o p e . R i c h a r d S c h o m b u r g k a 

t r o u v é la l i ane en fleur d a n s la G u y a n e , s u r les b o r d s du P o m e r o o n 

et du S u r u r u , chez les Cara ïbes qu i n e s a v e n t c e p e n d a n t pas p r é 

p a r e r l e po i son . Son savan t o u v r a g e r e n f e r m e u n e ana lyse ch i 

m i q u e de l a moe l l e du Strychna toxifer q u i , m a l g r é son n o m e t 

4* 
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A u s s i l e s h o r d e s p l u s f a i b l e s , l o r s q u ' e l l e s p é n è t r e n t 

d a n s la m e r d e s a b l e , p r e n n e n t - e l l e s so in d'ef facer 

a v e c l e u r s m a i n s la t race de l e u r s pas t i m i d e s . 

A i n s i l ' h o m m e , q u ' o n le p r e n n e au p l u s bas d e g r é 

d e l a s a u v a g e r i e a n i m a l e o u a u s o m m e t d e l a c iv i l i sa 

t i o n , se p r é p a r e t o u j o u r s u n e v i e p l e i n e d ' é p r e u v e s . 

A i n s i l e v o y a g e u r q u i p a r c o u r t la s u r f a c e d u g l o b e 

est p o u r s u i v i s u r t e r r e e t s u r m e r , c o m m e l ' h i s t o r i e n 

d a n s s e s c o u r s e s à travers l e s s i è c l e s , par l ' u n i f o r m e 

et d é s o l a n t s p e c t a c l e d e s d i s s e n s i o n s d e la r a c e h u m a i n e . 

C'est p o u r q u o i c e l u i q u i , t é m o i n d e s l u t t e s a c h a r 

n é e s qu i d i v i s e n t l e s p e u p l e s , asp ire a u x j o u i s s a n c e s 

p a i s i b l e s d e l ' i n t e l l i g e n c e , r e p o s e v o l o n t i e r s s e s r e g a r d s 

s u r l a v i e c a l m e d e s p l a n t e s e t s u r l e s r e s sor t s m y s t é 

r i e u x d e l a f o r c e q u i f é c o n d e l a n a t u r e ; o u , o b é i s s a n t 

à la c u r i o s i t é h é r é d i t a i r e q u i e n f l a m m e l e c œ u r d e 

l ' h o m m e d e p u i s d e s m i l l i e r s d ' a n n é e s , i l é l è v e d e s y e u x 

p l e i n s d e p r e s s e n t i m e n t s v e r s l e s as tres q u i a c c o m p l i s 

s e n t , d a n s u n e i n a l t é r a b l e h a r m o n i e , l e u r é t e r n e l l e 

c a r r i è r e . 

sa structure organique, ne contient, d'après Boussingault, aucune 
trace de strychnine. Il résulte des expériences physiologiques de 
Virchow et de Mùnter, 1° que le Curare ou i/'rari ne parait pas 
agir par sa simple application à l'extérieur, et ne donne guère la 
mort que lorsqu'il est absorbé par les tissus dénudés 2° que le 
Curare n'appartient pas aux poisons tétaniques, mais produit une 
espèce de paralysie, c'est-à-dire qu'il suspend les mouvements mus
culaires volontaires, en laissant fonctionner les muscles indépen
dants de la volonté, tels que le cœur et les intestins. On peut voir 
aussi dans les Annales de Chimie et de Physique, t. XXXIX, 1828, 
p. 24-37, les analyses chimiques de Boussingault qui ont précédé les 
travaux de Virchow et de iliinter. 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E I I . 

PARTICULARITÉS. 

CHAINE DE MONTAGNES DE VENEZUELA. — LAC DE TACARIGTJA 

OU DE VALENCIA. 

Si l ' o n s ' a v a n c e d a n s l ' i n t é r i e u r d e l ' A m é r i q u e m é 

r i d i o n a l e , d e p u i s l e s c ô t e s d e Caracas et d e V e n e z u e l a 

j u s q u e v e r s l e s f r o n t i è r e s d u B r é s i l , e n t r e l e 10° d e g r é 

d e l a t i t u d e n o r d et l ' é q u a t e u r , o n t raverse d ' a b o r d la 

h a u t e c h a î n e d e m o n t a g n e s q u i c o u r t d e l ' o u e s t à 

l ' e s t , l e l o n g d u r ivage d e C a r a c a s , p u i s l e s i m m e n s e s 

s t e p p e s d é p o u i l l é e s d 'arbres o u L l a n o s q u i , p a r t a n t d u 

p i e d d e c e s m o n t a g n e s , v o n t j o i n d r e la r ive g a u c h e d e 

l ' O r é n o q u e , et l 'on arrive e n f i n à la c h a î n e q u i p r o 

d u i t l e s c a t a r a c t e s d 'Àtures e t d e M a y p u r e s . E n t r e l e s 

s o u r c e s du Rio B r a n c o e t d u R i o E s s e q u i b o , d e p u i s 

l e s ca tarac tes j u s q u ' a u x G u y a n e s h o l l a n d a i s e et f r a n -
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ç a i s e , c o u r t ce t t e m ê m e c h a î n e q u e j e n o m m e Sierra 

Parime. E l l e es t l e s i è g e d e s m y t h e s m e r v e i l l e u x d u 

D o r a d o , e t f o r m e u n m a s s i f d e m o n t a g n e s o ù l ' o n d i s 

t i n g u e u n g r a n d n o m b r e d e n œ u d s d i s p o s é s e n f o r m e 

d e g r i l l e . A u s u d - o u e s t , e l l e est b o r n é e par u n e p l a i n e 

b o i s é e d a n s l a q u e l l e o n t c r e u s é l e u r l i t l e R io N e g r o e t 

l e f l euve d e s A m a z o n e s 1 . 

C o n s i d é r é e g é o g r a p h i q u e m e n t , l a c h a î n e c ô t i è r e d e 

V e n e z u e l a fait par t i e d e s A n d e s d u P é r o u . L e s A n d e s , 

arr ivées a u n œ u d o ù p r e n d sa s o u r c e l e R io M a g d a l e n a 

e n t r e I o 55 ' e t 2° 2 0 ' d e l a t i t u d e n o r d , se d i v i s e n t , a u 

s u d d e P o p a y a n , e n tro is c h a î n e s d o n t l a p l u s o r i e n 

ta le va j o i n d r e les m o n t a g n e s n e i g e u s e s d e M e r i d a . 

L e s m o n t a g n e s d e M e r i d a e l l e s - m ê m e s s 'aba i s sent v e r s 

l e Páramo de las liosas, d a n s l e pays d e Q u i b o r e t d e 

T o c u y o , d o n t l e s c o l l i n e s u n i s s e n t la c h a î n e c ô t i è r e d e 

V e n e z u e l a a u x C o r d i l l è r e s d e C u n d i n a m a r c a . L a c h a î n e 

d e V e n e z u e l a , q u i se d r e s s e c o m m e u n m u r l e l o n g du 

r ivage , c o u r t s a n s i n t e r r u p t i o n d e P o r t o C a b e l l o a u c a p 

P a r i a . S a h a u t e u r m o y e n n e es t à p e i n e d e 1 , 4 6 2 m è 

tres a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r . C e p e n d a n t q u e l 

q u e s s o m m e t s i s o l é s s ' é l è v e n t j u s q u ' à 2 , 6 3 1 m è t r e s . D e 

ce n o m b r e est l e Silla de Caracas, n o m m é a u s s i Cerro 

de Avila et o r n é d e Be far ía o u r o s e s a l p e s t r e s d e l ' A 

m é r i q u e . L e s r i v a g e s d e Caracas p o r t e n t d e s t r a c e s d e 

1 Les personnes qui voudraient se rendre un compte plus exact de 
ces relations géographiques peuvent comparer la grande carte don
née en 177K par La Cruz Olmedilla, et qui a servi de modèle à toutes 
les cartes plus récentes de l'Amérique méridionale et de la Colombie, 
avec la carte de la Colombie que j'ai publiée moi-même en 182o, et 
qui contient le résultat de mes observations astronomiques. 
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dévastation. Partout on reconnaît les effets du grand 
courant dirigé de l'est à l'ouest, qui, après avoir mor
celé les îles Caraïbes, a creusé la mer des Antilles. 
Les langues de terre d'Araya et de Chuparipari, parti
culièrement les côtes de Cumana et de la Nouvelle-
Barcelone, présentent un spectacle intéressant aux re
gards du géologue. Les îlots escarpés de Jîoracha, de 
Caracas et de Chimanas s'élèvent du milieu de la mer 
comme des tours, et attestent la fureur des flots 
acharnés contre les débris encore subsistants de la 
chaîne de montagnes. Peut-être la mer des Antilles 
était-elle autrefois, comme la Méditerranée, une mei 
intéi'ieure qui fut mise subitement en communication 
avec l'Océan. Les îles de Cuba, d'Haïti et de la Jamaï
que contiennent encore les restes des hautes monta
gnes de schiste micacé qui bornaient cette mer au 
nord; et les plus hauts sommets se trouvent précisé
ment sur les points par où ces îles sont le plus voisines 
l'une de l'autre. Il est permis de conjecturer que la 
cime la plus élevée de cette chaîne des Antilles était 
située entre le cap Tiburon et la pointe Morant. On 
n'a pas encore mesuré les montagnes de Cuivre, près 
de Santiago de Cuba; mais probablement elles dépas
sent en hauteur les montagnes Bleues de la Jamaïque 
qui s'élèvent à 2,218 mètres, c'est-à-dire un peu au-
dessus du Saint-Gothard. J'ai déjà exposé, avec plus 
de détails que je ne puis le faire ici, mes conjectures 
sur la vallée de l'océan Atlantique et sur l'antique liai
son des continents, dans un Mémoire écrit à Cumana. 
sous le titre de Fragment d'un tableau géologique de 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



F Amérique méridionale, et inséré dans le Journal de 

physique de messidor an I X . Il est à remarquer que 
Christophe Colomb lui-même, dans un de ses rap
ports officiels, fait ressortir la liaison qui existe entre 
la direction du courant équatorial et la configuration 
des côtes dans les grandes Antilles 

La partie septentrionale et la mieux cultivée de la 
province de Caracas est un pays de montagnes. La 
chaîne qui borde le rivage est, comme les Alpes suis
ses, partagée en plusieurs chaînons qui enferment des 
vallées longitudinales. Parmi ces vallées, la plus célè
bre est celle d'Aragua, qui produit une grande quan
tité d'indigo, de sucre, de coton, et môme, ce qui est 
plus surprenant, du blé d'Europe. Elle est bornée au 
sud par le beau lac de Valencia, appelé ïacarigua 
dans l'ancienne langue des Indiens. Le contraste de 
ses deux rives opposées lui donne une ressemblance 
frappante avec le lac de Genève. A la vérité, les mon
tagnes désertes de Guigue et de Guiripa ont un carac
tère moins sévère et moins grandiose que les Alpes de 
la Savoie; mais les bords opposés, peuplés d'épais 
buissons de bananiers, de mimeuses et de triplaris, 
surpassent en attrait pittoresque tous les vignobles du 
pays de Vaud. Le lac de Tacarigua offre une des scènes 
les plus belles et les plus riantes que j'aie jamais ren
contrées sur toute la surface de la terre. 11 a en lar
geur dix lieues marines de 20 au degré; il est rempli 
de petites îles qui gagnent en étendue, parce que l 'é-

1 Histoire de la géographie du nouveau continent, par de Hum-
boldt, 1.111, pp. 104-108. 
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vaporation absorbe plus d'eau que n'en apportent les 
affluents. Depuis quelques années des bancs de sable 
sont devenus des îles véritables. On leur donne le nom 
significatif de nouvelles venues, las Aparecidas. Dans 
l'île de Cura, on cultive la remarquable espèce de 
solanée qui produit des fruits bons à manger, et 
que Willdenow a décrite dans Yllortus Berolinensis. 

Je me suis assuré moi-même que l'élévation du lac 
de ïacarigua au-dessus de la mer est exactement de 
4 5 4 mètres; elle est moindre par conséquent que la 
hauteur moyenne de la vallée de Caracas. Le lac 
nourrit des espèces particulières de · poissons. Sou
vent en nous baignant, Bonpland et moi, nous 
avons été effrayés à la vue du bava, sorte de lézard 
semblable au crocodile et long de trois à quatre pieds, 
que les naturalistes n'ont pas encore décrit. Je soup
çonne que ce doit être une dragonne. Il ne fait aucun 
mal à l'homme, malgré son hideux aspect. Nous avons 
trouvé aussi dans le lac de Valencia une espèce de Ty-
pha ou Masse d'eau, absolument identique au Typha 

anguslifolia d'Europe, fait digne de remarque et très-
important pour la géographie des plantes. 

Autour du lac, dans les vallées d'Aragua, on cul
tive les deux variétés de la canne à sucre : la canne 
commune Caria criolla et la Cana de Otahiti, im
portée des îles de la mer du Sud. Cette seconde es
pèce est d'un vert plus tendre et plus agréable, de 
sorte que l'on peut distinguer de fort loin, au milieu 
de cannes à sucre communes, un champ de cannes 
d'Otahiti. Cook et George Forster ont les premiers dt> 
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crit les cannes à sucre d'Otahiti; mais, ainsi qu'on en 
peut juger par le traité, excellent d'ailleurs, de Fors-
ler, sur les plantes alimenlaires que produisent les îles 
de la mer du Sud, ils étaient loin de connaître toutes 
les qualités de cette précieuse substance. Bougainville 
la transporta dans l'Ile de France, d'où elle est passée, 
depuis 1792, à la Martinique, à Saint-Domingue ou 
Haïti et dans plusieurs des petites Antilles. Le brave 
et malheureux capitaine Bligh l'introduisit à la Jamaï
que avec l'arbre à pain. Enfin, de l'île de la Trinité, 
voisine du continent, la canne à sucre de la mer du 
Sud aborda aux côtes de Caracas. Elle est devenue, 
pour cette contrée, plus importante que l'arbre à pain, 
qui jamais n'arrivera à remplacer complètement un 
arbre aussi bienfaisant, aussi riche en substance nu
tritive que le bananier. La canne à sucre commune, 
originaire, dit-on, des contrées orientales de l'Asie, a 
la tige plus mince et les nœuds plus rapprochés que 
la canne d'Otahiti; aussi elle contient beaucoup moins 
de substance, et, sur une égale étendue de terrain, la 
récolte du sucre est d'un tiers moins considérable. 
Comme, déplus, les îles de ces parages commencent à 
souffrir beaucoup de l'absence de combustibles; qu'à 
Cuba, par exemple, on est réduit à faire cuire le sucre 
avec du bois d'oranger, la nouvelle espèce de cannes 
a d'autant plus d'importance que la tige, bagaso, est 
plus épaisse et plus ligneuse. Si l'introduction de cette 
plante n'avait pas coïncidé avec le commencement de la 
guerre des nègres à Saint-Domingue, le prix du sucre 
eût dépassé encore en Europe le taux qu'il atteignit 
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par suite du trouble déplorable apporté dans l'agri
culture et dans les relations commerciales. 

C'est une grave question de savoir si la canne à su
cre d'Otahiti enlevée au sol natal dégénérera peu à 
peu et finira par se confondre avec l'espèce commune. 
Jusqu'à ce jour les expériences donnent l'espoir de 
conserver intactes ses propriétés. Dans l'île de Cuba, 
une Caballeria, c'est-à-dire un espace de 132,838 mè
tres carrés, produit 870 quintaux de sucre, lorsqu'elle 
est plantée en canne d'Otahiti. Il est assez singulier 
que cette précieuse production, originaire des îles de 
la mer du Sud, soit cultivée précisément dans la partie 
des colonies espagnoles la plus éloignée de cette mer. 
La traversée des côtes du Pérou à Otahiti n'est que 
de vingt-cinq jours, et cependant, lors de mon voyage 
au Pérou et au Chili, on ne connaissait pas encore la 
canne à sucre d'Otahiti. Les habitants de l'île de Pâ
ques, chez lesquels l'eau douce est extrêmement rare, 
boivent du jus de canne, et, ce qui est un fait très-re
marquable au point de vue physiologique, de l'eau de 
mer. Les cannes à la tige épaisses et d'un vert clair 
sont partout cultivées dans les îles de la Société, dans 
les îles des Amis et dans les îles Sandwich. 
• Outre les deux espèces dont nous avons parlé, on cul
tive encore, dans les Indes occidentales, une canne à 
sucre rougeâtre et originaire de l'Afrique. On la 
nomme Cana de Guima; (die.ne contient pas beau
coup plus de suc que la Caria criolla, mais elle est 
regardée comme particulièrement propre à la prépara
tion du rhum. 
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Le vert tendre des cannes d'Otahiti contraste très-
heureusement, dans la province de Caracas, avec l'om
brage épais des plantations de cacaotiers. Il existe peu 
d'arbres, dans la région des tropiques, dont le feuil
lage soit aussi touffu que celui du théobroma cacao. 
Cette belle plante aime les vallées chaudes et humides. 
L'excessive fécondité du sol et l'insalubrité de l'air 
sont inséparablement unies dans l'Amérique méridio
nale, aussi bien que dans le midi de l'Asie. On ob
serve même que plus la culture est en progrès dans 
un pays, plus l'étendue des forêts décroît, plus le sol 
et le climat tendent à devenir secs, et moins les plan
tations de cacao réussissent. Aussi le nombre en dimi-
nue-t-il dans la province de Caracas, tandis qu'elles 
se propagent rapidement dans les provinces orientales 
de la Nouvelle-Barcelone et de Cumana, particulière
ment dans la contrée humide et boisée comprise entre 
Cariaco et le golfe Triste. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E I I I . 

PARTICULARITÉS. 

CONTRÉES MONTAGNEUSES DE L'AMÉRIQUE DU NORD. — MONTAGNES 

ROCHEUSES. — LLANOS DES MONTAGNES ROCHEUSES. — ORÉGON. 

— VOLCANS DE CALIFORNIE. — COLLINES FUMANTES. — BASSIN 

DU MISSISSIPI. — SOURCES DU MISSISSIFI. — SAVANES. — TROU

PEAUX DES SAVANES. — CORDILLÈRES. 

L ' i d é e q u e n o u s n o u s f a i s i o n s , a u p o i n t d e v u e p h y 

s ique e t g é o g r a p h i q u e , d e s c o n t r é e s m o n t a g n e u s e s q u i 

f o r m e n t l a par t i e o c c i d e n t a l e d e l ' A m é r i q u e s e p t e n 

t r i o n a l e , a é t é rect i f iée sur p l u s i e u r s p o i n t s p a r l e s h a r 

d ies e x p l o r a t i o n s d u m a j o r L o n g , p a r l e s e x c e l l e n t s 

t r a v a u x d e s o n c o m p a g n o n E d w i n J a m e s , e t p l u s e n 

core par l e s o b s e r v a t i o n s si var i ées d u c a p i t a i n e F r é -

rnont . T o u s l e s r e n s e i g n e m e n t s r e c u e i l l i s m e t t e n t d é 

s o r m a i s h o r s de d o u t e l e s c o n s i d é r a t i o n s q u e j ' a i e x p o 

s é e s d a n s m o n l ivre d e la N o u v e l l e - E s p a g n e sur l e s 

p l a i n e s e t l e s c h a î n e s d e m o n t a g n e s d u N o r d , c o n s i 

d é r a t i o n s q u e j e n e p o u v a i s a lors p r é s e n t e r qu 'à t i tre d e 

c o n j e c t u r e s . D a n s la d e s c r i p t i o n d e la n a t u r e , c o m m e 

s 
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dans la critique historique, les faits restent longtemp; 
isolés, jusqu'à ce qu'on ait le bonheur, à force de peine, 
de les réunir en faisceau et d'en composer un ensemble. 

Les côtes orientales des États-Unis d'Amérique sont 
dirigées du sud-ouest au nord-est, comme le sont, en-
deçà de l'équateur, les côtes du Brésil, depuis le Rio 
de la Plata jusque vers Olinda. Dans ces deux pays 
s'élèvent, à peu de distance du littoral, deux chaînes 
de montagnes plus parallèles entre elles qu'elles ne le 
sont aux Cordillères du Pérou et du Chili ou aux Rocky 

Mrnmtains, dans la partie septentrionale du Mexique. 
Le système de l'hémisphère méridional, appelé sys
tème brésilien, forme un groupe isolé dont les plus 
hauts sommets, Itacolumi et Itambe, ne dépassent 
pas 1 , 7 5 4 mètres. Les chaînons situés à l'est et plus 
voisins de la mer sont seuls dirigés régulièrement du 
sud-sud-ouest au nord-nord-est. Vers l'ouest le groupe 
gagne en largeur, tandis que sa hauteur décroît con
sidérablement. Les chaînes de collines de Pareeis 
s'approchent de la rivière Itenez ou Guaporé, comme 
les montagnes d'Aguapehi et de San Fernando, pla
cées au sud de Villabella, s'approchent des Andes de 
Cochahamba et de Santa Cruz de la Sierra. 

11 n'existe pas de liaison directe entre les deux sys
tèmes de montagnes qui bordent les côtes de l'océan 
Atlantique et celles de la mer du Sud, je veux dire 
entre les Cordillères du Brésil et celles du Pérou. Là 
vallée longitudinale qui, sous le nom de province de 
Chiquitos, s'étend du nord au sud, et débouche à la 
fois sur les plaines arrosées par le fleuve des Amazo-
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nos et dans celles que baigne le Rio de la Plata, sépare 
le Brésil occidental des contrées orientales du haut 
Pérou. Là, comme en Pologne et en Russie, une émi-
ncncc souvent insensible, et nommée en langue slave 
ouwaly, marque la ligne de partage des eaux {divorlia 

aquarum) entre le Pilcomayo et la Madeira, l'Agua-
pchi et la Guaporé, le Paraguay et le Rio Topayos. Le 
seuil s'étend vers le sud-est, à partir de Chayanta et 
de Pomahamba, entre le 1 9 e et le 2 0 e degré de latitude 
méridionale, traverse les basses terres de ta province 
dû Chiquitos, presque entièrement oubliée des géo
graphes depuis l'expulsion des jésuites, et forme dans 
la direction du nord-est, h l'endroit où s'élèvent seu
lement quelques rares montagnes, le partage des eaux 
près des sources du Rio Raures et de Villabella ( 1 5 ° - 1 7 ° 

lat. sud). 

À cette ligne de partage, si importante poijr le com
merce des peuples et les progrès de la civilisation, en 
répond urte autre qui, dans la partie septentrionale de 
l'Amérique du Sud, sépare le bassin de l'Orénoque de 
celui du Rio Negro et du fleuve des Amazones, entre 
le 2° et le 3 e degré de latitude. Ces éminences situées 
au milieu dès plaines, et que Frontin appelle Urrœ 

tumores, ces seuils autrement dit, peuvent être consi
dérés comme des systèmes de montagnes non déve
loppés, qui étaient destinés à relict' deux groupes iso
lés en apparence, la Sierra Parirne et les montagnes 
du Brésil, à la chaîne des Andes de Timana et de Go-
chabarnba. Sur ces relations peu observées jusqu'ici 
repose la division que j'ai faite de l'Amérique méri-
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diouaie en trois bassins. Le premier et le dernier de 
ces bassins sont, ainsi que nous l'avons remarqué déjà, 
des steppes ou des plaines herbeuses, tandis que le bas
sin intermédiaire, tenant d'un côté à la Sierra Parime 
et de l'autre côté au groupe des montagnes du Brésil, 
peut être considéré comme une plaine boisée, Ilylœa. 

Si l'on veut esquisser rapidement un tableau de 
l'Amérique septentrionale, il faut porter d'abord ses 
regards sur la chaîne des Andes qui, étroite à l'ori
gine, gagne successivement en largeur et en élévation, 
et se dirige du sud-est au nord-ouest, à travers l'isthme 
de Panama, les provinces de Veragua, de Guatemala 
et la Nouvelle-Espagne. Cette chaîne de montagnes, 
qui fut le siège d'une antique civilisation, fait à la fois 
obstacle au courant marin qui se fait généralement 
sentir sous les tropiques et à la rapidité des relations 
commerciales entre l'Europe, l'Afrique occidentale, et 
les contrées orientales de l'Asie. A partir du 17" degré 
de latitude, c'est-à-dire depuis l'isthme célèbre de 
Tehuantepec, ces montagnes s'écartent des côtes de la 
mer Pacifique et deviennent une Cordillère intérieure. 

Dans le nord du Mexique, les montagnes de la 
Grue, Sierra de las Grullas, sont une partie des liocky 

Mountains ou montagnes Rocheuses. 

C'esx là que prennent leur source : à l'ouest, le Rio 
Coloinbia et le Rio Colorado de la Californie; à l'est, 
le Rio Rojo de Natchitoches, le Canadian-Rivcr, l'Ar-
kansas et la rivière Plate, c'est-à-dire peu profonde, 
que des géographes ignorants ont transformée en un 
Rio de la Plata ou rivière d'Argent. 
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E n t r e les s o u r c e s d e c e s r iv i ère s , d e p u i s 3 7 ° 2 0 ' j u s 

q u ' à 4 0 ° 1 3 ' d e l a t i t u d e , s ' é l è v e n t t ro i s p i c s de gran i t 

p a u v r e e n m i c a , m a i s r i c h e e n d i a h a s e , q u e l ' o n n o m m e 

p i c S p a n i s h , p i c J a m e s ou de P i k e s e t p i c d e L o n g o u 

B i g H o r n . I l s d é p a s s e n t eu h a u t e u r t o u t e s l e s c i m e s 

d e la . cha îne d e s A n d e s q u i t raverse la par t i e s e p t e n 

t r i o n a l e d u M e x i q u e , e t qui d e p u i s l e 1 8 e et l e 19° p a 

r a l l è l e , o u d e p u i s l e g r o u p e d 'Orizaba h a u t d e 5 , 2 9 5 

m è t r e s , e t c e l u i d e P o p o c a t e p o t l o ù l ' o n e n c o m p t e -

5 , 4 0 2 , j u s q u e v e r s S a n t a F é e t T a o s d a n s l e N o u v e a u -

M e x i q u e , n e s ' é l ève j a m a i s à l a l i m i t e d e s n e i g e s é t e r 

n e l l e s . L e p i c J a m e s ( 3 8 ° 4 8 ' l a t . ) d o i t avo ir 3 , 5 0 4 

m è t r e s , m a i s d a n s c e n o m b r e 2 , 4 0 7 s e u l e m e n t o n t é t é 

m e s u r é s t r i g o n o m e t r i q u e m e n t ; l es a u t r e s n e r e p o s e n t , 

e n l ' a b s e n c e d ' e x p é r i e n c e s b a r o m é t r i q u e s , q u e sur l ' e s 

t i m a t i o n i n c e r t a i n e d e la p e n t e , des r i v i è r e s . C o m m e 

p r e s q u e j a m a i s l e s m e s u r e s t r i g o n o m é t r i q u e s n e p e u 

v e n t ê tre p r i s e s d e l a s u r f a c e d e la m e r , i l s ' ensu i t q u e 

l a d é t e r m i n a t i o n d e s h a u t e u r s a u x q u e l l e s l ' h o m m e n e 

p e u t p a r v e n i r d o i t ê t r e t o u j o u r s e n p a r t i e t r i g o n o m é - ' 

t r i q u e , e n p a r t i e b a r o m é t r i q u e . L ' e s t i m a t i o n d e la 

p e n t e d e s r i v i è r e s , d e l e u r v i t e s se et d e l a d u r é e d e l e u r 

c o u r s e s t t e l l e m e n t t r o m p e u s e , q u ' a v a n t l ' i m p o r t a n t e 

e x p é d i t i o n d u c a p i t a i n e F r é m o n t , o n avait a t t r i b u é à l a 

p l a i n e s i t u é e au p i e d - d e s montagnes Jiocheuses, t a n t ô t 

2 , 5 9 9 m è t r e s , t a n t ô t 9 7 5 m è t r e s d e h a u t 1 . C'est auss i 

faute d ' o b s e r v a t i o n s b a r o m é t r i q u e s , q u e la v é r i t a b l e 

h a u t e u r . d e l ' H i m a l a y a est re s t ée si l o n g t e m p s i n c e r -

1 Long ' s Expedition, t . II , pp . 30 , 302, 382 , a p p . x \ s v u . 
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' Critical Retearches on philology and geography, 1825-, p. 144. 

taino. Aujourd'hui, au contraire, la culture scienti

fique a fait de tels progrès dans les Indes orientales, 

que , lorsqu'il gravit le Tarhigang, près du Sufledge, 

au nord de Chipka, et s'éleva à une hauteur de 

5 ,847 mètres , lo capitaine Gérard put impunément 

casser trois baromètres, et en posséder encore quatre 

d'une exactitude non moins parfaite 

An nord-nord-ouest du pic Spanish, des pics James, 

de Long et Laramie, Fremont, dans l'expédition qu'il 

accomplit, de 1842 à. 1844 , sur l'ordre du gouverne

ment des États-Unis, découvrit et mesura, à l'aide du 

baromètre, Je sommet le plus élevé de toute la chaîne 

des montagnes Rocheuses. Ce sommet couvert de neige 

appartient au groupe des montagnes d& la rivière du 

Vent ( Wind River Mountains); il est appelé sur la 

grande carte publiée par le chef du Bureau topogram 

phiquo à Washington, le colonel Albert, pic do Fre

mont , et est situé sous 43° 10' de latitude et 112° 35' de 

longitude, par conséquent 5 q 30' plus au nord que le 

pic Spanish. Sa hauteur mesurée directement est de 

4 , 1 3 a mètres; il dépasse par conséquent de 631 mètres, 

d'après les mesures de Long, la hauteur du pic James; 

or le pic James , à on juger par sa s i tuat ion, n'est 

autre que celui qui porte le nom de Pike sur la carte 

dont nous avons parlé plus haut. Les montagnes de la 

rivière du Vent forment le partage des eaux, entre les 

deux mers, 

« De ce point culminant, dit le capitaine Frémont 
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dans son rapport officiel, nous vîmes d'un côté une 

quantité innombrable de lacs alpestres et les sources 

du Rio Colorado qui va se jeter dans la mer du Sud, à 

travers le golfe de Californie; de l'autre, la vallée pro 

fonde du W i n d River où prend sa source le Ycllaw-

Stone River {rivière de la Pierre jaune), l 'un des pr in

cipaux affluents du Missouri qui se réunit lu i -même au 

Mississipi près de Saint-Louis . Vers le nord-ouest s'é

lève la c ime couverte de neiges éternelles des Tro i s -

Tetons d'où sort à proprement parler le Missouri, près 

des sources de l'Orégon ou Rio Colombia, ou du moins 

à la naissance de l 'embranchement nommé Rivière du 

Serpent {Snake River) ou Fourche de Louis (Lewù 

Fork). » 

Les voyageurs qui gravirent les hauteurs du pic 

Frémont furent étonnés de les voir visitées par des 

abeil les; peut-être y avaient-ellos été portées malgré 

elles par des courants d'air ascendants , comme les pa

pillons que j'ai vus sur la chaîne des Andes , dans la 

région des neiges éternelles, à des hauteurs beaucoup 

plus élevées que celles du pic Frémont. 11 m'est arrivé 

aussi, loin du rivage, dans la mer du Sud, devoir tomber 

sur le vaisseau des lépidoptères à grandes ailes, poussés 

dans la haute mer par les vents qui soufflaient des côtes. 

Les cartes et les explorations géographiques de 

Frémont embrassent l ' immense contrée qui s'étend 

depuis le confluent du Kanzas et du Missouri jusqu'aux 

chutes du Rio Colombia et aux missions de Santa Bar

bara et de Pueblo de los Angeles , dans la Nouvelle-, 

Californie. Cet espace comprend 28 degrés de longi-
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t u d e o u 3 4 0 m i l l e s g é o g r a p h i q u e s , e t va d u 3 4 e a u 4 5 e 

d e g r é d e l a t i t u d e n o r d . Quatre c e n t s p o i n t s d i f f é r e n t s 

o n t é t é d é t e r m i n é s à l ' a ide d e m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s , 

et l e p l u s s o u v e n t auss i a s t r o n o m i q u e m e n t , d e t e l l e 

sor te q u e d e p u i s l ' e m b o u c h u r e d u K a n s a s j u s q u ' a u 

fort V a n c o u v e r e t a u x c ô t e s d e la m e r d u S u d , o n a 

p u r e p r é s e n t e r e n prof i l , a u - d e s s u s d e la sur fa ce d e la 

m e r , u n e é t e n d u e d e p a y s q u i , e n t e n a n t c o m p t e d e s 

s i n u o s i t é s d e la r o u t e , n e va pas à m o i n s d e 9 0 0 m i l l e s 

g é o g r a p h i q u e s , 1 8 0 m i l l e s par c o n s é q u e n t d e p l u s q u e 

la d i s t a n c e d e M a d r i d à T o b o l s k 

S o u s l e s l a t i t u d e s m o y e n n e s d e 3 7 à 4 3 d e g r é s , l e s 

montagnes Rocheuses p r é s e n t e n t , o u t r e l e u r s g r a n d e s 

c i m e s n e i g e u s e s q u i p e u v e n t ê t re c o m p a r é e s p o u r l a 

h a u t e u r a u p i c d e T é n é r i f f e , d e h a u t e s p l a i n e s d ' u n e 

t e l l e é t e n d u e q u ' o n aura i t p e i n e à e n t r o u v e r d e s e m 

b l a b l e s s u r l e r e s t e d e la t erre . Ces p l a i n e s o c c u p e n t 

e n l o n g u e u r , d e l ' e s t à l ' o u e s t , u n e s p a c e p r e s q u e 

d o u b l e d e c e l u i d u p l a t e a u m e x i c a i n . 

D e p u i s la c h a î n e d e m o n t a g n e s q u i c o m m e n c e u n 

p e u à l ' o u e s t d u fort L a r a m i e , e t s e p r o l o n g e j u s q u ' a u -

1 Les projections en demi-perspective que l'abbé Chappe a rap
portées de son voyage en Sibérie (fait enl7fil) ne reposaient que sur 
de simples appréciations, la plupart du temps fort erronées, de la 
pente des rivières, et je crois avoir entrepris le premier de repré
senter en profils géognostiques la configuration dévastes contrées, 
telles que la péninsule Ibérique, le plateau du Mexique et les Cor
dillères de l'Amérique méridionale. C'est par cela même pour moi 
une très-vive jouissance de voir l'application la plus large possible 
de la méthode graphique, qui consiste à représenter verticalement 
la configuration de la terre, et à mesurer l'élévation de l'élément 
solide au-dessus de l'élément liquide. 
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de là d e s montagnes Wahsalch (Wahsatch Moim tains), 

s 'é tend s a n s i n t e r r u p t i o n un g o n f l e m e n t d u s o l , h a u t 

de c i n q à sept m i l l e p i e d s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la 

m e r , q u i r e m p l i t auss i t o u t l ' i n t e r v a l l e c o m p r i s e n t r e 

les m o n t a g n e s R o c h e u s e s p r o p r e m e n t d i t e s et la c h a î n e 

c ô t i è r e d e l a C a l i f o r n i e , d e p u i s 3 4 " j u s q u ' à 4 5 ° d e 

la t i tude . Cet e s p a c e para î t f o r m e r u n e l arge v a l l é e l o n 

g i t u d i n a l e s e m b l a b l e à c e l l e du l a c d e T i t i c a c a , et a 

é té n o m m é par l e c a p i t a i n e F r é m o n t et par l e v o y a g e u r 

J o s e p h W a l k e r , qu i a e x p l o r é avec u n g r a n d s o i n l e s 

c o n t r é e s o c c i d e n t a l e s , le grand Bassin [the great Basin). 

C'est u n e terre i n c o n n u e , d e p l u s d e o , 7 0 0 myr iamfe-

tres c a r r é s , a r i d e , p r e s q u e i n h a b i t é e e t r e m p l i e d e l a c s 

sa lés d o n t l e p l u s g r a n d es t é l e v é de 1 , 2 8 0 m è t r e s a u -

d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r et c o m m u n i q u e a v e c l e 

pe t i t lac Y o u t a '. D a n s c e d e r n i e r l a c se j e t t e u n c o u r s 

d'eau a b o n d a n t , n o m m é r iv i ère d e s R o c h e r s o u Tim-

pan Ogo d a n s la l a n g u e d e s Y o u t a s . E n 1 7 7 6 , l e p è r e 

E s c a l a n t e , a l l an t d e S a n t a F é , d a n s l e N o u v e a u - M e x i 

q u e , à M o n t e r e y , d a n s la N o u v e l l e - C a l i f o r n i e , d é c o u 

vrit l e grand lac Salé (Great Sait Lake) d e F r é m o n t , 

et c o n f o n d a n t la r iv ière et l e l a c , lu i d o n n a l e n o m de 

Laguna de Timpanogo 

1 Frémont, Report of the exploring Expédition, etc., pp. I n 4 et 
273-276. 

2 C'est en cet état que je l'ai représenté moi-même, dans ma carte 
du Mexique, ce qui a donné lieu, sur l'erreur prétendue qui consis
tait à admettre l'existence d'une grande masse d'eau salée au milieu 
fies terres, à de longs déliais où la critique a eu peu de part et dont 
a déjà fait justice le savant géographe américain Tanner. Gallatin 
dit expressément, dans son Mémoire sur les races indigènes, qui 
fait partie de X Archœologia Americana, t. I I , p. 1 4 0 : a Le général 
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Je m'arrête à dessein sur les considérations que fait 

naître ce singulier gonflement du globe dans la région 

des montagnes Rocheuses, parce q u e , sans aucun 

doute, l 'étendue et la hauteur de cette éminence ont 

dû exercer une influence, inaperçue jusqu'ici, sur le 

climat de l 'hémisphère septentrional du nouveau c o n 

tinent, particulièrement dans la région du midi et de 

l'est. Sur ce vaste plateau qu'aucun accident n'inter-

romp't, Frémont a vu l'eau se couvrir de glace p e n 

dant toutes les nuits du mois d'août. La configuration 

du sol n'a pas eu une moindre importance j o u r l'état 

social et les progrès de la civilisation, dans la grande 

république de l 'Amérique septentrionale. Bien que le 

partage des eaux soit à peu près à la m ê m e hauteur que 

le défilé du Simplon élevé de 1,972 mètres, du Saint-

Gothard qui en a 2 ,08a et du grand Saint-Bernard 

situé un peu plus haut , à 2 , 3 0 0 mètres, la pente est 

tellement ménagée et si peu sensible qu'elle ne met 

aucun obstacle au mouvement des chariots et des 

voitures de toute espèce, entre le bassin de l'Oregon et 

celui du Missouri, entre les États atlantiques et les nou

veaux établissements fondés sur les bords de l'Orégon; 

enfin, entre les côtes qui font face à l'Europe et celles 

Ashley et M. I, S. S m i t h on t t r o u v é le l ac T i m p a n o g o p r e s q u e à l a 

m ê m e l a t i t u d e e t l o n g i t u d e q u e lui ava i t a s s ignées de H u m b o l d t d a n s 

s a ca r t e du Mexique . » [General Ashley and, MT J. S. Smith have 

found the lake Tìmpanago in the same latitude and longitude 

nearly as had been assigned to U in Humboldt's Atlas of Mexico,) 

• H u m b o l d t , Atlas mexicain, p l a n c h e 2 ; Essai politique sur la 

Nouvelle-Espagne, 1823 , t . 1, p . 2 3 3 ; t . II , p p . 313 e t 420, — F r é 

m o n t , Upper California, 1848, p . 9. — Duflot de Mofras, Explora

tion de l'Orégon, 1844 , t . I l , p . 40. 
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qui regardent la Chine. La distance qui sépare Boston 
de l'ancienne Àstoria, sur la mer du Sud, à l'embou
chure de l'Oregon, est en droite ligne de 550 milles 
géographiques. Elle est par conséquent d'un sixième 
plus petite que la distance de Lisbonne a l'Oural, près 
de Catharinenbourg, Cette pente si douce du plateau 
qui conduit du Missouri en Calitornie et au bassin de 
l'Orégon rend très-difficile de déterminer le point 
culminant où s'opère le partage des eaux. Il se trouve 
au sud des montagnes de la rivière du Vent, à peu 

près à égale distance entre le Mississipi et les rivages 
de la mer du Sud, sur une hauteur do 2,282 mètres, 
par conséquent 146 mètres plus haut que le passage 
du Saint-Bernard, Dans l'espace qui s'étend depuis le 
fort Laramie et la rivière du même nom, qui se jette 
dans le bras septentrional de la rivière Plate, jusqu'au 
fort Hall, près de l'embranchement de la Colombia, 
nommé Fourche de Louis (Lewis Fork), toutes les 
stations dont on a mesuré la hauteur sont élevées de 
1,624 à 2,274 mètres; on compte môme 3,170 mè
tres à Vieux Parc [OldPark). 

L'arète de partage dont nous parlions tout à l'heuro 
est. appelée par les colons passe du Sud {South Pass). 

Elle est située dans une contrée agréable, où un 
grand nombre d'Arlémises, particulièrement de l'es-* 
péce nommée Tridentata, des Astères et des Cactus r e 
couvrent en abondance le schiste micacé et le gneiss. 
Les déterminations astronomiques donnent 42° 24' de 
latitude et 111° 46' de longitude. 

Adolphe Erman a déjà signalé ce fait remarquable quo 
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l e s g r a n d e s c h a î n e s d e s m o n t s A l d a n , q u i s é p a r e n t , 

d a n s l 'As ie o r i e n t a l e , l e b a s s i n d e L e n a des f l euves 

q u i v o n t se j e t e r d a n s l e G r a n d O c é a n , i ra i en t , si e l l e s 

é t a i e n t p r o l o n g é e s , t raverser p l u s i e u r s , s o m m e t s d e s 

montagnes Rocheuses e n t r e 4 0 ° et 55° de l a t i t u d e . 

« U n e c h a î n e d ' A m é r i q u e , d i t - i l , e t u n e c h a î n e d 'As i e 

n e p a r a i s s e n t ê t re q u e d e s par t i e s d ' u n e m ê m e c r e 

vas se b r u s q u e m e n t i n t e r r o m p u e { . » 

L e s mmitagnes Rocheuses q u i s 'aba i s sent a u x e n v i 

r o n s du f l euve M a c k e n s i e , g e l é d a n s t o u t e l ' é t e n d u e d e 

s o n c o u r s , et l e p l a t e a u s u r l e q u e l s ' é l èvent i s o l é m e n t 

q u e l q u e s p i c s n e i g e u x , s o n t c o m p l è t e m e n t d i s t i n c t s 

d e s A l p e s m a r i t i m e s q u i l o n g e n t l e s c ô t e s d e la C a l i 

f o r n i e {Sierra Nevada de California) et qui sont p l u s 

o c c i d e n t a l e s e t p l u s h a u t e s . Si m a l c h o i s i e q u e so i t la 

d é n o m i n a t i o n t rop g é n é r a l e d e montagnes Rocheuses 

a p p l i q u é e au p r o l o n g e m e n t e x t r ê m e d e la l i g n e c e n 

t r a l e d u M e x i q u e , i l n e m e para î t p a s c e p e n d a n t r a 

t i o n n e l d'y s u b s t i t u e r c e l u i d e c h a î n e d e l ' O r é g o n , 

c o m m e o n l 'a s o u v e n t e s s a y é . S a n s d o u t e e l l e s renfer 

m e n t l e s s o u r c e s d e s tro is b r a n c h e s p r i n c i p a l e s q u i 

c o n c o u r e n t à f o r m e r l ' O r é g o n : l e s r iv i ères d e L e w i s , 

d e C lark et N o r t h ; m a i s c e m ê m e n e u v e t raverse é g a 

l e m e n t l a c h a î n e d e l a Ca l i forn ie . L e n o m d e d is tr ic t 

d e l ' O r é g o n d é s i g n e a u s s i , d a n s l e l a n g a g e p o l i t i q u e 

e t o f f i c ie l , l ' é tro i t e s p a c e d e terre s i t u é à l ' o u e s t d e la 

c h a î n e c ô t i è r e , q u i f o r m e l ' e m p l a c e m e n t d u fort V a n -

1 Erman, lieise vm die Erde, l r e part., t. III, p. S ; 2 e part., t . I, 
p . 3 S 6 , et du même auteur, Archiv fur wissenschaftliche Kunde 

von Russland, t. VI , p. 0 7 1 . 
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OREGON. 77 

c o u v e r e t d e s é t a b l i s s e m e n t s f o n d é s s u r l e s b o r d s d u 

O u a l l a m e t . Il est d o n c p l u s p r u d e n t d e n e d o n n e r l e n o m 

d ' O r é g o n n i à la c h a î n e c e n t r a l e n i à la c h a î n e c ô t i è r e '. 

L e s r o c h e r s q u i p r o d u i s e n t l e s ca tarac te s d e l ' O r é -

g o n à l ' e n d r o i t o ù c e fleuve p e r c e l e s m o n t a g n e s , f o r 

m e n t l e p r o l o n g e m e n t d e la Sierra Nevada de Cali-

fomia e n t r e 4 4 ° e t 4 7 ° d e l a t i t u d e 2 . D a n s c e p r o 

l o n g e m e n t s e p t e n t r i o n a l s e t r o u v e n t l e s t ro i s c o l o s s e s 

n o m m é s Mont Je/ferson, Mont Ilood e t Mont St-IIe-

lens, q u i s ' é l èvent j u s q u ' à 4 , 7 2 3 m è t r e s a u - d e s s u s d u 

n i v e a u d e l a m e r . L a h a u t e u r d e l a c h a î n e c ô t i è r e 

(Coast Range) d é p a s s e d e b e a u c o u p p a r c o n s é q u e n t 

c e l l e des montagnes Rocheuses. « D a n s u n v o y a g e d e 

hu i t m o i s q u e j e l i s l e l o n g d e c e s A l p e s m a r i t i m e s , 

di t l e c a p i t a i n e F r é m o n t d a n s s o n R a p p o r t , n o u s a v o n s 

e u d e t o u t e s par t s et c o n t i n u e l l e m e n t s o u s l e s y e u x 

d e s s o m m e t s c o u v e r t s d e n e i g e ; et q u a n d n o u s p o u 

v i o n s t r a v e r s e r l e s montagnes Rocheuses à la passe du 

Sud, à u n e h a u t e u r d e 2 , 2 8 3 m è t r e s , i l n o u s fa l la i t , 

d a n s l e s A l p e s m a r i t i m e s q u i s o n t p a r t a g é e s e n p l u 

s i e u r s c h a î n e s p a r a l l è l e s , gravir 6 5 0 m è t r e s p l u s h a u t , 

p o u r t r o u v e r u n p a s s a g e . » C'était 3 8 1 m è t r e s s e u 

l e m e n t a u - d e s s o u s d u s o m m e t d e l ' E t n a . 

U n a u t r e fait d i g n e d e r e m a r q u e et q u i r a p p e l l e l e s 

1 R a p p e l o n s à ee sujet la méprise très-singulière dans laquelle ce 
nom fit tomber un géographe célèbre, Malte-Brun. Il lisait sur une 
vieille carte espagnole, à propos du fleuve aujourd'hui nommé Co-
lombia : «Et l'on ne sait pas encore (y auu se ignora) où en est 
placée la source. » Malte-Brun crut reconnaître dans le mot ignora 
le nom de FOrégon. 

' Frémont, Geographical Memoir upan Upper California, 1848, 

p . 6. 
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relations entre les Cordillères orientales et les Cordil
lères occidentales du Chili, c'est que la chaîne de 
montagnes la plus voisine de la mer. c'est-à-dire la 
chaîne de Californie, offre seule encore des volcans 
enflammés. On voit presque incessamment sortir de 
la fumée des pics de Régnier et de Saint-ITelens, et le 
23 décembre 1843, le dernier de ces volcans rejeta un 
tel amas de cendres, que les rives du Rio Colombia 
semblaient couvertes de neige à une distance do dix 
milles. A la chaîne volcanique de la Californie appar
tiennent encore, vers l'extrémité septentrionale de l'A
mérique russe, le mont Ëlie, haut, suivant La Perouse, 
de 3,859 mètres, suivant Malaspina de 3,493 mètres, 
et le Mont du beau Temps (Cerro de Buen Tiempo), qui 
s'élève à 4,489 mètres. Ces deux pics sont considérés 
comme des volcans encore en activité. Frémont et ses 
compagnons, également zélés pour la botanique et la 
géognosie, ont recueilli aussi dans les montagnes Ro

cheuses des produits volcaniques tels que du basalte 
scorifié, de la trachyte et de véritable obsidienne. On 
a retrouvé un peu à l'est du fort Hall un vieux cra
tère éteint (lat. 43° 2', long. 114a 50'); mais il n'y 
avait aucune trace de volcan encore en activité et vo
missant de la lave et des cendres. 

On ne doit pas confondre avec les éruptions volca
niques le phénomène encore peu éclaire! jusqu'à ce 
jour des collines fumantes (smoking hüls) (Côtes brû*-
lées, terrain ardent), comme les appellent les colons 
anglais et les naturels du pays qui parlent la langue 
française. « De longues suites de collines peu élevées 
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et de forme conique, dit un observateur attentif, 
M. Nicollet, sont couvertes presque périodiquement, 
et souvent pendant deux ou trois années, d'une fumée 
noire et épaisse, sans que l'on aperçoive aucune 
flamme. Ce phénomène se produit surtout dans le bas
sin du Missouri supérieur et plus près encore du ver
sant oriental des montagnes Rocheuses, ainsi que l'at
teste une rivière nommée par les indigènes Mankizi-

tah-watpa, c'est-à-dire rivière de la terre fumante. 

Dans le voisinage des collines fumantes on trouve des 
matières scorifiées d'apparence volcanique, entre au
tres une espèce de porcellanite. » 

Depuis l'expédition de Lewis et de Clark, l'opinion 
s'était particulièrement répandue que le Missouri dé
posait sur ses rives de véritables pierres ponces. On a 
pris pour de la pierre ponce des masses blanchâtres 
divisées en très-petites alvéoles. Le professeur Ducatel 
prétendait rapporter ce phénomène, que l'on observe 
surtout dans la formation crayeuse, à une décomposi
tion de l'eau par des pyrites et à une réaction produite 
sur un lit de charbon brun 

Si, en terminant ces aperçus généraux sur la confi
guration de l'Amérique du Nord, nous contemplons 
une dernière fois les espaces qui séparent de la chaîne 
centrale les deux chaînes côtières divergentes, nous 
sommes frappés du contraste que forment, à l'ouest, le 
plateau aride et désert qui s'élève de 1,624 à 1 , 9 4 9 mè-

1 Frémont's Report, pp. 164, 184, 187, 1U3 et 209, avec Nicollet's 
Illustration o/'the hgdrograp/iical Basin of tlie Upper Mississipi 

Hiver, 1813, pp. 39-41. 
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très a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r , e n t r e la c l i a î u e 

en t i ère et l e s A l p e s m a r i t i m e s d e la Ca l i forn ie , et à l ' e s t , 

l e s b a s s e s t e r r e s r i c h e m e n t a r r o s é e s , f er t i l e s et r e m 

p l i e s d ' h a b i t a n t s q u i a v o i s i n e n t l e Miss i s s ip i , e n t r e l e s 

montagnes Rocheuses e t l e s A l l e g h a n y s d o n t l e s p l u s 

h a u t s s o m m e t s , l e m o n t W a s h i n g t o n e l l e m o n t M a r c y . 

s ' é l è v e n t , s u i v a n t L y e l l , à 2 , 0 2 7 et 1 , 6 4 2 m è t r e s . C e 

p e n d a n t la p l u s g r a n d e par t i e d e c e s b a s s e s t erres at

t e in t e n c o r e u n e h a u t e u r d e 1 3 0 à 1 9 5 m è t r e s , h a u 

t e u r d o u b l e d e c e l l e à l a q u e l l e s ' é l ève l e so l de la 

L o m b a r d i e . C'est g r â c e a u x t r a v a u x d e l ' a s t r o n o m e 

f r a n ç a i s N i c o l l e t q u ' a é té é c l a i r c i e la c o n s t i t u t i o n 

h y p s o m é t r i q u e d e la par t i e o r i e n t a l e d e l ' A m é r i 

q u e d u N o r d , c ' e s t - à - d i r e l e r a p p o r t e n t r e l ' é l é v a t i o n 

d u so l e t l a s u r f a c e d e la m e r . L a g r a n d e car te d u 

Miss i s s ip i s u p é r i e u r q u e c e t h o m m e é m i n e n t , e n l e v é à 

la s c i e n c e p a r u n e m o r t p r é m a t u r é e , d r e s s a d e 1 8 3 6 

à 1 8 4 0 , r e p o s e s u r 2 4 0 d é t e r m i n a t i o n s a s t r o n o m i q u e s 

d e l a t i t u d e et 1 7 0 m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s d e h a u t e u r . 

L a p l a i n e q u i e n f e r m e l e b a s s i n du Miss i ss ip i e s t i d e n 

t i q u e à c e l l e d u C a n a d a ; c 'e s t la m ê m e p e n t e q u i se 

p r o l o n g e d e p u i s l e g o l f e d u M e x i q u e j u s q u ' à l ' o c é a n 

A r c t i q u e E n t r e l e 4 7 e e t l e 4 8 e d e g r é d e l a t i t u d e , à 

l ' e n d r o i t o ù l e s b a s s e s t e r r e s p r é s e n t e n t d e s o n d u l a 

t i o n s , et o ù se s u c c è d e n t d e s s u i t e s c o n t i n u e s d e h a u 

t e u r s , a p p e l é e s coteaux des prairies, coteaux des bois, 

d a n s la n o m e n c l a t u r e i n d i g è n e q u e la l a n g u e a n g l a i s e 

1 Iluniholdt, notation historique du voyage aux régions équino 

xiales; — Nkcllct, Report to the Senate oftke Lnited States, 1843, 

pp. 7 et '67. 
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n'a p a s e n c o r e r e m p l a c é e , c e s c h a î n e s e t l e s r e l è v e 

m e n t s p e u s e n s i b l e s d u so l p a r t a g e n t l e s e a u x e n t r e l a 

b a i e d ' H u d s o n et l e g o l f e du M e x i q u e . 

U n a u t r e p a r t a g e d ' e a u est é g a l e m e n t f o r m é p a r l e s 

h a u t e u r s d u M i s s a b a y a u n o r d d u l a c S u p é r i e u r [Lake 

Superior o u Kichi Gummi) e t p l u s à l ' o u e s t p a r l e s 

é m i n e n c e s n o m m é e s hauteurs des terres, d a n s l e s 

q u e l l e s s e c a c h e n t l e s s o u r c e s d u M i s s i s s i p i , l ' u n des p l u s 

g r a n d s f l e u v e s d u m o n d e , s o u r c e s d é c o u v e r t e s p o u r la 

p r e m i è r e fo i s e n 1 8 3 2 . L e s p l u s é l e v é e s d e c e s c o l l i 

n e s a t t e i g n e n t à p e i n e 4 5 5 o u 4 8 7 m è t r e s . D e p u i s 

l ' e m b o u c h u r e Vieille Balise française (Old French 

fialize), j u s q u ' à S a i n t - L o u i s , s i t u é u n p e u a u - d e s s o u s 

d u c o n f l u e n t d u M i s s o u r i e t d u M i s s i s s i p i , la p e n t e d e 

c e d e r n i e r fleuve n ' e s t q u e d e 1 2 2 m è t r e s , b i e n q u e l e 

p a r c o u r s d é p a s s e 3 2 0 m i l l e s g é o g r a p h i q u e s . L a s u r f a c e 

d u l a c S u p é r i e u r es t é l e v é e d e 1 8 8 m è t r e s ; e t c o m m e i l 

a d a n s l e s e n v i r o n s d e l ' î l e M a g d a l e n a e n v i r o n d e 2 4 1 

à 2 4 2 m è t r e s d e p r o f o n d e u r , il e n r é s u l t e q u e s o n l i t 

e s t à 5 2 m è t r e s a u - d e s s o u s d u n i v e a u d e l a m e r 

B e l t r a m i , q u i , e n 1 8 2 5 , s 'é ta i t s é p a r é d e l ' e x p é d i t i o n 

d u m a j o r L o n g , se v a n t a i t d 'avo ir t r o u v é d a n s l e l a c 

Cass l e s s o u r c e s d u Mis s i s s ip i . L a v é r i t é e s t q u e l e 

f l euve t r a v e r s e , a u m o m e n t m ê m e o ù il p r e n d n a i s 

s a n c e , q u a t r e l a c s d o n t l e l ac C a s s n ' e s t q u e l e s e c o n d . 

L e p r e m i e r , l e l a c Is taca ( la t . 4 7 ° 1 3 ' , l o n g . 9 7 ° 2 2 ' ) , 

n'a é té r e c o n n u q u ' e n 1 8 3 2 p o u r la v é r i t a b l e s o u r c e 

de Mis s i s s ip i . Ce f l euve , si p u i s s a n t p a r la s u i t e , n 'a e n 

1 iNieollet Report, e t c . , pp. !I7, 12u e t 128 „ 
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sortant d u l a c I s taca , q u i affecte la f o r m e d ' u n fer à 

c h e v a l , q u e 5 m è t r e s e n l a r g e u r e t 3 8 c e n t i m è t r e s e n 

p r o f o n d e u r . C'est s e u l e m e n t e n 1 8 3 6 , g r â c e au v o y a g e 

s c i e n t i f i q u e d e M. N i c o l l e t , q u e c e s r e l a t i o n s g é o g r a 

p h i q u e s o n t é t é c o m p l è t e m e n t é c l a i r c i e s à l ' a ide d ' o b 

s e r v a t i o n s d ' é t o i l e s . 

L a h a u t e u r d e s s o u r c e s , c ' e s t - à - d i r e d e s a f f luents 

les p l u s r e c u l é s q u e reço i t l e l ac I s taca d e la m o n t a 

g n e d e p a r t a g e , n o m m é e hauteur de terre, est d e 5 1 2 

m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e l ' O c é a n . A t r è s - p e u d e 

d i s t a n c e , e t s u r l e versant, s e p t e n t r i o n a l d e l a m ê m e 

m o n t a g n e , e s t s i t u é l e l ac Elbovv d a n s l e q u e l p r e n d 

n a i s s a n c e l a p e t i t e Rivière Rouge du Nord ( Red Hiver 

of the North), q u i après b e a u c o u p d e d é t o u r s va se 

j e ter d a n s l a b a i e d ' H u d s o n M. N i c o l l e t a d o n n é à 

v ingt pe t i t s l a c s d i s p o s é s e n g r o u p e s s e r r é s , au s u d et 

à l ' o u e s t d e c e l u i d ' I s taca , l e s n o m s d ' a s t r o n o m e s c é 

l è b r e s 2 . 

A l 'est d u M i s s i s s i p i , d é v a s t e s e s p a c e s s o n t e n c o r e 

o c c u p é s p a r d ' é p a i s s e s f o r ê t s ; o n n e vo i t au c o n t r a i r e 

sur la r ive o c c i d e n t a l e q u e d e s savanes d a n s l e s q u e l l e s 

e r r e n t e n t r o u p e a u x l e b i s o n (Bos americanus), e t l e 

b œ u f m u s q u é [Bos moschatus). Ces d e u x a n i m a u x , l e s 

1 Les monts Karpathes renferment aussi les sources de fleuves qui 
présentent le même phénomène et vont porter leurs eaux dans la 
mer Baltique et dans la mer Noire. 

2 Sa carte forme un album géographique qui rappelle l'album bo
tanique publié par Ruiz et Pavon sous le nom de Flora Peruviana, 
dans lequel les noms des divers genres de plantes sont calqués sur 
l'Almanach royal cl subordonnés à toutes les variations des O/iciales 
de la Secretaria. 
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p l u s g r a n d s d u n o u v e a u m o n d e , s e r v e n t à l a n o u r r i 

ture d e s I n d i e n s n o m a d e s , l e s A p a c h e s L l a n e r o s 1 e t 

les A p a c h e s L i p a n o s . L e s A s s i n i b o i n s a b a t t e n t e n q u e l 

q u e s j o u r s j u s q u ' à sept o u h u i t m i l l e b i s o n s d a n s l e s 

Bisonparks, s or t e s d ' e n c l o s i n d u s t r i e u s e m e n t c o n s 

trui t s p o u r y r e n f e r m e r d e s t r o u p e a u x s a u v a g e s * . 

L e b i s o n a m é r i c a i n , n o m m é p a r l e s M e x i c a i n s Ci-

bolo, n ' e s t l e p l u s s o u v e n t t u é q u ' à c a u s e d e sa l a n g u e 

q u i est u n m e t s t r è s - r e c h e r c h é . C'est à tor t q u ' o n l'a 

pr i s p o u r u n e s i m p l e var i é t é d e l ' a u r o c h s d e l ' a n c i e n 

m o n d e , b i e n q u e d ' a u t r e s e s p è c e s d ' a n i m a u x t e l l e s q u e 

l ' é lan [Cervus alces) et l e r e n n e (Cervus tarandus) 

s o i e n t , c o m m e l ' h a b i t a n t t r a p u d e s p ô l e s , c o m m u n s à 

t o u t e s l e s r é g i o n s s e p t e n t r i o n a l e s , e t é t a b l i s s e n t a ins i 

l ' a n t i q u e e t d u r a b l e c o n n e x i o n d e s d i v e r s c o n t i n e n t s . 

L e s M e x i c a i n s d é s i g n e n t l e b œ u f d ' E u r o p e , d a n s l e 

d i a l e c t e d e s A z t è q u e s , s o u s l e n o m d e quaquahue, c ' e s t -

à-d ire a n i m a l c o r n u ( d e quaquahuitl, c o r n e ) . D e s c o r 

n e s d ' u n e g r a n d e u r p r o d i g i e u s e q u i o n t é t é t r o u v é e s 

d a n s d e v i e u x éd i f i ce s m e x i c a i n s p r è s d e C u e r n a v a c a , 

au s u d - o u e s t de M e x i c o , m e p a r a i s s e n t avo ir a p p a r t e n u 

à des b œ u f s m u s q u é s . L e b i s o n d u C a n a d a p e u t ê t re 

a p p l i q u é au l a b o u r a g e ; il s ' a c c o u p l e a v e c l e b œ u f 

d ' E u r o p e . O n a l o n g t e m p s d o u t é q u e l e m u l e t a u q u e l 

il d o n n e a i n s i n a i s s a n c e fût l u i - m ê m e f é c o n d et p û t 

se r e p r o d u i r e . Mais A l b e r t G a l l a t i n , q u i , a v a n t d e 

p r e n d r e r a n g e n E u r o p e p a r m i l e s d i p l o m a t e s d i s t i n -

1 Les habitants des Llanos sont appelés Llaneros. 
2 Prince Maximilien de Wied, Reise in das innere nord America, 

t. 1, 1839, p. 443. 
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g u é s , avait a c q u i s p a r s e s o b s e r v a t i o n s p e r s o n n e l l e s 

u n e g r a n d e c o n n a i s s a n c e d e la p a r t i e s a u v a g e d e s 

É t a t s - U n i s , a f f i rme qu' i l n e p e u t y a v o i r a u c u n d o u t e 

à c e t é g a r d . Je c i t e s e s p r o p r e s p a r o l e s : « L a race 

c r o i s é e é ta i t t r è s - c o m m u n e i l y a c i n q u a n t e a n s d a n s 

q u e l q u e s - u n s d e s p a y s o c c i d e n t a u x d e la V i r g i n i e ; et 

l e s v a c h e s n é e s d u c r o i s e m e n t se p r o p a g e n t c o m m e 

t o u t e s l e s a u t r e s Je n e m e s o u v i e n s p a s , a j o u t e 

G a l l a t i n , q u e d e s b i s o n s p a r v e n u s à l e u r c r o i s s a n c e 

a i e n t é t é a p p r i v o i s é s ; m a i s il e s t arr ivé p l u s i e u r s fo is 

q u e d e s c h i e n s o n t pr i s d e j e u n e s b i s o n s q u e l ' o n a 

é l e v é s et a c c o u p l é s a v e c d e s v a c h e s d ' E u r o p e . A u p r è s 

d e M o n o n g a h e l a , o n n 'a p o s s é d é p e n d a n t l o n g t e m p s 

d ' a u t r e s b ê t e s à c o r n e s q u e c e t t e r a c e b â t a r d e ; o n se 

p l a i g n a i t q u ' e l l e d o n n â t p e u d e la i t . » L a n o u r r i t u r e 

favor i te d u b i s o n es t l e Trypsacum dactyloides, n o m m é 

Buffalo-grass d a n s l e n o r d d e la C a r o l i n e , et u n e e s 

p è c e d e trèf le n o n d é c r i t e j u s q u ' à c e j o u r , q u i r e s s e m 

b l e b e a u c o u p a u Tri folium re-pens e t à l a q u e l l e B a r t o n 

a d o n n é l e n o m d i s t inc t i f de Tri folium bisonicum. 

J'ai déjà fait r e m a r q u e r a i l l e u r s 2 q u e , d 'après l e 

réc i t d u t r è s - v é r i d i q u e G o m a r a (Historia general de las 

Indias), i l y avai t e n c o r e , a u x v i e s i è c l e , d a n s l a par t i e 

n o r d - o u e s t d u M e x i q u e , s o u s 40" d e l a t i t u d e , u n e p o 

p u l a t i o n d o n t la p l u s g r a n d e r i c h e s s e c o n s i s t a i t e n 

t r o u p e a u x d e b i s o n s d o m e s t i q u e s . M a l g r é la p o s s i b i l i t é 

1 « The m i x e d b r eed w a s q u i t e c o m m o n fifty y e a r s ago in s o m e of 

t h e n o r t h w e s t e r n c o u n t r i e s of V i r g i n i a ; a n d t h e cows , t h e i ssue of 

t h a t m i x t u r e , p r o p a g a t e d like all o t h e r s . » 
2 Cosmos, t . 11, p . 580. 
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d ' a p p r i v o i s e r l e b i s o n et m a l g r é l e la i t a b o n d a n t qu ' i l 

fourni t , b i e n q u e l ' o n r e n c o n t r e d e s t r o u p e a u x d e l a 

m a s e r r a n t d a n s l e s C o r d i l l è r e s d u P é r o u , o n n e 

t rouva n u l l e part t r a c e d e v i e p a s t o r a l e , l o r s d e l a 

d é c o u v e r t e d e l ' A m é r i q u e . A u c u n i n d i c e h i s t o r i q u e 

n e t é m o i g n e q u e l e s h a b i t a n t s d u n o u v e a u m o n d e 

a ient t r a v e r s é c e d e g r é i n t e r m é d i a i r e d e l a v i e d e s 

p e u p l e s . 

I l e s t r e m a r q u a b l e a u s s i q u e l e b u f f a l o o u b i s o n d u 

n o r d d e l ' A m é r i q u e a e u u n e i n f l u e n c e s u r l e s d é 

c o u v e r t e s g é o g r a p h i q u e s d a n s l e s r é g i o n s m o n t a g n e u 

se s o ù n u l c h e m i n n 'es t t r a c é . L e s b i s o n s , r é u n i s e n 

t r o u p e a u x d e p l u s i e u r s m i l l i e r s e t c h e r c h a n t un c l i 

m a t p l u s d o u x , é m i g r e n t , p e n d a n t l ' h i v e r , d a n s l e s 

p a y s s i t u é s a u s u d d e l ' A r k a n s a s . L e u r g r a n d e u r et 

l e u r f o r m e m a s s i v e l e s e m p ê c h e n t d e f r a n c h i r a i s é 

m e n t d e h a u t e s m o n t a g n e s . L à o ù l ' o n t r o u v e u n 

s e n t i e r d e b i s o n s f o u l é p a r u n g r a n d n o m b r e d e p a s 

(Buffalo palli), o n p e u t l e s u i v r e a v e c la c o n f i a n c e 

q u ' o n est s u r l e c h e m i n l e p l u s c o m m o d e p o u r t o u r 

n e r la m o n t a g n e . Ce s o n t c e s i n d i c e s qui o n t r é v é l é la 

r o u t e la m e i l l e u r e p o u r t raverser l e s m o n t a g n e s du 

C u m b e r l a n d , d a n s la par t i e s u d - o u e s t d e l a V i r g i n i e 

et d u K e n t u c k y , p o u r a l l e r , d a n s l e s m o n t a g n e s R o 

c h e u s e s , d e s s o u r c e s d u Y e l l o w - S t o n e à la r i v i è r e 

P l a t e ; e n f i n , p o u r se r e n d r e d u b r a s m é r i d i o n a l d u 

R i o C o l o m b i a au Rio C o l o r a d o d e la C a l i f o r n i e . L e s 

b i s o n s q u i se r é p a n d a i e n t a u t r e f o i s j u s q u e s u r l e s r i 

v e s d u Miss i s s ip i e t d e l ' O h i o , b i e n a u - d e l à d e P i t t s 

b u r g h , o n t é t é p e u à p e u r e p o u s s é s d e s c o n t r é e s o r i e n -
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ta i e s d e s É t a t s - U n i s p a r l e s p r o g r è s d e l a c o l o n i s a t i o n 

e u r o p é e n n e 4 . 

D e p u i s l e s r o c h e r s d e gran i t d e D i e g o R a m i r e z e t 

l e s c ô t e s p r o f o n d é m e n t é c h a n c r é e s d e la T e r r e d e F e u 

q u i c o n t i e n t , à l 'est , d e s c o u c h e s d e s c h i s t e s i l u r i e n , 

e t , à l ' o u e s t , l e m ô m e s c h i s t e r é d u i t à l 'é tat d e g r a n i t 

par l ' a c t i o n d u feu s o u t e r r a i n 2 , d e p u i s la T e r r e d e 

F e u , d i s - j e , j u s q u ' à l ' o c é a n Glac ia l a r c t i q u e , l e s C o r 

d i l l è r e s o n t u n e é t e n d u e d ' e n v i r o n 1 , 5 0 0 m y r i a m è -

t r e s . É l e v é e s a u - d e s s u s d ' u n e c r e v a s s e q u i d i v i s e d ' u n 

p ô l e à l ' a u t r e l a m o i t i é d e n o t r e p l a n è t e , e l l e s d é p a s 

s e n t e n g r a n d e u r l ' e space q u i , d a n s l ' a n c i e n c o n t i n e n t , 

s é p a r e l e s c o l o n n e s d ' H e r c u l e d u cap g l a c é d e T c h o u k t -

c h i , s i t u é à l ' ex trémi té n o r d - e s t d e l ' A s i e . L e s C o r d i l 

l è r e s s o n t a i n s i , n o n pas la p l u s h a u t e , m a i s la p l u s 

l o n g u e d e t o u t e s l e s c h a î n e s d e m o n t a g n e s . L o r s q u e 

l e s A n d e s se d i v i s e n t e n p l u s i e u r s c h a î n o n s p a r a l l è l e s , 

c e s o n t l e s c h a î n o n s l e s p l u s p r o c h e s d e la m e r q u i 

offrent l e s v o l c a n s l e s p l u s a c t i f s ; m a i s s o u v e n t auss i 

l ' on a r e m a r q u é q u e , l o r s q u e l e s a p p a r i t i o n s d u f e u 

s o u t e r r a i n v i e n n e n t à c e s s e r d a n s u n c h a î n o n , i l é c l a t e 

d a n s u n a u t r e , p a r a l l è l e au p r e m i e r . R é g u l i è r e m e n t , 

l e s cratères d ' é r u p t i o n s u i v e n t la d i r e c t i o n d e la 

c h a î n e ; c e p e n d a n t , s u r l e p l a t e a u d u M e x i q u e , l e s 

v o l c a n s en ac t iv i té s o n t d i s p o s é s s u r u n e c r e v a s s e t r a n s 

versale q u i va d e l 'est à l ' o u e s t et u n i t l e s d e u x m e r s . 

1 Archeologia Americana, 1836, t. Il, p. 139. 
* Darvis,.Tournai of researches irdo the geology and naturai his-

tory ofthe countries visiled from 1832 to 1836 by the ships Adven-
ture and Beagle, p. 200. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



D a n s l e s l i e u x o ù , à l a s u i t e d e l ' a n c i e n f e n d i l l e m e n t 

de l ' é c o r c e t erres t re , l e s o l , e n se s o u l e v a n t , d o n n a 

j o u r à la f o u r n a i s e i n t é r i e u r e , l e s m a t i è r e s e n f u s i o n 

c o n t i n u e n t d 'ag ir c o n t r e l e s m a s s e s s o u l e v é e s c o m m e 

d e s m u r a i l l e s , à t ravers l e r é s e a u d e c r e v a s s e s d o n t 

c e s m a s s e s s o n t s i l l o n n é e s . Ce q u e n o u s n o m m o n s 

u n e c h a î n e d e m o n t a g n e s n e s 'est p a s s o u l e v é t o u t 

d 'un c o u p , et n e s'est p a s p r o d u i t à l ' e x t é r i e u r d ' u n e 

m a n i è r e s o u d a i n e . D e s r o c h e s , d ' â g e s t r è s - d i v e r s , se 

s o n t s u p e r p o s é e s et o n t p é n é t r é à t r a v e r s d e s v o i e s 

o u v e r t e s d e p u i s l o n g t e m p s . La d i f f é r e n c e q u i e x i s t e 

en tre e l l e s t i e n t au s o u l è v e m e n t e t à l ' é p a n c h e m e n t 

d e s r o c h e s d ' é r u p t i o n , a ins i q u ' a u p r o g r è s l e n t e t c o m 

p l e x e d e l e u r t r a n s f o r m a t i o n a u - d e s s u s d e c r e v a s s e s 

r e m p l i e s d e v a p e u r , e t q u i l a i s s a i e n t à l a c h a l e u r u n 

l ibre p a s s a g e . 

P e n d a n t q u e l q u e t e m p s , d e 1 8 3 0 à 1 8 4 8 , o n a c o n 

s i d é r é c o m m e l e s p o i n t s c u l m i n a n t s sur t o u t e la 

c h a î n e d e s C o r d i l l è r e s : 

L e Nevado de Sorata, n o m m é a u s s i Ancohuma o u 

Tusubaya ( l a t . s u d , 15° 5 2 ' ) , u n p e u a u s u d d u v i l 

l a g e d e S o r a t a o u d ' E s q u i b e l , d a n s la c h a î n e o r i e n t a l e 

d e B o l i v i a . H a u t e u r 5 , 9 4 3 m è t r e s . 

L e Nevado de Illimani, fa i sant é g a l e m e n t p a r t i e d e 

la c h a î n e o r i e n t a l e d e B o l i v i a , au s u d d e la m i s s i o n 

d ' Y r u p a n a ( l a t . s u d , 16° 3 8 ' ) . H a u t e u r 7 , 3 1 6 m è t r e s . 

L e Chimborazo d a n s la p r o v i n c e d e Q u i t o ( l a t . s u d , 

1 ° 2 7 ' ) . H a u t e u r 7 , 5 2 9 m è t r e s . 

L e S o r a t a e t l ' I l l i m i n a a v a i e n t é t é m e s u r é s p o u r la 

p r e m i è r e fo is e n 1 8 2 7 e t 1 8 3 8 p a r u n g é o g n o s t e d i s -
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t i r igué , P e n t l a n d ; m a i s n o u s s a v o n s , d e p u i s le m o i s d e 

j u i n 1 8 4 8 , é p o q u e à l a q u e l l e il a p u b l i é sa g r a n d e 

car te r e p r é s e n t a n t l e b a s s i n d e s l a g u n e s d e T i t i c a c a , 

q u e l e s é v a l u a t i o n s q u i précèdent , é t a i e n t sur fa i t e s , e n 

c e q u i c o n c e r n e l e S o r a t a et l ' I l l i m a n i , d e 1 , 2 0 8 et 

8 6 9 m è t r e s . L a c a r t e d o n n e a u S o r a t a 2 1 , 2 8 6 e t à 

I T l I i m a n i 2 1 , 1 4 9 p i e d s a n g l a i s , c ' e s t - à - d i r e s e u l e m e n t 

6 , 4 8 8 e t 6 , 4 4 6 m è t r e s . P e n t l a n d a é t é a m e n é à c e 

n o u v e a u r é s u l t a t par u n e r é v i s i o n e x a c t e d e s o p é r a t i o n s 

t r i g o n o m é t r i q u e s . Il a t r o u v é sur l a C o r d i l l è r e o c c i 

d e n t a l e q u a t r e p i c s é l e v é s d e 6 , 6 1 4 à 6 , 8 1 2 m è t r e s . 

L e p i c S a b a m a serait a i n s i d e 2 8 2 m è t r e s p l u s h a u t 

q u e l e C h i m b o r a z o , b i e n q u ' i l r e s t e d e 2 5 8 m è t r e s 

i n f é r i e u r à l ' A c o n g a g u a . 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E I V . 

PARTICULARITÉS. 

OASIS DE L'ÉOYPTE OCCIDENTALE ET MONTS BASALTIQUES D'iIAROUTrtÉ. 

En Egypte, auprès des lacs de Natron *, qui au 
temps de Strabon n'étaient pas encore divisés en six 

1 La r é g i o n la p l u s c u r i e u s e de l 'Egypte est s a n s c o n t r e d i t cel le 

q u i r e n f e r m e la va l lée d u Fleuve sans eau et le bass in des lacs de 

Natron. Ces d e u x va l lées son t pa ra l l è l e s . La m o n t a g n e de N a t r o n 

d o m i n e et sui t la va l l ée d u m ê m e n o m . Cette m o n t a g n e n e c o n t i e n t 

a u c u n e des r o c h e s q u ' o n t r o u v e d i s s é m i n é e s d a n s la v a l l é e , t e l les 

q u e des q u a r t z , des j a s p e s , des pô t ro - s i l ex . Six lacs se s u i v e n t d a n s 

la d i r ec t ion de la va l l ée . L e u r s e a u x et l e u r s b o r d s s o n t couve r t s d e 

c r i s t a l l i s a t i ons , t a n t de sel c o m m u n ou c h l o r u r e de s o d i u m , q u e d e 

n a t r o n ou c a r b o n a t e de s o u d e . L o r s q u ' u n e m ê m e m a s s e d ' eau c o n 

t i en t à l a fois l ' un e t l ' au t r e s e l , c 'est le c h l o r u r e de s o d i u m q u i se 

cr is ta l l ise le p r e m i e r , pu i s le c a r b o n a t e d e s o u d e se dépose d a n s u n e 

couche à p a r t . Q u e l q u e f o i s , d i t B e r t h o l l e t , ces d e u x c r i s t a l l i s a t ions 

s e m b l e n t chois i r c h a c u n e son t h é â t r e d a n s des p a r t i e s i so lées du 

m ê m e lac . La végé t a t i on de la val lée offre u n aspec t s a u v a g e et t r i s t e . 

Les p a l m i e r s n ' y f o r m e n t que des b u i s s o n s et n ' y p o r t e n t pas de frui ts . 

Les c a r a v a n e s v i e n n e n t c h e r c h e r le n a t r o n . La val lée para l lè le à 

celle d u N a t r o n p o r t e le n o m de B a h h a r - b é l a - m é , c ' e s t - à -d i re F leuve 
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r é s e r v o i r s , s ' é l è v e u n e c h a î n e de c o l l i n e s 1 m o n t a n t 

dro i t v e r s l e n o r d e t s e d i r igeant e n s u i t e d e l ' es t à 

l ' o u e s t j u s q u ' a u - d e l à d u F e z z a n , où e l l e paraî t s e r a t 

t a c h e r à la c h a î n e d e l ' A t l a s . E l l e s épare d a n s la par t i e 

n o r d - e s t d e l ' A f r i q u e , d e m ê m e q u e l 'At las d a n s l e n o r d -

o u e s t , l a L i b y e d ' H é r o d o t e , c 'es t -à -d ire l e s c ô t e s s e p 

t e n t r i o n a l e s d e l ' A f r i q u e , d u pays d e s B e r b è r e s o u 

B e l e d - e l - D j e r i d {Pays des Dattes), r e m p l i d ' u n g r a n d 

n o m b r e d ' a n i m a u x . 

S u r l a l i m i t e d e l à m o y e n n e E g y p t e , a u - d e s s o u s du 

3 0 e p a r a l l è l e , t o u t e la c o n t r é e est u n e m e r d e s a b l e 

o ù s o n t é p a r s , c o m m e d e s î l e s , d e s o a s i s d a n s l e s 

q u e l l e s d e s s o u r c e s a b o n d a n t e s e n t r e t i e n n e n t u n e r i c h e 

v é g é t a t i o n . 

L e s a n c i e n s n e c o n n a i s s a i e n t q u e t ro i s d e c e s o a s i s , 

q u e S t r a b o n c o m p a r e a u x t a c h e s d o n t e s t s e m é e la 

p e a u d e la p a n t h è r e ; e l l e s se sont c o n s i d é r a b l e m e n t 

m u l t i p l i é e s d e p u i s , p a r l e s d é c o u v e r t e s d e s v o y a g e u r s 2 . 

s a n s e a u . S é p a r é e de l a va l lée de Na t ron pa r u n e pe t i t e c h a î n e de 

h a u t e u r s , elle conse rve g é n é r a l e m e n t u n e l a rgeu r de douze k i lomè t r e s . 

Dans les sab les qui la r e c o u v r e n t , on a découver t des t r oncs d 'a r 

b r e s e n t i è r e m e n t p é t r i l i é s , e t u n e v e r t è b r e d ' u n gros po i sson . On y 

r e n c o n t r e les m ô m e s p i e r r e s q u e d a n s la vallée de N a t r o n . Que lques 

savan t s o n t p e n s é que ces p i e r r e s y o n t été a m e n é e s p a r u n b r a s du 

Nil qui y a u r a p a s s é . (L . G.) 
1 Elle se p a r t a g e e n I l a r o u d j é - e l - A b i a d , c ' e s t - à - d i r e m o n t a g n e s 

b l a n c h e s , e t H a r o u d j é - e l - A ç o u a d , c ' e s t - à -d i r e m o n t a g n e s no i res . 

( L . G.) 
s O n r e m a r q u e s u r t o u t e n t r e ces Oas is , s i tuées d a n s la p a r t i e occi

d e n t a l e d e l 'Egypte : la Grande-Oas i s ou oasis de T h è b e s , n o m m é e 

chez les A r a b e s El-Wah ou El-Ouâh, c ' e s t -à -d i re tou t s i m p l e m e n t 

l 'Oasis (l 'Oasis p a r excel lence) , où l 'on voit des r u i n e s de l ' an t iqu i t é 

é g y p t i e n n e e t q u i r e n f e r m e e n v i r o n 6000 h a b i t a n t s de r a c e a r a b e ; 
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L a t r o i s i è m e o a s i s d e s a n c i e n s , n o m m é e a u j o u r d ' h u i 

S i w a h (ou S y o u a h ) , formai t l e n o m e d ' A m m o n . C'était 

un p a y s g o u v e r n é par l e s p r ê t r e s , qu i s e r v a i t d e s ta t ion 

a u x c a r a v a n e s , et r e n f e r m a i t l e t e m p l e d e J u p i t e r A m -

m o n , a u x c o r n e s d e b é l i e r , a ins i q u e la s o u r c e d u s o l e i l 

d o n t l ' e a u se ra fra îch i s sa i t à d e s é p o q u e s p é r i o d i q u e s . 

L e s r u i n e s d ' U m m i b i d a ( O i n m - B e y d a h ) a p p a r t i e n 

n e n t i n c o n t e s t a b l e m e n t au c a r a v a n s é r a i l fortif ié d u 

t e m p l e d e J u p i t e r , e t par c o n s é q u e n t a u x p l u s a n t i 

q u e s m o n u m e n t s q u i r a p p e l l e n t e n c o r e d e n o s j o u r s 

l ' aurore d e la c i v i l i s a t i o n 

L e m o t o a s i s e s t é g y p t i e n e t s y n o n y m e d e Auasis et 

d e Hyasis*. A b o u l f e d a a p p e l l e l e s o a s i s el-Wah. D u 

rant la s e c o n d e p é r i o d e d e s C é s a r s , o n e n v o y a i t l e s 

m a l f a i t e u r s d a n s l e s o a s i s ; o n l e s d é p o r t a i t d a n s c e s 

î l e s p e r d u e s a u m i l i e u d ' u n e m e r d e s a b l e , c o m m e l e s 

E s p a g n o l s e t l e s A n g l a i s e x p é d i e n t l e r e b u t d e l e u r 

— l'Oasis-Dackel (Ouâh-el-Dackel et Ouâ/i-el-Gharbi, l'Oasis inté
rieure et l'Oasis occidentale), peuplée d'environ 6000 habitants et 
où l'on rencontre des vestiges de l'ancienne civilisation des Égyp
tiens et des ruines romaines ; — l'Oasis de Faràfreh, avec des traces 
de constructions grecques et romaines; - l'Oasis d'Ouàdy-Zerzoura; 
— l'Oasis d'El-Hayz; — la Petite-Oasis, appelée par les habitants 
El-Ouâh-el-Baheireh ou El-Ouàh-el-Benhésa, qui a une population 
d'environ 7000 individus; — et, à peu près à 280 kilomètres au nord-
ouest de celle-ci, dans le désert de Barcah, par lequel elle semble 
se rattacher à la Barbarie, quoiqu'elle dépende du gouvernement 
égyptien, l'importante oasis de Syouah ou Siwah, appelée aussi 
oasis d'Ammon, qui compte environ 6000 habitants. (L. G.) 

1 Cailliaud, Voyage à Méroé, 1.1, p. 108 ;—Ideler, dans les Fund-
gruben des Orients, t. IV, pp. 399-411. 

8 Strabon, 1. 11, p. 130; 1. XVII, p. 813, édit. de Casaubon; — Hé
rodote, 1. 111, c. xxn. 
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p o p u l a t i o n a u x î l e s M a l o u i n e s o u à la N o u v e l l e - H o l 

l a n d e . E n c o r e e s t - i l p r e s q u e p l u s fac i l e d e s ' é c h a p p e r 

à t ravers l ' O c é a n q u ' à t ravers l e s d é s e r t s q u i e n t o u r e n t 

l e s o a s i s . Ces l i e u x p e r d e n t i n s e n s i b l e m e n t d e l e u r 

f er t i l i t é , p a r s u i t e d e l ' e n v a h i s s e m e n t d e s s a b l e s . 

O n a f f i rme q u e la p e t i t e c h a î n e d e s m o n t s H a r o u s c h 

o u H a r o u d j é {mons ater d e P l i n e ) es t f o r m é e p a r d e s 

c o l l i n e s b a s a l t i q u e s d ' a s p e c t b i z a r r e '. E l l e a é t é 

e x p l o r é e , d a n s s o n p r o l o n g e m e n t l e p l u s o c c i d e n -

ta l j à l ' e n d r o i t o ù e l l e p r e n d le n o m d e M o n t a g n e d e 

S o u d a h , p a r m o n b r a v e et m a l h e u r e u x a m i l e v o y a 

g e u r R i t c h i e . Ces é r u p t i o n s b a s a l t i q u e s d a n s l e c a l 

c a i r e t er t ia i re , c e s c h a î n e s d e c o l l i n e s q u i s e d r e s s e n t 

c o m m e d e s m u r s a u - d e s s u s d e s c r e v a s s e s , m e p a r a i s 

s e n t a n a l o g u e s a u x é r u p t i o n s b a s a l t i q u e s d u pays d e V i -

c e n c e . L a n a t u r e r e p r o d u i t l e s m ê m e s p h é n o m è n e s d a n s 

l e s c o n t r é e s l e s p l u s é l o i g n é e s . I l o r n e m a n n a t r o u v é 

d a n s l e s f o r m a t i o n s c a l c a i r e s d e l ' H a r o u s c h b l a n c ( H a 

r o u d j é e l - A b i a d ) , q u i p e u t - ê t r e a p p a r t i e n n e n t à l a c r a i e 

a n c i e n n e , u n e q u a n t i t é i n n o m b r a b l e d e t ê t e s d e p o i s 

s o n s f o s s i l e s . R i t c h i e e t L y o n o n t r e m a r q u é a u s s i q u e 

l e b a s a l t e d e s m o n t s S o u d a h e s t m ê l é i n t i m e m e n t e n 

p l u s i e u r s e n d r o i t s , c o m m e c e l u i d u M o n t e B e r i c o , d e 

c a r b o n a t e d e c h a u x , p h é n o m è n e q u i t i e n t v r a i s e m b l a 

b l e m e n t a u p a s s a g e d u b a s a l t e à travers d e s c o u c h e s 

d e c a l c a i r e . L a car te d e L y o n i n d i q u e m ê m e d e la d o -

l o m i e d a n s l e v o i s i n a g e . E n E g y p t e , d e s m i n é r a l o g i s 

t e s m o d e r n e s o n t b i e n t r o u v é d e la s y é n i t e et d u 

1 R i t t e r , Afrique, t . 111, pp . 158, 299 , 308 et 330 de la t r aduc t ion 

f r ança i se . 
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g r u n s t c i n , m a i s p o i n t d e b a s a l t e . L e v é r i t a b l e b a s a l t e 

dont s o n t c o m p o s é s l e s vases a n t i q u e s q u e l ' o n r e n 

c o n t r e d e c ô t é e t d ' a u t r e , é ta i t - i l d o n c t i ré e n p a r t i e 

de c e s m o n t a g n e s o c c i d e n t a l e s ? E s t - c e d e là auss i q u e 

provena i t l ' O b s i d i u s l a p i s , o u faut- i l a l l e r c h e r c h e r 

cette p i e r r e a ins i q u e l e b a s a l t e a u x b o r d s d e la m e r 

R o u g e ? Ces é r u p t i o n s v o l c a n i q u e s d e l ' H a r o u d j é , s u r 

la l i m i t e d e s d é s e r t s d ' A f r i q u e , r a p p e l l e n t d ' a i l l e u r s 

a u x g é o l o g u e s l e s a m y g d a l o ï d e s h u i l e u s e s m ê l é e s d ' a u -

g i te , l a p h o n o l i t h e et l e g r u n s t e i n p o r p h y r o ï d e , q u e 

l 'on n e r e n c o n t r e q u ' a u x - e x t r é m i t é s s e p t e n t r i o n a l e e t 

o c c i d e n t a l e d e s s t e p p e s d e V e n e z u e l a et d e s p l a i n e s 

d ' A r k a n s a s , p r è s d e s a n t i q u e s c h a î n e s qui b o r d e n t l e 

r ivage . 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E V . 

PARTICULARITÉS. 

GRANDS BANCS DE FUCUS PRÈS DES CÔTES OCCIDENTALES 

DE L'AFRIQUE. 

C'est u n p h é n o m è n e d i g n e d e r e m a r q u e et c o n n u 

d e s n a v i g a t e u r s , q u e d a n s l e v o i s i n a g e d e s c ô t e s a f r i 

c a i n e s , e n t r e l e s î l e s C a n a r i e s e t c e l l e s du cap V e r t , 

s u r t o u t d a n s l ' e s p a c e c o m p r i s e n t r e l e cap B o j a d o r e t 

l ' e m b o u c h u r e d u S é n é g a l , u n v e n t d ' o u e s t r e m p l a c e 

s o u v e n t l e v e n t d'est o u v e n t a l i zé q u i souff le g é n é 

r a l e m e n t s o u s l e s t r o p i q u e s . L a c a u s e e u e s t d a n s 

l ' é t e n d u e d e s d é s e r t s de S a h a r a . A u - d e s s u s d e ce t t e 

p l a i n e d e s a b l e s b r û l a n t s , l 'air se raréf ie et m o n t e 

v e r t i c a l e m e n t d a n s l e s r é g i o n s p l u s é l e v é e s . L'a ir d e 

la m e r se p r é c i p i t e p o u r r e m p l i r l ' e s p a c e v i d e , e t 

a ins i se f o r m e q u e l q u e f o i s sur l e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s 

d e l 'Afr ique u n v e n t d ' o u e s t q u i c o n t r a r i e d a n s l e u r 
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m a r c h e l e s v a i s s e a u x e n r o u t e p o u r l ' A m é r i q u e . On 

r e s s e n t d o n c , s a n s vo ir l e c o n t i n e n t , l 'effet d e s s a b l e s 

et de la c h a l e u r q u i e n r a y o n n e . C'est à l a m ê m e 

cause q u e d o i t ê t re s a n s c o n t r e d i t r a p p o r t é e l ' a l t e r 

nat ive d e s v e n t s d e terre e t de m e r q u i , s u r t o u t e s l e s 

c ô t e s , se s u c c è d e n t à d e s h e u r e s d é t e r m i n é e s d u j o u r 

et d e la n u i t . 

Déjà , d a n s l ' a n t i q u i t é , o n avai t s o u v e n t s i g n a l é l ' i m 

m e n s e q u a n t i t é d e v a r e c h s a m a s s é s d a n s l e v o i s i n a g e 

des c ô t e s o c c i d e n t a l e s d e l ' A f r i q u e . Q u a n t à d é t e r m i 

ner d ' u n e m a n i è r e p r é c i s e l e u r s i t u a t i o n , c 'est u n p r o 

b l è m e q u i se r a t t a c h e é t r o i t e m e n t a u x c o n j e c t u r e s 

é m i s e s s u r l e d é v e l o p p e m e n t d e l a n a v i g a t i o n p h é n i 

c i e n n e . D a n s l e P é r i p l e a t t r i b u é à S c y l a x d e C a r y a n d e 

et q u i , d 'après l ' e x a m e n d e N i e b u h r e t d e L e t r o n n e , 

est t r è s - v r a i s e m b l a b l e m e n t u n e c o m p i l a t i o n d u t e m p s 

d e P h i l i p p e l e M a c é d o n i e n , o n t r o u v e d é j à d é c r i t u n 

amas de f u c u s q u i f o r m e a u - d e l à d e C e r n é 2 u n e e s p è c e 

1 Scylax. Il y a eu plusieurs personnages grecs célèbres de ce nom, 
dont trois paraissent avoir été géographes. Le premier Scylax, de 
Caryande en Carie, fut chargé par Darius d'explorer les côtes de 
l'océan Indien; un second vivait du temps d'Alexandre le Grand; le 
troisième appartient au 1 1 E siècle avant J. C. et fut contemporain 
de Polybe. Beaucoup d'investigateurs pensent que c'est à ce dernier 
qu'il faut attribuer le Périple de la mer Intérieure (Méditerranée), 
ouvrage publié dans les Geogr, Grseci minores d'Hudson (1698), et, 
séparément, par B. Fabricius (Leipz. 1848). 

2 On sait que l'on n'est pas d'accord sur la situation de l'île de 
Cerné des anciens. Les uns ont voulu y reconnaître l'île d'Arguin, 
par 18° 40' long. 0 . , 20° ïi' lat. N., au sud-est du cap Blanc, décou • 
verte par les Portugais, en 1432, sur la côte occidentale d'Afrique 
limitrophe du Sahara; d'autres la donnent comme étant l'île de Ma
dère; ceux-là croient y voir l'île de Gorée; ceux-ci enfin , qui sont 
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d e m e r h e r b e u s e (mar de Sargasse). Mais l e l i e u q u i y 

es t d é s i g n e m e para î t d i f férer c o n s i d é r a b l e m e n t d e c e 

l u i q u ' i n d i q u e l e t ra i t é de Mirabiîibus Auscultationibus, 

a b r i t é l o n g t e m p s e t à t or t s o u s l e g r a n d n o m d ' A r i s -

t o t e « D e s v a i s s e a u x p h é n i c i e n s p o u s s é s par l e s v e n t s 

d 'es t , d i t l e p s e u d o - A r i s t o t e , a r r i v è r e n t l e q u a t r i è m e 

j o u r d e l e u r d é p a r t d e G a d è s d a n s d e s p a r a g e s o ù i l s 

t r o u v è r e n t la m e r c o u v e r t e d e j q n c s e t d e v a r e c h s 

( θ ρ ύ ο ν κ α ι φ υ κ ο ς ) . Ces h e r b e s , s u b m e r g é e s au m o m e n t 

d e l a m a r é e , s o n t m i s e s à d é c o u v e r t q u a n d e l l e se 

r e t i r e . » N e sera i t - i l p a s q u e s t i o n i c i d e p a r a g e s p e u 

p r o f o n d s c o m p r i s e n t r e l e s 3 4 e e t 36" p a r a l l è l e s , e t 

c e s b a s - f o n d s a u r a i e n t - i l s d i s p a r u à l a s u i t e d e q u e l 

q u e r é v o l u t i o n v o l c a n i q u e ? Y o b o n n e i n d i q u e d e s 

é c u e i l s a u n o r d d e M a d è r e 2 . O n l i t d a n s S c y l a x : « L a 

m e r , a u - d e l à d e C e r n é , c e s s e d ' ê t re n a v i g a b l e , f au te 

d ' u n e p r o f o n d e u r su f f i san te , et à c a u s e d e la v a s e et 

d e s v a r e c h s d o n t e l l e es t r e m p l i e . Ces h e r b e s m a r i n e s 

o n t p r è s d ' u n e palme o u q u a t r e d o i g t s d e l a r g e ( δ ο χ ρ ι 

τ ο π λ ά τ ο ς ) ; e l l e s s o n t a i g u ë s e t p i q u a n t e s . » L e s v a r e c h s 

q u e l ' o n t r o u v e a u j o u r d ' h u i e n t r e l e c a p Ver t e t C e r n é , 

l a G a u l e a d e D i c u i l 3 , q u i s erva i t d e s ta t ion a u x v a i s -

les p lu s a v e n t u r e u x , l'Ile d e M a d a g a s c a r . 11 s e m b l e q u ' A l e x a n d r e de 

I l u m b o l d t l a t i e n n e p o u r ê t r e l ' î le d ' A r g u i n , ce qu i est l ' op in ion la 

m o i n s h a s a r d é e . (L. G.) 
1 Comparez Scylax d e C a r y a n d e , t . 1, p . 5 3 , édi t . H u d s o n , avec 

Ar i s to t e , de Mirab. Auscultât, § 136, p . 844, édi t . E . B e k k e r . 
8 Voyez auss i Edr i s i , Geographia Nubix, 1619, p . lî>7. 
3 Dicu i l , g é o g r a p h e i r l anda i s du I X E s i è c l e , qu i a composé un 

t r a i t é de Mensura Orbis, p u b l i é p a r M. W a l c k e n a c r , e n 1807, 

e t , avec d e s avan t s c o m m e n t a i r e s , e n 1814, par M. L e t r o n n e . Cet 

o u v r a g e , d i t - o n , a p e r m i s , e n t r e a u t r e s c h o s e s , de fixer 1 époque de la 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



s e a u x d e t r a n s p o r t d e s P h é n i c i e n s , e t q u e G o s s e l i n 1 

cro i t ê t re l a p e t i t e î l e F e d a l l a h , s u r l a c ô t e n o r d - o u e s t 

de la M a u r i t a n i e , n e f o r m e n t n u l l e m e n t u n e v a s t e pra i 

rie, u n g r o u p e c o n t i n u (mare herbidum), c o m m e i l e n 

e x i s t e a u - d e l à d e s A ç o r e s . D a n s l a d e s c r i p t i o n p o é t i q u e 

d e c e s c ô t e s q u ' a d o n n é e F e s t u s A v i e n u s 2 , d e s c r i p t i o n 

d é c o u v e r t e d e l ' I s l ande et d e s îles F é r o é , e t cel le d e l a r u p t u r e d u 

cana l e n t r e le Nil e t la m e r R o u g e . (L. 
1 Gosselin ( P a s c a l - F r a n ç o i s - J o s e p h ) , s a v a n t g é o g r a p h e f r ança i s , 

n é à Lille e n 1751 , m o r t à P a r i s e n 1 8 3 0 ; il a fait fa i re d e n o t a b l e s 

p r o g r è s à la g é o g r a p h i e c o m p a r é e . ( L . G. ( 

8 Ast h ino d u o b u s in S a c r a m (s ic i n s u l a m 

Dixere p r i sc i ) so l ibus c u r s u s r a t i e s t . 

Hœc i n t e r u n d a s cesp i tem jaoe t , 

E a m q u e la te g e n s H i b e r n o r u m coli t . 

P r o p i n q u a r u r s u s í n s u l a A l b i o n u m p a t e t . 

Ta r t e s s i i sque i n t é r m i n o s O E s t r y m n i d u m 

N e g o t i a n d i m o s e ra t : C a r t h a g i n i s 

Kt iam co lon i , e t v u l g u s , i n t e r Hercu l i s 

Ag i t ans c o l u m n a s , haec a d i b a n t asquora : 

Qum Himilco P œ n u s m e n s i b u s vix q u a t u o r , 

Ut ipse s eme t r e p r o b a s s e r e tu l i t 

E n a v i g a n t e m , posse t r a n s m i t t i a d s e r i t : 

Sic n u lia la te f labra p r o p e l l u n t r a t e m , 

Sic s egn i s h u m o r sequoris p igr i s t u p e t . 

Adjicit e t i l lud, p l u r i m u m i n t e r g u r g i t e s 

Exs t a r e f u c u m , e t saspe vjrgul t i vice 

R e t i ñ e r e p u p p i m : dici t h ic n i h i l o m i n u s , 

Non in profunduna t e r g o demi t t i m a r i s , 

P a r v o q u e a q u a r u m vix s u p e r t e x i so lum : 

Ob i re s e m p e r b u e e t h u e pon t i f e r a s , 

Navigia l e n t a et l a n g u i d e r e p e n t i a 

I n t c r n a t a r e bo l inas 

(Festus Avienus. Orx maritimx.) 

« De l à ( d e s î les OEs t rymnides q u e q u e l q u e s c o m m e n t a t e u r s on t 

d o n n é e s p o u r les Cass i t é r ides , a u j o u r d ' h u i î les S o r l i n g u e s ) à l 'île 

S a c r é e , il y a p o u r u n vaisseau u n e nav iga t i on d e d e u x j o u r s . Cette 

7 
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t r a c é e , s e l o n l a d é c l a r a t i o n e x p r e s s e d e l ' a u t e u r , a v e c 

l e s e c o u r s d e s P é r i p l e s p h é n i c i e n s , i l e s t fait u n e m e n 

t i o n t r è s - d é t a i l l é e d e l ' o b s t a c l e o p p o s é par l e s v a r e c h s ; 

m a i s c e t o b s t a c l e , A v i e n u s l e p l a c e b e a u c o u p p l u s au 

n o r d , v e r s l e r n e , a u j o u r d ' h u i l ' î l e S a i n t e . 

L ' a b o n d a n c e d e s a l g u e s e t d e l a v a s e , l e p e u d e 

p r o f o n d e u r d e l a m e r e t l e c a l m e i n a l t é r a b l e d e s v e n t s 

o n t t o u j o u r s é té c o n s i d é r é s p a r l e s a n c i e n s c o m m e 

d e s p h é n o m è n e s p r o p r e s à l ' O c é a n o c c i d e n t a l , a u - d e l à 

d e s c o l o n n e s d ' H e r c u l e . O n sera i t t e n t é d e s o u p ç o n 

n e r d a n s c e s b r u i t s , s u r t o u t e n c e q u i r e g a r d e l ' a b s e n c e 

d e s v e n t s , q u e l q u e trait d e l a b o n n e foi h a b i t u e l l e a u x 

C a r t h a g i n o i s , q u i , l i v r é s à d e v a s t e s o p é r a t i o n s c o m 

m e r c i a l e s , n ' e u s s e n t pas é té f â c h é s d e se r é s e r v e r l e 

m o n o p o l e d e la n a v i g a t i o n v e r s l ' o u e s t , e n d é c o u r a 

g e a n t l a c o n c u r r e n c e par d e s d a n g e r s i m a g i n a i r e s . 

C e p e n d a n t A r i s t o t e , d a n s u n l i v r e d o n t l ' a u t h e n t i c i t é 

île é lève a u mi l i eu de l ' eau sa vas te su r face : la n a t i o n h i b e r n i e n n e 

l 'hab i te s u r u n e g r a n d e é t e n d u e . P r è s d'elle, on r e n c o n t r e l ' î le des 

Alb ions . C 'é ta i t la c o u t u m e des T a r t e s s i n s de faire du c o m m e r c e s u r 

les l imi tes des OEs t rymnides ; de m ê m e les colons de C a r t h a g e et la 

m u l t i t u d e r é p a n d u e a u t o u r des co lonnes d 'Hercu le v i s i t a i en t ces 

m e r s . Le C a r t h a g i n o i s H i m i l c o n , qu i r a p p o r t e avoi r fait l u i - m ê m e 

l ' expér i ence de ce t t e n a v i g a t i o n , affirme q u ' o n p e u t à p e i n e les 

p a r c o u r i r en q u a t r e mo i s : a ins i n u l souffle n e v i en t pousse r le va i s 

s e a u , a ins i les e a u x de ce t t e m e r p a r e s s e u s e r e s t e n t i m m o b i l e s . Il 

a joute q u e des a l g u e s n o m b r e u s e s s ' é l èven t du fond des a b î m e s et 

souven t r e t i e n n e n t le va i s seau c o m m e fe ra i t u n e ha i e : tou te fo i s , 

d i t - i l , la m e r n ' e s t q u ' u n e su r f ace s a n s p r o f o n d e u r ; à p e i n e si u n e 

l égè re couche d ' e a u r e c o u v r e le sol : çà e t là r ô d e n t t o u j o u r s d e s 

a n i m a u x m a r i n s , des m o n s t r e s n a g e n t e n t r e les va isseaux q u i se 

t r a î n e u t l e n t e m e n t e t p é n i b l e m e n t . » 

Festus Avienus. Régions maritimes. (Trad. de MM. Des

pois et Saviolj édit. Panckoueke.) 
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n e saurait ê t r e c o n t e s t é e \ s ' en t i e n t à l ' o p i n i o n v u l 

gaire et c h e r c h e l ' e x p l i c a t i o n de c e p h é n o m è n e m a l 

o b s e r v é , o u , p o u r m i e u x d i r e , d e c e t t e l é g e n d e n a u t i 

q u e , d a n s u n e h y p o t h è s e s u r la p r o f o n d e u r d e la m e r . 

La vér i té est q u e la m e r o r a g e u s e q u i s ' é t e n d d e G a -

dès o u C a d i x a u x î l e s d e s B i e n h e u r e u x o u î l e s C a n a 

ries , n e p e u t ê t r e c o m p a r é e à l ' o c é a n A t l a n t i q u e é q u i -

nox ia l sur l e q u e l o n n e s e n t j a m a i s q u e l e souff le l é g e r 

d e s v e n t s a l i z é s . Ces p a r a g e s o n t é t é t r è s - j u s t e m e n t 

n o m m é s p a r l e s E s p a g n o l s le golfe des Dames (el golfo 

de las Damas 2). 

Je m e su i s a s s u r é p a r d e s r e c h e r c h e s a t t e n t i v e s e t 

par la c o m p a r a i s o n d ' u n g r a n d n o m b r e d e j o u r n a u x 

de b o r d a n g l a i s e t f r a n ç a i s , q u e l ' e x p r e s s i o n a n c i e n n e 

et si v a g u e d e mar de Sargasso, c o m p r e n d d e u x b a n c s 

d 'a lgues d o n t l ' u n , p l u s a l l o n g é q u e l 'autre e l s i t u é 

p lus à l 'es t , se t r o u v e à 7° à l ' o u e s t d u m é r i d i e n d e 

l ' î le C o r v o , l ' u n e d e s A ç o r e s , e n t r e l e s 19° et 34" p a 

ra l l è l e s . L e s e c o n d , p l u s a r r o n d i et p l u s o c c i d e n t a l , 

est s i tué e n t r e l e s î l e s B e r m u d e s e t l e s î l e s B a h a m a 

(latit . 2 5 0 - 3 1 ° ; l o n g . 6 8 ° - 7 6 ° ) . L e s b â t i m e n t s q u i p a r 

tant d u Bajo de Plata o u Cage d'argent, s i t u é a u n o r d 

de S a i n t - D o m i n g u e , f o n t v o i l e vers l e s B e r m u d e s e t 

traversent l ' axe p r i n c i p a l d u pe t i t b a n c , q u i m e p a 

raît su ivre la d i r e c t i o n N . 60° 0 . L e s d e u x a g r o u p e -

m e n t s d ' a l g u e s s o n t r é u n i s e n t r e u n e b a n d e t r a n s 

versa l e q u i s ' é t e n d d e l ' es t à l ' o u e s t e n t r e 25° e t 3 0 ° . 

J'ai e u l a s a t i s f a c t i o n d e v o i r c e s a s s e r t i o n s a d o p -

1 Meteorologica, 1. XIV, c. i, § 2. 
5 Acosta, Uistoria natural y moral de las Jndias, 1. III, c. iv. 
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t é e s p a r f e u m o n a m i l e m a j o r R e n n e l , d a n s s o n o u 

v r a g e s u r l e s c o u r a n t s m a r i n s , e t c o n f i r m é e s p a r u n 

g r a n d n o m b r e d ' o b s e r v a t i o n s r é c e n t e s Ces d e u x 

m a s s e s d e v a r e c h s , r é u n i e s a v e c la b a n d e t r a n s v e r s a l e 

s o u s l ' a n c i e n n o m d e mar de Sargasso, p r é s e n t e n t u n e 

s u r f a c e s i x o u s e p t fois é g a l e à c e l l e d e l ' A l l e m a g n e . 

L a v é g é t a t i o n d e l ' O c é a n offre a i n s i l e r e m a r q u a b l e 

e x e m p l e d e p l a n t e s s o c i a l e s c r o i s s a n t s a n s m é l a n g e 

d ' e s p è c e s é t r a n g è r e s . S u r la t erre f e r m e , l e s s a v a n e s 

e t l e s p r a i r i e s d e l ' A m é r i q u e , l e s p a y s d e b r u y è r e s e t 

l e s forê t s d u n o r d d e l ' E u r o p e e t d e l ' A s i e , l e s C o 

n i f è r e s , l e s B é t u l i n é e s et l e s S a l i c i n é e s p r é s e n t e n t u n e 

u n i f o r m i t é m o i n s g r a n d e q u e c e s p l a n t e s m a r i n e s . L e s 

p a y s d e b r u y è r e s o f f r e n t a u m o i n s q u e l q u e var i é t é : 

o n y r e n c o n t r e a u n o r d , o u t r e l e C al/una vulgaris q u i 

y e s t d o m i n a n t , Y Erica tetralix, V Erica ciliaris ciY E-

rica cinerea; au s u d Y Erica arborea, Y Erica scoparla 

e t Y Erica mediterranea. L e Fucus natans n e p e u t , s o u s 

l e r a p p o r t d e la m o n o t o n i e , se c o m p a r e r à a u c u n e a u 

tre p l a n t e s o c i a l e . O v i e d o n o m m e l e s b a n c s d e F u c u s 

d e s p r a i r i e s {praderías de yerva). S i l 'on se r a p p e l l e q u e 

P e d r o V e l a s c o , n a t i f d u p o r t e s p a g n o l d e P a l o s , d é 

c o u v r i t l ' î l o t d e F l o r è s d è s l ' a n n é e 1 4 5 2 , e n se g u i d a n t 

s u r l e v o l d e s o i s e a u x a u sor t i r d e l ' î l e F a y a l , l e p e u 

d e d i s t a n c e q u ' i l y a e n t r e l e m é r i d i e n d e C o r v o o u 

d e F l o r è s e t l e s g r a n d s b a n c s d e F u c u s r e n d p r e s q u e 

i m p o s s i b l e d ' a d m e t t r e q u e l e s v a i s s e a u x p o r t u g a i s 

1 Comparez Humboldt, Relation historique et Histoire de la géo

graphie du nouveau continent, avec Reniteli, Investigation of the 

Currents of the Atlantic Océan, 1832, p. 184. 
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poussés vers l'ouest par la tempête, n'aient pas vu 
avant Colomb quelque partie de ces prairies océani
ques. Cependant il faut reconnaître à l'étonnement 
que témoignèrent les compagnons de l'amiral, lors
qu'ils se virent constamment enveloppés de varechs, 
depuis le 16 septembre jusqu'au 8 octobre 1492, que 
les marins ne soupçonnaient pas encore à cette épo
que l'étendue de ces groupements. 11 n'est pas fait 
mention, à la vérité, dans les extraits que Las Casas a 
conservés du journal de Colomb, des appréhensions 
que causa cet amas d'herbes marines ni des murmures 
de l'équipage. Colomb parle uniquement du mécon
tentement et des plaintes qui s'élevèrent à l'occasion 
des vents alizés, si réguliers pourtant et si faibles. Seul 
Fernando Colomb, dans la Vie de son père, essaye de 
dépeindre d'une manière un peu dramatique les in
quiétudes des matelots. 

Mes recherches m'ont amené à ce résultat, que Co
lomb a traversé deux fois les grands bancs de Fucus : 
en 1492, par 28° 30'; en 1493, par 37° de latitude, 
chacune de ces deux fois entre 40° et 43° de longitude. 
Ce résultat ressort avec assez d'évidence de l'estima
tion de la vitesse, faite par Colomb, et de la distance 
que le vaisseau franchissait chaque jour. Colomb, il 
est vrai, prit ses mesures sans jeter le loch ; il se con
tenta des indications d'un sablier (ampolkta) qui mar
quait les demi-heures. C'est dans le journal de Piga-
fetta, l'un des compagnons de Magellan, que j'ai trouvé 
la première mention décisive du loch, de la cadena 

délia popa, et cette mention se rapporte à l'an 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



1 5 2 1 Il est d ' a u t a n t p l u s i m p o r t a n t d e d é t e r m i n e r la 

p o s i t i o n d u v a i s s e a u q u i p o r t a i t C o l o m b , d a n s les v i n g t -

d e u x j o u r s d e s o n p a s s a g e à t ravers l e s g r a n d s b a n c s 

d e F u c u s , q u ' o n e n p e u t c o n c l u r e q u e d e p u i s , c ' es t -

à -d ire e n 3 5 0 a n s , c e s a m a s de p l a n t e s m a r i n e s , q u ' e l 

l e s a i e n t é t é a r r a c h é e s d u f o n d d e la m e r ou d é v e r s é e s 

p a r l e Gulf-slream, n ' o n t p a s c h a n g é d e p l a c e . L a 

c o n s t a n c e d e s p h é n o m è n e s n a t u r e l s m é r i t e d o u b l e 

m e n t d e f ixer l ' a t t e n t i o n d u p h y s i c i e n , l o r s q u e n o u s 

la r e t r o u v o n s d a n s l e s p l a i n e s t o u j o u r s ag i t ée s d e l ' O 

c é a n . B i e n q u e la force e t la d i r e c t i o n d e s v e n t s q u i 

r é g n e n t l o n g t e m p s d a n s c e s parages f a s s e n t o s c i l l e r 

d ' u n e m a n i è r e s e n s i b l e l e s l i m i t e s des b a n c s d e F u c u s , 

o n p e u t a u j o u r d ' h u i , a u m i l i e u d u d i x - n e u v i è m e s i è 

c l e , r e g a r d e r l e 4 8 e d e g r é d e l o n g i t u d e à l ' o u e s t d u 

m é r i d i e n d e P a r i s c o m m e l 'axe p r i n c i p a l d u g r a n d 

b a n c . D a n s la v ive i m a g i n a t i o n d e C o l o m b , c e b a n c 

a ins i p l a c é s 'assoc ia i t à la g r a n d e l i g n e p h y s i q u e d e 

d é m a r c a t i o n q u i d e v a i t , s e l o n l u i , d iv i ser la t e r r e e n 

d e u x p a r t i e s , et se rat tachai t é t r o i t e m e n t à l a s t r u c 

t u r e d u g l o b e , à la p e r t u r b a t i o n p r o d u i t e d a n s l a d é 

c l i n a i s o n d e l ' a i g u i l l e a i m a n t é e et d a n s l e s c i r c o n s t a n 

c e s c l i m a t o l o g i q u e s . C o l o m b , n e s a c h a n t à q u e l l e d i s 

t a n c e il s e t r o u v a i t d e s A ç o r e s , s ' o r i e n t e , d a n s l e m o i s 

d e févr ier 1 4 9 3 , d 'après l e s p r e m i è r e s t races d ' h e r b e s 

t lo t tantes {délia -primera yerba) q u i s 'o f frent à l u i s u r 

la l i m i t e o r i e n t a l e du g r a n d b a n c de Corvo . D è s l e 

4 m a i 1 4 9 3 , c e t t e l i g n e p h y s i q u e f u t , g r â c e à la p u i s -

1 Humboldt, Cosmos, t . II, pp. 313 et 5">7-a(M. 
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santé i n f l u e n c e d e l ' a m i r a l , c h a n g é e e n u n e l i m i t e p o 

l i t ique , e t d e v i n t l a c é l è b r e l i g n e d e d é m a r c a t i o n e n t r e 

les p o s s e s s i o n s e s p a g n o l e s e t p o r t u g a i s e s '. 

1 H u m b o l d t , Histoire de la géographie du nouveau continent, 
t. 111, p . 6 4 - 9 9 ; Cosmos, t . II , p . 335-338 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E V I . 

PARTICULARITÉS. 

L E CHAMEAU, VAISSEAU DU DÉSERT. 

D a n s l e s p o é s i e s o r i e n t a l e s , l e c h a m e a u e s t n o m m é 

l e v a i s s e a u t erres t re o u l e v a i s s e a u d u d é s e r t Mais l e s 

c h a m e a u x n e s e r v e n t p a s s e u l e m e n t a u t r a n s p o r t d e s 

f a r d e a u x ; i l s n e s o n t p a s u n i q u e m e n t u n m o y e n d e 

l o c o m o t i o n p r o p r e à r a t t a c h e r e n t r e e l l e s d e s c o n t r é e s 

é l o i g n é e s ; i l s s o n t a u s s i , s e l o n l a r e m a r q u e d e C h a r 

l e s R i t t er *, d a n s s o n e x c e l l e n t e d i s s e r t a t i o n s u r l e s l i 

m i t e s g é o g r a p h i q u e s e n t r e l e s q u e l l e s s o n t r é p a n d u s c e s 

a n i m a u x , « la c o n d i t i o n e s s e n t i e l l e d e la vie n o m a d e 

d a n s l e s r é g i o n s b r û l a n t e s q u i c o n n a i s s e n t p e u o u qui 

1 C h a r d i n , Voyages, é d i t . de L a n g l è s , 1811, t . I l] , p . 376. 
8 R i t t e r (Karl), g é o g r a p h e a l l e m a n d , n é e n P r u s s e l 'an 1790, m o r t 

e n 1859, la m ê m e a n n é e q u e H u m b o l d t . ( L. G. ) 
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L E C H A M E A U , V A I S S E A U D U D É S E R T . { O S 

ne c o n n a i s s e n t p a s l e s p l u i e s , à c e d e g r é d e c i v i l i s a t i o n 

où r è g n e la v i e p a t r i a r c a l e . Il n 'y a p a s u n a u t r e a n i 

mal , a joute R i t t e r , d o n t la v i e s e r a t t a c h e p a r d e s l i e n s 

aussi n a t u r e l s e t a u s s i é t r o i t s à u n e p h a s e d é t e r m i n é e 

du d é v e l o p p e m e n t d e l a v i e h u m a i n e , e t so i t m i e u x 

établ ie h i s t o r i q u e m e n t à t ravers d e s m i l l i e r s d ' a n n é e s , 

que l e c h a m e a u , d a n s l 'é tat d e c i v i l i s a t i o n o ù s o n t 

re t enus l e s B é d o u i n s » 

« L e c h a m e a u r e s t a c o m p l è t e m e n t i n c o n n u a u x Car

thagino is a u s s i l o n g t e m p s q u e se m a i n t i n t l e u r b r i l 

lante e x i s t e n c e , e t j u s q u ' à l a r u i n e d e l e u r c o m m e r c e . 

C'est c h e z l e s M a u r u s i e n s , d a n s la p a r t i e o c c i d e n t a l e 

de la L i b y e , et à l ' a v è n e m e n t d e s Césars , q u e p a r a i s 

sent p o u r la p r e m i è r e fo is l e s c h a m e a u x a p p l i q u é s à 

l 'usage d e s a r m é e s . P e u t - ê t r e f u t - c e s e u l e m e n t à la 

suite d e s e f for t s t e n t é s p a r l e s P t o l é m é e s p o u r r e n d r e 

p l u s a c t i v e s l e s r e l a t i o n s c o m m e r c i a l e s d a n s la v a l l é e 

du N i l . L e s G o u a n c h e s , h a b i t a n t s d e s î l e s C a n a r i e s , 

qui se r a t t a c h e n t v r a i s e m b l a b l e m e n t à la r a c e d e s 

B e r b è r e s , n e c o n n u r e n t p a s l e s c h a m e a u x avant l e 

q u i n z i è m e s i è c l e , é p o q u e à l a q u e l l e c e s a n i m a u x l e u r 

furent a m e n é s p a r l e s c o n q u é r a n t s e t l e s c o l o n s n o r 

m a n d s . L e p e n d e r a p p o r t s q u ' e n t r e t e n a i e n t s a n s d o u t e 

les G o u a n c h e s a v e c l e s c ô l e s de l ' A f r i q u e e t l ' e x i 

gu ï t é d e l e u r s n a v i r e s é t a i e n t déjà u n o b s t a c l e au t r a n s 

port d 'auss i g r a n d s q u a d r u p è d e s . L a v é r i t a b l e r a c e 

b e r b è r e , r é p a n d u e d a n s l ' i n t é r i e u r d e l ' A f r i q u e s e p t e n 

t r i o n a l e , à l a q u e l l e a p p a r t i e n n e n t , c o m m e n o u s l ' a v o n s 

1 Mien, t . VIII , 1'" p a r t . , 1847, p p . 610 et 758. 
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106 STEPPES ET D É S E R T S . PARTICULARITÉ S. 

déjà r a p p e l é , l e s T i b b o s e t l e s T o u a r i k s , n o n - s e u l e m e n t 

a é t a b l i , à l ' a i d e d e s c h a m e a u x q u i t r a v e r s e n t l e s vas te s 

d é s e r t s d e l a L i b y e et l e s o a s i s , l e s r e l a t i o n s d e c o m 

m e r c e q u ' e l l e e n t r e t i e n t a u j o u r d ' h u i , m a i s e n c o r e 

e l l e d o i t à c e s a n i m a u x d 'avo ir é c h a p p é à u n e r u i n e 

c o m p l è t e , e t d 'avoir c o n s e r v é s o n i n d é p e n d a n c e n a t i o 

n a l e . A u c o n t r a i r e , l ' u s a g e d e s c h a m e a u x es t r e s t é 

é t r a n g e r à l a r a c e n è g r e ; c a r ce n 'e s t q u e par s u i t e d e s 

e x p é d i t i o n s q u i s o u m i r e n t a u x B é d o u i n s t o u t e l a p a r 

t i e s e p t e n t r i o n a l e d e l ' A f r i q u e , e t d e s m i s s i o n s r e l i 

g i e u s e s e n t r e p r i s e s p o u r l a c o n v e r s i o n d e s n è g r e s , q u e 

finit p a r p é n é t r e r c h e z l e s r a c e s n o i r e s d e l ' O c c i d e n t , 

c o m m e p a r t o u t , l ' u t i l e a n i m a l d u N e d j e d , des N a -

b a t é e n s e t d e t o u t e l a z o n e a r a m é e n n e . L e s G o t h s 

a m e n è r e n t d e s c h a m e a u x , d è s l e iv° s i è c l e , s u r l e s 

b o r d s d e l ' I s t er i n f é r i e u r , a u j o u r d ' h u i l e D a n u b e , 

c o m m e l e s G h a z n é v i d e s l e s t r a n s p o r t è r e n t e n p l u s 

g r a n d n o m b r e e n c o r e d a n s l e s I n d e s , j u s q u e s u r l e s 

r ives du G a n g e . » P o u r s u i v r e la p r o p a g a t i o n d u c h a 

m e a u à travers l e c o n t i n e n t a f r i c a i n , i l est n é c e s s a i r e 

d e d i s t i n g u e r d e u x é p o q u e s : c e l l e d e s L a g i d e s , q u i , p a r 

C y r è n e , é t e n d a i e n t l e u r i n f l u e n c e sur t o u t e la p a r t i e 

n o r d - o u e s t d e l ' A f r i q u e , et l ' é p o q u e m a h o m é t a n e o u 

é p o q u e d e s c o n q u é r a n t s a r a b e s . 

L a q u e s t i o n d e savo ir si l ' o n p e u t t r o u v e r e n c o r e à 

l 'é tat d e s a u v a g e r i e o r i g i n a i r e l e s a n i m a u x d o m e s t i 

q u e s q u i l e s p r e m i e r s d e v i n r e n t l e s c o m p a g n o n s d e 

l ' h o m m e ( l e s b œ u f s , l e s b r e b i s , l e s c h i e n s , l e s c h a 

m e a u x ) es t r e s t é e l o n g t e m p s p r o b l é m a t i q u e . L e s H i o u n -

g n o u d e l ' A s i e o r i e n t a l e o n t é t é d e s p r e m i e r s à d o n n e r 
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l ' e x e m p l e d ' a p p r i v o i s e r l e s c h a m e a u x s a u v a g e s . L ' a u 

teur d e l a g r a n d e c o m p i l a t i o n c h i n o i s e , i n t i t u l é e : 

Historia regionum occidentalium quœ Si-yu vocantur 

visuel auditu cognitarum ( S i - y u - w e n - K i e n - I o ) , a s s u r e 

qu'au m i l i e u d u xvín" s i è c l e , o n voyai t errer e n c o r e 

dans l e T u r k c s t a n o r i e n t a l n o n - s e u l e m e n t des c h e v a u x 

et d e s â n e s s a u v a g e s , m a i s auss i des c h a m e a u x . H a d s -

chi Chalfa p a r l e d a n s sa g é o g r a p h i e t u r q u e , c o m p o s é e 

au xvu" s i è c l e , d e c h a s s e s t r è s - f r é q u e n t e s d i r i g é e s c o n 

tre les c h a m e a u x s a u v a g e s d e s p l a t e a u x d e K a c h g a r , 

de Tourfan et d e K h o t a n . S c h o l t r a p p o r t e , d 'après u n 

auteur c h i n o i s , M a - d s c h i , qu ' i l s e t r o u v e d e s c h a 

m e a u x s a u v a g e s d a n s l e s c o n t r é e s s e p t e n t r i o n a l e s d e 

la C h i n e , à l ' o u e s t d u H o a n g - h o (f leuve J a u n e ) , d a n s 

la p r o v i n c e d e H o - s i o u d e T c n g o u t . C u v i c r , à l a v é 

rité , d a n s s o n Règne animal, é l è v e d e s d o u t e s s u r 

l ' ex i s t ence a c t u e l l e d e s c h a m e a u x s a u v a g e s d a n s l 'As ie 

c e n t r a l e ; i l p e n s e q u e c e s o n t d e s c h a m e a u x r e d e v e 

n u s s a u v a g e s , a p r è s avoir é t é m i s e n l i b e r t é a v e c d ivers 

a n i m a u x p a r l e s K a l m o u k s et d 'autres a d h é r e n t s de l a 

re l ig ion d e B o u d d h a , j a l o u x d e se c r é e r d e s m é r i t e s 

par l e u r s b o n n e s œ u v r e s . D ' a p r è s l e s t é m o i g n a g e s 

d 'h i s tor iens g r e c s , l a pa tr i e du c h a m e a u d e l 'Arab ie 

était, au t e m p s d ' A r t é m i d o r e e t d ' A g a t h a r c h i d e s d e 

Cnide , l e g o l f e Ë l a n i t i q u e des N a b a t é e n s C'est u n 

fait e x t r ê m e m e n t d i g n e d e r e m a r q u e q u e la d é c o u v e r t e 

d ' o s s e m e n t s fos s i l e s d e c h a m e a u x a n t é d i l u v i e n s , fai te 

en 1 8 3 4 d a n s l e s c o l l i n e s d e S e w a l i k o u c o n t r e - f o r t s 

1 R i t t e r , Jsien, p p . 670, 672 et 740. 
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d e l ' H i m a l a y a , p a r l e c a p i t a i n e C a u t l e y e t l e d o c t e u r 

F a l c o n e r . C e s o s s e m e n t s s e r e n c o n t r e n t m ê l é s à d e s 

d é b r i s d e m a s t o d o n t e s , d ' é l é p h a n t s , d e g i r a f e s e t à 

c e u x d e la g i g a n t e s q u e t o r t u e t e r r e s t r e (colossochelys), 

l o n g u e d e d o u z e p i e d s e t h a u t e d e s ix L e c h a m e a u 

a n t é d i l u v i e n es t a p p e l é Camelus sivalensis, s a n s t o u t e 

fois q u e l ' o n ait r e c o n n u d e d i f f é r e n c e s c o n s i d é r a b l e s 

e n t r e c e t a n i m a l e t l e s e s p è c e s e n c o r e v i v a n t e s , à u n e 

o u à d e u x b o s s e s , d e l ' E g y p t e et d e l a B a c t r i a n e . D e 

n o t r e t e m p s o n a t ran s p o r t e , p o u r la p r e m i è r e fo i s , q u a 

r a n t e c h a m e a u x d e Ténér i f f e à Java 2 . L e p r e m i e r e s 

sa i avai t é t é fait à S a m a r a n g . C'est a ins i q u ' o n a c o m 

m e n c é , d a n s l e d e r n i e r s i è c l e , à t r a n s p o r t e r d e s r e n n e s 

d o N o r v è g e e n I s l a n d e . O n n ' e n avai t p a s t r o u v é d a n s 

c e t t e î l e , l o r s d e la p r e m i è r e c o l o n i s a t i o n , m a l g r é l e 

v o i s i n a g e d e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s d u G r o e n l a n d e t l e s 

m a s s e s d e g l a c e s f lo t tantes 3 . 

1 H u m h o l d t , Cosmos, t . 1, p . 3 2 1 . 
1 Singapore-Journal of the Indiati archipelago, 1847, p . 206. 

' Sa r to r i us v o n W a l t e r s h a u s e n , Physisch-geographische Skizze 

von Island, 1847, p . 41 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E V I I . 

PARTICULARITÉS. 

RÉGIONS COMPRISES ENTRE L'ALTAÏ ET LE KOUEN-LUN. 

Le vaste s o u l è v e m e n t o u , c o m m e l ' o n d i t d ' o r d i 

naire , l e p l a t e a u m o n t a g n e u x d e l 'As ie q u i c o m p r e n d 

la pet i te B o u k h a r i e , l a D z o u n g a r i e , l e T i b e t , l e T a n g o u t 

et l es p r o v i n c e s d e la M o n g o l i e h a b i t é e s p a r l e s C h a l -

c h a s e t l e s E l e u t h s , e s t s i t u é e n t r e 36° e t 48° d e l a t i 

t u d e , 79" e t 1 1 6 ° d e l o n g i t u d e . C'est p a r e r r e u r q u e 

l 'on se r e p r é s e n t e ce t t e par t i e d e l 'As ie c e n t r a l e c o m m e 

u n e s e u l e m a s s e c o m p a c t e d e m o n t a g n e s , c o m m e u n 

e x h a u s s e m e n t c o n v e x e s e p r o l o n g e a n t s a n s i n t e r r u p 

t ion , a i n s i q u e l e s p l a t e a u x d e Q u i t o e t d e M e x i c o , et 

é levé d e 7 , 0 0 0 à 9 , 0 0 0 p i e d s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e 

l ' O c é a n . J'ai dé jà e x p l i q u é a i l l e u r s q u ' e n t e n d u de 

cet te m a n i è r e i l n ' e x i s t e p a s d e p l a t e a u c o n t i n u d a n s 

l 'Asie c e n t r a l e *. 

1 Humbo ld t , 1 e r Mémoire sur les montagnes de l'Inde, d a n s les 
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I l y a l o n g t e m p s dé jà q u e m e s v u e s s u r la d i s t r i b u 

t i o n g é o g r a p h i q u e d e s p l a n t e s e t sur l a t e m p é r a t u r e 

m o y e n n e n é c e s s a i r e à c e r t a i n e s c u l t u r e s , m ' a v a i e n t 

fait r é v o q u e r e n d o u t e la c o n t i n u i t é d ' u n vas te p l a 

t e a u t a r l a r e q u i aura i t c o u v e r t t o u t l ' e s p a c e c o m p r i s 

e n t r e l e s c h a î n e s d e l ' H i m a l a y a e t rie l 'A l ta ï . O n r e 

p r é s e n t a i t t o u j o u r s c e p l a t e a u t e l q u e j a d i s H i p p o r a t e 

avai t d é c r i t l e s p l a i n e s h a u t e s e t d é s e r t e s d e la S c y t h i e , 

q u i « s e p r o l o n g e n t , i n d é f i n i m e n t , s a n s ê t re c o u r o n 

n é e s d e m o n t a g n e s , e t s ' é l è v e n t j u s q u e s o u s la c o n s 

t e l l a t i o n d e l ' O u r s e » K l a p r o t h a e u l ' i n c o n t e s t a b l e 

m é r i t e d e d é t e r m i n e r , d a n s u n e part i e d e l ' A s i e p l u s 

r é e l l e m e n t c e n t r a l e q u e n e l e s o n t l e s p r o v i n c e s d e 

K a c h m i r , d u B a l t i s t a n e t l e s l a c s sacrés d u T i b e t ( M a -

n a s a e t R a v a n a h r a d a ) , la v é r i t a b l e p o s i t i o n e t la d i r e c 

t i o n d e d e u x g r a n d e s c h a î n e s c o m p l è t e m e n t d i s t i n c t e s , 

l e K o u e n - l u n et l e T h i a n - c h a n o u l e s m o n t s C é l e s t e s . 

D é j à , à la v é r i t é , P a l l a s 2 avai t s o u p ç o n n é l ' i m p o r t a n c e 

d e s m o n t s C é l e s t e s , s a n s t o u t e f o i s c o n n a î t r e l e u r n a 

t u r e v o l c a n i q u e ; m a i s , i m b u d e s p r é j u g é s d e s o n t e m p s , 

l i v r é a u x h y p o t h è s e s d ' u n e g é o l o g i e c a p r i c i e u s e e t sys 

t é m a t i q u e , c o n v a i n c u e n p a r t i c u l i e r q u e t o u t e s l e s 

c h a î n e s p a r t a i e n t , c o m m e a u t a n t d e r a y o n s , d ' u n c e n t r e 

c o m m u n , c e t o b s e r v a t e u r é m i n e n t v o y a i t d a n s l e p o i n t 

c u l m i n a n t d u T h i a n - c h a n , d a n s l e B o g d o - O o l a [morts 

Annales de chimie et de physique, 1816, p . 303 ; 2 e Mémoire, 1820, 

p p . 5-55. 
1 De Aere et Aquis, t.. II , c h a p . XJX, p . 7 0 , édi t . de. L i t t r é . 
! Pa l l a s (P. S i m o n ) , cé lèbre v o y a g e u r et n a t u r a l i s t e , n é , en 1741 

à B e r l i n , m o r t , e n 1811 , au service de la Russ i e , où il avai t été a p 

pelé p a r C a t h e r i n e II dès l ' a n n é e 1767. (L. G.) 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Augustus), u n n œ u d c e n t r a l qu i d o m i n a i t l e re s t e d u 

c o n t i n e n t e t servai t d e p o i n t d e départ à t o u t e s l e s a u 

tres c h a î n e s d e m o n t a g n e s . 

L' idée d ' u n p l a t e a u u n i q u e couvrant l ' A s i e c e n t r a l e 

dans t o u t e s o n i m m e n s e é t e n d u e , est n é e e n F r a n c e 

dans la d e r n i è r e m o i t i é d u X V I I I 6 s i è c l e . E l l e é ta i t l e 

résultat d e c o m b i n a i s o n s h i s t o r i q u e s e t d ' u n e é t u d e 

trop p e u a t t e n t i v e d u c é l è b r e v o y a g e u r v é n i t i e n , 

Marco P o l o 1 , A c e s c a u s e s d 'erreur i l faut j o i n d r e l e s 

récits na ï f s d e s m o i n e s d i p l o m a t e s d u X I I I 0 et d u x i v e 

siècle q u i , g r â c e à l ' é t e n d u e e t à l ' u n i t é d o n t j o u i s s a i t 

alors l ' e m p i r e d e s M o n g o l s , p o u v a i e n t t raverser t o u t 

le c o n t i n e n t i n t é r i e u r , d e p u i s l e s por t s d e l a S y r i e e t 

de la m e r C a s p i e n n e j u s q u ' a u r ivage o r i e n t a l d e la 

Ch ine , b a i g n é p a r l e g r a n d O c é a n . Si la c o n n a i s s a n c e 

exacte de l a l a n g u e e t d e la l i t t éra ture s a n s c r i t e e û t 

été chez n o u s p l u s v i e i l l e d ' u n d e m i - s i è c l e , l ' h y p o t h è s e 

d'un p l a t e a u c e n t r a l , c o u v r a n t les vas tes e s p a c e s c o m 

pris e n t r e l ' H i m a l a y a et l a S ibér ie m é r i d i o n a l e , eût 

trouvé sans d o u t e à s ' a p p u y e r d 'une a u t o r i t é a n t i q u e 

et v é n é r a b l e . D a n s l e f r a g m e n t g é o g r a p h i q u e d u Ma-

hahharata i n t i t u l é Bhischmakanda, l e Méru para î t d é 

s igné m o i n s c o m m e u n e m o n t a g n e q u e c o m m e u n 

i m m e n s e r e n f l e m e n t d u sol f o u r n i s s a n t à l a fois d e s 

eaux a u x s o u r c e s d u G a n g e , d u B h a d r a s o m a ( Ir tyche ) 

1 Marco P o l o , f a m e u x v o y a g e u r v é n i t i e n , n é v e r s l ' an 1250 , m o r t 

en 1323, p a r c o u r u t p r e s q u e t o u t e l 'Asie, p é n é t r a d a n s la T a r t a r i e 

et dans la Ch ine . La r e l a t i o n de ses v o y a g e s , t r a i t ée de fable p e n 

dant l o n g t e m p s , a é té r e c o n n u e d e p lu s en p lu s exac t e , à m e s u r e 

que l 'on a m i e u x c o n n u les pays d o n t elle s 'occupe . ( L . G.) 
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e t d e l ' O x u s b i f u r q u é . A c e s v u e s d e g é o g r a p h i e p h y 

s i q u e s e s o n t m ê l é e s , e n E u r o p e , d e s i d é e s d ' u n a u t r e 

o r d r e , d e s r ê v e s m y t h i q u e s s u r l ' o r i g i n e d e la s o c i é t é 

h u m a i n e . L a p l u p a r t d e s g é o l o g u e s é tant res tés l o n g 

t e m p s o p p o s é s a u s y s t è m e d e s o u l è v e m e n t , l e s h a u t e s 

r é g i o n s q u i , l e s p r e m i è r e s , s e m b l a i e n t avoir é t é a b a n 

d o n n é e s p a r l e s e a u x , d e v a i e n t , l e s p r e m i è r e s a u s s i , 

a v o i r r e ç u l e s g e r m e s d e l a c i v i l i s a t i o n . D e s s y s t è m e s 

d e g é o l o g i e d i l u v i e n n e à l ' u s a g e d e s H é b r e u x , s y s t è m e s 

f o n d é s s u r d e s t rad i t i ons l o c a l e s , f avor i sa i en t c e s a p e r 

ç u s . L e r a p p o r t i n t i m e q u e l ' o n avai t r e c o n n u e n t r e l e 

t e m p s e t l ' e s p a c e , e n t r e l e c o m m e n c e m e n t d e l ' o r d r e 

s o c i a l e t la c o n s t i t u t i o n d e la s u r f a c e d u g l o b e , d o n 

n a i t à c e m a s s i l i m m e n s e e t n o n i n t e r r o m p u , q u e l ' o n 

a p p e l a i t v a g u e m e n t p l a t e a u d e la T a r t a r i e , u n e i m 

p o r t a n c e s i n g u l i è r e et p r e s q u e u n i n t é r ê t m o r a l . D e s 

c o n n a i s s a n c e s p o s i t i v e s , fruit tardif d e v o y a g e s s c i e n 

t i f i q u e s et d e m e s u r e s d i r e c t e s , u n e é t u d e a p p r o f o n d i e 

d e s l a n g u e s e t d e s l i t t é r a t u r e s a s i a t i q u e s , p a r t i c u l i è r e 

m e n t d u C h i n o i s , o n t rect i f ié p e u à p e u c e qu ' i l y 

avai t d ' i n e x a c t e t d ' e x a g é r é d a n s c e s h y p o t h è s e s c h i 

m é r i q u e s . L e s h a u t e s p l a i n e s ( o p o 7 r e à \ a ) de l 'As ie c e n 

trale n e s o n t p l u s c o n s i d é r é e s c o m m e l e b e r c e a u d e la 

c i v i l i s a t i o n h u m a i n e e t c o m m e l e s i è g e p r i m i t i f d e t o u s 

l e s ar t s e t d e t o u t e s l e s s c i e n c e s . I l s se s o n t é v a n o u i s 

ces A t l a n t e s d e B a i l l y d o n t d ' A l e m b e r t d i sa i t si sp i r i 

t u e l l e m e n t q u ' i l s n o u s a v a i e n t t o u t a p p r i s , s a u f l e u r 

e x i s t e n c e e t l e u r n o m . D è s l e t e m p s d e P o s i d o -

1 Al lusion aux l e t t r e s de Bailly s u r Y origine des sciences e t s u r 

Y Atlantide de Platon, pub l i ées en 1777. (1.. G.) 
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n i u s l e s A t l a n t e s o c é a n i q u e s n ' é t a i e n t p a s t ra i té s 

avec p l u s d ' é g a r d 

U n p l a t e a u d ' u n e h a u t e u r c o n s i d é r a b l e , m a i s t r è s -

i n é g a l , s ' é t e n d , a v e c d e s i n t e r r u p t i o n s p e u s e n s i b l e s , 

d e p u i s l e T i b e t o r i e n t a l j u s q u e v e r s l e s n œ u d s d u 

Kente i , a u s u d d u l a c B a i k a l , d a n s la d i r e c t i o n d u 

s u d - s u d - o u e s t au n o r d - n o r d - e s t , et p o r t e l e s n o m s d e 

Gobi , d e S c h a - m o ( d é s e r t d e s a b l e ) , d e S c h a - h o 

( f l euve d e s a b l e ) e t de H a n h a i . Cet e x h a u s s e m e n t , 

p l u s a n c i e n s a n s d o u t e q u e l e s c h a î n e s d e m o n t a g n e s 

qu' i l c o u p e , e s t c o m p r i s e n t r e 79" et 116° d e l o n g i 

tude . M e s u r é a u s u d , e n t r e L a d a k , G e r t o p et H l a s s a , 

r é s i d e n c e d u G r a n d L a m a , p e r p e n d i c u l a i r e m e n t à 

l 'axe l o n g i t u d i n a l , l e p l a t e a u d o n t n o u s p a r l o n s a 3 0 0 

l i e u e s d ' é t e n d u e ; i l e n a à p e i n e 2 0 0 e n t r e H a m i o u 

K h a m i l , d a n s l e s m o n t s C é l e s t e s e t l a g r a n d e c o u r b u r e 

q u e d é c r i t l e H o a n g - h o , o u fleuve J a u n e , a u t o u r d e 

la c h a î n e d e l ' I n - c h a n ; m a i s o n e n c o m p t e 3 1 0 a u 

n o r d , d e p u i s l e K h a n g g a i , o ù é ta i t s i t u é e j a d i s la m é 

t ropo le o r i e n t a l e , K a r a k h o r u m , j u s q u ' à l a c h a î n e m é 

r i d i o n a l e d u K h i n - g a n - P e t s c h a , d a n s l a p a r t i e d u G o b i 

q u e l ' o n t raverse p o u r se r e n d r e d e K i a k h t a à P e k i n g , 

par O u r g a . S i o n l e m e s u r e d a n s t o u t e s o n é t e n d u e , 

e n t e n a n t c o m p t e d e s s i n u o s i t é s , c e t e x h a u s s e m e n t d u 

sol ( q u i do i t ê t r e d i s t i n g u é d e s c h a î n e s d e m o n t a g n e s 

s i t u é e s à l ' es t e t b e a u c o u p p l u s h a u t e s ) o f fre u n e a ire 

tro is fo is é g a l e e n v i r o n à c e l l e d e l a F r a n c e . L a car te 

1 P o s i d o n i u s , p h i l o s o p h e s to ïc ien , n é à A p a m é e , en Syr i e , dans le 

p r e m i e r siècle av. J . - C . (L. G.) 
2 S t r a b o n 1. I I , p . 102 ; 1. XIII, p . 598. 
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d e s c h a î n e s d e m o n t a g n e s e t d e s v o l c a n s d e l 'As ie 

c e n t r a l e q u e j 'a i d r e s s é e e n 1 8 3 9 e t p u b l i é e s e u l e m e n t 

e n 1 8 4 3 , fait ressort ir d ' u n e m a n i è r e f r a p p a n t e l e s r e 

l a t i o n s h y p s o m é t r i q u e s q u i e x i s t e n t e n t r e l e s m o n t a 

g n e s e t l e p l a t e a u d u G o b i . E l l e a p o u r b a s e t o u t e s l e s 

o b s e r v a t i o n s a s t r o n o m i q u e s q u e j ' a i p u m e t t r e à p r o 

fit, e t l e s d e s c r i p t i o n s o r o g r a p h i q u e s q u i e x i s t e n t e n si 

g r a n d e a b o n d a n c e d a n s l a l i t t é r a t u r e c h i n o i s e , t ravaux 

q u ' o n t b i e n v o u l u r e c h e r c h e r , à m a p r i è r e , K l a p r o t h e t 

S t a n i s l a s J u l i e n . D a n s c e t t e c a r t e , o ù s o n t i n d i q u é e s 

s e u l e m e n t la d i r e c t i o n m o y e n n e e t la h a u t e u r d e s 

c h a î n e s d e m o n t a g n e s , est e s q u i s s é à g r a n d s tra i t s t o u t 

l ' i n t é r i e u r d u c o n t i n e n t a s i a t i q u e c o m p r i s e n t r e l e s 

m é r i d i e n s d e P é k i n g et d e C h e r s o n , d e p u i s l e 3 0 e 

j u s q u ' a u 6 0 e d e g r é d e l a t i t u d e . E l l e e s t , s o u s p l u s i e u r s 

r a p p o r t s , e s s e n t i e l l e m e n t d i f f é r e n t e d e t o u t e s l e s c a r t e s 

p u b l i é e s j u s q u ' à l ' é p o q u e o ù e l l e p a r u t . 

T r o i s c i r c o n s t a n c e s o n t p e r m i s a u x C h i n o i s d e r é u 

n i r d a n s l e s p r e m i è r e s p r o d u c t i o n s de l e u r l i t t é r a t u r e 

u n t r è s - g r a n d n o m b r e d e d o n n é e s o r o g r a p h i q u e s s u r 

la h a u t e A s i e , p a r t i c u l i è r e m e n t s u r l e s r é g i o n s s i t u é e s 

e n t r e l a c h a î n e d e l ' I n - c h a n , l e l a c a l p e s t r e d e K h o u -

k o u n o o r e t l e s r ive s d e l ' i l i e t d u T a r i m , a u n o r d et au 

s u d d e s m o n t s C é l e s t e s , r é g i o n s si c o m p l è t e m e n t i n 

c o n n u e s j u s q u ' à c e joutr d e s n a t i o n s o c c i d e n t a l e s . Ces 

c i r c o n s t a n c e s s o n t : I o l e s c o n q u ê t e s p a c i f i q u e s d e s 

p è l e r i n s b o u d d h i s t e s e t l e s e x p é d i t i o n s m i l i t a i r e s d i r i 

g é e s vers l ' o u e s t , q u i , s o u s l e s d y n a s t i e s d e s H a n et 

d e s T h a n g , c ' e s t - à - d i r e 1 2 2 a n s avant n o t r e è r e , e t 

p l u s tard , a u ix" s i è c l e , a m e n è r e n t l e s v a i n q u e u r s 
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jusqu'à F e r g h a n a et a u x rives de la m e r C a s p i e n n e ; 

2" l ' in térê t r e l i g i e u x q u i s 'a t tachai t à c e r t a i n e s c i m e s 

de m o n t a g n e s , e n r a i s o n d e s sacr i f i ces d o n t l a l o i 

prescr iva i t l ' a c c o m p l i s s e m e n t p é r i o d i q u e ; 3* l ' u s a g e 

p r é c o c e e t f a m i l i e r d e l ' o r i e n t a t i o n p a r l a b o u s s o l e 

dans l ' i n t é r i e u r d e s t e r r e s . Cet u s a g e , et la c o n n a i s 

sance r é p a n d u e d o u z e s i è c l e s a v a n t l ' ère c h r é t i e n n e 

de la p r o p r i é t é d i r e c t e i n h é r e n t e à l ' a i g u i l l e a i m a n t é e , 

d u r e n t d o n n e r a u x i n d i c a t i o n s o r o g r a p h i q u e s e t h y d r o 

g r a p h i q u e s d e s C h i n o i s u n e g r a n d e s u p é r i o r i t é sur l e s 

d e s c r i p t i o n s , d ' a i l l e u r s si r a r e s , d e s é c r i v a i n s g r e c s et 

l a t ins . S t r a b o n , m a l g r é t o u t e sa s a g a c i t é , n e c o n n a i s 

sait pas m i e u x la d i r e c t i o n d e s P y r é n é e s q u e c e l l e d e s 

A lpes et d e s A p e n n i n s l . 

A la p a r t i e bas se d e l ' A s i e a p p a r t i e n n e n t : p r e s q u e 

toutes l e s c o n t r é e s s e p t e n t r i o n a l e s b o r n é e s a u s u d - e s t 

p a r l a c h a î n e v o l c a n i q u e d u T h i a n - c h a n ; l e s s t e p p e s 

s i tuées a u n o r d d e l 'Al ta ï e t d e la c h a î n e S a y a n e ; l e s 

e s p a c e s q u i s ' é t e n d e n t d e p u i s l e s e n v i r o n s d e la m e r 

C a s p i e n n e j u s q u ' à la c h a î n e m é r i d i e n n e d u B o l o r o u 

B o u l y t - T a g h ( m o n t a g n e d e s N u a g e s , d a n s l e d i a l e c t e 

des O u i g o u r s ) , e t au c o u r s s u p é r i e u r d e l ' O x u s , qu i 

p r e n d sa s o u r c e p r è s d u p l a t e a u d e P a m i r , d a n s l e l ac 

S ir - i -ko l ( l a k e V i c t o r i a ) , a i n s i q u e l ' o n t r e c o n n u l e s 

p è l e r i n s b o u d d h i s t e s H i o u e n - t h s a n g et S o u n g - y o u n 

dès 5 1 8 et 6 2 9 , M a r c o P o l o e n 1 2 7 7 , e t l e l i e u t e n a n t 

W o o d e n 1 8 3 8 ; e n f i n la c o n t r é e q u i , p a r t a n t d u lac 

Aral e t d e l ' e x t r é m i t é m é r i d i o n a l e d e s m o n t s O u r a l s , 

1 S t r a b o n , 1. I l , p p . 71 et 128 ; 1. III, p . 1 3 7 ; l . IV , p p . 99 et 202; 

1. V, p . 211 . 
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va r e j o i n d r e l e l a c T h e n g h i z o u B a l k h a s c h , à travers 

la s t e p p e d e s K i r g h i z . A u p r è s d e p l a t e a u x q u i n ' o n t 

p a s m o i n s d e 1 , 9 4 9 à 3 , 2 4 8 m è t r e s d e h a u t e u r , i l est 

b i e n p e r m i s d ' a p p l i q u e r l e n o m d e b a s - f o n d s à d e s 

s u r f a c e s q u i s ' é l è v e n t d e 6 5 à 3 9 0 m è t r e s a u - d e s s u s 

d u n i v e a u d e l a m e r . L e p r e m i e r d e c e s n o m b r e s 

m a r q u e la h a u t e u r d e l a v i l l e d e M a n h e i m , l e s e c o n d 

c e l l e d e G e n è v e e t d e T u b i n g u e . L e s d é n o m i n a t i o n s 

de h a u t s - f o n d s e t d e b a s - f o n d s n ' o n t q u ' u n e v a l e u r 

re la t ive , e t é t e n d r e l e n o m d e p l a t e a u , d o n t o n fait 

tant d ' a b u s , à d e s o n d u l a t i o n s d e t erra in q u i p r é s e n 

tent u n e d i f f é r e n c e à p e i n e s e n s i b l e d a n s la t e m p é r a 

t u r e et l e c a r a c t è r e d e la v é g é t a t i o n , ce sera i t , d e la 

part d e la g é o g r a p h i e p h y s i q u e , r e n o n c e r à l ' i d é e de 

r a p p o r t q u i ex i s t e e n t r e l e s a l t i t u d e s et l e c l i m a t , e n t r e 

l ' e x h a u s s e m e n t d u so l e t l ' a b a i s s e m e n t d e la t e m p é 

r a t u r e . 

L o r s q u e j e m e t r o u v a i d a n s la D s o u n g a r i e c h i 

n o i s e , e n t r e l e s f r o n t i è r e s d e l a S i b é r i e e t l e l a c D s a i -

s a n g , à é g a l e d i s t a n c e d e l ' o c é a n Glac ia l e t d e s e m 

b o u c h u r e s d u G a n g e , j e p o u v a i s m e c r o i r e d a n s l ' A s i e 

c e n t r a l e ; m a i s l e b a r o m è t r e m ' a p p r i t b i e n t ô t q u e l e s 

p l a i n e s t r a v e r s é e s p a r l e c o u r s s u p é r i e u r d e l ' I r t y c h e 

e n t r e O u s t k a m e n o g o r s k e t l e p o s t e c h i n o i s d e C h o n i -

m a i l a k h o u {le bêlement des brebis) s o n t à p e i n e é l e 

vées d e 2 6 0 à 3 2 5 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la 

m e r . L e s m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s d e P a n s n e r q u i o n t 

p r é c é d é m o n e x p é d i t i o n , b i e n q u ' e l l e s a i ent é té p u 

b l i é e s p l u s tard , o n t é t é c o n f i r m é e s p a r c e l l e s q u e j'ai 

fa i tes m o i - m ê m e . S e s r é s u l t a t s et l e s m i e n s c o n t r e d i -
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sent l e s h y p o t h è s e s q u e l ' a b b é C h a p p e 1 a m i s e s e n 

avant , e n se f o n d a n t s u r l ' e s t i m e d e s p e n t e s d e r i 

vière et s u r l ' é l é v a t i o n p r é t e n d u e d e s r i v e s d e l ' I r l y c h e 

dans l a S i b é r i e m é r i d i o n a l e . L e l a c B a i k a l s i t u é 

b e a u c o u p p l u s l o i n vers l ' es t n 'e s t e n c o r e l u i - m ê m e 

qu'à e n v i r o n 4 3 3 m è t r e s a u - d e s s u s d e la m e r . 

Af in d e b i e n fa ire sa is ir , à l ' a ide d e q u e l q u e s e x e m 

ples c e r t a i n s , l e r a p p o r t e n t r e l e s h a u t e s t e r r e s e t l e s 

basses t e r r e s e t la g r a d a t i o n d e s e x h a u s s e m e n t s d u 

so l , j 'a i d i s p o s é i c i la s é r i e a s c e n d a n t e d e q u e l q u e s 

p l a t e a u x pr i s e n E u r o p e , e n A f r i q u e e t e n A m é r i q u e 

et m e s u r é s a v e c e x a c t i t u d e . O n p o u r r a c o m p a r e r à 

ces ch i f f res l e s r é s u l t a t s d e p u i s a c q u i s s u r l a h a u t e u r 

m o y e n n e d e s p l a i n e s d e l ' A s i e q u i e n f o r m e n t l e s v é r i 

tables b a s - f o n d s . 

Plateau d'Auvergne 331 mètres. 
de Bavière " . . . 507 
de Cdstille «82 
de Mysore 896 
de Caracas 935 
de Popayan 1754 
d'Abyssinie (lac Tzana) 1852 
de l'Afrique méridionale (riv. d'Orange) . 1949 
d'Abyssinie (Axum) 2143 
de Mexico 2280 
de Quito 2904 
de la province de los Pastos . . . . 3119 
des environs du lac Titicaca . . . . 3918 

1 Chappe d'Auteroche (Jean), né à Mauriac, en Auvergne, l'an 
1722, mort en Californie, l'an 1769, ecclésiastique, astronome, 
membre de l'Académie des sciences, fit un voyage scientifique en 
Sibérie, et publia, en 1768, la relation à laquelle Humboldt fait ici 
allusion. Les observations qu'il fit en Californie furent publiées, en 
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D a n s a u c u n e par t i e d u G o b i , a p p e l é i m p r o p r e m e n t 

d é s e r t , car i l c o n t i e n t çà e t l à d e b e a u x p â t u r a g e s , o n 

n 'a m i s a u t a n t d e s o i n à e x p l o r e r l e s a l t i t u d e s d i v e r 

se s d u sol q u e d a n s l a z o n e q u i s ' é t e n d d e p u i s l e s 

s o u r c e s d u S e l e n g a j u s q u ' à la m u r a i l l e d e la C h i n e , 

e t q u i n e c o m p r e n d g u è r e m o i n s d e 2 5 0 l i e u e s . U n n i 

v e l l e m e n t b a r o m é t r i q u e a é t é e x é c u t é a v e c u n e t r è s -

g r a n d e e x a c t i t u d e , s o u s l e s a u s p i c e s d e l ' A c a d é m i e d e 

S a i n t - P é t e r s b o u r g , p a r d e u x savant s d ' u n e g r a n d e d i s 

t i n c t i o n , l ' a s t r o n o m e G e o r g e F u s s e t l e b o t a n i s t e 

B u n g e , l o r s q u ' i l s a c c o m p a g n è r e n t , e n 1 8 3 2 , d e s 

m o m o s d u r i t e g r e c e n v o y é s e n m i s s i o n à P é k i n g . 

L e u r b u t étai t d ' é tab l i r d a n s c e s l i e u x l 'un d e s o b 

s e r v a t o i r e s m a g n é t i q u e s d o n t j ' a v a i s s i g n a l é l e s a v a n 

t a g e s . I l s r e c o n n u r e n t q u e la h a u t e u r m o y e n n e d e 

c e t t e p a r t i e d u Gobi n e s ' é l ève p a s , c o m m e o n s 'était 

t r o p p r e s s é d e l e c o n c l u r e d e s r é s u l t a t s o b t e n u s p a r 

l e s j é s u i t e s G e r b i l l o n et V e r b i e s t s u r l e s s o m m e t s 

d e s m o n t a g n e s e n v i r o n n a n t e s , d e 2 , 4 3 6 à 2 , 5 9 9 m è 

t r e s , m a i s t o u t a u p l u s à 1 , 3 0 0 m è t r e s . L a p a r t i e 

c o m p r i s e e n t r e E r g h i , D o u r m a et C h a r a b o u r g u n a 

n'a p a s p l u s d e 7 8 0 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u 

d e l ' O c é a n ; c ' e s t à p e i n e 9 7 m è t r e s a u - d e s s u s d u 

p l a t e a u d e M a d r i d . E r g h i est s i t u é e à l a m o i t i é d u 

c h e m i n qui t raverse l e d é s e r t s o u s 45° 3 F d e l a t i 

t u d e et 1 0 9 ° 4' d e l o n g i t u d e o r i e n t a l e . L e so l offre 

e n c e s l i e u x u n e d é p r e s s i o n d e p l u s d e 1 0 0 l i e u e s 

d e l a r g e u r , d i r i g é e d u s u d - o u e s t a u n o r d - e s t , et 

1772, p a r Cassini . Son n e v e u , C laude C h a p p e , n é en 1790, passe p o u r 

ê t r e l ' i n v e n t e u r d u t é l é g r a p h e a é r i e n . (L. G.) 
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q u i , s u i v a n t u n e a n c i e n n e t r a d i t i o n m o n g o l e , f o r 

m a i t j a d i s l e l i t d ' u n e g r a n d e m e r i n t é r i e u r e . O n 

y t r o u v e d e s e s p è c e s d e r o s e a u x e t d e p l a n t e s s a 

l i n e s , i d e n t i q u e s p o u r la p l u p a r t à c e l l e s q u e p r é s e n 

tent l e s b a s s e s t e r r e s q u i b o r d e n t la m e r C a s p i e n n e . 

On r e n c o n t r e a u s s i d a n s c e t t e c o n t r é e , a u c e n t r e d u 

déser t , d e p e t i t s l a c s s a l é s d o n t l e se l e s t t r a n s p o r t é e n 

Chine ; d ' a p r è s u n e c r o y a n c e b i z a r r e , t r è s - r é p a n d u e 

p a r m i l e s M o n g o l s , l ' O c é a n d o i t r e v e n i r u n j o u r e t 

s o u m e t t r e d e n o u v e a u le G o b i à s o n e m p i r e . C e s v i 

s i ons g é o l o g i q u e s r a p p e l l e n t l e s t r a d i t i o n s c h i n o i s e s 

sur l e lac Amer, s i t u é d a n s l ' i n t é r i e u r d e l a S i b é r i e , 

d o n t j 'a i fait m e n t i o n a i l l e u r s 

L e b a s s i n d e K a c h m i r , o b j e t d ' u n vi f e n t h o u s i a s m e 

d e la part d e D e r n i e r , e t t ra i té p e u t - ê t r e u n p e u d é d a i 

g n e u s e m e n t p a r V i c t o r J a c q u e m o n t , a d o n n é l i e u auss i 

à d e g r a n d e s e x a g é r a t i o n s h y p s o m é t r i q u e s . J a c q u e 

m o n t a r e c o n n u , à l ' a ide d e m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s 

d o n t o n n e s a u r a i t s u s p e c t e r l ' e x a c t i t u d e , q u e l a h a u 

teur d u lac d e W u l u r , s i t u é d a n s la v a l l é e d e K a c h m i r , 

à p e u d e d i s t a n c e d e la c a p i t a l e S i r i n a g u r , n e d é p a s s e 

pas 1 , 6 2 9 m è t r e s . D e s o p é r a t i o n s i n c e r t a i n e s , f o n d é e s 

sur l e d e g r é d e l ' é b u l l i t i o n d e l ' e a u , o n t d o n n é a u 

b a r o n C h a r l e s d e H ü g e l 1 , 7 7 4 m è t r e s d ' é l é v a t i o n , au 

l i e u t e n a n t C u n n i n g h a m s e u l e m e n t 1 , 5 4 0 m è t r e s 2 . 

La c o n t r é e m o n t a g n e u s e d e K a c h m i r , q u i a e x c i t é u n 

si g r a n d i n t é r ê t , p a r t i c u l i è r e m e n t e n A l l e m a g n e , b i e n 

1 H u m b o l d t , Asie centrale; — K l a p r o t h , Asia polyglotta 
8 Asie centrale; et Journal of the Asiatic Society of Bengal, t . X, 

1841, p . 114. 
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q u e q u a t r e m o i s d e n e i g e d a n s l e s r u e s d e S i r i n a g u r 

d i m i n u e n t u n p e u l e s a g r é m e n t s d u c l i m a t , n ' e s t p a s 

s i t u é e , c o m m e c e l a se d i t d ' o r d i n a i r e , s u r l e d o s d e 

l ' H i m a l a y a , m a i s b i e n s u r l e v e r s a n t m é r i d i o n a l , o ù 

e l l e fait l 'effet d ' u n e v a l l é e e n c a i s s é e A u s u d - o u e s t , 

à l ' e n d r o i t o ù l e P ir Panja l s ' é l ève c o m m e u n e m u 

r a i l l e e t s é p a r e la c o n t r é e d e K a c h m i r d u P e n d j a b i n 

d i e n , l e s s o m m e t s n e i g e u x d e c e s m o n t a g n e s s o n t d e 

f o r m a t i o n b a s a l t i q u e et. a m y g d a l o ï d e . C e t t e d e r n i è r e 

f o r m a t i o n a r e ç u d e s i n d i g è n e s l e n o m t r è s - c a r a c t é r i s 

t i q u e d e S c h i s c h a k D e y u , q u i s igni f ie la petite vérole 

du diable i . L e s v o y a g e u r s o n t d e t o u t t e m p s r e p r é s e n t é 

la v é g é t a t i o n d e K a c h m i r s o u s d e s a s p e c t s t r è s - d i v e r s , 

s e l o n q u ' i l s q u i t t a i e n t c e m o n d e d e v é g é t a u x si r i c h e , 

a u x f o r m e s si v a r i é e s , q u i p e u p l e l e s r é g i o n s t r o p i c a 

l e s , o u q u ' i l s v e n a i e n t d u n o r d , d u T u r k e s t a n , d e S a -

m a r c a n d e e t d e F e r g h a n a . 

Ce n ' e s t a u s s i q u e d a n s c e s d e r n i e r s t e m p s q u ' o n 

es t p a r v e n u à se fa ire u n e i d é e p l u s d i s t i n c t e d e la 

h a u t e u r d u T i b e t . J u s q u e - l à o n ava i t , par u n e m é p r i s e 

g r o s s i è r e , c o n f o n d u l e n i v e a u d e s p l a t e a u x a v e c l e s 

s o m m e t s d e s m o n t a g n e s a u x q u e l s i ls s e r v e n t d e b a s e . 

L e T i b e t r e m p l i t l ' e s p a c e b o r n é p a r l ' H i m a l a y a e t l e 

K o u e n - I u n ; l e s h a u t s - f o n d s d o n t il e s t f o r m é s ' é t e n 

d e n t c o m m e u n e v a l l é e e n t r e c e s d e u x p u i s s a n t e s 

c h a î n e s d e m o n t a g n e s . Les i n d i g è n e s e t l es g é o g r a p h e s 

c h i n o i s p a r t a g e n t l e p a y s e n tro is p a r t i e s , d a n s la d i 

r e c t i o n d e l ' es t à l ' o u e s t . O n d i s t i n g u e a ins i l e T i b e t 

1 C h a r l e s de Hiigel , Kachmir, t . II, p 196. 

* Vigne, Travels in Kachmir, 1842, t. I , pp. 237-21)3. 
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s u p é r i e u r d o n t l a c a p i t a l e est H l a s s a , s i t u é e v r a i s e m 

b l a b l e m e n t à 2 , 9 2 4 m è t r e s d e h a u t e u r ; l e T i b e t m o y e n 

a u q u e l a p p a r t i e n t l a v i l l e d e L o h o u L a d a k ( 3 , 0 4 7 

m è t r e s e n v i r o n ) ; e n f i n l e p e t i t T i b e t o u B a l t i s t a n , a p p e l é 

aussi S a r i - b o u t a n , c ' e s t - à - d i r e l e Tibet des abricots, 

où se t r o u v e n t l e s v i l l e s d ' I s c a r d o ( 1 , 9 2 0 m è t r e s e n 

v i r o n ) , d e Gi lg i t , e t au s u d d ' I s c a r d o , m a i s s u r l a r i v e 

g a u c h e d e l ' I n d u s , l e p l a t e a u d e D e o t s u h m e s u r é par 

V i g n e ( 3 , 6 5 1 m è t r e s ) . S i l 'on é t u d i e a v e c s o i n l e s 

n o m b r e u s e s r e l a t i o n s q u i e x i s t e n t j u s q u ' à ce j o u r s u r 

le T i b e t , e t q u i o n t é t é c o n s i d é r a b l e m e n t a c c r u e s à 

la su i te d e la b r i l l a n t e e x p é d i t i o n e n t r e p r i s e s o u s l e s 

a u s p i c e s d u g o u v e r n e u r g é n é r a l , l o r d D a l h o u s i e , p o u r 

la fixation d e s f r o n t i è r e s , o n s e c o n v a i n c r a b i e n t ô t 

q u e l a c o n t r é e q u i s é p a r e l ' H i m a l a y a e t l e K o u e n - l u n 

n'est n u l l e m e n t u n p l a t e a u c o n t i n u ; m a i s q u ' e l l e est 

s i l l o n n é e p a r d e s g r o u p e s d e m o n t a g n e s q u i a p p a r -

t i e n n e n t s a n s a u c u n d o u t e à d e s s y s t è m e s d e s o u l è v e m e n t 

tout à fait d i s t i n c t s . Il y a p e u d e v é r i t a b l e s p l a i n e s . 

Les p l u s c o n s i d é r a b l e s s o n t c e l l e s q u i s o n t s i t u é e s e n 

tre G e r t o p , D a b a , S c h a n g - T h o u n g {la plaine des Ber

gers), o ù n a i s s e n t l e s c h è v r e s à l a i n e d e Schawl, et 

S h i p k e ( 3 , 1 8 5 m è t r e s ) ; c e l l e s q u i s ' é t e n d e n t a u t o u r d e 

L a d a k , à 4 , 0 9 3 m è t r e s d e h a u t e u r , e t q u ' i l n e faut p a s 

c o n f o n d r e a v e c l ' e n f o n c e m e n t d a n s l e q u e l l a v i l l e e s t 

c a c h é e ; e n f i n l e p l a t e a u d e s lacs sacrés d e M a n a s a o u 

de B a v a n a - h r a d a , dé jà v i s i té e n 1 6 2 5 p a r l e p è r e A n 

t o n i o d e A n d r a d a , et q u i v r a i s e m b l a b l e m e n t n 'a pas 

m o i n s d e 4 , 5 7 0 m è t r e s . D ' a u t r e s p a r t i e s d e la c o n 

trée s o n t r e m p l i e s p a r d e s m a s s i f s d e m o n t a g n e s serrés 
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é t r o i t e m e n t l e s u n s c o n t r e l e s a u t r e s , e t , s u i v a n t 

l ' e x p r e s s i o n d e "Vigne, « s ' é l e v a n t c o m m e l e s v a g u e s 

d ' u n vas te O c é a n ' . » L e l o n g d e s f l e u v e s , sur l e b o r d d e 

l ' I n d u s , d u S u t l e d j e e t d u Y a r o u - d s a n g b o - t s c h o u q u e 

l 'on c r o y a i t a u t r e f o i s ê t re l e m ê m e q u e l e B o u r a m p o u t e r 

( B r a h m a - p o u t r a ) , o n a m e s u r é d i f f érents p o i n t s d o n t 

l a h a u t e u r n e va p a s a u - d e l à d e 2 , 0 4 6 à 2 , 7 2 9 m è t r e s . 

D e c e n o m b r e s o n t l e s v i l l a g e s d e P a n g i , d e K u n a w u r , d e 

K e l o u et d e M u r u n g . D ' a p r è s u n g r a n d n o m b r e d e d é 

t e r m i n a t i o n s d e h a u t e u r s o i g n e u s e m e n t r e c u e i l l i e s , je 

c r o i s p o u v o i r c o n c l u r e q u e la par t i e d u p l a t e a u t i b é 

t a i n c o m p r i s e e n t r e 7 1 ° e t 8 3 ° d e l o n g i t u d e o r i e n t a l e 

n e d é p a s s e p a s , e n m o y e n n e , 3 , 5 0 8 m è t r e s . C'est à 

p e i n e la h a u t e u r à l a q u e l l e s ' é l ève l a p l a i n e f er t i l e d e 

C a x a m a r c a d a n s l e P é r o u ; c'est 3 6 1 m è t r e s a u - d e s s o u s 

d u p l a t e a u d e T i t i c a c a , 6 3 6 m è t r e s a u - d e s s o u s d u so l 

s u r l e q u e l est b â t i e la v i l l e d e P o t o s i . 

L a c u l t u r e d e p l a n t e s d o n t la c r o i s s a n c e e x i g e u n e 

t e m p é r a t u r e d é t e r m i n é e n o u s a p p r e n d q u ' o u t r e l e p l a 

t e a u t i b é t a i n e t l e d é s e r t d e Gobi , l 'As ie offre e n t r e 

l e s 3 7 e e t 4 8 e p a r a l l è l e s , a u x l i e u x q u e l ' o n r e p r é s e n 

tai t au tre fo i s c o m m e u n p l a t e a u c o n t i n u , d e s d é p r e s 

s i o n s c o n s i d é r a b l e s et d e v é r i t a b l e s b a s - f o n d s . U n e 

é t u d e a t t e n t i v e d e l ' o u v r a g e d e Marco P o l o , où il est 

fait m e n t i o n d e l a c u l t u r e d e la v i g n e , e t d e c o t o n r é 

c o l t é d a n s l e s c o n t r é e s s e p t e n t r i o n a l e s , avait d e p u i s 

l o n g t e m p s é v e i l l é l ' a t t e n t i o n d e l ' i n g é n i e u x K l a p r o t h . 

D a n s u n o u v r a g e c h i n o i s i n t i t u l é : Relation sur les 

1 « . . . r i s i n g l ike t h e w a v e s of a vast Ocean . » 
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Barbares nouvellement soumis ( S a n - k i a n g - w a i - t a n - k i -

l i o ) , i l e s t d i t q u e l e p a y s d ' A k s o u , s i t u é u n p e u au 

sud des m o n t s C é l e s t e s , p r è s d e s f l e u v e s q u i f o r m e n t 

le g r a n d T a r i m - g o l , p r o d u i t « d e s r a i s i n s , d e s g r e 

nades et u n g r a n d n o m b r e d e frui ts d ' u n e s a v e u r 

e x q u i s e . L e s c h a m p s s o n t c o u v e r t s a u s s i d e c o t o n 

jaune {Gossypium religiosum), q u i a l ' a s p e c t d e 

n u a g e s . D a n s l ' é t é , l a c h a l e u r est e x t r ê m e m e n t f o r t e , e t 

dans l 'h iver i l n 'y a, n o n p l u s q u ' à T o u r f a n , n i fro id 

r i g o u r e u x , n i n e i g e s a b o n d a n t e s . » L e s c o n t r é e s d e 

K h o t a n , d e K a c h g a r et d e Y a r k a n d a c q u i t t e n t e n c o r e , 

c o m m e a u t e m p s d e M a r c o P o l o , l e u r s t r i b u t s e n c o 

lon 4 . On r é c o l t e é g a l e m e n t d a n s l ' oas i s d e H a m i o u 

K b a m i l , s i t u é e p l u s d e 8 0 l i e u e s à l ' es t d ' A k s o u , d e s 

o r a n g e s , d e s g r e n a d e s e t d e s r a i s o n s t r è s - e s t i m é s . 

De c e s i n d i c a t i o n s r e l a t i v e s à la c u l t u r e e t a u c l i m a t , 

il e s t p e r m i s d e c o n c l u r e l e p e u d ' é l é v a t i o n d u so l 

dans d e s p a r t i e s c o n s i d é r a b l e s d e l 'As ie c e n t r a l e . A 

u n e a u s s i g r a n d e d i s t a n c e d e s c ô t e s , s o u s u n e l o n g i 

t u d e a u s s i o r i e n t a l e , d o n t l'effet n a t u r e l est d ' a u g m e n 

ter l e fro id e n h i v e r , e t p a r 4 3 e t 4 4 d e g r é s d e l a t i 

t u d e , u n p l a t e a u q u i a t t e i n d r a i t s e u l e m e n t à la h a u 

teur d e M a d r i d o u d e M u n i c h p o u r r a i t b i e n avo ir d e s 

é tés c h a u d s , m a i s n o n d e s h i v e r s d o u x et p r e s q u e s a n s 

n e i g e . J'ai é t é t é m o i n , i l est vra i , q u ' à A s t r a c a n ( l a t i t . 

46" 2 1 ' ) , s u r l e s b o r d s de l a m e r C a s p i e n n e , à 2 5 m è t r e s 

à p e u p r è s a u - d e s s o u s d u n i v e a u d e l a m e r N o i r e , d e 

fortes c h a l e u r s e s t i v a l e s favor i sent la c u l t u r e d e la 

1 II milione di Marco Polo, p u b . dal conte Ba lde l l i , t . I, p p . 32 

et 87. 
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1 1841, p. 99. 

v i g n e ; m a i s c e l a n ' e m p ê c h e p a s q u e d a n s l ' h i v e r l e 

t h e r m o m è t r e n e d e s c e n d e d e 2 0 à 2 5 d e g r é s c e n t i 

g r a d e s a u - d e s s o u s d e z é r o . On c o n ç o i t e n c o r e q u e d e s 

p l a n t e s q u i n e v i v e n t p o u r a ins i d ire q u ' e n é t é , q u e la 

v i g n e , l e c o t o n n i e r , l e r iz et l e s m e l o n s p u i s s e n t ê t r e , 

g r â c e à l a c h a l e u r r a y o n n a n t e , c u l t i v é e s a v e c s u c c è s 

e n t r e l e 4 0 e e t l e 44" d e g r é d e l a t i t u d e , s u r d e s p l a 

t e a u x q u i e x c è d e n t d e b e a u c o u p 9 7 5 m è t r e s ; m a i s 

c o m m e n t l e s g r e n a d i e r s d ' A k s o u et l e s o r a n g e r s d e 

I l a m i , d o n t l e p è r e G r o s i e r vanta i t dé jà l ' e x c e l l e n c e , 

p o u r r a i e n t - i l s , à d e g r a n d e s h a u t e u r s , b r a v e r la r i 

g u e u r e t la l o n g u e d u r é e d e l ' h i v e r ? C h a r l e s Z i m m e r -

m a n n , d a n s la s a v a n t e a n a l y s e qu' i l a d o n n é e d e sa 

c a r t e d e l 'As ie c e n t r a l e *, a r e n d u t r è s - p r o b a b l e l ' o p i 

n i o n q u e l e b a s s i n d u T a r i m - g o l , c ' e s t - à - d i r e l e s d é 

s e r t s c o m p r i s e n t r e l e s c h a î n e s d u T h i a n - c h a n et du 

K o u e n - l u n , s ' é l è v e n t à p e i n e , près d u lac L o p , d a n s l e 

q u e l s e j e t t e l e T a r i m , e t q u e l 'on r e p r é s e n t a i t a u t r e 

fo i s c o m m e u n l a c a l p e s t r e , à 3 9 0 m è t r e s a u - d e s s u s 

d u n i v e a u d e l a m e r . C'est u n e é l é v a t i o n d o u b l e d e 

c e l l e d e l a v i l l e d e P r a g u e . S i r A l e x a n d r e H u m e s n ' é 

v a l u e la h a u t e u r d u B o k h a r a qu 'à 3 6 3 m è t r e s à p e u 

p r è s . Il e s t fort à d é s i r e r q u e la h a u t e u r d u p l a t e a u 

c e n t r a l d e l ' A s i e , au s u d d u 4 3 e p a r a l l è l e , so i t e n f i n 

m i s e h o r s d e q u e s t i o n à l ' a ide d e m e s u r e s b a r o m é t r i 

q u e s , o u , c e q u i d e m a n d e , il est vra i , p l u s d e c i r c o n s 

p e c t i o n q u ' o n n'a c o u t u m e d ' e n a p p o r t e r à c e s e x p é 

r i e n c e s , p a r le d e g r é d e l ' eau b o u i l l a n t e . T o u s l e s 
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ca l cu l s s u r la d i f f é r e n c e e n t r e la l i m i t e d e s n e i g e s 

é t e r n e l l e s et l e m a x i m u m d e h a u t e u r a u q u e l p e u t ê t r e 

c u l t i v é e la v i g n e d a n s l e s d i f f érent s c l i m a t s , r e p o s e n t 

sur d e s é l é m e n t s t r o p c o m p l i q u é s et t r o p i n c e r t a i n s . 

Afin d e rect i f i er t r è s - b r i è v e m e n t c e q u e j 'a i d i t , 

dans d 'autres é d i t i o n s d e c e l i v r e , s u r l e s g r a n d s 

sy s t èmes d e m o n t a g n e s q u i t r a v e r s e n t l ' A s i e c e n t r a l e , 

je l e s r é u n i s ic i d a n s u n t a b l e a u g é n é r a l , e n c o m m e n 

çant p a r l e s q u a t r e c h a î n e s p a r a l l è l e s , d i r i g é e s à p e u 

près r é g u l i è r e m e n t d e l ' es t à l ' o u e s t , e t d o n t l e s c h a î 

n o n s s ' e n t r e - c r o i s e n t q u e l q u e f o i s , b i e n q u e r a r e m e n t , 

e n f o r m e d e g r i l l e . T o u t e s l e s fo i s q u e c e s m o n t a g n e s 

s 'écartent d e l e u r d i r e c t i o n , o n e n p e u t c o n c l u r e , 

c o m m e p o u r l e s A l p e s d ' E u r o p e , q u e l e s s o u l è v e m e n t s 

se sont p r o d u i t s à d e s é p o q u e s d i f f é r e n t e s . A p r è s l e s 

quatre s y s t è m e s p a r a l l è l e s d e l 'Al ta ï , d u T h i a n - c h a n , 

du K o u e n - l u n et d e l ' H i m a l a y a , n o u s p a s s e r o n s e n r e 

v u e l e s fa i l l e s m é r i d i e n n e s , c ' e s t -à -d i re l e s c h a î n e s d i 

rigées d u n o r d au s u d , t e l l e s q u e l ' O u r a l , l e B o l o r , 

l e K h i n g a n , e t l e s c h a î n e s c h i n o i s e s q u i s u i v e n t la 

m ê m e d i r e c t i o n , p r è s d e l a g r a n d e s i n u o s i t é d é c r i t e 

par l e D z a n g b o t c h o u , l e f l e u v e d u T i b e t , d e l ' A s s a m 

et d u B i r m a n . L e s m o n t s O u r a l s s é p a r e n t l e s basses 

terres d e l ' E u r o p e d e s b a s s e s t e r r e s d e l ' A s i e . Ces d e r 

n i è r e s c o n t r é e s s o n t r e p r é s e n t é e s p a r H é r o d o t e , et 

m ê m e par P h é r é c y d e , c o m m e u n e S c y t h i e e u r o p é e n n e 

( S i b é r i e ) , c o m p r e n a n t t o u s l e s p a y s s i t u é s a u n o r d 

de la m e r C a s p i e n n e e t d e l ' Iaxar te q u i c o u l e vers 

l ' o u e s t . E l l e s p e u v e n t ê tre p a r c o n s é q u e n t c o n s i d é r é e s 

c o m m e u n p r o l o n g e m e n t d e l ' E u r o p e , q u i « s ' é t end 
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Je l o n g d e l ' A s i e , d a n s l e s e n s d e sa p l u s g r a n d e d i 

m e n s i o n . » 

1° L e g r a n d s y s t è m e d e l'Altaï, d é s i g n é , d è s l e 

vu" s i è c l e s o u s l e n o m d e m o n t d'Or p a r M é n a n d r e 

d e B y z a n c e , s o u s c e l u i d ' A l t a ï - a l i n c h e z l e s M o n g o l s , 

d e K i n - c h a n c h e z l e s C h i n o i s , s ' é t e n d e n t r e l e 5 0 e et 

l e 5 2 e d e g r é e t d e m i d e l a t i t u d e s e p t e n t r i o n a l e , et 

b o r n e v e r s l e s u d la vaste d é p r e s s i o n d u so l s i b é r i e n , 

d e p u i s l e s m i n e s f é c o n d e s d u S c h l a n g e n b e r g e t l e 

c o n f l u e n t d e l ' O u b a a v e c l ' i r t y c h e j u s q u ' a u m é r i d i e n 

d u l a c B a ï k a l . Il faut r e n o n c e r c o m p l è t e m e n t a u x d é 

n o m i n a t i o n s v u l g a i r e s d e g r a n d et d e p e t i t Al ta ï , a u x 

q u e l l e s a d o n n é l i eu u n p a s s a g e c o n f u s d ' A b o u l g h a s s i '. 

L e s y s t è m e d e l 'Al ta ï c o m p r e n d : 1° l 'A l ta ï p r o p r e 

m e n t d i t o u A l t a ï - K o l y v a n , c o m p l è t e m e n t s o u m i s à la 

d o m i n a t i o n r u s s e , q u i s 'avance à l ' o u e s t d e l ' e n t r e 

c r o i s e m e n t f o r m é p a r l e s c r e v a s s e s m é r i d i e n n e s d u lac 

T e l c z k , e t b o r d a i t v r a i s e m b l a b l e m e n t à l ' e s t , d a n s l e s 

t e m p s a n t é h i s t o r i q u e s , le g r a n d bras d e m e r q u i faisait 

c o m m u n i q u e r l e b a s s i n a r a l o - c a s p i e n avec l ' o c é a n G l a 

c i a l , d a n s la d i r e c t i o n d e s g r o u p e s de l a c s q u i e x i s t e n t 

e n c o r e a u j o u r d ' h u i s o u s l e n o m d ' A k h s a k a l - B a r b i et 

d e S a r y - K o u p a ; 2" l e s c h a î n e s S a v a n e s d e T a n g n o u , 

d ' O u l a n g o m et d e M a l a k h a , s i t u é e s à l 'est d e s m o n t s 

T c l e z k et s u i v a n t t o u t e s d e s l i g n e s à p e u p r è s p a r a l 

l è l e s d e l ' o u e s t à l ' e s t . Le T a n g n o u , q u i s e p e r d d a n s 

le b a s s i n d e la S e l e n g a , a s erv i , d e p u i s u n e h a u t e a n 

t i q u i t é , d e l i g n e d e d é m a r c a t i o n e n t r e la r a c e t u r q u e , 
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au s u d , et l e s K i r g h i z , d é s i g n é s autre fo i s s o u s l e n o m 

de H a k a s , q u i n 'e s t a u t r e q u e c e l u i d e 2 a x a i , v e r s l e 

n o r d . Cet te m o n t a g n e est l a patr ie o r i g i n a i r e d e s S a -

m o y è d e s o u S a y o t e s , q u i se r é p a n d i r e n t j u s q u ' à l ' o 

céan G l a c i a l , e t q u e l ' o n a l o n g t e m p s c o n s i d é r é s e n 

E u r o p e c o m m e h a b i t a n t e x c l u s i v e m e n t l e s c ô t e s p o 

la ires . Les c i m e s n e i g e u s e s l e s p l u s é l e v é e s d e l ' A l t a ï -

R o l y v a n s o n t l e s c o l o n n e s d e B i e l o u k h a et d e K a t u n i a ; 

l e s d e r n i è r e s n e d é p a s s e n t p a s p o u r t a n t 3 , 3 5 2 m è t r e s , 

c 'es t -à-dire la h a u t e u r d e l ' E t n a . L e p l a t e a u d a o u r i e n , 

auque l a p p a r t i e n t l e n œ u d d u K e n t e i e t d o n t l ' e x t r é 

m i t é o r i e n t a l e est r e j o i n t e p a r l e J a b l o n o i - K h r e b e t , 

sépare l e b a s s i n d u l a c B a ï k a l d e c e l u i du f l euve A m o u r . 

2° L e s y s t è m e d u Thian-chan o u m o n t s C é l e s t e s , l e 

T e n g r i - t a g h d e s T u r c s e t d e s H i o n g n o u i s s u s d e la 

m ê m e o r i g i n e q u e l e s T u r c s , c o u r t d e l ' o u e s t à Tes t , 

et d é p a s s e h u i t fois e n é t e n d u e Ja l o n g u e u r d e s P y r é 

n é e s . A l ' o u e s t d e s o n i n t e r s e c t i o n a v e c l a c h a î n e m é 

r i d i e n n e d e B o l o r e t d e K o s y o u r t , l e T h i a n - c h a n p r e n d 

l e s n o m s d ' A s f e r a h et d ' A l t a g h ; il a b o n d e e n m é t a u x 

et est s i l l o n n é d e c r e v a s s e s b é a n t e s q u i e x h a l e n t d e s 

v a p e u r s c h a u d e s , l u m i n e u s e s d u r a n t la n u i t , d ' o ù l e s 

i n d i g è n e s e x t r a y e n t d u se l a m m o n i a c A l ' es t d u 

c r o i s e m e n t des d e u x c h a î n e s , s e s u c c è d e n t d a n s l e 

T h i a n - c h a n : l e p a s s a g e d e K a c h g h a r ( K a c h g h a r - d a -

w a n ) ; l e p a s s a g e d u g l a c i e r D j e p a r l é q u i c o n d u i t 

vers K o u t c h é e t A k s o u d a n s l e b a s s i n d u T a r i m ; l e 

v o l c a n P e c h a n q u i l a n c e e n c o r e d e s f l a m m e s , et a 

v o m i d e s f lots d e l a v e a u m o i n s j u s q u ' a u m i l i e u du 
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v i i e s i è c l e d e n o t r e ère ; l e g r a n d m a s s i f c o u v e r t d e n e i g e s 

d e B o g d o - O o l a ; l a so l fatare d ' O u r o u m t s i q u i p r o d u i t 

d u soufre e t du se l a m m o n i a c (Nao-scha) d a n s u n t e r 

r a i n h o u i l l e r ; l e v o l c a n d e T o u r f a n ( H o - t c h e o u o u 

B i s c h b a l i k ) s i tué p r e s q u e à é g a l e d i s t a n c e e n t r e l e s m é 

r i d i e n s de T o u r f a n ( K o u n e - t o u r p a n ) e t d e P i d j a n , e t 

q u i j e t t e e n c o r e d e s f l a m m e s . L e s é r u p t i o n s v o l c a n i q u e s 

d u T h i a n - c h a n r e m o n t e n t , d 'après l e s h i s t o r i e n s c h i 

n o i s , j u s q u ' à l 'an 8 9 a v a n t J é s u s - C h r i s t , à l ' é p o q u e o ù 

l e s H i o n g n o u f u r e n t p o u r s u i v i s par l e s C h i n o i s , d e p u i s 

l e s s o u r c e s d e l ' I r t y c h e j u s q u ' à K o u t c h é e t K h a r a -

c h a r L e g é n é r a l c h i n o i s T e o u - h i a n gravi t l e T h i a n -

c h a n e t v i t « l e s m o n t a g n e s v o l c a n i q u e s d ' o ù j a i l l i s 

s e n t d e s m a s s e s d e p i e r r e s l i q u é l i é e s q u i n e s 'arrêtent 

qu 'à p l u s i e u r s li d e d i s t a n c e . » 

L ' i m m e n s e é l o i g n e m e n t des v o l c a n s d e l ' A s i e c e n 

tra le par r a p p o r t a u x c ô t e s d e la m e r es t u n p h é n o 

m è n e r e m a r q u a b l e e t i s o l é . A b e l R é m u s a t a l e p r e m i e r 

s i g n a l é c e t t e d i s t a n c e à l ' a t t en t ion d e s g é o l o g u e s , d a n s 

u n e l e t t r e à C o r d i e r i . Il n'y a pas , p a r e x e m p l e , m o i n s 

d e 6 3 5 l i e u e s e n t r e l e v o l c a n de P e - c h a n e t l ' o c é a n 

G l a c i a l , p r è s d e l ' e m b o u c h u r e d e l 'Obi ; il y e n a 6 3 0 

vers l e s u d e n t r e c e m ê m e v o l c a n et l ' e m b o u c h u r e d e 

l ' I n d u s e t d u G a n g e ; t a n t il est vrai de d ire q u e ces 

é r u p t i o n s j a i l l i s s e n t d u c e n t r e m ê m e d u c o n t i n e n t 

a s i a t i q u e . D a n s la d i r e c t i o n d e l ' o u e s t , l e P e - c h a n est 

à 5 6 6 l i e u e s d u g o l f e d e K a r a b o g h a z d a n s la m e r Cas

p i e n n e , à 4 2 3 l i e u e s d u b o r d or i en ta l d u l a c Ba ïka l . 

1 Klaproth, Tableaux historiques de l'Asie, p. 108, 
s Annales des mines, t. V, 1820, p. 137. 
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Les volcans actifs du nouveau monde paraissaient être 
jusque-là les plus éloignés des côtes. Le volcan 
mexicain de Popocatepetl n'est cependant qu'à 44 lieues 
des côtes de la mer du Sud ; et dans l'Amérique mé
ridionale, on compte 31, 35 et 52 lieues seulement 
entre les volcans de Sangai, de Tolima et de la Fra-
gua, et les rivages de la même mer. Ne sont pas com
pris dans ce relevé les volcans éteints et les monta
gnes de trachyte qui ne sont pas en communication 
permanente avec l'intérieur de la terre. A l'est du vol
can de Tourfan et de l'oasis fertile de Hami, la chaîne 
du Thian-chan disparaît dans la grande intumescence 
du Gobi, dirigée du sud-ouest au nord-est. L'interruption 
dure l'espace de 9° et demi de longitude; mais au-delà 
du Gobi, la chaîne transversale de lTn-chan (monta
gne d'Argent) forme un prolongement du Thian-chan 
qui s'étend de l'ouest à l'est, presque jusqu'aux côtes 
de l'océan Pacifique, dans le voisinage de Péking, au 
nord de Pe-tcheli. De même que l'In-chan continue 
vers l'est la crevasse sur laquelle s'élève le Thian-chan, 
on peut être également tenté de voir dans le Caucase 
un prolongement occidental de la même chaîne, par-
delà les bas-fonds du Touran ou la dépression aralo-
caspienne. Le parallèle moyen ou l'axe de soulève
ment du Thian-chan est entre 40° 40' et 43° de lati
tude ; celui du Caucase, dirigé de l'est-sud-est à l'ouest-
nord-ouest, suivant la carte dressée par l'état-major 
de l'armée russe, oscille entre 41° et 44° f . Des quatre 

1 Meyendorff, Bulletin de la Société géologique de France, t. IX, 

1837-1838, p . 230. 
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chaînes parallèles qui traversent l ' A s i e dans toute son 

étendue, le Thian-chan est la seule dont jusqu'au jour 

où j'écris aucun sommet n'ait été mesuré. 

3° Le système du Kouen-lun (Kourkoun ou Koul-

koun), si l'on y joint r indou-kho et son prolongement 

occidental , le mont Elbourz et le volcan de Demavend, 

forme avec les Cordillères des Andes la plus longue 

l igne de soulèvement qui si l lonne notre planète. Au 

point où il coupe à angle droit la chaîne méridienne 

de Bolor, le Kouen-lun prend le n o m de montagnes des 

Oignons (Thsoung-ling) ; le Bolor lui-même est ainsi 

n o m m é , à l'angle oriental de l'intersection. Le Kouen-

lun , qui marque la limite septentrionale du Tibet, suit 

très-régulièrement de l'ouest à l'est le 3 6 e parallèle. 

Il existe cependant sous le méridien de Illassa une 

interruption produite par le grand nœud de monta

gnes qui entoure le lac alpestre de Khoukou-noor et 

la mer des Etoiles (Sing-so-hai), si célèbre dans la géo

graphie mythique des Chinois. Les chaînes un peu plus 

septentrionales du ISan-chan et du Ki l ian-chan, qui 

s'étendent jusqu'au mur de la Chine, près de L iang-

t c h e o u , peuvent être en quelque sorte considérées 

comme le prolongement oriental du K o u e n - l u n . A 

l'ouest de l'intersection de Kouen-lun et du Bolor, la 

direction des axes de soulèvement qui vont de l'est à 

l'ouest dans le Kouen- lun et l 'Hindou-kho, et du sud-

est au nord-ouest dans l'Himalaya, prouvent, ainsi 

que je crois déjà l'avoir démontré dans l'Asie centrale, 

que l 'Hindoukho est le prolongement du Kouen- lun 

et non de l'Himalaya. Depuis le mont Taurus, dans la 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



L y c i e , j u s q u ' a u Kafîr is tan , la c h a î n e s u i t l e p a r a l l è l e 

de R h o d e s , l e Diaphragme d e D i c é a r q u e , d a n s u n e s 

p a c e d e 4 5 d e g r é s d e l o n g i t u d e . L a g r a n d e v u e g é o l o 

g i q u e d ' É r a t o s t h è n e , d é v e l o p p é e p a r M a r i n d e Tyr e t 

par P t o l é m é e , d ' a p r è s l a q u e l l e l e p r o l o n g e m e n t d u 

T a u r u s s ' é t e n d à t ravers t o u t e l ' A s i e j u s q u ' à l ' I n d e , 

d a n s u n e s e u l e e t m ê m e d i r e c t i o n , para î t a v o i r é t é 

f o n d é e e n par t i e s u r d e s n o t i o n s q u i d u P e n d j a b é t a i e n t 

p a r v e n u e s a u x P e r s e s et a u x H i n d o u s L e s b r a h m a 

n e s a f f i r m e n t , d i t C o s m a s I n d i c o p l e u s t è s , d a n s sa Topo-

graphia christianaî, « q u ' u n c o r b e a u p a r t a n t d e T z i -

nitza (Thinse) et t r a v e r s a n t la P e r s e e t la R o m a n i e , d i 

viserait e x a c t e m e n t e n d e u x p a r t i e s é g a l e s l a t erre 

h a b i t é e . » Il e s t r e m a r q u a b l e , a ins i q u e l e fa i t dé jà 

o b s e r v e r É r a t o s t h è n e , q u e c e t ac te d e s o u l è v e m e n t , l e 

p l u s g r a n d d e l ' a n c i e n m o n d e , s i t u é s o u s 35° 3 0 ' e t 

36° d e l a t i t u d e s e p t e n t r i o n a l e , a b o u t i t a u x c o l o n n e s 

d ' H e r c u l e , a p r è s a v o i r t raversé l e l i t d e la m e r M é d i 

terranée 3 . L a p a r t i e o r i e n t a l e d e l ' H i n d o u k h o es t l e 

P a r o p a m i s u s d e s a n c i e n s , l e C a u c a s e i n d i e n d e s c o m 

p a g n o n s d ' A l e x a n d r e . L e n o m d ' H i n d o u - k o u c h , si s o u 

vent e m p l o y é a u j o u r d ' h u i par l e s g é o g r a p h e s , n e s ' a p 

p l i q u e , c o m m e o n l e voit déjà p a r l e s r e l a t i o n s d e l 'A

rabe I b n - B a t u t a , q u ' à u n s e u l p a s s a g e d a n s l e q u e l 

l ' excès d u fro id a s o u v e n t tué u n g r a n d n o m b r e d ' e s 

c laves h i n d o u s . L e K o u e n - l u n v o m i t a u s s i d u feu à 

p l u s i e u r s c e n t a i n e s d e m i l l e s d u l i t t ora l . L e m o n t 

1 S t r a b o n , liv. II, p. 6 8 ; l'iv. XI, pp. 490 e t 5 H ; liv. XII, p . 689. 

* Mon t faucon , Collectio nova Patrum, t . I I , p . 137. 
3 H u m b o l d t , Asie centrale et Cosmos. 
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C h i n k i e o u r e n f e r m e u n e c a v e r n e d ' o ù j a i l l i s s e n t d e s 

f l a m m e s q u i , d 'après u n p a s s a g e d u Youen-tchong-ki 

t r a d u i t par m o n a m i S t a n i s l a s J u l i e n , s o n t a p e r ç u e s 

à u n e t r è s - g r a n d e d i s t a n c e . L a c i m e la p l u s é l e v é e d e 

l ' i l i n d o u - k h o d o n t o n ait m e s u r é l a h a u t e u r , e s t s i 

t u é e au n o r d - o u e s t d e D s c h e l l a l a h a d , à 6 , 1 6 7 m è t r e s 

a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r . V e r s l ' o u e s t , p r è s 

d T I é r a t , l a c h a î n e s 'abaisse et n 'a p a s p l u s d e 7 8 0 m è 

t r e s , j u s q u ' à c e q u ' e l l e s e r e l è v e a u n o r d de T é h é r a n , 

e t a t t e i g n e u n e h a u t e u r d e 4 , 4 7 3 m è t r e s . 

4° L a d i r e c t i o n n o r m a l e de Y Himalaya est d e l 'est à 

l ' o u e s t , a ins i q u e c e l a appara î t m a n i f e s t e m e n t s u r u n e 

é t e n d u e d e p l u s d e 15 d e g r é s de l o n g i t u d e ( 7 9 ° - 9 5 ° ) , 

d e p u i s l e c o l o s s a l D h a w a l a g i r i , h a u t d e 8 , 3 3 6 m è t r e s , 

j u s q u ' a u p o i n t o ù la c h a î n e es t t raversée p a r l e fleuve 

D z a n g b o - t c h o u ( I r a w a d d y , d 'après D a l r y m p l o et K l a -

p r o t h ) qui es t r e s t é l o n g t e m p s à l 'é tat d e p r o b l è m e ; 

o n p e u t m ê m e d ire j u s q u ' a u x c h a î n e s m é r i d i e n n e s 

q u i c o u v r e n t t o u t e la C h i n e o c c i d e n t a l e , et p a r t i c u l i è 

r e m e n t d a n s l e s p r o v i n c e s d e S s e t - c h o u a n , I l o u - k o u a n g 

e t K o u a n g - s i , f o r m a n t l e g r a n d n œ u d d e m o n t a g n e s 

d ' o ù s o r t e n t l e s s o u r c e s d u K i a n g . A p r è s l e D h a w a l a -

g i r i , c e n ' e s t p a s , c o m m e o n l 'a cru j u s q u ' i c i , l e T c h a -

m a l a r i , m a i s c 'es t l e K i n c h i n j i n g a q u i f o r m e l e p o i n t 

c u l m i n a n t d e la p a r t i e d e l ' H i m a l a y a d i r i g é e d e l 'est à 

l ' o u e s t . L e s o m m e t o c c i d e n t a l d e K i n c h i n j i n g a , s i tué 

s o u s l e m é r i d i e n d e S i k h i m , e n t r e l e B o u t a n et l e > T é-

p a u l , s u r la p a r t i e d e la c h a î n e qu i va d u T c h a m a -

l a r i , d o n t la h a u t e u r p r é s u m é e e s t de 7 , 3 0 9 m è t r e s 

à p e u p r è s , a u D h a w a l a g i r i , a 8 , 5 8 7 m è t r e s d e h a u t ; 
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l e s o m m e t o r i e n t a l e n a 8 , 2 3 4 e n v i r o n . L e K i n c h i n -

j i n g a a é t é p o u r l a p r e m i è r e fo i s m e s u r é t r i g o n o m é t r i -

q u e m e n t p a r l e c o l o n e l W a u g h ; e t , c o m m e il est d i t 

e n t e r m e s e x p r è s , d a n s u n e le t tre q u i m ' a é té a d r e s s é e 

de D o r j u l i n g , l e 2 5 j u i l l e t 1 8 4 8 , p a r l e savant b o t a 

nis te a t t a c h é à l a d e r n i è r e e x p é d i t i o n v e r s l e p ô l e s u d , 

le D r Jo s . H o o k e r , q u e l e D h a w a l a g i r i , après u n e n o u 

ve l le m e s u r e , c o n s e r v e dé f in i t ivement , l e p r e m i e r r a n g 

p a r m i l e s c i m e s n e i g e u s e s d e l ' H i m a l a y a , i l faut n é c e s 

s a i r e m e n t q u e sa h a u t e u r r é e l l e d é p a s s e l e s 8 , 5 5 6 m è 

tres q u ' o n l u i avait a t t r i b u é s j u s q u ' i c i . L e c h a n g e 

m e n t d e d i r e c t i o n s 'opère p r è s d u D h a w a l a g i r i , s o u s 

79 d e g r é s d e l a t i t u d e o r i e n t a l e . À part ir d e c e p o i n t , 

l ' H i m a l a y a c o u r t n o n p l u s d e l ' es t à l ' o u e s t , m a i s d u 

s u d - e s t a u n o r d - o u e s t , e t , arr ivé e n t r e M o z u f e r - a b a d e t 

Gi lg i t , a u s u d d u Kaf ir i s tan , va r e j o i n d r e u n e part i e d e 

l ' H i n d o u k h o , c o m m e u n g r a n d f i l on c r o i s e u r . C e t t e 

d é v i a t i o n d a n s l 'axe d e l ' H i m a l a y a p r o u v e a v e c é v i 

d e n c e q u ' i l y a e u d e s s o u l è v e m e n t s s u c c e s s i f s , c o m m e 

c e l a s 'observe auss i d a n s la r é g i o n o c c i d e n t a l e d e s 

A l p e s d ' E u r o p e . L e c o u r s s u p é r i e u r d e l ' I n d u s , d e p u i s 

les l a c s s a c r é s d e M a n a s a e t d e R a v a n a - h r a d a , s i t u é s à 

4 , 5 7 0 m è t r e s d e h a u t e u r , d a n s l e v o i s i n a g e d e s q u e l s i l 

p r e n d n a i s s a n c e , j u s q u ' à I s c a r d o e t au p l a t e a u d e D e o t -

z u h , h a u t d e 3 , 9 6 0 m è t r e s e n v i r o n d 'après l e s m e s u r e s 

d e V i g n e , su i t s u r l e p la teau t i b é t a i n la d i r e c t i o n d u s u d -

o u e s t a u n o r d - e s t , p a r a l l è l e m e n t à l ' H i m a l a y a . D a n s l a 

part ie o c c i d e n t a l e d e l ' H i m a l a y a s e t r o u v e n t l e D j a w a h i r , 

d o n t d e p u i s l o n g t e m p s o n ava i t e x a c t e m e n t m e s u r é la 

h a u t e u r ( 7 , 8 4 9 m è t r e s ) , et la v a l l é e d e K a c h m i r s i t u é e 
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à l 'abri d e t o u s l e s v e n t s s u r u n e h a u t e u r q u i n e d é 

p a s s e pas 1 , 6 2 9 m è t r e s , p r è s d u l a c W u l u r , d o n t j a m a i s 

u n e v a g u e n e r ide l a s u r f a c e , g e l é e p e n d a n t t o u t 

l ' h i v e r . 

A p r è s l e s q u a t r e g r a n d s s y s t è m e s d e m o n t a g n e s q u i , 

d a n s l e u r a l l u r e n o r m a l e , f o r m e n t a u t a n t d e c h a î n e s 

p a r a l l è l e s , il n o u s res te à n o m m e r l a l o n g u e s é r i e d e 

c h a î n e s m é r i d i e n n e s a l t e r n a n t e s q u i s ' é t e n d e n t d e p u i s 

l e c a p C o m o r i n , v i s -à -v i s l ' î l e d e C e y l a n , j u s q u ' à la 

m e r G l a c i a l e , e n t r e 6 4 ° e t 75° d e l o n g i t u d e , d a n s la 

d i r e c t i o n m o y e n n e d u s u d - s u d - e s t au n o r d - n o r d -

o u e s t . A c e s y s t è m e d e s o u l è v e m e n t s m é r i d i e n s , q u i , 

par l e u r d i s p o s i t i o n a l t e r n e , r a p p e l l e n t l e s fa i l l e s d e 

l i i o n s , a p p a r t i e n n e n t l e s G h a t e s , l a c h a î n e S o l i m a n , l e 

P a r a l a s a , l e B o l o r et l 'Oural . L e re l i e f e s t i n t e r r o m p u 

d e t e l l e m a n i è r e q u e c h a q u e n o u v e a u s u r g i s s e m e n t 

p r e n d n a i s s a n c e d a n s u n e l a t i t u d e q u e n'a p a s a t t e in te 

l e s u r g i s s e m e n t q u i p r é c è d e , et q u e t o u t e s c e s m o n t a 

g n e s , o p p o s é e s l e s u n e s a u x a u t r e s , a l t e r n e n t s u c c e s 

s i v e m e n t . L ' i m p o r t a n c e q u e l e s Grecs a t t a c h è r e n t a u x 

c h a î n e s m é r i d i e n n e s d e l ' A s i e , n o n pas toute fo i s , j e 

s u p p o s e , a v a n t l e H" s i è c l e de n o t r e è r e , ava i t d i s p o s é 

A g a t h o d é m o n e t P t o l é m é e à se r e p r é s e n t e r l e B o l o r , 

c o m m e s u i v a n t , s o u s l e n o m d ' I m a û s y u n a x e p r o 

l o n g é j u s q u ' à 62° d e l a t i t u d e , c ' e s t -à -d ire j u s q u ' a u x 

basses p l a i n e s a r r o s é e s p a r l e c o u r s i n f é r i e u r d e l ' I r t y -

c h e e t d e l 'Obi . 

S i i n d i f f é r e n t e q u e so i t a u x y e u x d u g é o g n o s t e u n e 

r i d e p l u s o u m o i n s s a i l l a n t e sur l ' é c o r c e d ' u n e p l a n è 

t e , l a h a u t e u r d e s s o m m e t s d e m o n t a g n e , m e s u r é s v e r -
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t i c a l e m e n t a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r , es t t o u j o u r s , 

a ins i q u e t o u t c e q u i es t d ' u n e e n t r e p r i s e d i f f i c i l e , l ' o b 

jet d e l a c u r i o s i t é p o p u l a i r e . Je s u i s d o n c a u t o r i s é à 

p l a c e r i c i l ' i n d i c a t i o n d e s d é v e l o p p e m e n t s s u c c e s s i f s 

q u ' o n t pr i s l e s c o n n a i s s a n c e s h y p s o m é t r i q u e s . L o r s -

q u ' e n 1 8 0 4 j e r e v i n s e n E u r o p e après q u a t r e a n n é e s 

d ' a b s e n c e , o n n 'avai t e n c o r e m e s u r é a v e c q u e l q u e e x a c 

t i t u d e a u c u n e d e s c i m e s n e i g e u s e s d e l ' A s i e , p a s p l u s 

sur l ' H i m a l a y a , q u e sur l ' H i n d o u - k h o o u l e C a u c a s e . 

L e s I n d e s o r i e n t a l e s n e m'of fra ient d o n c a u c u n t e r m e 

de c o m p a r a i s o n d o n t j e p u s s e r a p p r o c h e r l e s d é t e r m i 

n a t i o n s d e h a u t e u r q u e j 'ava i s r e c u e i l l i e s d a n s l e s n e i 

g e s é t e r n e l l e s d e s C o r d i l l è r e s d e Q u i t o et d a n s l e s m o n 

t a g n e s d u M e x i q u e . L ' i m p o r t a n t v o y a g e d e T u r n e r , d e 

Davi s et d e S a u n d e r s a u p l a t e a u d u T i b e t , t o m b e , à la 

vér i t é , d a n s l ' a n n é e 1 7 8 3 ; m a i s l e s a v a n t C o l e b r o o k c 

r e m a r q u a i t a v e c ra ison q u e l ' é v a l u a t i o n fa i te p a r T u r 

n e r d e l a h a u t e u r d u T c h a m a l a r i , s i t u é u n p e u a u n o r d 

d e T a s s i s u d a n , s o u s 2 8 ° 5 ' de l a t i t u d e , 8 7 ° 8 ' d e l o n 

g i t u d e , n e r e p o s e p a s sur des f o n d e m e n t s p l u s s o l i d e s 

q u e l e s é v a l u a t i o n s fa i tes p a r l e c o l o n e l Crawford et l e 

l i e u t e n a n t M a c a r t n e y , d e s h a u t e u r s q u e l ' o n d i s t i n g u e 

d e P a t n a e t d u K a f i r i s t a n 1 . C e s o n t l e s e x c e l l e n t s t r a 

v a u x d e W e b b , d e H o d g s o n , d e H e r b e r t et d e s f rères 

G é r a r d q u i l e s p r e m i e r s onL r é p a n d u s u r l e s c i m e s g i 

g a n t e s q u e s d e l ' H i m a l a y a u n e l u m i è r e p l u s v i v e et p l u s 

s û r e . E n 1 8 0 8 , la c o n n a i s s a n c e h y p s o m é t r i q u e d e s c h a î -

1 T u r n e r , d a n s les Asiatic Researches, t . XII, p . 234 ; E l p h i n s t o n e , 

Account of the Kingdom of Caubul, 1815, p . 9 5 ; — F r a n c i s H a m i l 

t o n , Account of Nepal, 1819, p . 92. 
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nés de l'Inde orientale était encore tellement incertaine 
que Webb pouvait écrire à Colebrooke : « La hau
teur de l'Himalaya reste toujours problématique; je 
trouve bien que les sommets qu'on aperçoit du plateau 
de Rohilkand sont élevés au-dessus de cette plaine de 
21,000 pieds anglais (6,401 mètres environ); mais 
nous ne connaissons pas leur hauteur absolue au-des
sus du niveau de la mer. » 

Au commencement de l'année 1820, se répandit en 
Europe la nouvelle que non-seulement il y avait dans 
l'Himalaya des sommets beaucoup plus élevés que ceux 
des Cordillères, mais que Webb, dans le col de Niti, 
et Moorcrofl daus le plateau tibétain, aux environs de 
Daba et des Lacs Sacrés, avaient trouvé de beaux 
champs de blé et des prairies fertiles, sur des hauteurs 
qui dépassent de beaucoup le mont Blanc. Cette nou
velle fut accueillie en Angleterre avec une grande dé
fiance; on attaqua l'exactitude des observations par des 
considérations tirées de la réfraction de la lumière. 
J'ai démontré le peu de fondement de ces doutes dans 
deux mémoires sur les montagnes de l'Inde '. Un jéssuite 
tyrolien, le père Tiefenthaler, qui pénétra, en 1766, 
dans les provinces de Kemaoun et de Népal, avait déjà 
soupçonné l'importance du Dhawalagiri. On lit sur sa 
carte : « Montes Albi, qui Indis Dolaghir, nive obsi-
ti. » Le nom de Dolaghir est aussi le nom qu'emploie 
toujours le capitaine Webb. Jusqu'à ce que la mesure 
de Djawahir (latitude 30° 22', longitude 77° 36', hau-

1 Annales de chimie et de physique, t . III, p . 303, e t t . XIV, 

p . 5. 
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teur 7 , 8 4 9 m è t r e s e n v i r o n ) e t c e l l e d e D h a w a l a g i r i ( l a t i 

t u d e 2 8 ° 4 0 M o n g i t . 8 0 ° 59 ' , h a u t e u r p r é s u m é e 8 , 5 5 6 m è 

tres) f u s s e n t c o n n u e s e n E u r o p e , o n c o n t i n u a p a r t o u t à 

c o n s i d é r e r l e C h i m b o r a z o s u r l e q u e l j ' a i c o m p t é , à l ' a i d e 

d ' o p é r a t i o n s t r i g o n o m é t r i q u e s , 6 , 5 2 9 m è t r e s e n v i r o n , 

c o m m e la c i m e la p l u s h a u t e d e l a t e r r e l . Mais l o r s 

q u ' o n p u t l e c o m p a r e r a u D j a w a h i r e t a u D h a w a l a g i 

r i , o n r e c o n n u t , e n f a v e u r d e l ' H i m a l a y a , r e l a t i v e m e n t 

a u x C o r d i l l è r e s , u n e d i f f é r e n c e d e 1 3 1 8 m è t r e s d ' u n c ô t é , 

et 2 , 0 2 7 m è t r e s e n v i r o n d e l ' au tre . A la s u i t e d e s v o y a g e s 

q u e fit P e n t l a n d d a n s l ' A m é r i q u e d u S u d e n 1 8 2 7 e t 

1 8 3 8 , l ' a t t e n t i o n fut a p p e l é e sur d e u x c i m e s n e i g e u s e s 

du h a u t P é r o u s i t u é e s à l ' es t d u l a c d e T i t i c a c a , l e S o -

rata e t l ' I l l i m a n i q u i , d i s a i t - o n , d é p a s s a i e n t l e C h i m -

b o r a z o d e 1 , 1 6 6 m è t r e s e n v i r o n et d e 7 8 5 m è t r e s 4 . J'ai 

déjà r a p p e l é p l u s h a u t q u e l e s p l u s r é c e n t s c a l c u l s o n t 

d é m o n t r é l ' i n e x a c t i t u d e d e c e s a f f i r m a t i o n s . L e D h a w a l a 

g ir i , sur l a p e n t e d u q u e l s o n t a m a s s é s , d a n s l a v a l l é e d e 

G h a n d a k i , l e s A m m o n i t e s S a l a g r a n a , c é l è b r e s d a n s l e 

c u l t e d e B r a h m a c o m m e l e s y m b o l e d e l ' i n c a r n a t i o n d e 

W i s h n o u e n c o q u i l l e , a t t e s te d o n c t o u j o u r s u n e d i f 

f é r e n c e d e p l u s d e 2 , 0 1 4 m è t r e s e n t r e l e s h a u t e u r s 

e x t r ê m e s d e s d e u x c o n t i n e n t s . 

On a a g i t é l a q u e s t i o n d e savo ir s i d e r r i è r e la c h a î n e 

la p l u s m é r i d i o n a l e , m e s u r é e a v e c p l u s o u m o i n s 

d ' e x a c t i t u d e , i l n 'ex i s ta i t p a s e n c o r e d e s h a u t e u r s p l u s 

c o n s i d é r a b l e s . L e c o l o n e l G e o r g e L l o y d , q u i a p u b l i é 

e n 1 8 4 0 l e s o b s e r v a t i o n s d u c a p i t a i n e A . G é r a r d e t d e 

1 H u m b o l d t , Recueil d'observations astronomiques, t . I, p . LXXIJI. 

* Annuaire du bureau des longitudes, 1830, p p . 320 e t 323. 
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s o n frère , é m e t l ' o p i n i o n q u e d a n s la p a r t i e d e l ' H i m a 

laya qu' i l n o m m e d ' u n e m a n i è r e u n p e u v a g u e , the 

Tartaric Chain, par c o n s é q u e n t d a n s la p a r t i e s e p t e n 

t r i o n a l e d u T i b e t , p r è s du K o u e n - l u n , p e u t - ê t r e d a n s 

l e Ka ï la sa d e s L a c s S a c r é s , o u a u - d e l à d u L e h , i l y a des 

s o m m e t s q u i s ' é l èvent j u s q u ' à 2 9 , 0 0 0 o u 3 0 , 0 0 0 p i e d s 

a n g l a i s ( 8 , 8 3 7 o u 9 , 1 4 1 m è t r e s e n v i r o n ) et d é p a s s e n t 

a ins i d e 1 o u 2 , 0 0 0 p i e d s a n g l a i s la h a u t e u r d u D h a -

w a l a g i r i l . A u s s i l o n g t e m p s q u e m a n q u e r o n t l e s m e 

s u r e s p o s i t i v e s , o n n e p o u r r a ê t re fixé s u r d e s e m b l a 

b l e s c o n j e c t u r e s . L ' i n d i c e d 'après l e q u e l l e s n a t u r e l s 

d e Q u i t o a v a i e n t r e g a r d é , l o n g t e m p s avant l 'arr ivée de 

B o u g u e r e t d e l a C o n d a m i n e , l e s o m m e t d u C h i n i -

b o r a z o c o m m e l e p o i n t c u l m i n a n t d e s C o r d i l l è r e s , 

c ' e s t - à - d i r e c o m m e l a c i m e la p l u s é l e v é e a u - d e s s u s 

d e l a r é g i o n d e s n e i g e s , est e x t r ê m e m e n t t r o m p e u r 

s o u s l a z o n e t e m p é r é e du T ibe t , e n r a i s o n d e la c h a 

l e u r q u i r a y o n n e d e s p l a t e a u x , e t p a r c e q u e l a l i m i t e 

i n f é r i e u r e d e s n e i g e s é t e r n e l l e s n 'est p a s , c o m m e s o u s 

les t r o p i q u e s , u n e l i g n e d 'éga l n i v e a u . L a p l u s g r a n d e 

h a u t e u r à l a q u e l l e l ' h o m m e soi t p a r v e n u s u r l e p e n 

c h a n t d e l ' H i m a l a y a es t o 9 1 5 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i 

v e a u d e l a m e r . C'est s u r l e m o n t T a r h i g a n g , u n p e u 

au n o r d - o u e s t d e S c h i p k e , a ins i q u e j e l'ai fait o b s e r 

ver dé jà , q u e l e c a p i t a i n e Gérard a d é t e r m i n é ce chif

fre , à l ' a ide d e s e p t b a r o m è t r e s 2 . Il se t r o u v e q u e c'est 

1 Lloyd et G é r a r d , Tour in the Himalaya, (840, t . I, p p . 143 et 

3 1 2 ; H u m b o l d t , Asie centrale. 
8 C o l e b r o o k e d a n s les Transactions of the Geological Society, 

i. VI, p . 4 1 1 . 
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à p e u p r è s l a m ê m e é l é v a t i o n à l a q u e l l e j e s u i s p a r 

v e n u m o i - m ê m e , l e 2 3 j u i n 1 8 0 2 y sur l e C h i m b o r a z o , 

e t q u e m o n a m i B o u s s i n g a u l t a grav i e d e n o u v e a u 

trente a n s p l u s tard , l e 16 d é c e m b r e 1 8 3 1 . L e s o m m e t 

d u T a r h i g a n g , a u q u e l o n n'a p u e n c o r e a t t e i n d r e , e s t 

d 'a i l l eurs d e 3 8 4 m è t r e s e n v i r o n p l u s é l e v é q u e l e 

C h i m b o r a z o . 

Les p a s s a g e s q u i c o n d u i s e n t d e l ' H i n d o u s t a n d a n s 

la Tartar ie c h i n o i s e , o u p l u t ô t d a n s l e T i b e t o c c i d e n 

tal , à t ravers l ' H i m a l a y a , o n t d e 4 , 6 7 8 à 5 , 6 5 2 m è 

tres d e h a u t e u r , p a r t i c u l i è r e m e n t e n t r e l e s rivières d e 

Buspa et d e S c h i p k e o u L a n g z i n g K h a m p a . D a n s la 

c h a î n e d e s A n d e s , j ' a i c o n s t a t é q u e l e p a s s a g e d ' A s s u a y 

en tre Q u i t o et C u e n c a , s u r l e L a d e r a d e C a d l u d , es t 

é l e v é a u s s i d e 4 , 7 3 2 m è t r e s . U n e g r a n d e par t i e d e s 

p l a t e a u x d e l 'As ie c e n t r a l e sera i t p a r c o n s é q u e n t e n s e 

v e l i e t o u t e l ' a n n é e d a n s la n e i g e et d a n s l e s g l a c e s , s i , 

grâce à l a c h a l e u r r a y o n n a n t e q u i é m a n e d u p l a t e a u 

t i b é t a i n , à l ' é t e r n e l l e s é r é n i t é d u c i e l , à l a s é c h e r e s s e 

de l 'air q u i r e n d p l u s di f f ic i le l a f o r m a t i o n d e l a n e i g e , 

e t à l ' a r d e u r d u so le i l p a r t i c u l i è r e a u x c o n t r é e s o r i e n 

ta le s , l a l i m i t e i n f é r i e u r e d e s n e i g e s s u r la p e n t e s e p 

t e n t r i o n a l e d e l ' H i m a l a y a n 'é ta i t c o n s i d é r a b l e m e n t r e 

c u l é e e t n 'a t t e igna i t p e u t - ê t r e 5 , 0 6 7 m è t r e s a u - d e s s u s 

d u n i v e a u d e l a m e r . O n a t r o u v é d e s c h a m p s d ' o r g e 

( H o r d e u m h e x a s t i c h o n ) à K u n a w u r , s u r u n e h a u t e u r 

d e 4 , 4 8 3 m è t r e s , e t b e a u c o u p p l u s h a u t e n c o r e , u n e 

autre var i é t é d 'orge n o m m é e O o a , a n a l o g u e à l ' H o r -

d e u m cce l e s t e . S u r l e p l a t e a u t i b é t a i n , l e f r o m e n t cro î t 

avec u n p l e i n s u c c è s j u s q u ' à 3 , 6 6 4 m è t r e s . L e c a p i t a i n e 
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Gérard, a t r o u v é l e l o n g d u v e r s a n t s e p t e n t r i o n a l rie 

l ' H i m a l a y a u n e forêt d e g r a n d s b o u l e a u x , d o n t la l i 

s i ère s u p é r i e u r e a t t e i g n a i t 4 , 2 8 8 m è t r e s ; e t s o u s 

3 0 ° 4 5 ' et 3 1 ° d e l a t i t u d e s e p t e n t r i o n a l e , l e s h a b i t a n t s 

s e s e r v e n t , p o u r c h a u f f e r l e u r s h u t t e s , d e pe t i t e s 

b r o u s s a i l l e s qui s ' é t e n d e n t j u s q u ' à 5 , 1 6 5 m è t r e s , 3 9 0 

m è t r e s p a r c o n s é q u e n t a u - d e s s u s d e la l i m i t e i n f é r i e u r e 

d e s n e i g e s s o u s l ' é q u a t e u r . Il r é s u l t e d e s o b s e r v a t i o n s 

r e c u e i l l i e s j u s q u ' i c i q u e s u r la p e n t e s e p t e n t r i o n a l e d e 

l ' H i m a l a y a o n p e u t p l a c e r e n m o y e n n e à 5 , 0 6 7 m è t r e s 

la l i m i t e i n f é r i e u r e d e s n e i g e s , t a n d i s q u e s u r la p e n t e 

s e p t e n t r i o n a l e c e t t e l i g n e d e s c e n d j u s q u ' à 3 , 9 5 7 m è t r e s 

e n v i r o n . S a n s c e t t e r e m a r q u a b l e é m i s s i o n d e c h a l e u r 

d a n s l e s c o u c h e s s u p é r i e u r e s d e l ' a t m o s p h è r e , l e p l a 

t e a u d u T i b e t o c c i d e n t a l sera i t i n h a b i t a b l e p o u r les 

m i l l i o n s d ' h o m m e s q u i l e p e u p l e n t 1 . 

U n e l e t t r e q u e m ' a é c r i t e r é c e m m e n t d e s I n d e s 

M. J o s e p h I l o o k e r , n o n m o i n s f a m i l i e r a v e c la g é o g r a 

p h i e d e s v é g é t a u x q u ' a v e c l e s r e c h e r c h e s m é t é o r o l o 

g i q u e s et g é o g n o s t i q u e s , m e d o n n e l e s i n f o r m a t i o n s 

s u i v a n t e s : « M. H o d g s o n , q u e n o u s r e g a r d o n s ici 

c o m m e l e g é o g r a g h e q u i a l e p l u s a p p r o f o n d i l e s re la 

t i o n s h y p s o m é t r i q u e s d e s c h a î n e s d e m o n t a g n e s n e i 

g e u s e s , a d h è r e c o m p l è t e m e n t à l ' o p i n i o n q u e v o u s avez 

é m i s e d a n s l a t r o i s i è m e par t i e d e l'Asie centrale, s u r la 

c a u s e d e l ' i n é g a l e h a u t e u r à l a q u e l l e c o m m e n c e n t les 

n e i g e s é t e r n e l l e s s u r l e s d e u x p e n c h a n t s s e p t e n t r i o n a l 

e t m é r i d i o n a l d e l ' H i m a l a y a . N o u s a v o n s v u la r é g i o n 

1 Voyez m e s r e c h e r c h e s s u r la l imi te des n e i g e s a u x d e u x pen tes 

de l 'H ima laya , d a n s XAsie centrale; et d a n s le Cosmos, t . I, p . S 0 8 . 
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dos n e i g e s n e c o m m e n c e r a u - d e l à d u S u t l e d g e , s o u s 

36° d e l a t i t u d e , q u ' à u n e h a u t e u r d e 2 0 , 0 0 0 p i e d s a n 

glais o u 6 , 0 9 5 m è t r e s e n v i r o n , t a n d i s q u e d a n s l e s 

passages s i t u é s a u s u d d e C r a h m a p o u t r a , e n t r e l e s p r o 

v inces d ' À s s a m et d e B i r m a n , p a r 27° d e l a t i t u d e , à 

l ' endroi t o ù s ' é l è v e n t l e s m o n t a g n e s n e i g e u s e s l e s p l u s 

m é r i d i o n a l e s d e l 'As i e , la l i m i t e des n e i g e s é t e r n e l l e s 

s 'abaisse j u s q u ' à 1 5 , 8 0 0 p i e d s a n g l a i s o u 4 , 5 7 1 m è t r e s 

e n v i r o n . » Il m e para î t qu ' i l y a l i e u d e d i s t i n g u e r 

entre l e s h a u t e u r s e x t r ê m e s e t l e s h a u t e u r s m o y e n n e s ; 

ma i s q u e l ' o n c h o i s i s s e l e s u n e s o u l e s a u t r e s , la d i f 

f érence c o n t e s t é e au tre fo i s e n t r e l e p e n c h a n t d e l ' H i 

m a l a y a q u i r e g a r d e l e T i b e t , et c e l u i q u i fait face à 

l ' I n d e , n ' e n est p a s m o i n s é v i d e n t e . 

Hauteur moyenne da la ligne des neiges d'après mes observations. 

Pente septentr iona le 15,600 p ieds de Par i s (5,067 m è t r e s ) . 

Pente m é r i d i o n a l e 12,180 — ' — (3,957 — ) 

Dif férence 3,420 — — (1,110 — ) 

Hauteur extrême d'après M. Joseph Hooker. 

Pente septentr iona le 18,764 p ieds de Paris (6,005 m è t r e s ) . 

P e n t e m é r i d i o n a l e 14,073 — — (4,571 — ) 

Di f férence 4,691 — — (1,524 — ) 

Il y a d e s d i f f é r e n c e s l o c a l e s p l u s s e n s i b l e s e n c o r e , 

ainsi q u ' e n t é m o i g n e la l i s te d e s h a u t e u r s e x t r ê m e s , 

i n s é r é e d a n s Y Asie centrale. A l e x a n d r e G é r a r d a vu s u r 

le p e n c h a n t t ibé ta in d e l ' H i m a l a y a la l i m i t e d e s n e i g e s 

m o n t e r j u s q u ' à 6 , 2 3 7 m è t r e s ; d e l ' a u t r e c ô t é a u c o n 

tra ire , J a c q u e m o n t l 'a t r o u v é e , a u n o r d d e C u r s a l i , s u r 

l e J u m n a u t r i , à 3 , 5 0 8 m è t r e s e n v i r o n s e u l e m e n t d e 

h a u t e u r . 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E V I I I . 

PARTICULARITÉS. 

CHIENS DEVENUS SAUVAGES. 

D a n s l e s pra i r i e s o u P a m p a s d e B u e n o s - A y r e s , l e s 

c h i e n s d ' E u r o p e s o n t r e v e n u s à l 'état s a u v a g e . I l s v i 

v e n t e n s o c i é t é d a n s d e s t r o u s o ù i l s c a c h e n t l e u r s p e 

t i ts . Si l a t r o u p e d e v i e n t trop n o m b r e u s e , q u e l q u e s 

f a m i l l e s s 'en s é p a r e n t et f o r m e n t u n e n o u v e l l e c o l o n i e . 

L e c h i e n d ' E u r o p e , r e d e v e n u s a u v a g e , a b o i e auss i fort 

q u e la r a c e v e l u e o r i g i n a i r e d ' A m é r i q u e . D ' a p r è s l e 

réc i t de G a r c i l a s o , l es P é r u v i e n s a u r a i e n t p o s s é d é , avant 

l 'arr ivée d e s E s p a g n o l s , l ' e s p è c e a p p e l é e Perrosgozques. 

Garc i laso d é s i g n e l e c h i e n i n d i g è n e s o u s l e n o m de 

Allco. A u j o u r d ' h u i e n c o r e , d a n s la l a n g u e Q q u i c h u a , 

p o u r d i s t i n g u e r l e c h i e n d ' A m é r i q u e d u c h i e n d ' E u 

r o p e , o n l ' a p p e l l e liuna-allco, c ' e s t - à - d i r e c h i e n des 

i n d i g è n e s o u c h i e n i n d i e n . L e R u n a - a l l c o v e l u paraî t 

n 'ê tre q u ' u n e var ié té d u c h i e n d e b e r g e r . 11 est p l u s 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



pet i t , i l a l e p o i l l o n g , l e p l u s s o u v e n t d e la c o u l e u r d e 

l 'ocre a v e c d e s t a c h e s b l a n c h e s et b r u n e s , l e s o r e i l l e s 

droi tes e t p o i n t u e s . Il a b o i e b e a u c o u p , m a i s m o r d r a 

r e m e n t l e s i n d i g è n e s e t g a r d e s o n a n i m o s i t é p o u r l e s 

b l a n c s . L o r s q u e l ' i n c a P a c h a c o u t e c v a i n q u i t , d a n s d e s 

guerres r e l i g i e u s e s , l e s I n d i e n s d e X a u x a e t d e H u a c a , 

contrées q u i f o r m e n t a u j o u r d ' h u i la v a l l é e d e H u a n -

caya et d e Jauja , et c o n v e r t i t v i o l e m m e n t c e s p e u p l e s 

au c u l t e d u s o l e i l , i l l e s t r o u v a r e n d a n t a u x c h i e n s d e s 

h o n n e u r s d i v i n s . L e s p r ê t r e s s e fa i sa i ent u n e e s p è c e 

de cor a v e c d e s t è t e s d e c h i e n s d i s s é q u é e s , e t l e s fidè

les m a n g e a i e n t e n s u b s t a n c e la d i v i n i t é c a n i n e 1 . Ce 

c u l t e é tab l i d a n s l a v a l l é e d e H u a n c a j a es t p r o b a b l e 

m e n t ce q u i e x p l i q u e p o u r q u o i , d a n s l e s Huacas, t o m 

b e a u x p é r u v i e n s d e l a p l u s a n c i e n n e é p o q u e , o n t r o u v e 

q u e l q u e f o i s d e s c r â n e s d e c h i e n s e t m ê m e d e s m o m i e s 

d e c h i e n s t o u t e n t i e r s . L ' a u t e u r d ' u n e e x c e l l e n t e Faune 

péruvienne, M. d e T s c h u d i , a e x a m i n é c e s c r â n e s et 

croit q u ' i l s p r o v i e n n e n t d ' u n e e s p è c e p a r t i c u l i è r e , dif

f érente d u c h i e n d ' E u r o p e , et qu ' i l n o m m e Canis in-

gœ. A u j o u r d ' h u i e n c o r e , l e s h a b i t a n t s d e s a u t r e s p r o 

v i n c e s a p p e l l e n t d é d a i g n e u s e m e n t l e s H u a n c a s des 

mangeurs de chiens. L e s i n d i g è n e s d e l ' A m é r i q u e s e p 

t e n t r i o n a l e q u i h a b i t e n t l e s M o n t a g n e s R o c h e u s e s o n t 

auss i l ' u s a g e d'offrir de la c h a i r d e c h i e n c u i t e a u x 

é t r a n g e r s q u ' i l s v e u l e n t t ra i t er a v e c h o n n e u r . L e c a p i 

t a i n e F r é m o n t d u t ass is ter à u n r e p a s d e ce g e n r e , 

dog feast, d a n s l e s e n v i r o n s d u fort L a r a m i e , s t a t i o n 

1 Garci laso d e la Vega , Comentarios reales, 1 « p a r t , p . 184. 
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é t a b l i e c h e z l e s I n d i e n s S i o u x , p o u r l ' e x t e n s i o n d u 

c o m m e r c e d e la p e l l e t e r i e , p a r la s o c i é t é d e l a ba i e 

d ' I I u d s o n ' . 

L e s c h i e n s d u P é r o u j o u a i e n t l e u r r ô l e d a n s l e s 

é c l i p s e s d e l u n e : o n l e s bat ta i t j u s q u ' à c e q u e l ' é c l i p s é 

fût p a s s é e . L e c h i e n m e x i c a i n , Te.chi.chi, ava i t c e c a r a c 

tère d i s t i n c t i f d ' ê t re a b s o l u m e n t m u e t . C'est d ' a i l l e u r s 

u n e v a r i é t é d u c h i e n c o m m u n n o m m é Chichi à A n a -

h u a c . Techichi s i gn i f i e l i t t é r a l e m e n t chien de pierre, 

d u m o t a z t è q u e tetl, p i e r r e . L e c h i e n m u e t serva i t d 'a l i 

m e n t , c o m m e c e l a é ta i t l ' u s a g e c h e z l e s a n c i e n s C h i 

n o i s , et l e s E s p a g n o l s m ê m e s e n firent, p a r n é c e s s i t é , 

u n e t e l l e c o n s o m m a t i o n , a v a n t l ' i n t r o d u c t i o n d e s b ê t e s 

à c o r n e s , q u e la r a c e d i s p a r u t p r e s q u e t o u t e n t i è r e 2 . 

B u f f o n c o n f o n d l e c h i e n m u e t , Techichi, a v e c l e K o u -

para d e la G u y a n e ; m a i s l e K o u p a r a n 'es t a u t r e q u e l e 

P r o c y o n o u Ursus cancrivorus, l e R a t o n c r a b i e r o u 

l ' A g u a r a g u a z a d e s c ô t e s d e la P a t a g o n i e 3 . L i n n é , de 

s o n c ô t é , n e d i s t i n g u e p a s l e c h i e n m u e t d e Xltzcuin-

tepotzotli m e x i c a i n , e s p è c e d e c h i e n i m p a r f a i t e m e n t 

d é c r i t e j u s q u ' i c i , q u i s e d i s l i n g u e , d i t - o n , p a r u n e 

q u e u e c o u r t e , u n e t r è s - p e t i t e t ê t e e t u n e g r o s s e b o s s e 

sur l e d o s . S o n n o m s ign i f i e chien bossu; i l e s t f o r m é 

d u m o t a z t è q u e itzcuintli, c h i e n , e t d e lepotzolli, b o s 

s u . J'ai é t é s u r p r i s d e t r o u v e r a u s s i e n A m é r i q u e , par

t i c u l i è r e m e n t à Q u i t o e t a u P é r o u , u n a u s s i g r a n d n o m 

b r e d e c h i e n s n o i r s s a n s p o i l , q u e B u f f o n a p p e l l e 

1 Fremont's, Exploring expédition, 1845, p. 42. 

* Clavigero, Storia av.ticci del Messico, 1780, t. I, p. 73. 
3 Azara, sur les Quadrupèdes du Paraquutj, t. I, p. 315. 
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C h i e n s t u r c s , et L i n n é , Canis œgyptius. C e t t e v a r i é t é 

est c o m m u n e m ê m e p a r m i l e s I n d i e n s ; m a i s e l l e e s t 

t r è s - m é p r i s é e e t fort m a l t r a i t é e . T o u s l e s c h i e n s d ' E u 

rope se p r o p a g e n t t r è s - b i e n d a n s l ' A m é r i q u e m é r i d i o 

nale ; et s'i ls n'y s o n t p a s a u s s i b e a u x , c e l a t i e n t e n p a r 

tie au p e u d e s o i n q u e l ' o n e n p r e n d , e n p a r t i e à c e 

que l e s p l u s b e l l e s v a r i é t é s , t e l l e s q u e l e l é v r i e r e t l e 

c h i e n t igre d u D a n e m a r k o u D a n o i s m o u c h e t é , n ' y 

ont pas é té i n t r o d u i t e s . 

M. de T s c h u d i a c o n s i g n é c e t t e s i n g u l i è r e o b s e r v a 

tion q u e , s u r l e s C o r d i l l è r e s , à d e s h a u t e u r s q u i d é 

passent 3 , 8 9 8 m è t r e s , l e s c h i e n s d ' o r g a n i s a t i o n d é l i c a t e , 

ainsi q u e l e s c h a t s d o m e s t i q u e s d ' E u r o p e , s o n t s u j e t s à 

une m a l a d i e p a r t i c u l i è r e e t m o r t e l l e . « D e s ef forts i n 

n o m b r a b l e s ont. é t é fa i ts , d i t - i l , p o u r e n t r e t e n i r d e s 

chats à l 'é tat d o m e s t i q u e , d a n s la v i l l e d e P a s c o , à 

4 , 2 9 7 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r ; t o u t a 

été i n u t i l e : c h i e n s et c h a t s , a u b o u t d e q u e l q u e s j o u r s , 

m o u r a i e n t d a n s d e s c o n v u l s i o n s e f f royab le s . L e s c h a t s 

pris de c e s c o n v u l s i o n s g r a v i s s e n t l e s m u r a i l l e s e t 

r e t o m b e n t é p u i s é s e t s a n s m o u v e m e n t . J'ai o b s e r v é 

p l u s i e u r s fo is , à Y a u l i , c e t t e m a l a d i e q u i r e s s e m b l e à l a 

c h o r é e ; e l l e para î t c a u s é e p a r l ' i n s u f f i s a n c e d e l a p r e s 

s ion a t m o s p h é r i q u e . » D a n s l e s c o l o n i e s e s p a g n o l e s , l e 

c h i e n s a n s p o i l e s t c o n s i d é r é c o m m e d ' o r i g i n e c h i 

n o i s e ; o n l e n o m m e Perro chinesco o u chino, et l ' o n 

croit q u e c e t t e r a c e e s t v e n u e d e C a n t o n o u d e M a 

n i l l e . II e s t vra i q u e , d 'après K l a p r o t h , e l l e e s t t r è s -

c o m m u n e e n C h i n e , et r e m o n t e m ê m e a u x p l u s a n 

c i e n n e s é p o q u e s d e l a c i v i l i s a t i o n . A u M e x i q u e a p p a r -

iO 
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t e n a i t s p é c i a l e m e n t u n l o u p r e s s e m b l a n t au c h i e n , m a i s 

d e t r è s - g r a n d e t a i l l e e t c o m p l è t e m e n t d é p o u r v u d e 

p o i l s , l e Xoloitz-cuintli, a p p e l é a ins i d u m o t m e x i c a i n 

xoh ou xolotl, s e r v i t e u r , e s c l a v e 

L e s r e c h e r c h e s d e M. d e T s c h u d i s u r l e s c h i e n s i n 

d i g è n e s d e l ' A m é r i q u e o n t a m e n é l e s r é s u l t a t s s u i 

v a n t s . Il y a d e u x r a c e s p r e s q u e s p é c i f i q u e m e n t d i s 

t i n c t e s : 1 ° l e Canis caraibicus d e L e s s o n , c o m p l è t e 

m e n t n u à l ' e x c e p t i o n d ' u u pe t i t b o u q u e t d e p o i l s sur 

l e front e t à l ' e x t r é m i t é d e la q u e u e ; i l e s t d e l a c o u 

l e u r d e l ' a r d o i s e , e t n'a pas d e v o i x . Ces a n i m a u x o n t 

é t é t r o u v é s p a r C o l o m b d a n s l e s A n t i l l e s , p a r Cortex 

a u M e x i q u e , par P izarre a u P é r o u . L a b a s s e t e m p é r a 

t u r e d e s C o r d i l l è r e s l e u r e s t c o n t r a i r e , et a u j o u r d ' h u i 

e n c o r e i l s h a b i t e n t e n t r è s - g r a n d n o m b r e , s o u s l e 

n o m d e Perros chinos, l e s c o n t r é e s p l u s c h a u d e s du 

P é r o u . 2 ° L e Canis ingœ a l e s o r e i l l e s e t l e m u s e a u 

p o i n t u s ; i l a b o i e , ser t m a i n t e n a n t à la g a r d e d e s t r o u 

p e a u x , e t offre d e n o m b r e u s e s var ié té s de c o u l e u r s p r o 

d u i t e s p a r l e c r o i s e m e n t a v e c d e s r a c e s e u r o p é e n n e s . 

L e Canis ingœ su i t l ' h o m m e s u r l e s C o r d i l l è r e s . D a n s 

l e s a n c i e n s t o m b e a u x p é r u v i e n s o n t r o u v e q u e l q u e f o i s 

l e s q u e l e t t e d e c e c h i e n a u x p i e d s d e m o m i e s h u m a i n e s . 

C e l a s e m b l e ê t re u n s y m b o l e d e fidélité c o m m e c e u x 

d o n t f a i s a i e n t s o u v e n t u s a g e l e s s c u l p t e u r s d u m o y e n 

â g e 2 . 11 y avait a u s s i , d è s l e c o m m e n c e m e n t d e l a c o u -

1 On p e u t consu l t e r , s u r les ch iens d ' A m é r i q u e , le l ivre de S m i t h 

B a r t o n , F r a g m e n t s ofthe Nutural Hislory of Pensylvania, 1 I B p a r t . , 

p . 34 . 
8 J . -J . de Tschud i , Vntersuchungen ûber die Fauna Peruana, 

pp . 247-251 . 
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q u ê t e e s p a g n o l e , d e s c h i e n s d ' E u r o p e , d e v e n u s sauva 

g e s , d a n s l e s î l e s d e S a i n t - D o m i n g u e e t d e C u b a 1 . L e s 

h a b i t a n t s d e s s a v a n e s , s i t u é e s entre l e M e t a , l 'Àrauca 

et l ' A p u r e , o n t m a n g é d e s c h i e n s m u e t s , Perros mu-

dos, j u s q u e d a n s l e x v i e s i è c l e . L e s i n d i g è n e s n o m 

m a i e n t c e s c h i e n s Maios o u Auries, d ' a p r è s l e réc i t 

d ' A l o n z o d e I l e r r e r a q u i entrepr i t , e n 1 5 3 5 , u n e e x p é 

d i t ion vers l ' O r é n o q u e . U n v o y a g e u r t r è s - i n s t r u i t , 

M. G i s e c k e , a t r o u v é , d a n s l e G r o e n l a n d , l a m ê m e v a 

riété d e c h i e n s s a n s v o i x . L e s c h i e n s d e s E s q u i m a u x 

passent toute l e u r v i e à l 'air l ibre . L a n u i t , i l s s e c r e u 

sent d e s t r o u s d a n s l a n e i g e , et h u r l e n t c o m m e des 

l o u p s : i l s s 'a s seyent e n c e r c l e ; l ' u n d ' e u x , p l a c é a u 

m i l i e u d e s a u t r e s , h u r l e s e u l d 'abord , e t t o u s r é p o n 

d e n t s u r l e m ê m e t o n . A u M e x i q u e , o n c o u p e l e s 

c h i e n s , afin q u ' i l s d e v i e n n e n t p l u s g r o s e t p l u s s a v o u 

r e u x . S u r l e s f r o n t i è r e s d e la p r o v i n c e d e D u r a n g o e t 

p l u s au n o r d , sur l e s b o r d s d u lac d e l ' E s c l a v e , l e s i n 

d i g è n e s a v a i e n t , a u t r e f o i s d u m o i n s , l ' h a b i t u d e d e 

c h a r g e r l e u r s t e n t e s d e buff les s u r l e d o s d e g r o s 

c h i e n s , l o r s q u ' i l s c h a n g e a i e n t de s é j o u r à m e s u r e q u e 

c h a n g e a i e n t l e s s a i s o n s . T o u s ces d é t a i l s s o n t a u t a n t 

d e traits e m p r u n t é s à l a v i e des p e u p l e s d e l ' A s i e o r i e n 

t a l e 8 . 

1 Garci laso, Comentarios reaies, iTB pa r t . , p . 3 2 6 . 
s H u m b o l d t , Essai politique sur la Nouvelle-Espagne, e t Rela

tion historique. 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E I X . 

PARTICULARITÉS. 

D É S E R T DD S A H A R A . 

D e s d é n o m i n a t i o n s e x p r e s s i v e s , c e l l e s e n t r e a u t r e s 

q u i s ' a p p l i q u e n t à la f o r m e e x t é r i e u r e e t a u re l i e f d e 

la t e r r e , d é n o m i n a t i o n s q u i p r i r e n t n a i s s a n c e à u n e 

é p o q u e o ù l ' o n n'avai t q u ' u n e c o n n a i s s a n c e t r è s - i n 

c e r t a i n e d u so l e t de s e s r e l a t i o n s t i y p s o m é t r i q u e s , o n t 

é t é s o u v e n t la c a u s e d ' e r r e u r s o b s t i n é e s e n g é o g r a 

p h i e . Te l a é t é , e n p a r t i c u l i e r , l e r é s u l t a t f â c h e u x 

p r o d u i t p a r la d i s t i n c t i o n d u g r a n d e t d u p e t i t At las 

q u ' i n v e n t a j a d i s P t o l é m é e , et q u i , p a r s u i t e d e l ' e spr i t 

c o n s e r v a t e u r d e s g é o g r a p h e s , s'est m a i n t e n u e p e n d a n t 

1 7 0 0 a n s . Il n 'y a p a s d e d o u t e qu ' i l n e fa i l l e vo ir 

l e g r a n d A t l a s d e P t o l é m é e d a n s l e s m o n t a g n e s n e i 

g e u s e s d e l 'At las q u i t r a v e r s e n t l e M a r o c ; m a i s o ù t r o u 

ver l e p o i n t de d é p a r t d u p e t i t ? F a u t - i l c h e r c h e r d a n s 

l e t err i to ire d 'A lger , c ' e s t - à - d i r e e n t r e T u n i s et T l e m -

c e n , l a s é p a r a t i o n d e s d e u x g r o u p e s , o u b i e n l e g r a n d 
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et le pe t i t A t l a s f o r m e n t - i l s d e u x c h a î n e s p a r a l l è l e s c o m 

prises e n t r e l e l i t tora l e t l ' i n t é r i e u r d u p a y s ? T o u s l e s 

voyageurs f a m i l i e r s a v e c l e s p r i n c i p e s d e l a g é o g n o s i e , 

qui o n t v i s i t é l ' A l g é r i e d e p u i s la d o m i n a t i o n f r a n ç a i s e , 

c o n t e s t e n t a u j o u r d ' h u i l e s e n s d e c e t t e n o m e n c l a t u r e 

si r é p a n d u e . P a r m i l e s c h a î n e s p a r a l l è l e s , l a c h a î n e 

du Jurjura e s t c o n s i d é r é e o r d i n a i r e m e n t c o m m e l a 

p lus é l e v é e d e t o u t e s c e l l e s d o n t o n a m e s u r é la h a u 

teur. Mais l e s a v a n t F o u r n e l , q u i a é t é l o n g t e m p s i n 

g é n i e u r e u c h e f d e s m i n e s d e l ' A l g é r i e , a f f irme q u e l a 

c h a î n e d ' A u r è s , p r è s d e B a t n a h , qu ' i l a t r o u v é e e n c o r e 

couverte d e n e i g e à la fin d e m a r s , e s t p l u s h a u t e q u e 

le Jur jura . Il n 'y a p a s p l u s , s u i v a n t F o u r n e l , d e 

g r a n d et d e pe t i t A t l a s , qu ' i l n 'y a , s e l o n m o i , d e 

g r a n d et d e pe t i t A l t a ï ' . L ' A t l a s f o r m e u n g r o u p e u n i 

q u e n o m m é a u t r e f o i s D y r i s p a r l e s M a u r i t a n i e n s , et 

F o u r n e l es t d'avis q u e c e n o m do i t s ' a p p l i q u e r a u x 

r ides o u a u x s u i t e s d e c r ê t e s qu i f o r m e n t l e p a r t a g e 

des e a u x et l e s d é v e r s e n t d a n s la m e r M é d i t e r r a n é e 

d ' u n e p a r t , d ' u n e a u t r e d a n s l e s b a s - f o n d s du S a h a r a . 

La h a u t e c h a î n e d e l 'At las q u i t raverse l e M a r o c n e se 

dir ige p a s d e l ' es t à l ' o u e s t , c o m m e l a c h a î n e p l u s 

o r i e n t a l e d e l a M a u r i t a n i e , m a i s d u n o r d - e s t a u s u d -

o u e s t . D e la c h a î n e m a r o c a i n e s ' é l a n c e n t d e s c i m e s 

q u i , d 'après R e n o u , s ' é l èvent j u s q u ' à 3 , 4 7 6 m è t r e s , 

et d é p a s s e n t , p a r c o n s é q u e n t , la h a u t e u r d e l ' E t n a 2 . 

1 H u m h o l d t , Asie centrale. 
8 Exploration scientifique de l'Algérie, de 1840 à 1842, pub l i ée p a r 

o r d r e d u g o u v e r n e m e n t ; Sciences historiques et géographiques, 

t, VIII, 184G, p p . 364 et 373 . 
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A u s u d se t r o u v e u n p l a t e a u d e c o n f i g u r a t i o n s i n g u 

l i è re et p r e s q u e c a r r é q u i se t e r m i n e b r u s q u e m e n t 

s o u s l e 3 3 e d e g r é d e l a t i t u d e . A part ir d e c e p o i n t , l a 

p e n t e d e l ' A t l a s s 'affaibl it j u s q u e vers la m e r , u n d e 

g r é a u s u d d e M o g a d o r . Cet te part i e s u d - o u e s t d e 

l 'At las p o r t e l e n o m à'Idrar N-Deren. 

L e s l i m i t e s q u i b o r n e n t l e vas t e d é s e r t d e S a h a r a 

tant a u n o r d , d u c ô t é d e la M a u r i t a n i e , q u ' a u s u d 

vers l e s c o n t r é e s f er t i l e s d u S o u d a n , o n t é té p e u e x p l o 

rées j u s q u ' à c e j o u r . Si l ' o n a d m e t q u ' e n m o y e n n e l e 

S a h a r a é q u i v a u t à la z o n e p a r a l l è l e c o m p r i s e e n t r e 

16° 3 0 ' et 32° 3 0 ' d e l a t i t u d e m é r i d i o n a l e , l e d é 

ser t e t l e s oas i s of frent a ins i u n e s u r f a c e d e p l u s d e 

3 0 0 , 0 0 0 l i e u e s c a r r é e s , sur face qu i é g a l e n e u f o u dix 

fo is c e l l e d e l ' A l l e m a g n e , et t ro i s fois c e l l e d e la m e r 

M é d i t e r r a n é e , e n n'y c o m p r e n a n t p a s la m e r N o i r e . 

L e s r e l a t i o n s l e s p l u s r é c e n t e s et l e s p l u s d i g n e s d e 

f o i , d u e s a u x v o y a g e u r s f rança i s q u i o n t e x p l o r é l e 

S a h a r a , a u c o l o n e l D a u m a s , à MM. F o u r n e l , R e n o u 

et C a r e t t e , n o u s a p p r e n n e n t q u e la s u r f a c e d u d é s e r t 

est c o m p o s é e d e p l u s i e u r s b a s s i n s i s o l é s , e t q u e l e s 

oas i s s o n t p l u s n o m b r e u s e s et p l u s h a b i t é e s q u ' o n 

n'avai t d û l e s u p p o s e r j u s q u ' i c i , d 'après l ' a s p e c t e f 

f royab le d u d é s e r t , e n t r e I n s a l a h e t T o m b o u c t o u , 

a ins i q u e sur la r o u t e d e M o u r z o u k , d a n s l e F e z z a n , 

à B i l m a , à T i r t o u m a et au lac T s c h a d . O n a f f i rme g é 

n é r a l e m e n t a u j o u r d ' h u i q u e l e s a b l e n e c o u v r e q u e la 

m o i n d r e p a r t i e d e s b a s - f o n d s d u S a h a r a . D é j à u n o b 

s e r v a t e u r p é n é t r a n t , m o n c o m p a g n o n d e v o y a g e e n 

S i b é r i e , E h r e n b e r g , avait d e l u i - m ê m e e x p r i m é ce t te 
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o p i n i o n '. O n n e t r o u v e d a n s c e s l i e u x , e n fait d e 

g r a n d s a n i m a u x s a u v a g e s , q u e d e s g a z e l l e s , des 

â n e s s a u v a g e s ( o n a g r e s ) et d e s a u t r u c h e s . « L e l i o n 

du d é s e r t , d i t C a r e t t e ï , e s t u n m y t h e p o p u l a r i s é p a r 

l e s art is tes e t l e s p o è t e s , i l n ' e x i s t e q u e d a n s l e u r i m a 

g i n a t i o n . Cet a n i m a l n e sort pas d e sa m o n t a g n e , o ù 

il t r o u v e d e q u o i s e l o g e r , s ' a b r e u v e r e t s e n o u r r i r . 

Q u a n d o n p a r l e a u x h a b i t a n t s d u d é s e r t d e c e s b ê t e s 

féroces q u e l e s E u r o p é e n s l e u r d o n n e n t p o u r c o m p a 

g n o n s , i l s r é p o n d e n t a v e c u n i m p e r t u r b a b l e s a n g -

froid : « Il y a d o n c c h e z v o u s d e s l i o n s q u i b o i v e n t d e 

l'air e t b r o u t e n t d e s f e u i l l e s ? C h e z n o u s il faut a u x 

l i ons d e l ' eau c o u r a n t e e t d e l a c h a i r v i v e . A u s s i l e s 

l i o n s n e p a r a i s s e n t d a n s l e S a h a r a q u e là o ù i l y a d e s 

c o l l i n e s b o i s é e s e t d e l ' eau . N o u s n e c r a i g n o n s q u e la 

v ipère (lofa) e t d ' i n n o m b r a b l e s e s s a i m s d e m o u s t i 

q u e s , c e s d e r n i e r s l à o ù il y a q u e l q u e h u m i d i t é . » 

T a n d i s q u e l e d o c t e u r O u d n e y , e n s u i v a n t l a l o n g u e 

r o u l e q u i c o n d u i t d e Tr ipo l i au l a c T s c h a d , p o r t a i t à 

4 9 9 m è t r e s la h a u t e u r d u S a h a r a m é r i d i o n a l , é v a l u a 

t ion q u e d e s g é o g r a p h e s a l l e m a n d s o s e n t sur fa ire e n 

c o r e d e 3 2 5 m è t r e s , l ' i n g é n i e u x F o u r n e l , à l ' a i d e d o 

m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s e x é c u t é e s a v e c s o i n et c o n f i r 

m é e s par d 'autres e x p é r i e n c e s , a s u r e n d r e a s s e z vra i 

s e m b l a b l e l ' o p i n i o n q u e la r é g i o n s e p t e n t r i o n a l e d u d é 

sert est p a r t i e l l e m e n t i n f é r i e u r e a u n i v e a u d e l ' O c é a n . 

L a p a r t i e d u d é s e r t q u e l ' o n a p p e l l e a u j o u r d ' h u i l e 

S a h a r a d ' A l g é r i e s ' é t e n d j u s q u ' a u x c o l l i n e s d e M e t -

1 Eocplor. de FAlgérie histor. et géogr., t. II, p. 332. 

» Explor. de l'Algérie, t. II, pp. 120-129; t. VII, PP- 94 et 97. 
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l i l i e t d ' e l - G a o u s , p r è s d e s q u e l l e s es t s i t u é e l a p l u s 

s e p t e n t r i o n a l e d e s o a s i s , l ' oas i s d ' e l - K a n t a r a , fer t i l e e n 

dat t i ers . Ce b a s s i n p r o f o n d , p a r t a n t d u 3 4 e p a r a l l è l e , 

r eço i t la c h a l e u r q u i r a y o n n e d ' u n e c o u c h e d e c r a i e i n 

c l i n é e s o u s u n a n g l e d e 6 5 ° e t r e m p l i e d ' I n o c é r a m e s \ 

( (Arr ivés à B i s c a r a ( B i s k r a ) , d i t F o u r n e l , u n h o r i z o n 

i n d é f i n i , c o m m e c e l u i d e la m e r , se d é r o u l a i t d e v a n t 

n o u s . » E n t r e B i s c a r a e t S i d i O c b a l e sol n 'a p a s p l u s 

d e 7 4 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r . L a p e n t e 

a u g m e n t e c o n s i d é r a b l e m e n t vers l e s u d . D a n s u n a u t r e 

o u v r a g e , e n r e c u e i l l a n t t o u t ce q u i a trait à la d é p r e s 

s i o n d e q u e l q u e s r é g i o n s c o n t i n e n t a l e s a u - d e s s o u s d u 

n i v e a u d e l ' O c é a n , j ' a i d é j à r a p p e l é q u e , d 'après M. L e 

P è r e , l e s lacs amers d e l ' i s t h m e d e S u e z , d a n s l a s a i 

s o n o ù i l s n e c o n t i e n n e n t q u e p e u d ' e a u , e t d 'après 

l e g é n é r a l A n d r é o s s i , l e s l a c s d e N a f r o n , s i t u é s d a n s 

l a p r o v i n c e d e F a y o u i n , s o n t a u s s i i n f é r i e u r s à l a sur

face d e l a M é d i t e r r a n é e *. 

Je p o s s è d e , o u t r e p l u s i e u r s n o t i c e s m a n u s c r i t e s do 

M. F o u r n e l , u n prof i l g é o g n o s t i q u e r e p r é s e n t a n t e n 

c o u p e t r a n s v e r s a l e , a v e c t o u t e s l e s s i n u o s i t é s et l e s i n c l i 

n a i s o n s d e c o u c h e s , t o u t e s l e s h a u t e u r s , d e p u i s l e l i t 

tora l p r è s d e P h i l i p p e v i l l e j u s q u ' a u d é s e r t d e S a h a r a , à 

p e u d e d i s t a n c e d e l ' oas i s d e B i s c a r a . L a d i r e c t i o n d e 

la l i g n e m e s u r é e b a r o m é t r i q u e m e n t e s t s u d 2 0 ° o u e s t . 

Mais l e s p o i n t s d é t e r m i n é s s o n t , c o m m e d a n s m e s prof i l s 

m e x i c a i n s , p r o j e t é s s u r u n p l a n d i r i g é d u n o r d a u s u d . 

1 F o u r n e l , sur les Gisements de muriale de soude en Algérie, 

p . fi, d ans les Annales des Mines, 4 e s é r i e , t . IX, 1846, p . 546, 

* H u m b o l d t , Asie centrale. 
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À partir d e C o n s t a n t i n e , v i l l e é l e v é e d e 6 2 8 m è t r e s , l e 

sol m o n t e t o u j o u r s ; c e p e n d a n t l e p o i n t c u l m i n a n t , p l a 

cé en tre B a t n a h et T i z o u r , n e d é p a s s e p a s 1 , 0 9 2 m è t r e s . 

Dans la p a r t i e d u d é s e r t q u i s ' é t e n d d e Di scara à T u g -

gurt , F o u r n e l a c r e u s é a v e c s u c c è s u n e s u i t e d e p u i t s 

a r t é s i e n s 1 . N o u s s a v o n s , par l e s a n c i e n n e s r e l a t i o n s d e 

S c h a w , q u e l e s n a t u r e l s d u p a y s c o n n a i s s e n t l e r é s e r 

voir d ' e a u s o u t e r r a i n , et q u ' i l e s t q u e s t i o n d a n s l e u r s 

l é g e n d e s d ' u n e m e r s o u s la t erre (bahr tôht el-erd). 

Les e a u x d o u c e s q u i c o u l e n t s o u s u n e p r e s s i o n h y 

d r o s t a t i q u e , e n t r e d e s c o u c h e s m a r n e u s e s e t a r g i l e u s e s 

de cra ie i n f é r i e u r e o u d ' a u t r e s f o r m a t i o n s s é d i m e n -

taires , f o r m e n t , l o r s q u ' o n p e r c e c e s c o u c h e s , d e s f o n 

ta ines j a i l l i s s a n t e s 2 . Q u e l 'on t r o u v e s o u v e n t d a n s 

cette c o n t r é e d e s e a u x d o u c e s t o u t p r è s d e s g i s e m e n t s 

de se l g e m m e , il n 'y a pas d e q u o i é t o n n e r l e s g é o -

g n o s t e s fami l i ar i s é s a v e c l e s m i n e s , p u i s q u e l ' E u r o p e 

offre u n g r a n d n o m b r e d e p h é n o m è n e s a n a l o g u e s . 

L ' a b o n d a n c e d u se l g e m m e d a n s l e d é s e r t et l e p a r t i 

q u e l ' o n e n p e u t t irer p o u r la c o n s t r u c t i o n d e s m a i 

s o n s s o n t c o n n u s d e p u i s H é r o d o t e 3 . L a z o n e s a l i f e r e 

du d é s e r t est l a p l u s m é r i d i o n a l e d e s tro i s z o n e s q u i 

par tagent l 'Afr ique s e p t e n t r i o n a l e d a n s l a d i r e c t i o n d u 

s u d - o u e s t a u n o r d - e s t , e t q u e l ' o n cro i t ê tre e n c o m 

m u n i c a t i o n a v e c l e s d é p ô t s d e se l g e m m e d e la S i c i l e 

et d e la P a l e s t i n e , décr i t s p a r F r é d é r i c H o f f m a n n e t 

1 Comptes rendus de l'Académie des sciences, t. XX, 184b, pp. 170, 

882 et 1305. 
2 Schaw, Voyages dans plusieurs parties de la Berbérie, t. I, 

p. 169; Rennell, Africa, append., p. LXXXV. 
3 L . I V , c. CLXXXV. 
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par R o b i n s o n * . D e u x c a u s e s d i f f é r e n t e s , l e s r e l a t i o n s 

c r é é e s a v e c l e S o u d a n p o u r l ' e x p o r t a t i o n d u s e l , e t l e s 

r e s s o u r c e s qu 'o f f rent p o u r la c u l t u r e d e s dat t i ers l e s 

n o m b r e u x b a s - f o n d s , p r o d u i t s s a n s d o u t e par d e s af

f a i s s e m e n t s d e t e r r a i n s d a n s d u g y p s e d e f o r m a t i o n 

t e r t i a i r e , c r é t a c é e o u k e u p r i q u e , b a s - f o n d s q u i for 

m e n t a u t a n t d ' o a s i s , c o n t r i b u e n t é g a l e m e n t à a n i m e r 

l e d é s e r t s u r p l u s i e u r s p o i n t s par la p r é s e n c e e t l 'ac t i 

v i té d e l ' h o m m e . Si l ' on s o n g e à la h a u t e t e m p é r a t u r e 

d e la c o l o n n e d'air q u i r e p o s e sur l e S a h a r a e t qu i r e n d 

l e s m a r c h e s e x t r ê m e m e n t p é n i b l e s d u r a n t l e j o u r , la 

f r a î c h e u r des n u i t s , d o n t se p l a i g n e n t si s o u v e n t D e n -

h a m et s ir A l e x a n d r e B u r n e s , est d ' a u t a n t p l u s s u r p r e 

n a n t e d a n s l e s d é s e r t s d e l 'Afr ique et d e l 'As ie . M e l 

l o n i 2 a t t r i b u e ce t t e bas se t e m p é r a t u r e , c a u s é e s a n s 

d o u t e p a r l e r a y o n n e m e n t d u so l , n o n p a s à la g r a n d e 

p u r e t é d e l a v o û t e c é l e s t e , m a i s à l ' a b s e n c e d e tout 

v e n t e t à l ' i m m o b i l i t é c o m p l è t e d e l 'a ir p e n d a n t la 

n u i t 3 . 

L a p e n t e m é r i d i o n a l e d e l 'At las m a r o c a i n d é v e r s e 

d a n s l e S a h a r a , s o u s l e 3 2 e d e g r é d e l a t i t u d e , u n l l e u v e 

p r e s q u e à s ec d u r a n t la p l u s g r a n d e p a r t i e d e l ' a n n é e , 

l e Q u a d - D r a o u W a d i - D r a , d o n t l e c o u r s , s u i v a n t R c -

1 F o u r n e l , sur les Gisements de muriate de soude en Algérie, 

pp . 28-41 ; K a r s t e n , über das Vorkommen des Kochsalzes auf der 

Oberfläche der Erde, 1816, p p . 497 , 648 e t 7 4 1 . 
8 Memoria sulVabbassamento di temperatura durante le notti 

•placide e serene, 1847, p . 55 . 
3 I r r a g g i a m e n t o calorifico p e r l a g r a n d e s e r e n i t à di cielo n e l l ' i m 

m e n s a e de se r t a p i a n u r a del l ' Africa c e n t r a l e . 

Voyez auss i s u r la me teo ro log i e de l 'Afr ique , A i m é , d a n s l'Ex

ploration de l'Algérie, Physique générale, t . II, 1846, p . 147. 
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n o u 1 , e s t d ' u n s i x i è m e p l u s l o n g q u e c e l u i d u R h i n . Il 

c o u l e d 'abord d u n o r d a u s u d , j u s q u ' à 29° d e l a t i t u d e ; 

p u i s , t o u r n a n t vers l ' o u e s t p r e s q u ' à a n g l e d r o i t , s o u s 

7° 3 0 ' d e l o n g i t u d e , i l va se je ter d a n s la m e r , p r è s d u 

cap N o u n ( l a t . 28° 46 ' , l o n g . 1 3 3 0 ' ) , a p r è s a v o i r 

traversé l e g r a n d l a c d ' e a u d o u c e d e D e b a i d . L a p a r t i e 

l i t tora le d e c e t t e c o n t r é e , si c é l è b r e jadis p a r l e s d é 

couver tes des P o r t u g a i s a u x v e s i è c l e , et r e j e t é e d e p u i s 

dans u n e p r o f o n d e o b s c u r i t é , e s t a p p e l é e a u j o u r d ' h u i 

« le pays d u S c h e i k h B e i r o u k » e t f o r m e u n e p r i n c i 

pauté i n d é p e n d a n t e d e l ' e m p e r e u r d u M a r o c . L e c a p i 

ta ine d e v a i s s e a u , d e p u i s v i c e - a m i r a l , B o u e t - W i l l a u -

m e z l ' a e x p l o r é e d a n s l e s m o i s d e j u i l l e t et d ' a o û t 1 8 4 0 , 

par o r d r e d u g o u v e r n e m e n t f r a n ç a i s . D e s r a p p o r t s et d e s 

d o c u m e n t s o f f i c i e l s qu i m ' o n t é té c o m m u n i q u é s e n 

m a n u s c r i t , i l r é s u l t e q u e l ' e m b o u c h u r e d u Q u a d - D r a 

est a u j o u r d ' h u i o b s t r u é e p a r d e g r a n d e s m a s s e s d e s a b l e 

qui n e l a i s s e n t p a s l i b r e s p l u s d e 5 9 m è t r e s e n v i r o n d e 

l a r g e u r . D a n s la m ê m e e m b o u c h u r e , u n p e u p l u s à 

l ' e s t , se j e t t e l e S a g u i e l - e l - H a m r a , fort i n c o n n u j u s 

qu ' i c i , q u i v i e n t d u s u d et do i t p a r c o u r i r a u m o i n s u n 

e s p a c e d e 2 5 0 l i e u e s . O n n e p e u t p e n s e r s a n s é t o n n e -

m e n t à l ' é t e n d u e d e c e s f l e u v e s si p r o f o n d s e t l e p l u s 

s o u v e n t à s e c . L e u r s l i t s s o n t f o r m é s d ' a n t i q u e s s i l l o n s , 

te ls q u e j ' e n ai v u d a n s l e d é s e r t d u P é r o u , a u p i e d 

des C o r d i l l è r e s , e n t r e c e s m o n t a g n e s e t l e s c ô t e s d e la 

m e r d u S u d . D a n s l e m a n u s c r i t d e M. B o u e t - W i l l a u -

m e z , i n t i t u l é Relation de F expédition de la Malouine, la 

1 Exploration de F Algérie, histor. et géogr., t. VIII, pp. 6S-7S. 
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h a u t e u r d e s m o n t a g n e s q u i s ' é l è v e n t a u n o r d d u cap 

N o u n e s t é v a l u é e à 2 , 8 0 0 m è t r e s . 

Il e s t g é n é r a l e m e n t a d m i s q u e l e c h e v a l i e r G i l l i a n e z 1 

d é c o u v r i t l e c a p N o u n o u cap N o n , e n 1 4 3 3 , d a n s u n e 

e x p é d i t i o n faite p a r l ' o r d r e du c é l è b r e i n f a n t H e n r i , d u c 

d e V i s e o î , f o n d a t e u r d e l ' a c a d é m i e de S a g r e s , c o n s t i t u é e 

s o u s l a p r é s i d e n c e d u p i l o t e c o s m o g r a p h e m a î t r e J a c o m è 

d e M a j o r q u e . Mais d a n s l e Portulano mediceo, écr i t en 

1 3 5 1 p a r u n n a v i g a t e u r g é n o i s , il e s t d é j à fait m e n 

t i o n d u cavo di Non. O n r e d o u t a i t a lors d e d o u b l e r ce 

c a p , c o m m e p l u s tard l e cap H o r n , b i e n qu ' i l fût s i 

t u é à 23° a u n o r d d u p a r a l l è l e d e T é n é r i f f e , et à q u e l 

q u e s j o u r n é e s s e u l e m e n t d e C a d i x . L e p r o v e r b e p o r t u 

g a i s : « Q u e m p a s s a o C a b o d e N u m , o u t o r n a r a ou 

n â o , » n e p u t d é c o u r a g e r l ' in fant . S a d e v i s e f rança i se 

« t a l e n t d e b i e n faire » e x p r i m a i t la n o b l e s s e e t la 

f o r c e d e s o n c a r a c t è r e e n t r e p r e n a n t . L e n o m d e ce 

p r o m o n t o i r e , d a n s l e q u e l o n a l o n g t e m p s , p a r u n 

j e u de m o t s , v o u l u c h e r c h e r u n e n é g a t i o n , n e m e p a 

raît pas d ' o r i g i n e p o r t u g a i s e . P t o l é m é e p l a c e déjà sur 

la c ô t e n o r d - o u e s t d e l 'Afr ique u n f l euve Nuius, d é s i 

g n é d a n s la t r a d u c t i o n l a t i n e p a r l e s m o t s d e Nunii 

ostia. É d r i s i 3 c o n n a î t , u n p e u p l u s a u s u d , à t r o i s j o u r -

1 Gillianez ( p o u r Gilles Anez ) , n a v i g a t e u r p o r t u g a i s , fut c h a r g é , 

e n 1433, p a r l ' in fan t don Henr i de. P o r t u g a l , d e faire un voyage de 

d é c o u v e r t e s s u r les côtes de l 'Af r ique , e t p a r v i n t le p r e m i e r à d o u 

bler le cap Fîojador , r e g a r d é , avan t ce t t e e x p é d i t i o n , c o m m e l a l i

mi t e du m o n d e . (L. G.) 
s H e n r i , d u c de V i s e o , fils de J e a n I " , ro i de P o r t u g a l , fut su r 

n o m m é le Navigateur à cause des voyages q u ï l i n sp i r a et s econda 

et de sa pas s ion p o u r les d é c o u v e r t e s ; il é ta i t l u i - m ê m e u n excel

l en t m a r i n . On lui a t t r i b u e l ' inven t ion d e l ' a s t ro labe e t des car tes 

p l a t e s . Né en 1394, il m o u r u t e n 1463. (L. G.) 
s Edris i ou Edrissi (Abou-Abda l l ah -Mohamed Al), g é o g r a p h e a r a b e , 
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n é e s do m a r c h e d a n s l ' i n t é r i e u r , u n e v i l l e d e Noul o u 

Wadi Noun, n o m m é e d a n s L é o n l 'Afr i ca in 1 Bela de 

Non. L o n g t e m p s , d ' a i l l e u r s , avant l ' e x p é d i t i o n d u 

P o r t u g a i s G i l l i a n e z , d ' a u t r e s n a v i g a t e u r s e u r o p é e n s 

s 'é ta ient a v a n c é s vers l e s u d , b e a u c o u p a u - d e l à d u 

cap N o u n . L e Cata lan d o n J a y m e F e r r e r , a ins i q u e 

n o u s l ' a p p r e n d l ' A t l a s c a t a l a n p u b l i é à P a r i s p a r B u -

c h o n , avai t p é n é t r é , e n 1 3 4 6 , j u s q u ' à l a r iv i ère d Or-

rio de Ouro, p a r 23° 56 ' d e l a t i t u d e ; e t , à la f in d u 

x i v e s i è c l e , d e s N o r m a n d s p o u s s è r e n t j u s q u ' à S i e r r a 

L e o n e , s o u s 8° 3 0 ' d e l a t i t u d e . Mais a u x P o r t u g a i s a p 

part i ent s a n s c o n t e s t e , a i n s i q u e t a n t d 'autres e n t r e 

pr i ses g é n é r e u s e s , la g l o i r e d 'avo ir f r a n c h i l ' é q u a t e u r 

sur la c ô t e o c c i d e n t a l e d e l ' A f r i q u e . 

n é vers 109!), q u i , obl igé de s ' expa t r i e r , se r é fug ia e n Sicile e t v é 

cut à la c o u r du ro i R o g e r II , à q u i il fit p r é s e n t d ' u n g lobe t e r 

r e s t r e en a r g e n t , s u r l eque l il ava i t cons igné tou t e s les c o n n a i s 

sances g é o g r a p h i q u e s de son t e m p s ; il l ' a c c o m p a g n a d 'un t r a i t é de 

g é o g r a p h i e d o n t on n ' a q u e l ' a b r é g é , pub l i é , p o u r la p r e m i è r e fois, 

en a r a b e , à R o m e , e n 1592 ; il y e n a e u d e p u i s des t r a d u c t i o n s l a 

t ines et f r ança i ses . (L. G.) 
1 Léon ( Jean ) , d i t l 'Afr ica in , g é o g r a p h e a r a b e , n é à G r e n a d e à la 

fin du xv" siècle, se n o m m a i t d ' a b o r d Al - I Iaçan ; p r i s p a r des corsa i res 

c h r é t i e n s , il fut b a p t i s é , p a r la vo lon té du pape Léon X , sous ses 

n o u v e a u x n o m s . Il se fixa en I ta l ie , où il e n s e i g n a l ' a r a b e et la géo

g r a p h i e . Il a la issé u n e Description de l'Afrique qu i fait enco re 

au to r i t é de n o s j o u r s . ( L . G.) 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E X . 

PARTICULARITÉS. 

F L O R E D E S L L A N O S D E L ' A M É R J Q T J E E T D E S S T E P P E S D E L ' A S I E 

C E N T R A L E . 

L e s p l a i n e s o u L l a n o s d e C a r a c a s , d a n s l e s q u e l l e s 

p a i s s e n t d e n o m b r e u x t r o u p e a u x , s o n t b i e n v é r i t a b l e 

m e n t , à par t i r d e l ' A p u r e e t d u M e t a , d e s pra ir ies 

c o u v e r t e s d e C y p é r a c é e s e t d e G r a m i n é e s . O n y r e 

m a r q u e , c o m m e d o m i n a n t e s , d i v e r s e s e s p è c e s d e P a s -

p a l u m (P. leptostachyum et îcnticulare), de K y l l i n g i a 

{K. monocephala lïottb. et K. odor ata), d e P a n i c u m 

(P. gra.7iulife.rum et micranthiim), d ' A n t e p h o r a , d'A-

r i s t i d a , d e Y i l f a e t d ' Â n t h i s t i r i a ( A . reflexa et foliosd). 

Ça et là s e u l e m e n t se m ê l e n t a u x G r a m i n é e s d e u x e s 

p è c e s d e D i c o t y l é d o n e s h e r b a c é e s , fort g o û t é e s d u b é 

tai l e t d e s c h e v a u x s a u v a g e s : ce s o n t d e t r è s - p e t i t e s 

S e n s i t i v e s {Mimosa intermedia et dormiens). L e s n a 

t u r e l s a p p e l l e n t c e s p l a n t e s du n o m c a r a c t é r i s t i q u e d e 

dormideras p a r c e q u ' e l l e s r e s s e r r e n t , au m o i n d r e c o n -
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tact, l e s l é g è r e s d é c o u p u r e s d e l e u r s f e u i l l e s . O n p e u t 

q u e l q u e f o i s p a r c o u r i r l ' e s p a c e d e p l u s i e u r s l i e u e s c a r 

rées s a n s r e n c o n t r e r u n a r b r e ; m a i s l à o ù s ' é l è v e n t 

q u e l q u e s a r b r e s é p a r s , c e s o n t , d a n s l e s l i e u x h u m i 

d e s , l e p a l m i e r M a u r i t i a , d a n s l e s c o n t r é e s s è c h e s , 

u n e p r o t é a c é e d é c r i t e par B o n p l a n d et p a r m o i s o u s 

l e n o m d e R h o p o l a c o m p l i c a t a ( C h a p a r r o b o b o ) d a n s 

l a q u e l l e W i l l d e n o w v o u l a i t v o i r u n E m b o t h r i u m , e t 

l 'arbre si u t i l e a p p e l é p a r l e s E s p a g n o l s Paima de Co-

vija o u d e Sombrero, l e m ê m e q u e n o t r e C o r y p h a i n e r -

m i s , e s p è c e d e p a l m i e r e n é v e n t a i l d u g e n r e C h a m e e r o p s 

qu i sert à c o u v r i r l e s h u t t e s . Q u e l l e v a r i é t é e n c o m 

p a r a i s o n d e c e l a p r é s e n t e n t l e s p l a i n e s de l ' A s i e ! D a n s 

la part ie d e s s t e p p e s h a b i t é e s p a r l e s K i r g h i z et l e s 

K a l m o u c k s q u e j 'ai t r a v e r s é e , c ' e s t - à - d i r e d e p u i s l e 

D o n , la m e r C a s p i e n n e e t l 'Oura l ( J a i k ) j u s q u ' à 

l 'Obi et à l ' I r t y c h e s u p é r i e u r , p r è s d u l a c D s a i s a n g , 

sur u n e s p a c e d e 40° d e l o n g i t u d e , o n n e d é c o u v r e 

n u l l e part , à la l i m i t e m ô m e l a p l u s r e c u l é e , u n p h é 

n o m è n e f r é q u e n t d a n s l e s L l a n o s , l e s P a m p a s e t l e s 

P r a i r i e s de l ' A m é r i q u e , c e t h o r i z o n , v a g u e e t i n f i n i 

c o m m e l a m e r , q u i s e m b l e s u p p o r t e r la v o û t e d u c i e l . 

C'est à p e i n e s i , e n A s i e , c e s p e c t a c l e s'est of fert à m o i 

d ' u n s e u l c ô t é d e l ' h o r i z o n . L e s s t e p p e s s o n t t r a v e r 

sée s p a r d e n o m b r e u s e s c h a î n e s d e c o l l i n e s o u c o u 

ver tes d e forê t s d e C o n i f è r e s . L a v é g é t a t i o n d e l ' A s i e , 

m ê m e d a n s l e s p l u s gras p â t u r a g e s , n ' e s t n u l l e m e n t 

b o r n é e a u x f a m i l l e s d e s C y p é r a c é e s . Il y r è g n e u n e 

g r a n d e var i é t é d e p l a n t e s h e r b a c é e s o u f r u t e s c e n t e s . 

D a n s l a s a i s o n d u p r i n t e m p s , d e p e t i t e s R o s a c é e s e t 
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d e s A m y g d a l é e s a u x f l eurs r o u g e â t r e s ou b l a n c h e s 

c o m m e la n e i g e [Spirœa, Cralœgus, Prunus spinosa, 

Amygdalus nana) offrent u n a s p e c t g r a c i e u x . J'ai 

p a r l é a i l l e u r s d e la v é g é t a t i o n v i g o u r e u s e d e s S y n a n -

t h é r é e s , t e l l e s q u e l e s S a u s s u r ë a a m a r a e t s a l s a , l e s 

A r t e m i s i a , l e s C e n t a u r e a , q u i c r o i s s e n t e n g r a n d 

n o m b r e d a n s c e s l i e u x d é s e r t s , et d e s L é g u m i n e u s e s 

qui y s o n t r e p r é s e n t é e s par d i v e r s e s e s p è c e s d ' A s t r a 

g a l e s , d e C y t i s e s et d e C a r a g a n a . D e s Fr i t i l l ar ia r u t h e -

n i c a et m e l c a g r o i d e s , des C y p r i p e d i u m et d e s T u l i p e s 

r é j o u i s s e n t l e s r e g a r d s p a r l ' éc la t de l e u r s c o u l e u r s . 

Cet te v é g é t a t i o n g r a c i e u s e d e s p l a i n e s d e l 'As ie c o n 

tras te a v e c l e tr i s te a spec t d e s s t e p p e s s a l é e s , p a r t i c u 

l i è r e m e n t a v e c la part i e d e la s t e p p e d e B a r a b i n s k , s i 

t u é e a u p i e d d e l 'Al ta ï e n t r e B a r n o u l et S c h l a n g e n b e r g , 

e t a v e c la c o n t r é e qu i s ' é t end à l 'est d e la m e r C a s 

p i e n n e . D e s p l a n t e s s o c i a l e s d e la f a m i l l e d e s C h é n o -

p o d é e s , d e s S a l s o l a et d e s À t r i p l e x , d e s S a l i c o r n i a et 

l ' H a l i m o c n e m i s crass i fo l ia s e m b l e n t d e s t a c h e s éparses 

s u r l e so l g l a i s e u x 1 . P a r m i l e s c i n q c e n t s e s p è c e s de 

P h a n é r o g a m e s q u e C laus et G œ b c l ont r e c u e i l l i e s d a n s 

l e s s t e p p e s , l e s S y n a n t h é r é e s , l e s C h é n o p o d é e s et l es 

C r u c i t è r c s t i e n n e n t u n e p l u s g r a n d e p l a c e q u e l e s Gra

m i n é e s . E l l e s f o r m a i e n t u n s e p t i è m e o u u n n e u v i è m e 

d e la c o l l e c t i o n t o t a l e , t a n d i s q u e l e s G r a m i n é e s n 'en 

r e p r é s e n t a i e n t q u e la o n z i è m e p a r t i e . E n A l l e m a g n e , o ù 

i l y a m é l a n g e d e p l a i n e s et d e c o n t r é e s m o n t a g n e u s e s , 

l e s G l u m a c é e s , c ' e s t - à - d i r e l ' e n s e m b l e des G r a m i n é e s , 

' G œ b e l , Reise in die Steppe des Südlichen Russlands, 1838 , I 

2 e p a r t . , p p . 244 et 3 0 1 . 
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des C y p é r a c é e s e t d e s J o n c é e s , f o r m e n t u n s e p t i è m e , 

les S y n a n l h é r é e s o u C o m p o s é e s u n h u i t i è m e , l e s C r u c i 

fères u n d i x - h u i t i è m e d e t o u t e s l e s P h a n é r o g a m e s . D a n s 

la par t i e l a p l u s s e p t e n t r i o n a l e d e la p l a i n e s i b é r i e n n e , 

là o ù c e s s e n t d e cro î t re l e s C o n i f è r e s et l e s A m e n t a c é e s , 

l ' e x t r ê m e l i m i t e d e s a r b r e s e t d e s a r b r i s s e a u x es t s i t u é e , 

d'après la b e l l e car te d e l ' a m i r a l r u s s e F e r d i n a n d 

W r a n g e l , s o u s 67° 1 3 ' de l a t i t u d e , d a n s l e s e n v i r o n s 

du détro i t d e B e r i n g ; m a i s à l ' o u e s t , v e r s l e s r i v e s d u 

L e n a , e l l e r e c u l e j u s q u ' à 71" , c ' e s t -à -d ire s o u s l e p a r a l 

lè le d u cap n o r d d e l a L a p o n i e . L e s p l a i n e s q u i b o r 

dent l ' o c é a n G l a c i a l , d é s i g n é e s s o u s l e n o m d e Tundra 

( e n finnois Tuntur), p e u v e n t ê t re c o n s i d é r é e s c o m m e l e 

d o m a i n e d e s p l a n t e s c r y p t o g a m e s . M a r é c a g e u s e s e t 

s ' é t endant à p e r t e d e v u e , e l l e s s o n t c o u v e r t e s e n p a r 

tie d ' u n e é p a i s s e c o u c h e d e S p h a g n u m p a l u s t r e e t 

d'autres M o u s s e s , e n par t i e d e C e n o m y c e r a n g i f e r i n a 

( L i c h e n d e s r e n n e s ) , d e S t e r e o c a u l o n p a s c h a l e et d ' a u 

tres L i c h e n d e s s é c h é s q u i f o r m e n t u n tap i s é c l a t a n t d e 

b l a n c h e u r . « C e s Tundra m ' o n t a c c o m p a g n é j u s q u ' a u x 

c ô t e s l e s p l u s r e c u l é e s d e l ' o c é a n A r c t i q u e , di t l ' a m i 

ral W r a n g e l d a n s l e r é c i t d e l ' e x p é d i t i o n q u ' i l a c c o m 

p l i t , a u m i l i e u d e m i l l e d a n g e r s , v e r s l e s î l e s d e la 

N o u v e l l e - S i b é r i e , si r i c h e s e n t r o n c s d ' a r b r e s f o s s i l e s . 

Le"sol e n est g e l é d e p u i s d e s m i l l i e r s d ' a n n é e s . D a n s la 

tr iste u n i f o r m i t é d u p a y s a g e , l e v o y a g e u r , e n t o u r é d e 

t o u t e s par t s p a r l e L i c h e n d e s r e n n e s , r e p o s e a v e c 

b o n h e u r s e s r e g a r d s s u r l e s p l u s p e t i t e s touf fe s d e 

gazon ver t q u i s e f o n t j o u r d a n s q u e l q u e c o i n d e t erre 

h u m i d e . » 

i l 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E X I . 

PARTICULARITÉS. 

CADSES TENDANT A DIMINUER LA SÉCHERESSE ET LA CHALEUR DU 

NOUVEAU CONTINENT. 

J'ai e s s a y é d e r é u n i r d a n s u n t a b l e a u l e s c a u s e s 

m u l t i p l e s q u i r e n d e n t l ' A m é r i q u e p l u s h u m i d e e t m o i n s 

c h a u d e . Il va s a n s d i r e qu ' i l s'agit u n i q u e m e n t ici de 

la c o n s t i t u t i o n h y g r o m é t r i q u e d e l 'a ir et d e la t e m p é 

r a t u r e d u n o u v e a u c o n t i n e n t e n v i s a g é e s d ' u n e m a n i è r e 

g é n é r a l e . Il y a d e s c o n t r é e s p a r t i c u l i è r e s , t e l l e s que 

l ' î l e M a r g u e r i t e , l e s c ô t e s d e C u m a n a et d e C o r o q u i sont 

a u s s i c h a u d e s e t auss i a r i d e s q u e l e s p a r t i e s l es p lus 

b r û l a n t e s d e l ' A l r i q u e . D ' a i l l e u r s , i l a é t é r e c o n n u que 

le m a x i m u m d e la c h a l e u r à c e r t a i n e s h e u r e s d 'une 

j o u r n é e d ' é t é , si l ' on e m b r a s s e u n e l o n g u e s u i t e d 'an

n é e s , e s t a p e u p r è s . l e m ê m e d a n s t o u t e s l e s contrées 
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d e l a t e r r e , sur l e s b o r d s d e la N e w a , a u S é n é g a l , s u r 

les b o r d s d u G a n g e et d e l ' O r é n o q u e , c ' e s t - à - d i r e q u ' i l 

n e var i e g u è r e q u e d e 27° à 3 2 ° R é a u m u r L e t h e r m o 

m è t r e n e s ' é l ève p a s e n g é n é r a l p l u s h a u t , p o u r v u q u e 

1 A lexand re d e H u m b o l d t c o m p t a i t , e n g é n é r a l , ses m e s u r e s t h e r 

m o m é t r i q u e s p a r d e g r é s R é a u m u r , que lque fo i s p a r d e g r é s F a h r e n 

hei t , r a r e m e n t , et ce la est t r è s - r e g r e t t a b l e , p a r d e g r é s c e n t i g r a d e s . 

En ce qu i c o n c e r n e l 'échel le des d e g r é s c e n t i g r a d e s c o m p a r é e à 

l 'échelle des d e g r é s R é a u m u r , 100° de la p r e m i è r e c o r r e s p o n d a n t 

à 80° de la s e c o n d e , il suffit p o u r t r a n s f o r m e r des d e g r é s c e n t i g r a 

des en degrés R é a u m u r , de m u l t i p l i e r les d e g r é s c e n t i g r a d e s p a r 4/5 

ou 0,8 ; e t p o u r t r a n s f o r m e r en d e g r é s c e n t i g r a d e s l e s d e g r é s R é a u 

m u r , il suffitde m u l t i p l i e r ceux-ci p a r 5/4 ou 1,25. D a n s le t h e r m o m è t r e 

angla i s , d i t de F a h r e n h e i t , le zéro es t p r i s d a n s u n m é l a n g e de g lace 

et de s e l : l ' i n s t r u m e n t m a r q u e 212° d a n s l ' e au b o u i l l a n t e , e t 32° 

dans l a g lace f o n d a n t e . L ' in te rva l l e e n t r e ces d e u x p o i n t s é t a n t 

de 180° (212 m o i n s 32), on p e u t r a m e n e r les i n d i c a t i o n s d e F a h r e n 

hei t à l 'échel le c e n t i g r a d e e n d é d u i s a n t d ' a b o r d 32, p u i s en m u l t i 

p l iant les d e g r é s r e s t a n t p a r 5/9 o u 0 ,555 . P o u r t r a n s f o r m e r les d e 

grés F a h r e n h e i t e n d e g r é s R é a u m u r , o n d e v r a i t m u l t i p l i e r p a r 4/9 

ou 0,444, a p r è s avo i r d é d u i t 32. 

La t a b l e s u i v a n t e é t a b l i t , d e 5 e n 5 d e g r é s , la c o n c o r d a n c e des 

t h e r m o m è t r e s c e n t i g r a d e , R é a u m u r et F a h r e n h e i t . 

Centi- Reau Fahren - Reau Fahren Centi Reau Faliren- 1 

trrades. mur. heit. grades. mur. heit. grades. mur. heit. 

0 0 32 35 28 95 70 56 158 

5 Ci ai 411 32 10Ii 75 60 167 

10 8 50 to 36 113 80 64 176 

15 12 59 50 no 122 85 68 185 

20 16 .68 55 H4 131 90 72 IBil 

25 0 77 60 US 140 95 76 203 

30 2!l 8G 65 52 149 100 80 212 
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l ' o b s e r v a t e u r so i t à l ' o m b r e , l o i n d e c o r p s s o l i d e s d'où 

r a y o n n e la c h a l e u r , q u e l 'a ir n e so i t p a s r e m p l i de 

p o u s s i è r e é c h a u f f é e et q u ' o n n e fasse p a s u s a g e d'un 

i n s t r u m e n t à e s p r i t - d e - v i n q u i a b s o r b e la l u m i è r e . C'est 

a u x fo y ers d e c h a l e u r r a y o n n a n t e f o r m é s p a r l e s 

g r a i n s d e s a b l e t r è s - d é l i é s q u i f lo t ta ient d a n s l 'air q u e 

l 'on d o i t a t t r ibuer l ' e x c e s s i v e c h a l e u r d e 40" à 44° ,8 

R é a u m u r , q u ' e u r e n t à s u b i r d a n s l 'oasis d e M o u r z o u k , 

d u r a n t d e s s e m a i n e s e n t i è r e s e t à l ' o m b r e , le cap i ta ine 

L y o n et m o n m a l h e u r e u x a m i R i t c h i e q u i n ' e n revint 

p a s . L e p l u s r e m a r q u a b l e e x e m p l e d ' u n e t r è s - h a u t e 

t e m p é r a t u r e d a n s u n air q u e v r a i s e m b l a b l e m e n t la 

p o u s s i è r e n 'échauf fa i t p a s , e s t f o u r n i p a r u n o b s e r v a 

t e u r q u i ava i t l 'art d'ajuster t o u s s e s i n s t r u m e n t s avec 

l a p l u s g r a n d e p r é c i s i o n . R ù p p e l l a t r o u v é à A m b u k o l 

e n A b y s s m i e , s o u s u n c i e l c o u v e r t , p a r u n g r a n d vent 

d e s u d - o u e s t e t à l ' a p p r o c h e d u n o r a g e , 3 7 ° , 6 R é a u 

m u r . L a t e m p é r a t u r e m o y e n n e d e s c o n t r é e s t r o p i c a 

l e s , o u p r o p r e m e n t d u c l i m a t des p a l m i e r s , varie 

s u r l a t erre f e r m e , d a n s l e c o u r s d ' u n e a n n é e , de 

2 0 ° et d e m i à 2 3 ° , 8 R é a u m u r , s a n s q u e l ' o n re 

m a r q u e d e d i f f é r e n c e c o n s i d é r a b l e e n t r e l e s o b s e r v a 

t i o n s r e c u e i l l i e s a u S é n é g a l , à P o n d i c h é r y e t à S u 

r i n a m 1 . 

L a g r a n d e f r a î c h e u r , o n p o u r r a i t d i re l e f ro id , qui , 

p e n d a n t u n e g r a n d e par t i e d e l ' a n n é e , r è g n e l e l o n g 

d e s c ô t e s d u P é r o u , s o u s l e s t r o p i q u e s , e t fait t o m b e r 

l e t h e r m o m è t r e j u s q u ' à 12° R é a u m u r , n ' e s t n u l l e m e n t , 

1 H u m b o l d t , Mémoire sur les lignes isothermes, 1817, p . 54, et 

Asie centrale; Mahlman ' s tabelle,X. IV. 
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ainsi q u e j e c ro i s d é j à l ' avo ir d é m o n t r é , l 'effet d e s 

m o n t a g n e s c o u v e r t e s d e n e i g e q u i s o n t s i t u é e s d a n s l e 

v o i s i n a g e , m a i s b i e n p l u t ô t d u b r o u i l l a r d q u i v o i l e l e 

d i s q u e d u s o l e i l e t d u c o u r a n t d 'eau f r o i d e q u i , p r e 

n a n t n a i s s a n c e d a n s l e s c o n t r é e s d u p ô l e s u d et p a r 

tant d u s u d - o u e s t , va s e br i ser sur l e s c ô t e s d u C h i l i , 

près d e V a l d i v i a e t d e l a C o n c e p t i o n , e t d e l à p o u r s u i t 

sa m a r c h e i m p é t u e u s e v e r s l e n o r d j u s q u ' a u c a p P a -

r ina . P r è s d u r i v a g e d e L i m a , l a t e m p é r a t u r e d e l ' o 

céan P a c i f i q u e e s t d e 1 2 ° , 5 R é a u m u r , t a n d i s q u e s o u s 

la m ê m e l a t i t u d e , m a i s e n d e h o r s d u c o u r a n t , e l l e es t 

de 2 1 ° . "Il est s i n g u l i e r q u ' u n fait auss i f r a p p a n t so i t 

resté i n a p e r ç u j u s q u ' a u s é j o u r q u e j e fis, e n o c t o b r e 

1 8 0 2 , s u r l e s c ô t e s d e l a m e r d u S u d . 

L e s d i f f é r e n c e s d e t e m p é r a t u r e d a n s l e s d i v e r s e s 

z o n e s d e l a t e r r e , t i e n n e n t p r i n c i p a l e m e n t à l a n a t u r e 

d e l a s u r f a c e q u i f o r m e l e l i t d e l a m e r a t m o s p h é r i 

q u e , c ' e s t - à - d i r e à l a d i s t r i b u t i o n r e l a t i v e d e l ' é l é m e n t 

l i q u i d e o u s o l i d e , e n c o n t a c t a v e c l ' a t m o s p h è r e . D e s 

m e r s s i l l o n n é e s p a r d e s c o u r a n t s d ' e a u fro ide o u c h a u 

d e , v é r i t a b l e s f l e u v e s p é l a g i q u e s , o n t u n e a u t r e i n 

f luence q u e d e s m a s s e s c o n t i n e n t a l e s , a r t i c u l é e s o u n o n 

a r t i c u l é e s , o u d e s î l e s q u i p e u v e n t ê t r e c o n s i d é r é e s 

c o m m e l e s b a s - f o n d s d e l ' o c é a n a t m o s p h é r i q u e , et p r o 

d u i s e n t à u n e g r a n d e d i s t a n c e , m a l g r é l e u r p e t i t e s s e , 

un effet s i n g u l i e r sur la t e m p é r a t u r e d e s m e r s . D a n s 

l e s c o n t i n e n t s , o n do i t d i s t i n g u e r l e s d é s e r t s d e s a b l e 

d é p o u r v u s d e v é g é t a t i o n , l e s p l a i n e s h e r b e u s e s o u s a 

v a n e s , e t l e s c o n t r é e s b o i s é e s . H o u e t e t m o i , n o u s a v o n s 

c o n s t a t é a u m i l i e u d u j o u r , d a n s l a h a u t e E g y p t e e t 
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d a n s l ' A m é r i q u e d u S u d , u n e t e m p é r a t u r e d e 5 4 ° , 2 et 

4 8 ° , 4 , s u r u n s o l d e s a b l e g r a n i t i q u e . U n g r a n d n o m 

b r e d ' o b s e r v a t i o n s faites a v e c b e a u c o u p d e s o i n à Par i s 

o n t d o n n é , s u i v a n t A r a g o , 4 0 ° e t 4 2 0 1 . L e s savanes 

q u i , e n t r e l e M i s s o u r i e t l e Miss i s s ip i , s o n t a p p e l é e s 

P r a i r i e s , e t d e v i e n n e n t , v e r s l e s u d , l e s L l a n o s de 

V e n e z u e l a et l e s P a m p a s d e B u e n o s - A y r e s , s o n t c o u 

v e r t e s d e pe t i t e s M o n o c o t y l é d o n e s d e la f a m i l l e d e s 

C y p é r a c é e s e t d e s G r a m i n é e s d o n t l e s t i ge s d é l i é e s et 

a i g u ë s , a i n s i q u e l e s f e u i l l e s e n f o r m e d e l a n c e t t e , font 

r a y o n n e r l a c h a l e u r v e r s u n c ie l s a n s n u a g e s , et p o s 

s è d e n t u n e force d ' é m i s s i o n e x t r a o r d i n a i r e . W e l l s et 

D a n i e l i o n t v u m ê m e s o u s n o s l a t i t u d e s , d a n s u n e at

m o s p h è r e m o i n s t r a n s p a r e n t e , l e t h e r m o m è t r e d e R é a u -

m u r , p l a c é d a n s l ' h e r b e , ba i s ser d e 6 ° , 5 j u s q u ' à 8", 

p a r s u i t e du r a y o n n e m e n t d e l a c h a l e u r 2 . M e l l o n i a 

e x p l i q u é , d ' u n e m a n i è r e fort i n g é n i e u s e , c o m m e n t , 

p a r u n a ir c a l m e , c o n d i t i o n n é c e s s a i r e d ' u n r a y o n 

n e m e n t c o n s i d é r a b l e e t d e la f o r m a t i o n d e la r o 

s é e , l e r e f r o i d i s s e m e n t d ' u n e c o u c h e d ' h e r b e s est 

e n c o r e favor i sé p a r la lo i e n v e r t u d e l a q u e l l e l es 

par t i e s d e l 'a ir dé jà re fro id ie s t o m b e n t v e r s l e sol 

p a r l 'effet d e l e u r p o i d s 3 . 

D a n s l e v o i s i n a g e d e l ' é q u a t e u r , s o u s l e c i e l n u a g e u x 

d e l ' O r é n o q u e s u p é r i e u r , d u Rio N e g r o e t d u f leuve 

d e s A m a z o n e s , l e s p l a i n e s s o n t c o u v e r t e s d e forêts 

1 H u m b o l d t , Asie centrale. 
a Mcteorolot/ical Essays, 1827, p p . 230 et 278 . 
3 Sull' Abbassamento di Temperatura durante le notti placide 

e serene, 1847, p p . 47 et B3. 
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vierges t r è s - p r o f o n d e s ; m a i s a u n o r d et a u s u d d e c e s 

forêts , à p a r t i r d e l a z o n e d e s p a l m i e r s e t d e s h a u t s 

D i c o t y l é d o n s , s ' é t e n d e n t , d a n s l ' h é m i s p h è r e s e p t e n 

tr iona l , l e s L l a n o s d u b a s O r é n o q u e , d u M e t a e t d u 

G u a v i a r e ; d a n s l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l , l e s P a m p a s 

du R i o d e la P l a t a e t d e l a P a t a g o n i e . L ' e s p a c e o c c u p é , 

dans l ' A m é r i q u e d u S u d , p a r c e s p l a i n e s d e G r a m i n é e s 

o u s a v a n e s e s t a u m o i n s n e u f fo is é g a l à l ' a i re d e l a 

F r a n c e . 

La r é g i o n b o i s é e a u n e t r i p l e i n f l u e n c e : e l l e ag i t à 

la fois p a r l a f r a î c h e u r d e l ' o m b r e q u ' e l l e r é p a n d , p a r 

l ' évaporat ion d e s e a u x q u ' e l l e a b s o r b e et p a r l e r a y o n 

n e m e n t q u i re fro id i t la t e m p é r a t u r e . L e s forê t s q u i , 

dans n o t r e z o n e t e m p é r é e , s e c o m p o s e n t d e p l a n t e s s o 

c ia les d e l a f a m i l l e d e s C o n i f è r e s et d e s A m e n t á c e o s , 

t e l l e s q u e d e s c h ê n e s , d e s h ê t r e s o u d e s b o u l e a u x , e t 

sont m é l a n g é e s , s o u s l e s t r o p i q u e s , d ' e s p è c e s d i s t i n c 

tes, p r o t è g e n t la terre c o n t r e l ' i r r a d i a t i o n d i r e c t e d u s o 

le i l , font é v a p o r e r l e s e a u x q u e l e s forê t s m ê m e s p r o 

d u i s e n t a u - d e d a n s d ' e l l e s , et r e f r o i d i s s e n t l e s c o u c h e s 

d'air l e s a v o i s i n a n t par l ' é m i s s i o n d e la c h a l e u r 

qui r a y o n n e d ' o r g a n e s a p p e n d i c u l a i r e s f o l i a c é s . L e s 

f eu i l l e s n e s o n t p a s p a r a l l è l e s ; e l l e s s o n t a u c o n t r a i r e 

d i v e r s e m e n t i n c l i n é e s à l ' h o r i z o n ; m a i s , e n v e r t u d e l a 

l o i d é v e l o p p é e par L e s l i e e t par F o u r i e r , l ' i n f l u e n c e 

de ce t t e i n c l i n a i s o n s u r la m a s s e d e c h a l e u r é m i s e p a r 

l e r a y o n n e m e n t , est t e l l e q u e l e p o u v o i r r a y o n n a n t 

d ' u n e s u r f a c e o b l i q u e d é t e r m i n é e é g a l e l e p o u v o i r 

rayonnant , de c e t t e m ê m e sur face p r o j e t é e sur u n p l a n 

h o r i z o n t a l . Or, l o r s q u e l e r a y o n n e m e n t c o m m e n c e , d e 
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t o u t e s l e s f e u i l l e s q u i f o r m e n t l a c i m e d ' u n a r b r e e t se 

r e c o u v r e n t e n par t i e l ' u n e l ' a u t r e , c e l l e s q u i se re fro id i s 

s e n t l e s p r e m i è r e s s o n t l e s f e u i l l e s q u i r a y o n n e n t l i b r e 

m e n t v e r s l e c i e l . L e r e f r o i d i s s e m e n t c a u s é p a r l ' épui 

s e m e n t d u c a l o r i q u e est d ' a u t a n t p l u s c o n s i d é r a b l e q u e 

l e s l a m e s fo l i acées sont, p l u s m i n c e s . U n e s e c o n d e c o u 

c h e d e f e u i l l e s o p p o s e sa s u r f a c e s u p é r i e u r e à la s u r 

face i n f é r i e u r e d e la p r e m i è r e , e t e n v o i e à c e t t e p r e 

m i è r e c o u c h e p l u s d e c h a l e u r r a y o n n a n t e q u ' e l l e n ' e n 

r e ç o i t d ' e l l e . L e r é s u l t a t d e c e t é c h a n g e i n é g a l doit 

d o n c ê t r e , p o u r l a s e c o n d e c o u c h e d e f e u i l l e s , u n a b a i s s e 

m e n t d e t e m p é r a t u r e . L e m ê m e effet se p r o d u i t , d'é

tage e n é t a g e , j u s q u ' à c e qu ' i l s e fasse , e n t r e t o u t e s les 

f e u i l l e s d e l ' arbre p l u s o u m o i n s r e f r o i d i e s , su ivant 

l e u r p o s i t i o n , par l a c h a l e u r r a y o n n a n t e q u ' e l l e s é m e t 

t e n t , u n é q u i l i b r e s t a b l e d o n t l ' a n a l y s e m a t h é m a t i 

q u e p e u t d é t e r m i n e r l a l o i . A i n s i l 'a ir q u i c i r c u l e d a n s 

l e s e s p a c e s l a i s s é s v i d e s e n t r e l e s d i v e r s e s c o u c h e s de 

f e u i l l e s , s e r e f r o i d i t , p a r l'effet d u r a y o n n e m e n t , dans 

l e s n u i t s l o n g u e s et s e r e i n e s d e s z o n e s é q u i n o x i a l e s , de 

t e l l e sor te q u ' u n a r b r e q u i , c o u p é h o r i z o n t a l e m e n t par 

l e s o m m e t , d o n n e r a i t à p e i n e u n e sur fac e d e 2 H m è t r e s 

c a r r é s , ag i t n é a n m o i n s sur l ' a b a i s s e m e n t d e la t e m 

p é r a t u r e , g r â c e au g r a n d n o m b r e d e s e s o r g a n e s a p -

p e n d i c u l a i r e s , c o m m e 2 1 1 m è t r e s c a r r é s d ' u n sol h u 

m i d e o u c o u v e r t d e G r a m i n é e s , r é p é t é s p l u s i e u r s 

m i l l i e r s d e fo is J'ai d é v e l o p p é l o n g u e m e n t l ' i n 

f l u e n c e e x e r c é e s u r l ' a t m o s p h è r e p a r d e vas tes f o -
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rôt s , p a r c e q u e c e s r e l a t i o n s si c o m p l e x e s o n t é t é 

t r è s - s o u v e n t e x a m i n é e s d a n s l ' i m p o r t a n t e q u e s t i o n à 

l a q u e l l e a d o n n é l i e u l e c l i m a t d e l ' a n c i e n n e G e r m a 

n ie e t d e l a G a u l e . 

La c i v i l i s a t i o n a y a n t , e n E u r o p e , s o n s i è g e p r i n c i p a l 

sur l e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s , o n a d û r e m a r q u e r d e b o n n e 

h e u r e q u e , s o u s l e s m ê m e s p a r a l l è l e s , l e r i v a g e o r i e n 

tal des É t a t s - U n i s d ' A m é r i q u e , s i t u é à l ' o p p o s i t e , a u n e 

t e m p é r a t u r e m o y e n n e a n n u e l l e i n f é r i e u r e d e p l u s i e u r s 

degrés à c e l l e d e l ' E u r o p e , qui p e u t ê t r e c o n s i d é r é e 

c o m m e u n e p r e s q u ' î l e o c c i d e n t a l e d e l ' A s i e , e t s'y ra t 

t a c h e e n effet c o m m e l a B r e t a g n e à l a F r a n c e . O n a 

s e u l e m e n t o u b l i é q u e c e s d i f f é r e n c e s d i m i n u e n t r a p i 

d e m e n t à m e s u r e q u e l 'on s ' é l o i g n e d e s h a u t e s l a t i t u 

des , et d i s p a r a i s s e n t m ê m e t o u t à fait s o u s l e 30° p a r a l 

l è l e . P o u r l e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s d e l ' A m é r i q u e , o n 

m a n q u e e n c o r e p r e s q u e c o m p l è t e m e n t d e d é t e r m i n a 

t ions p r é c i s e s ; m a i s la d o u c e u r d e l' .hiver d a n s la N o u 

v e l l e - C a l i f o r n i e n o u s m o n t r e q u e , s o u s l e s m ê m e s l a 

t i t u d e s , l a t e m p é r a t u r e m o y e n n e diffère p e u sur l e s 

côtes o c c i d e n t a l e s d u n o u v e a u et d e l ' a n c i e n c o n t i n e n t . 

Le t a b l e a u q u e j e d o n n e d a n s la p a g e s u i v a n t e i n d i q u e 

les m o y e n n e s d e t e m p é r a t u r e a n n u e l l e q u i se c o r r e s 

p o n d e n t , par l e s m ê m e s d e g r é s d e l a t i t u d e , sur l e r i vage 

or i en ta l d e l ' A m é r i q u e e t sur l e r ivage o c c i d e n t a l d e 

l ' E u r o p e . 
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DEGRKS 

de 

latitude. 

57° 10' 

57° 41' 

47° 34' 

47° 3Ü' 

48" HO' 

44° 39' 

44" BIT 

40° 43' 

39° 5 7 

38° S3' 

40° 51' 

38" 52' 

23° 48' 

30° 2 

C6TES 

ORIENTALES 

de l'Amérique. 

Nain 

Sa int J o h n ' s 

Hal i fax 

New-York 

P h i l a d e l p h i e 

Washington 

S a i n t - A u g u s t i n 

CÔTES 

OCCIDENTALES 

de l'Europe. 

Gothenbourg 

Ofen 

Par i s 

B o r d e a u x 

Nap le s 

L i s h o n n e 

Le Caire 

CHALEUR MOYENNE 

de l'année, 

cbaleur moyenne 

de l'hiver et de l'été. 

— 2°8 
• 14°,4 1 

2 , 7 -

8,2 

8 ,7 -

8,1 " 

11,2 • 

9 , 1 -

9,0 -

1 0 , 2 -

12,9 -

13,1 -

17,9 • 

17,7 • 

6",U 
9°,2 

- 0 , 2 1 

13,51 

- 4 , 0 

9 ,Si 

— 0,4\ 

lü ,8Í 

2£,1 
Ï4~B I 

- 3 , 5 

1 3 , 8 / 

4,8 
6,2 

17,4 

0,1', 

18 ,2 

3 1 1 
18, i l 

1,8 

17,4 \ 3 ,4 

19,1 

9,0 

17,4 

1 2 , 2 ] 

2 2 , 0 / 

11,8 
0,2 
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D a n s ce t a b l e a u , l e n o m b r e q u i p r é c è d e la f r a c t i o n 

ind ique la t e m p é r a t u r e a n n u e l l e ; l e n u m é r a t e u r d e la 

fraction e x p r i m e la c h a l e u r m o y e n n e d e l ' h i v e r ; l e 

d é n o m i n a t e u r l a c h a l e u r m o y e n n e d e l ' é t é . O u t r e 

la g r a n d e d i f f é r e n c e q u i e x i s t e d a n s l a t e m p é r a t u r e 

m o y e n n e d e l ' a n n é e , l a r é p a r t i t i o n d e la c h a l e u r d a n s 

c h a q u e s a i s o n offre a u s s i , s u r l e s c ô t e s o p p o s é e s , u n 

contraste f r a p p a n t ; et c e t t e r é p a r t i t i o n i n é g a l e est p r é 

c i s é m e n t c e q u i agi t l e p l u s v i v e m e n t s u r n o s s e n s e t 

sur l e p r o g r è s d e l a v é g é t a t i o n . D o v e r e m a r q u e d ' u n e 

man ière g é n é r a l e q u e , s o u s l a m ê m e l a t i t u d e , l a c h a 

leur d e l 'été es t m o i n d r e e n A m é r i q u e q u ' e n E u r o p e 1 . 

Le c l i m a t d e P é t e r s b o u r g ( l a t . 59° 5 6 ' ) , o u , p o u r 

m i e u x d i r e , la t e m p é r a t u r e m o y e n n e d e l ' a n n é e d a n s 

cette v i l l e , e x i s t e e n A m é r i q u e d è s 4 7 ° 3 0 ' d e l a t i t u d e , 

12" 3 0 ' p a r c o n s é q u e n t p l u s a u s u d . D e m ê m e , n o u s 

r e t r o u v o n s à H a l i f a x , s o u s 44° 3 9 ' , l e c l i m a t d e K c e -

n i g s b e r g ( lat . 54° 4 3 ' ) . E n f i n , l a v i l l e d e T o u l o u s e 

( lat . 43° 3 6 ' ) p e u t , s o u s l e s r a p p o r t s t h e r m o m é t r i 

q u e s , ê tre c o m p a r é e a v e c W a s h i n g t o n . 

Il est t é m é r a i r e d ' e x p r i m e r d e s r é s u l t a t s g é n é r a u x 

sur la d i s t r i b u t i o n a n n u e l l e d e l a c h a l e u r d a n s l e s 

É t a t s - U n i s , a t t e n d u qu ' i l faut y d i s t i n g u e r t ro i s r é 

g ions : 1° la r é g i o n d e s É t a t s A t l a n t i q u e s , à l ' es t d e s 

À l l e g h a n y s ; 2° l e s Éta t s o c c i d e n t a u x , d a n s l e vas t e 

bass in s i l l o n n é p a r l e M i s s i s s i p i , l ' O h i o , l ' A r k a n s a s e t 

le M i s s o u r i , e n t r e l e s A l l e g h a n y s e t l e s m o n t a g n e s 

R o c h e u s e s ; 3° l e p l a t e a u q u i s ' é t e n d d e s m o n t a g n e s 

1 Temperaturtafeln nebst Bemerkungen über die Verbreitung der 

Wärme aus der Oberfläche der Erde, 1848 , p . 9 5 . 
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R o c h e u s e s a u x A l p e s m a r i t i m e s de la N o u v e l l e - C a l i f o r 

n i e , e t q u e t raverse l ' O r é g o n o u R i o C o l u m b i a . D e p u i s 

l e vas t e s y s t è m e d ' o b s e r v a t o i r e s m é t é o r o l o g i q u e s é tab l i s 

par J o h n C a l h o u n d a n s t r e n t e - c i n q p o s t e s m i l i t a i r e s , 

d e s e x p é r i e n c e s o n t é t é fa i tes s a n s i n t e r r u p t i o n , d ' a 

p r è s u n p l a n u n i f o r m e , e t l ' o n a r a m e n é l e s résu l ta t s 

à d e s m o y e n n e s c a l c u l é e s p a r j o u r , p a r m o i s e t par 

a n n é e . O n es t p a r v e n u a ins i à d e s v u e s p l u s p r é c i s e s 

q u e c e l l e s q u i s ' é ta i ent p r e s q u e u n i v e r s e l l e m e n t r é 

p a n d u e s a u t e m p s d e Jef ferson, d e B a r t o n et d e V o l -

n e y . Cet te l i g n e d ' o b s e r v a t o i r e s s ' é t end d e p u i s la p o i n t e 

d e la F l o r i d e e t l ' î l e d e T h o m p s o n o u K e y W e s t 

( l a t . 2 4 ° 33 ' ) j u s q u ' à C o u n c i l B luf f sur l e M i s s o u r i , 

e t , e n y j o i g n a n t l e fort d e V a n c o u v e r , e m b r a s s e u n 

e s p a c e d e 4 0 d e g r é s d e l o n g i t u d e . 

O n n e s a u r a i t a f f irmer q u e , d a n s l a s e c o n d e r é g i o n , 

l a t e m p é r a t u r e m o y e n n e d e l ' a n n é e so i t e n s o m m e 

p l u s é l e v é e q u e d a n s la r é g i o n a t l a n t i q u e . Il e s t vrai 

q u ' à l ' o u e s t d e s A l l e g h a n y s c e r t a i n e s p l a n t e s s ' a v a n 

c e n t p l u s l o i n v e r s l e n o r d ; m a i s c e l a t i e n t e n part i e à 

l a n a t u r e d e c e s p l a n t e s , e n part ie à c e q u e l a t e m p é r a 

t u r e a n n u e l l e s e t r o u v e d i f f é r e m m e n t r é p a r t i e d a n s l e s 

q u a t r e s a i s o n s . L e s e x t r é m i t é s s e p t e n t r i o n a l e et m é r i 

d i o n a l e d e l a vas te v a l l é e d u Miss i s s ip i s o n t e x p o s é e s à 

l ' i n f l u e n c e é c h a u f f a n t e d e s l a c s d u C a n a d a et d u Gui/ 

stream m e x i c a i n . L e s c i n q l a c s : l e l ac S u p é r i e u r , l e lac 

M i c h i g a n , l e l a c H u r o n , l e l a c É r i é e t l e l a c Ontar io , 

o c c u p e n t u n e sur face d e 9 2 , 0 0 0 m i l l e s a n g l a i s carrés 

( 1 1 , 6 6 4 l i e u e s ) . L ' a d o u c i s s e m e n t d e la t e m p é r a t u r e 

es t si s e n s i b l e e t si p r o p o r t i o n n e l d a n s l e u r v o i s i n a g e , 
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qu'au N i a g a r a ( l a t . 4 3 ° 1 5 ' ) la t e m p é r a t u r e m o y e n n e 

de l 'h iver n 'es t q u e d ' u n d e m i - d e g r é a u - d e s s o u s d e 

zéro , t a n d i s q u e , p l u s l o i n , a u fort S n e l l i n g , s i t u é sur 

l e c o n f l u e n t do l a r iv ière d e S a i n t - P i e r r e e t d u M i s -

s i s s ip i , s o u s 4 4 ° 5 3 ' , l a t e m p é r a t u r e m o y e n n e d e 

l 'hiver est d e — 7° 2 " . A c e t t e d i s t a n c e des l a c s d u 

Canada, d o n t la sur face es t é l e v é e d e 1 6 2 à 1 9 4 m è 

tres e n v i r o n a u - d e s s u s d u n i v e a u d e l ' O c é a n , b i e n 

q u e d a n s l e s l a c s d e M i c h i g a n et d e H u r o n l e l i t s o i t 

infér ieur à c e n i v e a u d e p r è s d e 1 6 2 m è t r e s , o n a r e 

c o n n u , d 'après d e s o b s e r v a t i o n s p l u s r é c e n t e s , q u e l e 

c l imat a p r é c i s é m e n t l e c a r a c t è r e p r o p r e a u x c o n t i 

n e n t s , c ' e s t - à - d i r e d e s é t é s p l u s c h a u d s e t d e s h i v e r s 

p lus f ro ids . « Il est p r o u v é , di t F o r r y , p a r n o s o b s e r 

vat ions t h e r m o m é t r i q u e s , q u e l e c l i m a t à l ' o u e s t d e l a 

c h a î n e d e s m o n t s À l l e g h a n i e s t p l u s e x c e s s i f q u e c e l u i 

qui est d u c ô t é d e la par t i e r e g a r d a n t l ' A t l a n t i q u e *. » 

Au fort G i b s o n , s i t u é s u r l ' A r k a n s a s , l ' u n des a f f luents 

du Miss i s s ip i , s o u s 35° 4 7 ' d e l a t i t u d e , b i e n q u e la t e m 

pérature m o y e n n e d e l ' a n n é e a t t e i g n e à p e i n e c e l l e d e 

Gibraltar , o n a v u , d a n s l e m o i s d ' a o û t 1 8 3 4 , à l ' o m 

bre et s a n s a u c u n reflet d u s o l , l e t h e r m o m è t r e m o n 

ter à 37° 7' R é a u m u r , 1 1 7 ° F a h r e n h e i t . 

On d o u t e g é n é r a l e m e n t a u j o u r d ' h u i d e l a v é r i t é d e 

cet te a l l é g a t i o n si s o u v e n t r é p é t é e , m a i s q u i n e r e p o s e 

sur a u c u n e e x p é r i e n c e , q u e d e p u i s l e p r e m i e r établis— 

1 Voyez l ' exce l l en t écr i t de S a m u e l F o r r y : the Climate of the 

United States, 1842, p p . 3 7 , 39 et 102. 
8 « It is p roved by o u r t h c r m o m e t r i c a l d a t a t h a t t h e c l ima te 

west of t h e A l l eghan i Chain is m o r e excessive t h a n t h a t o i t h e 

At lan t ic s i de . » 
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s è m e n t d e s E u r o p é e n s d a n s la N o u v e l l e - A n g l e t e r r e 

( P e n s y l v a n i e e t V i r g i n i e ) , l a d e s t r u c t i o n d ' u n g r a n d 

n o m b r e d e f o r ê t s , a u - d e l à et e n - d e ç à d e s A l l e g h a n y s , 

a r e n d u l e c l i m a t p l u s t e m p é r é , c ' e s t -à -d ire p l u s d o u x 

e n h i v e r e t p l u s frais e n é t é . L a s é r i e des o b s e r v a t i o n s 

t h e r m o m é t r i q u e s offrant d e s r é s u l t a t s c e r t a i n s r e 

m o n t e à p e i n e , d a n s l e s É t a t s - U n i s , à s o i x a n t e - d i x - h u i t 

a n n é e s . D a n s c e l l e s q u i f u r e n t fa i tes à P h i l a d e l p h i e , 

o n v o i t q u e , d e 1 7 7 1 à 1 8 2 4 , l a c h a l e u r m o y e n n e de 

l ' é té s'est à p e i n e a c c r u e de Γ 2 ' R é a u m u r , c e q u e 

l ' o n a t t r i b u e à l ' a g r a n d i s s e m e n t d e la v i l l e , a u p r o g r è s 

d e l a p o p u l a t i o n et au n o m b r e c r o i s s a n t d e s m a c h i n e s 

à v a p e u r . P e u t - ê t r e auss i ce t te a u g m e n t a t i o n a n n u e l l e 

d e t e m p é r a t u r e é t a i t - e l l e p u r e m e n t for tu i t e ; c a r , d u 

rant la m ê m e p é r i o d e , j e t r o u v e u n a b a i s s e m e n t d e 

0° 9 ' d a n s la t e m p é r a t u r e m o y e n n e d e l ' h i v e r . A part 

l ' h i v e r c e p e n d a n t , t o u t e s l e s a u t r e s s a i s o n s é t a i e n t d e 

v e n u e s p l u s c h a u d e s . D e s e x p é r i e n c e s c o n t i n u é e s p e n 

d a n t t r e n t e - t r o i s a n s à S a l e m d a n s l e M a s s a c h u s e t t s , 

n ' o n t c o n s t a t é a b s o l u m e n t a u c u n c h a n g e m e n t . A 

p e i n e , d u r a n t c e t e s p a c e d e t e m p s , t r o u v e - t - o n e n t r e 

l e s d i v e r s e s m o y e n n e s u n e o s c i l l a t i o n d ' u n d e g r é F a h 

r e n h e i t , e t l e s h i v e r s d e S a l e m , l o i n d e s 'être a d o u c i s 

p a r s u i t e d u p r é t e n d u d é f r i c h e m e n t d e s f o r ê t s , s e sont 

r e f r o i d i s , e n t r e n t e - t r o i s a n s , d e Γ , 8 R é a u m u r 1 . 

D e m ê m e q u e l a t e m p é r a t u r e m o y e n n e a n n u e l l e d e s 

É t a t s - U n i s offre, s o u s l e s m ê m e s l a t i t u d e s , d e g r a n d e s 

a n a l o g i e s a v e c c e l l e q u i r è g n e , à l ' e x t r é m i t é d e l a S i b é -

• F o r r y , Climate ofthe United States, PP- 9 7 , 101 e t 107. 
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rie et de la C h i n e , s u r l e s c ô t e s o r i e n t a l e s d e l ' a n c i e n 

c o n t i n e n t , o n a c o m p a r é , a v e c n o n m o i n s d e r a i s o n , l e s 

côtes o c c i d e n t a l e s d e l ' E u r o p e et c e l l e s d e l ' A m é r i q u e . 

Je c i terai s e u l e m e n t q u e l q u e s e x e m p l e s c h o i s i s d a n s l a 

région o c c i d e n t a l e d e l ' o c é a n P a c i f i q u e , e n r e m a r 

quant q u e d e u x d e c e s e x e m p l e s s o n t e m p r u n t é s a u 

voyage d e l ' a m i r a l L ü t k e a u t o u r d u m o n d e . S i t k a , d a n s 

l ' A m é r i q u e r u s s e , et l e fort G e o r g e , s o n t s i t u é s r e s p e c 

t i v e m e n t s o u s l e s p a r a l l è l e s d e G o t h e n b o u r g e t d e G e 

n è v e . I l u l u k et D a n t z i c k s o n t a u s s i , à t r è s - p e u d e 

c h o s e p r è s , s o u s la m ê m e l a t i t u d e , e t q u o i q u e l a t e m 

pérature d ' I l u l u c k soit m o i n d r e q u e c e l l e d e D a n t z i c k , 

à c a u s e d u c l i m a t p a r t i c u l i e r a u x î l e s e t d u c o u r a n t 

p é l a g i q u e d ' e a u f ro ide , l ' h i v e r n ' e n es t p a s m o i n s p l u s 

d o u x e n A m é r i q u e q u e s u r l e s c ô t e s d e la m e r B a l t i q u e . 

Sitka la t i tude 57° 3', l o n g i t u d e 137» 38', 5 ° , 6 -JTJT /S 

G o t h e n b o u r g . . . — 57° 41' , — 9° 37', 6 ° , 4 

2° 6 
Le Fort George . — 46° 18', — 125° 20' , 8",1 - J ^ l 

0 ° 7 
Genève — 46° 12' (hauteur 396 m è t r e s ) , 1°,9 

Cherson — 46° 38', l o n g i t u d e 30° 17' , 9 ° , 4 

On n e vo i t p r e s q u e j a m a i s d e n e i g e sur l e s b o r d s 

du R i o C o l o m b i a ; p e n d a n t q u e l q u e s j o u r s s e u l e m e n t , 

le i l e u v e se c o u v r e d e g l a c e . L a p l u s b a s s e t e m p é r a 

ture o b s e r v é e u n e fois p a r M. B a i l d a n s l ' h i v e r d e 

1 8 3 3 , é ta i t d e 6" 3 0 ' R é a u m u r a u - d e s s o u s d e z é r o 4 . 

1 Message from the president of the United States to the Con-

gress, 1844,p. 1 6 0 ; F o r r y , Climate, of the United Slates, p p . 49 , 67 
e t 7 3 . 
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U n regard r a p i d e j e t é s u r l e s i n d i c a t i o n s t h e r m o m é -

t r i q u e s q u i p r é c è d e n t , suffît p o u r faire r e c o n n a î t r e q u e , 

l ' h i v e r c o m m e l ' é t é , l a c ô t e o c c i d e n t a l e e t l e s c o n t r é e s 

q u i l ' a v o i s i n e n t j o u i s s e n t v é r i t a b l e m e n t d u c l i m a t d e s 

î l e s . L e froid y es t m o i n s i n t e n s e l ' h i v e r q u e d a n s la 

par t i e o c c i d e n t a l e d e l ' a n c i e n c o n t i n e n t , e t e n m ê m e 

t e m p s l e s é t é s y s o n t b e a u c o u p p l u s fra i s . L e c o n t r a s t e 

es t s u r t o u t f rappant si l ' o n c o m p a r e l ' e m b o u c h u r e de 

l ' O r é n o q u e a v e c l e s forts S n e l l i n g , H o w a r d et C o u n c i l 

Bluff d a n s l e b a s s i n d u Miss i s s ip i et d u M i s s o u r i 

( l a t . 44° — 46°) , o ù , p o u r p a r l e r c o m m e B u f f o n , r è g n e 

u n c l i m a t e x c e s s i f , u n c l i m a t v r a i m e n t c o n t i n e n t a l , 

c ' e s t - à - d i r e q u e des froids q u i , d a n s c e r t a i n s j o u r s , 

v o u t j u s q u ' à — 2 8 ° , 4 et — 3 0 ° , 6 R é a u m u r ( — 3 2 et 

- — 3 7 F a h r e n h e i t ) , s o n t su iv i s d a n s c e s c o n t r é e s d e 

c h a l e u r s e s t iva l e s d o n t l a m o y e n n e s ' é l ève à 16%8 et 

17°, 5 . 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E X I I . 

PARTICULARITÉS. 

PRÉJUGÉS RÉPANDUS SUR-LA JEUNESSE DU NOUVEAU CONTINENT 

U n n a t u r a l i s t e p é n é t r a n t , R e n j a m i n S m i t h B a r t o n 

a déjà d i t , i l y a l o n g t e m p s , a v e c b e a u c o u p d e vér i té : 

« C'est u n e p u é r i l e s u p p o s i t i o n , q u e r i e n n e c o n 

firme d a n s la n a t u r e , q u e c e l l e q u i fait sor t i r du 

fond d e l ' O c é a n u n e g r a n d e p a r t i e d e l ' A m é r i q u e 

p l u s tard q u e l e s a u t r e s c o n t i n e n t s 2 . » J'ai t o u c h é 

le m ê m e p o i n t d a n s u n m é m o i r e s u r l e s p e u p l e s 

1 Bar ton ( B e n j a m i n - S m i t h ) , m é d e c i n e t n a t u r a l i s t e a m é r i c a i n , n é , 

en 1766, à L a n c a s t r e , e n P e n s y l v a n i e , m o r t en 1816. Ses Fragments 

de l'histoire naturelle de Pensylvanie, don t il es t ici q u e s t i o n , p a 

r u r e n t , i n - f o l , en 1 7 9 9 , à P h i l a d e l p h i e . Il a d o n n é , e n 1804 , des 

Eléments de. botanique, ou Esquisse de l'histoire naturelle des vé

gétaux, et , de 1798 à 1810, u n Essai de matière médicale. Un a u t r e 

médec in a m é r i c a i n d u n o m de B a r t o n a pub l i é auss i u n e Matière 

médicale e t u n e Flore des environs de Philadelphie (1817, 1818). 

(L. G.) 
8 « I c a n n o t h u t d e e m it a p u e r i l e suppos i t i on , u n s u p p o r t e d by the 

evidence of n a t u r e , t h a t a g r e a t p a r t of A m e r i c a h a s p r o b a b l y l a t e r 

emerged from the b o s o m of t h e Ocean t h a n t h e o t h e r C o n t i n e n t s . » 

[Fragments of the Natural History of Pensijlvania, l r e p a r t . , p . 4.) 
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p r i m i t i f s d e l ' A m é r i q u e ; j e d i s a i s a l o r s : « D e s é c r i 

v a i n s , d ' a i l l e u r s j u s t e m e n t c é l è b r e s , o n t t r o p s o u v e n t 

r é p é t é q u e l ' A m é r i q u e e s t , d a n s t o u t e l ' a c c e p t i o n du 

m o t , u n n o u v e a u c o n t i n e n t . Cet te r i c h e s s e d e v é g é t a 

t i o n , l e s i m m e n s e s c o u r s d ' eau d o n t e l l e es t a r r o s é e , 

l a p u i s s a n c e et la f e r m e n t a t i o n c o n t i n u e l l e d e s v o l 

c a n s , a n n o n c e n t , s u i v a n t e u x , q u e l a t e r r e , t o u j o u r s 

t r e m b l a n t e e t e n c o r e d é t r e m p é e , e s t , l à , p l u s v o i s i n e 

q u e d a n s l ' a n c i e n m o n d e d e l 'é tat p r i m o r d i a l d u 

c h a o s . L o n g t e m p s d é j à avant l e c o m m e n c e m e n t de 

m o n v o y a g e , d e t e l l e s i d é e s m ' a v a i e n t p a r u auss i p e u 

p h i l o s o p h i q u e s q u e c o n t r a i r e s a u x l o i s p h y s i q u e s g é 

n é r a l e m e n t r e c o n n u e s . Ces i m a g e s c a p r i c i e u s e s d e j e u 

n e s s e et d ' a g i t a t i o n , o p p o s é e s à la s é c h e r e s s e et à 

l ' i n e r t i e d e la t e r r e v i e i l l i s s a n t e , n e p e u v e n t p r e n d r e 

n a i s s a n c e q u e d a n s l e s e s p r i t s q u i se f o n t u n j e u d e 

c h e r c h e r d e s c o n t r a s t e s e n t r e l e s d e u x h é m i s p h è r e s , et 

n e se d o n n e n t p a s la p e i n e d ' e m b r a s s e r d ' u n c o u p 

d ' œ i l g é n é r a l l a s t r u c t u r e d u c o r p s t e r r e s t r e . F a u t - i l 

r e g a r d e r l ' I ta l i e m é r i d i o n a l o c o m m e p l u s r é c e n t e q u e 

l ' I ta l i e d u ISord, p a r c e q u ' e l l e es t p r e s q u e i n c e s s a m 

m e n t t o u r m e n t é e p a r d e s t r e m b l e m e n t s d e t erre e t d e s 

é r u p t i o n s v o l c a n i q u e s ? Q u e s o n t d ' a i l l e u r s a u j o u r 

d ' h u i l e s v o l c a n s e t l e s t r e m b l e m e n t s d e t e r r e ? Q u e l s 

p a u v r e s p h é n o m è n e s , si o n l e s c o m p a r e a v e c l e s r é v o 

l u t i o n s d e la n a t u r e q u e d o i t s u p p o s e r l e g é o l o g u e 

d a n s l 'état d e c h a o s , p o u r e x p l i q u e r l e s o u l è v e m e n t , 

la s o l i d i f i c a t i o n et l a r u p t u r e d e s m a s s e s d e m o n t a 

g n e s ? L e s forces d e la n a t u r e o n t d û p r o d u i r e d e s ef

fe t s d i f f é r e n t s , s u i v a n t la d i f f é r e n c e d e s c a u s e s . P e u t -
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être d a n s l e n o u v e a u m o n d e , l e s v o l c a n s d o n t , a u j o u r 

d'hui e n c o r e , o n p e u t c o m p t e r p l u s d e v i n g t - h u i t , 

ont - i l s c o n s e r v é p l u s tard l e u r foyer a r d e n t , p a r c e q u e 

les h a u t e s m o n t a g n e s au s o m m e t d e s q u e l l e s i l s o n t fa i t 

e x p l o s i o n , à t r a v e r s d e s c r a t è r e s r a n g é s e n f i l e s s u r d e 

l o n g u e s c r e v a s s e s , s o n t p l u s v o i s i n e s d e la m e r , e t q u ' à 

peu d ' e x c e p t i o n s p r è s , c e v o i s i n a g e , s a n s q u e l ' o n e n 

ait e n c o r e c l a i r e m e n t e x p l i q u é la c a u s e , para î t i n f l u e r 

sur l ' é n e r g i e d u feu s o u t e r r a i n . D e p l u s , l e s t r e m b l e 

m e n t s d e t erre et l e s é r u p t i o n s se p r o d u i s e n t à d e s é p o 

ques p é r i o d i q u e s . A u j o u r d ' h u i ( j ' é c r i v a i s c e c i i l y a 

q u a r a n t e - d e u x a n s ) , l ' ag i ta t i on p h y s i q u e et l e c a l m e 

po l i t ique r é g n e n t d a n s l e n o u v e a u m o n d e , t a n d i s q u e , 

dans l ' a n c i e n , l e s l u t t e s d e s p e u p l e s t r o u b l e n t la j o u i s 

sance q u e l e u r offre l e r e p o s d e la n a t u r e *. P e u t - ê t r e 

v i e n d r a - t - i l d e s t e m p s o ù , d a n s c e s i n g u l i e r c o n t r a s t e 

entre les f o r c e s p h y s i q u e s e t l e s f o r c e s m o r a l e s , u n h é 

m i s p h è r e p r e n d r a l e r ô l e d e l ' a u t r e . L e s v o l c a n s se 

reposent d u r a n t d e s s i è c l e s avant d e faire rage d e n o u 

veau , et l ' i d é e q u e l e s p u i s s a n c e s d e l a n a t u r e d o i v e n t 

vivre e n p a i x d a n s l e c o n t i n e n t l e p l u s v i e u x n ' e s t 

f o n d é e q u e s u r u n j e u d e n o t r e i m a g i n a t i o n . On n e 

peut s u p p o s e r a u c u n e r a i s o n p o u r q u ' u n e p a r t i e d e 

notre p l a n è t e so i t p l u s v i e i l l e o u p l u s j e u n e q u e l ' a u 

tre . S a n s d o u t e , i l est arr ivé q u e d e s î l e s , t e l l e s q u e l e s 

A ç o r e s , e t u n g r a n d n o m b r e d ' î l e s p l a t e s d e la m e r d u 

S u d , o n t é t é s o u l e v é e s p a r d e s v o l c a n s o u f o r m é e s p e u 

1 Les choses o n t b i e n c h a n g é depu i s l ' époque où écr ivai t H u m -

b o l d t , e n ce q u i c o n c e r n e l ' é ta t , a l o r s pa i s ib l e , des p o p u l a t i o n s du 

nouveau m o n d e . (L. G.) 
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à p e u par des d é p ô t s p o l y p i e r s . Ces î l e s s o n t a s s u r é 

m e n t p l u s r é c e n t e s q u e b e a u c o u p d e f o r m a t i o n s p l u -

t o n i e n n e s d e la c h a î n e c e n t r a l e d e l ' E u r o p e . U n pet i t 

c o i n de terre e n t o u r é d e t o u t e s parts de m o n t a g n e s 

c i r c u l a i r e s , c o m m e la B o h ê m e et l e r o y a u m e d e K a -

c h m i r , o n p e u t d i re a u s s i c o m m e u n g r a n d n o m b r e 

d e s v a l l é e s de la L u n e , p e u t , à l a s u i t e d ' i n o n d a t i o n s 

p a r t i e l l e s , r e s t e r l o n g t e m p s c o u v e r t par l e s e a u x . A p r è s 

l ' é c o u l e m e n t , d e c e s e a u x , o n sera i t e n dro i t d e d ire 

p a r m é t a p h o r e , q u e l e sol sur l e q u e l l e s p l a n t e s p r e n 

n e n t p e u à p e u r a c i n e es t d ' o r i g i n e p l u s r é c e n t e . D e s 

î l e s o n t é t é r a t t a c h é e s , p a r v o i e d e s o u l è v e m e n t , à des 

m a s s e s c o n t i n e n t a l e s ; d 'autres c o n t r é e s se s o n t a b î 

m é e s p a r s u i t e des o s c i l l a t i o n s d u s o l ; m a i s , en ver tu 

d e s l o i s h y d r o s t a t i q u e s , o n n e p e u t se r e p r é s e n t e r d'i

n o n d a t i o n g é n é r a l e q u e c o m m e ex i s tan t s i m u l t a n é m e n t 

d a n s t o u t e s l e s part ies d u m o n d e et s o u s t o u s l e s c l i 

m a t s . L a m e r n e p e u t l o n g t e m p s recouvr ir l e s i m m e n s e s 

p l a i n e s d e l ' O r é n o q u e et d e la r iv ière d e s A m a z o n e s 

s a n s ravager e n m ê m e t e m p s l e s c o n t r é e s v o i s i n e s de 

la m e r B a l t i q u e . L ' e n c h a î n e m e n t e t l ' i d e n t i t é d e s c o u 

c h e s h o r i z o n t a l e s e t d e s d é b r i s o r g a n i q u e s d ' a n i m a u x 

et d e p l a n t e s q u i y s o n t r e n f e r m é s d e p u i s l e s t e m p s 

a n t é d i l u v i e n s , p r o u v e n t auss i q u ' u n g r a n d n o m b r e de 

d é p ô t s se s o n t f o r m é s à p e u p r è s e n m ê m e t e m p s sur 

t o u t e s l e s par t i e s d e la t e r r e 1 . » 

1 IVeue Berlinische Monatschrlft, t . XV, 1806, p . 1 9 0 ; on p e u t 

c o n s u l t e r s u r les débr i s de v é g é t a u x c o n t e n u s d a n s les fo rmat ions 

h o u i l l è r e s au n o r d de l 'Amér ique et de l ' E u r o p e , Ado lphe B r o n -

g n i a r t , Prodrome d'une histoire des Végétaux fossiles, p . 179, et 

Cbar les Lyel l , Travels in North America, t . II , p . 20. 
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S T E P P E S E T D É S E R T S 

C H A P I T R E X I I I . 

PARTICULARITÉS. 

OBSERVATIONS THERMOMÉTRIQUES SUR L'HÉMISPHÈRE DU NORD 

ET SUR L'HÉMISPHÈRE DU SUD. 

L e C h i l i , B u é n o s - A y r e s , l a p a r t i e m é r i d i o n a l e d u 

Brési l e t l e P é r o u j o u i s s e n t v é r i t a b l e m e n t d u c l i m a t 

des î l e s , g r â c e a u p e u d e l a r g e u r d u c o n t i n e n t q u i va 

se r é t r é c i s s a n t v e r s l e s u d ; l e s h i v e r s y s o n t d o u x , l e s 

étés fra is . Ce t a v a n t a g e de l ' h é m i s p h è r e aus tra l se fait 

s e n t i r j u s q u ' à 4 8 ° e t 50° d e l a t i t u d e m é r i d i o n a l e ; m a i s , 

à m e s u r e q u e l ' o n s ' engage p l u s avant vers l e s g l a c e s d u 

p ô l e a r c t i q u e , l ' A m é r i q u e d e v i e n t p e u à p e u u n désert, 

i n h o s p i t a l i e r . L a d i f f érence d e s l a t i t u d e s s o u s l e s q u e l l e s 

se p r o l o n g e n t vers l e s u d l ' e x t r é m i t é d e l ' A u s t r a l i e , y 

c o m p r i s l ' î l e d e D i é m e n , la p o i n t e d e l ' A f r i q u e e t c e l l e 

de l ' A m é r i q u e , d o n n e à c h a c u n d e c e s c o n t i n e n t s u n 

c a r a c t è r e p a r t i c u l i e r . L e d é t r o i t d e M a g e l l a n es t s i t u é 

en tre 53° e t 54° d e l a t i t u d e , e t c e p e n d a n t l e t h e r m o -
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m è t r e , au m o i s d e d é c e m b r e et a u m o i s d e j a n v i e r o ù 

le so l e i l r e s t e d i x - h u i t h e u r e s a u - d e s s u s d e l ' h o r i z o n , 

t o m b e j u s q u ' à 4° R é a u m u r . I l n e i g e p r e s q u e t o u s l e s 

j o u r s d a n s la p l a i n e , e t l a p l u s g r a n d e c h a l e u r q u e 

C h u r r u c a ai t o b s e r v é e a u m o i s d e d é c e m b r e 1 7 8 8 , d a n s 

l 'été p a r c o n s é q u e n t , n e d é p a s s a i t p a s 9° . L e Cabo Pilar, 

d o n t l e s r o c h e r s , s e m b l a b l e s à d e s t o u r s e n r u i n e , n ' o n t 

pas p l u s d e 4 2 5 m è t r e s d e h a u t e u r , et q u e l 'on p e u t 

r e g a r d e r c o m m e l ' e x t r é m i t é m é r i d i o n a l e de la c h a î n e 

d e s A n d e s , e s t s i t u é à p e u p r è s s o u s l e m ê m e p a r a l l è l e 

q u e B e r l i n 

T a n d i s q u e d a n s l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l t o u s 

l e s c o n t i n e n t s , e n se p r o l o n g e a n t vers l e p ô l e , r e n c o n 

t r e n t u n e l i m i t e m o y e n n e q u i c o ï n c i d e à p e u p r è s r é 

g u l i è r e m e n t a v e c le 70" p a r a l l è l e , la p o i n t e m é r i d i o 

n a l e d e la t e r r e d e F e u , c o u p é e e n t o u s s e n s p a r l e s 

e a u x d e la m e r , c e l l e d e l ' A u s t r a l i e e t c e l l e de l 'Afr i 

q u e s o n t é l o i g n é e s r e s p e c t i v e m e n t d u p ô l e s u d d e 3 4 ° , 

4 G ° 3 0 ' e t 5 6 D . L a t e m p é r a t u r e d e s m a s s e s d ' e a u , si i n é 

g a l e s , q u i s é p a r e n t c e s e x t r é m i t é s d e s g l a c e s d u polo , 

p r o d u i t d a n s l e s c l i m a t s d e s d i f f é r e n c e s e s s e n t i e l l e s . S i 

l ' on c o m p a r e , s o u s l e r a p p o r t d e l ' é t e n d u e c o n t i n e n 

t a l e , l ' h é m i s p h è r e d u n o r d e t c e l u i d u s u d , l e p r e m i e r 

es t a u s e c o n d c o m m e 3 e s t à 1 ; m a i s ce t t e i n f é r i o r i t é 

d e l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l p o r t e p l u t ô t s u r l e s z o n e s 

t e m p é r é e s q u e sur l e s z o n e s b r û l a n t e s . L e s z o n e s t e m 

p é r é e s d e s d e u x h é m i s p h è r e s s o n t e n t r e e l l e s d a n s l e 

r a p p o r t de 13 à 1 , l e s z o n e s b r û l a n t e s d a n s c e l u i d e 5 

1 Rclacum del Plage al Estrecho de Maç/allanes, apenilice, 1793, 

p. 76. 
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à 4 . U n e d i s t r i b u t i o n a u s s i i n é g a l e d e l ' é l é m e n t s o l i d e 

e x e r c e u n e r e m a r q u a b l e i n f l u e n c e s u r l a force d u c o u 

rant d'air a s c e n d a n t q u i s e d i r i g e v e r s l e p ô l e s u d , e t 

e n g é n é r a l s u r l a t e m p é r a t u r e d e l ' h é m i s p h è r e m é r i 

d iona l . L e s p l u s n o b l e s f o r m e s v é g é t a l e s d e s t r o p i q u e s , 

t e l l e s , p a r e x e m p l e , q u e l e s F o u g è r e s a r b o r e s c e n t e s 

[Tree-ferns), s ' é t e n d e n t a u s u d de l ' é q u a t e u r j u s q u ' a u 

4 6 ' et m ê m e j u s q u ' a u 5 3 e p a r a l l è l e , t a n d i s q u e v e r s l e 

nord e l l e s n e d é p a s s e n t p a s l e t r o p i q u e d u C a n c e r 1 . 

Les F o u g è r e s a r b o r e s c e n t e s a t t e i g n e n t u n d é v e l o p p e 

m e n t a d m i r a b l e d a n s la t erre d e D i é m e n , à H o b a r t -

T o w n ( lat i t . 42° 5 3 ' ) , p a r u n e t e m p é r a t u r e m o y e n n e 

de 9°, c ' e s t - à - d i r e d a n s u n e b a n d e i s o t h e r m e d o n t la 

c h a l e u r es t d e 1° ,6 i n f é r i e u r e à c e l l e d e T o u l o n . R o m e 

est à 1° e n v i r o n p l u s l o i n d e l ' é q u a t e u r q u ' H o b a r t -

T o w n , e t sa t e m p é r a t u r e a n n u e l l e n e d e s c e n d p a s a u -

d e s s o u s d e 1 2 ° , 3 , l a t e m p é r a t u r e d e l ' h i v e r é t a n t d e 

6 ° , 3 , c e l l e d e l ' é té do 2 4 ° , t a n d i s q u ' à H o b a r t - T o w n 

les m o y e n n e s c o r r e s p o n d a n t e s s o n t 8 ° , 9 ; 4",5 et 1 3 ° , 8 . 

A D u s k y B a y , d a n s l a N o u v e l l e - Z é l a n d e , l e s F o u g è r e s 

a r b o r e s c e n t e s se d é v e l o p p e n t s o u s u n e l a t i t u d e d e 

46° 8' ; d a n s l e s î l e s A u c k l a n d e t C a m p b e l l o n l e s r e n 

c o n t r e j u s q u ' à 53° *. 

D a n s l ' a r c h i p e l d e la t e r r e d e F e u , s i t u é e à l a m ê m e 

d i s t a n c e d e l ' é q u a t e u r q u e D u b l i n , e t o ù la t e m p é r a 

ture m o y e n n e d e l ' h i v e r es t d e 0 ° , 4 , c e l l e d e l 'été de 

8° s e u l e m e n t , l e c a p i t a i n e K i n g a v u l e so l c o u v e r t d e 

1 R o b e r t B r o w n , Appendix to Flinder's Voyage, p p . 375 et 584; 
l l u m b o l d t , De Distributione geographica flantarum, p p . 81-85. 

Jos. H o o k e r , Flora anta.rctica, 1844, p . 107. 
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b e l l e s p l a n t e s et d 'autre part , a u s u d d u cap H o r n , 

d a n s l e s r o c h e r s d e s O r c a d e s m é r i d i o n a l e s , d e s î l e s 

S h e t l a n d et d e l ' a r c h i p e l S a n d w i c h , ce t t e v é g é t a t i o n 

v i g o u r e u s e q u i , p a r t i c u l i è r e m e n t l e l o n g d e s c ô t e s 

o c c i d e n t a l e s d e l ' A m é r i q u e , s o u s 38° e t 40° d e l a t i 

t u d e m é r i d i o n a l e , a é t é d é c r i t e p a r C h a r l e s D a r w i n 

a v e c tant d ' e n t h o u s i a s m e et e n t e r m e s si p i t t o r e s q u e s , 

v i e n t à s ' é v a n o u i r t o u t à c o u p . C e p e n d a n t , c e s î l e s 

m i s é r a b l e m e n t r e c o u v e r t e s d ' h e r b e s , d e m o u s s e s et 

d e l i c h e n s , c e s terres de désolation, c o m m e l e s a p 

p e l l e n t l e s n a v i g a t e u r s f r a n ç a i s , s o n t e n c o r e s i t u é e s 

à u n e g r a n d e d i s t a n c e d u p ô l e a n t a r c t i q u e , tand i s 

q u e d a n s l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l , p a r 70° de 

l a t i t u d e , à l ' e x t r é m i t é la p l u s r e c u l é e d e l a S c a n 

d i n a v i e , o n voi t d e s p i n s s ' é l ever j u s q u ' à 2 0 m è t r e s 

à p e u p r è s d e h a u t e u r 2 . S i l ' o n c o m p a r e l a terre d e 

F e u et p a r t i c u l i è r e m e n t P o r t F a m i n e d a n s l e d é 

tro i t d e M a g e l l a n ( la t . 53° 3 8 ' ) a v e c B e r l i n , qu i est 

d ' u n d e g r é p l u s r a p p r o c h é d e l ' é q u a t e u r , o n t r o u v e 

0 5 j 2 

p o u r B e r l i n 6 , 8 — r - , p o u r P o r t F a m i n e 4 , 7 - ^ - . 

1 3 , 9 8 , 0 

Je d o n n e l e s q u e l q u e s i n d i c a t i o n s t h e r m o m é t r i q u e s , 

d i g n e s d e c o n f i a n c e , q u e l ' o n p o s s è d e a u j o u r d ' h u i sur 

la z o n e t e m p é r é e d e l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l , et 

q u i p e u v e n t ê tre c o m p a r é e s a v e c l e s t e m p é r a t u r e s 
1 Vegetation thriving most luxuriantly in l a r g e woody stemmed 

trees of Fuchsia and Veronica (une végétation luxuriante de fuchsia 
et de véroniques à tiges hautes et dures). 

8 G. Darwin, Journal of researches, etc., 1845, p. 244, el King, dans 
Narrative of the Voyages of the Adventure and Beagle, t . I, 

p . mi. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



du n o r d , - si i n é g a l e q u e so i t de part e t d ' a u t r e la 

m o y e n n e d e s d i v e r s e s s a i s o n s . J'ai d é j à e x p l i q u é p l u s 

haut l e s y s t è m e d e n o t a t i o n fort s i m p l e q u e j 'a i c r u 

devoir s u i v r e . Je r a p p e l l e q u e l e n o m b r e p l a c é d e v a n t 

la fract ion e x p r i m e l a t e m p é r a t u r e a n n u e l l e , l e n u m é 

rateur d e la f r a c t i o n la t e m p é r a t u r e d e l ' h i v e r , e t l e 

d é n o m i n a t e u r c e l l e d e l ' é t é . 

DÉSIGNATION 

DES LIEUX-

LATITUDE 

MÉRIDIONALE. 

TEMPÉRATURE 

MOYENNE ANNUELLE, 

température de l'hiver et de l'été, 
en degrés de Héaumur 1 . 

S idney et Paramatta 

( Nouvel le - H o l l a n d e ) . 
33» 50' 1 4 , 5 1M 

' 20 ,2 

Capstadt ( Afrique j . 33» 53' 15,0 *M 
18,3 

B u e n o s - A y r e s . 34° 17' 
M 1 

13,5 
; 18 ,2 

M o n t e v i d e o . 34° 54' 
... .. 1 1 , 3 , 
l : i ,0 •—— " 

20 ,2 

Hobart- T o w n 

( T e r r e de D i é m e n ) . 
42° 45' 

4 S 
9,1 - î ^ 

13,8 

Port F a m i n e 

(détroit de M a g e l l a n ) . 
53° 38' 

1 2 
J 8 ,0 

1 V o i r , p o u r le r a p p o r t des d e g r é s R é a u m u r a u x d e g r é s c e n t i 

g r ades , la n o t e de la p a g e 163. 
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S T E P P E S E T D É S E R T S , 

C H A P I T R E X I V . 

PARTICULARITÉS. 

CHAÎNE DE L ' A T L A S ; PIC DE TENÉHIFEE. 

L a q u e s t i o n r e l a t i v e à l a s i t u a t i o n d e l ' A t l a s d e s a n 

c i e n s a é t é s o u v e n t a g i t é e d a n s l e s t e m p s m o d e r n e s ; 

m a i s o n a c o n f o n d u d a n s c e t t e r e c h e r c h e l e s p l u s a n 

c i e n n e s t r a d i t i o n s d e la P h é n i c i e a v e c l e s f a b l e s r é p a n 

d u e s p l u s tard s u r l ' A t l a s p a r l e s G r e c s e t l e s R o m a i n s . 

U n h o m m e q u i , a v e c l a c o n n a i s s a n c e a p p r o f o n d i e des 

l a n g u e s , u n i s s a i t a u m ê m e d e g r é c e l l e d e l ' a s t r o n o m i e 

e t d e s m a t h é m a t i q u e s , l e p r o f e s s e u r I d e l c r a l e p r e 

m i e r c l a i r e m e n t d é b r o u i l l é c e s n o t i o n s c o n f u s e s . On 

m e p e r m e t t r a d ' i n s é r e r i c i l e s d é t a i l s q u e m'a c o m 

m u n i q u é s s u r u n a u s s i i m p o r t a n t s u j e t c e savant e t i n 

g é n i e u x p h i l o l o g u e . 

« L e s P h é n i c i e n s s ' a v e n t u r è r e n t , d a n s l ' u n d e s p r e 

m i e r s â g e s d u m o n d e , a u - d e l à du d é t r o i t d e Gibra l tar . 

1 Ide le r (Lou i s ) , p h i l o l o g u e , c h r o n o l o g i s t e , m a t h é m a t i c i e n et as

t r o n o m e a l l e m a n d , m e m b r e é t r a n g e r de l ' I n s t i tu t de F r a n c e , n é en 

1766, m o r t en 1846. Ses p r i n c i p a u x o u v r a g e s s o n t : Essai sur les 

observations astronomiques des anciens, 1806,· Manuel de chrono

logie, 1 7 2 b ; Chronologie chinoise, 1837. ( L . G . ) 
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Ils b â t i r e n t G a d è s e t T a r t e s s u s s u r la c ô t e d ' E s p a g n e , 

Lixus et p l u s i e u r s a u t r e s v i l l e s s u r l e s c ô t e s d e la M a u 

ritanie, D e c e s r i v a g e s l e u r s v a i s s e a u x l e s p o r t a i e n t , 

vers l e n o r d , a u x î l e s C a s s i t é r i d e s , d 'où i l s r a p p o r t a i e n t 

1'étain, et a u x c ô t e s d e P r u s s e , o ù i l s a l l a i e n t c h e r c h e r 

l ' a m b r e ; v e r s l e s u d , a u - d e l à d e M a d è r e e t j u s q u ' a u x 

îles du C a p - V e r t . I ls v i s i t è r e n t e n t r e a u t r e s l ' a r c h i p e l 

des î l e s C a n a r i e s . L à l e u r a p p a r u t l e p i c d e T é n é r i f f e 

qui , à part sa h a u t e u r r é e l l e , s e m b l e d ' a u t a n t p l u s é l e v é 

qu'il s ' é l a n c e i m m é d i a t e m e n t d e l a s u r f a c e d e la m e r . 

Par l ' e n t r e m i s e d e s c o l o n i e s q u e l e s P h é n i c i e n s e n 

voyèrent e n G r è c e e t s u r t o u t d e c e l l e q u e C a d m u s 

a m e n a e n B é o t i e , l e s G r e c s e u r e n t c o n n a i s s a n c e d e 

cette m o n t a g n e é l e v é e si h a u t a u - d e s s u s d e s n u a g e s , 

ainsi q u e d e s î l e s F o r t u n é e s , a u x q u e l l e s e l l e a p p a r 

tient, et o ù , p a r m i d e s fru i t s d e t o u t e e s p è c e , b r i l l a i e n t 

les o r a n g e s d o r é e s . L a t r a d i t i o n se p r o p a g e a d a n s c e s 

pays par l e s c h a n t s d e s b a r d e s , et arr iva j u s q u ' à H o 

m è r e . H o m è r e p a r l e d ' u n A t l a s q u i c o n n a î t t o u t e s l e s 

p r o f o n d e u r s d e la m e r , e t s u p p o r t e l e s g r a n d e s c o 

l o n n e s q u i t i e n n e n t s é p a r é e s l a t e r r e e t l e c ie l 1 ; i l d é 

p e i n t l e s c h a m p s É l y s é e s c o m m e u n e c o n t r é e d é l i c i e u s e 

s i tuée v e r s l ' o c c i d e n t 2 . H é s i o d e s ' e x p r i m e e n t e r m e s 

s e m b l a b l e s sur A t l a s , e t l e d o n n e c o m m e l e vo i s in d e s 

n y m p h e s H e s p é r i d e s 3 ; il p l a c e l e s c h a m p s É l y s é e s à 

la l i m i t e o c c i d e n t a l e d e la t e r r e , e t l e s n o m m e î l e s d e s 

B i e n h e u r e u x 4 . L e s p o è t e s q u i s u i v i r e n t j e t è r e n t d e 

1 Odyssée, 1· I, v. 52 . 
8 Iliade, 1. IV, v. 5 6 1 . 
3 Théogonie, v. 317. 

* Opéra et dies, v. 167. 
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n o u v e a u x o r n e m e n t s sur c e s m y t h e s d ' A t l a s , d e s H e s p é -

r ides , d e l e u r s p o m m e s d'or , d e s î l e s d e s B i e n h e u r e u x , 

s é j o u r p r o m i s à l ' h o m m e j u s t e a p r è s sa m o r t , et y r a t 

t a c h è r e n t l e s e x p é d i t i o n s de M é l i c e r t e , l ' H e r c u l e g r e c , 

a d o r é c h e z l e s T y r i e n s c o m m e l e d i e u d u c o m m e r c e . 

« Ce fu t t rè s - tard q u e l e s G r e c s c o m m e n c è r e n t à ri

va l i s er , c o m m e n a v i g a t e u r s , a v e c l e s P h é n i c i e n s et l es 

C a r t h a g i n o i s . I l s v i s i t è r e n t à la vér i té l e s c ô t e s de 

l ' o c é a n A t l a n t i q u e , m a i s n e para i s sen t p a s s'y ê t re en

g a g é s t r è s - a v a n t . Je d o u t e p o u r m a par t q u ' i l s a i ent 

j a m a i s v u l e s î l e s C a n a r i e s et l e p i c d e T é n é r i l T e . L e u r s 

p o è t e s et l e s t r a d i t i o n s p o p u l a i r e s l e u r r e p r é s e n t a i e n t 

l 'At las c o m m e u n e m o n t a g n e t r è s - é l e v é e , s i t u é e à 

l ' e x t r é m i t é o c c i d e n t a l e d e la t e r r e , e t i l s c r o y a i e n t de

vo ir l e c h e r c h e r s u r la c ô t e o c c i d e n t a l e d e l 'Afr ique . 

C'est là e n effet q u e l e p l a c è r e n t l e s g é o g r a p h e s d 'un 

à g c p o s t é r i e u r , S t r a b o n , P t o l é m é e e t d 'autres e n c o r e . 

C o m m e c e p e n d a n t i l n e se t r o u v e d a n s la par t i e n o r d -

o u e s t d e l ' A f r i q u e a u c u n e m o n t a g n e i s o l é e d ' u n e h a u 

t e u r c o n s i d é r a b l e , o n était fort e m b a r r a s s é de dé ter 

m i n e r , d ' u n e m a n i è r e p r é c i s e , la v é r i t a b l e p o s i t i o n de 

l ' A t l a s , e t o n l e c h e r c h a i t t a n t ô t sur la c ô t e , tantôt 

d a n s l ' i n t é r i e u r d u pays ; q u e l q u e f o i s o n l e r a p p r o 

c h a i t d e l a m e r M é d i t e r r a n é e , d 'autres fois o n l e re 

c u l a i t p l u s a v a n t vers l e s u d . E n f i n , a u p r e m i e r s ièc le 

d e l ' ère c h r é t i e n n e , l o r s q u e l e s a r m e s d e s R o m a i n s 

p é n é t r è r e n t d a n s l ' i n t é r i e u r d e l a N u m i d i e e t d e la 

M a u r i t a n i e , l ' h a b i t u d e préva lut d e d o n n e r l e n o m 

d 'At las à la c h a î n e d e m o n t a g n e s q u i t raverse l 'Afr ique 

s e p t e n t r i o n a l e d e l ' oues t à l ' e s t , d a n s u n e d i r e c t i o n 
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presque p a r a l l è l e a u x c ô t e s de la m e r M é d i t e r r a n é e . 

P l ine et S o l i n 1 s e n t a i e n t c e p e n d a n t t r è s - b i e n q u e l e s 

d e s c r i p t i o n s d e l 'At las fa i tes par l e s p o è t e s g r e c s et 

r o m a i n s c o n v i e n n e n t m a l à ces d o s de m o n t a g n e s ; 

ils c r o y a i e n t d ' a p r è s c e l a devo ir re je ter l 'At la s , d o n t 

e u x - m ê m e s t r a c e n t u n t a b l e a u p i t t o r e s q u e , d 'après l a 

tradi t ion p o é t i q u e , d a n s l e s terres i n c o n n u e s d e 

l 'Afrique c e n t r a l e . — E n r é s u m é , l 'At las d ' H o m è r e et 

d 'Hés iode n e p e u t ê t r e a u t r e q u e l e p i c d e T é n é r i f f e , 

et il faut c h e r c h e r d a n s l 'Afr ique s e p t e n t r i o n a l e c e l u i 

des g é o g r a p h e s g r e c s et r o m a i n s . » 

J'ajouterai s e u l e m e n t q u e l q u e s r e m a r q u e s à c e t t e 

not ice si i n s t r u c t i v e d u p r o f e s s e u r I d e l e r . D ' a p r è s P l i n e 

et So l in , l 'At las s ' é l ève d u m i l i e u d ' u n e p l a i n e d e s a b l e 

( e rnedio arenarum); d e s é l é p h a n t s p a i s s e n t sur s e s 

flancs, e t j a m a i s s a n s d o u t e l e p i c de T é n é r i f f e n 'a vu 

d ' é l é p h a n t s . Ce q u e n o u s n o m m o n s A t l a s est d ' a i l l e u r s 

u n e l o n g u e c h a î n e d e m o n t a g n e s . C o m m e n t l e s R o 

m a i n s o n t - i l s p u r e c o n n a î t r e d a n s la c h a î n e d ' H é r o d o t e 

un pic i so lé ? U n e te l l e m é p r i s e n e v i e n d r a i t - e l l e p a s 

de ce t te i l l u s i o n d ' o p t i q u e p a r l a q u e l l e t o u t e s l e s 

c h a î n e s d e m o n t a g n e s , v u e s d e profi l d a n s l e s e n s d e 

l e u r a x e , a p p a r a i s s e n t c o m m e d e s c ô n e s é t r o i t s ? S o u 

vent e n m e r , d e l o n g u e s c h a î n e s m'ont, fait l 'effet d e 

m o n t a g n e s i s o l é e s . D ' a p r è s l e t é m o i g n a g e d e H œ s t , 

l 'Atlas d a n s l e M a r o c es t c o u v e r t d e n e i g e s é t e r n e l l e s ; 

1 C.-Julius Solinus, écrivain latin, a composé, vers 230, un ouvrage 
intitulé : De situ et mirabilibus or bis, ou Polyhistor. Ce sont des 

extraits de beaucoup d'auteurs, e t surtout de Pline l'ancien, dont 
Solinus a été surnommé le singe. (L. G.) 
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sa h a u t e u r d o i t p a r c o n s é q u e n t d é p a s s e r 3 , 5 0 8 m è t r e s . 

Il e s t à r e m a r q u e r a u s s i q u e , s u i v a n t S o l i n , l e s b a r 

b a r e s o u a n c i e n s M a u r i t a n i e n s n o m m a i e n t l 'At las 

Dyris; a u j o u r d ' h u i e n c o r e c e t t e c h a î n e est a p p e l é e 

p a r l e s A r a b e s Daran, m o t c o m p o s é à p e u p r è s d e s 

m ê m e s c o n s o n n e s q u e Dyris. H o r n i u s 1 v e u t a u c o n 

tra ire r e t r o u v e r l e m o t Dyris d a n s l e n o m g o u a n c h e 

du p i c d e T é n é r i f f e , Aya-dyrma l . 

L'état a c t u e l d e s c o n n a i s s a n c e s g é o l o g i q u e s , t r è s -

b o r n é e s i l e s t v r a i , q u e n o u s p o s s é d o n s s u r l a part ie 

m o n t a g n e u s e d e l ' A f r i q u e s e p t e n t r i o n a l e , n e n o u s a 

p a s p e r m i s e n c o r e d e r e c o n n a î t r e d a n s c e s c o n t r é e s 

u n e s e u l e t r a c e d ' é r u p t i o n d a t a n t d e s é p o q u e s h i s t o r i 

q u e s , c e q u i r e n d p l u s s u r p r e n a n t e n c o r e q u e l ' o n r e 

t r o u v e si s o u v e n t e x p r i m é e c h e z l e s a n c i e n s l a c r o y a n c e 

à d e s p h é n o m è n e s d u m ê m e g e n r e q u i a u r a i e n t e u p o u r 

t h é â t r e l a p a r t i e o c c i d e n t a l e d e l ' A t l a s e t l e s c ô t e s qui 

l ' a v o i s i n e n t . Il serai t p o s s i b l e , à l a v é r i t é , q u e l e s f e u x , 

d o n t il e s t si f r é q u e m m e n t q u e s t i o n d a n s l e P é r i p l e 

1 Horn (Georges) , d i t H o r n i u s , h i s t o r i e n , g é o g r a p h e et j u r i s t e , n é , 

en 1620, à G r e u s s e n (pe t i te "ville de l ' a n c i e n P a l a t i n a t , a u j o u r d ' h u i 

d a n s la p r i n c i p a u t é m i c r o s c o p i q u e d e S c h w a r z b o u r g - S o n d e r s h a u -

s e n ) , m o r t e n 1760, h a b i t a s u c c e s s i v e m e n t l 'Ang le t e r r e et la Hol

l a n d e . Il a l a i s sé de n o m b r e u x écr i t s d ' h i s t o i r e , de g é o g r a p h i e et 

de p h i l o s o p h i e . (L . G.) 
a De Originibus Americanorum, p . 19b . O n p e u t consu l t e r su r le 

l i en q u i u n i t les s y m b o l e s p u r e m e n t m y t h i q u e s e t les l égendes géo

g r a p h i q u e s , a in s i q u e s u r l a m a n i è r e d o n t n a q u i t , à l 'occasion du 

T i t a n A t l a s , l ' i d é e d ' u n e m o n t a g n e s u p p o r t a n t le poids du ciel au -de là 

d e s c o l o n n e s d ' H e r c u l e , le m é m o i r e de L e t r o n n e in t i t u l é : Entai sur 

les idées cosmographiques qui se rattachent au nom d'Atlas, d ans 

l e Bulletin universel des sciences, de F é r u s s a c , m a r s 1S31, p . 10 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



d ' H a n n o n 1 , p r o v i n s s e n t d e c h a m p s i n c e n d i é s o u d e s i 

g n a u x à l ' a ide d e s q u e l s l e s h a b i t a n t s s a u v a g e s d e s c ô t e s 

se d o n n a i e n t avis d u d a n g e r , a u p r e m i e r a s p e c t d e s 

char io t s e n n e m i s . L e h a u t s o m m e t d u char des dieux 

(Θεών ό χ η μ α ) , q u ' H a n n o i i r e p r é s e n t e c o m m e i l l u m i n é 

par des flammes, p o u v a i t ê t r e auss i u n s o u v e n i r c o n f u s 

du p ic d e T é n é r i f f e ; m a i s , p l u s l o i u , H a n n o n d é c r i t u n e 

c o n t r é e d ' u n e c o n f i g u r a t i o n s i n g u l i è r e : i l s i g n a l e d a n s 

le gol fe q u i t o u c h e à la corne du couchant (έσπερου κέρας ) , 

u n e î l e é t e n d u e , e t d a n s c e t t e î l e u n lac s a l é r e n f e r m a n t 

l u i - m ê m e u n e s e c o n d e î l e . A u s u d d e l a b a i e d e s S i n 

ges G o r i l l e s , l e s l i e u x s e r e t r o u v e n t d i s p o s é s d e m ê m e . 

Cette d e s c r i p t i o n r e p r é s e n t e - t - e l l e d e s d é p ô t s d e c o 

rai l , d e s î l e s f o r m é e s p a r d e s l a g u n e s ( a t o l l s ) , o u d e s 

cratères-lacs v o l c a n i q u e s , d u m i l i e u d e s q u e l s a s u r g i 

u n e m o n t a g n e e n f o r m e d e c ô n e ? L e l a c T r i t o n i d e n ' é 

tait p a s s i t u é d a n s l e v o i s i n a g e d e l a p e t i t e S y r t e , m a i s 

sur l e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s *. I l d i s p a r u t à la s u i t e d e 

1 H a n n o n , n a v i g a t e u r c a r t h a g i n o i s , qu i fut c h a r g é p a r le s é n a t 

de sa p a t r i e , p lu s de 3 0 0 a n s , p e u t - ê t r e e n l ' an K70 a v a n t J . - C , de 

taire u n voyage de d é c o u v e r t e s et de co lon i sa t ions s u r les cô tes d 'A

f r i q u e , a u - d e l à des c o l o n n e s d 'Hercu le ou d é t r o i t de Gadès ( d e Gi

bra l t a r ) . Il n o u s r e s t e de ce voyage un réc i t succ inc t ou u n e x t r a i t 

inséré dans le t o m e I e r du r e c u e i l des Petits Géographes grecs, sous 

le t i t r e de Périple d'Hannon. L 'on n e p e u t q u e se l iv re r à des s u p 

posit ions s u r l ' é t e n d u e des côtes occ iden ta les de l 'Afr ique q u e suivi t 

ce n a v i g a t e u r . On p e n s e g é n é r a l e m e n t qu ' i l n ' a l l a pas a u - d e l à d u 

c a p B o j a d o r , si m ê m e il l ' a t t e i gn i t ; b i e n des o p i n i o n s t e r m i n e n t s o n 

expédi t ion a u cap N o u n . (L. G.) 
8 La pe t i t e S y r t e e s t , se lon la m a j o r i t é des g é o g r a p h e s , le golfe 

m é d i t e r r a n é e n d e Cabès ou Kabs d ' a u j o u r d ' h u i , d o n t les e a u x b a i 

g n e n t la côte d e T u n i s i e . La g r a n d e Sy r t e , d ' a p r è s les m ê m e s g é o 

g r a p h e s , est l e golfe d e l a S id re q u i s ' é t end , s u r la m e r Méd i t e r -
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t r e m b l e m e n t s d e t e r r e a c c o m p a g n é s d e g r a n d e s é r u p 

t i o n s d e flammes. D i o d o r e d e S i c i l e d i t e x p r e s s é 

m e n t : une grande éruption de feu ( rapôç ÈstçuorlfiaTa 

[AsyaXa') . U n p a s s a g e , p e u r e m a r q u é j u s q u ' i c i , d e s d i s 

s e r t a t i o n s p h i l o s o p h i q u e s d e M a x i m e d e T y r , a t tr ibue 

à l 'At la s u n e f o r m e c a v e r n e u s e e x t r ê m e m e n t b i z a r r e . 

M a x i m e d e T y r étai t u n p h i l o s o p h e p l a t o n i c i e n q u i vi

vait à R o m e s o u s C o m m o d e î . 11 p l a c e l ' A t l a s s n r l e 

c o n t i n e n t , « à l ' e n d r o i t o ù l e s L i b y e n s o c c i d e n t a u x 

h a b i t e n t u n e p r e s q u ' î l e q u i a v a n c e d a n s la m e r . D u 

c ô t é de l a m e r , la m o n t a g n e r e n f e r m e " u n a b î m e p r o 

f o n d e n f o r m e d ' h é m i c y c l e . L e s p a r o i s d e s r o c h e r s 

s o n t t e l l e m e n t a b r u p t e s , qu ' i l est i m p o s s i b l e d e les 

grav ir . L ' a b î m e es t r e m p l i d ' u n e e s p è c e d e f o r ê t ; « on 

a p e r ç o i t l a c i m e et l e s fruits d e s a r b r e s , c o m m e si l 'on 

regarda i t d a n s u n p u i t s 3 . » L a d e s c r i p t i o n a q u e l q u e 

c h o s e d e si p i t t o r e s q u e et d e si c a r a c t é r i s t i q u e , qu'i l 

e s t di f f ic i le d e c r o i r e q u ' e l l e n'a i t p a s é té fa i te d 'après 

n a t u r e . 

ranee, du cap Mesurata au cap Bengazi dans la régence de Tri
poli. D'après l'opinion de Humboldt et de beaucoup de savants, le lac 
Tritonide, placé par Diodore « dans le voisinage de l'Ethiopie, au 
pied de la plus haute montagne de ce pays-là, que les Grecs appel
lent Atlas et qui touche à. l'Océan (Diod., 1. III, c. L U I ) , » appartenait 
aux côtes occidentales d'Afrique, selon la division d'Homère [Odyssée, 
1. V), qui présente une Ethiopie occidentale baignée par l'Océan, et 
une Ethiopie orientale située au-dessus de l'Egypte. (L. G.) 

1 Diodore, 1. III , c. LUI et LV. 
2 Maxime, philosophe platonicien, né à Tyr, vint à Rome sous le 

règne de l'empereur Commode; il parcourut l'Arabie, la Phrygie et 
la Grèce, où il mourut. 11 nous reste de lui quarante et un discours 
ou dissertations. (L. G. ) 

3 Maxime de Tyr, diss. VIII, c. vu, p . 86, éd. Markland. 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E X V . 

PARTICULARITÉS. 

LES MONTS DE LA LUNE, D J E B E L AL-KOMR. 

Les monts de la Lune de Ptolémée ( σ ε λ ή ν η ς ό'ρος)
 1 for

ment sur nos plus anciennes cartes un immense paral
lèle de montagnes non interrompu, qui traverse toute 

l'Afrique de l'est à l'ouest. L'existence des montagnes 

paraît certaine, mais leur é tendue, leur distance de 

l'équateur, leur direction moyenne, sont autant de 

problèmes. J'ai déjà fait voir ailleurs 1 comment, grâce 

à une connaissance plus exacte des idiomes de l'Inde 

et du zend ou ancien persan, on a pu reconnaître 

qu'une partie de la nomenclature géographique de 

Ptolémée est u n monument historique des relations 

commerciales qui existèrent entre l'Occident et les 

régions les plus lointaines de l'Asie méridionale et de 

l'Afrique orientale. De nouvelles recherches ont été 

1 L. IV, c. ix . 
8 Cosmos, t . II, p p . 230 et 523 . 
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e n t r e p r i s e s t o u t r é c e m m e n t d a n s la m ê m e p e n s é e . On 

se d e m a n d e si l e g r a n d g é o g r a p h e a s t r o n o m e d e P e l u -

s i u m 1 s 'est p r o p o s é u n i q u e m e n t , e n e m p l o y a n t la d é n o 

m i n a t i o n d e montagnes de la Lune, d e fa ire p a s s e r e n 

g r e c u n n o m i n d i g è n e , c o m m e p o u r Vile de l'Orge 

( J a b a d i u , Java ) , e t s i , c o m m e c e l a es t t r è s - v r a i s e m 

b l a b l e , E l I s t a c h r i , E d r i s i , I b n - a l - V a r d i et d 'autres 

g é o g r a p h e s a r a b e s d ' u n e é p o q u e r e c u l é e , o n t e m 

p r u n t é sa n o m e n c l a t u r e , o u s' i ls o n t é t é t r o m p é s par 

u n e f a u s s e a n a l o g i e d ' é c r i t u r e e t d e p r o n o n c i a t i o n . 

D a n s l e s n o t e s q u ' i l a j o i n t e s à la t r a d u c t i o n d e l a c é 

l è b r e Description de l'Egypte p a r A b d - À l l a t i f , m o n i l 

l u s t r e m a î t r e S y l v e s t r e d e S a c y d i t e x p r e s s é m e n t 2 : 

« O n t r a d u i t o r d i n a i r e m e n t l e n o m d e c e s m o n t a g n e s 

q u e L é o n l 'Afr i ca in r e g a r d e c o m m e l e s s o u r c e s du 

N i l , p a r montagnes de la Lune, et j 'a i su iv i c e t u s a g e . 

Je n e sa is si l e s A r a b e s o n t pr i s o r i g i n a i r e m e n t ce t t e 

d é n o m i n a t i o n d e P t o l é m é e ; o n p e u t c r o i r e q u ' i l s e n 

t e n d e n t e f f e c t i v e m e n t a u j o u r d ' h u i l e m o t d a n s le 

s e n s d e la lune, e n l e p r o n o n ç a n t kamar : j e n e cro i s 

p a s c e p e n d a n t q u e c e l a a i t é t é l ' o p i n i o n d e s a n c i e n s 

1 P t o l é m é e (Claude) , m a t h é m a t i c i e n , a s t r o n o m e et g é o g r a p h e , su r 

n o m m é p a r les Grecs le Très-Divin e t le T rè s -Sage , passe p o u r être 

n é à Pé lu se ( a u j o u r d ' h u i T i n é h ) , v i l le de l 'Egypte i n t é r i e u r e , s u r la 

b o u c h e o r i e n t a l e d u Ni l . Il f lor issai t à A lexand r i e , vers l ' an 138 de 

J . - C , sous les r è g n e s d ' A d r i e n et d e M a r c - A u r è l e . 11 a d o n n é , c o m m e 

l 'on sa i t , son n o m a u s y s t è m e a s t r o n o m i q u e su ivan t l e q u e l le soleil, 

les p l a n è t e s , les a s t r e s d é c r i r a i e n t l e u r s o rbes a u t o u r de la t e r r e im

m o b i l e , sys tème e r r o n é q u e r e n v e r s a Cope rn i c . ( L . G.) 
a Relation de C Egypte, t r a d . de l ' a r a b e d 'Abd Al la t i f , 1810 , 

p p . 7 e t 333 . (Abd-Allatif , m é d e c i n , h i s t o r i e n e t g é o g r a p h e a r a b e , 

n é à B a g d a d , e n 1161 , m o r t e n 1231) . 
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écrivains a r a b e s q u i p r o n o n c e n t , c o m m e le p r o u v e 

Makrisi , komr. À b o u l f é d a re je t te p o s i t i v e m e n t l ' o p i n i o n 

de c e u x qui p r o n o n c e n t kamar, e t q u i d é r i v e n t ce n o m 

de ce lu i d e la lune. C o m m e le m o t komr, c o n s i d é r é 

c o m m e p l u r i e l d e yà\, s ign i f i e u n o b j e t d ' u n e c o u l e u r 

verdâtre o u d 'un b l a n c s a l e , s u i v a n t l ' a u t e u r d u Ka-

mous, il paraî t q u e q u e l q u e s é c r i v a i n s o n t c r u q u e 

cette m o n t a g n e t irai t s o n n o m d e sa c o u l e u r . » 

Le s a v a n t R e i n a u d , d a n s l ' e x c e l l e n t e t r a d u c t i o n 

d 'Aboul féda q u ' i l a p u b l i é e t i e n t p o u r v r a i s e m 

blable q u e l ' i n t e r p r é t a t i o n d e P t o l é m é e (opvi ceV/ivxTa) 

est c e l l e q u ' a d o p t è r e n t o r i g i n a i r e m e n t l e s A r a b e s . 

Il r e m a r q u e q u e d a n s l e Moschtarek d e Y a k o u t e t l e 

traité d ' I b n - S a i d la c h a î n e d e m o n t a g n e s à l 'es t e s t d é 

s ignée s o u s l e n o m d'al-Komr, et q u e Y a k o u t é c r i t d e 

la m ô m e m a n i è r e l e n o m d e l ' î l e d e s Z e n d j ( Z a n g u e b a r ) . 

U n v o y a g e u r q u i a p a r c o u r u l ' A b y s s i n i e , M. C. B e k e , 

dans sa savante d i s s e r t a t i o n s u r l e N i l e t ses a f f l u e n t s 2 , 

c h e r c h e à p r o u v e r q u e P t o l é m é e a f o r m é le n o m d e 

Gù.ivr\<, opo ; s u r l e n o m i n d i g è n e , d ' a p r è s l e s r e n s e i 

g n e m e n t s q u ' a v a i e n t p u l u i p r o c u r e r d e l o i n t a i n e s r e 

la t ions d e c o m m e r c e . P t o l é m é e , d i t M. B e k e , sava i t 

q u e l e N i l p r e n d sa s o u r c e d a n s l a c o n t r é e m o n t a 

g n e u s e d e M o c z i , et d a n s l e s l a n g u e s e n u s a g e s u r u n e 

g r a n d e part i e d e l ' A f r i q u e m é r i d i o n a l e , p a r e x e m p l e 

d a n s l e s l a n g u e s d u C o n g o , d e M o u j o u et d e M o z a m 

b i q u e , l e m o t moezi s igni f ie lune. U n e vas te c o n t r é e , 

1 T. II, I " part., pp. 8 1 , 8 2 . 
8 Journal of the royal geographical Society of London, t. XVlI, 

1807, pp. 74-76. 
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s i t u é e au s u d - o u e s t , est a p p e l é e Mono-muezi o u Mani 

moezi, c ' e s t - à - d i r e l e p a y s d u ro i d e M o e z i o u d u roi 

d e la L u n e ; car d a n s la m ê m e f a m i l l e d e l a n g u e s o ù 

moezi o u muezi d é s i g n e l a l u n e , mono o u mani s igni f ie 

r o i . D é j à F r a n c . A l v a r e z , d a n s la R e l a t i o n d e s o n v o y a g e 

e n E t h i o p i e l , p u b l i é e e n 1 5 4 0 , p a r l e d u regno di Mani-

congo, c ' e s t - à - d i r e d u p a y s d u roi d e C o n g o . M . A y r t o n 

c h e r c h e l e s s o u r c e s d u N i l b l a n c (Bahr e l - A b i a d ) n o n pas 

c o m m e A r n a u d , W e r n e e t B e k e , d a n s l e s e n v i r o n s o u 

m ê m e a u s u d d e l ' é q u a t e u r , s o u s l e 2 9 e d e g r é d e l o n g i 

t u d e , c o m p t é à part ir d u m é r i d i e n de P a r i s , m a i s c o m m e 

A n t o i n e d ' A b b a d i e , vers l e n o r d - e s t , d a n s l e Godjeb o u 

G i b b e d ' E n e a r a ( I n i a r a ) , par c o n s é q u e n t d a n s l e s h a u t e s 

m o n t a g n e s d u I l a b e s c h , p a r 70° 2 0 ' d e l a t i t u d e s e p 

t e n t r i o n a l e , 33° 0' de l o n g i t u d e . Il s u p p o s e q u e les 

A r a b e s , g u i d é s p a r l ' a n a l o g i e d e s s o n s , o n t t r a n s f o r m é 

l e n o m d e Gamaro, q u i ser t à d é s i g n e r c h e z l e s i n d i 

g è n e s la m o n t a g n e s i t u é e e n A b y s s i n i e a u s u d - o u e s t de 

G a k a , e t d a n s l a q u e l l e p r e n d sa s o u r c e l e G o d j e b , 

p e u t - ê t r e l e m ê m e q u e l e N i l b l a n c , e n Djebel al-

Kamar o u m o n t a g n e s d e la L u n e . D e c e t t e f a ç o n , 

P t o l é m é e , q u i n ' i g n o r a i t pas l e s r e l a t i o n s d e c o m 

m e r c e e x i s t a n t e n t r e l ' A b y s s i n i e et l ' o c é a n I n d i e n , 

p u t r e c u e i l l i r l a t r a d u c t i o n s é m i t i q u e d e la b o u c h e 

de c o l o n s a r a b e s a y a n t , d e p u i s t r è s - l o n g t e m p s , 

q u i t t é l e u r pa tr i e 2 . 

1 R a m u s i o , t . I , p . 249. 

* Comp. Ayr ton dans le Journal of the royal geograph. Society, 

t . XVIII, 1 8 4 8 , p . 53 , 55 et 5 9 - 6 3 , avec F e r d . W e r n e , Expédition 

zur Entdechung der Nil-Quellen, 1848, p . 534-336. 
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L'intérêt qu i s 'est r é v e i l l é si v i v e m e n t e n A n g l e t e r r e 

p o u r la d é c o u v e r t e d e s s o u r c e s l e s p l u s m é r i d i o n a l e s 

du N i l , a e n g a g é l e v o y a g e u r e n A b y s s i n i e d o n t n o u s 

parl ions t o u t à l ' h e u r e , M. C h a r l e s B e k e , à e x p o s e r 

en détai l ses i d é e s s u r l e l i e n q u i ex i s t e e n t r e l e s m o n 

tagnes d e la L u n e e t c e l l e s d u H a b e s c h , d a n s l ' a s 

s e m b l é e de l ' A s s o c i a t i o n b r i t a n n i q u e p o u r l e p r o g r è s 

des s c i e n c e s , t e n u e à Svvansea . S e l o n l u i , l e p l a 

teau de l ' A b y s s i n i e , h a u t g é n é r a l e m e n t d e 2 , 5 9 9 m è 

tres, se p r o l o n g e v e r s l e s u d j u s q u ' a u 9 e et 10" d e g r é 

de l a t i t u d e n o r d . L a p e n t e o r i e n t a l e d u p l a t e a u fait 

aux h a b i t a n t s d e s c ô t e s l 'effet d ' u n e c h a î n e d e m o n t a 

g n e s . L e p l a t e a u s 'abaisse c o n s i d é r a b l e m e n t à s o n 

e x t r é m i t é m é r i d i o n a l e , et s e p e r d d a n s l e s m o n t a g n e s 

de la L u n e qu i n e c o u r e n t p a s d e l 'es t à l ' o u e s t , m a i s 

bien d u n o r d - n o r d - e s t a u s u d - s u d - o u e s t , c ' e s t - à - d i r e 

dans u n e d i r e c t i o n p a r a l l è l e à c e l l e d e s c ô t e s , d e p u i s 

10° de l a t i t u d e s e p t e n t r i o n a l e j u s q u ' à 5° d e l o n g i t u d e 

m é r i d i o n a l e . L e s s o u r c e s d u Ni l b l a n c s o n t s i t u é e s d a n s 

le pays n o m m é M o n o - m o e z i , v r a i s e m b l a b l e m e n t s o u s 

2° 3 0 ' d e l a t i t u d e m é r i d i o n a l e , à l ' e n d r o i t o ù , s u r la 

pente o r i e n t a l e d e s m o n t a g n e s d e la L u n e , l e n e u v e 

Sabaki va se j e t e r d a n s l ' o c é a n I n d i e n , p r è s d e M e l i n -

d e h , au n o r d d e M o m b a z a . L e s d e u x m i s s i o n n a i r e s 

e n A b y s s i n i e , R e b m a n n et Krapf , se t r o u v a i e n t e n c o r e 

sur l e l i t tora l d e M o m b a z a d u r a n t l ' a u t o m n e d e 1 8 4 7 . 

Ils ont f o n d é d a n s l e v o i s i n a g e , p r è s d e la p e u p l a d e d e s 

W a k a m b a , u n e s ta t ion n o m m é e R a b b a y E m p i e , d o n t 

on se p r o m e t d e g r a n d s a v a n t a g e s p o u r l e s d é c o u v e r t e s 

g é o g r a p h i q u e s . D e s f a m i l l e s W a k a m b a s ' a v a n c e n t vers 
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l ' o u e s t à ô o u 6 0 0 m i l l e s a n g l a i s d a n s l ' i n t é r i e u r des 

t e r r e s , j u s q u ' a u c o u r s s u p é r i e u r de L o u s i d j i , p r è s d u 

g r a n d l a c de N y a s s i o u d e Z a m b e z e , q u e l ' o n cro i t 

p l a c é s o u s l e 5 e d e g r é d e l a t i t u d e m é r i d i o n a l e et j u s 

q u ' a u x s o u r c e s d u N i l , s i t u é e s à p e u de d i s t a n c e d e c e s 

l i e u x . L e N i l q u i v i e n t d e l ' o u e s t , e t d o n t font m e n 

t ion l e s a n c i e n s , e s t p r o b a b l e m e n t l e B a h r - e l - G h a -

zal o u K e i l a h q u i se j e t t e d a n s l e N i l s o u s 9° d e l a t i 

t u d e n o r d , a u - d e s s u s d e l ' e m b o u c h u r e d u G o d j e b o u 

S o b a t . 

L ' e x p é d i t i o n s c i e n t i f i q u e d e R u s s e g g e r , d i r i g é e , p o u r 

sat i s fa ire l e s dé s i r s d e M é h é m e t - A l i , vers l e s l a v a g e s 

d'or d e F a z o k l s u r l e s b o r d s d u N i l b l e u , ava i t r e n d u 

e x t r ê m e m e n t , d o u t e u s e l ' e x i s t e n c e d e s m o n t s d e la L u n e . 

L e N i l b l e u , l ' A s t a p u s d e P t o l é m é e , p r e n d n a i s s a n c e 

d a n s l e l a c C o l o c , a u j o u r d ' h u i l e l ac T z a n a , e t se d é 

p l o i e e n sor tant d e s m o n t a g n e s c o l o s s a l e s d e l ' A b y s s i -

n i c . V e r s l e s u d - o u e s t , l e sol se d é p r i m e a u n e g r a n d e 

d i s t a n c e . T r o i s v o y a g e s d e d é c o u v e r t e s o n t é t é e n t r e 

pris p a r l e g o u v e r n e m e n t é g y p t i e n , à part ir d e K h a r -

t u m , s i t u é s u r l e c o n f l u e n t d u N i l b l e u et d u Ni l 

b l a n c : l e p r e m i e r e n n o v e m b r e 1 8 3 9 , s o u s la c o n 

d u i t e d e S e l i m B i m b a s c h i ; l e s e c o n d , d a n s l ' a u t o m n e 

d e 1 8 4 0 , e n c o m p a g n i e d e s i n g é n i e u r s f rança i s A r n a u d , 

S a b a t i e r e t T h i b a u t ; l e t r o i s i è m e , au m o i s d 'août 1 8 4 1 . 

Ces v o y a g e s o n t e n f i n d i s s i p é l e s n u a g e s s o u s l e s q u e l s 

é t a i e n t r e s t é e s v o i l é e s l e s h a u t e s m o n t a g n e s q u i , e n t r e 

l e 6 e e t l e 4 e p a r a l l è l e e t p e u t - ê t r e p l u s l o i n e n c o r e 

vers l e s u d , se d i r i g e n t d ' a b o r d d e l ' o u e s t à l ' e s t , p u i s 

d u n o r d - o u e s t a u s u d - e s t , e t a p p r o c h e n t d e la rive 
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g a u c h e d u B a h r - e l - À b i a d . D a n s l a s e c o n d e e x p é d i t i o n 

de M é h é r n e t A l i , o n vit appara î t re la c h a î n e d e m o n 

tagnes , s u i v a n t l e r é c i t d e W e r n e , p a r 11° 1 5 ' d e l a t i 

t u d e , v e r s l ' e n d r o i t o ù l e D j e b e l A b o u l et l e D j e b e l 

Koutak s ' é l è v e n t à 1 , 1 0 4 m è t r e s . L a r é g i o n d e s h a u t e s 

terres se p r o l o n g e a i t et s e r a p p r o c h a i t t o u j o u r s d u 

f leuve, e n a v a n ç a n t v e r s l e s u d , d e p u i s 4° 4 5 ' d e l a t i 

tude j u s q u ' a u p a r a l l è l e d e l ' î l e T s c h e n k e r , s o u s 4° 4' , 

po in t e x t r ê m e d e l ' e x p é d i t i o n d e S e l i m et d e F e i z u l l a 

Effendi . L e B a h r - e l - À b i a d , fleuve s a n s p r o f o n d e u r , 

pénè tre à t r a v e r s l e s r o c h e r s ; e t d e s m o n t a g n e s d é t a 

c h é e s se r e l è v e n t d a n s l e p a y s d e Bari j u s q u ' à u n e 

h a u t e u r d e 9 7 5 m è t r e s . P r o b a b l e m e n t c e s m o n t a g n e s 

font p a r t i e d u D j e b e l - a l - K o m r , f iguré sur l e s c a r t e s l e s 

p l u s r é c e n t e s , b i e n q u ' à la v é r i t é e l l e s n e s o i e n t p a s 

c o u v e r t e s d e n e i g e s é t e r n e l l e s , a ins i q u e l e v e u t P t o l é -

m é e 1 . L e s n e i g e s é t e r n e l l e s n e p o u r r a i e n t c e r t a i n e 

m e n t c o m m e n c e r s o u s c e s l a t i t u d e s q u ' à 4 , 7 1 0 m è 

tres a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r . P e u t - ê t r e P t o l é -

m é e a-t - i l r e p o r t é a u p a y s o ù l e N i l b l a n c p r e n d s a 

s o u r c e , l e s n o t i o n s q u ' i l avait p u r e c u e i l l i r s u r l e s 

h a u t e s m o n t a g n e s d u H a b e s c h , v o i s i n e s d e l ' E g y p t e 

s u p é r i e u r e e t d e la m e r B o u g e . A G o d j a m , à Kaffa, à 

M i e c h a e t à S a m i , l e s m o n t a g n e s d ' A b y s s i n i e s ' é l è v e n t , 

d'après d e s m e s u r e s p l u s e x a c t e s q u e c e l l e s d e B r u c e 

qu i a s s i g n e p o u r h a u t e u r à K h a r t u m 1 , 5 3 6 m è t r e s a u 

l i e u d e 4 6 5 m è t r e s , j u s q u ' à 3 , 2 4 8 et 4 , 5 4 8 m è t r e s . 

R ù p p e l l , l ' u n des o b s e r v a t e u r s l e s p l u s s û r s d e n o t r e 

t e m p s , a t r o u v é q u e l ' A b b a Jarat , s i t u é s o u s 13° 10 ' , 
1 L . IV, c a p . IX. 
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n'es t q u e do 21 à 2 2 m è t r e s i n f é r i e u r au M o n t - B l a n c l . 

U n p l a t e a u a d o s s é a u B u a h a t , et é l e v é d e 4 , 2 4 9 m è t r e s 

a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r "Rouge, présentait , à 

p e i n e , l o r s q u e R ù p p e l l l e v is i ta , u n e l é g è r e c o u c h e de 

n e i g e n o u v e l l e m e n t t o m b é e 2 . L a c é l è b r e i n s c r i p t i o n 

d ' A d u l i s 3 , q u i , s u i v a n t N i e b u h r , es t u n p e u p o s t é r i e u r e 

à J u b a et à A u g u s t e , m e n t i o n n e a u s s i e n A b y s s i n i e 

d e la n e i g e « d a n s l a q u e l l e on e n f o n ç a i t j u s q u ' a u x ge

n o u x . » C'est , je c r o i s , d a n s l ' a n t i q u i t é , la p l u s a n 

c i e n n e m e n t i o n de n e i g e t r o p i c a l e , l e P a r o p a m i s u s 

é tant à 12° d e l a t i t u d e de la l i m i t e d e s t r o p i q u e s . 

L a carte d e la r é g i o n s u p é r i e u r e d u N i l , d r e s s é e par 

Z i m m e r m a n n , i n d i q u e la l i g n e d e p a r t a g e q u i d é t e r 

m i n e l e b a s s i n d e ce g r a n d f l euve , e t l e s é p a r e au s u d -

est d e s b a s s i n s a p p a r t e n a n t à l ' o c é a n I n d i e n , c ' e s t - à -

dire d e s b a s s i n s f o r m é s p a r la Doara qu i se je t te dans 

l ' O c é a n a u n o r d d e M a g a d o x h o , par l e T e b qu i a son 

e m b o u c h u r e sur la cô te d e l ' A m b r e , p r è s d ' O g d a , par 

l e G o s c h o p , d o n t l e s e a u x a b o n d a n t e s s o n t d u e s à la 

r é u n i o n du G i b o u et du Z e b i , et q u ' i l n e faut pas c o n 

f o n d r e a v e c l e G o d j e b , d e v e n u c é l è b r e d e p u i s 1 8 3 9 , 

g r â c e a u x v o y a g e s d ' A n t o i n e d ' A b b a d i e , d u m i s s i o n 

n a i r e Krapf et de B e k e . E n 1 8 4 3 , au m o m e n t o ù v e 

n a i e n t d'être r e n d u e s p u b l i q u e s l e s R e l a t i o n s de B e k e , 

de K r a p t , d ' I s e n b e r g , d e R u s s e g g e r , d e R ù p p e l l , de 

d ' A b b a d i e , d e W e r n e , d o n t Z i m m e r m a n n a si h e u -

1 R ù p p e l l , Reise in Abyssinien, t. I, p . 4-14; t . II, p . 443 . 

* H u m b o l d t , Asie, centrale. 
3 Ville d 'Eth iopie ( au jou rd 'hu i Ark iko ) , s u r le golfe Arab ique ou 

m e r R o u g e , é t a i t , a u t e m p s des P to lémées , le po r t le p lus f r équen té 

de ces p a r a g e s . 
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r e u s e m e n t r é u n i l e s r é s u l t a i s e n uu s e u l t a b l e a u , je 

sa luais l e u r a p p a r i t i o n a v e c u n vif s e n t i m e n t d e j o i e , 

dans u n e le t tre a d r e s s é e à C h a r l e s R i t t er . 

« S i d a n s la d u r é e d ' u n e l o n g u e v i e , l u i é c r i v a i s - j e , 

l ' h o m m e q u i v i e i l l i t n e p e u t é c h a p p e r à b e a u c o u p d e 

m i s è r e s , si q u e l q u e s - u n e s m ê m e de c e s i n c o m m o d i t é s 

r e t o m b e n t sur c e u x d o n t la v i e est a s s o c i é e à la s i e n n e , 

il t rouve u n e c o m p e n s a t i o n d a n s la j o u i s s a n c e i n t e l l e c 

tue l l e qu ' i l é p r o u v e à c o m p a r e r l ' a n c i e n et l e n o u v e l état 

de la s c i e n c e , à voir l e s g r a n d e s c h o s e s cro î tre e t se 

d é v e l o p p e r s o u s s e s y e u x , d a n s d e s b r a n c h e s o ù d e p u i s 

l o n g t e m p s tout s o m m e i l l a i t , si c e n 'es t q u ' u n e c r i t i q u e 

s u p e r b e a p p l i q u a i t ses efforts à n i e r l e s ré su l ta t s o b t e 

n u s . V o u s et m o i , n o u s a v o n s , d e t e m p s à a u t r e , s e n t i 

cet te joie, b i e n f a i s a n t e d a n s l e c o u r s d e n o s é t u d e s g é o 

g r a p h i q u e s , et n o u s l ' a v o n s s u r t o u t é p r o u v é e à p r o p o s 

des part ies de l a s c i e n c e sur l e s q u e l l e s o n n e p o u v a i t 

s ' e x p r i m e r q u ' a v e c u n e réserve t i m i d e . L a c o n f i g u r a t i o n 

i n t é r i e u r e e t l ' a r t i c u l a t i o n d ' u n c o n t i n e n t d é p e n d e n t , 

dans l e u r s traits p r i n c i p a u x , d e r e l a t i o n s p l a s t i q u e s 

p a r t i c u l i è r e s , s a n s l i e n a v e c l e r e s t e , et q u i sont o r d i 

n a i r e m e n t les d e r n i è r e s d o n t o n d e v i n e l e s e n s . U n 

n o u v e l et e x c e l l e n t travai l d e n o t r e a m i C h a r l e s Z i m -

m e r m a n n sur la r é g i o n s u p é r i e u r e d u N i l et la part i e 

or i en ta l e d e l ' A f r i q u e c e n t r a l e , a v i v e m e n t r é v e i l l é d a n s 

m o n e spr i t ces c o n s i d é r a t i o n s . La car te fait ressort ir 

de la m a n i è r e la p l u s f r a p p a n t e , par d e s n u a n c e s d i s 

t i n c t e s , l e s c o n t r é e s q u i r e s t e n t e n c o r e i n c o n n u e s e t 

c e l l e s qu i s o n t dé jà e x p l o r é e s g r â c e a u c o u r a g e et à la 

p e r s é v é r a n c e d e s v o y a g e u r s d e t o u t e s les n a t i o n s , par -
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m i l e s q u e l l e s l a n a t i o n a l l e m a n d e a h e u r e u s e m e n t j o u é 

u n r ô l e c o n s i d é r a b l e . C e n ' e s t p a s , t a n t s ' en faut , u n e 

e n t r e p r i s e s t ér i l e q u e c e l l e d e r e p r o d u i r e g r a p h i q u e 

m e n t t o u s l e s r é s u l t a t s a c q u i s à la s c i e n c e , p o u r v u q u e 

l e s h o m m e s q u i t e n t e n t d e l e faire s o i e n t f a m i l i e r s 

a v e c t o u s l e s m a t é r i a u x é p a r s , q u ' i l s n e s a c h e n t pas 

s e u l e m e n t d e s s i n e r e t c o m p i l e r , m a i s c o m p a r e r et 

c h o i s i r , e t q u ' i l s s o i e n t c a p a b l e s , q u a n d c e l a e s t p o s 

s i b l e , d e r e c t i f i e r , à l ' a ide d ' o b s e r v a t i o n s a s t r o n o m i 

q u e s , l e s r o u t e s t r a c é e s p a r l e s v o y a g e u r s . C e u x par qu i 

l e m o n d e savant a é té a u s s i l i b é r a l e m e n t do té q u e par 

v o u s , o n t s a n s d o u t e p l u s q u e d 'autres l e dro i t d e b e a u 

c o u p a t t e n d r e , p u i s q u ' i l s o n t , p a r l e u r s c o m b i n a i s o n s , 

a u g m e n t é l e n o m b r e d e s p r o b l è m e s à r é s o u d r e . N é a n 

m o i n s j e c ro i s q u e l o r s q u e v o u s t r a v a i l l i e z , e n 1 8 2 2 , à 

votre g r a n d o u v r a g e sur l ' A f r i q u e , v o u s n e p o u v i e z e s 

p é r e r a u t a n t d e d é c o u v e r t e s n o u v e l l e s qu ' i l s ' en est 

p r o d u i t d e p u i s c e t t e é p o q u e . » 

A la v é r i t é , l e s d é c o u v e r t e s n e p o r t e n t g u è r e q u e sur 

d e s f l e u v e s d o n t n o u s a p p r e n o n s l a d i r e c t i o n , l e s e m 

b r a n c h e m e n t s , l e s n o m s v a r i é s c o m m e l e s l a n g u e s d e s 

p a y s q u ' i l s t r a v e r s e n t ; m a i s c e s f l e u v e s r é v è l e n t la 

c o n f i g u r a t i o n du s o l ; i l s s o n t l e l i e n qu i u n i t l es 

h o m m e s , l ' é l é m e n t v iv i f iant q u i d o i t f é c o n d e r l 'aven ir . 

L e c o u r s s e p t e n t r i o n a l , d u N i l b l a n c et l a part i e du 

g r a n d G o s e h o p qu i c o u l e a u s u d - e s t i n d i q u e n t q u e l e s 

d e u x b a s s i n s s o n t s é p a r é s p a r u n r e l è v e m e n t d u so l . 

C o m m e n t ce r e l è v e m e n t se r a t t a c h e - t - i l s a n s i n t e r r u p 

t i o n au p l a t e a u d u I l a b e s c h ? C o m m e n t c e p r o l o n g e -

t - i l v e r s l e s u d j u s q u e fort a u - d e l à d e l ' é q u a t e u r ? C'est 
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ce q u e n o u s n e s a v o n s q u e d ' u n e m a n i è r e i m p a r f a i t e . 

Sans d o u t e , e t t e l l e est a u s s i l ' o p i n i o n d e C. R i t t e r , 

l es m o n t a g n e s d e L u p a t a q u i , s u i v a n t la r e m a r q u e d e 

W i l h e l m P e t e r s , s ' é t e n d e n t jusqu 'à 26° d e l a t i t u d e m é 

r i d i o n a l e , s o n t m i s e s e n c o m m u n i c a t i o n p a r l e s m o n 

tagnes d e la L u n e a v e c l ' e x h a u s s e m e n t d u sol q u e f o r m e 

au n o r d d e l ' é q u a t e u r l e p l a t e a u d u H a b e s c h . D ' a p r è s 

le t é m o i g n a g e d e s v o y a g e u r s a fr i ca ins q u e n o u s v e n o n s 

de n o m m e r , l e m o t L u p a t a , pr i s a d j e c t i v e m e n t , s i 

gnifie fermé d a n s la l a n g u e d e T e t t e ; a p p l i q u é à l a 

cha îne d e m o n t a g n e s , i l d é s i g n e d o n c u n e e s p è c e d e 

barr ière , c e q u i v e u t d i r e s a n s d o u t e q u e c e s m o n t a 

g n e s n e s o n t t r a v e r s é e s q u e p a r q u e l q u e s c o u r s d ' e a u 

i so lés . « L a c h a î n e d e L u p a t a d e s é c r i v a i n s p o r t u g a i s , 

dit P e t e r s , est s i t u é e à p e u p r è s à 9 0 legoasàv l ' e m b o u 

c h u r e du Z a m b e z e , e t a t o u t a u p l u s 6 5 0 m è t r e s d e 

haut . » Ces m o n t a g n e s é l e v é e s e u f o r m e d e m u r se d i r i 

gent l e p l u s g é n é r a l e m e n t d u n o r d a u s u d , m a i s s o u v e n t 

aussi e l l e s s ' écar tent tantôt vers l 'es t , t antô t vers l ' o u e s t , 

et sont q u e l q u e f o i s e n t r e c o u p é e s par d e s p l a i n e s . T o u t 

le l o n g d e la c ô t e de Z a n z i b a r , l e s c o m m e r ç a n t s q u i p é 

nè trent d a n s l ' i n t é r i e u r d u p a y s r a p p o r t e n t des r e n s e i 

g n e m e n t s s u r c e s m o n t a g n e s q u i o n t u n e g r a n d e é t e n 

d u e , m a i s u n e m é d i o c r e é l é v a t i o n , et s e p r o l o n g e n t e n 

tre l e G" et l e 2 6 e d e g r é d e l a t i t u d e m é r i d i o n a l e , j u s q u ' à 

la fac torer ie d e L o u r e n z o - M a r q u e s s u r l e R i o d e E s 

piri to S a n t o , d a n s la ba i e d e L a g o a o u Delagoa-Bay d e s 

A n g l a i s . P l u s l a c h a î n e d e L u p a t a s ' a v a n c e v e r s l e s u d , 

plus auss i e l l e s ' a p p r o c h e d e s c ô t e s ; près d e L o u r e n z o -

M a r q u e s , e l l e n ' e n est p l u s d i s t a n t e q u e d e 15 legoas. 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E X V I . 

PARTICULARITÉS. 

GRAND COURANT DE ROTATION OU GULF-STREAM. 

D a n s l a p a r t i e s e p t e n t r i o n a l e d e l ' o c é a n A t l a n t i q u e , 

e n t r e l ' E u r o p e , l e n o r d d e l ' A f r i q u e e t l e n o u v e a u 

c o n t i n e n t , l e s e a u x s o n t e n t r a î n é e s par u n c o u r a n t 

q u i r e v i e n t s u r l u i - m ê m e . S o u s les t r o p i q u e s , c e t o u r 

b i l l o n g é n é r a l q u e l ' o n p o u r r a i t a p p e l e r , e n r a i s o n de 

l a c a u s e q u i l e p r o d u i t , courant de rotation, e s t d i r igé , 

c o m m e o n sa i t , d e l ' es t à l ' o u e s t , d a n s l e m ê m e s e n s 

q u e l e s v e n t s a l i z é s . Il b â t e la m a r c h e d e s va i s s eaux 

q u i font v o i l e d e s î l e s C a n a r i e s vers l ' A m é r i q u e m é r i 

d i o n a l e , e t r e n d p r e s q u e i m p o s s i b l e d e r e v e n i r e n 

dro i t e l i g n e d e C a r t a g e n a d e Ind ias à C u m a n a . La 

force de ce c o u r a n t o c c i d e n t a l , a t t r i b u é e à l ' i n f l u e n c e 

d e s v e n t s a l i zés , est a u g m e n t é e d a n s l a m e r d e s A n 

t i l les par l 'ag i tat ion b e a u c o u p p l u s g r a n d e d e s e a u x , 

a g i t a t i o n d o n t la c a u s e l o i n t a i n e , d é c o u v e r t e dès 15G0 
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par sir I l u m p h r y G i l b e r t l , a é t é d é v e l o p p é e a v e c p l u s 

de p r é c i s i o n par R e n n e l l e n 1 8 3 2 , . E n t r e M a d a g a s c a r 

et la côte o r i e n t a l e d e l ' A f r i q u e , c o u l e , du n o r d a u 

sud , le c o u r a n t d e M o z a m b i q u e q u i se p r e s s e c o n t r e l e 

rivage d e M a d a g a s c a r , a u b a n c d e s A i g u i l l e s o u m ê m e 

plus au n o r d , p o u r t o u r n e r la p o i n t e m é r i d i o n a l e d e 

TAfr ique , r e m o n t e a v e c v i o l e n c e l e l o n g d e s c ô t e s o c 

c i d e n t a l e s d e c e c o n t i n e n t j u s q u ' u n p e u a u - d e l à d e 

l ' é q u a l e u r , vers l ' î l e S a i n t - T h o m a s , c o m m u n i q u e à 

une part ie d e s e a u x d e l ' o c é a n A t l a n t i q u e a u s t r a l u n e 

i m p u l s i o n v e r s l e n o r d - o u e s t , enfin l e s e n v o i e se b r i 

ser c o n t r e l e c a p S a i n t - A u g u s t i n , et l o n g e r l e s c ô t e s 

de la G u y a n e j u s q u ' à l ' e m b o u c h u r e d e l ' O r é n o q u e , la 

Boca del Drago, et l a c ô t e d e P a r i a 2 . L e n o u v e a u 

c o n t i n e n t , d e p u i s l ' i s t h m e de P a n a m a j u s q u ' à l a part i e 

s e p t e n t r i o n a l e d u M e x i q u e , o p p o s e u n e d i g u e q u i a r 

rête ce m o u v e m e n t d e l a m e r , et force l e c o u r a n t à se 

diriger v e r s l e n o r d e n p a r t a n t d e V e r a g u a , et à 

suivre l e s s i n u o s i t é s d e s c ô t e s d e Costa R i c a , d e s 

M o s q u i t o s , de C a m p e c h e et d e T a b a s c o . L e s e a u x qu i 

en trent d a n s l e g o l f e d e M e x i q u e p a r l ' o u v e r t u r e l a i s s é e 

l ibre e n t r e l e cap C a t o c h e de Y u c a t á n et l e cap S a n 

A n t o n i o d e C u b a , r e t o u r n e n t d a n s l ' o c é a n A t l a n t i q u e 

par l e cana l d e R a h a m a , après a v o i r a c c o m p l i u n g r a n d 

m o u v e m e n t d e r o t a t i o n e n t r e V e r a - C r u z , T a m i a g u a , 

l ' e m b o u c h u r e d u Rio bravo de l N o r t e e t c e l l e d u 

Miss iss ip i . Ces e a u x , e n r e j o i g n a n t l ' O c é a n vers l e 

1 Hak luy t . Voyages, t . I I I , p . 14. 
2 R e n n e l l , Investigation of the Currents of the Atlantic Occan1 

1832, p p . 9(1 e t 136. 
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n o r d , f o r m e n t c e q u e l e s n a v i g a t e u r s a p p e l l e n t l e Guîf-

strearn, c ' e s t - à - d i r e u n f l euve r a p i d e d ' e a u x c h a u d e s 

q u i s ' é l o i g n e n t d e p l u s , e n s u i v a n t u n e l i g n e d i a g o 

n a l e , des c ô t e s d e l ' A m é r i q u e d u N o r d . L e s v a i s s e a u x 

q u i , d e s p o r t s d e l ' E u r o p e , n a v i g u e n t vers c e s p a r a g e s 

e t s o n t i n c e r t a i n s de l e u r l o n g i t u d e , p e u v e n t s ' o r i e n 

t e r , a u s s i t ô t q u ' i l s a t t e i g n e n t l e Gulf-strearn,, d 'après 

d e s i m p l e s o b s e r v a t i o n s d e l a t i t u d e , g r â c e à l ' o b l i q u i t é 

d e c e c o u r a n t , d o n t l a s i tua t ion a é t é , p o u r la p r e m i è r e 

f o i s , d é t e r m i n é e e x a c t e m e n t p a r F r a n k l i n , W i l l i a m s et 

P o w n a l l . 

A part ir d u 4 1 e p a r a l l è l e , l e fleuve d ' eau c h a u d e , 

q u i g a g n e t o u j o u r s e n l a r g e u r à m e s u r e qu ' i l p e r d de 

sa v i t e s s e , se d é t o u r n e s u b i t e m e n t vers l ' e s t , et va 

p r e s q u e t o u c h e r à la l i m i t e m é r i d i o n a l e d u g r a n d b a n c 

d e T e r r e - N e u v e . J'ai o b s e r v é q u ' e n c e l i e u la t e m p é 

r a t u r e d e ses e a u x c o n t r a s t e p l u s q u e n u l l e part a i l 

l e u r s a v e c c e l l e d e s e a u x e n v i r o n n a n t e s , r e f ro id i e s par 

l e c o n t a c t d e s s a b l e s . Avarit d e p a r v e n i r a u x p l u s o c 

c i d e n t a l e s d e s A ç o r e s , l e Gulf-stream s e p a r t a g e e n 

d e u x b r a s , d o n t l ' u n , d u m o i n s d a n s c e r t a i n e s s a i 

s o n s d e l ' a n n é e , s e d i r i g e vers l ' I s l a n d e e t la N o r w é g c , 

l ' a u t r e v e r s l e s î l e s C a n a r i e s e t l e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s 

d e l ' A f r i q u e d u N o r d . C e m o u v e m e n t d e l ' A t l a n t i q u e , 

q u e j ' a i d é c r i t p l u s e n d é t a i l d a n s m o n Voyage aux 

régions équinoxiales, e x p l i q u e c o m m e n t , e n dépi t 

des v e n t s a l i z é s , d e s t r o n c s d ' a r b r e s d i c o t y l é d o n s 

s o n t c h a r r i é s d e l ' A m é r i q u e d u S u d et d e s I n d e s 

o r i e n t a l e s j u s q u e sur l e s c ô t e s d e s î l e s C a n a r i e s . J'ai 

f a i t , d a n s l e v o i s i n a g e d u b a n c d e T e r r e - N e u v e , u n 
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grand n o m b r e d ' e x p é r i e n c e s s u r la t e m p é r a t u r e d u 

Gulf-stream. Il a p p o r t e , a v e c u n e g r a n d e r a p i d i t é , l e s 

eaux c h a u d e s d e s b a s s e s l a t i t u d e s d a n s l e s r é g i o n s p l u s 

rapprochées d u n o r d . Il e n r é s u l t e q u e l a t e m p é r a t u r e 

est d e 2° o u 3° R é a u m u r p l u s é l e v é e q u e c e l l e d e s 

eaux i m m o b i l e s q u i l ' e n t o u r e n t , e t q u i f o r m e n t e n 

q u e l q u e sor te l e s rives d e ce c o u r a n t p é l a g i q u e d'eau 

c h a u d e . 

Le p o i s s o n - v o l a n t d e la z o n e é q u i n o x i a l e [Exocetus 

votitans) s ' a v a n c e vers l e n o r d e t p é n è t r e à u n e g r a n d e 

d i s tance d a n s la z o n e t e m p é r é e , e n s u i v a n t l e c o u 

rant du f leuve o ù l e r e t i e n t la c h a l e u r d e s e a u x . L e 

varech o û Fucus natans q u i s ' a m a s s e à la s u r f a c e d u 

Gulf-stream, p a r t i c u l i è r e m e n t d a n s le g o l f e d u M e x i 

q u e , r e n d f a c i l e m e n t r e c o n n a i s s a b l e a u n a v i g a t e u r 

l ' entrée d u c o u r a n t , et l a d i s p o s i t i o n m ê m e d e s r a 

m e a u x i n d i q u e la d i r e c t i o n d u f l e u v e . L e g r a n d m â t 

du v a i s s e a u d e g u e r r e a n g l a i s l e Tilbury, q u i fu t i n c e n 

dié p e n d a n t l a g u e r r e d e S e p t a n s s u r la c ô t e d e S a n t o 

D o m i n g o , s e t r o u v a j e t é p a r l e c o u r a n t d ' e a u c h a u d e 

sur l e s r i v a g e s d e l'Ecosse s e p t e n t r i o n a l e . D e s t o n 

n e a u x r e m p l i s d ' h u i l e de p a l m e , r e s t e d u c h a r g e m e n t 

d'un v a i s s e a u a n g l a i s q u i s 'était p e r d u s u r u n é c u e i l , 

près d u cap L o p e z e n A f r i q u e , p a r v i n r e n t é g a l e m e n t 

j u s q u ' a u x c ô t e s d'Ecosse. Ces d é b r i s a v a i e n t p a r c o n 

s é q u e n t t raversé d e u x fois t o u t l ' o c é a n A t l a n t i q u e , 

d 'abord d e l ' e s t à l ' o u e s t , e n t r e 2° et 12° d e l a t i t u d e , 

e n s u i v a n t l e c o u r a n t é q u i n o x i a l ; la s e c o n d e fo i s , de 

l ' oues t à l ' e s t , e n t r e 45° e t 5 3 ° , p o r t é s p a r l e Gulf-

stream. R e n n e l l r a c o n t e le v o y a g e d ' u n e b o u t e i l l e f l o t -
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tante q u i fut j e t é e , a v e c u n e i n s c r i p t i o n , d u vaisseau 

a n g l a i s Newcastle, l e 2 0 j a n v i e r 1 8 1 9 , par 38° 5 2 ' de 

l a t i t u d e , 66° 2 0 ' d e l o n g i t u d e , e t r e t r o u v é e s e u l e m e n t 

l e 2 j u i n 1 8 2 0 , sur la c ô t e n o r d - o u e s t d e l ' I r l a n d e , 

p r è s d e l ' î l e d ' À r r a n 1 . P e u d e t e m p s avant m o n a r r i 

v é e à T é n é r i f f e , la m e r avai t j e t é d a n s la r a d e de S a n t a 

Cruz u n t r o n c d e c è d r e d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e 

(Cedrela odorata), t out r e c o u v e r t e n c o r e d e s o n é c o r c e , 

à l a q u e l l e u n e g r a n d e q u a n t i t é d e l i c h e n s é ta i t res tée 

a t t a c h é e . 

L e Gulf-stream, e n p o r t a n t a u x î l e s de F a y a l , de F l o r è s 

e t d e Corvo ( a p p a r t e n a n t au g r o u p e d e s A ç o r e s ) d e s t iges 

d e b a m b o u s , d e s m o r c e a u x d e b o i s a r t i s t e m e n t travai l 

l é s , d e s t r o n c s d ' u n e e s p è c e d e p i n p r o p r e au M e x i q u e 

e t a u x A n t i l l e s , et q u e l ' o n n'avai t pas e n c o r e v u e , des 

c a d a v r e s h u m a i n s d ' u n e race p a r t i c u l i è r e , r e m a r q u a b l e 

p a r l a l a r g e u r d u v i s a g e , a , c o m m e o u sa i t , c o n t r i b u é 

à la d é c o u v e r t e d e l ' A m é r i q u e . Ces é p a v e s fort i f ièrent 

l e s c o n j e c t u r e s d e C o l o m b s u r l ' e x i s t e n c e d' î les et de 

c o n t r é e s a s i a t i q u e s , s i t u é e s vers l ' o u e s t , à u n e d i s tance 

q u i n e deva i t pas ê tre c o n s i d é r a b l e . C o l o m b appri t de 

la b o u c h e d ' é t r a n g e r s é tab l i s d a n s l e s A ç o r e s , au cap 

d e la B e r g a , q u e l ' o n avait r e n c o n t r é , e n n a v i g u a n t 

v e r s l ' o u e s t , d e s b a r q u e s c o u v e r t e s , c o n d u i t e s par 

d e s h o m m e s d'un a s p e c t é t r a n g e , et c o n s t r u i t e d e te l le 

façon q u ' e l l e s n e p o u v a i e n t j a m a i s s o m b r e r î . Que 

des n a t u r e l s d e l ' A m é r i q u e , v r a i s e m b l a b l e m e n t des 

E s q u i m a u x du G r o e n l a n d o u d u L a b r a d o r , p o u s s é s 

1 R e n n e l , Investigation of the Currents, p . 3 4 7 . 
a A l m a d i a s cou cosa inovediza , que n u n c a se h u n d e n . 
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vers l e s u d - e s t par d e s c o u r a n t s et des t e m p ê t e s , a i e n t 

r é e l l e m e n t passé s u r n o t r e c o n t i n e n t , c 'est c e q u i e s t 

attesté p a r l e s t é m o i g n a g e s l e s p l u s c o n v a i n c a n t s , b i e n 

que l e fait ait é t é l o n g t e m p s m i s e n d o u t e . J a m e s 

W a l l a c e r a c o n t e 1 q u ' e n 1 6 8 2 , u n G r o ë n l a n d a i s fut v u 

dans s o n c a n o t p a r u n g r a n d n o m b r e d e p e r s o n n e s à 

la po in te m é r i d i o n a l e d e l ' î l e d ' E d a . O n n e p u t r é u s s i r 

à s'en e m p a r e r . E n 1 6 8 4 , u n p ê c h e u r g r o ë n l a n d a i s 

apparut auss i p r è s d e l ' î l e W e s t r a m . O n v o y a i t s u s 

p e n d u d a n s l ' ég l i s e d e B u r r a u n c a n o t q u i avait a p 

partenu à d e s E s q u i m a u x , e t q u e l e s c o u r a n t s o u la 

t empête ava ien t j e t é s u r l e r i v a g e . L e s h a b i t a n t s d e s 

Orcades d é s i g n e n t l e s G r o ë n l a n d a i s qu i s e m o n t r e n t 

dans c e s parages s o u s l e n o m d e F i n n o i s (Finn-men). 

Je t r o u v e dans l ' h i s t o i r e d e V e n i s e , p a r l e c a r d i n a l 

B e m b o , la m e n t i o n d e ce fai t , q u ' e n 1 5 0 8 , un b â t i 

m e n t f rança i s c a p t u r a s u r l e s c ô t e s d ' A n g l e t e r r e u n 

petit c a n o t m o n t é p a r s e p t h o m m e s d ' u n a s p e c t b i 

zarre. L a d e s c r i p t i o n r é p o n d t o u t à fait à l a c o n f o r 

m a t i o n d e s E s q u i m a u x 2 . P e r s o n n e n e p u t c o m p r e n d r e 

leur l a n g a g e . L e u r s h a b i t s é t a i e n t a t t a c h é s a v e c des 

arêtes d e p o i s s o n ; sur la t ê te i ls p o r t a i e n t « u n e c o u 

r o n n e d e c h a u m e p e i n t e , c o m m e e n t o u r é e d e s e p t p e 

tites o r e i l l e s 3 . » I l s m a n g e a i e n t d e l a v i a n d e c r u e e t 

b u v a i e n t d u s a n g c o m m e n o u s b u v o n s d u v i n . S i x d e 

ces h o m m e s m o u r u r e n t d a n s l e v o y a g e ; l e s e p t i è m e 

I Account of tke îslands of Orkney, 1700, p . 60 . 
5 « H o m m e s e r a n t s e p t e m rnediocr i s t a t u r a , c o l o r e s u b o b s c u r o , lato 

et p a t e n t e v u l t u , c i ca t r i ceque u i i a v io lacea s i gna to . » 
II « C o r o n a m e cu lmo p i c t a m , s e p t e m quas i au r i cu l i s i n t e x t a m . » 
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étai t j e u n e , et fut p r é s e n t é a u roi d e F r a n c e ( L o u i s X I I ) , 

qu i é ta i t a l o r s à O r l é a n s ! . 

L ' a p p a r i t i o n d e p r é t e n d u s I n d e n s s u r l e s c ô t e s o c 

c i d e n t a l e s de l ' A l l e m a g n e , a u t e m p s d e s O t h o n s e t de 

F r é d é r i c B a r b e r o u s s e , d a n s l e x e e t l e x i f s i è c l e , et 

m ê m e à u n e é p o q u e b e a u c o u p p l u s r e c u l é e , l o r s q u e 

Q u i n t u s M e t e l l u s C e l e r é t a i t p r o c o n s u l d a n s l e s G a u l e s , 

a ins i q u e l 'a t tes te C o r n é l i u s N e p o s d a n s s e s f r a g m e n t s 2 , 

s ' e x p l i q u e n t d e l a m ê m e m a n i è r e p a r l e s effets des 

c o u r a n t s m a r i n s e t l a p e r s i s t a n c e d e s v e n t s d e n o r d -

o u e s t . U n r o i des B o ï e n s , d ' a u t r e s d i s e n t d e s S u è v e s , 

fit p r é s e n t à M e t e l l u s C e l e r d ' h o m m e s a u te in t f oncé 

q u i a v a i e n t é c h o u é s u r l a p l a g e . D é j à G o m a r a est 

d'avis q u e l e s I n d i e n s d u roi d e s B o ï e n s é t a i e n t des 

i n d i g è n e s d u L a b r a d o r 3 . L e s E s q u i m a u x o n t p u a u t r e 

fois s e m o n t r e r d ' a u t a n t p l u s f r é q u e m m e n t s u r l e s 

c ô t e s s e p t e n t r i o n a l e s d e l ' E u r o p e , q u e ce t t e race f o r 

m a i t a u x i B e t a u x i f s i è c l e , a ins i q u e n o u s l 'ont appris 

l e s r e c h e r c h e s d e Rask et d e F i n u M a g n u s e n , u n e 

p o p u l a t i o n e x t r ê m e m e n t n o m b r e u s e , q u i , s o u s l e n o m 

1 B e m b o , Historix Venetx, 1718 , 1. "VII, p . 257 . 

* E d i d . v a n S t a v e r e n cu r . R a r d i l i , 1 8 2 0 , t . II, p . 356. P o m p o n i u s 

Mêla, 1. III, c. H, § 8. P l i n e , Ilist. nat., 1. II , c. 67 . 
3 Si ya n o fuesen d e T i e r r a d e ! L a b r a d o r , y los t uv i e sen los Ro-

m a n o s p o r I n d i a n o s , e n g a n a d o s en el eu lor . (S i déjà ils t é t a i e n t de 

la t e r r e de L a b r a d o r , car les R o m a i n s , t r o m p é s p a r l eu r c o u l e u r , les 

ava i en t p r i s p o u r des Ind iens . ) G o m a r a , Historia gênerai de las In-

dias, 1553 , Col. vu . ( F r a n c i s c o - L o p e z d e G o m a r a ou G ornera , h i s to 

r i e n e t p r ê t r e e s p a g n o l , n é à G o m e r a ( a r c h i p e l des C a n a r i e s ) , en 

1510, m o r t e n 1560. 11 r é s i d a l o n g t e m p s e n A m é r i q u e . Son Histoire 

générale des Indes, p u b l i é e e n 1 5 5 3 , a é té t r a d u i t e e n p lus ieu r s 

l a n g u e s , e n t r e a u t r e s en f r ança i s , p a r M a r t i n F u m é e , P a r i s , 1606, 

i n -8° . 
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de S k r é l i n g u e s , s ' é t enda i t d e p u i s l e L a b r a d o r j u s q u ' a u 

W i n l a n d , le bon pays du vin, c ' e s t - à - d i r e j u s q u ' a u x 

côtes d e M a s s a c h u s e t t s e t d e C o n n e c t i c u t 1 . 

D e m ê m e q u e la t e m p é r a t u r e es t a d o u c i e d u r a n t 

l 'hiver à l ' e x t r é m i t é s e p t e n t r i o n a l e d e la S c a n d i n a v i e 

par l e Gulf-stream, q u i c h a r r i e j u s q u ' a u - d e l à d u 

6 2 e p a r a l l è l e d e s fru i t s d e l ' A m é r i q u e t r o p i c a l e , t e l s 

que les frui ts du C o c o t i e r , d u M i m o s a s c a n d e n s et 

de l ' A n a c a r d i u m o c c i d e n t a l e , l ' I s l a n d e j o u i t a u s s i d e 

t e m p s à a u t r e d e s effets b i e n f a i s a n t s q u e p r o d u i t c e 

vaste c o u r a n t d ' eau c h a u d e , e n se r é p a n d a n t a u l o i n 

dans l e s l a t i t u d e s s e p t e n t r i o n a l e s . L e s c ô t e s d ' I s l a n d e 

r e ç o i v e n t , c o m m e c e l l e s d e s î l e s Fceroé , u n n o m b r e 

c o n s i d é r a b l e d e t r o n c s d ' a r b r e s a m é r i c a i n s . O n faisai t 

servir au tre fo i s à d e s c o n s t r u c t i o n s c e s b o i s , q u e la 

m e r rejetait a l o r s e n p l u s g r a n d e q u a n t i t é ; o n l e s d i s 

tr ibuait e n p l a n c h e s e t e n p o u t r e s . L e s frui ts d e s 

p lantes t r o p i c a l e s q u e l ' o n r a m a s s e s u r la c ô t e d ' I s 

l a n d e t é m o i g n e n t d e la d i r e c t i o n q u e s u i v e n t l e s e a u x 

d u s u d a u n o r d *. 

1 H u m b o l d t , Cosmos, t . I I , p . 2 8 4 ; Histoire, de la géographie du 

nouveau continent. 
s S a r t o r i u s v a n W a l t e r s h a u s e n , Physisch-geograpliische Skizze 

vonfsland, 1847, p p . 2 2 - 3 5 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E X V I I . 

PARTICULARITÉS. 

TROUPEAUX D'AMÉRIQUE. 

D e u x e s p è c e s d e b œ u f s , l e Bos americanus e t l e 

Bos moschatus, sont p a r t i c u l i e r s à la par t i e s e p t e n t r i o 

n a l e d u n o u v e a u c o n t i n e n t , m a i s l e s i n d i g è n e s : 

Queis n e q u e mos n e q u e cu l tus e r a t ; n e c j ü n g e r e t a u r o s 

n o r a n t 

b u v a i e n t l e s a n g t o u t c h a u d e t n o n pas l e la i t d e c e s 

a n i m a u x . O n a c e p e n d a n t t rouvé q u e l q u e s e x c e p t i o n s 

c h e z les r a c e s q u i c u l t i v a i e n t l e m a ï s . J'ai déjà fait o b 

server ce q u e r a c o n t e G o m a r a 2 des t r o u p e a u x de b i s o n s 

a p p r i v o i s é s q u e p o s s é d a i t u n p e u p l e h a b i t a n t la part i e 

n o r d - o u e s t d u M e x i q u e , et q u i l u i f o u r n i s s a i e n t de 

j q u o i s e v ê t i r , m a n g e r et b o i r e . L e b r e u v a g e pouva i t 

; 1 Vi rg i l e , Enéide, 1. Vl t l , v. 316. 

* Historie/ gênerai de las Indias, Sa ragosa , 1553 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



bien ê tre d u s a n g c a r , a ins i q u e j e l 'ai r a p p e l é b i e n 

des fo i s , a v a n t l ' a r r i v é e d e s E u r o p é e n s , t o u s l e s i n d i 

gènes d u n o u v e a u c o n t i n e n t p a r a i s s e n t a v o i r e u c e l a 

de c o m m u n a v e c c e u x d e la C h i n e e t d e l a C o c h i n -

c h i n e , e n t o u r é s c e p e n d a n t de p e u p l e s p a s t e u r s , d e n e 

pouvo ir souffrir l e la i t o u d u m o i n s d e n ' e n p a s fa ire 

usage . 

Les t r o u p e a u x d e L a m a s d o m e s t i q u e s , q u e l ' o n a 

trouvés d a n s l e s h a u t e s t erre s d e Q u i t o , d u P é r o u et 

du Chi l i , a p p a r t e n a i e n t à c e s c o l o n s q u i c u l t i v a i e n t l a 

terre et n o n à d e s p o p u l a t i o n s n o m a d e s . L e s e x c e p 

tions é t a i e n t a s s u r é m e n t t r è s - r a r e s ; P e d r o de C i e c a d e 

L é o n 2 para î t v o u l o i r e n c i t er u n e , l o r s q u ' i l d i t q u e sur 

le p l a t e a u p é r u v i e n d e C o l l a o , d e s L a m a s é t a i e n t a t 

telés à la c h a r r u e 3 . H a b i t u e l l e m e n t d a n s l e P é r o u l a 

charrue n 'é ta i t t i r é e q u e p a r d e s h o m m e s 4 . M. B a r -

ton a c c r é d i t a c e t t e o p i n i o n , q u e c h e z q u e l q u e s r a c e s 

du Canada o c c i d e n t a l l e s o i n d e s b e s t i a u x n ' é t a i t p a s 

c o m p l è t e m e n t i n c o n n u , e t q u e l ' o n é l e v a i t d e s b u f f l e s 

a m é r i c a i n s à c a u s e d e l e u r c h a i r e l d e l e u r p e a u s . 

B a n s l e P é r o u et à Q u i t o o n n e t r o u v e p l u s n u l l e 

part d e L a m a s à l 'é tat s a u v a g e pr imi t i f . C e u x q u i e r 

raient sur l a p e n t e o c c i d e n t a l e d u C h i m b o r a z o r e d e 

v inrent s a u v a g e s , s u i v a n t l e r éc i t q u e m ' o n t fa i t l e s 

1 P r e s c o t t , Conquest of Mexico, t. III, p . 4 1 6 . 

* Chronica del Perú, Sevi l la , l o o 3 , c. H O , p . 264. 
s Voyez auss i Gay, Zoología de Chile, Mamífe ros , 1847 , p . 154,. 

* G a r c i l a s o , Comentarios reales, d é p a r t . , 1. V, c . 2 , p . 1 3 3 ; 

Prescot t , History of the conquest ofPeru, 1847, t . I, p . 136 . 
5 Fragments of the Natural History of Pennsylvania, 1 " p a r t . , 

p . 4. 
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i n d i g è n e s , l o r s q u e l ' a n c i e n n e r é s i d e n c e d e s m a î t r e s d e 

Q u i t o , L i m a , fut r é d u i t e e n c e n d r e s . 

D e m ê m e au c e n t r e d u P é r o u , s u r la Ceja de la 

Montana, o n r e n c o n t r e a u j o u r d ' h u i d e s b œ u f s q u i 

s o n t r e t o m b é s d a n s u n e s a u v a g e r i e c o m p l è t e . L e s h a 

b i t a n t s d u pays l e s n o m m e n t Vacas del monte o u Va-

cas cimarronas1. M. d e T s c h u d i a c o m b a t t u , à l ' a ide d e 

s o l i d e s r a i s o n s , l ' o p i n i o n d e C u v i e r , t r è s - r é p a n d u e m a l 

h e u r e u s e m e n t p a r l e s a v a n t M e y e n , d ' a p r è s l a q u e l l e 

l e s L a m a s d e s c e n d r a i e n t des G u a n a c o s , a u j o u r d ' h u i 

e n c o r e à l 'é tat s a u v a g e 2 . 

L e L a m a , l e P a c o o u À l p a c a e t l e G u a n a c o s o n t 

t r o i s e s p è c e s s é p a r é e s p a r d e s d i f f é r e n c e s o r i g i n a i r e s 3 : 

l e G u a n a c o , n o m m é Iluanacu d a n s la l a n g u e Q q u i -

c h u a , e s t l e p l u s g r a n d ; l ' A l p a c a , m e s u r é d e p u i s l e 

so l j u s q u ' à l ' e x t r é m i t é d e la t ê t e , est l e p l u s p e t i t ; 

c ' e s t l e L a m a q u i a p p r o c h e l e p l u s d e l a h a u t e u r d u 

G u a n a c o . D e s t r o u p e a u x d e L a m a s , q u a n d i l s s o n t e n 

auss i g r a n d n o m b r e q u e j e l e s ai v u s sur l e s p l a t e a u x 

s i t u é s e n t r e Q u i t o e t R i o b a m b a , a j o u t e n t b e a u c o u p à 

l ' a g r é m e n t d u p a y s a g e . L e M o r o m o r o d u C h i l i para î t 

n ' ê t r e q u ' u n e v a r i é t é d u L a m a . 

D a n s l e g e n r e L a m a , la V i g o g n e , l e G u a n a c o et 

l ' A l p a c a v i v e n t e n c o r e à l 'é tat s a u v a g e sur d e s h a u 

t e u r s qu i n ' o n t pas m o i n s d e 4 , 2 2 3 à 5 , 1 9 7 m è t r e s . 

On r e n c o n t r e a u s s i c e s d e u x d e r n i è r e s e s p è c e s a p p r i 

v o i s é e s ; m a i s c e l a es t r a r e d a n s l ' e s p è c e G u a n a c o . 

1 De T s c h u d i , Fauna Peruana, p p . '¿36. 
! Meyeu , lieise um die Erde, 3 e p a r t . p . 6 f . 
3 De T s c h u d i , Fauna Peruana, p . 2 2 8 e t 2 3 7 . 
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L'Àlpaca s ' a c c o m m o d e m o i n s b i e n q u e l e L a m a d ' u n 

c l i m a t trop c h a u d . 

D e p u i s l ' i n t r o d u c t i o n d ' a n i m a u x p l u s u t i l e s , t e l s q u e 

le Cheva l , l e M u l e t et l ' A n e qui a, s o u s l e s t r o p i q u e s , 

u n e v ivac i t é et u n e b e a u t é p a r t i c u l i è r e s , l e L a m a et 

l 'A lpaca sont m o i n s s o u v e n t a p p l i q u é s , c o m m e b ê t e s 

de s o m m e , a u x t r a v a u x d e s m i n e s , e t l ' o n n ' e n p r e n d 

p l u s l e m ê m e s o i n . L e u r l a i n e , d e f i n e s s e t r è s - i n é 

g a l e , est t o u j o u r s r e s t é e n é a n m o i n s u n d e s obje t s i m 

portants sur l e s q u e l s s ' e x e r c e l ' a n c i e n n e i n d u s t r i e d e s 

hab i tants d e l a m o n t a g n e . 

D a n s l e C h i l i , o n d i s t i n g u e p a r d e s n o m s d i f f é r e n t s 

le G u a n a c o s a u v a g e e t l e G u a n a c o a p p r i v o i s é : l e p r e 

m i e r s 'appe l l e Luan, l e s e c o n d Chilihueque. 

Afin de s ' e x p l i q u e r c o m m e n t l e s G u a n a c o s s a u v a g e s , 

r é u n i s q u e l q u e f o i s p a r t r o u p e a u x d e 5 0 0 , o n t p u se 

r é p a n d r e s u r u n si v a s t e e s p a c e , d e p u i s l e s C o r d i l l è 

res d u P é r o u j u s q u ' à l a t e r r e d e F e u , i l e s t i m p o r t a n t 

de savoir q u e c e s a n i m a u x n a g e n t a v e c u n e g r a n d e 

fac i l i té d ' u n e î l e à l ' a u t r e , s a n s ê t re a r r ê t é s d a n s l e u r 

v o y a g e par l e s bras d e m e r o u /tordes d e l a P a t a g o n i e . 

On p e u t v o i r à c e su je t l e s g r a c i e u s e s d e s c r i p t i o n s d e 

D a r w i n 1 . 

L e T a y é d e la C a l i f o r n i e , d é c r i t par l e p è r e V a n e -

g a s , paraî t r e s s e m b l e r b e a u c o u p a u M o u f l o n d e l ' a n 

c i e n c o n t i n e n t (Ovis musimon). L e m ê m e a n i m a l a 

é té vu a u s s i d a n s l e s M o n t a g n e s P i e r r e u s e s (Stony 

Mountains), p r è s d e s s o u r c e s d u f l euve d e la P a i x . L e 

1 Journal of Researches, IWj, p. 6 6 . 
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Tayé dif fère , a u c o n t r a i r e , d ' u n pe t i t r u m i n a n t , t a 

c h e t é d e b l a n c e t d e n o i r , q u i paî t sur l e s b o r d s d u 

Missour i e t d e l ' A r k a n s a s . L a s y n o n y m i e d e l ' A n t i l o p e 

furc i f er , d e l ' A n t i l o p e t e m e - m a z a m a d e S m i t h et de 

l 'Ovis m o n t a n a es t e n c o r e t r è s - i n c e r t a i n e . 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C I I A P I T R E X V I I I . 

PARTICULARITÉS. 

ORIGINE DE LA CULTURE DES PLANTES CÉRÉALES. 

Les m ê m e s t é n è b r e s q u i c o u v r e n t l a p a t r i e p r i m i 

tive des a n i m a u x d o m e s t i q u e s , c o m p a g n o n s i n s é p a r a 

bles d e l ' h o m m e d e p u i s l e s p l u s a n t i q u e s m i g r a t i o n s , 

cachent auss i l e l i e u o ù o n t o r i g i n a i r e m e n t pr i s n a i s 

sance l e s p l a n t e s c é r é a l e s . Ces p l a n t e s s o n t a p p e l é e s 

en a l l e m a n d Getrdde, m o t d a n s l e q u e l J a c o b G r i m m 

a re trouvé i n g é n i e u s e m e n t l ' a n c i e n m o t gilragidi, ge-

tregede ( d e tragan, p o r t e r ) ; c e s o n t e n q u e l q u e sor te l e s 

fruits a p p r i v o i s é s , l e s frui ts l e s p l u s à la p o r t é e d e 

l ' h o m m e , fruges, frumentum, d e m ê m e q u e l ' o n o p 

pose l e s a n i m a u x a p p r i v o i s é s a u x a n i m a u x s a u v a g e s \ 

C'est s a n s c o n t r e d i t u n p h é n o m è n e t r è s - s u r p r e n a n t 

1 Jacob Gr imm, Geschichte der deutschen Sprache, 1848, 

l ' e part., p. 6 2 . 
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q u ' u n c ô t é d e n o t r e p l a n è t e s o i t h a b i t é p a r d e s p e u 

p l e s a u x q u e l s l e l a i t a g e e t l a far ine d e t o u t e s l e s g r a 

m i n é e s à é p i s é t r o i t s , t e l l e s q u e l e s H o r d é a c é e s e t l e s 

A v é n a c é e s , o n t é t é d e t o u t t e m p s c o m p l è t e m e n t i n 

c o n n u s , t a n d i s q u e d a n s l ' a u t r e h é m i s p h è r e p r e s q u e 

t o u t e s l e s n a t i o n s c u l t i v e n t l e s c é r é a l e s e t é l è v e n t l e s 

a n i m a u x q u i d o n n e n t du la i t . L ' a n c i e n e t l e n o u v e a u 

m o n d e p e u v e n t ê t r e c a r a c t é r i s é s p a r l a d i f f é r e n c e d e s 

g r a m i n é e s q u e l ' o n y c u l t i v e . E n A m é r i q u e , o n n e r é 

c o l t e q u e d u m a ï s e n t r e l e 5 2 e d e g r é d e l a t i t u d e s e p 

t e n t r i o n a l e et l e 4 6 e d e l a t i t u d e m é r i d i o n a l e . D a n s 

l ' a n c i e n c o n t i n e n t a u c o n t r a i r e , d e p u i s l e s é p o q u e s 

l e s p l u s r e c u l é e s a u x q u e l l e s r e m o n t e l ' h i s t o i r e , n o u s 

d é c o u v r o n s d e t o u s c ô t é s d e s c é r é a l e s ; p a r t o u t s o n t 

c u l t i v é s l e f r o m e n t , l ' o r g e , l ' é p e a u t r e e t l ' a v o i n e . D 'a 

p r è s u n e a n t i q u e c r o y a n c e q u e r a p p o r t e d é j à D i o d o r e 

d e S i c i l e 1 , il p o u s s e u n e e s p è c e de f r o m e n t s a u v a g e 

d a n s l e s c a m p a g n e s d e L e o n t i n i , e n S i c i l e . L a F a b l e 

n o u s a p p r e n d a u s s i q u e C é r è s fut t r o u v é e d a n s l e s 

p r a i r i e s a l p e s t r e s d ' E n n a ; e n f i n D i o d o r e r a c o n t e q u e 

« l e s A t l a n t e s n e C o n n u r e n t p a s l e s fruits de C é r è s , 

p a r c e q u ' i l s s ' é t a i e n t s é p a r é s d u r e s t e d e s h o m m e s , 

a v a n t q u e c e s frui ts e u s s e n t é t é m o n t r é s a u x m o r t e l s . » 

M. S p r e n g e l a r e c u e i l l i p l u s i e u r s p a s s a g e s i n t é r e s s a n t s , 

d ' a p r è s l e s q u e l s i l s era i t t e n t é d e s u p p o s e r q u e la 

p l u s g r a n d e par t i e d e s c é r é a l e s c u l t i v é e s e n E u r o p e 

c i o i s s a i e n t o r i g i n a i r e m e n t à l 'é tat s a u v a g e d a n s le 

n o r d d e l a P e r s e e t d e l ' I n d e . L e b l é d ' é t é , p a r e x e r n -
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p i e , v i endra i t s p o n t a n é m e n t d a n s l e pays d e s M u s i -

cans , l ' u n e d e s p r o v i n c e s d e l ' I n d e s e p t e n t r i o n a l e 

l ' o r g e , « antiquissimum frumentum, » c o m m e l ' a p 

pe l l e P l i n e , et l a s e u l e c é r é a l e c o n n u e d e s G o u a n c h e s , 

croîtrait e n G é o r g i e s u r l e s b o r d s d e l ' A r a s e o u K u r , 

suivant Moïse d e C l i o r è n e ä , et à B a l a s c h a m d a n s l e 

nord d e l ' I n d e , s u i v a n t Marco P o l o 3 ; e n f i n o n r e n 

contrerait d e l ' é p e a u t r e s a u v a g e p r è s d ' H a m a d a n . 

Mais, a ins i q u e l'a d é m o n t r é a v e c s a p é n é t r a t i o n o r 

dinaire m o n m a î t r e e t m o n a m i L i n k , d a n s u n M é 

moire p l e i n d ' u n e s a i n e c r i t i q u e *, c e s p a s s a g e s l a i s 

sent s u b s i s t e r u n e g r a n d e i n c e r t i t u d e . J'ai a u s s i , i l y a 

l o n g t e m p s , e x p r i m é d e s d o u t e s s u r l ' e x i s t e n c e d e s c é 

réa les s a u v a g e s e n A s i e 5 et s u p p o s é q u ' e l l e s n ' é t a i e n t 

d e v e n u e s t e l l e s q u ' a p r è s a v o i r é t é c u l t i v é e s . R e i n h o l d 

Fors ter q u i , avant s o n v o y a g e a v e c l e c a p i t a i n e C o o k , 

entrepr i t , s u r l ' o r d r e d e l ' i m p é r a t r i c e C a t h e r i n e , u n e 

e x p é d i t i o n s c i e n t i f i q u e d a n s la R u s s i e m é r i d i o n a l e , s i 

gnala de YHordeum distichum s a u v a g e a u c o n f l u e n t 

de la S a m a r a et du V o l g a . A l a fin d u m o i s d e s e p 

t e m b r e 1 8 2 9 , e n a l l a n t d ' O r e n b o u r g e t d ' O u r a l s k à 

Saratow et à l a m e r C a s p i e n n e , M . E h r e n b e r g e t m o i 

avons h e r b o r i s é a u s s i sur l e s b o r d s d e l a S a m a r a . N o u s 

avons é t é f r a p p é s , e n effet, d u g r a n d n o m b r e d ' é p i s d e 

f r o m e n t et d e s e i g l e q u e n o u s a v o n s r e n c o n t r é s s u r u n 

sol s a n s c u l t u r e ; m a i s i l s é t a i e n t r e d e v e n u s s a u v a g e s 

1 S trabon , 1. XV. 
8 Geographia Armenise,éd. W h i s t o n , 1 7 3 6 , p . 360 . 
3 H a m u s i o , t . I I , p . 10. 

* Abhandlungen der Berlinischen Akademie, 1816, p . 123. 
5 Essai sur la Géographie des Plantes, 1805 , p . 2 8 . 
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et n e p a r a i s s a i e n t p a s d i f férer d e s c é r é a l e s o r d i n a i r e s . 

M. E h r e n b e r g o b t i n t d e M. C a r e l i n u n e e s p è c e d e se i 

g l e , Secale fragile, r e c u e i l l i d a n s la s t e p p e ries Kirgb iz , 

et q u e l e m a r é c h a l d e B i e b c r s t e i n avait c r u l o n g t e m p s 

ê tre la p l a n t e m è r e d e n o t r e s e i g l e c u l t i v é , Secale cé

réale. L ' h e r b i e r d e M i c h a u x n'a pas c o n f i r m é n o n p l u s , 

a ins i q u e l 'a r e m a r q u é déjà M. A c h i l l e R i c h a r d , l ' op i 

n i o n d e c e b o t a n i s t e n i c e l l e d 'Ol iv ier q u ' e n P e r s e , 

p r è s d ' l l a m a d a n , l ' é p e a u t r e , Triticum Spelta, cro î t n a 

t u r e l l e m e n t à l 'é tat s a u v a g e . L e s r e n s e i g n e m e n t s p l u s 

n o u v e a u x d u s a u z è l e i n f a t i g a b l e d ' u n savant v o y a 

g e u r , l e p r o f e s s e u r C h a r l e s K o c h , m é r i t e n t p l u s de c o n 

fiance. Il a t r o u v é u n e g r a n d e q u a n t i t é d e s e i g l e (Se

cale céréale var. (3 pectinata) sur l e s m o n t a g n e s d u 

P o n t , a u n e h a u t e u r d e 1 , 6 2 4 o u 1 , 9 4 9 m è t r e s , d a n s 

d e s l i e u x o ù , d e m é m o i r e d ' h o m m e , c e t t e e s p è c e d e 

c é r é a l e n 'avai t é t é c u l t i v é e ; fait d ' a u t a n t p l u s i m 

p o r t a n t , d i t - i l , q u e n u l l e part c h e z n o u s ce t t e g r a -

m i n é e n e se r e p r o d u i t d ' e l l e - m ê m e . D a n s la part i e du 

C a u c a s e q u i t r a v e r s e l e C h i r v a n , K o c h r e c u e i l l i t auss i 

u n e e s p è c e d ' o r g e qu ' i l n o m m a Ilordeum spontaneum 

et qu ' i l c o n s i d è r e c o m m e n ' é t a n t a u t r e q u e l ' e s p è c e 

s a u v a g e a p p e l é e par L i n n é Hordeum zeocriton t . 

U n n è g r e , e s c l a v e d e F e r n a n d Cortez , fut l e p r e 

m i e r q u i c u l t i v a l e f r o m e n t d a n s la N o u v e l l e - E s p a g n e . 

1 A n d r é Michaux , b o t a n i s t e , voyagea e n Pe r se de 1782 à 1784. Le 

n a t u r a l i s t e Gu i l l aume-Anto ine -Ol iv i e r r e m p l i t u n e mis s ion d a n s le 

m ê m e p a y s , de 1792 à 1798. (L . G.) 
s Charles Koch , Beiirage zur Flora des Orients, 1 e r f a s c , pp . 139 

et 142. — La Flore d'Orient, de ce n a t u r a l i s t e e t v o y a g e u r a l l e 

m a n d , a é té p u b l i é e à Halle de 1848 à 18o4. 
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Il e n t rouva t ro i s g r a i n s s o u s u n e p r o v i s i o n d e r iz q u e 

l 'on avai t a p p o r t é d ' E s p a g n e p o u r l a n o u r r i t u r e d e 

l ' armée . D a n s l e c l o î t r e d e s F r a n c i s c a i n s , à Q u i t o , j ' a i 

vu , c o n s e r v é c o m m e u n e r e l i q u e , l e vase d e t erre q u i 

avait c o n t e n u l e s p r e m i e r s g r a i n s d e f r o m e n t s e m é s à 

Quito par u n m o i n e f r a n c i s c a i n , n o m m é F r a y J o -

doco Rixi d e G a n t e , d u n o m d e la v i l l e d e G a n d o ù i l 

était n é . L e p r e m i e r s e m i s fut fait d e v a n t l e c l o î t r e , 

sur la plazuela de San Francisco, a p r è s q u e l ' o n e u t 

c o u p é l a forêt s i t u é e a u p i e d d u v o l c a n d e P i c h i n c h a , 

et qu i s 'avançai t j u s q u ' à ce l i e u . L e s m o i n e s , q u e j e 

visitai s o u v e n t p e n d a n t m o n s é j o u r à Q u i t o , m e p r i è 

rent de l e u r e x p l i q u e r l ' i n s c r i p t i o n t r a c é e s u r l e vase , 

dans l a q u e l l e i l s s o u p ç o n n a i e n t q u e l q u e a l l u s i o n au 

f r o m e n t . J'y l u s c e t t e p e n s é e , e x p r i m é e e n v i e i l a l l e 

m a n d : « Q u e c e l u i q u i m e v i d e n ' o u b l i e p a s s o n 

D i e u . » Je n e p o u v a i s m e d é f e n d r e m o i - m ê m e d ' u n 

s e n t i m e n t d e r e s p e c t à la v u e d e ce v i e u x v a s e a l l e 

m a n d . P l û t à D i e u q u e p a r t o u t , d a n s l e n o u v e a u c o n 

t inent , o n e û t c o n s e r v é l e s n o m s des h o m m e s q u i , a u 

l ieu d ' e n s a n g l a n t e r l e sol d e l a c o n q u ê t e , y o n t d é 

p o s é l e s p r e m i è r e s s e m e n c e s d e s c é r é a l e s ! 

P o u r ce q u i t o u c h e à l 'aff inité o r i g i n a i r e d e s l a n g u e s , 

« e l l e se r é v è l e m o i n s f r é q u e m m e n t , di t J a c o b G r i m m , 

dans l e s d i v e r s e s e s p è c e s d e c é r é a l e s e t , en g é n é r a l , d a n s 

les c h o s e s d e l ' a g r i c u l t u r e , q u e d a n s c e l l e s q u i t i e n 

n e n t à l ' é l ève d e s b e s t i a u x . L o r s q u e l e s p a s t e u r s se 

d i s p e r s è r e n t , i l s a v a i e n t e n c o r e u n f o n d s d ' u s a g e s 

c o m m u n s , p o u r l e s q u e l s l e s a g r i c u l t e u r s q u i l e u r s u c 

c é d è r e n t d u r e n t c h o i s i r d e s t e r m e s p a r t i c u l i e r s ; a u s s i 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



d e c e fait q u e , r e l a t i v e m e n t a u s a n s c r i t , l e s R o m a i n s et 

l e s G r e c s s o n t p l a c é s o r d i n a i r e m e n t s u r la m ê m e l igne 

q u e l e s A l l e m a n d s e t l e s S l a v e s , o n p e u t c o n c l u r e que 

c e s d e u x g r o u p e s d e p e u p l e s é m i g r è r e n t e n m ê m e 

t e m p s à u n e é p o q u e t r è s - r e c u l é e . L e java i n d i e n [fru-

mentum hordeum), c o m p a r é a u jawai l i t h u a n i e n et 

a u jywa f i n n o i s , e s t u n e rare e x c e p t i o n à l a r è g l e g é 

n é r a l e q u e j e p o s a i s t o u t à l ' h e u r e » 

1 G r i m m , Geschichte der deutschen Sprache, l r o p a r t . , p . 69. 

( G r i m m ( J a c q u e s ou J acob -Lou i s ) , cé l èb re p h i l o l o g u e a l l e m a n d , n é 

à H a n a u , en 1783. Son f r è re , G u i l l a u m e - C h a r l e s G r i m m , est auss i u n 

ph i l o logue d i s t i n g u é . L. G.J 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E X I X . 

PARTICULARITÉS. 

A N C I E N N E S R E L A T I O N S E N T R E L ' A S I E O R I E N T A L E 

E T L ' A M É R I Q U E O C C I D E N T A L E . 

Je cro i s avo ir d é m o n t r é , d a n s l ' o u v r a g e i n t i t u l é 

Vues des Cordillères et Monuments des peuples indi

gènes de l'Amérique, q u e l e s p e u p l e s o c c i d e n t a u x d u 

n o u v e a u c o n t i n e n t a v a i e n t e u , l o n g t e m p s a v a n t l ' a r 

rivée des E s p a g n o l s , d e s r e l a t i o n s a v e c l 'As ie o r i e n 

tale . L ' a n a l o g i e d e c a l e n d r i e r s m e x i c a i n s , t h i b é t a i n s 

et j a p o n a i s , d e s p y r a m i d e s à g r a d i n s e x a c t e m e n t o r i e n 

tées , l e s a n c i e n s m y t h e s s u r l e s q u a t r e â g e s o u l e s 

quatre b o u l e v e r s e m e n t s d u m o n d e e t s u r l a d i s p e r s i o n 

de la r a c e h u m a i n e a p r è s u n e g r a n d e i n o n d a t i o n , s o n t 

autant d ' i n d i c e s à l ' a p p u i d e c e t t e c r o y a n c e . Ce q u i , 

d e p u i s q u e j ' a i p u b l i é m o n l i v r e , a é t é i m p r i m é e n 

A n g l e t e r r e , e n F r a n c e e t a u x É t a t s - U n i s , s u r l e s s i n 

g u l i è r e s s c u l p t u r e s , e x é c u t é e s p r e s q u e d a n s l e s t y l e 
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i n d o u , q u e l 'on a t r o u v é e s p a r m i l e s r u i n e s d e Guat i -

m a l a et d e Y u c a t a n , d o n n e e n c o r e p l u s d e v a l e u r aux 

a n a l o g i e s q u e j e s i g n a l a i s \ 

L e s a n c i e n s m o n u m e n t s d e l a p r e s q u ' î l e d e Y u c a t a n 

é t o n n e n t p l u s e n c o r e q u e c e u x d e P a l e n q u e par l a c i 

v i l i sa t ion q u ' i l s r é v è l e n t . I l s s o n t s i t u é s e n t r e V a l l a -

d o l i d , M e r i d a e t C a m p è c h e , s u r t o u t d a n s l a par t i e o c 

c i d e n t a l e d e c e t t e c o n t r é e . C e p e n d a n t l e s m o n u m e n t s 

d e l ' î le C o z u r n e l , p r o p r e m e n t C u z a m i l , à l ' es t d e l'Yu--

c a t a n , s o n t l e s p r e m i e r s q u e v i r e n t l e s E s p a g n o l s dans 

l ' e x p é d i t i o n d e J u a n d e Grijalva e n 1 5 1 8 , et d a n s ce l l e 

d e Cortez e n 1 5 1 9 . Ce fut d 'après c e s m o n u m e n t s q u e 

se r é p a n d i t e n E u r o p e u n e si h a u t e i d é e d e l ' a n t i q u e c i 

v i l i s a t i o n m e x i c a i n e . L e s r u i n e s l e s p l u s i m p o r t a n t e s de 

l ' Y u c a t a n s o n t l a Casa del Gobernadorh U x m a l , l e s T ô o -

ca l l i s o u t e m p l e s e t l e s c o n s t r u c t i o n s e n v o û t e de K a -

h a h , l e s r u i n e s d e L a b n a h o ù l ' o n r e m a r q u e des c o 

l o n n e s a c c o u p l é e s , c e l l e s d e Zayi d o n t l e s c o l o n n e s se 

r a p p r o c h e n t b e a u c o u p d e l ' ordre d o r i q u e , e n f i n c e l l e s 

d e C h i c h e n qu i se d i s t i n g u e n t par d e g r a n d s p i las tres 

o r n e m e n t é s . U n v i e u x m a n u s c r i t , écr i t e n l a n g u e 

Maya par u n I n d i e n c o n v e r t i a u c h r i s t i a n i s m e , et qui 

se t r o u v e e n c o r e a u j o u r d ' h u i d a n s l e s m a i n s d u Gefe 

1 Voyez l a Re la t ion écri te p a r Anton io del Rio à l a su i te du voyage 

qu ' i l fit en 1787 , et t r a d u i t e , d ' ap rè s le m a n u s c r i t o r i g i n a l , pa r 

C a b r e r a , sous le t i t r e de Description of the ruins of an ancient 

city, discovered near Palenque, 1822 , p . 9 , t a b . 1 2 - 1 4 ; S t e p h e n s , 

Incidents of travel in Yucatan, 1843, t . I, p p . 391 et 4 2 9 - 4 3 4 ; t . Il, 

pp . 2 1 , S3, o f i , 317 et 323 ; le g r a n d et magn i f ique o u v r a g e de Cather -

wood : Views of ancient monuments in Central America, Chiapas 

and Yucatan, 1844 , e t enfin P re sco t t : the Conquest of Mexico, 

t . I l l , A p p e n d . , p . 360. 
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político de P e t o , d o n J u a n P i o P e r e z , i n d i q u e , e n ka-

tunes o u p é r i o d e s de c i n q u a n t e - d e u x a n s , l e s é p o q u e s 

a u x q u e l l e s l es T o l t è q u e s s ' é tab l i rent d a n s l e s d i v e r s e s 

parties d e l a p r e s q u ' î l e . D e c e s r e n s e i g n e m e n t s , P e r e z 

veut t irer l a c o n s é q u e n c e q u e l e s m o n u m e n t s d e 

C h i c h e n r e m o n t e n t j u s q u ' à l a fin d u rv e s i è c l e , t a n d i s 

que c e u x d ' U x m a l a p p a r t i e n n e n t au m i l i e u d u x" s i è c l e . 

Mais o n p e u t é l e v e r b e a u c o u p d e d o u t e s s u r l a l é g i t i 

m i t é d e c e s c o n c l u s i o n s h i s t o r i q u e s 

Les a n c i e n n e s r e l a t i o n s e n t r e l ' o u e s t d e l ' A m é r i q u e 

et l 'est de l ' A s i e s o n t à m e s y e u x p l u s q u e v r a i s e m b l a 

b l e s ; m a i s par q u e l l e s r o u t e s et a v e c q u e l l e s races d e 

l'Asie ces c o m m u n i c a t i o n s e u r e n t - e l l e s l i e u ? C'est ce 

qui n e saurait e n c o r e ê t re d é t e r m i n é . U n pet i t n o m b r e 

d ' i n d i v i d u s , a p p a r t e n a n t à la c l a s s e é c l a i r é e d e s 

p r ê t r e s , devait s a n s d o u t e suf f ire p o u r p r o d u i r e de 

grands c h a n g e m e n t s d a n s l 'é tat p o l i t i q u e d e l ' A m é r i 

que o c c i d e n t a l e . L e s fab l e s r é p a n d u e s j a d i s s u r des 

e x p é d i t i o n s c h i n o i s e s d a n s l e n o u v e a u c o n t i n e n t se 

b o r n e n t , e n réa l i t é , à d e s v o y a g e s p a r m e r a u F o u s a n g 

ou au J a p o n . Il se p e u t , d 'autre par t , q u e d e s J a p o 

nais o u des S i a n - p i d e C o r é e a i e n t é t é j e t é s p a r la t e m 

pê te sur l e s c ô t e s d e l ' A m é r i q u e . Il e s t d é m o n t r é h i s 

t o r i q u e m e n t q u e d e s P o n / . e s e t d ' a u t r e s a v e n t u r i e r s 

n a v i g u è r e n t sur la m e r d e l a C h i n e , p o u r a l l e r c h e r 

c h e r u n r e m è d e q u i a s s u r â t a u x h o m m e s l ' i m m o r t a 

l i t é . C'est a ins i q u e s o u s T s h i n - c h i - h o u a n g - t i , 2 0 9 a n s 

avant l ' ère c h r é t i e n n e , t ro i s c e n t s c o u p l e s d e j e u n e s 

1 Stcphtns, Incidents uf tracel in Yucatán • t. I, p. 439, et t. JI, 

p. 278. 
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g e n s d e s d e u x s e x e s , e n v o y é s au J a p o n , s ' é tab l irent à 

N i p o n , a u l i e u d e r e t o u r n e r e n C h i n e l . L e h a s a r d ne 

p o u r r a i t - i l avo ir c o n d u i t d e s e x p é d i t i o n s s e m b l a b l e s 

d a n s l e s î l e s A l é o u t i e n n e s , à A l a s k a o u à la N o u v e l l e -

C a l i f o r n i e ? L e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s d e l ' A m é r i q u e étant 

d i r i g é e s d u n o r d - o u e s t a u s u d - e s t , t a n d i s q u e l e s côtes 

o r i e n t a l e s d e l 'As ie s o n t i n c l i n é e s d u n o r d - e s t au s u d -

o u e s t , la d i s t a n c e d e s d e u x c o n t i n e n t s , v e r s l e 4 5 e degré 

d e l a t i t u d e , d a n s la r é g i o n t e m p é r é e , la p l u s favorable 

a u d é v e l o p p e m e n t i n t e l l e c t u e l , est t rop c o n s i d é r a b l e 

p o u r q u ' u n e c o l o n i e a s i a t i q u e ait p u s ' é tab l i r fortui te 

m e n t d a n s c e s p a r a g e s . Il faut d o n c s u p p o s e r q u e le 

p r e m i e r d é b a r q u e m e n t s 'opéra s o u s le c l i m a t i n h o s p i 

ta l i er d e s b 5 e et 6 5 e p a r a l l è l e s , ot q u e l a c iv i l i sa t ion 

s ' é t e n d i t p e u à p e u d u n o r d a u s u d , d a n s la d i r e c t i o n 

q u e s u i v i t g é n é r a l e m e n t la m a r c h e d e s p e u p l e s en 

A m é r i q u e "-. O u p r é t e n d a i t m ê m e avo ir t r o u v é , au c o m 

m e n c e m e n t d u xiv" s i è c l e , s u r l e s c ô t e s d e Quiv ira et 

d e C i b o r a ( l e D o r a d o d u N o r d ) , d e s d é b r i s d e v a i s 

s e a u x part i s d u Catay , c ' e s t - à - d i r e d u J a p o n o u de la 

C h i n e 3 . 

N o u s c o n n a i s s o n s t r o p p e u j u s q u ' i c i l e s d ia lec tes 

a m é r i c a i n s p o u r p e r d r e c o m p l è t e m e n t l ' e s p é r a n c e q u e , 

d a n s u n e si g r a n d e var i é t é d ' i d i o m e s , i l s 'en t rouve qui 

a i e n t é t é p a r l é s à l a f o i s , b i e n q u ' a v e c d e s m o d i f i c a 

t i o n s , d a n s l ' i n t é r i e u r d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e et de 

1 K l a p r o t h , Tableaux historiques de l'Asie, 1824 , p. 79 , et Nou

veau Journal asiatique, t . X, 1S32, p . 33o ; H u m b o l d t , Histoire de 

la géographie du nouveau continent, t. II, p . (¡2-67. 
2 H u m b o l d t , Relation historique. 
3 G j m a i a , IJisloria gênerai de las Indias. p . 117, 
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l ' A s i e , ou qu i l a i s s e n t d u m o i n s e n t r e v o i r u n e a n 

c i e n n e c o m m u n a u t é d ' o r i g i n e . U n e p a r e i l l e d é c o u 

verte serait a s s u r é m e n t d e c e l l e s q u i p o u r r a i e n t j e t e r 

le p lus de jour s u r l ' h i s t o i r e d e la r a c e h u m a i n e . Mais 

les ana log ie s d e s l a n g u e s n e m é r i t e n t d e confiance qu'à 

la c o n d i t i o n d e n e p a s s 'arrêter a u x c o n s o n n a n c e s d e s 

rac ines , et d e p é n é t r e r d a n s l a s t r u c t u r e o r g a n i q u e , 

dans les f l ex ions g r a m m a t i c a l e s e t d a n s t o u t l e m é c a 

n i s m e où se r é v è l e l e travai l d e l ' i n t e l l i g e n c e . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E X X . 

PARTICULARITÉS. 

TEUTLES SE NOURRISSANT TE TERRE GLAISE \ OTOMAQUES. 

D ' a p r è s u n e t r a d i t i o n t r è s - r é p a n d u e l e l o n g d e s cô tes 

d e C u m a n a , de l a N o u v e l I e - B a r c e l o n e et d e Caracas , q u e 

v i s i t èrent l e s m o i u e s f r a n c i s c a i n s d e la G u y a n e , à l e u r 

r e t o u r d e s m i s s i o n s , i l ex i s t e a u x b o r d s d e l ' O r é n o q u e 

des h o m m e s q u i se n o u r r i s s e n t d e t e r r e . L e 6 j u i n 1 8 0 0 , 

e n r e v e n a n t d u R i o N e g r o , e t a p r è s avo ir d e s c e n d u e u 

t r e n t e - s i x j o u r s l e c o u r s d e l ' O r é n o q u e , n o u s avons 

passé u n e j o u r n é e d a n s l a m i s s i o n h a b i t é e p a r l e s O t o -

m a q u e s qu i m a n g e n t e n effet d e la t erre . L e v i l l age dans 

l e q u e l i l s sont, g r o u p é s s ' a p p e l l e l a C o n c e p c i ó n de 

L r u a n a ; i l e s t s i t u é , d ' u n e m a n i è r e t r è s - p i t t o r e s q u e , 

sur d e s r o c h e r s d e g r a n i t , p a r 7° 8 ' 3 " d e l a t i t u d e n o r d 

e t , a ins i q u e j e m ' e n su i s a s s u r é à l ' a ide d e d é t e r m i 

n a t i o n s c h r o n o m é l r i q u e s , p a r 4° 3 8 ' 3 8 " d e l o n g i t u d e 

o c c i d e n t a l e , c o m p t é s à par t i r d u m é r i d i e n d e Par i s . La 
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terre q u e m a n g e n t l e s O t o m a q u e s e s t u n e g l a i s e g r a s s e 

et o n c t u e u s e , v é r i t a b l e a r g i l e d e p o t i e r ; e l l e d o i t à u n 

peu d'oxyde d e fer u n e c o u l e u r d ' u n gr i s j a u n e . L e s 

Otomaques v o n t l a c h e r c h e r d a n s des b a n c s p a r t i c u 

liers sur l e s b o r d s d e l ' O r é n o q u e o u d u Meta , e t l a 

cho i s i s sent a v e c s o i n , car t o u t e e s p è c e d e g l a i s e n e 

l eur est p a s é g a l e m e n t a g r é a b l e , e t i l s e n d i s t i n g u e n t 

très-bien a u g o û t l e s d i f f é r e n t e s s o r t e s . I l s p é t r i s s e n t 

cette terre e n b o u l e s d e q u a t r e à s ix p o u c e s d e d i a m è 

tre et la font c u i r e e x t é r i e u r e m e n t à u n f e u a r d e n t , 

jusqu'à ce q u e la s u r f a c e d e v i e n n e r o u g e . A v a n t d e l a 

m a n g e r , i l s l ' h u m e c t e n t d e n o u v e a u . C e s I n d i e n s s o n t 

pour la p l u p a r t d e s h o m m e s s a u v a g e s q u i o n t la c u l t u r e 

e n avers ion . Il e x i s t e e n l e u r h o n n e u r u n p r o v e r b e r é 

pandu j u s q u e c h e z l e s p e u p l a d e s q u i h a b i t e n t l e s b o r d s 

les p l u s l o i n t a i n s d e l ' O r é n o q u e ; à p r o p o s d ' u n e c h o s e 

très-sale o n a c o u t u m e d e d i re : « C e l a e s t si d é g o û t a n t 

qu 'un O t o m a q u e l e m a n g e r a i t . » 

Tant q u e l e s e a u x d e l ' O r é n o q u e e t d u M e t a s o n t 

basses , c e s h o m m e s v i v e n t de p o i s s o n s e t d e t o r t u e s . 

Ils a t t e n d e n t q u e l e s p o i s s o n s p a r a i s s e n t à la s u r f a c e d e 

l'eau e t l e s t u e n t à c o u p s d e p i e u x . Cet te c h a s s e o u 

cette p ê c h e n o u s a s o u v e n t f o u r n i l ' o c c a s i o n d ' a d m i r e r 

l 'adresse d e s I n d i e n s . E l l e c e s s e a u x é p o q u e s p é r i o d i 

ques o ù l e s f l e u v e s d é b o r d e n t ; car i l e s t a u s s i d i f f ic i le 

de p ê c h e r d a n s c e s e a u x p r o f o n d e s q u ' a u m i l i e u m ê m e 

de T O c é a n . C'est d a n s c e s i n t e r v a l l e s , q u i d u r e n t d e u x 

o u trois m o i s , q u e l e s O t o m a q u e s d é v o r e n t d e s q u a n 

tités é n o r m e s d e t e r r e . N o u s e n a v o n s t r o u v é d a n s l e u r s 

h u t t e s d e s p r o v i s i o n s c o n s i d é r a b l e s . L e s b o u l e s d e terre 
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é t a i e n t s u p e r p o s é e s e n f o r m e d e p y r a m i d e s . U n h o m m e 

fort i n t e l l i g e n t , n a t i f d e M a d r i d , q u i a p a s s é d o u z e ans 

p a r m i ces I n d i e n s , a s s u r e q u e c h a c u n d ' e u x c o n s o m m e 

e n u n j o u r l e s t ro i s q u a r t s o u l e s q u a t r e c i n q u i è m e s 

d ' u n e l ivre d e t e r r e . D e l 'av is m ê m e d e s O t o m a q u e s , 

ce t t e t e r r e es t à l ' é p o q u e d e s p l u i e s l e u r p r i n c i p a l e 

n o u r r i t u r e . D e t e m p s à a u t r e c e p e n d a n t i l s m a n g e n t , 

q u a n d i l s p e u v e n t se l e s p r o c u r e r , u n l é z a r d , u n petit 

p o i s s o n o u u n e r a c i n e d e f o u g è r e . Mais la t erre g la i se a 

u n t e l appât p o u r e u x q u e , m ê m e d a n s l e s t e m p s s e c s , 

e t l o r s q u e la c h a i r d e p o i s s o n suffit à l e u r n o u r r i t u r e , 

i l s m a n g e n t t o u s l e s j o u r s c o m m e réga l u n p e u de 

t erre a p r è s l e u r s r e p a s . 

Ces h o m m e s s o n t d ' u n e c o u l e u r d e c u i v r e foncé ; 

l e u r s trai ts d é s a g r é a b l e s r a p p e l l e n t c e u x d e s Tartares ; 

i l s s o n t gras s a n s o b é s i t é . L e m o i n e d e l 'Ordre d e Sa int -

F r a n ç o i s , q u i v ivait p a r m i e u x c o m m e m i s s i o n n a i r e , 

n o u s a s s u r a q u ' i l n 'avai t r e m a r q u é a u c u n c h a n g e m e n t 

d a n s l e u r é c o n o m i e g é n é r a l e d u r a n t l e t e m p s o ù i l s se 

n o u r r i s s e n t de t e r r e . A i n s i , p o u r r é s u m e r s i m p l e m e n t les 

fai ts t e l s q u ' i l s s o n t , i l y a d e s I n d i e n s q u i m a n g e n t u n e 

g r a n d e q u a n t i t é d e terre g l a i s e s a n s c o m p r o m e t t r e l e u r 

s a n t é , e t q u i c o n s i d è r e n t l a t erre c o m m e u n e s u b s t a n c e 

n u t r i t i v e , c ' e s t -à -d i re q u ' a p r è s e n a v o i r m a n g é , i l s se 

s e n t e n t rassas i é s p o u r l o n g t e m p s . I l s a t t r i b u e n t cet te 

sa t i s fac t ion d e l e u r s b e s o i n s à la terre g l a i s e e t n o n pas 

à l a n o u r r i t u r e c h é t i v e q u ' i l s p e u v e n t se p r o c u r e r de 

t e m p s à a u t r e , i n d é p e n d a m m e n t d e c e t t e s u b s t a n c e . Si 

l ' o n i n t e r r o g e u n O t o m a q u e sur s e s p r o v i s i o n s d 'h iver 

(on a c o u t u m e d ' a p p e l e r h i v e r d a n s l e s c o n t r é e s b r û -

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



lantes de l ' A m é r i q u e d u S u d la s a i s o n d e s p l u i e s ) , i l 

vous m o n t r e la terre a m a s s é e d a n s sa c a b a n e . Mais c e s 

faits r a m e n é s a i n s i à t o u t e l e u r s i m p l i c i t é n e d é c i d e n t 

pas e n c o r e l e s q u e s t i o n s s u i v a n t e s : la t e r r e g l a i s e 

p e u t - e l l e ê tre v r a i m e n t u n a l i m e n t ? E s t - e l l e s u s c e p 

tible d e s ' a s s imi l er , o u n ' e s t - e l l e au c o n t r a i r e q u ' u n 

lest dans l ' e s t o m a c ? S e r t - e l l e à e n d i s t e n d r e l e s p a r o i s , 

et a p a i s e - t - e l l e la f a i m d e ce t t e m a n i è r e ? Ce s o n t a u 

tant de p o i n t s q u e j e n e p u i s d é c i d e r . Il est s u r p r e 

nant q u e l e p è r e G u m i l l a , q u e l l e s q u e s o i e n t d ' a i l l e u r s 

sa l égère té et la f a i b l e s s e d e sa c r i t i q u e , n i e a b s o l u 

m e n t q u e l e s I n d i e n s m a n g e n t d e la t erre p o u r e l l e -

m ê m e II a f f i rme q u e l e s b o u l e s d e t e r r e s o n t m ê l é e s 

i n t é r i e u r e m e n t d e far ine d e m a ï s et d e g r a i s s e d e c r o 

cod i l e ; m a i s l e m i s s i o n n a i r e F r a y R a m o n R u e n o , et l e 

frère la i F r a y J u a n G o n z a l e z , n o t r e a m i et n o t r e c o m 

p a g n o n d e v o y a g e , q u e l a m e r a e n g l o u t i s u r l e s c ô t e s 

d 'Afr ique , a v e c u n e par t i e d e n o s c o l l e c t i o n s , n o u s o n t 

assuré t o u s d e u x q u e l e s O t o m a q u e s n e m ê l e n t j a m a i s 

de graisse d e c r o c o d i l e à l a terre g l a i s e . Q u a n t à l a fa 

r ine q u e l ' o n pé tr i ra i t a v e c la t e r r e , n o u s n ' e n a v o n s 

j a m a i s e n t e n d u p a r l e r à E r u a n a . 

La terre q u e n o u s a v o n s r a p p o r t é e , e t q u e V a u q u e l i n ! 

a a n a l y s é e c h i m i q u e m e n t , e s t p u r e d e t o u t m é l a n g e . G u 

m i l l a aurai t - i l d o n c c o n f o n d u d e s faits d i s t i n c t ^ e t f a u t - i l 

rapporter c e q u ' i l d i t à la p r é p a r a t i o n d u p a i n fait a v e c 

1 Ilistoria del rio Orinoco, nueva impr., 1791, t. I, p. 179. 
2 Vauquelin (L.-iNic.), célèbre chimiste français, né à Saint-André 

d'tlébertot (Calvados), d'une famille de paysans, en 176.1, mort, 
membre de l'Institut, etc., en 1829. (L. G.) 
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l e s f èves a l l o n g é e s d ' u n e e s p è c e d ' ï n g a ? I l e s t c e r t a i n 

q u e l ' on d é p o s e ce fruit d a n s la ferre, afin d ' en h â t e r la 

d é c o m p o s i t i o n . Ce q u i m ' é t o n n e l e p l u s d a n s t o u t c e l a , 

c 'est q u ' u n e a u s s i é n o r m e c o n s o m m a t i o n d e terre n 'a l 

tère p a s la s a n t é d e s O t o m a q u c s . E s t - c e d o n c q u e l e u r 

e s t o m a c s'est h a b i t u é à c e l t e n o u r r i t u r e d e p u i s u n 

g r a n d n o m b r e d e g é n é r a t i o n s ? 

D a n s t o u t e s l e s r é g i o n s d e s t r o p i q u e s , l e s h o m m e s 

é p r o u v e n t l e d é s i r p r e s q u e i r ré s i s t ib l e d e m a n g e r de la 

t e r r e , n o n p a s d e la t erre a l c a l i n e , c ' e s t -à -d i re d e la 

terre c a l c a i r e , q u i p o u r r a i t n e u t r a l i s e r u n p e u l e s a i 

g r e u r s d e l ' e s t o m a c , m a i s d e la g l a i s e g r a s s e , et qu i 

e x h a l e u n e forte o d e u r . S o u v e n t i l faut e n f e r m e r l e s 

e n f a n t s p o u r l e s e m p ê c h e r d 'a l l er c o u r i r et d e m a n g e r 

de l a t e r r e , q u a n d l a p l u i e est f r a î c h e m e n t t o m b é e . 

J'ai v u a v e c é t o n n e m e n t l e s f e m m e s i n d i e n n e s qui 

f a ç o n n e n t des p o t s d e terre d a n s l e v i l l a g e d e B a n c o , 

s u r l e s b o r d s d u Rio M a g d a l e n a , p o r t e r en t r a v a i l 

l a n t d e g r o s m o r c e a u x d e t erre à l e u r b o u c h e . Gilij 

fait la m ê m e r e m a r q u e d a n s s o n Saggio di Storia 

Americana '. L e s l o u p s m a n g e n t a u s s i d e la terre 

d a n s l 'h iver et p a r t i c u l i è r e m e n t d e la t erre g l a i s e . Il 

serai t fort i m p o r t a n t d ' a n a l y s e r l e s e x c r é m e n t s d e s 

h o m m e s e t d e s a n i m a u x q u i f o n t u s a g e d e c e t t e n o u r -

t u r e . E x c e p t é l e s O t o m a q u e s , t o u s l e s i n d i v i d u s q u i , 

d a n s d 'autres p e u p l a d e s , s ' a b a n d o n n e n t à ce s i n g u l i e r 

p e n c h a n t , e n r e s s e n t e n t l o n g t e m p s l e s effets p e r n i 

c i e u x . D a n s l a m i s s i o n d e S a n Bor ja , n o u s a v o n s vu 

' T. II, u. 311, 
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l'enfant d ' u n e I n d i e n n e , q u i , d 'après c e q u e sa m è r e 

nous a dit , n e v o u l a i t a b s o l u m e n t d 'autre n o u r r i t u r e 

que de la terre ; i l é ta i t d é j à m a i g r e c o m m e u n s q u e 

lette . 

P o u r q u o i , d a n s l e s z o n e s t e m p é r é e s o u f r o i d e s , c e 

goût m a l a d i f es t - i l s i rare e t b o r n é à d e s e n f a n t s o u à 

des f e m m e s g r o s s e s , t a n d i s q u ' i l est g é n é r a l a u c o n t r a i r e 

dans l e s r é g i o n s t r o p i c a l e s d e t o u s l e s c o n t i n e n t s ? E n 

Guinée l e s n è g r e s m a n g e n t u n e t erre j a u n â t r e , q u ' i l s 

n o m m e n t Caouac. E m m e n é s e n e s c l a v a g e d a n s l e s 

Indes o r i e n t a l e s , i l s e n c h e r c h e n t d e s e m b l a b l e , e t a s 

surent q u e d a n s l e u r p a t r i e i l s n ' e n é t a i e n t n u l l e m e n t 

i n c o m m o d é s . Le Caouac d e s î l e s a m é r i c a i n e s a au c o n 

traire sur l a s a n t é d e s e s c l a v e s u n e t r è s - f u n e s t e i n 

f luence . A u s s i e n a - t - o n l o n g t e m p s d é f e n d u l ' u s a g e 

dans les A n t i l l e s , c e q u i n ' e m p ê c h a i t p a s q u ' e n 1 7 5 1 , 

à la M a r t i n i q u e , o n n e vend i t en s e c r e t s u r l e m a r c h é 

un tut d ' u n r o u g e j a u n â t r e . « L e s n è g r e s d e G u i n é e 

disent q u e d a n s l e u r p a y s i l s m a n g e n t h a b i t u e l l e m e n t 

u n e c e r t a i n e terre d o n t l e g o û t l e u r p la î t , s a n s q u ' i l s e n 

soient i n c o m m o d é s . C e u x qui s o n t d a n s l ' a b u s d e m a n g e r 

du Caouac e n s o n t si f r i a n d s , qu ' i l n'y a pas d e c h â t i m e n t 

qui p u i s s e l e s e m p ê c h e r d e d é v o r e r d e l a t erre » 

Dans l ' î le d e Java , e n t r e S o u r a b a y a e t S a m a r a n g , L a -

b i l l a r d i è r e * a v u v e n d r e d a n s d e s v i l l a g e s d e p e t i t s g â 

teaux r o u g e s et c a r r é s , q u e l e s n a t u r e l s n o m m e n t 

1 Th ibau l t d e C h a n v a l o n , Voyage à la Martinique, y. 8."i. 
! Hou ton de L a b i l l a r d i è r e ( J acques - Ju l i en ) , b o t a n i s t e f r a n ç a i s , n é , 

en 1775 , à A l e n ç o n , m o r t , m e m b r e d e l 'Académie des s c i e n c e s , en 

1834. 11 a c c o m p a g n a d ' E n t r e c a s t e a u x d a n s son expéd i t ion à la r e 

cherche de La P e r o u s e . (L. G.) 
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tana-ampo ; or tanah s i gn i f i e terre d a n s la l a n g u e des 

Malais et d e s J a v a n a i s . E n r e g a r d a n t d e p l u s p r è s , il 

r e c o n n u t q u e c e s g â t e a u x é l a i e n t faits d ' u n e g l a i s e r o u -

g e â t r e , et d e s t i n é s à ê t re m a n g é s *. O n a tout r é c e m 

m e n t , e n 1 8 4 7 , e n v o y é d e M o h n ï k e à B e r l i n d e la 

g l a i s e d e S a m a r a n g , r o u l é e sur e l l e - m ê m e e n t u y a u x 

s e m b l a b l e s à c e u x d e la c a n n e l l e , p o u r y ê t re a n a l y s é e 

p a r E h r e n b e r g 2 . C'est u n e f o r m a t i o n d ' e a u d o u c e , d é 

p o s é e sur d e s c o u c h e s d e c a l c a i r e t e r t i a i r e , et c o m 

p o s é e d ' I n f u s o i r e s p o l y g a s t r i q u e s (Gallionclla, Naví

cula) et d e P h y t o l i t h a r i e s 3 . L e s h a b i t a n t s do la INou-

v e l l e - É c o s s e m a n g e n t , p o u r a p a i s e r l e u r f a i m , des 

m o r c e a u x gros c o m m e le p o i n g d e s téat i te f r iab le , d a n s 

l a q u e l l e Y a u q u e l i n a r e t r o u v é e n c o r e u n e p a r t i e assez 

c o n s i d é r a b l e d e c u i v r e 4 . A P o p a y a n et d a n s p l u s i e u r s 

p a r t i e s d u P é r o u , o n e x p o s e e n v e n t e , a u m i l i e u des 

r u e s , d e l a t erre c a l c a i r e q u i sert d ' a l i m e n t a u x I n 

d i e n s . O n m ê l e à c e t t e c h a u x , p o u r la m a n g e r , d u coca, 

c ' e s t - à - d i r e d e s f e u i l l e s à' Erythroxylon peruvianunl. 

A i n s i n o u s t r o u v o n s l ' h a b i t u d e de m a n g e r d e la terre 

r é p a n d u e p a r m i t o u t e s l e s r a c e s h u m a i n e s e n p o s s e s 

s i o n des p l u s b e l l e s et d e s p l u s f er t i l e s c o n t r é e s du 

m o n d e . D e m ê m e , d a n s l e s r é g i o n s d u n o r d , à l ' ex tré 

m i t é d e l a S u è d e , d 'après l e s c o m m u n i c a t i o n s de B e r -

1 Voyage à la recherche de La Perouse, t . II, p . 322 . 
2 Ehrenberg (Christian-Gottfried) célèbre naturaliste et voyageur 

allemand, né, en 179a, en Jjelitzch, en Prusse. Il accompagna Hum-
boldt durant son voyage dans l'Asie centrale. (L. G.) 

3 Bcricht liber die Verhandlungr.n der Akademic. der I-Vissen-

schaften zu Berlin, 1848, p . 2 2 2 - 2 2 3 . 
4 Voyage à la recherche de La Perouse, t. II, p . 20ii. 
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ze l ius e t de I l e t z i u s \ l e s h a b i t a n t s d e l a c a m p a g n e 

m a n g e n t c h a q u e a n n é e , e n g u i s e de p a i n , l e s u n s par 

friandise et c o m m e l ' o n f u m e d u t a b a c , l e s a u t r e s p a r 

n é c e s s i t é , d e s q u a n t i t é s d e t erre ex tra i te d e s d é p ô t s 

d 'Infusoires , q u e l ' o n p e u t é v a l u e r à p l u s i e u r s c e n 

taines d e c h a r i o t s . D a n s c e r t a i n e s p a r t i e s de la F i n 

l a n d e , o n m ê l e ce t t e m ê m e terre au p a i n . E l l e es t 

formée d ' e n v e l o p p e s d ' a n i m a u x si pe t i t e s e t si p e u c o n 

s is tantes , q u ' o n n e l e s s e n t p a s e n r a p p r o c h a n t l e s 

dents l e s u n e s c o n t r e l e s a u t r e s ; e l l e r e m p l i t l ' e s t o m a c 

sans le n o u r r i r . L e s c h r o n i q u e s et l e s d o c u m e n t s c o n 

servés d a n s l e s a r c h i v e s m e n t i o n n e n t s o u v e n t l ' u s a g e 

fait e n t e m p s d e g u e r r e de l a t erre d ' I n f u s o i r e s , s o u s l e 

n o m v a g u e et g é n é r a l d e farine de montagne. Cette n é 

cessité se p r é s e n t a d u r a n t l a g u e r r e d e t r e n t e a n s , e n 

P o m é r a n i e , p r è s d e C a m i n ; d a n s l e p a y s d e L a u s i t s , 

près d e M u s k a u ; d a n s c e l u i d e D e s s a u , p r è s d e K l i e -

k e n , et p l u s t a r d e n 1 7 1 9 et 1 7 3 3 , d a n s la f o r t e r e s s e 

de W i t t e n b e r g 2 . 

1 Deux médecins suédois, deux frères, Magnus-Christian et An-
ders-Olof, honorent le nom de Hetzius, et appartiennent à presque 
toutes les académies de l'Europe. (L. G.) 

2 Ehrenberg, iïber das vnsichtbar tvirkende organische I.eben, 

1842, p. 41. 
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S T E P P E S E T D É S E R T S . 

C H A P I T R E X X I . 

PARTICULARITÉS. 

IMAGES GRAVÉES SUR DES ROCHERS. 

D a n s l ' i n t é r i e u r d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , e n t r e 

l e 2 e et l e 4 e d e g r é d e l a t i t u d e n o r d , est s i t u é e u n e 

p l a i n e b o i s é e q u ' e n f e r m e n t q u a t r e f l e u v e s : l ' O r é -

n o q u e , l ' A l a b a p o , l e R i o N e g r o e t l e C a s s i q u i a r e . 

O n y t r o u v e d e s r o c h e r s de g r a n i t e t d e s y é n i t e , 

q u i , c o m m e c e u x d e Ca icara e t d ' U r u a n a , s o n t c o u 

v e r t s d e f i g u r e s s y m b o l i q u e s . Ce s o n t d e s f igures c o 

l o s s a l e s d e c r o c o d i l e s e t d e t i g r e s , d e s u s t e n s i l e s d e 

m é n a g e , d e s i m a g e s du s o l e i l e t d e l a l u n e . Ce c o i n 

d e t e r r e é c a r t é es t a u j o u r d ' h u i c o m p l è t e m e n t d é p o u r v u 

d ' h a b i t a n t s , s u r u n e s p a c e d e p l u s d e 1 2 0 0 l i e u e s c a r 

r é e s . L e s p o p u l a t i o n s qu i l ' a v o i s i n c n t s o n t p l a c é e s au 

d e r n i e r d e g r é d a n s l ' é c h e l l e d e la c i v i l i s a t i o n : e l l e s 

s o n t n u e s , v i v e n t e n t r o u p e s e r r a n t e s , et s o n t a b s o l u -
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m e n t h o r s d'état d e graver d e s h i é r o g l y p h e s s u r la 

pierre . C e p e n d a n t o n p e u t s u i v r e la sér i e n o n i n t e r 

r o m p u e d e c e s r o c h e r s c o u v e r t s d ' i m a g e s s y m b o l i q u e s , 

depuis l e R u p u n u r i , l ' E s s c q u i b o e t la c h a î n e de P a c a -

rairaa j u s q u ' a u x r ives d e l ' O r é n o q u e e t à c e l l e s d e 

l 'Yupura , d a n s u n e é t e n d u e d e p l u s d e h u i t d e g r é s 

de l o n g i t u d e . L e s i m a g e s q u i y s o n t g r a v é e s p e u v e n t 

appartenir à d e s é p o q u e s très -di f férentes ; car s i r R o 

bert S c h o m b u r g k 1 a t r o u v é , sur les b o r d s m ê m e s d u 

Rio N e g r o e t d a n s u n l i e u s a u v a g e , d o n t l e s h a b i t a n t s 

ont t o u j o u r s é t é s a n s d o u t e a u s s i g r o s s i e r s q u ' i l s l e 

sont m a i n t e n a n t , l ' i m a g e d ' u n e g a l i o t e e s p a g n o l e n é 

c e s s a i r e m e n t p o s t é r i e u r e a u c o m m e n c e m e n t d u x v i c s i è 

c l e 2 . T o u t e f o i s i l n e faut p a s o u b l i e r , a ins i q u e j e l 'ai 

dit d é j à , q u e d e s p e u p l e s d ' o r i g i n e t r è s - d i f f é r e n t e , 

mais p l o n g é s d a n s l e m ê m e état de s a u v a g e r i e , é g a l e 

m e n t p o r t é s , e n v e r t u d e d i s p o s i t i o n s i n t é r i e u r e s , à 

s impl i f ier et à g é n é r a l i s e r l e s c o n t o u r s , à d i s p o s e r e t 

à r e p r o d u i r e l e s i m a g e s d a n s u n o r d r e h a r m o n i e u x , 

p e u v e n t c r é e r s p o n t a n é m e n t d e s s i g n e s e t d e s s y m b o l e s 

qui offrent e n t r e e u x u n e g r a n d e a n a l o g i e 3 . 

D a n s l a s é a n c e d e la S o c i é t é d e s A n t i q u a i r e s à L o n -

1 Schomburgk (sir Robert-Herm'ann), voyageur allemand, au ser
vice de l'Angleterre, né en Prusse, en 1804. Ses nombreux écrits ont 
été d'abord publiés par lui en anglais. Son frère Otto Schomburgk 
en a traduit plusieurs en allemand, entr'autres le louage dans lu 
Guyane et sur les bords de l'Orénoque, pendant les années 1833-
1849, duquel il est ici question. (L. G.) 

2 Reiscn in Guiana und am Orinoko, par Robert Schomburgk, 
traduit par Otto Schomburgk, 1841, p. 500. 

3 Comp. Humholiil, Relation historique, et Martius, iiber die 
Phijsiognomie des Pjlanzenreichs in Brasilien, 1824, p. 14. 
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d r e s , il a é t é l u , l e 1 7 n o v e m b r e 1 8 3 6 , u n M é m o i r e 

d e M. R o b e r t S c h o m b u r g k sur l e s l é g e n d e s r e l i g i e u s e s 

d e s I n d i e n s M a c o u s i q u i h a b i t e n t l e s b o r d s du M a h u 

s u p é r i e u r e t u n e part i e d e la c h a î n e d u P a c a r a i m a , et 

n ' o n t j a m a i s c h a n g é d e s é j o u r d e p u i s l e v o y a g e d u 

c o u r a g e u x I l o r t s m a n n , c ' e s t - à - d i r e d a n s l ' e s p a c e d 'un 

s i è c l e . L e s M a c o u s i , d i t M. S c h o m b u r g k , c r o i e n t q u e l e 

s e u l h o m m e q u i s u r v é c u t à u n e i n o n d a t i o n g é n é r a l e 

r e p e u p l a la t erre e n c h a n g e a n t l e s p i e r r e s e n h o m m e s . 

Ce m y t h e , frui t d e l ' i m a g i n a t i o n b r i l l a n t e d e s M a c o u s i , 

q u i r a p p e l l e D e u c a l i o n et P y r r h a , s e r e p r o d u i t e n c o r e , 

s o u s u n e f o r m e u n p e u d i f f é r e n t e , c h e z l e s T a m a n a -

q u e s d e l ' O r é n o q u e . Q u a n d o n l e u r d e m a n d e c o m m e n t 

l e g e n r e h u m a i n a s u r v é c u à la g r a n d e s u b m e r s i o n , 

n o m m é e c h e z l e s M e x i c a i n s l ' âge d e s e a u x , i l s r é p o n 

d e n t s a n s h é s i t e r q u ' u n h o m m e et u n e f e m m e se sont 

r é f u g i é s s u r l e s o m m e t d e la h a u t e m o n t a g n e d e T a -

m a n a c u , p r è s d e s r ive s d e l 'Às iveru ; q u e là i l s o n t j e t é 

e n a r r i è r e , p a r - d e s s u s l e u r t è t e , l e s f ru i t s d u p a l m i e r 

M a u r i t i a , et q u e d e c e s s e m e n c e s s o n t sort i s des h o m 

m e s e t d e s f e m m e s q u i o n t r e p e u p l é la t e r r e . À q u e l 

q u e s m i l l e s d ' E n c a r a m a d a , s ' é l ève d u m i l i e u d e la 

s a v a n e l e r o c h e r T e p u - M e r e m e , c ' e s t - à - d i r e l e r o c h e r 

p e i n t ; i l r e p r é s e n t e p l u s i e u r s l i g u r e s d ' a n i m a u x et offre 

d e s traits s y m b o l i q u e s , t r è s - a n a l o g u e s à c e u x q u e n o u s 

a v o n s v u s à q u e l q u e d i s t a n c e a u - d e s s u s d ' E n c a r a m a d a , 

p r è s de C a y c a r a , e n t r e 7° 3 ' et 7° 4 0 ' d e l a t i t u d e , 

68° 3 0 ' e t 69° 4 3 ' d e l o n g i t u d e . L e s m ê m e s r o c h e r s 

s c u l p t é s se r e t r o u v e n t e n t r e l e C a s s i q u i a r e et l ' A t a b a p o , 

d e p u i s 2° o' j u s q u ' à 3° 2 0 ' d e l a t i t u d e e t , ce q u i doit 
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le p lus é t o n n e r , à 2 3 0 m i l l e s p l u s à l ' e s t , d a n s la s o 

l i tude de la P a r i m e . Il est i m p o s s i b l e d e r é v o q u e r e n 

doute ce fait m e n t i o n n é d a n s l e J o u r n a l d e H o r t s -

mann , d o n t j 'a i vu u n e c o p i e d e l a m a i n d u c é l è b r e 

d'Anvil le H o r t s m a n n , s i m p l e et m o d e s t e v o y a g e u r , 

écrivait c h a q u e j o u r , sur l e s l i e u x m ê m e s , ce qu i l u i 

paraissait d i g n e d e r e m a r q u e . Il m é r i t e d ' a u t a n t p l u s 

de confiance q u e , t r è s - m é c o n t e n t d'avoir m a n q u é l e 

but de s o n v o y a g e , et d e n 'avo i r r e n c o n t r é n i l e l a c 

Dorâdo, n i l e s m o n c e a u x d'or e t l e s m i n e s d e d i a m a n t s 

qu'il e s p é r a i t , e t q u i n e se p r é s e n t è r e n t q u e s o u s la 

forme d ' u n cr i s ta l d e r o c h e t r è s - p u r , i l r e g a r d e d é d a i 

g n e u s e m e n t tout ce qu ' i l r e n c o n t r e s u r son c h e m i n . 

Au bord d u R u p u n u r i , à l ' e n d r o i t o ù l e f l e u v e , e n 

c o m b r é de p e t i t e s c a s c a d e s , s e r p e n t e à travers l e s 

m o n t a g n e s d e M a c a r a n a , il t r o u v a , le 16 avri l 1749 , 

avant d'arriver d a n s l e v o i s i n a g e d u l a c A m u c u , d e s 

rochers c o u v e r t s d e f igures o u , c o m m e i l l e di t en 

portuga i s , de varias letras. On n o u s a m o n t r é a u s s i , 

auprès d u r o c h e r C u l i m a c a r i , s u r l e s b o r d s d u G a s s i -

quiare , d e s d e s s i n s q u e l ' o n d i s a i t ê t re des l e t t re s d i s 

p o s é e s en l i g n e s r é g u l i è r e s , m a i s q u i n ' é t a i e n t a u t r e 

c h o s e q u e d e s f i g u r e s i n f o r m e s d e c o n s t e l l a t i o n s , d e 

c r o c o d i l e s , d e b o a s et d ' i n s t r u m e n t s servant à p r é p a r e r 

la far ine d e m a n i o c . Il n'y a s u r ces p i e r r e s p e i n t e s 

(piedras pintadas) a u c u n o r d r e s y m é t r i q u e ; il m ' a é t é 

i m p o s s i b l e d'y r e c o n n a î t r e d e s c a r a c t è r e s r é g u l i e r s e t 

1 D'Anville (J.-B. Bourguignon), l'un des plus illustres géographes 
modernes, né à Paris, en 1097, mort en 1782. Feu d'auteurs ont l'ait 
faire autant de progrès que lui à la géographie. (L. G.) 
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c i r c o n s c r i t s d a n s u n m ê m e e s p a c e . On v o i t , d 'après 

c e l a , q u e l e m o t letras, e m p l o y é p a r l e c h i r u r g i e n 

a l l e m a n d , n e d o i t p a s ê t re pr i s d a n s u n e a c c e p t i o n 

b i e n r i g o u r e u s e . 

M. S c h o m b u r g k n 'a p u r é u s s i r à r e t r o u v e r l e s r o 

c h e r s qu 'ava i t v u s H o r t s m a n n ; m a i s i l e n a décr i t 

d ' a u t r e s , s i t u é s sur l e b o r d d e l ' E s s e q u i b o , p r è s de la 

c a s c a d e d e W a r a p u t a . « Cet te c a s c a d e , d i t - i l , n ' e s t pas 

s e u l e m e n t c é l è b r e par sa h a u t e u r ; e l l e l ' es t e n c o r e par 

l e g r a n d n o m b r e d e figures q u i s o n t s c u l p t é e s d a n s la 

p i e r r e , figures q u i offrent b e a u c o u p d e r e s s e m b l a n c e 

a v e c c e l l e s q u e j ' a i v u e s à S a i n t - J o h n , l ' u n e d e s î l e s 

V i e r g e s , e t q u e j e n ' h é s i t e p a s à r e g a r d e r c o m m e 

l ' œ u v r e d e s C a r a ï b e s , h a b i t a n t s o r i g i n a i r e s d e ce t te 

p a r t i e d e s A n t i l l e s . Je t en ta i l ' i m p o s s i b l e e n m ' e f f o r -

ç a n t d e d é t a c h e r u n q u a r t i e r d e r o c h e q u i p o r t a i t d e s 

i n s c r i p t i o n s : l a p i e r r e é ta i t t r o p d u r e , e t la fièvre, 

m'ava i t affaibl i . NTi r e p r é s e n t a t i o n s n i p r o m e s s e s n e 

p u r e n t d é t e r m i n e r l e s I n d i e n s à frapper u n s e u l c o u p 

d e m a r t e a u sur c e s m a s s e s , m o n u m e n t s r e s p e c t a b l e s 

d e l a c i v i l i s a t i o n et d e l a s u p é r i o r i t é d e l e u r s a n c ê t r e s . 

L e s r o c h e s p e i n t e s s o n t à l e u r s y e u x l ' œ u v r e du g r a n d 

E s p r i t , et s o n t c o n n u e s d e s d i v e r s e s p e u p l a d e s q u e 

n o u s r e n c o n t r â m e s , m a l g r é la d i s t a n c e q u i l e s e n s é 

p a r e . L e s v i s a g e s d e m e s c o m p a g n o n s i n d i e n s t r a h i s 

sa i en t l e u r effroi ; i l s s e m b l a i e n t a t t e n d r e à c h a q u e 

in s tan t q u e l e feu d u c i e l t o m b â t s u r m a t ê t e . Je r e 

c o n n u s q u e m e s efforts s e r a i e n t i n u t i l e s , et j e d u s m e 

c o n t e n t e r d ' e m p o r t e r u n d e s s i n c o m p l e t d e c e s m o n u 

m e n t s . » Ce parti é ta i t s a n s d o u t e l e m e i l l e u r ; et j e n e 
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puis q u ' a p p l a u d i r à ce t t e n o t e a j o u t é e p a r l ' é d i t e u r 

du j o u r n a l a n g l a i s : « Il e s t à d é s i r e r q u e d 'autres n e 

réussissent pas m i e u x q u e M. S c h o m b u r g k , et q u e l e s 

représentants d e s n a t i o n s c i v i l i s é e s n ' a i l l e n t p a s e n 

core prê ter l a m a i n à la d e s t r u c t i o n d e m o n u m e n t s 

que les I n d i e n s n e p e u v e n t p r o t é g e r . » 

Les figures s y m b o l i q u e s q u e R o b e r t S c h o m b u r g k a 

trouvées e n f o u i e s d a n s l e b a s s i n d e l ' E s s e q u i b o , p r è s 

des rapides d e W a r a p u t a , r e s s e m b l e n t , d i t - i l , à c e l l e s 

qui ex i s tent d a n s l ' î l e S a i n t - J o h n et d o n t o n n e p e u t 

contester l ' o r i g i n e c a r a ï b e . S a n s r é v o q u e r e n d o u t e l a 

justesse, d e ce t t e r e m a r q u e , j e n e p u i s c r o i r e , c e p e n 

dant, m a l g r é la vas t e é t e n d u e d e s c o n t r é e s sur l e s 

que l l e s se r é p a n d i r e n t l e s C a r a ï b e s , e t l ' a n t i q u e p u i s 

sance de c e t t e b e l l e r a c e , q u e la z o n e i m m e n s e d e 

rochers s c u l p t é s q u i t r a v e r s e n t d e l ' o u e s t à l 'es t u n e 

grande part i e d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e p u i s s e ê t r e 

l 'ouvrage des C a r a ï b e s . Il faut y vo ir p l u t ô t l e s t r a c e s 

d 'une a n t i q u e c i v i l i s a t i o n , r e m o n t a n t à u n e é p o q u e o ù 

l 'on n e c o n n a i s s a i t e n c o r e n i l e s n o m s n i la p a r e n t é 

des races q u e n o u s d i s t i n g u o n s a u j o u r d ' h u i . L e r e s p e c t 

m ê m e q u e l ' o n t é m o i g n e p a r t o u t p o u r c e s g r o s s i è r e s 

s c u l p t u r e s d e s a n c ê t r e s t é m o i g n e q u e l e s I n d i e n s d e 

n o s j o u r s n ' o n t a u c u n e i d é e d e la m a n i è r e d o n t s ' e x é 

c u t e n t d e t e l l e s c h o s e s . B i e n p l u s : e n t r e E n c a r a m a d a 

et C a y c a r a , s u r l e s r i v e s d e l ' O r é n o q u e , u n g r a n d 

n o m b r e d e r o c h e r s s o n t c o u v e r t s d e figures h i é r o g l y 

p h i q u e s à d e s h a u t e u r s t r è s - c o n s i d é r a b l e s , q u i n ' o n t 

pu ê tre r e n d u e s a c c e s s i b l e s q u ' à l 'a ide d ' é c h a f a u d a g e s 

e x t r ê m e m e n t é l e v é s . S i l ' o n d e m a n d e a u x h a b i t a n t s 
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c o m m e n t c e s f i g u r e s o n t p u ê tre g r a v é e s , i l s r é p o n 

d e n t e n r ian t , c o m m e s' i ls d i s a i e n t u n e c h o s e q u ' u n 

b l a n c s e u l p e u t n e p a s s a v o i r , « q u ' a u t e m p s des 

g r a n d e s e a u x , l e u r s p è r e s s o n t p a r v e n u s e n c a n o t s à 

l a c i m e d e c e s m o n t a g n e s . » C'est é v i d e m m e n t là un 

r ê v e g é o l o g i q u e , i m a g i n é p o u r r é s o u d r e l e p r o b l è m e 

d ' u n e c i v i l i s a t i o n d e p u i s l o n g t e m p s é t e i n t e . 

Qu' i l m e so i t p e r m i s d ' i n t e r c a l e r i c i u n e r e m a r q u e 

e m p r u n t é e à u n e l e t t re q u e j'ai r e ç u e d e M. S c h o m -

b u r g k : « L e s figures h i é r o g l y p h i q u e s s o n t b e a u c o u p 

p l u s r é p a n d u e s q u e p e u t - ê t r e v o u s n e l 'avez s o u p 

ç o n n é . P e n d a n t l ' e x p é d i t i o n q u e j ' e n t r e p r i s afin de 

r e c o n n a î t r e l e f l euve C o r c n t y n , j e r e m a r q u a i q u e l q u e s 

figures g i g a n t e s q u e s , n o n - s e u l e m e n t s u r l e r o c h e r de 

T i m e r i , p a r 4° 3 0 ' d e l a t i t u d e n o r d , 5 7 ° 3 0 ' d e l o n g i 

t u d e o c c i d e n t a l e , c o m p t é s à part ir d u m é r i d i e n d e 

Greeirvvich, m a i s auss i d a n s l e v o i s i n a g e d e l a g r a n d e 

c a t a r a c t e d u C o r e n t y n , s o u s 4° 2 1 ' 3 0 " d e l a t i t u d e 

n o r d , 57° 5 5 ' 3 0 " d e l o n g i t u d e o c c i d e n t a l e . Ces i m a g e s 

s o n t e x é c u t é e s a v e c b e a u c o u p p l u s d e s o i n q u ' a u c u n e 

d e c e l l e s q u e j ' a i d é c o u v e r t e s e n G u y a n e ; e l l e s ont 

e n v i r o n d i x p i e d s d e h a u t , e t p a r a i s s e n t r e p r é s e n t e r 

d e s f i g u r e s h u m a i n e s . L a co i f fure est e x t r ê m e m e n t 

r e m a r q u a b l e ; e l l e est t r è s - l a r g e , e n t o u r e l a t ê t e , e t n e 

r e s s e m b l e pas m a l à u n e a u r é o l e . J'ai l a i s sé d a n s 

l a c o l o n i e d e s d e s s i n s d e c e s figures, et j e serai p r o 

b a b l e m e n t u n j o u r e n état d ' e n l i vrer l e r e c u e i l au 

p u b l i c . J'ai v u au b o r d d u C u y u w i n i , q u i c o u l e du 

n o r d - o u e s t et se j e t t e d a n s l ' E s s e q u i b o , s o u s 2" 16 ' de 

l a t i t u d e n o r d , d e s figures m o i n s b i e n e x é c u t é e s ; et , 
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plus tard, j ' e n ai r e t r o u v é d 'autres , s e m b l a b l e s a u x p r e 

mières , sur l e s r ives m ê m e s d e l ' E s s e q u i b o , par 1° 4 0 ' 

de la t i tude n o r d . Je m e su i s c o n v a i n c u , p a r c o n s é 

q u e n t , q u e c e s d e s s i n s s ' é t e n d e n t d e p u i s 7° 1 0 ' j u s q u ' à 

1° 4 0 ' d e l a t i t u d e n o r d , et d e p u i s 37° 3 0 ' j u s q u ' à 66" 3 0 ' 

de l o n g i t u d e o u e s t d e G r e e n w ï c h . I l e n r é s u l t e q u e , 

d'après l e s d é c o u v e r t e s la i tes j u s q u ' à c e j o u r , la z o n e 

des r o c h e r s à i m a g e s c o u v r e u n e s p a c e d e 1 2 0 0 0 m i l l e 

carrés, e t e n f e r m e l e s b a s s i n s d u C o r e n t y n , d e l ' E s s e 

quibo et d e l ' O r é n o q u e , c i r c o n s t a n c e d ' a p r è s l a q u e l l e 

il est p e r m i s d e se faire q u e l q u e i d é e d e l a p o p u l a t i o n 

qui hab i ta j a d i s c e t t e par t i e d u c o n t i n e n t . » 

Les v a s e s d e g r a n i t , o r n é s d e g r a c i e u x l a b y r i n t h e s , 

et les m a s q u e s d e t e r r e , s e m b l a b l e s à c e u x d e s R o 

m a i n s , q u e l ' o n a d é c o u v e r t s c h e z l e s I n d i e n s s a u v a g e s , 

sur la c ô t e d e s M o s q u i t o s , s o n t e n c o r e d e r e m a r q u a 

b les d é b r i s d e ce t t e c i v i l i s a t i o n é t e i n t e 1 . J'ai fait g r a v e r 

les vases d e H o n d u r a s d a n s l 'At las p i t t o r e s q u e q u i a c 

c o m p a g n e la par t i e h i s t o r i q u e de m o n V o y a g e . D e s 

a r c h é o l o g u e s s ' é t o n n e n t d e l ' a n a l o g i e f r a p p a n t e qu'of 

frent c e s grecques a v e c c e l l e s q u i o r n e n t l e p a l a i s de 

Mit la , p r è s d ' O a x a c a , d a n s la N o u v e l l e - E s p a g n e . Je 

n'ai j a m a i s v u d a n s l e s s c u l p t u r e s d u P é r o u l e s h o m 

m e s à g r a n d n e z q u i s o n t r e p r é s e n t é s si s o u v e n t s u r l e s 

bas - re l i e f s d u P a l e n q u e d e G u a t i m a l a , a u s s i b i e n q u e 

sur l e s p e i n t u r e s a z t è q u e s . K l a p r o t h 2 s e s o u v e n a i t d ' a -

1 Archxologia britannica, t . V, 1779) p . 318-324, e t t . VI, 1782, 

p . 107. 
s K ) a p r o t h (Henr i - Ju les ) , o r i en t a l i s t e , g é o g r a p h e et v o y a g e u r uc -

l c b r c , n é à B e r l i n , en 1783, m o r t en 1835, à P a r i s , a y a n t fini pa r 
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•voir t rouvé auss i de c e s g r a n d s nez c h e z l e s C h a l c h a s . 

l ' u n e d e s t r ibus d e la M o n g o l i e s e p t e n t r i o n a l e . C'est 

u n fait g é n é r a l e m e n t c o n n u , q u ' u n g r a n d n o m b r e d e 

races i n d i g è n e s , au t e i n t c u i v r é , r é p a n d u e s d a n s le 

C a n a d a et l e n o r d de l ' A m é r i q u e , o n t d e g r a n d s nez 

a q u i l i n s , et se d i s t i n g u e n t f a c i l e m e n t p a r l à d e s h a b i 

tants a c t u e l s d u M e x i q u e , d e l a N o u v e l l e - G r e n a d e , 

d e Qui to e t d u P é r o u . F a u t - i l auss i faire d e s c e n d r e des 

O u s u n s d e l 'As ie c e n t r a l e , r a c e c o m p o s é e d ' A l a i n s et 

d e G o t h s , l e s h o m m e s au t e i n t b l a n c h â t r e e t a u x g r a n d s 

y e u x qu i p e u p l e n t l a c ô t e n o r d - o u e s t d e l ' A m é r i q u e , 

e n t r e l e 5 4 e e t l e 5 8 e p a r a l l è l e ? 

faire de la France sa patrie adoptive. Ses ouvrages sur les peuples et 
sur les langues de l'Asie font autorité dans tous les pays. 11 était le 
fils de Martin-Henri Klaproth, éminent chimiste allemand, né en 
1743, mort en 1817. 
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A P P E N D I C E H Y P S O M É T R I Q U E 1 . 

Je d o i s à l ' o b l i g e a n c e de M. P e n t l a n d , d o n t l e s 

e x p l o r a t i o n s s c i e n t i f i q u e s o n t j e t é t a n t d e l u m i è r e s u r 

les r e l a t i o n s g é o g n o s t i q u e s et s u r la g é o g r a p h i e d e la 

r é p u b l i q u e d e B o l i v i a , l e s d é t e r m i n a t i o n s d e l i e u x s u i 

vantes qu' i l m ' a c o m m u n i q u é e s d a n s u n e l e t t re é c r i t e 

de Paris au m o i s d ' o c t o b r e 1 8 4 8 , a p r è s l a p u b l i c a t i o n 

de sa g r a n d e car te du l a c d e T i t i c a c a . 

NfiTado de Surata 
au Aiiccriuiiia : Lat. australe. 

Pic mér id ional 15° 51' 33" 

Pic s e p t e n t r i o n a l . . . . 13° 49' 18' 

lllirnam ; 

Pic mér id iona l 16° 38' 52" 

Pic central 16" 38' 26" 

Pic s eptentr iona l . . . . 10° 3T 50" 

Ces h a u t e u r s s o n t , e n n é g l i g e a n t u n e d i f f é r e n c e i n 

s ign i f iante d e q u e l q u e s p i e d s p o u r l e p i c m é r i d i o n a l 

de r i l l i m a n i , l e s m ê m e s q u e sur la car te du l a c d e 

1 Cet a p p e n d i c e h y p s o m é t r i q u e éta i t p lacé à la fin du t ome 1 e r de 

l 'édit ion i n - 1 8 . 11 n o u s a s emblé qu ' i l devai t v e n i r n a t u r e l l e m e n t , 

dans n o t r e n o u v e l l e éd i t i on , à la fin du Livre 1 e r , d a n s l eque l on 
t rouve déjà p lu s i eu r s c h a p i t r e s q u i t r a i t e n t de ces m ê m e s m e s u r e s . 

Hiuleur en pieds 
; Greeimich. aujrWis. Mil les . 

6S° 33' 55" 21,2S6 (6,487) 

08° 33' 32" 21,043 [6,4L i) 

67° 49 18" 21,145 (6,445) 

67° 49' 17» 21 ,094 (6,429} 

07° 49' 39" 21,060 (0,419) 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



T i t i c a c a . L e s o m m e t l e p l u s é l e v é d u S o r a t a a d o n c e n 

m e s u r e s f r a n ç a i s e s 1 9 , 9 7 4 p i e d s o u 6 , 5 6 5 m è t r e s ; le 

s o m m e t l e p l u s é l e v é d e l ' I l l i m a n i 1 9 , 8 4 3 p i e d s o u 

6 , 5 1 6 m è t r e s . M. P e n t l a n d avai t dé jà d o n n é l e c o n 

t o u r d e l ' I l l i m a n i , te l q u ' i l se m o n t r e d a n s t o u t e sa 

m a j e s t é à L a P a z d ' A y a c u c h o ', c i n q a n s a p r è s avo ir 

fait c o n n a î t r e l e s r é s u l t a t s d e ses p r e m i è r e s m e s u r e s 

d a n s Y Annuaire du bureau des Longitudes'', résu l ta t s 

q u e je m e s u i s e m p r e s s é p o u r m a part d e r é p a n d r e e n 

A l l e m a g n e 3 . D ' a p r è s M. P e n t l a n d , l e N e v a d o d e S o 

rata , s i t u é à l 'es t d u v i l l a g e d e Sorata ou E s q u i b e l s'ap

p e l l e , d a n s la l a n g u e Y m a r r a , A n c o m a n i , I t a m p u o u 

I l l h a m p u . D a n s l e n o m d e l ' I l l i m a n i o n r e c o n n a î t le 

m o t Uli, n e i g e , d e la l a n g u e Y m a r r a . 

S i , d a n s la c h a î n e o r i e n t a l e d e B o l i v i a , o n a a t t r ibué 

l o n g t e m p s a u S o r a t a 3 , 7 1 8 p i e d s , à l ' I l l i m a n i 2 , 6 7 3 

p i e d s d e p l u s q u ' i l s n ' o n t r é e l l e m e n t , e n r e v a n c h e , il 

e x i s t e d a n s l a c h a î n e o c c i d e n t a l e , d 'après l a carte d u 

l a c d e T i t i c a c a , q u a t r e p i c s s i t u é s à l 'est d 'Ar ica , e n t r e 

18° 7' e t 1 8 ° 2 5 ' d e l a t i t u d e , q u i t o u s d é p a s s e n t la 

h a u t e u r du C h i m b o r a z o , c ' e s t - à - d i r e 2 1 , 4 2 2 p i e d s an~ 

g l a i s o u 2 0 , 1 0 0 p i e d s f r a n ç a i s ( 6 , 3 2 9 m è t r e s ) . Ces 

q u a t r e p i c s s o n t : 

P o m a r a p e . . . 21,700 pieds ang la i s o u 20 ,360 p i eds français (6,614 m è t r e s ) , 

G u a l a t e i r i . . . S1,9G0 20 ,004 (6,693 — ). 

Par inacota . . 22,030 20 ,670 (6,714 — ). 

S a h a m a 22,350 20,971 (6 ,812 — ). 

1 Journal of the Royal geographical Society, t. 5 , 1 8 3 5 , p . 7 7 . 
5 A n n é e 1 8 3 0 , p . 3 2 3 . 
3 V o y e z Hertha, Zeitschrift für Erd- und Völkerkunde, p u b l i é 

p a r R e r g h a u s , t . XIII, 1 8 2 9 , p p . 3 , 2 9 . 
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Berghaus a a p p l i q u é a u x A n d e s d o B o l i v i a l e g e n r e 

de r e c h e r c h e s d o n t j 'ai d o n n é u n s p é c i m e n d a n s l e s 

Annales des Sciences naturelles1, s u r la p r o p o r t i o n , 

très-variable d ' a i l l e u r s s u i v a n t l e s d i f f é r e n t e s c h a î n e s 

de m o n t a g n e s , qu i e x i s t e e n t r e l ' a r ê t e , c ' e s t - à - d i r e l a 

hauteur m o y e n n e d e s c o l s o u p a s s a g e s , e t l e s p l u s 

hautes c i m e s o u p o i n t s c u l m i n a n t s . Il a t r o u v é , d ' a 

près la car te d e P e n t l a n d , q u e l a h a u t e u r m o y e n n e 

des p a s s a g e s est d e 1 2 , 6 7 2 p i e d s d a n s la c h a î n e o r i e n 

tale, et de 1 3 , 6 0 2 p i e d s d a n s la c h a î n e o c c i d e n t a l e . 

Les p o i n t s c u l m i n a n t s é t a n t p l a c é s à 1 9 , 9 7 2 e t 

2 0 , 9 7 1 p i e d s , il e n r é s u l t e q u e l a h a u t e u r d e s a r ê t e s 

et c e l l e d e s c i m e s s o n t , à l 'est , d a n s l e r a p p o r t d e 

1 à 1 , 5 7 ; à l ' o u e s t , d a n s l e r a p p o r t d e 1 à 1 , 5 4 * . Ce 

rapport , qui p e u t serv ir à m e s u r e r l a force d u sou--

l è v e m e n t s o u t e r r a i n , est t r è s - a n a l o g u e à c e l u i q u e 

l'on a r e c o n n u d a n s l e s P y r é n é e s ; i l r é v è l e au c o n 

traire u n e c o n f i g u r a t i o n t r è s - d i f f é r e n t e d e c e l l e d e s 

A l p e s , d a n s l e s q u e l l e s la m o y e n n e d e s p a s s a g e s es t 

m o i n s é l e v é e r e l a t i v e m e n t à l a h a u t e u r d u M o n t - B l a n c , 

Le rapport des arê tes a u x c i m e s est d a n s l e s P y r é n é e s 

de 1 à 1 , 4 3 ; il e s t d a n s l e s A l p e s d e 1 à 2 , 0 9 . 

D'après F i t z - R o y et D a r w i n , l e v o l c a n d'Aconcagua, 
s i tué d a n s l e C h i l i , a u n o r d - o u e s t d e V a l p a r a i s o , s o u s 

32° 3 9 ' d e l a t i t u d e a u s t r a l e , d é p a s s e e n c o r e d e 7 9 6 

p i e d s l a h a u t e u r d u S a h a m a . L ' é t a t - m a j o r d e XAdvçn-

ture et d u Beagk, a u x o r d r e s d u c a p i t a i n e F i t z - R o y , a 

r e c o n n u a u m o i s d 'août 1 8 2 5 , q u e la h a u t e u r d e l ' A -

1 T. IV, 1823, p . 223 . 
2 B e r g h a u s , Zeil.sr/irift fur Erdkunde, t, IX. p . 3 5 2 - 3 2 6 . 
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c o n c a g u a e s t e n t r e 2 3 , 0 0 0 e t 2 3 , 4 0 0 p i e d s a n g l a i s . Si 

l ' on s 'en t i e n t à la m o y e n n e , so i t 2 3 , 2 0 0 p i e d s a n g l a i s 

o u 2 1 , 7 6 7 p i e d s d e F r a n c e ( 7 , 0 7 4 m è t r e s ) , i l e n r é 

s u l t e q u e c e t t e m o n t a g n e est d e 1 , 6 6 7 p i e d s p l u s 

h a u t e q u e l e C h i m b o r a z o 

Q u e l ' o n se p l a c e a u p o i n t d e v u e d e la g é o g r a p h i e 

e t d e l ' a s t r o n o m i e , à c e l u i d e l ' h y p s o m é t r i e , d e l a g é o -

g n o s i e o u d e l a b o t a n i q u e , l a c o n n a i s s a n c e d e s s y s t è 

m e s d e m o n t a g n e s q u i , a u n o r d du 3 0 e e t d u 3 1 e p a 

r a l l è l e , p r e n n e n t l e n o m d e M o n t a g n e s R o c h e u s e s 

{Rocky Mountains) e t c e l u i d e Sierra Nevada* d e la 

C a l i f o r n i e , a fait t o u t r é c e m m e n t d ' i m m e n s e s p r o g r è s , 

g r â c e a u x e x c e l l e n t s t r a v a u x d u c a p i t a i n e ( d e p u i s g é 

n é r a l ) C h a r l e s F r é m o n t 3 , à c e u x d u d o c t e u r W i s l i -

z e n u s 4 e t d e s l i e u t e n a n t s A b e r t e t P e c k 5 . U n espr i t 

1 F i t z H o y , Voyage of the Adventure and Beagle, 1 8 3 0 , t . II, 

p . 481 ; D a r w i n , Journal of researches, 1S43, p . 253 et 291 ; d ' ap rè s 

des m e s u r e s p lu s r é c e n t e s , la h a u t e u r de 1 'Aconcagua p a r a î t ê t re de 

22,431 p ieds (Mary Somerv i l l e , Physical geography, \ 849 , t . I I , p . 423). 
2 S i e r r a - N e v a d a , c ' e s t - à - d i r e chaîne neigeuse. L ' ép i thè t e de Ne

v a d a a é té d o n n é e à p l u s i e u r s c h a î n e s de m o n t a g n e s de l 'Espagne et 

de l ' A m é r i q u e , e n r a i s o n des n e i g e s q u i les c o u r o n n e n t . (L. G.) 
s Geographical memoir upon upper California, an illustration 

of his map of Oregon and California, 1848. ( J o h n - C h a r l e s F r e 

m o n t , v o y a g e u r e t d é c o u v r e u r , g é o g r a p h e , g é n é r a l e t h o m m e pol i 

t i q u e d ' A m é r i q u e , n é en 1813, à S a v a n n a h , d a n s la Géorg ie , d 'un 

p è r e f rançais e t d ' u n e m è r e v i r g i n i e n n e . Il a fait p l u s i e u r s explora

t ions et expéd i t i ons de d é c o u v e r t e s e n A m é r i q u e , qui on t r e n d u de 

g r a n d s services à la sc ience . Nous n ' a v o n s p o i n t à p a r l e r ici de son 

rô l e po l i t i que qui d u r e e n c o r e . L. G.) 
4 Memoir of a tour to Northern Mexico connected with col. Doni

phan's expedition, 1848 . 
B Expedition on the Upper Arkansas, 1 8 4 5 , e t Examination of 

New-Mexico in 1846 and 1847. 
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vraiment s c i e n t i f i q u e a n i m e c e s t r a v a u x d e l ' A m é r i q u e 

du Nord et l e s r e n d d i g n e s d e la p l u s v ive r e c o n n a i s 

sance. L e r e m a r q u a b l e p l a t e a u a p p e l é Great Basin, 

qui s 'é lève s a n s i n t e r r u p t i o n j u s q u ' à 4 o u 5 , 0 0 0 p i e d s 

de h a u t e u r e n t r e l e s Rocky Mountains e t l a Sierra 

Nevada d e la C a l i f o r n i e , r e n f e r m e , o u t r e d e s s o u r c e s 

d'eau c h a u d e et d e s l a c s s a l é s , u n s y s t è m e d e r i v i è r e s 

intérieur et f e r m é d e t o u t e s par t s . A u c u n e d e c e s r i 

vières ( B e a r R i v e r , C a r s o n R i v e r e t H u m b o l d t R i v e r ) 

ne peut se frayer u n c h e m i n j u s q u ' à l ' O c é a n . L e l a c 

T i m p a n o g o s , q u e j e c r u s p o u v o i r , à l ' a ide d e c o m b i 

naisons e t d ' i n d u c t i o n s , r e p r é s e n t e r s u r m a g r a n d e 

carte du M e x i q u e , d r e s s é e e n 1 8 0 4 , es t l e g r a n d lac 

Salé (Great Suit Lake) d e l a car te d e F r é m o n t . Ce 

lac, qu i n'a pas m o i n s d e 2 5 l i e u e s d e l o n g u e u r d u 

nord au s u d , et 16 l i e u e s d e l a r g e u r , c o m m u n i q u e 

avec u n l a c d 'eau d o u c e s i t u é p l u s h a u t , l e l ac Y o u t a , 

dans l e q u e l se j e t t e la r i v i è r e T i m p a n o g o s o u T i m p a -

naoza qui c o u l e d e l 'es t à l ' o u e s t . S i , s u r m a c a r t e , l e 

lac T i m p a n o g o s n ' e s t p a s p l a c é assez l o i n d a n s l a d i 

rect ion d u n o r d - o u e s t , c e l a t i ent à c e q u e l ' o n n 'avai t 

encore fait a u c u n e e x p é r i e n c e à c e t t e é p o q u e p o u r d é 

t e r m i n e r a s t r o n o m i q u e m e n t l a p o s i t i o n d e S a n t a F é 

du N o u v e a u - M e x i q u e . L ' e r r e u r , q u i p o u r l e b o r d o c 

c identa l d u lac e s t d e 50 ' , p a r a î t r a m o i n s s u r p r e n a n t e , 

si l 'on se r a p p e l l e q u e m a car te i t i n é r a i r e d e G u a -

n a x u a t o , q u i c o m p r e n d u n e s p a c e d e 15 d e g r é s d e 

l a t i t u d e , n e p o u v a i t r e p o s e r q u e s u r l e s o b s e r v a t i o n s 

m a g n é t i q u e s d e d o n P e d r o d e R i v e r a 1 . L e s i n d i c a -

1 Humbo ld t , Essai polit, sur la Nouvelle-Espagne, t . I ,p . 127-136 . 
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t ions d e la b o u s s o l e , c o m b i n é e s d i f f é r e m m e n t par l ' u n 

d e n o s c o l l a b o r a t e u r s , M. F r i e s e n , e n l e v é si j e u n e à 

l a s c i e n c e , e t p a r m o i , lu i o n t d o n n é p o u r la l o n g i 

t u d e d e S a n t a F é 107° 5 8 ' , t a n d i s q u e j e n'ai t rouvé 

q u e 1 0 7 ° 1 3 ' . D ' a p r è s d e s d é t e r m i n a t i o n s a s t r o n o m i 

q u e s p l u s r é c e n t e s la v é r i t a b l e l o n g i t u d e para î t ê tre 

1 0 8 ° 2 2 ' . L a s i t u a t i o n d e s l i t s d e sel g e m m e t r o u v é s 

d a n s d e s c o u c h e s d 'arg i l e r o u g e e t s a l é e a u sud-es t 

d u g r a n d l a c S a l é ou L a g u n e d e T i m p a n o g o s , près 

d u fort M o r m o n et d u l a c Y o u t a , a é té t r è s - e x a c t e 

m e n t i n d i q u é e d a n s m a g r a n d e car te d u M e x i q u e . Je 

p r e n d r a i l a l i b e r t é d e m ' e n ré férer a u t é m o i g n a g e 

t o u t r é c e n t d ' u n v o y a g e u r qu i l e p r e m i e r , d a n s ces 

c o n t r é e s , a d é t e r m i n é avec c e r t i t u d e des p o s i t i o n s 

g é o g r a p h i q u e s , d e C h a r l e s F r e m o n t , n L e sel de 

r o c h e o u m i n é r a l d o n t u n s p é c i m e n se vo i t à la b i 

b l i o t h è q u e d u c o n g r è s , a é t é t r o u v é à la p l a c e m a r 

q u é e p a r H u m b o l d t s u r sa car te d e la N o u v e l l e - E s p a 

g n e (part ie s e p t e n t r i o n a l e ) , d 'après l e j o u r n a l d u père 

E s c a l a n t e q u i e s s a y a , e n 1 7 7 7 , d e p é n é t r e r d a n s le 

p a y s i n c o n n u q u i s ' é t end de. S a n t a - F é d u N o u v e a u -

M e x i q u e à M o n t e r e y , s u r l ' o c é a n P a c i f i q u e . A u s u d -

est d u l a c T i m p a n o g o s est l a c h a î n e d e s m o n t s W h a -

s a t c h , e t d a n s c e t t e c h a î n e , à la p l a c e o ù H u m b o l d t 

a écr i t Montagnes de sel gemme, o n t r o u v e ce m i n é 

ral a . » 

1 In thick strata of red clay. 
8 The mineral or rock salt, of which a specimen is placed in 

Congress Library, was found in the place marked hy Humboldt in 
his map of New Spain (northern halfj as derived from the Journal 
of the missionary Father Escalante, who attempted (1777) to pene-
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Cette partie du plateau, particulièrement dans les 
environs du lac Timpanogos, identique peut-être avec 
le lac Teguayo, sur les bords duquel les Aztèques 
firent leur première station, offre un grand intérêt his
torique. Les Aztèques, dans leur migration d'Aztlan à 
Tula et à la vallée de Tenochtitlan ou de Mexico, s'ar
rêtèrent trois fois sur des emplacements où l'on voit 
encore aujourd'hui les ruines des grandes maisons 
(Casas grandes). Ils choisirent d'abord les bords du lac 
Teguayo, au sud de Quivira, puis ceux de Rio Gila; en
fin ils fixèrent leur demeure près du Presidio de Lla
nos. Le lieutenant Abert a retrouvé sur les bords du 
Rio Gila d'innombrables débris de cruches de faïence 
et de pots de terre peints avec goût, qui avaient déjà 
jeté dans l'étonnement les missionnaires Francisco Gar
ces et Pedro Fonte. Ces objets paraissent témoigner 
qu'une civilisation plus avancée a régné jadis dans ces 
régions aujourd'hui désertes. Le caractère particulier 
à l'architecture des Aztèques et leurs maisons à sept 
étages se retrouvent encore aujourd'hui fort loin à 
l'est du Rio grande del Norte, à Taos, par exemple 
La Sierra Nevada de la Californie longe les côtes de 
lamer du Sud; mais depuis le 34" jusqu'au 41 e degré 

trate the u n k n o w n c o u n t r y from S a n t a F é of New Mexico to Monte

rey of the Pacific O c e a n . S o u t h eas t of t h e l a k e T i m p a n o g o s is t h e 

chain of the W'hasatch M o u n t a i n s , a n d in this a t t h e p lace w h e r e 

Humboldt h a s w r i t t e n Montagnes de set gemme this m i n e r a l is 

found. ( F r e m o n t , Geographical Memoir of Upper California, 1848, 

p. 8 et (17.) 
1 Comp- A b e r t , Examination of New Mexico, d a n s les Docu

ments of Congress, n° 4 1 , p p . 4 8 9 et 581 -605 , avec H u m b o l d t , Essai 

sur la Nouvelle-Espagne, t. II, p p . 241-244 et 2 6 1 . 
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d e l a t i t u d e , e n t r e B u e n a v e n t u r a e t la b a i e d e la T r i 

n i t é , on voi t c o u r i r à l ' o u e s t d e la Sierra Nevada u n e 

a u t r e pe t i t e c h a î n e c ô t i è r e d o n t l e p o i n t c u l m i n a n t 

est l e m o n t d u D i a b l e {Monte del Diablo), h a u t de 

3 , 4 4 8 p i e d s . D a n s l ' é tro i t e v a l l é e c o m p r i s e e n t r e cette 

c h a î n e c ô t i è r e e t la g r a n d e Sierra Nevada c o u l e n t , du 

s u d - e s t au n o r d - o u e s t , l e Rio d e S a n J o a q u i n , et du 

n o r d - e s t a u s u d - o u e s t , l e R i o d e l S a e r a m e n t o , sur l e s 

r ives d u q u e l s o n t s i t u é s , d a n s d e s terra ins d ' a l l u v i o n , 

l e s r i c h e s l a v a g e s d'or q u e l ' on e x p l o i t e a u j o u r d ' h u i . 

Outre l e n i v e l l e m e n t h y p s o m é t r i q u e d o n t j ' a i par lé à 

l a p a g e 7 3 d e c e v o l u m e et l e s m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s 

e x é c u t é e s e n t r e l e p o i n t o ù l e K a n z a s River se jette 

d a n s l e M i s s o u r i et l es c ô t e s d e la m e r d u S u d , sur u n e 

é t e n d u e d e 28° d e l o n g i t u d e , l e d o c t e u r W i s l i z e n u s a 

p o u r s u i v i h e u r e u s e m e n t l e n i v e l l e m e n t q u e j 'avais 

c o m m e n c é d a n s l a z o n e é q u i n o x i a l e , e n s 'avançant 

v e r s l e N o r d à part ir d e M e x i c o j u s q u ' à 35° 3 8 ' , c 'es t -à-

d ire j u s q u ' à S a n t a Fé d u N o u v e a u - M e x i q u e . O u r e c o n 

na î t a v e c é t o n n e m e n t q u e l e p l a t e a u q u i f o r m e l e large 

d o s de la c h a î n e m e x i c a i n e d e s A n d e s est l o i n de s'a

b a i s s e r , c o m m e o n l'a c r u l o n g t e m p s , a u p o i n t d e n e 

p l u s offrir q u ' u n e h a u t e u r i n s i g n i f i a n t e . Je d o n n e ic i , 

p o u r l a p r e m i è r e fo i s , d ' a p r è s l e s m e s u r e s q u e n o u s 

p o s s é d o n s a u j o u r d ' h u i , l e n i v e l l e m e n t d e la c o n t r é e 

q u i s ' é tend d e p u i s la v i l l e d e M e x i c o j u s q u ' à c e l l e de 

S a n t a F é , é l o i g n é e à p e i n e d e s i x l i e u e s d u R i o del 

N o r t e . 

Mexico 

T u l a . . , 

",008 p ieds (Humboldt ) (2 ,276 mètres ) . 

6,318 — (Id.) (2 ,052 — ) . 
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6,090 p i eds ( H u m b o l d t ) (1,978 m è t r e s 

3,970 — (Id.) (1,939 — 

5,646 — (Id.) (1,835 -

3 ,406 — (Id.) (1,756 — 

6,414 — (Id.) (2,084 — 

5,546 — (Burkart ) (1 ,802 _ 

Villa de L é o n 5,755 — (Id.) (1,869 — 

5,983 — (Id.) (1 ,944 _ 

5,875 (Id) (1,908 _ 

5 ,714 - (Id.) (1,856 — 

7,544 — (Id.) (2,451 -

6 ,797 (Id.) (2,208 — 

6,426 — (Oteiza) (2,087 — 

4,678 — ( W i s l i z e n u s ) (1 ,520 — 

4,917 — (Id.) (1,597 -

El Holson de M a p i m i . . d e 3,600 à 4,200 — (Id.) (1,364 — 

4 ,352 — (Id.) (1,414 — 

5,886 — (Id.) (1,912 -

Passo del Norte (sur le Rio g r a n d e 

3 ,577 — (Id.) (1 ,162 — 

6,612 — (Id.) (2,148 -

Le d o c t e u r W i s l i z e n u s a j o i n t t ro i s prof i l s à s o n i n 

téressant M é m o i r e : l ' u n , d e S a n t a F é à C h i h u a h u a 

par Passo d e l N o r t e ; l e s e c o n d , d e C h i h u a h u a à R e y -

nosa par P a r r a s ; l e t r o i s i è m e , d u fort d e l ' i n d é p e n 

d a n c e , s i t u é u n p e u à l 'es t du c o n f l u e n t d u K a n s a s 

River e t d u M i s s o u r i , j u s q u ' à S a n t a F é . L e s c a l c u l s s e 

f o n d e n t sur u n é c h a n g e j o u r n a l i e r d ' o b s e r v a t i o n s b a 

r o m é t r i q u e s , fa i tes p a r Ë n g e l m a n n à S a i n t - L o u i s e t 

par Li l ly à la N o u v e l l e - O r l é a n s . Si l ' on réfléchit, q u ' i l 

y a en tre M e x i c o e t S a n t a F é u n i n t e r v a l l e d e p l u s d e 

16 d e g r é s d e l a t i t u d e , et q u e par c o n s é q u e n t la d i s 

tance , e n s u i v a n t l a d i r e c t i o n m é r i d i e n n e e t s a n s t en ir 

c o m p t e des s i n u o s i t é s d e la r o u t e , d é p a s s e 4 0 0 l i e u e s , 

ym e s t a m e n é à c e t t e q u e s t i o n : e x i s t e - t - i l sur t o u t e 

la surface d u g l o b e u n e a u t r e p a r t i e d u sol c o n f o r m é e 
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de la même manière, c'est-à-dire unissant à une pa
reille étendue une hauteur de 5,000 à 7,000 pieds 
(1,624 à 2,274 mètres) au-dessus du niveau de la 
mer? Cependant des voitures à quatre roues vont de 
Mexico à Santa Fé. Le plateau dont je viens de donner 
le nivellement est formé par les ondulations et les dé
pressions qui descendent des Andes mexicaines. Il ne 
doit pas être attribué, comme le Grand Bassin {Great 

Basin) qui s'étend des Montagnes Rocheuses à la, Sierra 

Nevada delà Californie, comme le plateau du lac Titi-
caca, compris entre la chaîne orientale et la chaîne 
occidentale de la république de Bolivia, ou comme 
celui du Tibet qui joint l'Himalaya et le Kouenlun, 
au gonflement d'une vallée entre deux chaînes de 
montagnes. 
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L I V R E I I . 

CATARACTES DE L 'ORÉNOQUE. 

PRÈS D'ATURES ET DE MAYPURES. 

C H A P I T R E I. 

ASPECT GÉNÉRAL. 

Dans le premier Tableau qui a été l'objet d'une 

lecture à l'Académie de Ber l in , j'ai représenté les 

plaines immenses dont le caractère varie suivant les 

différences de climat, et qui apparaissent tantôt comme 

des déserts dépourvus de toute végétat ion, tantôt 

comme des steppes ou de vastes savanes. Aux Llanos 

situés dans la partie méridionale du nouveau conti

nent, j'ai opposé l'affreuse mer de sable que renferme 

le centre de l'Afrique, et à ce désert les steppes de 

l'Asie centrale, séjour des peuples pasteurs, qui, r e 

foulés jadis du fond de l 'Orient, ont bouleversé le 
1 Steppes et déserts, aspect général. 
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m o n d e et r é p a n d u s u r tou te la t erre l a b a r b a r i e et la 

d é v a s t a t i o n . 

L o r s q u e à ce t t e é p o q u e , 1 8 0 6 , j ' e s s a y a i d e réun ir 

c e s g r a n d e s m a s s e s s o u s u n m ê m e a s p e c t , la c o u l e u r 

d e s obje t s d o n t j ' e n t r e t e n a i s l ' A c a d é m i e r é p o n d a i t à 

la d i s p o s i t i o n m é l a n c o l i q u e d e s â m e s . B o r n é a u j o u r 

d ' h u i à u n c e r c l e p l u s étroi t d e p h é n o m è n e s , j'offre 

a u x regards l ' i m a g e p l u s s e r e i n e d ' u n e v é g é t a t i o n 

l u x u r i a n t e e t d e fleuves é c u m a n t s . J ' e n t r e p r e n d s de 

d é c r i r e l e s d e u x g r a n d e s s c è n e s q u e p r é s e n t e n t dans 

l e s s o l i t u d e s d e l a G u y a n e , p r è s d ' À t u r e s et de M a y -

p u r e s , l e s c a t a r a c t e s d e l ' O r é n o q u e , q u i , m a l g r é l eur 

c é l é b r i t é , n ' a v a i e n t é t é , avant m o n v o y a g e , v i s i t ées 

q u e p a r t r è s - p e u d ' E u r o p é e n s . 

S o u v e n t l ' i m p r e s s i o n q u e n o u s l a i s s e la v u e de la 

n a t u r e e s t d u e m o i n s a u c a r a c t è r e p r o p r e d e la c o n 

t r é e q u ' a u j o u r s o u s l e q u e l n o u s a p p a r a i s s e n t l e s 

m o n t a g n e s e t l e s p l a i n e s , t a n t ô t é c l a i r é e s par l 'azur 

t r a n s p a r e n t d u c i e l , t a n t ô t v o i l é e s par l e s n u a g e s qui 

flottent p r è s d e l a s u r f a c e d e la t e r r e . D e m ê m e les 

d e s c r i p t i o n s d e la n a t u r e n o u s s a i s i s s e n t d 'autant p l u s 

v i v e m e n t , q u ' e l l e s sont p l u s e n h a r m o n i e avec les 

b e s o i n s d e n o t r e s e n s i b i l i t é ; c a r l e m o n d e p h y s i q u e se 

ref lète a u p l u s p r o f o n d d e n o u s , d a n s t o u t e sa vérité 

v i v a n t e . T o u t ce q u i d o n n e à u n p a y s a g e s o n caractère 

i n d i v i d u e l : l e c o n t o u r des m o n t a g n e s q u i b o r n e n t 

l ' h o r i z o n d a n s u n l o i n t a i n v a p o r e u x , l ' o b s c u r i t é des 

forêts de p i n s , l e t o r r e n t q u i s ' é c h a p p e d u m i l i e u des 

b o i s e t r e t o m b e a v e c fracas e n t r e d e s r o c h e r s s u s 

p e n d u s , c h a c u n e d e c e s c h o s e s a é t é , d e t o u t t e m p s , 
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dans u n rapport m y s t é r i e u x a v e c la v i e i n t é r i e u r e d e 

l ' h o m m e . 

S u r c e t t e h a r m o n i e r e p o s e la p l u s n o b l e part i e d e s 

j o u i s s a n c e s q u e n o u s offre la n a t u r e . N u l l e par t e l l e n e 

n o u s p é n è t r e d a v a n t a g e d u s e n t i m e n t d e sa g r a n d e u r , 

n u l l e part e l l e n e n o u s p a r l e d ' u n e v o i x p l u s p u i s 

sante q u e s o u s l e c i e l d e l ' I n d e , c o m m e l ' o n avai t 

c o u t u m e d e d é s i g n e r l e c l i m a t d e la z o n e t o r r i d e , 

dans l e s p r e m i e r s s i è c l e s d u m o y e n â g e . J 'ose d o n c 

e s p é r e r , e n e n t r e t e n a n t l ' A c a d é m i e d ' u n e d e s c r i p t i o n 

n o u v e l l e d e c e s c o n t r é e s , q u ' e l l e n e s era p a s ind i f f é 

ren te a u c h a r m e p a r t i c u l i e r q u i s'y r a t t a c h e . L e s o u 

v e n i r d ' u n p a y s l o i n t a i n e t c o m b l é d e t o u s l e s d o n s 

d e la n a t u r e , l ' a s p e c t d ' u n e v é g é t a t i o n l i b r e e t v i g o u 

r e u s e , r a f r a î c h i s s e n t à la fo i s e t fort i f i ent l ' e s p r i t ; o p 

p r e s s é s p a r l e t e m p s p r é s e n t , n o u s a i m o n s à n o u s e n 

a r r a c h e r p o u r j o u i r d e la n a ï v e g r a n d e u r q u i c a r a c 

tér i se la j e u n e s s e d u g e n r e h u m a i n . 

L e c o u r a n t q u i s e d i r i g e à l ' o u e s t et l e s v e n t s d e s 

t r o p i q u e s favor i sent l a n a v i g a t i o n à travers l e t r a n 

q u i l l e bras d e m e r q u i r e m p l i t l a vas te v a l l é e c o m p r i s e 

e n t r e l e n o u v e a u c o n t i n e n t et la c ô t e o c c i d e n t a l e d e 

l 'Afr ique A v a n t q u e l e r i v a g e d e l ' A m é r i q u e sor te 

1 L'océan Atlantique a, entre le 23 e degré de latitude méridionale 
et le 70 e de longitude septentrionale, la forme d'une vallée longitu
dinale découpée, dans laquelle les angles saillants et les angles 
rentrants sont placés à l'opposite les uns des autres. Depuis les îles 
Canaries, particulièrement depuis le 21 e degré de latitude nord et 
le 2u e degré de longitude occidentale, jusqu'aux côtes nord-est de 
l'Amérique du Sud, la surface de la mer est tellement calme et le 
murmure des vagues si peu sensible, qu'une chaloupe peut la tra
verser sans danger. 
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de la surface arrondie des flots, on est frappé par le 
bruissement des vagues qui se heurtent et se croisent 
en écumant. Les navigateurs qui ne connaissent pas 
ces parages redoutent le voisinage de bas-fonds, ou 
croient entendre jaillir des sources d'eau douce, sem
blables à celles qui sortent du milieu de l'Océan, 
entre les îles des Antilles 

En approchant vers les côtes granitiques de la 
Guyane , on aperçoit l'embouchure d'un fleuve im
mense qui se répand comme un lac sans bords, et 
inonde d'eau douce l'Océan. Les vagues du fleuve, or
dinairement verdàtres , mais blanches comme le lait 
sur les bas-fonds, contrastent avec l'indigo de la mer 
qui trace autour d'elles une limite nettement tranchée. 

Le nom d'Orénoque donné au fleuve par ceux qui 
l'ont découvert les premiers, et qui doit vraisembla-

1 Sur le riavge méridional de l'île de Cuba, au sud-ouest du port 
de Ratabano, dans le golfe de Xagua, mais à. deux ou trois milles 
marins de la côte, des sources d'eau douce jaillissent au milieu des 
flots salés, probablement par suite d'une pression hydrostatique. 
Leur éruption est si violente que les canots ne peuvent se tenir 
qu'avec beaucoup de précautions près de ce lieu rendu fameux par 
le choc des hautes lames qui se croisent. Les vaisseaux marchands 
qui longent les côtes sans vouloir aborder visitent quelquefois ces 
parages, pour renouveler leur provision d'eau au sein même de la 
mer. Plus on puise profondément et plus l'eau est douce. Souvent 
aussi on trouve au milieu de ces sources des Lamantins (Trichecus 
Ilanalus) qui ne peuvent vivre dans l'eau salée. Ce singulier phéno
mène, dont jusqu'ici on n'avait pas encore fait mention, a été ob
servé avec une très-grande exactitude par l'un de nos amis, don 
Francisco Lemaur, qui a fait un relevé trigonométrique de la baie 
de Xagua. Je suis allé plus au sud dans le groupe d'iles nommées 
Jardins du roi [Jardines de.l Retj) pour y faire des déterminations de 
lieux astronomiques; je ne suis pas allé à Xagua même. 
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b l e m e n t s o n o r i g i n e à u n e c o n f u s i o n d e l a n g a g e , e s t 

c o m p l è t e m e n t i n c o n n u d a n s l ' i n t é r i e u r d u p a y s . P l o n 

gés d a n s u n e s a u v a g e r i e a n i m a l e , c e s p e u p l e s n e d i s 

t i n g u e n t p a r d e s n o m s g é o g r a p h i q u e s q u e l e s o b j e t s 

qu i r i s q u e r a i e n t d 'ê tre c o n f o n d u s a v e c d ' a u t r e s . L ' O r é -

n o q u e , l e f l euve d e s A m a z o n e s et l e R i o M a g d e l e n a 

s o n t a p p e l é s s i m p l e m e n t « la r i v i è r e » , t o u t a u plus^ 

« la g r a n d e r iv ière » o u « l a g r a n d e e a u , » t a n d i s q u e 

l e s p l u s p e t i t s r u i s s e a u x s o n t d é s i g n é s p a r c e u x q u i en 

h a b i t e n t l e s b o r d s s o u s d e s n o m s p a r t i c u l i e r s . 

L ' i m p u l s i o n q u e d o n n e l ' O r é n o q u e a u x e a u x d e la 

m e r , e n t r e l e s c ô t e s d e l a G u y a n e e t l ' î l e d e la T r i n i t é , 

a b o n d a n t e e n a s p h a l t e , e s t t e l l e m e n t p u i s s a n t e q u e 

l e s v a i s s e a u x q u i , à l a f a v e u r d ' u n v e n t d ' o u e s t et l e s 

vo i l e s d é p l o y é e s , t e n t e n t d e l u t t e r c o n t r e l e c o u r a n t 

o n t d e l a p e i n e à s ' en r e n d r e m a î t r e s . C e s p a r a g e s s o 

l i ta ires e t r e d o u t é s s o n t a p p e l é s Golfe triste; i l faut , 

p o u r y e n t r e r , t r a v e r s e r l a Bouche du dragon. Q u e l 

q u e s é c u e i l s , s e m b l a b l e s à des t o u r s e n r u i n e s , s ' é l è 

v e n t au m i l i e u d e s f lots o r a g e u x . I l s s e m b l e n t m a r q u e r 

e n c o r e la p l a c e d e l ' a n c i e n n e d i g u e d e r o c h e r s q u i 

u n i s s a i t j a d i s l ' î l e d e l a T r i n i t é à la c ô t e d e P a r i a , 

avant q u e l e c o u r a n t l ' eû t r o m p u e 

1 C h r i s t o p h e C o l o m b , d o n t l ' in fa t igab le e s p r i t s ' app l iqua i t é g a l e 

m e n t à t o u t e s c h o s e s , e x p o s e , d a n s ses l e t t r e s a u x m o n a r q u e s e s 

p a g n o l s , u n e h y p o t h è s e g é o g n o s t i q u e s u r la con f igu ra t i on des 

g r a n d e s Ant i l l es . S é r i e u s e m e n t occupé de la force du c o u r a n t é q u i -

noxial qu i se dirige, souven t vers l ' oues t , il a t t r i b u e à ce c o u r a n t le 

m o r c e l l e m e n t d u g r o u p e des pe t i t e s Ant i l les e t e n p a r t i c u l i e r la 

forme a l longée des côtes m é r i d i o n a l e s de P o r t o - R i c o , d ' H a ï t i , de 

C u b a et de la J a m a ï q u e , p r e s q u e e x a c t e m e n t pa r a l l è l e s à l ' é q u a -

t e u r . D a n s le t r o i s i ème voyage qu ' i l accompl i t depu i s la fin de r u a i ! 498 , 
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Ce fut l ' a s p e c t d e c e t t e c o n t r é e q u i fit e n t r e r , p o u r 

l a p r e m i è r e f o i s , d a n s l ' e spr i t d u g r a n d n a v i g a t e u r 

C o l o m b , la f e r m e c r o y a n c e à l ' e x i s t e n c e d 'un cont i 

n e n t a m é r i c a i n - E n h o m m e h a b i t u é à p é n é t r e r l e s se

cre t s d e la n a t u r e , i l t i ra c e t t e c o n s é q u e n c e , q u ' u n 

f leuve t r a v e r s a n t u n e vas te é t e n d u e d e pays p o u v a i t 

s e u l e n t r a î n e r d a n s s o n c o u r s u n e a u s s i é n o r m e m a s s e 

d ' e a u , et q u e la c o n t r é e q u i f o u r n i s s a i t c e t t e e a u devait 

ê tre u n c o n t i n e n t e t n o n p a s u n e î l e . D e m ê m e q u e , 

d 'après l e r éc i t d ' A r r i e n 4 , l e s c o m p a g n o n s d ' A l e x a n d r e , 

e n grav i s sant l e s c i m e s n e i g e u s e s d u P a r o p a m i s u s 2 , 

j u s q u ' à l a fin de n o v e m b r e loOO, e t d a n s l e q u e l il sen t i t d ' abord en

t r e l a J3oca del Drago e t File M a r g u e r i t e , p u i s e n t r e cet te île et 

Haï t i , t o u t e la force du c o u r a n t é q u i n o x i a l e t le m o u v e m e n t des eaux 

d ' acco rd avec les m o u v e m e n t s cé les tes , « m o v i m i e n t o de los cielos,» 

il di t en t e r m e s exprès q u e ce c o u r a n t a a r r a c h é l'île de la Tr in i té 

du c o n t i n e n t . Il r envo i e F e r d i n a n d e t Isabel le à u n e car te m a r i n e 

d o n t il l e u r fait p r é s e n t , à u n e « p i n t u r a de l a T i e r r a » dressée par 

l u i - m ê m e et à l aque l l e o n e u t s o u v e n t é g a r d d a n s le cé lèbre procès 

q u ' e u t à s o u t e n i r Diego Co lon , a u sujet des d ro i t s concédés à l ' ami 

r a l : « Es la c a r t a de m a r e a r y figura que h i z o e l A lmi r an t e sefia-

l a n d o los r u m b o s y v ien tos p o r los q u a l e s v ino â P a r i a , que dicen 

p a r t e del Asia » ( N a v a r r e t e , Fiages y Descubrimienlos que hiciéron 

por mar los Espanoles,t. I, p p . 233 et 260 ; t . I II , p p . 539 et 587.) 

* F lav ius A r r i a n u s , h i s t o r i e n g r e c , p h i l o s o p h e et g é n é r a l au s e r 

vice de l ' e m p e r e u r A d r i e n , qu i lu i d o n n a le g o u v e r n e m e n t de la 

C a p p a d o c e , n a q u i t ve r s l ' an 105 de l ' è re c h r é t i e n n e . On lui doit, 

c o m m e écr i t s , YExp<'.ditiond'Alexa,ndrc:,xmPériple du Pont-Euxin, 

l e Manuel d'Épictèfe, e tc . (L. G.) 
J P a r o p a m i s u s , P a r a p a m i s u s ( A r r i e n , S t r a b o n ) ; P a r n i s s u s , P a r p a -

n i s u s (Denys le Pér iégè te) ; P a r o p a n i s u s (P to lémée e t Ago thémère ) , 

c h a î n e de m o n t s appelés a u j o u r d ' h u i H i n d o u - K h o u c h , ou Hmdou-

K o h , c 'es t -à-di re Caucase i n d i e n ; elle s ' é t e n d , d a n s l 'Asie cen t r a l e , 

d e s f ron t iè res de la Perse j u s q u ' à la r ive d ro i t e d u fleuve Indus ou 

S i n d , d a n s le s u d d u T u r k e s t a n e t du B a d a c k h a n , e t dans le n o r d de 

l 'Afghan i s t an . ( L . G.) 
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p r i r e n t l ' I n d u s p e u p l é d e c r o c o d i l e s p o u r u n bras d u 

N i l l , C o l o m b , q u i n e p o u v a i t c o n n a î t r e l a p h y s i o n o m i e 

c o m m u n e à t o u t e s les p r o d u c t i o n s d u c l i m a t d e s P a l 

m i e r s , s u p p o s a q u e l e n o u v e a u c o n t i n e n t n 'é ta i t a u t r e 

q u e l e p r o l o n g e m e n t o r i e n t a l d e l ' A s i e . L a d o u c e fra î 

c h e u r q u i s u c c é d a i t à la c h a l e u r d u j o u r , l a p u r e t é 

t r a n s p a r e n t e d u c i e l é t o i l e , l e p a r f u m b a l s a m i q u e d e s 

f leurs q u ' a p p o r t a i e n t l e s b r i s e s d e l a t e r r e , t o u t fit 

c o n j e c t u r e r à C o l o m b , s u i v a n t l e r é c i t d ' H e r r e r a a , 

qu' i l a p p r o c h a i t d u j a r d i n d ' É d e n , s é j o u r sacré d u 

p r e m i e r h o m m e . Il v i t d a n s l ' O r é n o q u e u n d e s q u a t r e 

fleuves q u i , d 'après l e s t r a d i t i o n s v é n é r a b l e s r é p a n 

d u e s sur l ' e n f a n c e d u m o n d e , sor ta i en t d u p a r a d i s 

p o u r arroser e t p a r t a g e r l a t e r r e , p a r é e d e fleurs n o u 

v e l l e m e n t é c l o s e s . Ce p o é t i q u e p a s s a g e q u e l ' o n p e u t 

l ire d a n s u n R a p p o r t o u p l u t ô t d a n s u n e l e t t re d e C o 

l o m b , a d r e s s é e d e H a ï t i à F e r d i n a n d et à I s a b e l l e e n 

date d u m o i s d ' o c t o b r e 1 4 9 8 , offre u n i n t é r ê t p s y c h o 

l o g i q u e t o u t p a r t i c u l i e r ; il e s t u n e n o u v e l l e p r o u v e 

q u e l ' i m a g i n a t i o n c r é a t r i c e d u p o è t e se m a n i f e s t e dana 

le h a r d i n a v i g a t e u r q u i va à la d é c o u v e r t e des m o n d e s , 

c o m m e d a n s t o u t e s les g r a n d e s i n d i v i d u a l i t é s h u m a i n e s . 

S i l ' o n c o n s i d è r e l a m a s s e d 'eau q u e l ' Û r é n o q u o 

v e r s e d a n s l ' o c é a n A t l a n t i q u e , o n se d e m a n d e l e q u e l 

1 E n l i s an t d a n s Diodorc (1. XVII, c. LXXXII) la de sc r ip t i on d u P a -

r o p a m i s u s , on c ro i t voir u n t a b l e a u des A n d e s du P é r o u . L ' a r m é e t r a 

versa des l ieux h a b i t é s où il t o m b a i t t o u s les j o u r s de la ne ige , 
2 H e r r e r a , Historia gênerai de las indias occidentales, d e c . i , 

I. III, c . x n (édi t . 1601) , p . 106 ; Juan Bautisla Munoz, Historia 

del Nuevo Mundo,\. VI, c. x x x i , p . 301 ; H u m b o l d t , Histoire de la 

géographie du Nouveau Continent, t , III, p. 111. 
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d e l ' O r é n o q u e , d e l ' A m a z o n e e t d u R i o d e la P la ta est 

l e p l u s g r a n d fleuve d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e . Cette 

q u e s t i o n es t m a l d é t e r m i n é e , c o m m e l ' i d é e m ê m e 

q u ' o n se fait d e l a g r a n d e u r . L e R i o d e l a P l a t a est 

c e lu i d o n t l ' e m b o u c h u r e e s t l a p l u s v a s t e ; i l n'a pas , à 

l ' e n d r o i t o ù i l s e j e t t e d a n s l a m e r , m o i n s d e t rente -

h u i t l i e u e s d e l a r g e u r . M a i s , c o m m e l e s f l euves de la 

G r a n d e - B r e t a g n e , i l n 'a p a s u n e l o n g u e u r p r o p o r 

t i o n n é e . D é j à à B u e n o s - A y r e s s o n p e u d e p r o f o n d e u r 

es t u n o b s t a c l e à la n a v i g a t i o n . L e fleuve des A m a 

z o n e s , a u c o n t r a i r e , e s t l e p l u s l o n g d e tous l e s fleuves; 

i l p a r c o u r t u n e é t e n d u e d e d o u z e c e n t s l i e u e s , d e p u i s 

sa s o u r c e , d a n s l e l a c L a u r i c o c h a , j u s q u ' à s o n e m b o u 

c h u r e . E n r e v a n c h e , d a n s l a p r o v i n c e Jaen d e B r a c a -

m o r o s , p r è s de la c a t a r a c t e d e R e n t a m a , o ù j e l'ai 

m e s u r é a u - d e s s o u s d e s m o n t a g n e s p i t t o r e s q u e s de P a -

t a c h u m a , il est à pe ine , a u s s i l a r g e q u e l e R h i n à la 

h a u t e u r d e M a y e n c e . 

L ' O r é n o q u e , p l u s é tro i t à s o n e m b o u c h u r e q u e le 

f l euve d e l a P l a t a et c e l u i d e s A m a z o n e s , n e d é p a s s e 

p a s e n l o n g u e u r , d ' a p r è s m e s o b s e r v a t i o n s a s t r o n o 

m i q u e s , q u a t r e c e n t s o i x a n t e - c i n q l i e u e s ; m a i s , en 

p é n é t r a n t d a n s l ' i n t é r i e u r d e l a G u y a n e , j 'a i t rouvé 

q u ' à d e u x c e n t t r e n t e l i e u e s d e l ' e m b o u c h u r e il avait 

e n c o r e s e i z e m i l l e d e u x c e n t s p i e d s d e l a r g e ; o n était , 

i l e s t v r a i , à l ' é p o q u e d e s g r a n d e s e a u x , e t , à ce t e n 

d r o i t , l e g o n f l e m e n t p é r i o d i q u e d u fleuve e n é l ève 

c h a q u e a n n é e la s u r f a c e d ' e n v i r o n 9 à 10 m è t r e s a u -

d e s s u s d e s e a u x l e s p l u s b a s s e s . L e s m a t é r i a u x ont 

m a n q u é j u s q u ' à c e j o u r p o u r é t a b l i r u n e c o m p a r a i -
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son p r é c i s e e n t r e l e s i m m e n s e s c o u r s d ' e a u qu i s i l l o n 

n e n t le c o n t i n e n t d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e . 11 f a u 

drait , p o u r faire c e t t e c o m p a r a i s o n , c o n n a î t r e l e p r o t i l 

du l i t d e s f l euves et l e u r v i tesse si d i f f érente d ' e l l e -

m ê m e d a n s l e s d i v e r s e s p a r t i e s d e l e u r c o u r s . 

L ' O r é n o q u e , par l e d e l t a q u e f o r m e n t s e s n o m 

b r e u s e s r a m i f i c a t i o n s , i n e x p l o r é e s e n c o r e j u s q u ' à ce 

jour , par l a r é g u l a r i t é a v e c l a q u e l l e i l se g o n f l e et s 'a 

ba i s se , p a r l e n o m b r e e t l a g r a n d e u r d e s c r o c o d i l e s 

qui l ' h a b i t e n t , offre p l u s i e u r s tra i t s d e r e s s e m b l a n c e 

avec l e N i l . Ces d e u x f l euves o n t e n c o r e c e l a d e c o m 

m u n q u e p e n d a n t l o n g t e m p s i l s se p r é c i p i t e n t c o m m e 

des t o r r e n t s i m p é t u e u x à t ravers l e s f o r ê t s , e n c a i s s é s 

en tre d e s m o n t a g n e s d e g r a n i t e t d e s y é n i t e , j u s q u ' à 

ce q u e , b o r d é s par d e s r i v a g e s s a n s a r b r e s , i l s c o u l e n t 

l e n t e m e n t d a n s u n e p l a i n e p r e s q u e h o r i z o n t a l e . D e 

p u i s l e l a c c é l è b r e s i t u é p r è s d e G o n d a r , d a n s l e s 

a lpes G o j a m d e l ' A b y s s i n i e , j u s q u ' à S y è n e et É l é -

p h a n t i n e , l ' u n d e s b r a s d u N i l , l e f l euve B l e u ( B a h r el 

A z r e k ) , se fait j o u r à travers l e s m o n t a g n e s d e S c h a n -

ga l la et d e S e n n a a r . D e m ê m e l ' O r é n o q u e d e s c e n d 

de la par t i e m é r i d i o n a l e d e s m o n t a g n e s q u i , sor tant 

d e l à G u y a n e f r a n ç a i s e , v o n t r e j o i n d r e à l ' o u e s t , s o u s 

l e 4 e e t l e 5" d e g r é d e l a t i t u d e n o r d , l e s A n d e s de la 

N o u v e l l e G r e n a d e . L e s s o u r c e s d e l ' O r é n o q u e n ' o n t été 

v i s i t ées p a r a u c u n E u r o p é e n , n i m ê m e p a r a u c u n n a 

ture l q u i so i t e n t r é e n rapport a v e c d e s E u r o p é e n s 

L o r s q u e n o u s n a v i g u â m e s s u r l e h a u t O r é n o q u e , 

1 Voir le chap i t r e n du livre 11, i n t i t u l é : Sources de l'Orénoque, 
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dans l 'été d e l ' a n n é e 1 8 0 0 , n o u s a t t e i g n î m e s , au -de là 

d e la m i s s i o n d ' E s m e r a l d a , l e s e m b o u c h u r e s d u S o -

d o m o n i et d u G u a p o . E n c e t e n d r o i t s ' é l ève fort 

a u - d e s s u s d e s n u a g e s l a c i m e i m p o s a n t e d u Y e o n n a -

m a r i o u D u i d a . L e D u i d a , a i n s i q u e j e m ' e n su i s a s 

s u r é à l ' a ide d e c a l c u l s t r i g o n o m é t r i q u e s , n 'a pas 

m o i n s d e 2 , 6 6 7 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r , 

et offre a u x r e g a r d s l ' u n d e s p l u s m a g n i f i q u e s spec ta 

c l e s q u e p r é s e n t e l e m o n d e d e s t r o p i q u e s . La p e n t e 

m é r i d i o n a l e est u n e pra ir i e s a n s a r b r e s . L'air h u m i d e 

d u so ir est e m b a u m é p a r l e p a r f u m d e s A n a n a s ; l es 

t i g e s , g o n f l é e s d e s éve , d e c e s B r o m é l i a c é e s se d é t a 

c h e n t a u m i l i e u d e s p l a n t e s p e u é l e v é e s qu i c o u v r e n t 

la p r a i r i e ; s o u s l e b o u q u e t d e f e u i l l e s d ' u n ver t b l e u 

q u i l e s c o u r o n n e , o n vo i t b r i l l e r d e l o i n l e s fruits 

d o r é s . A u x e n d r o i t s o ù d e s s o u r c e s d ' eau d e r o c h e 

j a i l l i s s e n t s o u s l e s t ap i s d e v e r d u r e , d e h a u t s p a l m i e r s 

e n é v e n t a i l f o r m e n t d e s g r o u p e s s o l i t a i r e s . J a m a i s , 

d a n s c e t t e z o n e a r d e n t e , l e u r t ê t e n e s ' i n c l i n e sous 

l ' h a l e i n e r a f r a î c h i s s a n t e d e s v e n t s . 

A l 'est d u D u i d a , c o m m e n c e u n e é p a i s s e forêt de 

C a c a o t i e r s s a u v a g e s , a u m i l i e u d e s q u e l s s e t r o u v e n t 

l e s c é l è b r e s A m a n d i e r s c o n n u s s o u s l e n o m d e B e r -

t h o l l e t i a e x c e l s a , l a p l u s v i g o u r e u s e p r o d u c t i o n des 

t r o p i q u e s l . C'est e n c e s l i e u x q u e l e s I n d i e n s vont 

i 
1 Le Uertholletia excelsa ou Juvia, de la famil le des Myrtacées , 

qu i fait p a r t i e de l a sect ion des Lecy th idées de R i c h a r d S c h o m b u r g k , 

a é té déc r i t , p o u r la p r e m i è r e fois, d a n s n o t r e o u v r a g e des Plantes 

équinoxales (1808, 1. I, p . 122, p l . 36). Cet a r b r e g i g a n t e s q u e et m a 

j e s t u e u x offre d a n s la s t r u c t u r e de ses f rui ts , e spèces de cocos a r ron -
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c h e r c h e r l e s r o s e a u x d o n t i l s font l e u r s s a r b a c a n e s ; l e s 

e n t r e - n œ u d s d e c e s r o s e a u x g i g a n t e s q u e s o n t p l u s 

de 5 m è t r e s d e l o n g 1 . Q u e l q u e s m o i n e s f r a n c i s c a i n s 

ont p é n é t r é j u s q u ' a u c o n f l u e n t d u C h i g u i r e e t d e 

l ' O r é n o q u e , si é tro i t déjà d a n s c e t t e p a r t i e d e s o n 

c o u r s q u e l e s n a t u r e l s o n t j e t é près d e s ca tarac te s u n 

pont tressé d e p l a n t e s g r i m p a n t e s . L e s G u a i c a s , r a c e 

à peu près b l a n c h e , m a i s p e t i t e , m e n a c e n t d e l e u r s 

flèches e m p o i s o n n é e s l e s v o y a g e u r s q u i t e n t e r a i e n t d e 

p é n é t r e r p l u s avant vers l ' e s t . 

On p e u t c o n c l u r e d e là q u e t o u t c e q u ' o n a dit d ' u n 

lac o ù l ' O r é n o q u e p r e n d r a i t sa s o u r c e e s t d u d o m a i n e 

dis et r ecouve r t s d ' u n bois épa i s , qu i c o n t i e n t des g r a i n e s t r i a n g u 

la i res , en fe rmées e l l e s - m ê m e s d a n s u n t é g u m e n t l i gneux , le p lus 

r e m a r q u a b l e exemple de la p u i s s a n c e des forces o r g a n i q u e s . L e B e r -

thol le t ia croît dans les forê ts du Hau t -Oréno ipue , e n t r e le Po t l amo et, 

l ' O c a m u , à peu de d i s t ance d u m o n t Mapaya , e t e n t r e les r iv i è res 

d 'Amaguaca et de Gehe t t e . (Humbo ld t , Relation historique.) 
1 R o b e r t S c h o m b u r g k , lo r squ ' i l visi ta la pe t i t e c o n t r é e m o n t a 

gneuse des Majonkongs , e n se r e n d a n t à l a miss ion d ' E s m e r a l d a , fut 

assez h e u r e u x p o u r pouvo i r d é t e r m i n e r l ' espèce d ' A r u n d i n a r i a q u i 

fourni t la m a t i è r e des s a r b a c a n e s , à l ' a ide desque l l e s les I n d i e n s d é 

cochent l e u r s flèches. Il d i t , a u sujet de cet te p l a n t e : « Elle cro î t e n 

g r a n d s bu i s sons c o m m e le I î a m b u s a ; les r e j e tons s ' é lèvent a u p r è s 

de l ' a n c i e n n e t ige j u s q u ' à l o o u 16 p i e d s , a v a n t qu ' i l se f o r m e a u c u n 

n œ u d , e t à ce p o i n t s e u l e m e n t c o m m e n c e n t à p a r a î t r e les feui l les . La 

h a u t e u r t o t a l e de F A r u n d i n a r i a , a u p ied de la g r a n d e m o n t a g n e de 

Maravaca, va r ie de 30 à 40 p ieds , b i en q u e l a t ige n ' a i t p a s p lu s d ' u n 

d e m i - p o u c e de d i a m è t r e ; auss i l a tè te d u r o s e a u e s t - e l l e t o u j o u r s 

inc l inée . Cet te p l a n t e h e r b a c é e es t p a r t i c u l i è r e a u x m o n t a g n e s de 

grès s i tuées e n t r e le V e n t u a r i , le P a r a m ù ou P o d a m o et le Mavaea . 

Son n o m i n d i e n es t Curata; et te l le est l ' exce l lence e t l a r e n o m m é e 

de ces s a r b a c a n e s , que les Majonkongs e t l es G u i n a w s qu i e n font 

u sage son t appe l é s la NATION CURATA. » (Relsen in Guiana und am 

Orinoko, p . 4îil .) 
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d e la f a b l e . C'est u n e v i e i l l e h a b i t u d e d e s g é o g r a p h e s 

à s y s t è m e s , d e d o n n e r d e s l a c s p o u r s o u r c e s à tous 

l e s g r a n d s fleuves. E n v a i n c h e r c h e r a i t - o n dans le 

m o n d e r é e l la l a g u n e d u D o r a d o q u e l e s c a r t e s d ' A r -

r o w s m i t h i n d i q u e n t e n c o r e c o m m e u n e m e r i n t é 

r i e u r e , l o n g u e d e t r e n t e - t r o i s l i e u e s . S e r a i t - c e l e p e 

t i t l a c À m u c u c o u v e r t d e r o s e a u x , p r è s d u q u e l p r e n d 

s a s o u r c e l e P i rara , l ' u n e d e s b r a n c h e s d u M a h u , qui 

aura i t d o n n é n a i s s a n c e à c e t t e f a b l e ? Mais l e s marais 

a u m i l i e u d e s q u e l s s e t r o u v e l e l a c A m u c u s o n t quatre 

d e g r é s p l u s à l ' es t q u e la c o n t r é e o ù l ' on p e u t p l a c e r , 

par c o n j e c t u r e , l e s s o u r c e s d e l ' O r é n o q u e . C'est du 

m o i n s d a n s l e l a c A m u c u q u e l ' o n d i sa i t s i t u é e l ' î le 

P u m a c e n a , r o c h e r d e s c h i s t e m i c a c é , d o n t l 'éc lat a 

j o u é d e p u i s l e x v i e s i è c l e , d a n s l e s f ab l e s d u D o r a d o , 

u n r ô l e m é m o r a b l e et s o u v e n t f u n e s t e a u x p a u v r e s 

h u m a i n s , v i c t i m e s d e l e u r c r é d u l i t é . D ' a p r è s l e réc i t 

d ' u n g r a n d n o m b r e d ' i n d i g è n e s , l e s n u é e s M a g e l l a n i -

q u e s d e l ' h é m i s p h è r e d u s u d e t l e s b e l l e s n é b u l e u s e s 

d u v a i s s e a u À r g o s o n t u n ref let d e l ' éc la t m é t a l l i q u e 

q u e j e t t e n t l e s m o n t a g n e s d ' a r g e n t d e la P a r i m e . 

L ' O r é n o q u e fait d ' a b o r d u n g r a n d n o m b r e de f l ex ions 

vers l ' o u e s t e t v e r s l e n o r d , p u i s i l r e v i e n t s u r l u i -

m ê m e , d a n s la d i r e c t i o n d e l ' e s t , et a p p a r t i e n t à c e s 

s i n g u l i e r s c o u r s d 'eau d o n t l ' e m b o u c h u r e se r e t r o u v e , 

a p r è s u n g r a n d n o m b r e d e d é t o u r s , p r e s q u e d a n s l e 

m ê m e m é r i d i e n q u e l e u r s o u r c e . D e p u i s l e C h i g u i r c et 

l e G e h e t t e j u s q u ' a u G u a v i a r e , l ' O r é n o q u e c o u l e vers 

l ' o u e s t , c o m m e s'il v o u l a i t a l l e r se j e t e r d a n s l ' o c é a n 

P a c i t i q u e . C'est d e là qu ' i l e n v o i e vers l e s u d l e C a s -
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s iquiare , p e u c o n n u e n E u r o p e m a l g r é l e s p a r t i c u l a 

rités qu'i l p r é s e n t e , e t q u i va r e j o i n d r e l e R i o IN'egro, 

o u , c o m m e l ' a p p e l l e n t l e s n a t u r e l s d u p a y s , l a G u a i n i a , 

e x e m p l e u n i q u e d ' u n e b i f u r c a t i o n qui f o r m e , au c e n t r e 

m ê m e d 'un c o n t i n e n t , u n e j o n c t i o n n a t u r e l l e e n t r e l e s 

bass ins d e d e u x g r a n d s f l e u v e s . 

La n a t u r e d u so l e t l ' a c c e s s i o n d u G u a v i a r e e t d e 

l 'Atabapo d é t e r m i n e n t l ' O r é n o q u e à s e d é t o u r n e r b r u s 

q u e m e n t vers l e n o r d . L o n g t e m p s , par i g n o r a n c e d e s 

l i e u x , o n a c o n s i d é r é l e G u a v i a r e , q u i c o u l e de l ' o u e s t 

à l 'est , c o m m e f o r m a n t la p a r t i e s u p é r i e u r e d e l ' O r é 

n o q u e . M o n v o y a g e a c o m p l è t e m e n t d é t r u i t , j e l ' e s p è r e , 

l es d o u t e s q u ' u n g é o g r a p h e c é l è b r e , R u a c h e l , ava i t 

sou levés sur l a p o s s i b i l i t é d ' u n e c o m m u n i c a t i o n e n t r e 

l ' O r é n o q u e et la r i v i è r e d e s A m a z o n e s . J'ai fait , à l ' i n 

tér ieur d u c o n t i n e n t , u n e n a v i g a t i o n d e tro i s c e n t q u a 

t r e - v i n g t s l i e u e s , d e p u i s l e s f r o n t i è r e s d u Brés i l j u s 

q u ' a u x c ô t e s d e C a r a c a s , e n p a s s a u t d u R i o N e g r o d a n s 

l ' O r é n o q u e à travers l e C a s s i q u i a r e . 

D a n s ce t te p a r t i e s u p é r i e u r e d u b a s s i n , e n t r e l e 3 e et 

l e 4 e d e g r é d e l a t i t u d e n o r d , la n a t u r e a r e n o u v e l é 

p l u s i e u r s fo is l e m y s t é r i e u x p h é n o m è n e d e s e a u x g é n é 

r a l e m e n t a p p e l é e s eaux noires. L e s e a u x d e l ' A t a b a p o , 

d o n t l e s b o r d s s o n t o r n é s d e C a r o l i n é e s e t d e M é l a s -

t o m e s a r b o r e s c e n t s , c e l l e s d u T e m i , d u T u a m i n i et d e 

1 B u a e h e ( P h i l . ) , n é à P a r i s , o n 1 7 0 0 , m o r t e n 1 7 7 3 , p r e m i e r 

g é o g r a p h e d u r o i , m e m b r e d e l ' A c a d é m i e d e s s c i e n c e s , a u t e u r , e n 

t r e a u t r e s o u v r a g e s , d ' u n Allas physique q u i a j o u i d ' u n e g r a n d e r é 

p u t a t i o n e t q u i e s t e n c o r e s o u v e n t c o n s u l t é . Il d i \ i s a l e g l o b e t e r 

r e s t r e p a r b a s s i n s fluviaux e t m a r i t i m e s , l e s s u b o r d o n n a n t l e s u n s 

a u x a u t r e s . 11 c r u t à l ' e x i s t e n c e d ' u n c o n t i n e n t a u s t r a l . 
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l a G u a i n i a o n t la te inte d u c a f é ; e l l e s p r e n n e n t , à l ' o m 

b r e d e s b u i s s o n s d e p a l m i e r s , la c o u l e u r n o i r e d e l ' e n 

c r e ; r e n f e r m é e s d a n s d e s "vases t r a n s p a r e n t s , e l l e s sont 

d ' u n j a u n e d 'or . L ' i m a g e d e s c o n s t e l l a t i o n s m é r i d i o 

n a l e s se re f l è t e a v e c u n e a d m i r a b l e c l a r t é d a n s ces 

f l e u v e s n o i r s . A u x l i e u x o ù i l s c o u l e n t d o u c e m e n t , i ls 

o f frent à l ' a s t r o n o m e q u i o b s e r v e l e s é t o i l e s a v e c d e s 

i n s t r u m e n t s d e r é f l e x i o n , l e m e i l l e u r d e t o u s l e s h o r i 

z o n s ar t i f i c i e l s . 

L ' a b s e n c e d e c r o c o d i l e s , m a i s a u s s i l ' a b s e n c e do 

p o i s s o n s , l e r e f r o i d i s s e m e n t d e l a t e m p é r a t u r e , u n 

m o i n s g r a n d n o m b r e d e M o s q u i t e s , u n air p l u s s a l u -

b r e , t e l s s o n t l e s tra i t s q u i c a r a c t é r i s e n t l a r é g i o n des 

f l e u v e s n o i r s . V r a i s e m b l a b l e m e n t c e s f l e u v e s d o i v e n t 

l e u r s i n g u l i è r e c o u l e u r à u n e d i s s o l u t i o n d ' h y d r o g è n e 

c a r b o n é , à la r i c h e s s e d e l a v é g é t a t i o n t r o p i c a l e et à 

la m u l t i t u d e d e p l a n t e s d o n t l e u r l i t e s t c o u v e r t . J'ai 

r e m a r q u é e n effet q u e s u r la p e n t e o c c i d e n t a l e du 

C h i m b o r a z o , p r è s d e s c ô t e s d e l a m e r d u S u d , l e s 

e a u x d é b o r d é e s d u R i o d e G u a y a q u i l p r e n n e n t p e u à 

p e u u n e t e i n t e d o r é e , a s sez s e m b l a b l e à l a c o u l e u r d u 

ca fé , l o r s q u ' e l l e s o n t s é j o u r n é q u e l q u e s s e m a i n e s sur 

l e s p r a i r i e s . 

Près d e l ' e m b o u c h u r e d u G u a v i a r e et d e l ' A t a b a p o , 

se t r o u v e l e P i r i g u a o , T u n e des p l u s n o b l e s f o r m e s de 

p a l m i e r s 1 . L e t r o n c d e c e t a r b r e , l i s s e e t h a u t de 

19 à 2 0 m è t r e s , e s t o r n é d ' u n e c o u r o n n e d e f e u i l l a g e 

d é l i c a t c o m m e c e l u i d e s r o s e a u x e t frisé s u r l e s b o r d s . 

1 Y o \ e z Humbolcl t , Ronplanr t e t K u n t h , Nova Gênera Plantarum 

sequinoct., t. I , p . 31 ; j . 
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Je n e c o n n a i s pas d e p a l m i e r s q u i p r o d u i s e n t des fru i t s 

aussi gros e t d ' u n e a u s s i b e l l e c o u l e u r . C e s f r u i t s , 

s e m b l a b l e s à la p ê c h e , o n t u n e tê te j a u n e r e l e v é e p a r 

l 'éc lat r o u g e de la p o u r p r e ; r é u n i s a u n o m b r e d e 

s o i x a n t e - d i x à q u a t r e - v i n g t s , i l s f o r m e n t d e s g r a p p e s 

é n o r m e s . T o u s l e s a n s , c h a q u e arbre a m è n e tro is 

d e c e s g r a p p e s à m a t u r i t é . O n p o u r r a i t d o n n e r a u 

P ir iguao l e n o m d e p a l m i e r - p ê c h e . Ces fruits c h a r n u s 

sont l e p l u s s o u v e n t d é p o u r v u s de s e m e n c e , e n r a i s o n 

m ê m e d e l ' e x u b é r a n c e d e l a v é g é t a t i o n ; i l s of frent 

aux i n d i g è n e s u n m e t s n o u r r i s s a n t e t f a r i n e u x , q u i s e 

p r ê t e , c o m m e l e s b a n a n e s et l e s p o m m e s d e terre , 

à des p r é p a r a t i o n s t r è s - d i v e r s e s . 

J u s q u ' à c e t e n d r o i t o u j u s q u ' à l ' e m b o u c h u r e d u 

Guaviare , l ' O r é n o q u e c o u l e l e l o n g d e l a p e n t e m é r i 

d iona le d e s m o n t s P a r i m e , tand i s q u e sur la r ive 

g a u c h e c o m m e n c e l ' i m m e n s e p l a i n e b o i s é e d u f l euve 

d e s A m a z o n e s , q u i s ' é t e n d fort a u - d e l à d e l ' é q u a l e u r , 

j u s q u ' a u 1 5 e d e g r é d e l a t i t u d e m é r i d i o n a l e , p r è s d e 

S a n F e r n a n d o d e A t a b a p o . L ' O r é n o q u e , au m o m e n t 

o ù il se d é t o u r n e b r u s q u e m e n t vers l e n o r d , s e fait 

j our a u travers m ê m e d e la m o n t a g n e . C'est l à q u e 

s o n t s i t u é e s l e s g r a n d e s c h u t e s d ' e a u d ' A t u r e s et d e 

Maypures . D e t o u t e s p a r t s , l e l i t d u f l e u v e est r e s s e r r é 

par des m a s s e s d e r o c h e r s g i g a n t e s q u e s , e t s e m b l e d i 

v i sé e n r é s e r v o i r s , à l ' a ide d e d i g u e s n a t u r e l l e s . 

V i s -à -v i s d u c o n f l u e n t d u Méta e t d e l ' O r é n o q u e , 

est s i t u é , a u m i l i e u d ' u n v i o l e n t t o u r b i l l o n , u n r o c h e r 

i so lé a u q u e l l e s i n d i g è n e s o n t d o n n é l e n o m , fort b i e n 

a p p r o p r i é , d e Pierre de la patience, p a r c e q u e , à l ' é -
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p o q u e d e s b a s s e s e a u x , l e s v o y a g e u r s qu i r e m o n t e n t 

l e f l euve s o n t q u e l q u e f o i s o b l i g é s d e s'y arrê ter p e n 

d a n t d e u x j o u r s . L ' O r é n o q u e , à c e t e n d r o i t , p é n è t r e 

fort a v a n t d a n s l ' i n t é r i e u r des t e r r e s , et f o r m e des 

b a i e s p i t t o r e s q u e s a u m i l i e u d e s r o c h e r s . E n face de 

la m i s s i o n do C a r i c h a n a , s e p r é s e n t e u n s i n g u l i e r spec 

t a c l e : l ' œ i l s e fixe i n v o l o n t a i r e m e n t s u r u n roc gra

n i t i q u e e n f o r m e d e c u b e , el Mogotc de Cocuyza, qui 

é l è v e v e r t i c a l e m e n t à 6 5 m è t r e s e n v i r o n d e h a u t e u r ses 

flancs e s c a r p é s , e t s u p p o r t e sur sa p l a t e - f o r m e u n e 

forêt d ' a r b r e s , c o u v e r t s d ' u n é p a i s f e u i l l a g e . Cette 

m a s s e d e r o c h e r s r a p p e l l e , par sa s t r u c t u r e g r a n d e et 

s i m p l e , l e s m o n u m e n t s c y c l o p é e n s ; e l l e d é p a s s e de 

b e a u c o u p la c i m e d e s p a l m i e r s q u i l ' e n v i r o n n e n t . S e s 

c o n t o u r s a b r u p t e s se d é t a c h e n t n e t t e m e n t sur l 'azur 

d u c ie l ; e l l e appara î t c o m m e u n e forêt a u - d e s s u s d e 

l a forê t . 

E n c o n t i n u a n t à d e s c e n d r e i O r é n o q u e a u - d e l à de 

C a r i c h a n a , o n arr ive a u p o i n t o ù l e fleuve s e fraye un 

c h e m i n à travers l e c o l é tro i t d e B a r a g u a n : par tout 

e n c e s l i e u x o n r e c o n n a î t l e s t r a c e s d ' u n b o u l e v e r s e 

m e n t q u i r a p p e l l e l ' é tat d u c h a o s . P l u s a u n o r d , vers 

U r u a n a e t E n c o r a m a d a , s ' é l è v e n t d e s m a s s e s d e granit 

d ' u n a s p e c t b i z a r r e . É b l o u i s s a n t s d e b l a n c h e u r e t hé-= 

r i s ses d e p o i n t e s a i g u ë s , c e s r o c h e r s r e s p l e n d i s s e n t à 

u n e g r a n d e h a u t e u r a u - d e s s u s d e s b u i s s o n s q u i les 

e n t o u r e n t . 

D a n s la m ê m e c o n t r é e , à par t i r d e l ' e m b o u c h u r e 

d e l ' A p u r e , l ' O r é n o q u e a b a n d o n n e la c h a î n e d e m o n 

t a g n e s q u ' i l a s u i v i e j u s q u e - l à , e t s e d é t o u r n e vers 
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l 'est. 11 sépare l e s forêts i m p é n é t r a b l e s d e la G u y a n e 

des savanes sur l e s q u e l l e s s e m b l e se r e p o s e r l a v o û t e d u 

ciel , dans u n l o i n t a i n q u i é c h a p p e a u x r e g a r d s . A i n s i 

l 'Orénoque e n t o u r e d e tro i s c ô t é s , a u s u d , à l ' o u e s t e t 

au n o r d , l e g r o u p e d e s m o n t a g n e s d e la P a r i m e , q u i 

rempli t le vaste e s p a c e c o m p r i s e n t r e l e s s o u r c e s d u Jao 

et ce l les du Caura . A par t i r d e C a r i c h a n a j u s q u ' à s o n 

e m b o u c h u r e , l e f l euve est d é l i v r é d e s é c u e i l s et d e s t o u r 

b i l l o n s , à l ' e x c e p t i o n t o u t e f o i s d e c e l u i q u i es t s i t u é 

près du M u i t a c o , e t q u e l ' o n n o m m e B o u c h e d e l ' E n f e r 

(Boca del Infierno). L e s r o c h e r s d o n t ce t é c u e i l e s t 

formé n e b a r r e n t p a s d u m o i n s t o u t l e l i t d u f l e u v e , 

c o u m i e à A t u r e s e t à M a y p u r e s . D a n s c e t t e r é g i o n 

vois ine de la m e r , l e s n a v i g a t e u r s n e c r a i g n e n t d ' a u 

tres d a n g e r s q u e l e s r a d e a u x n a t u r e l s c o n t r e l e s q u e l s 

les canot s é c h o u e n t p e n d a n t l a n u i t . Ces r a d e a u x se 

c o m p o s e n t d 'arbres q u e l e s g r a n d e s e a u x d é r a c i n e n t 

et e n l è v e n t a u x forê t s d u r ivage ; c o u v e r t s d e p l a n t e s 

aquat iques e n f l e u r s , i l s f o n t l 'effet d e p r a i r i e s , e t 

rappe l l ent l e s j a r d i n s f lot tants des l a c s d u M e x i q u e . 

Après ce r a p i d e c o u p d ' œ i l j e t é s u r l ' O r é n o q u e e t 

sur les c i r c o n s t a n c e s l e s p l u s g é n é r a l e s d e s o n c o u r s , 

je passe à la d e s c r i p t i o n d e s c h u t e s d ' eau d ' A t u r e s e t 

de M a y p u r e s . 

Le g r o u p e d e s m o n t a g n e s d u C u n a v a m i , q u i s ' é l è v e 

à u n e g r a n d e h a u t e u r e n t r e l e s s o u r c e s du Y e n t u a r i 

et d u S i p a p o , est l e p o i n t de dépar t d ' u n e c h a î n e 

g r a n i t i q u e q u i s e p r o l o n g e à u n e g r a n d e d i s t a n c e v e r s 

l 'ouest , d a n s la d i r e c t i o n du p i c d ' U n i a m a . D e l a c o u p e 

de ces m o n t a g n e s d e s c e n d e n t q u a t r e r u i s s e a u x q u i 
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f o r m e n t e n q u e l q u e sor te l e s l i m i t e s d e la ca taracte de 

M a y p u r e s ; l e S i p a p o et l e S a n a r i a p o , s u r la r ive droite 

d e l ' O r é n o q u e ; l e C a m e j i et l e T o p a r o , s u r la r ive g a u 

c h e . A l ' e n d r o i t o ù est s i t u é e la m i s s i o n d e Maypures , 

l e s m ê m e s m o n t a g n e s f o r m e n t u n vas te g o l f e dont 

l ' o u v e r t u r e es t t o u r n é e v e r s l e s u d - o u e s t . 

L e f l e u v e b a i g n e a u j o u r d ' h u i d e s o n é c u m e la 

p e n t e o r i e n t a l e d e l a m o n t a g n e ; m a i s , au l o i n , vers 

l ' o u e s t , o n r e c o n n a î t e n c o r e l ' a n c i e n n e r ive a b a n 

d o n n é e . E n t r e l e s d e u x c h a î n e s d e c o l l i n e s , s ' é tend 

u n e v a s t e s a v a n e d a n s l a q u e l l e l e s j é s u i t e s o n t bât i 

u n e p e t i t e é g l i s e a v e c d e s t r o n c s d e p a l m i e r s . La 

p l a i n e es t à p e i n e é l e v é e d e 9 à 1 0 m è t r e s . a u - d e s s u s 

d u n i v e a u d u f l e u v e . 

L ' a s p e c t g é o g r a p h i q u e d e c e t t e c o n t r é e , la forme 

d e s r o c h e r s d e Ker i e t d ' O c o , q u i r e s s e m b l e n t si b i e n 

& d e s î l e s , l e s e x c a v a t i o n s c r e u s é e s p a r l e s e a u x d a n s 

la p r e m i è r e d e c e s c o l l i n e s , e t q u i s o n t p l a c é e s e x a c t e 

m e n t a u m ê m e n i v e a u q u e c e l l e s d e l ' î l e Ouiv i tar i , s i 

t u é e à l ' o p p o s i t e , t o u t e s c e s a p p a r e n c e s p r o u v e n t q u e 

l ' O r é n o q u e r e m p l i s s a i t a u t r e f o i s l a ba i e l a i s s é e au -

j o u r d ' h u i à s e c . V r a i s e m b l a b l e m e n t , l e s e a u x fo r -

m è r e n t u n vas te l a c , a u s s i l o n g t e m p s q u ' e l l e s furen t 

arrê tées p a r la d i g u e d u n o r d . L o r s q u e c e t o b s t a c l e 

fut r e n v e r s é , la s a v a n e h a b i t é e a u j o u r d ' h u i par l e s 

I n d i e n s G u a r e c a sort i t d u m i l i e u d e s e a u x . P e u t - ê t r e 

l e f l euve e n t o u r a - t - i l l o n g t e m p s e n c o r e l e s r o c h e r s de 

Ker i e t d ' O c o , q u i , s ' é l evant d u c ô t é d e l ' a n c i e n lit 

c o m m e d e s t o u r s bâ t i e s s u r u n e m o n t a g n e , p r é s e n t e n t 

a u x r e g a r d s u n s p e c t a c l e t r è s - p i t t o r e s q u e . L e s e a u x , 
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en s'abaissant p e u à p e u , finirent par se r e t i r er v e r s 

la chaîne de m o n t a g n e s q u i l e s b o r d e d u c ô t é d e 

l'orient. 

P lus ieurs c i r c o n s t a n c e s c o n f i r m e n t c e t t e s u p p o s i 

tion. L ' O r é n o q u e , e n effet, a, c o m m e l e N i l p r è s d e 

Philae et de S u e z , la r e m a r q u a b l e p r o p r i é t é de c o l o 

rer en no ir les m a s s e s g r a n i t i q u e s d ' u n b l a n c r o u -

geâtre, qu ' i l lave d e p u i s d e s m i l l i e r s d ' a n n é e s . P a r t o u t 

où les e a u x p e u v e n t a t t e i n d r e , o n r e m a r q u e s u r l e s 

rochers qu i b o r d e n t l e s r i v e s , u n e c o u c h e gr i se , c o n 

tenant de la m a n g a n è s e e t p e u t - ê t r e d u c a r b o n e , q u i 

pénètre à p e i n e d ' u n d i x i è m e de l i g n e à l ' i n t é r i e u r 

de la p i e r r e . Cet te c o u l e u r n o i r e et l e s cav i t é s d o n t 

nous p a r l i o n s p l u s h a u t m a r q u e n t e n c o r e l ' a n c i e n 

niveau d e l ' O r é n o q u e . 

Dans l e r o c h e r d e K e r i , e n t r e l e s î l e s d e s Cataractes , 

dans les c o l l i n e s d e g n e i s s d e C u m a d a m i n a r i qu i c o u 

rent a u - d e s s u s d e l ' î l e T o m o , e n f i n à l ' e m b o u c h u r e 

du J a o , ces cav i t é s n o i r â t r e s s o n t é l e v é e s d e 4 9 à 

59 m è t r e s a u - d e s s u s d e la sur face a c t u e l l e des e a u x . 

Leur e x i s t e n c e n o u s a p p r e n d ( c e q u i , d u r e s t e , p e u t 

être r e m a r q u é e n E u r o p e d a n s t o u s l e s l i t s d e s f l e u 

ves) q u e l e s c o u r a n t s d o n t l a g r a n d e u r e x c i t e a u j o u r 

d'hui n o t r e a d m i r a t i o n n e s o n t q u e d e fa ib les re s t e s 

des é n o r m e s m a s s e s d ' eau q u i ex i s ta i en t d a n s l e s t e m p s 

a n t é - h i s L o r i q u e s . 

Des o b s e r v a t i o n s auss i s i m p l e s n ' o n t p a s é c h a p p é 

aux i n d i g è n e s gros s i er s de la G u y a n e . P a r t o u t l e s 

Ind iens n o u s fa i sa ient r e m a r q u e r l e s t races d e l ' a n 

c i en n i v e a u . O n vo i t m ê m e d a n s u n e p l a i n e d e g r a -
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m i n c e s , p r è s d ' U r u a n a , u n r o c h e r d e g r a n i t i s o l é , 

sur l e q u e l , d 'après l e réc i t d ' h o m m e s d i g n e s de 

f o i , s o n t c r e u s é e s p r o f o n d é m e n t à u n e h a u t e u r de 

2 6 m è t r e s , d e s i m a g e s q u i s e m b l e n t d i s p o s é e s par 

r a n g é e s e t q u i r e p r é s e n t e n t l e s o l e i l , la l u n e e t d i f fé 

r e n t e s e s p è c e s d ' a n i m a u x , s u r t o u t d e s c r o c o d i l e s et 

d e s b o a s . P e r s o n n e , a u j o u r d ' h u i , n e p o u r r a i t a t te in 

dre s a n s é c h a f a u d a g e a u x f lancs a b r u p t s d e ce ro

c h e r , q u i m é r i t e l ' a t t e n t i o n l a p l u s s c r u p u l e u s e d e la 

p a r t d e s v o y a g e u r s à v e n i r . L e s c a r a c t è r e s h i é r o g l y 

p h i q u e s gravés s u r l e s m o n t a g n e s d ' U r u a n a et d ' E n -

c a r a m a d a s o n t é g a l e m e n t p l a c é s à d e s h a u t e u r s i n a c 

c e s s i b l e s . 

Si l ' o u d e m a n d e a u x i n d i g è n e s c o m m e n t ces s ignes 

o n t p u ê tre t r a c é s , i l s r é p o n d e n t q u e c e l a s'est fait 

d a n s l ' âge d e s g r a n d e s e a u x , d u t e m p s o ù l e u r s p è r e s 

p o u v a i e n t p a r v e n i r e n c a n o t j u s q u ' à c e s h a u t e u r s . 

T e l étai t d o n c l 'état d e s e a u x a u t e m p s o ù se p r o 

d u i s i r e n t c e s g r o s s i e r s m o n u m e n t s d e l ' i n d u s t r i e 

h u m a i n e ; il s u p p o s e u n e a u t r e p r o p o r t i o n e n t r e 

l ' é l é m e n t s o l i d e et l ' é l é m e n t l i q u i d e , u n e p é r i o d e dans 

l a q u e l l e l a s u r f a c e l e r r e s t r e é ta i t d i f f é r e m m e n t c o n s 

t i t u é e , e t q u i d o i t ê t re d i s t i n g u é e c e p e n d a n t d e ce t t e 

a u t r e é p o q u e d e c o n f u s i o n , o ù l a p r e m i è r e p a r u r e 

v é g é t a l e é c l o s e à la s u r f a c e d u g l o b e e t l e s c o r p s 

g i g a n t e s q u e s d e s a n i m a u x , q u i d e p u i s o n t d i sparu 

d e la terre e t d e s m e r s , * t r o u v è r e n t u n t o m b e a u d a n s 

l ' é c o r c e d u r c i e d e n o t r e p l a n è t e . 

L ' e x t r é m i t é s e p t e n t r i o n a l e d e s c a t a r a c t e s at t ire l 'at

t e n t i o n par d e s i m a g e s n a t u r e l l e s , r e p r é s e n t a n t , d i t -
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o n , le so le i l et la l u n e . L e r o c h e r K e r i , q u e j 'a i e u 

déjà l ' occas ion d e m e n t i o n n e r p l u s i e u r s fo i s , t ire e n 

effet son n o m d ' u n e t a c h e b l a n c h e q u i r e s p l e n d i t a u 

lo in, et. dans l a q u e l l e l e s I n d i e n s o n t c r u r e c o n n a î t r e 

une r e s s e m b l a n c e f r a p p a n t e a v e c l e d i s q u e d e la p l e i n e 

lune . Je n'ai p u grav ir l e s flancs e s c a r p é s d e c e r o c h e r , 

mais j e s u p p o s e q u e l a t a c h e b l a n c h e p r o v i e n t d ' u n 

n œ u d de quartz c o n s i d é r a b l e , f o r m é par l a r e n c o n t r e 

de filons c r o i s e u r s , q u i s e d é t a c h e n t s u r l e g r a n i t d ' u n 

noir gr isâtre . 

En face d u K e r i , sur l e b a s a l t e d o n t se c o m p o s e l a 

montagne j u m e l l e d e l ' î l e O u i v i t a r i , l e s I n d i e n s m o n 

trent avec u n e a d m i r a t i o n m y s t é r i e u s e u n d i s q u e 

s e m b l a b l e , q u ' i l s r é v è r e n t c o m m e l ' i m a g e d u s o l e i l 

(Camosi). P e u t - ê t r e la s i t u a t i o n g é o g r a p h i q u e d e s d e u x 

rochers e s t - e l l e p o u r q u e l q u e c h o s e d a n s l e c h o i x d e 

ces n o m s , car j 'a i o b s e r v é q u ' e n réa l i t é l e Ker i o u R o 

cher de la L u n e es t t o u r n é vers l ' o c c i d e n t et l e C a m o s i 

vers l e l e v a n t . Il a p a r u à d e s p h i l o l o g u e s c u r i e u x 

d ' é t y m o l o g i e s , q u e l e m o t a m é r i c a i n Camosi offre q u e l 

que r e s s e m b l a n c e a v e c Carnosch, n o m d u so le i l d a n s 

l 'un des d i a l e c t e s p h é n i c i e n s , e t a v e c A p o l l o - C h o m e u s , 

ou B e e l p h e g o r et A m o u n . 

Les c a t a r a c t e s d e M a y p u r e s n e c o n s i s t e n t p a s , c o m m e 

le saut d u N i a g a r a , h a u t d e 4 6 m è t r e s e n v i r o n , d a n s 

la c h u t e e n b l o c d ' u n e g r a n d e m a s s e d ' e a u ; c e n e 

sont pas n o n p l u s d 'é tro i t s dé f i l é s q u e f o r c e l e f l euve 

e n a c c é l é r a n t s o n c o u r s , a ins i q u ' a u P o n g o d e M a n s e -

r i c h e , d a n s l e f l euve d e s A m a z o n e s . L e s c a t a r a c t e s d e 

Maypures a p p a r a i s s e n t c o m m e u n a m a s i n n o m b r a b l e 
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d e p e t i t e s c a s c a d e s q u i se s u i v e n t , s u p e r p o s é e s les 

u n e s a u x a u t r e s e n f o r m e d e g r a d i n s . "LQ Raudal, c'est 

l e n o m q u e l e s E s p a g n o l s d o n n e n t à ce t te e s p è c e de 

c a t a r a c t e s , s e c o m p o s e d ' u n v é r i t a b l e a r c h i p e l d'îlots 

et d e r o c h e r s q u i r é t r é c i s s e n t si b i e n l e l i t d u f leuve, 

l a r g e d e 2 , 5 9 8 m è t r e s , q u e s o u v e n t il r e s t e à p e i n e u n 

p a s s a g e d e 6 à 7 m è t r e s o u v e r t à la n a v i g a t i o n . La 

p a r t i e o r i e n t a l e est a u j o u r d ' h u i b e a u c o u p p l u s i n a c 

c e s s i b l e et p l u s d a n g e r e u s e q u e la part i e o c c i d e n t a l e . 

*Au c o n f l u e n t d u C a m e j i e t de l ' O r é n o q u e , o n d é 

c h a r g e l e s b a g a g e s , e t d e s I n d i e n s , f a m i l i a r i s é s avec 

t o u s l e s é c u c i l s d u R a u d a l , c o n d u i s e n t la p i r o g u e vide 

j u s q u ' à l ' e m b o u c h u r e d u T o p a r o , o ù l ' o n c o n s i d è r e le 

d a n g e r c o m m e p a s s é . C h a c u n e d e s r o c h e s q u i forme 

l e s d e g r é s d u R a u d a l p o r t e u n n o m p a r t i c u l i e r . Tant 

q u ' e l l e s n ' o n t p a s p l u s d e 7 0 à 9 0 c e n t i m è t r e s d e h a u 

teur , l e s n a t u r e l s d u p a y s n e c r a i g n e n t p a s d e s 'aban

d o n n e r a u c o u r a n t a v e c l e u r s c a n o t s ; m a i s , e n r e m o n 

t a n t l e f l euve , i l s n a g e n t e n a v a n t , a t t a c h e n t , après 

b e a u c o u p d'efforts i n u t i l e s , u n c â b l e a u x p o i n t e s des 

é c u e i l s qu i s ' é l è v e n t a u - d e s s u s d e l ' e a u , e t t i rent à 

e u x l ' e m b a r c a t i o n , qu i s o u v e n t c h a v i r e o u se r e m 

p l i t d 'eau c o m p l è t e m e n t , p e n d a n t c e p é n i b l e travai l . 

Q u e l q u e f o i s , et c 'est à vrai d i re l e s e u l a c c i d e n t q u e 

r e d o u t e n t l e s n a t u r e l s , l e c a n o t se b r i s e sur l e s ro 

c h e r s . A l o r s , l e c o r p s t o u t e n s a n g l a n t é , i l s s 'ef forcent 

d ' é c h a p p e r a u t o u r b i l l o n et d e r e g a g n e r la r ive à la 

n a g e . D a n s l e s e n d r o i t s o ù l e s r o c h e r s sont t r è s - é l e -

v é s , et o ù la d i g u e q u ' i l s o p p o s e n t s ' é t e n d d ' u n bord à 

l ' a u t r e , o n g a g n e la r ive v o i s i n e , et l ' o n t i re l e l o n g du 
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fleuve la légère embarcation, à l'aide de branches 
d'arbre sur lesquelles elle glisse comme sur des rou-
Jeaux. 

Les plus célèbres de ces cascades, celles qui offrent 
le plus d'obstacles portent les noms de Purimarimi et 
de Manimi ; elles ont 3 mètres environ de haut. L'accès 
difficile de ces lieux et les exhalaisons infectes de l'air, 
rempli d'une quantité innombrable de moustiques, 
rendent impossible un nivellement géodésique; mais 
je reconnus avec étonnement, à l'aide du baromètre, 
que toute la chute du Raudal, depuis l'embouchure 
du Cameji jusqu'à celle du Toparo, a tout au plus 
9 à 10 mètres. Ma surprise provenait du fracas terrible 
que l'on entend et de l'écume désordonnée qui jail
lit du fleuve; je compris bientôt que ces effets tien
nent au rétrécissement du lit encombré d'îles et d'é-
cueils, ainsi qu'au contre-courant produit par la 
forme et la disposition des masses de rochers. Le 
meilleur moyen de vérifier cette assertion et de cons
tater le peu de hauteur de la cataracte, est, en des
cendant du village do Maypures, de rejoindre le lit 
du fleuve au-delà des rochers de Manimi. 

Il y a là un point d'où l'on découvre un horizon 
merveilleux. L'œil embrasse une surface écumante qui 
a près de deux lieues d'étendue. Du milieu des flots 
s'élèvent des rochers noirs comme le fer et semblables 
à des tours en ruines. Chaque île, chaque pierre est 
ornée d'arbres qui poussent des rameaux vigoureux ; 
un nuage épais flotte constamment au-dessus du miroir 
des eaux, et, à travers celte vapeur d'écumes, s'élan-
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c e n t l e s h a u t e s c i m e s d e s p a l m i e r s Ma'uritia. L o r s q u e , le 

so ir , l e s r a y o n s a r d e n t s d u s o l e i l v i e n n e n t à se br iser 

d a n s l e n u a g e h u m i d e , c e s effets d e l u m i è r e s p r o d u i 

s e n t u n s p e c t a c l e m a g i q u e . D e s arcs c o l o r é s s ' éva

n o u i s s e n t et r e p a r a i s s e n t t o u r à t o u r ; l e u r s i m a g e s v a 

p o r e u s e s f lot tent au g r é d e s a i r s . 

T o u t a u t o u r , sur l e d o s n u d e s r o c h e r s , l e s eaux 

m u r m u r a n t e s o n t a m a s s é , d u r a n t l a l o n g u e s a i s o u des 

p l u i e s , d e s î l e s d e t e r r e v é g é t a l e . O r n é e s d e Mélas -

t o m e s et de D r o s è r e s , d e F o u g è r e s e t d e p e t i t e s M i m o -

s e s a u f e u i l l a g e a r g e n t é , c e s î l e s f o r m e n t d e s l i t s de 

f l eurs a u m i l i e u d e s r o c h e r s n u s e t d é s o l é s . E l l e s r é 

v e i l l e n t c h e z l ' E u r o p é e n l e s o u v e n i r d e c e s b l o c s de 

g r a n i t a p p e l é s Courtils par l e s h a b i t a n t s d e s A l p e s , 

q u i , c o u v e r t s d e f l eurs , s ' é l è v e n t i s o l é m e n t a u m i l i e u 

d e s g l a c i e r s d e l a S a v o i e . 

A l ' h o r i z o n b l e u â t r e , l ' œ i l s e r e p o s e s u r la c h a î n e 

de C u n a v a m i , f o r m é e p a r d e s d o s de m o n t a g n e s q u i 

se p r o l o n g e n t a u l o i n e t se t e r m i n e n t b r u s q u e m e n t e n 

u n c ô n e t r o n q u é . Ce c ô n e , n o m m é p a r l e s I n d i e n s 

C a l i t a m i n i , n o u s a p p a r u t a u c o u c h e r d u s o l e i l c o m m e 

u n e m a s s e e m b r a s é e . L e m ê m e p h é n o m è n e se r e p r o 

duit c h a q u e so i r . P e r s o n n e n e s 'est j a m a i s a p p r o c h é de 

c e t t e m o n t a g n e . P e u t - ê t r e l ' é c l a t d o n t e l l e b r i l l e t i e n t -

il à d e s j e u x d e l u m i è r e p r o d u i t s p a r l e s ref le ts d u ta lc 

o u d u s c h i s t e m i c a c é . 

D u r a n t l e s c i n q j o u r n é e s q u e n o u s p a s s â m e s d a n s l e 

v o i s i n a g e d e s c a t a r a c t e s , n o u s r e c o n n û m e s a v e c s u r 

p r i s e q u e l e b r u i t d e l a m a s s e d ' e a u q u i t o m b e es t 

tro is fo is p l u s fort la n u i t q u e l e j o u r . O n r e m a r q u e 
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le m ê m e p h é n o m è n e d a n s l e s c h u t e s d ' e a u de l ' E u 

rope; ma i s à q u e l l e c a u s e l ' a t t r ibuer d a n s u n d é s e r t o ù 

rien n ' i n t e r r o m p t l e r e p o s d e la n a t u r e ? S a n s d o u t e à 

des courant s a s c e n d a n t s d'air c h a u d q u i , p a r l e t r o u b l e 

qu'i ls a p p o r t e n t d a n s l ' é q u i l i b r e d e l ' é l a s t i c i t é a t m o s 

p h é r i q u e , e m p ê c h e n t l e s o n d e s e p r o p a g e r e t e n b r i 

sent i r r é g u l i è r e m e n t l e s o n d u l a t i o n s . L a f r a î c h e u r d e 

la nu i t m e t f in à c e s c o u r a n t s . 

Les I n d i e n s n o u s m o n t r è r e n t d e s t r a c e s d ' o r n i è r e s 

creusées par d e s v o i t u r e s ; i l s p a r l e n t a v e c a d m i r a t i o n 

des a n i m a u x à c o r n e s q u i , a t t e l é s à d e s c h a r i o t s , d a n s 

le t e m p s o ù l e s j é s u i t e s p o u r s u i v a i e n t l e u r œ u v r e d e 

c o n v e r s i o n , t r a î n a i e n t l e s c a n o t s s u r la r ive g a u c h e d e 

l ' O r é n o q u e , d e p u i s l ' e m b o u c h u r e d u Camej i j u s q u ' à 

ce l le d u T o p a r o . A l o r s o n la i ssa i t l e s b a g a g e s d a n s les 

e m b a r c a t i o n s , et e l l e s n e r i s q u a i e n t p a s , c o m m e a u 

j o u r d ' h u i , d e s ' e n d o m m a g e r , e n é c h o u a n t o u e n h e u r 

tant s a n s c e s s e c o n t r e l e s a s p é r i t é s d e s r o c h e r s . 

Le p l a n q u e j ' a i d r e s s é d e la c o n t r é e e n v i r o n n a n t e 

prouve q u e l ' o n p o u r r a i t o u v r i r u n c a n a l d u C a m e j i 

au T o p a r o . L a v a l l é e d a n s l a q u e l l e c o u l e n t c e s r iv i ères 

offre u n e s u r f a c e p l a n e . L e c a n a l d o n t j 'a i p r o p o s é 

l ' e x é c u t i o n au g o u v e r n e u r g é n é r a l d e V e n e z u e l a , d e 

v iendra i t u n bras la téra l d e l ' O r é n o q u e , et r e m é d i e r a i t 

à b i e n des d a n g e r s , e n r e n d a n t i n u t i l e l a n a v i g a t i o n 

d a n s l ' a n c i e n l i t d u f l e u v e . 

L e R a u d a l d ' A t u r e s e s t t o u t à fait s e m b l a b l e à c e l u i 

de M a y p u r e s . Il se c o m p o s e é g a l e m e n t d ' u n e in f in i t é 

d' î lots e n t r e l e s q u e l s l e f l euve se fraye u n p a s s a g e , ^ 

d a n s u n e é t e n d u e d e 5 , 8 4 8 à 7 , 7 9 7 m è t r e s . U n 
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b u i s s o n d e p a l m i e r s s ' é l ève a u s s i d u m i l i e u d e s flots 

é c u m a n t s . L e s g r a d i n s l e s p l u s c é l è b r e s d e la cata

rac te s o n t s i t u é s e n t r e l e s î l e s d ' A v a g u r i e t de Javari-

v e n i , en tre S u r i p a m a n a et O u i r a p u r i . 

L o r s q u e M. B o n p l a n d et m o i n o u s r e v î n m e s des 

b o r d s d u Piio N e g r o , n o u s n o u s h a s a r d â m e s à d e s c e n 

dre la par t i e i n f é r i e u r e d u R a u d a l a v e c u n canot 

c h a r g é . P l u s i e u r s fois n o u s g r i m p â m e s s u r d e s r o c h e r s 

q u i f o r m e n t u n e d i g u e d ' u n e î l e à l ' a u t r e . T a n t ô t l e s 

e a u x s ' é l a n c e n t a u - d e s s u s d e c e s d i g u e s , t a n t ô t e l l e s 

r e t o m b e n t , a v e c u n bru i t s o u r d , d a n s l e s cavi tés des 

r o c h e r s e t s ' o u v r e n t u n e v o i e à t ravers d e s c a n a u x s o u 

t e r r a i n s , d ' o ù i l r é s u l t e q u e s o u v e n t l e l i t d u f l euve 

p r é s e n t e d e vas te s e s p a c e s d e s s é c h é s . C'est dans c e s 

l i e u x q u e font l e u r n i d les C o q s d e r o c h e a u x c o u 

l e u r s d o r é e s , qui o n t la t ê t e s u r m o n t é e d ' u n e d o u b l e 

c r ê t e d e p l u m e s m o b i l e s . Ce c o q [Pipra rupicola) est 

l ' u n des p l u s b e a u x o i s e a u x d e s t r o p i q u e s , e t n o n 

m o i n s b e l l i q u e u x q u e l e c o q d o m e s t i q u e des I n d e s 

o r i e n t a l e s . 

D a n s l e R a u d a l d u C a n u c a r i , la d i g u e e s t f o r m é e 

par d e s r o c h e s g r a n i t i q u e s d e f o r m e e s c a r p é e . N o u s 

n o u s g l i s s â m e s e n r a m p a n t d a n s l ' i n t é r i e u r d ' u n e c a 

v e r n e d o n t les p a r o i s h u m i d e s é t a i e n t c o u v e r t e s de 

C o n f e r v e s et d e B y s s u s é c l a t a n t . N o u s e n t e n d i o n s a u -

d e s s u s d e n o s t è t e s l e fleuve s u i v r e s o n c o u r s a v e c un 

r e t e n t i s s e m e n t e f f r o y a b l e . N o u s e û m e s l ' o c c a s i o n d ' o b 

s e r v e r ce s p e c t a c l e p l u s l o n g t e m p s p e u t - ê t r e q u e n o u s 

n e l ' a u r i o n s v o u l u . L e s I n d i e n s n o u s a v a i e n t l a i s s é s 

a u m i l i e u d e l a c a t a r a c t e ; il fa l la i t q u e l e c a n o t fît u n 
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long d é t o u r l e l o n g d ' u n e î l e é t ro i t e , à l ' e x t r é m i t é d e 

laque l le il deva i t n o u s r e p r e n d r e . N o u s a t t e n d î m e s 

une h e u r e et d e m i e , e x p o s é s à u n o r a g e t e r r i b l e . L a 

nuit v i n t ; n o u s c h e r c h i o n s e n v a i n u n abri c o n t r e la 

pluie dans l e s c r e v a s s e s d e s r o c h e r s . L e s p e t i t s s i n g e s 

que d e p u i s p l u s i e u r s m o i s n o u s p o r t i o n s a v e c n o u s 

dans des c a g e s d ' o s i e r , a t t i rèrent , p a r l e u r s cr i s p l a i n 

tifs, des c r o c o d i l e s d o n t l a ta i l l e e t l a c o u l e u r gr i se i n 

diquaient l ' âge e t la f o r c e . Je n e m e n t i o n n e r a i s p a s la 

présence d e c e s a n i m a u x , t r è s - c o m m u n s d a n s l ' O r é -

noque , si l e s I n d i e n s n e n o u s a v a i e n t a s s u r é q u e j a 

mais a u c u n c r o c o d i l e n 'avai t é té vu a u m i l i e u d e s c a 

taractes. N o u s n o u s é t i o n s fiés à l e u r a f f i r m a t i o n , e t 

souvent n o u s n o u s é t i o n s b a i g n é s d a n s c e t t e p a r t i e d u 

fleuve. 

C e p e n d a n t la c r a i n t e d'être r é d u i t s , r u i s s e l a n t s d ' e a u 

et é tourdi s par l e b r u i t d e la c a t a r a c t e , à p a s s e r d a n s 

le Raudal t o u t e u n e l o n g u e n u i t d e s t r o p i q u e s , a u g 

menta i t à c h a q u e i n s t a n t , l o r s q u ' e n f i n l e s I n d i e n s r e 

parurent a v e c l e c a n o t . L e p e u d ' é l é v a t i o n des e a u x 

leur avait r e n d u i m p r a t i c a b l e l e d e g r é s u r l e q u e l i l s 

c o m p t a i e n t d e s c e n d r e , et l e s p i l o t e s a v a i e n t é té f o r c é s 

de c h e r c h e r u n a u t r e p a s s a g e à t ravers l e l a b y r i n t h e 

des c a n a u x . 

A l ' e n t r é e m é r i d i o n a l e d u R a u d a l d ' A t u r e s , s u r l a 

rive dro i te d u l l e u v e , e s t s i t u é e l a c a v e r n e d ' A t a r u i p e , 

dont l a c é l é b r i t é s ' é t e n d a u l o i n c h e z l e s I n d i e n s . 

Tout a u t o u r , la c o n t r é e p r é s e n t e u n c a r a c t è r e g r a n 

diose et s é v è r e , q u i s e m b l a i t d e s t i n e r c e t t e c a v e r n e à 

deven ir u n t o m b e a u n a t i o n a l . Il faut , p o u r l ' a t t e i n d r e , 
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gravir a v e c p e i n e , et n o n s a n s d a n g e r d e r o u l e r au 

fond d ' u n p r é c i p i c e , u n m u r d e g r a n i t ta i l l é à p i c . Je 

d o u t e qu ' i l fût p o s s i b l e d e f ixer l e p i e d s u r ce t t e sur

face n u e e t g l i s s a n t e , si l ' o n n e t r o u v a i t , p e u r s 'a ider , 

d e g r a n d s c r i s t a u x d e f e l d s p a t h q u i f o r m e n t s u r l e ro 

c h e r u n e sa i l l i e d e 2 7 m i l l i m è t r e s e t b r a v e n t l e s i n 

f l u e n c e s a t m o s p h é r i q u e s . 

A p e i n e a - t - o n a t t e i n t l e s o m m e t d u r o c h e r , q u e 

l ' o n es t s u r p r i s d u v a s t e t a b l e a u q u e d é p l o i e l a c o n 

trée e n v i r o n n a n t e . D u l i t é c u m e u x d u f l euve s ' é l èvent 

d e s c o l l i n e s c h a r g é e s d e f o r ê t s ; d e l ' au tre c ô t é , par -

d e l à la r ive o c c i d e n t a l e , l ' œ i l se r e p o s e s u r l ' i m m e n s e 

pra ir i e d u M e t a . A l ' h o r i z o n appara î t , c o m m e u n 

n u a g e m e n a ç a n t , la m o n t a g n e d ' U n i a m a . T e l est l e 

s p e c t a c l e q u ' o n d é c o u v r e a u l o i n ; a u p r è s d e so i , au 

c o n t r a i r e , t o u t est r e s s e r r é et d é s e r t . Des V a u t o u r s et 

d e s E n g o u l e v e n t s à la v o i x c r o a s s a n t e v o l e n t so l i ta ires 

d a n s l e s s i l l o n s p r o f o n d s d e la v a l l é e ; l e u r o m b r e m o 

b i l e g l i s s e sur l e s f lancs n u s d u r o c et d i spara î t r a p i 

d e m e n t . L e rav in e s t e n t o u r é d e m o n t a g n e s d o n t l e s 

s o m m e t s a r r o n d i s s u p p o r t e n t d ' é n o r m e s b l o c s d e gra 

n i t q u i n ' o n t pas m o i n s d e 1 3 à 16 m è t r e s d e d i a 

m è t r e ; c e s b l o c s p a r a i s s e n t n e l o u c h e r q u e par u n 

p o i n t l a b a s e s u r l a q u e l l e i l s r e p o s e n t : o n dirai t q u e 

l e p l u s l é g e r é b r a n l e m e n t d u so l v a l e s p r é c i p i t e r dans 

l ' a b î m e . 

La par t i e la p l u s é l o i g n é e d e l a v a l l é e e s t c o u v e r t e 

d ' u n b o i s é p a i s . C'est d a n s ce l i e u o m b r a g é q u e s ' o u 

vre la c a v e r n e d ' A t a r u i p e , q u i es t m o i n s , à vrai d i r e , 

u n e c a v e r n e q u ' u n e v o û t e p r o f o n d e , f o r m é e par la 
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saillie d'un r o c h e r , u n e e s p è c e d e ba i e q u ' o n t m i n é e 

les eaux , l o r s q u ' e l l e s a t t e i g n a i e n t à c e t t e h a u t e u r . L à , 

est le t o m b e a u d ' u n e r a c e é t e i n t e . N o u s a v o n s c o m p t é 

environ six c e n t s s q u e l e t t e s b i e n c o n s e r v é s 1 : i ls s o n t 

renfermés d a n s u n n o m b r e é g a l d e c o r b e i l l e s , t r e s sée s 

avec les n e r v u r e s d e s f e u i l l e s d e p a l m i e r s . Ces c o r 

beil les q u e l e s I n d i e n s n o m m e n t mapires, f o r m e n t d e s 

espèces de sacs c a r r é s d o n t la d i m e n s i o n var ie s u i v a n t 

l'âge des m o r t s . L e s e n f a n t s m o r t s e n n a i s s a n t o n t 

aussi l eurs mapires d i s t i n c t s . L e s s q u e l e t t e s s o n t si i n 

tacts, qu'i l n 'y m a n q u e n i u n e c ô t e , n i u n e p h a l a n g e . 

Les o s s e m e n t s s o n t p r é p a r é s d e tro is m a n i è r e s d i f 

férentes : i l s s o n t o u b l a n c h i s , o u c o l o r é s e n r o u g e 

avec l ' O n o t o , m a t i è r e c o l o r a n t e t i rée d u B i x a O r e l l a n a , 

ou e n d u i t s d ' u n e r é s i n e o d o r a n t e , e t e n v e l o p p é s , 

c o m m e d e s m o m i e s , d a n s d e s f e u i l l e s d e b a n a n i e r . 

Les I n d i e n s a s s u r e n t q u e l e s c a d a v r e s é ta i en t , auss i tô t 

après la m o r t , d é p o s é s p e n d a n t q u e l q u e s m o i s d a n s 

de la terre h u m i d e o ù l e s c h a i r s se c o n s u m a i e n t p e u 

à p e u , q u ' o n l e s e x h u m a i t e n s u i t e , e t q u ' o n e n l e v a i t , 

à l 'a ide de p i e r r e s a i g u i s é e s , la part i e d e la c h a i r q u i 

adhéra i t e n c o r e a u x o s . T e l est a c t u e l l e m e n t , d i t - o n , 

l 'usage c h e z p l u s i e u r s t r i b u s de l a G u y a n e . A u p r è s des 

corbe i l l e s o u mapires, o n t r o u v e a u s s i d e s u r n e s d'ar

g i l e à m o i t i é c u i t e , q u i p a r a i s s e n t c o n t e n i r l e s restes 

de f a m i l l e s e n t i è r e s . 

1 Durant mon séjour au milieu des forêts de l'Orénoque, des re
cherches furent entreprises, par l'ordre du roi d'Espagne, dans ces 
cavernes. Le missionnaire des cataractes était faussement accusé d'y 
avoir trouvé des trésors que les jésuites y avaient cachés, disait-on, 
avant de prendre la fuite. 
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Les plus grandes de ces urnes ont près de 1 mètre de 
haut et 1 mètre 80 cent, de long. Elles sont d'une 
couleur verdâtre et d'une forme ovale agréable à voir. 
Les unes représentent des crocodiles et des serpents. 
L'extrémité supérieure est ornée de méandres et de 
labyrinthes. Ces ornements sont tout à fait semblables 
à ceux qui couvrent les murs du palais mexicain de 
Mitla; on les retrouve sous toutes les zones, à tous 
les degrés de la civilisation , chez les Grecs et les 
Romains, comme sur les boucliers des Otahitiens et 
d'autres habitants des îles de la mer du Sud, par
tout où l'œil est flatté par la reproduction harmo
nieuse de formes régulières. Ces ressemblances s'ex
pliquent trop bien, ainsi que je l'ai déjà montré 
ailleurs, par des raisons psychologiques et par le 
fonds commun de l'intelligence humaine, pour prou
ver l'analogie des races et les anciennes relations des 
peuples. 

Nos interprètes ne purerit nous donner aucun ren
seignement certain sur l'âge de ces corbeilles et de 
ces vases. Cependant la plupart des squelettes ne pa
raissaient pas avoir plus de cent ans. Il existe une tra
dition chez les Indiens Guareca, d'après laquelle les 
courageux Atures, pressés par des Caraïbes anthropo
phages, se réfugièrent dans les rochers des Cataractes, 
séjour lugubre où périt toute la race, sans laisser de 
traces de la langue qu'elle avait parlée. Dans la partie 
la plus impraticable du Raudal, se trouvent d'autres 
cavernes également remplies d'ossements. Il est à sup
poser que la dernière famille des Atures ne s'est éteinte 
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que l o n g t e m p s a p r è s ; car à M a y p u r e s , c h o s e b i z a r r e ! 

vit e n c o r e u n v i e u x p e r r o q u e t q u e p e r s o n n e , d i s e n t 

les n a t u r e l s , n e p e u t c o m p r e n d r e , p a r c e qu ' i l p a r l e 

la l a n g u e des À t u r e s 

1 I.H p e r r o q u e t des A t u r e s est devenu le sujet d ' u n e pièce de Vers 

qu 'a b ien voulu m ' a d r e s s e r m o n a m i E r n e s t C u r t i u s (ph i lo logue , a r 

chéo logue , a n c i e n p r é c e p t e u r d u p r i n c e F r é d é r i c - Gu i l l aume de 

Prusse) : 

« D a n s les so l i tudes de l ' O r é n o q u e h a b i t e u n v i e u x p e r r o q u e t , 

froid et immob i l e , c o m m e s'il é ta i t sa p r o p r e image ta i l lée d a n s la 

pierre . 

« Les flots b r i sés d u fleuve se font j o u r e n é c u m a n t à t r a v e r s les 

digues de r o c h e r s , e t les t r o n c s des pa lmie r s s ' inc l inen t , n o y é s d a n s 

les flots de l u m i è r e du solei l . 

s La v a g u e , e n dép i t de ses efforts , n e p e u t a t t e i n d r e le b u t . Le 

soleil mêle e n se j o u a n t le reflet de ses c o u l e u r s à la pous s i è r e de 

l 'eau. 

« A u - d e s s o u s , à l ' e n d r o i t où les flots r e t o m b e n t en se b r i s a n t , u n 

peuple goû te le r epos é t e r n e l ; chassé des l ieux qu ' i l h a b i t a i t , il se 

réfugia d a n s ces r o c h e r s . 

« Et les A t u r e s son t m o r t s , l i b r e s e t fiers c o m m e ils ava i en t vécu ; 

les ver ts r o s e a u x d u r ivage c a c h e n t t o u t ce qu i r e s t e de l e u r r a c e . 

« L à g é m i t dans le deui l le p e r r o q u e t , u n i q u e s u r v i v a n t des 

Atures : il a iguise son b e c c o n t r e la p i e r r e e t fait r e t e n t i r l 'a i r d e 

ses cr is . 

« Hélas ! les e n f a n t s q u i lu i on t a p p r i s les sons de l e u r l a n g u e m a 

t e rne l l e , et l es f emmes q u i l ' on t é levé , qu i on t b â t i son n id de l e u r s 

mains , 

« T o u s , f rappés p a r la m o r t , s o n t é t e n d u s s u r l e r ivage ; ses cr is 

inquie t s n ' o n t pu réve i l l e r p e r s o n n e . 

a Seul il appe l l e , et d a n s ce m o n d e é t r a n g e r n u l n e p e u t c o m p r e n 

dre sa voix. Il n ' e n t e n d q u e le b r u i s s e m e n t des e a u x ; pas une â m e 

ne songe à l u i . 

« Le s a u v a g e q u i l ' ape rço i t su r le fleuve r a m e à coups r e d o u b l é s 

pour a t t e i n d r e le r i vage . P e r s o n n e n ' a vu sans f r i s sonner le p e r r o 

que t des A tu re s . » 
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N o u s q u i t t â m e s la c a v e r n e à la t o m b é e d e la nuit , 

e n e m p o r t a n t q u e l q u e s c r â n e s e t l e s q u e l e t t e c o m p l e t 

d ' u n v i e i l l a r d , au g r a n d s c a n d a l e d e l ' I n d i e n qui n o u s 

servai t d e g u i d e . L ' u n d e c e s c r â n e s a é té r e p r o d u i t 

p a r B l u m e n b a c h d a n s s o n e x c e l l e n t o u v r a g e d e C r a 

n i o l o g i e , m a i s l e s q u e l e t t e a é t é p e r d u a v e c u n e g r a n d e 

par t i e d e n o s c o l l e c t i o n s , e n p a r t i c u l i e r d e n o s c o l l e c 

t i o n s e n t o m o l o g i q u e s , d a n s l e n a u f r a g e q u i c o û t a la 

v i e , sur l e s c ô t e s d ' A f r i q u e , à n o t r e c o m p a g n o n de 

v o y a g e e t n o t r e a m i , l e j e u n e m o i n e f r a n c i s c a i n Juan 

G o n z a l e z . 

C o m m e si n o u s a v i o n s d é j à l e p r e s s e n t i m e n t de 

c e t t e p e r t e d o u l o u r e u s e , n o u s q u i t t â m e s a v e c u n e i m 

p r e s s i o n d e t r i s t e s se c e t o m b e a u d ' u n e r a c e é t e i n t e . 

C'était p a r u n e d e c e s n u i t s s e r e i n e s e t f ra î ches qu i re 

v i e n n e n t si s o u v e n t s o u s l e s t r o p i q u e s . L e d i s q u e de 

l a l u n e , e n t o u r é d ' a n n e a u x c o l o r é s , br i l la i t au zén i th ; 

e l l e éc la i ra i t l ' e x t r é m i t é d u b r o u i l l a r d a u x c o n t o u r s 

n e t t e m e n t a c c u s é s q u i c o u v r a i t , c o m m e u n n u a g e , l e 

fleuve é c u m a n t . D ' i n n o m b r a b l e s i n s e c t e s r é p a n d a i e n t 

s u r la t e r r e c o u v e r t e d e p l a n t e s u n e l u m i è r e p h o s 

p h o r e s c e n t e e t r o u g e â t r e ; l e so l r e s p l e n d i s s a i t d ' u n e 

flamme v i v e , c o m m e si t o u t e l a v o û t e é t o i l é e se fût 

a b a i s s é e s u r la p r a i r i e . D e s B i g n o n i a g r i m p a n t s , d e s 

V a n i l l e s p a r f u m é e s et d e s B a n i s t é r i a a u x fleurs d'or 

d é c o r a i e n t l ' e n t r é e d e l a g r o t t e ; a u - d e s s u s d u t o m 

b e a u b r u i s s a i e n t l e s c i m e s d e s p a l m i e r s . 

A i n s i m e u r e n t e t d i s p a r a i s s e n t l e s r a c e s h u m a i n e s ! 

A i n s i s 'efface l e b r u i t q u i s e faisait a u t o u r d e l e u r n o m ! 

Mais si t o u t e s l e s f l eurs d e l ' e spr i t se flétrissent, si le 
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l'J 

temps e m p o r t e d a n s ses o r a g e s l e s œ u v r e s d u g é n i e 

créateur, t o u j o u r s d u s e i n d e la t erre ja i l l i t u n e v ie 

nouve l le . La n a t u r e f é c o n d e d é v e l o p p e s a n s c e s s e s e s 

rejetons; e l l e n e s ' i n q u i è t e p a s d e savo ir si l ' h o m m e , 

race i m p l a c a b l e , n e d é t r u i r a pas l e f ru i t a v a n t sa m a 

turité. 
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CATARACTES DE L 'ORÉNOQUE. 

C H A P I T R E I I . 

PARTICULARITÉS. 

SOURCES DE LTjRÉNOQTJE. 

J'écr iva is e n 1 8 0 7 , d a n s la p r e m i è r e é d i t i o n d e s Ta

bleaux de la nature, q u e l e s s o u r c e s d e I ' O r é n o q u e 

n 'ava i en t e n c o r e é té v i s i t ée s par a u c u n E u r o p é e n , et je 

s u i s f o n d é à r é p é t e r l e s m ê m e s p a r o l e s Lien des a n 

n é e s a p r è s . L e s v o y a g e s d e s f rères R o b e r t e t R ichard 

S c h o m b u r g k , q u i o n t e u d e si i m p o r t a n t e s c o n s é q u e n 

c e s p o u r t o u t e s l e s par t i e s d e s s c i e n c e s n a t u r e l l e s et de 

la g é o g r a p h i e , o n t é c l a i r c i u n g r a n d n o m b r e de faits 

d ' u n i n t é r ê t p l u s é l e v é : m a i s l e p r o b l è m e re lat i f aux 

s o u r c e s d e I ' O r é n o q u e n 'a é té r é s o l u par Sir Robert 

S c h o m b u r g k q u e d ' u n e m a n i è r e a p p r o x i m a t i v e . J'avais 

p é n é t r é , a v e c M. R o n p l a n d , d a n s la d i r e c t i o n d e l 'oues t 

à l 'es t , j u s q u ' à l ' E s m e r a l d a o u j u s q u ' a u c o n f l u e n t de 

I ' O r é n o q u e e t d u G u a p o ; j e p o u v a i s d é c r i r e d'après 

d e s d o c u m e n t s c e r t a i n s l e c o u r s s u p é r i e u r d e l ' O r é n o -
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que j u s q u ' à l a p e t i t e c h u t e d 'eau o u R a u d a l d e s G u a -

h a r i b o s , a u - d e l à d e l ' e m b o u c h u r e d u G e h c t t e . R o 

bert S c h o m b u r g k au c o n t r a i r e arriva p a r l 'es t s u r l e s 

bords d e l ' O r é n o q u e . 11 qu i t ta i t l e s m o n t a g n e s d e s I n 

d iens M a j o n k o n g s , m o n t a g n e s d o n t il é v a l u e la h a u t e u r 

à 1 , 0 7 2 m è t r e s d 'après la d é t e r m i n a t i o n d e la l i g n e d e 

partage d e s e a u x d a n s l a p a r Lie h a b i t é e d e la c h a î n e , 

et avait t raversé l e P a d a m o , q u e l e s M a j o n k o n g s 

e t l es G u i n a u s ( l e s m ê m e s p e u t - ê t r e q u e l e s G u a y n a s ) 

n o m m e n t p a r c o r r u p t i o n P a r a m û J'avais p l a c é d a n s 

m o n At las l e c o n f l u e n t d u P a d a m o et de l ' O r é n o q u e 

sous 3° 1 2 ' d e l a t i t u d e , 68" 8 ' d e l o n g i t u d e . R o b e r t 

S c h o m b u r g k a t r o u v é p a r d e s o b s e r v a t i o n s d i r e c t e s 

2° 5 3 ' d e l a t i t u d e , 6 8 ° 1 0 ' d e l o n g i t u d e . L ' h i s t o i r e 

n a t u r e l l e n 'é ta i t p a s l e b u t p r i n c i p a l d e c e v o y a g e u r ; i l 

se p r o p o s a i t s u r t o u t d e r é s o u d r e l e p r o b l è m e p r o p o s é , 

e n n o v e m b r e 1 8 3 4 , p a r l a S o c i é t é r o y a l e d e g é o g r a p h i e 

de L o n d r e s , q u i c o n s i s t a i t à re l i er l e l i t tora l d e la G u y a n e 

ang la i se a v e c l e p o i n t l e p l u s s e p t e n t r i o n a l a u q u e l j ' é t a i s 

p a r v e n u sur l e h a u t O r é n o q u e . A p r è s b i e n d e s t r a 

verses , l ' e n t r e p r i s e a c o m p l è t e m e n t r é u s s i . S i r R o b e r t 

S c h o m b u r g k e n t r a , m u n i d e s e s i n s t r u m e n t s , d a n s l a 

m i s s i o n d ' E s m e r a l d a , l e 2 2 févr ier 1 8 3 9 . Ses d é t e r m i 

n a t i o n s d e l o n g i t u d e et de l a t i t u d e c o n c o r d è r e n t p l u s 

e x a c t e m e n t a v e c l e s m i e n n e s q u e j e n 'ava i s o s é l ' e s 

p é r e r 2 . L a i s s o n s p a r l e r l ' o b s e r v a t e u r l u i - m ê m e : 

« L e s p a r o l e s m e m a n q u e n t p o u r d é c r i r e l e s s e n t i m e n t s 

qu i m ' a g i t a i e n t v i o l e m m e n t , l o r s q u e j e m ' é l a n ç a i s u r l e 

1 Reisen in Guiana, 1841, p. 448. 
2 Reisen in Guiana, p. xvm et 471. 
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r i v a g e . M o n b u t éta i t a t t e i n t , e t l e s o b s e r v a t i o n s que 

j ' a v a i s c o m m e n c é e s sur l e s c ô t e s d e la G u y a n e se t rou

v a i e n t r a t t a c h é e s à c e l l e s d e H u r a b o l d t sur l ' E s m e r a l d a . 

Je l ' a v o u e s i n c è r e m e n t , d a n s u n t e m p s o ù la force 

p h y s i q u e m'ava i t p r e s q u e c o m p l è t e m e n t a b a n d o n n é , 

o ù j ' é t a i s e n t o u r é d e d i f f i cu l t é s e t d e p é r i l s en dehors 

d u c o u r s o r d i n a i r e d e la v i e , j e n e fus s o u t e n u dans 

m o n e n t r e p r i s e q u e p a r l ' e s p é r a n c e d ' o b t e n i r s o n a d 

h é s i o n : ce fut l ' u n i q u e m o b i l e d e l ' i n é b r a n l a b l e per 

s é v é r a n c e a v e c l a q u e l l e j e t e n d i s v e r s l e b u t a u q u e l je 

su i s enfin p a r v e n u . L e s figures a m a i g r i e s d e s I n d i e n s 

q u i ava ient é t é m e s g u i d e s fidèles, t é m o i g n a i e n t p l u s 

c l a i r e m e n t q u e d e s m o t s n ' e u s s e n t p u l e f a i r e , d e s dif

ficultés q u e n o u s a v i o n s eu à v a i n c r e e t q u e n o u s 

a v o n s en effet v a i n c u e s . » 

A p r è s d e s p a r o l e s si f l a t t euses p o u r m o i , i l doit 

m ' ê t r e p e r m i s d e r a p p o r t e r l e j u g e m e n t q u e j 'ai e x 

p r i m é , en 1 8 4 1 , s u r la g r a n d e e x p é d i t i o n e n t r e p r i s e 

s o u s l e s a u s p i c e s d e la Société géographique de Lon

dres , d a n s u n e I n t r o d u c t i o n à l ' é d i t i o n a l l e m a n d e du 

Voyage d e R o b e r t S c h o i n b u r g k : 

« A u s s i t ô t a p r è s m o n r e t o u r d u M e x i q u e , j e fis d e s 

c o m m u n i c a t i o n s r e l a t i v e m e n t à l a d i r e c t i o n e t a u x 

c h e m i n s q u ' i l c o n v e n a i t d e s u i v r e p o u r p é n é t r e r dans 

la part i e i n c o n n u e d e l ' A m é r i q u e d u S u d , e n t r e l e s 

s o u r c e s de l ' O r é n o q u e , la c h a î n e d e P-acaraima e t l e ri

vage d e la nier , p r è s d ' E s s e q u i b o . La p l u s g r a n d e p a r 

t i e d e s v œ u x q u e j ' e x p r i m a i s si v i v e m e n t d a n s n ia Rela

tion historique a é t é enfin e x a u c é e , a p r è s u n d e m i - s i è c l e 

d ' a t t e n t e . J'ai eu la j o i e d e p o u v o i r as s i s t er e n c o r e à 
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une aussi i m p o r t a n t e c o n q u ê t e d e la s c i e n c e g é o g r a 

p h i q u e ; et m a jo ie a é t é d ' a u t a n t p l u s v ive q u e c e t t e 

entrepr ise c o u r a g e u s e , q u i e x i g e a i t t a n t d e d é v o u e 

m e n t et d e c o n s t a n c e , a é t é m e n é e à b i e n p a r u n j e u n e 

h o m m e a u q u e l j e m e s e n s a t t a c h é , o u t r e l e b u t c o m 

m u n d e n o s ef forts , p a r l e l i e n d ' u n e p a t r i e c o m m u n e . 

Ces c o n s i d é r a t i o n s o n t p u s e u l e s m e d é t e r m i n e r à v a i n 

cre l ' é l o i g n e m e n t q u e j ' é p r o u v e , à tor t p e u t - ê t r e , p o u r 

les I n t r o d u c t i o n s é c r i t e s p a r u n e m a i n é t r a n g è r e . C'é 

tait u n b e s o i n p o u r m o i d ' e x p r i m e r p u b l i q u e m e n t m a 

sympath ie e t m o n e s t i m e p o u r l e v o y a g e u r é m i n e n t 

qui , g u i d é par l ' idée d e p é n é t r e r d e l 'es t à l ' o u e s t j u s 

qu'à l ' E s m e r a l d a , e n p a r t a n t d e la v a l l é e d ' E s s e q u i b o , 

a at te int l e b u t p r o p o s é a p r è s c i n q a n n é e s d'efforts e t 

d 'épreuves , d o n t j e p u i s m e faire q u e l q u e i d é e d 'après 

ma p r o p r e e x p é r i e n c e . L e c o u r a g e q u i fait a c c o m p l i r 

en u n m o m e n t d o n n é u n e e n t r e p r i s e h a r d i e es t p l u s 

facile à t rouver e t s u p p o s e m o i n s d e force i n t é r i e u r e ' 

que l a l o n g u e p a t i e n c e n é c e s s a i r e p o u r s u p p o r t e r l e s 

souffrances p h y s i q u e s , l o r s q u e , t o u t e n t i e r à q u e l q u e 

p r o b l è m e s c i e n t i f i q u e , o n m a r c h e e n a v a n t , sans s ' in 

quiéter d e savo ir si l e s f orce s af fa ibl ies l a i s s e r o n t , e n 

r e t o u r n a n t e n a r r i è r e , l a c h a n c e d ' é c h a p p e r a u x m ê m e s 

pér i l s . L a s é r é n i t é d e l ' e spr i t e s t p r e s q u e l a p r e m i è r e 

c o n d i t i o n d ' u n v o y a g e d a n s d e s r é g i o n s i n h o s p i t a l i è r e s . 

Si l ' on y j o i n t u n a m o u r p a s s i o n n é p o u r q u e l q u ' u n e 

des b r a n c h e s d e l a s c i e n c e ( l ' h i s t o i r e n a t u r e l l e , l ' a s 

t r o n o m i e , l ' h y p s o m é t r i e o u l e m a g n é t i s m e ) e t l e p u r 

s e n t i m e n t d e s j o u i s s a n c e s qu'offre l e l i b r e c o m m e r c e 

de l a n a t u r e , o n a u r a t o u s l e s é l é m e n t s q u i , r é u n i s 
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dans l e m ê m e h o m m e , p e u v e n t a s s u r e r l e s u c c è s d 'une 

l o n g u e e t i m p o r t a n t e e n t r e p r i s e . » 

J ' exposera i d ' a b o r d m e s p r o p r e s c o n j e c t u r e s sur la 

s i t u a t i o n d e s s o u r c e s d e I ' O r é n o q u e . L a r o u l e p l e i n e de 

d a n g e r s q u e p a r c o u r u r e n t , e n 1 7 3 9 , l e c h i r u r g i e n N i 

co la s H o r t s m a n n , d ' H i l d e s h e i m ; e n 1 7 7 5 , l ' E s p a g n o l 

d o n A n t o n i o S a n t o s e t s o n a m i N i c o l a s R o d r i g u e z ; e n 

1 7 9 3 , l e l i e u t e n a n t - c o l o n e l d u 1 e r r é g i m e n t d e l i g n e de 

P a r a , d o n F r a n c i s c o José R o d r i g u e z B a r a t a , e t p l u s tard 

e n f i n , d ' a p r è s d e s n o t e s m a n u s c r i t e s q u e j e d o i s à l ' ob l i 

g e a n c e d u c h e v a l i e r do B r i t o , a n c i e n a m b a s s a d e u r de 

P o r t u g a l e n F r a n c e , p l u s i e u r s A n g l a i s e t H o l l a n d a i s , 

qu i p a r t i r e n t avec d e s p r o j e t s d e c o l o n i s a t i o n e t arrivè

r e n t e n 1 8 1 1 d e S u r i n a m à P a r a , à travers l e Portage 

d u R u p u n u r i e t l e Rio B r a n c o ; c e t t e r o u i e , d i s - j e , d i v i s e 

l a terra incognito, d e P a r i m e e n d e u x p a r t i e s i n é g a l e s , 

et m a r q u e e n m ê m e t e m p s u n p o i n t i m p o r t a n t p o u r la 

g é o g r a p h i e d e c e s c o n t r é e s , c ' e s t - à - d i r e la l i m i t e o r i e n 

ta le d e s s o u r c e s d e I ' O r é n o q u e . Il n ' e s t pas p o s s i b l e , 

e n effet , d 'a l ler b e a u c o u p p l u s l o i n v e r s l ' o r i e n t , sans 

traverser l e l i t d u R i o B r a n c o , q u i c o u l e du n o r d au 

s u d d a n s l e b a s s i n d u h a u t O r é n o q u e , t a n d i s q u e l e 

h a u t O r é n o q u e l u i - m ê m e c o u l e l e p l u s s o u v e n t d e l 'es t 

à l ' o u e s t . L e s B r é s i l i e n s , par d e s m o t i f s p o l i t i q u e s , o n t , 

d e p u i s l e c o m m e n c e m e n t d u x i x e s i è c l e , t é m o i g n é u n 

vif i n t é r ê t p o u r l e s v a s t e s p l a i n e s s i t u é e s à l 'es t d u Rio 

B r a n c o . On p e u t , sur c e p o i n t , c o n s u l t e r l e Mémoire 

q u e j ' a i écr i t e n 1 8 1 7 , à la d e m a n d e du g o u v e r n e 

m e n t p o r t u g a i s , sur la fixation d e s l i m i t e s d e s G u y a n e s 

frança i se et p o r t u g a i s e , e t q u i a é t é i n s é r é d a n s la 
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col lect ion de S c h œ l l La s i t u a t i o n d e S a n t a R o s a s u r 

l 'Uraricapara, d o n t l e c o u r s a é té d é t e r m i n é assez e x a c 

tement par l e s i n g é n i e u r s p o r t u g a i s , n e p e r m e t p a s d o 

placer l es s o u r c e s d e l ' O r é n o q u e p l u s l o i n a l ' e s t q u e 

6o° 30 ' de l o n g i t u d e * D ' a p r è s c e l a , et e n m ' a p p u y a n t 

sur l'état d u f l euve d a n s l e p a y s d e s I n d i e n s Gua^caB, 

qui ont la p e a u d ' u n e b l a n c h e u r s u r p r e n a n t e ^ c ' e s t - à -

dire près d u R a u d a l d e G u a l l a r i b o s , a u - d e s s u s d d 

Cano C h i g u i r e , à 0 " b*2' vers l ' es t d u g r a n d Cerfr) 

Dilida, j e cro i s p o u v o i r c o n j e c t u r e r q u e l ' O r é n o q u e 

atteint t o u t au p l u s , d a n s s o n c o u r s s u p é r i e u r l e m é - 1 

ridien d e 66° 3 0 ' . Ce p o i n t e s t s i t u é , d ' a p r è s m e s c a l 

culs , 4° 1 2 ' p l u s à l ' o u e s t q u e l e p e t i t l a c AmUtïU ati- 1 

quel s'est arrêté M. S c h o m b u r g k . 

Je fais su ivre m e s p r o p r e s c o n j e c t u r e s d e s c o n j e c t u r e * 

pos tér ieures d e M. S c h o m b u r g k . J u g e a n t m e s é v a l u a 

t ions, a u suje t d e s e m b o u c h u r e s d u P a d a m o e t d u Ge* 

hette , t rop fa ib les d e 0° 19' e n l o n g i t u d e e t dd 0 " 3 0 ' dri 

la t i tude , c e v o y a g e u r fait c o u l e r l ' O r é n o q u e s u p é r i e u r 

à l 'est de l ' Ë s m e r a l d a , d a n s l a d i r e c t i o n d u s u d - e s t au 

n o r d - o u e s t . Sa c o n c l u s i o n e s t q u e l e s s o u r c e s d u f leuve 

sont s i t u é e s s o u s 2° 3 0 ' d e l a t i t u d e ; e t l a b e l l e car te 

de G u y a n e , p o u r serv ir a u v o y a g e d e R. H . S c h o m 

b u r g k 2 , q u i a é t é j o i n t e a u g r a n d e t m a g n i f i q u e o u 

vrage . i n t i t u l é : Vues de F intérieur de la Guyane 3 , 

place l e s m ê m e s s o u r c e s s o u s 67° 18' de l o n g i t u d e , 

1 Intitulée: Archices historiques et politiques, ou Recueil de Pièces 

officielles, Mémoires, etc., 1.1, 1818, p. 48-;>8. 

* Map of Guayana, to illustrate theroule of R. H. Schomburgk. 
3 Views in the Interior of Guiana. 
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c ' e s t - à - d i r e 1° 6' à l ' o u e s t d e l ' E s m e r a l d a , et s e u l e 

m e n t 0° 4 8 ' à l ' o u e s t d u p o i n t o ù j ' a v a i s c r u devo ir les 

i n d i q u e r , p l u s p r è s d e s r i v a g e s de l ' o c é a n A t l a n t i q u e . 

R o b e r t S c h o m b u r g k a d é t e r m i n é a u s s i , à l ' a ide de 

c o m b i n a i s o n s a s t r o n o m i q u e s , l a l a t i t u d e (3° 4 1 ' ) et la 

l o n g i t u d e ( 6 8 ° 10 ' ) d u m o n t M a r a v a c a , h a u t d e 2 , 9 2 4 à 

3 , 2 4 8 m è t r e s . L a l a r g e u r d e l ' O r é n o q u e é ta i t à p e i n e 

d e 3 0 0 yards1, p r è s d e l ' e m b o u c h u r e d u P a d a m o ou 

P a r a m û ; e t à l ' o u e s t d a n s l e s e n d r o i t s o ù il offrait u n e 

l a r g e u r d e 4 0 0 e t m ê m e d e 6 0 0 yards, il é ta i t t e l l e 

m e n t p e u p r o f o n d e t si e n c o m b r é d e b a n c s d e s a b l e , 

q u ' i l n 'y avai t p a s p l u s d e 1 5 p o u c e s d ' e a u d a n s l e h t 

d u f l euve , et q u e l ' e x p é d i t i o n fut f o r c é e d e c r e u s e r des 

c a n a u x . L e s d a u p h i n s d 'eau d o u c e s'y m o n t r a i e n t 

p a r t o u t e n g r a n d n o m b r e : la p r é s e n c e d e c e s a n i 

m a u x d a n s l ' O r é n o q u e e t d a n s l e G a n g e est u n 

fait a u q u e l e u s s e n t é té m a l p r é p a r é s l e s z o o l o g u e s du 

x v i u 6 s i è c l e . 

1 Le yard, m e s u r e ang la i se d e l o n g u e u r e t de d i s t a n c e , équ ivau t 

à 0 r a 9 1 . 
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CATARACTES DE L 'ORÉNOQUE. 

C H A P I T R E I I I . 

PARTICULARITÉS. 

GÉOGRAPHIE DE L'ORÉNOQUE. — TRADITION FABULEUSE 

DU LAC PARIME. 

Les l ac s q u e l ' o n r a p p o r t e à c e s r é g i o n s , et d o n t 

l ' ex i s tence a é té c o m p l è t e m e n t i n v e n t é e o u l ' é t e n d u e 

au m o i n s fort e x a g é r é e par d e s g é o g r a p h e s à s y s t è m e , 

p e u v e n t se d iv i ser e n d e u x g r o u p e s : l e p r e m i e r c o m 

prend l e s l ac s q u e l ' o n p l a c e e n t r e l ' E s m e r a l d a , la 

mis s ion la p l u s o c c i d e n t a l e q u i e x i s t e s u r l e s b o r d s d e 

l ' O r é n o q u e , e t l e R io B r a n c o ; au s e c o n d a p p a r t i e n 

n e n t l e s l a c s q u e l ' o n cro i t s i t u é s e n t r e l e R io B r a n c o 

et l es G u y a n e s f r a n ç a i s e , h o l l a n d a i s e e t a n g l a i s e . Cet 

a p e r ç u , q u e l e s v o y a g e u r s n e d o i v e n t j a m a i s p e r d r e d e 

vue , p r o u v e q u e l a q u e s t i o n d e savo ir s'il y a e n c o r e , 

à l'est d u R i o B r a n c o , u n lac P a r i m e a u t r e q u e l e l a c 

A m a c u , v i s i t é p a r H o r t s m a n n , p a r S a n t o s , p a r l e c o l o 

n e l Barata e t M . S c h o m b u r g k , n 'a r i e n d e c o m m u n 

avec l e p r o b l è m e d e s s o u r c e s d e l ' O r é n o q u e . C o m m e 

le n o m d e m o n a m i d o n F e l i p e B a u z a , a n c i e n d i r e c -
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îeur du Bureau hydrographique de Madrid, est d'un 

grand poids en géographie, l'impartialité dont on doit 

toujours se faire une loi dans une exposition scienti

fique m'oblige à rappeler que ce savant h o m m e incli

nait à penser qu'il devait y avoir des lacs à l'ouest du 

Rio Branco, non loin des sources de l'Orénoque. 11 

m'écrivait de Londres, peu de temps avant sa mort : 

« Je voudrais vous avoir i c i , afin de pouvoir m'en

tretenir avec vous de la géographie de l'Orénoque qui 

vous a tant occupé. J'ai été assez heureux pour sauver 

d'une destruction complète les documents du général 

de la marine, don José Solano, le père de celui qui 

est mort si cruellement à Cadix. Ces documents se 

rapportent à la ligne de démarcation entre les posses

sions espagnoles et portugaises, que Solano avait été 

chargé, depuis l'an 1754, de déterminer, concurrem

ment avec le chef d'escadre Yturriaga et don Vicenté 

Doz. Dans tous les plans et dans toutes les esquisses, 

j e vois une laguna de Parime, qui tantôt se confond 

avec les sources de l 'Orénoque, et taUtôt en est c o m 

plètement distincte. Mais faut-il croire qu'il existé en

core Un autre lac, quelques l ieues plus loin vers l'est 

et au nord-est d'Esïïleralda? » 

Le Célèbre disciple de Linné, Lœff l îng 1 , fît le Voyage 

de Cutnana, attaché comme botaniste & l'expédition 

de Solano. 11 mourut le 22 février 1756 dans la mts-

1 P i e r r e Lceffling, b o t a n i s t e suédo i s , m o r t p r é m a t u r é m e n t , e n 17a6, 

à p e i n e â g é de v i n g t - s e p t a n s , a p r è s avoi r è i p l o h : la p iminsu le h i s 

p a n i q u e et visi té la nouve l l e A n d a l o u s i e , en A m é r i q u e . On a de lui 

Gemmx arborum, Upsa l , 174'j . 
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sion Santa Eulalia de Murucuri, un peu au sud dil 
confluent du Caroni et de l'Orénoque, après avoir tra
versé les missions établies sur le Piritu et le Caroni. 
Les documents dont Bauza fait mention sont les mê
mes qui ont servi de base à la grande carte de La 
Cruz Ohnedilla, et, par suite, à toutes les cartes de 
l'Amérique méridionale, publiées en Angleterre, en 
France et en Allemagne, depuis la fin du dernier 
siècle. C'est aussi sur ces documents qu'ont été dres
sées, en 1756, la carte du père Caulin, qui accom
pagnait en qualité d'historiographe l'expédition de 
Solano, et celle d'un compilateur maladroit, archiviste 
du secrétariat d'État à Madrid, du nom de Surville. Les 
contradictions que présentent les deux caries prouvent 
avec quelle négligence ont été recueillis tous les ren
seignements qui proviennent de cette expédition. 
Bien plus : le père Caulin dévoile avec sagacité les 
circonstances qui ont donné occasion à la fable du 
lac Parime, et la carte de Surville qui accompagne 
son ouvrage, non-seulement reproduit ce lac sous le 
nom de mer Blanche ou de mar Dorado, mais elle 
indique encore un autre lac peu étendu, d'où sortent, 
en partie par des issues latérales, l'Orénoque, le Siapa 
et l'Ocamo. J'ai pu me convaincre, sur les lieux mê
mes, de ce fait très-connu dans les missions, que don 
José Solano s'est arrêté au-delà des cataractes d'Atures 
et de Maypures, qu'il n'a pas dépassé le confluent du 
Guaviare et de l'Orénoque, situé sous 4" 3' de latitude, 
70° 31' de longitude, et que, de plus, les inslrumeiits 
astronomiques qui servirent à l'expédition n'ont été 
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p o r t é s n i j u s q u ' à l ' i s t h m e d e P i m i c h i n et au Rio Negro , 

n i j u s q u ' a u C a s s i q u i a r e , et n ' o n t p a s m ê m e dépassé 

sur l e h a u t O r é n o q u e l ' e m b o u c h u r e d e l ' A t a b a p o . Cet 

i m m e n s e p a y s d a n s l e q u e l , avant m o n v o y a g e , o n n'a

vait e s s a y é d e faire a u c u n e o b s e r v a t i o n p r é c i s e , n'a été 

t r a v e r s é , d e p u i s l ' e x p é d i t i o n d e S o l a n o , q u e p a r q u e l 

q u e s s o l d a t s e n v o y é s à l a d é c o u v e r t e . D o n A p o l i n a r i o 

d e la F u e n t e , d o n t j'ai p u o b t e n i r l e J o u r n a l d a n s les 

a r c h i v e s d e la p r o v i n c e d e Q u i x o s , r e c u e i l l a i t sans c r i 

t i q u e , p a r m i l e s r é c i t s m e n s o n g e r s d e s I n d i e n s , tout 

c e q u i p o u v a i t f lat ter l a c r é d u l i t é d u g o u v e r n e u r , D o n 

M a n u e l C e n t u r i o n . A u c u n m e m b r e d e l ' e x p é d i t i o n n'a 

vu d e l a c , et d o n A p o l i n a r i o n e p u t a l l e r a u - d e l à du 

C c r r o Y u m a r i q u i n e t du G e b e t t e . 

A p r è s avo ir i n d i q u é , d a n s tou te l ' é t e n d u e d ' u n pays 

vers l e q u e l o n a i m e r a i t à vo ir se d i r i g e r l e s i n v e s t i 

g a t i o n s d e s v o y a g e u r s , u n e l i g n e d e d é m a r c a t i o n f o r 

m é e p a r l e b a s s i n d u R i o B r a n c o , il res te e n c o r e à 

r e m a r q u e r q u e , d e p u i s u n s i è c l e , n o s c o n n a i s s a n c e s 

g é o g r a p h i q u e s n ' o n t p a s fait u n p a s a u - d e l à du pays 

s i t u é à l ' o u e s t d e c e t t e v a l l é e , e n t r e 64° e t 68° d e l o n 

g i t u d e . L e s efforts t e n t é s à p l u s i e u r s r e p r i s e s d e p u i s 

l e s e x p é d i t i o n s d ' I turr ia e t d e S o l a n o p a r l e g o u v e r 

n e u r de l a G u y a n e e s p a g n o l e , p o u r a t t e i n d r e e t d é p a s 

ser l e s m o n t a g n e s d e P a c a r a i m a , n ' o n t a m e n é q u e des 

r é s u l t a t s t r è s - i n s i g n i f i a n t s . L o r s q u e l e s E s p a g n o l s , 

p o u r se r e n d r e a u x m i s s i o n s é t a b l i e s p a r l e s c a p u c i n s 

c a t a l a n a i s d e B a r c e l o n e t a , a u c o n f l u e n t d u Caron i et 

d u R i o P a r a g u a , r e m o n t è r e n t , vers l e s u d , s u r l e P a r a -

g u a j u s q u ' à sa r é u n i o n a v e c l e P a r a g u a m u s i , i l s f o n -
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dèrent , au p o i n t d e r e n c o n t r e d e c e s d e u x r i v i è r e s , 

une miss ion qu i fut d é c o r é e d 'abord d u n o m d e C i u d a d 

de Guir ion . Je p l a c e c e l t e m i s s i o n à p e u p r è s s o u s 

4° 30' de l a t i tude s e p t e n t r i o n a l e . D e là , l e g o u v e r n e u r 

Centur ion , a u q u e l l e s réc i t s e x a g é r é s d e d e u x c h e f s 

ind iens , P a r a n a c a r e e t A r i m u i c a i p i , d e la p u i s s a n t e 

peuplade d e s I p u r u c o t o s , a v a i e n t i n s p i r é u n vi f dés ir 

de visiter l e D o r a d o , p o u s s a b e a u c o u p p l u s l o i n s e s 

conquêtes spirituelles, c o m m e l ' o n d i sa i t a l o r s , e t 

fonda, a u - d e l à d e s m o n t a g n e s de P a c a r a i m a , l e s d e u x 

villages de Santa R o s a et d e S a n Raut i s ta d e C a u d a -

cacla: l e p r e m i e r , sur la r ive o r i e n t a l e d e l ' U r a r i c a p a r a 

supérieur, l ' u n d e s a f f luent s d e l ' U r a r i c u e r a , q u e je 

vois d é s i g n é d a n s la R e l a t i o n d e R o d r i g u e z s o u s l e n o m 

de Rio C u r a r i c a r a ; l e s e c o n d , à d i x o u d o u z e l i e u e s d e 

distance, d a n s l a d i r e c t i o n d e l ' e s t - s u d - e s t . L e g é o 

g r a p h e - a s t r o n o m e d e l a c o m m i s s i o n p o r t u g a i s e i n s t i 

tuée p o u r la f ixa t ion d e s f r o n t i è r e s , l e c a p i t a i n e d e 

frégate d o n A n t o n i o P i r e s d e S y l v a P o n t e s L e m e , et l e 

capitaine i n g é n i e u r d o n R i c a r d o F r a n c o d ' A l m e i d a d e 

Serra, q u i , d e 1787 à 1804 , o n t r e l e v é a v e c l e p l u s 

grand so in t o u t l e c o u r s d u R i o B r a n c o e t d e ses e m 

b r a n c h e m e n t s s u p é r i e u r s , n o m m e n t l a p a r t i e a r r o s é e 

par la part ie la p l u s o c c i d e n t a l e d e l ' U r a r i c a p a r a , l a 

Vallée de 1 Inondation. I l s p l a c e n t l a m i s s i o n e s p a g n o l e 

de S a n t a R o s a s o u s 3° 46 ' d e l a t i t u d e s e p t e n t r i o n a l e , 

et i n d i q u e n t l e c h e m i n q u i , d e ce p o i n t , c o n d u i t v e r s l e 

n o r d , p a r - d e l à la c h a î n e d e s m o n t a g n e s , e t a b o u t i t a u 

Cafio A n o c a p r a . L e Cafio A n o c a p r a e s t u n a f f luent d u 

P a r a g u a m u s i , q u i ser t à p a s s e r d u b a s s i n d u R i o 
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Branco dans celui du Caroni. Le comte de Linharès a 
CU l'obligeance de communiquer au colonel Lapie et 
à moi deux cartes dans lesquelles ces officiers portu
gais ont fait entrer tout le détail des opérations trigo-
nométriques à l'aide desquelles ils ont retracé les 
sinuosités du Rio Branco, de l'Uraricuera, du Tacutu 
et du Mahu. Ces précieux documents, que j'ai mis à 
profit, se trouvent encore dans les mains du savant 
géographe, qui depuis longtemps a entrepris de les 
faire graver à ses frais. Tantôt les Portugais nomment 
le Rio Branco Rio Parime, tantôt ils restreignent cette 
dénomination à l'un de ses affluents, l'Uraricuera, situé 
un peu au-dessous du Cafvo Mayari et au-dessus de 
l'ancienne mission de San Antonio. Comme les mots 
de Paragua et de Parime signifient a la fois eau, grande 

étendue d'eau, lac et mer, il ne faut pas s'étonner de 
les trouver si souvent répétés chez les ûmaguas qui ha
bitent les bords du Marafion supérieur, chez les Gua
ranis occidentaux, chez les Caraïbes et chez les peuples 
même les plus éloignés les uns des autres. Sous toutes 
les zones, ainsi que je l'ai déjà remarqué, les grands 
cours d'eau s'appellent, chez les peuplades qui en ha
bitent les bords, la Rivière, sans autre désignation. Le 
nom de Paragua, sous lequel on désigne une branche 
du Caroni, est aussi le nom que donnent à l'Orénoque 
supérieur les naturels du pays. Le nom d'Orinucu 
appartient en propre aux Tamanaks, et Diego de Ordaz 
l'entendit prononcer pour la première fois en 1531, 
lorsqu'il remonta jusqu'à l'embouchure du Meta. 
Outre la Vallée de l'Inondation, dont nous avons parlé 
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plus haut, on trouve encore d'autres grands lacs entre 

le Rio Xurauru, qui se jette dans le Tacutu, et la P a -

rime, qui so réunit à l'Uraricuera. Au pied m ê m e de 

la chaîne do Pacaraima, les fleuves sont sujets à de 

grandes inondations périodiques, et le lac Amucu, dont 

il sera question plus loin, communique dès l'entrée des 

plaines ce caractère à la contrée. Les missions e s p a 

gnoles de Santa Rosa et de San Bautista de Caudacacla 

ou Cayacaya, fondées en 1770 et 1773 , par le g o u 

verneur Don Manuel Centurion, étaient déjà détruites 

avant la fin du siècle dernier; et depuis, aucune ten

tative nouvelle n'a été faite pour pénétrer du bassin 

du Caroni jusqu'au versant méridional des montagnes 

de Pacairama. 

Le terrain situé à l'est de la vallée du Bio Branco 

a été l'objet, dans ces dernières années, d'expIoration9 

heureuses. M. Hillhouse a navigué sur le Massaruni 

jusqu'à la baie de Caranang, d'où un sentier eût pu, 

dit-il, le conduire en deux jours à la source du Mas

saruni, et en trois jours jusqu'aux affluents du Rio 

Branco. M. Hillhouse a décrit les sinuosités du grand 

fleuve Massaruni. Il remarque à ce sujet, dans une 

lettre qu'il m'a adressée de Demerary, le 1" janvier 

1831, que « le Massaruni, en le prenant à sa source, 

coulo d'abord à l'est, puis au nord, l'espace d'un degré 

de latitude, et se dirige ensuite vers l'est, sur une 

étendue de deux cents milles anglais, jusqu'à ce qu'il 

revienne vers le nord et le nord-nord-est, pour se réu

nir à l'Essequibo. » M. Hillhouse n'ayant pu atteindre 

la pente méridionale de l'Essequibo, ne connaît pas le 
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l ac A m u c u . Il r a c o n t e m ê m e , d a n s sa R e l a t i o n i m p r i 

m é e , q u e , « d 'après l e s r e n s e i g n e m e n t s r e c u e i l l i s a u 

près d e s A c c a o u a i s , q u i t raversent c o n t i n u e l l e m e n t l e 

pays s i tué e n t r e l e r i vage d e la m e r e t l e l l e u v e des 

A m a z o n e s , il a a c q u i s la c o n v i c t i o n qu ' i l n ' ex i s te pas 

d e l a c d a n s c e s c o n t r é e s . » Cet te a f f i r m a t i o n m e causa 

q u e l q u e s u r p r i s e ; e l l e é ta i t e n c o n t r a d i c t i o n d irecte 

a v e c l ' o p i n i o n q u e j e m ' é t a i s f o r m é e s u r l e l a c A m u c u , 

o ù d e v a i t p r e n d r e n a i s s a n c e l e C a n o P i r a r a , d'après 

l e s R e l a t i o n s d e H o r l s m a n n , d e S a n t o s e t d e R o d r i -

g u e z , r e l a t i o n s a u x q u e l l e s j ' a t t a c h a i s d ' a u t a n t p l u s de 

c o n f i a n c e , q u ' e l l e s é t a i e n t d ' a c c o r d a v e c l e s n o u v e l l e s 

•cartes m a n u s c r i t e s d r e s s é e s s o u s l e s a u s p i c e s d u g o u 

v e r n e m e n t p o r t u g a i s . E n f i n , l e v o y a g e d e M. S c h o m 

b u r g k a l e v é t o u s m e s d o u t e s , a p r è s c i n q a n n é e s 

d ' a t t e n t e . 

« Il e s t d i f f ic i le de c r o i r e , d i t M. H i l l h o u s e d a n s son 

i n t é r e s s a n t M é m o i r e s u r l e M a s s a r u n i , q u e la c r o y a n c e 

à u n e g r a n d e m e r i n t é r i e u r e n'ait e u a b s o l u m e n t a u 

c u n f o n d e m e n t . V o i c i , s e l o n m o i , d a n s q u e l l e s c i r 

c o n s t a n c e s a p u p r e n d r e n a i s s a n c e la t r a d i t i o n f a b u 

l e u s e d u l a c P a r i m e . A u n e as sez g r a n d e d i s t a n c e du 

r o c h e r e n r u i n e s d e T e b o c o , l e s e a u x d u Massaruni 

n e p a r a i s s e n t p a s p l u s a g i t é e s q u e n e l 'es t la surface 

t r a n q u i l l e d 'un l a c . S i , a u n e é p o q u e p l u s o u m o i n s 

é l o i g n é e , l e s c o u c h e s h o r i z o n t a l e s d e g r a n i t q u i f o r 

m e n t l e r o c h e r d e T e b o c o é t a i e n t t o u t à fait c o m p a c t e s 

et s a n s c r e v a s s e s , l e n i v e a u des e a u x d e v a i t ê tre de 

6 m è t r e s a u m o i n s p l u s é l e v é q u ' i l n e l ' es t m a i n t e n a n t , 

e t l e M a s s a r u n i f o r m a i t a ins i u n l a c i m m e n s e , q u i avait 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



de 10 à 12 m i l l e s a n g l a i s d e l a r g e u r ( 1 6 à 19 k i l o m è t r e s ) 

et de 1 , 5 0 0 à 2 , 0 0 0 p i e d s d e l o n g u e u r ( 1 , 5 8 7 mètres ) '. 

Ce n e s o n t pas s e u l e m e n t l e s d i m e n s i o n s d o n n é e s à 

cette m a s s e d 'eau q u i m ' e m p ê c h e n t d ' a d o p t e r l ' e x p l i 

cat ion d e M. H i l l h o u s e : j ' a i v u , i l e s t vra i , l e s L l a n o s , 

où l e d é b o r d e m e n t des a f f luent s d e l ' O r é n o q u e c o u v r e , 

t c h a q u e a n n é e , d u r a n t l a s a i s o n d e s p l u i e s , u n e s ur fa ce 

de 1 0 0 0 l i e u e s c a r r é e s . L e l a b y r i n t h e d ' e m b r a n c h e 

m e n t s q u i s i l l o n n e t o u t l e p a y s en tre l ' A p u r e , l ' A r a u c a , 

le Capanaparo e t l e S i n a r u c o d i spara î t a l o r s c o m p l è 

t e m e n t ; l e s c o n t o u r s d e s f l e u v e s s ' e f f a c e n t , e t t o u t 

n'apparaît p l u s q u e c o m m e u n l a c i m m e n s e . 

Mais l e s l i e u x o ù o n t pr i s n a i s s a n c e l e s fab les -de 

Dorado e t d u l a c P a r i m e a v o i s i n e u t l a part i e m é r i d i o 

nale d e s m o n t a g n e s d e P a c a r a i m a , e t a p p a r t i e n n e n t h 

u n e tout a u t r e c o n t r é e d e la G u y a n e . Ce s o n t , c o m m e 

je crois l ' avo i r d é m o n t r é a i l l e u r s , i l y a l o n g t e m p s , l e s 

r o c h e r s m i c a c é s de l ' I J c u c u a m o , l e n o m d u R i o P a 

r ime q u e l ' o n a c o n f o n d u a v e c l e R i o R r a n c o e t l e s 

i n o n d a t i o n s c a u s é e s p a r s e s a f f l u e n t s , m a i s s u r t o u t 

l ' ex i s t ence d u l a c A m u c u , s i t u é à p e u d e d i s t a n c e d u 

R u p u n u w i n i o u R u p u n u r i , et q u i s e r a t t a c h e a u R i o 

P a r i m e par l e P i r a r a , q u i o n t d o n n é n a i s s a n c e à l a 

fable d ' u n e m e r B l a n c h e et d u D o r a d o d e P a r i m e . 

J 'ai v u a v e c p la i s i r l e s v o y a g e s d e M. S c h o m b u r g k 

confirmer p l e i n e m e n t c e s p r e m i e r s a p e r ç u s ; l a p a r t i e 

d e la car te o ù est t r a c é l e c o u r s d e l ' E s s e q u i b o et d u 

R u p u n u r i est t o u t à fait n e u v e et d ' u n e h a u t e i m p o r -

1 Nouvelles Annales des Voyages, 1836, s e p t , p 316. 
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t a n c e p o u r la g é o g r a p h i e . E l l e r e p r é s e n t e la c h a î n e 

de P a c a i r a m a c o m m e s ' é t e n d a n t d e p u i s 3" 5 2 ' j u s q u ' à 

4° d e l a t i t u d e . J 'ava i s p l a c é sa d i r e c t i o n m o y e n n e entre 

4° et 4° 1 0 ' . L a c h a î n e a t t e i n t , s o u s 3° 5 7 ' d e l a t i tude 

s e p t e n t r i o n a l e et 60° 2 3 ' d e l o n g i t u d e o c c i d e n t a l e , l e 

c o n f l u e n t d e I ' E s s c q u i b o e t d u P i u p u n u r i , q u e j ' a v a i s re

c u l é d ' u n d e m i - d e g r é trop l o i n v e r s l e n o r d . M. S c h o m 

b u r g k n o m m e l e d e r n i e r d e ces f l euves R u p u n u r i , 

d 'après la p r o n o n c i a t i o n d e s M a c u s i s , e n i n d i q u a n t 

d 'a i l l eurs tro i s s y n o n y m e s : R u p u n u r i , R u p u n u w i n i et 

O p u n u n y . L e s p o p u l a t i o n s c a r a ï b e s d e ces c o n t r é e s 

o n t e n effet d e la p e i n e à a r t i c u l e r la l e t t r e r. L a s i 

t u a t i o n d u l a c A m u c u , r e l a t i v e m e n t au M a h u (Maou) 

e t a u T a c u t u (Tacoto), est p a r f a i t e m e n t d 'accord avec 

la carte d e la C o l o m b i e q u e j 'a i p u b l i é e e n 1 8 2 5 . L e 

m ê m e a c c o r d e x i s t e e n t r e n o u s p o u r l a l a t i t u d e d u lac 

A m u c u ; M. S c h o m b u r g k t r o u v e 3° 3 3 ' ; j 'avais cru 

p o u v o i r m ' e n t e n i r à 3° 3 5 ' . C e p e n d a n t l e Cano Pirara 

ou P irarara , qu i u n i t l e l a c A m u c u a v e c l e R i o B r a n c o , 

c o u l e , e n sor tant d u l a c , v e r s l e n o r d et vers l ' o u e s t . 

L e S i b a r a n a d e m a c a r t e , q u e H o r t s m a n n fait ja i l l ir 

près d ' u n e b e l l e m i n e d e cr is ta l d e r o c h e , u n p e u au 

n o r d d u Cerrp U c u c u a m o , es t l e S i p a r u n i d e M. S c h o m 

b u r g k ; d e m ê m e qu' i l n o m m e W a a - E k u r u l e T a v a r i c u r u 

d u g é o g r a p h e p o r t u g a i s P o n t e s L e m e . Cet te r iv i ère est 

d e t o u s l e s af f luents d u R u p u n u r i c e l u i q u i se r a p 

p r o c h e l e p l u s d u l a c A m u c u . 

Les r e m a r q u e s s u i v a n t e s , e x t r a i t e s d e l a R e l a t i o n de 

M. R o b e r t S c h o m b u r g k , j e t t e n t q u e l q u e l u m i è r e sur 

l 'objet qu i n o u s o c c u p e : 
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« Le lac A m u c u , dit c e v o y a g e u r , e s t , s a n s c o n t r e d i t , 

le nucleus du lac P a r i m e et. d e la p r é t e n d u e m e r B l a n 

che . L o r s q u e n o u s l e v i s i t â m e s , a u m o i s d e d é c e m b r e et 

de janv ier , il avai t à p e i n e u n m i l l e a n g l a i s d e l a r g e u r , 

et était à m o i t i é c o u v e r t d e j o n c s 1 . L e P i r a r a , di t e n c o r e 

M. S c h o m b u r g k , sort d u l a c à l ' o u e s t - n o r d - o u e s t d u 

vi l lage i n d i e n é g a l e m e n t n o m m é P i r a r a , et s e j e t t e 

dans l e M a o u o u M a h u . D ' a p r è s l e s r e n s e i g n e m e n t s 

que j 'a i p u r e c u e i l l i r , l e M a o u p r e n d sa s o u r c e a u n o r d 

du seu i l d e s m o n t s P a c a r a i m a , é l e v é s s e u l e m e n t d e 

487 m è t r e s d a n s l e u r p a r t i e o r i e n t a l e . L e s s o u r c e s s o n t 

s i tuées sur u n p l a t e a u o ù l e f l euve f o r m e u n e b e l l e 

chute d v e a u , n o m m é e C o r o n a . N o u s é t i o n s e n m a r c h e 

pour la v i s i t e r , l o r s q u e , l e t r o i s i è m e j o u r d e n o t r e 

excurs ion à travers l e s m o n t a g n e s , l e m a l a i s e d ' u n d e 

nos c o m p a g n o n s n o u s c o n t r a i g n i t d e r e t o u r n e r à la 

station d u l a c A m u c u . L e M a o u a d e s e a u x n o i r e s , 

c 'est -à-dire d e l a c o u l e u r d u c a f é ; s o n c o u r a n t es t 

p lus fort q u e c e l u i - d u R u p u n u r i . D a n s l e s m o n t a g n e s 

à travers l e s q u e l l e s i l se f raye u n c h e m i n , i l a e n v i r o n 

6 0 yards d e l a r g e u r (53 m è t r e s ) , et ses b o r d s s o n t e x t r ê 

m e m e n t p i t t o r e s q u e s . Cet te va l l ée e s t h a b i t é e p a r l e s 

Macus is , a i n s i q u e l e s r ive s d u B u r o b u r o , q u i s e j e t t e 

dans l e S i p a r u n i . A u m o i s d ' a v r i l , t o u t e s l e s s a v a n e s 

sont i n o n d é e s , et p r é s e n t e n t l e s i n g u l i e r p h é n o m è n e 

d 'eaux m é l a n g é e s , a p p a r t e n a n t à d e u x b a s s i n s d i f f é 

r e n t s . Ce s o n t s a n s d o u t e l ' i m m e n s e é t e n d u e et l a d u r é e 

de c e t t e i n o n d a t i o n q u i o n t d o n n é l i e u à la fab le d u l a c 

1 Celte p a r t i c u l a r i t é cet déjà r e l a t ée d a n s la c a r t e de d 'Anvil le , 

publ iée e n 1748. 
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P a r i m e . P e n d a n t la s a i s o n d e s p l u i e s , l e s e a u x se c o n 

f o n d e n t d a n s l ' i n t é r i e u r d u p a y s , d e p u i s l ' E s s e q u i b o 

j u s q u ' a u Rio B r a n c o et a u G r a n P a r a . Q u e l q u e s g r o u p e s 

d'arbres s ' é l è v e n t c o m m e des oas i s s u r l e s c o l l i n e s de 

sab le des s a v a n e s , e t f o n t , d u r a n t l ' i n o n d a t i o n , l'effet 

d ' î l e s s e m é e s çà e t là sur u n l a c . L e s î l e s I p o m u c e n a 

d e d o n A n t o n i o S a n t o s n e s o n t c e r t a i n e m e n t pas autre 

c h o s e . » 

J'ai t r o u v é d a n s l e s m a n u s c r i t s d e d ' A n v i l l e , dont 

ses h é r i t i e r s o n t b i e n v o u l u m e d o n n e r c o m m u n i c a t i o n , 

q u e l e c h i r u r g i e n H o r t s m a n n d ' I I i l d e s h e i m , q u i a décri t 

c e s c o n t r é e s avec u n g r a n d s o i n , a v u e n c o r e u n s e c o n d 

l a c a l p i n p l a c é , d i t - i l , à d e u x j o u r n é e s d e m a r c h e a u -

d e s s u s d u c o n f l u e n t d u M a h u et d u Rio P a r i m e , qu'i l 

c o n f o n d p r o b a b l e m e n t a v e c l o T a c u t u . C'est u n l a c d'eau 

n o i r e , s i tué sur l e s o m m e t d ' u n e m o n t a g n e . H o r t s m a n n 

l e d i s t i n g u e n e t t e m e n t d u l a c A m u c u , qu ' i l r e p r é s e n t e 

c o m m e c o u v e r t d e j o n c s . L e s R e l a t i o n s d e H o r t s m a n n 

e t d e S a n t o s n e p e r m e t t e n t pas p l u s q u e l e s cartes p o r 

t u g a i s e s m a n u s c r i t e s d u d é p ô t h y d r o g r a p h i q u e d e Rio 

J a n e i r o , d e c r o i r e à u n e l i a i s o n c o n s t a n t e e n t r e le 

R u p u n u r i et l e l a c A m u c u . S o u s c e r a p p o r t , l e cours 

d e s f l e u v e s est p l u s e x a c t e m e n t r e p r é s e n t é s u r la carte 

d e d ' A n v i l l e q u i fait p a r t i e d e l a p r e m i è r e é d i t i o n de 

l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , p u b l i é e e n 1 7 4 8 , q u e dans 

l ' é d i t i o n d e 1 7 6 0 , q u i est c e p e n d a n t p l u s r é p a n d u e . Le 

r a p p o r t d e M. S c h o m b u r g k é t a b l i t p a r f a i t e m e n t l ' i n 

d é p e n d a n c e r e s p e c t i v e d e s b a s s i n s d u R u p u n u r i e t de 

l ' E s s e q u i b o ; m a i s , e n m ê m e t e m p s , il fait r e m a r q u e r 

q u e , p e n d a n t la s a i s o n d e s p l u i e s , l e R io W a a - E k u r u , 
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l'un des aff luents d u R u p u n u r i . se t rouve m i s e n c o m 

municat ion avec l e C a n o P irara . Te l es t l ' é tat d e c e s 

bassins, mal d é b r o u i l l é s e n c o r e j u s q u ' à c e j o u r , et q u i 

m a n q u e n t p r e s q u e e n t i è r e m e n t d e s e u i l s o u l i g n e s d e 

démarcat ion . 

Le R u p u n u r i et l e v i l l a g e d ' À n a i , s i t u é s o u s 3 e 5 6 ' 

de la t i tude , 60° 3 6 ' d e l o n g i t u d e , s o n t a c c e p t é s a u 

jourd'hui c o m m e l a l i m i t e p o l i t i q u e d e s p o s s e s s i o n s 

anglaises e t b r é s i l i e n n e s . M. S c h o m b u r g k , r e t e n u par 

une m a l a d i e g r a v e , fut forcé d e p r o l o n g e r s o n s é j o u r 

à Ànai . Il m e s u r a d u r a n t c e t e m p s , à l ' es t et à l ' o u e s t , 

p lus ieurs d i s t a n c e s l u n a i r e s , a u x q u e l l e s i l r a t t a c h a 

c h r o n o m é t r i q u e m e n t l a s i t u a t i o n d u l a c A m u c u . E n 

général , l es l o n g i t u d e s a d o p t é e s par c e v o y a g e u r p o u r 

ces p o i n t s d e la P a r i m e s o n t d ' u n d e g r é e n v i r o n p l u s 

à l'est q u e c e l l e s q u i s o n t i n d i q u é e s sur m a car te d e l a 

Co lombie . T r è s - é l o i g n é d e v o u l o i r c o n t e s t e r l e r é s u l t a t 

des d i s t a n c e s l u n a i r e s p r i s e s à A n a i , j e d o i s s e u l e m e n t 

s ignaler l ' i m p o r t a n c e q u e l e c a l c u l d e c e s d i s t a n c e s 

peut a c q u é r i r , si l ' o n v e u t , à l ' a ide d u c h r o n o m è t r e , 

transporter l e t e m p s d u lac A m u c u à E s m e r a l d a , d o n t 

j'ai d é t e r m i n é m o i - m ê m e la p o s i t i o n ( 6 8 " 2 3 ' 1 9 " 

l o n g . ) . 

Ains i n o u s v o y o n s , g r â c e à d e n o u v e l l e s r e c h e r c h e s , 

la g r a n d e Mar de la Parima, q u e l ' on a e u t a n t d e 

p e i n e à é l i m i n e r d e n o s cartes q u ' a p r è s m o n r e t o u r d e 

l ' A m é r i q u e o n lui a t t r ibua i t e n c o r e 6 0 l i e u e s d e l a r 

geur , se r é d u i r e e n f i n au lac A m u c u , q u i n 'a p a s p l u s 

de 2 o u 3 m i l l e s a n g l a i s d ' é t e n d u e . L e s i l l u s i o n s q u e 

l 'on a e n t r e t e n u e s p e n d a n t p r è s d e d e u x s i è c l e s à c e 
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sujet , o n t d u m o i n s p r o d u i t c e ré su l ta t d e faire faire 

q u e l q u e s p r o g r è s à la g é o g r a p h i e ; m a i s , e n r e v a n 

c h e , e l l e s o n t c o û t é la v i e à p l u s i e u r s c e n t a i n e s 

d ' h o m m e s , m o r t s d a n s l ' e x p é d i t i o n q u i fut e n v o y é e , 

en 1 7 7 5 , à l a d é c o u v e r t e d u D o r a d o . D é j à e n 1 5 1 2 , 

des m i l l i e r s d e s o l d a t s é t a i e n t v e n u s se r a n g e r s o u s les 

ordres d e P o n c e d e L é o n p o u r a l l e r r e c o n n a î t r e les 

Sources de la Jeunesse, q u e l ' o n s u p p o s a i t p l a c é e s dans 

une d e s î l e s B a h a m a , n o m m é e B i m i u i et à p e i n e m a r 

quée s u r n o s c a r t e s . Cet te e x p é d i t i o n a m e n a la c o n 

quête d e la F l o r i d e et r é v é l a l ' e x i s t e n c e d u g r a n d fleuve 

m a r i n o u Gulf-stream, qu i d é b o u c h e d a n s l e canal 

de B a h a m a . L a soif d e s t ré sors e t l ' a r d e u r d e ra jeun ir , 

le Dorado e t l e s Sources de la Jeunesse, o n t t o u r à tour , 

et a v e c u n e é g a l e p u i s s a n c e , e n f l a m m é les p a s s i o n s 

des p e u p l e s . 

1 Ponce d e Léon , cap i t a ine espagnol , n é dans la p rov ince de Léon, 

fut u n des c o n q u é r a n t s de l'île d 'Hispanio la ( S a i n t - D o m i n g u e ), d é 

couvri t , e n 1512, et colonisa la F lo r ide . (L. G.) 
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LIVRE III. 

D E L À V I E N O C T U R N E D E S A N I M A U X 

DANS LES FORÊTS DU NOUVEAU MONDE. 

Si l e s e n t i m e n t d e l a n a t u r e d o n t l a v i v a c i t é var ie 

chez t o u t e s l e s r a c e s , si la p h y s i o n o m i e des c o n t r é e s 

qu 'hab i t en t l e s d i f férents p e u p l e s , o u q u ' i l s o n t t r a 

versées j a d i s d a n s l e u r s m i g r a t i o n s , o n t p l u s o u m o i n s 

e n r i c h i l e s l a n g u e s d ' e x p r e s s i o n s p i t t o r e s q u e s , p r o p r e s 

à caractér i ser l e s f o r m e s d e s m o n t a g n e s , l ' é t a t de l a 

végé ta t ion , l ' a spec t d e l ' a t m o s p h è r e , l e c o n t o u r e t l ' a -

g r o u p e m e n t d e s n u a g e s , d ' u n a u t r e c ô t é l e l o n g u s a g e 

et l e s c a p r i c e s l i t t é r a i r e s o n t d é t o u r n é u n g r a n d n o m 

bre de c e s e x p r e s s i o n s d e l e u r s i g n i f i c a t i o n p r i m i t i v e . 

Peu à p e u o n s ' a c c o u t u m e à c o n s i d é r e r c o m m e s y n o 

n y m e s d e s t e r m e s q u i d e v a i e n t c o n s e r v e r u n s e n s d i s 

t inct , e t l e s l a n g u e s p e r d e n t q u e l q u e c h o s e d e la g r â c e 

et de l ' é n e r g i e q u i l e s a i d a i e n t à r e p r o d u i r e , d a n s la 

descr ip t ion d e la n a t u r e , l e c a r a c t è r e p r o p r e d e s p a y 

sages . P o u r m o n t r e r d e p r é f é r e n c e c o m b i e n l e c o m 

m e r c e i n t i m e d e l a n a t u r e et l e s n é c e s s i t é s d e la v i e 
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nomade ajoutent à la richesse des langues, je rappel
lerai le nombre infini d'expressions caractéristiques 
qui distinguent dans l'arabe et dans le persan les 
plaines, les steppes et les déserts, selon que le sol est 
complètement nu ou couvert de sable, qu'il est hé
rissé de rochers et entrecoupé de pâturages, ou qu'il 
offre de vastes espaces uniformément remplis de plantes 
sociales Presque aussi surprenantes sont les nom
breuses expressions qui, dans les anciens idiomes cas
tillans, peignent la physionomie des masses de mon
tagnes, particulièrement les formes qui se reprodui
sent dans toutes les régions, et révèlent la nature des 
roches à une distance considérable2. Les populations 
qui vivent sur la pente des Andes, dans la partie 
montagneuse des îles Canaries, des Antilles et des 
Philippines, sont d'origine espagnole, et ces contrées 
en outre sont celles où la configuration du sol influe 

1 On pou r r a i t c i te r p lus de v ingt mots à l ' a ide desque l s les Arabes 

d i s t i n g u e n t les d iverses espèces de s teppes (lanufah), su ivan t qu'elles 

son t sans eaux , c o m p l è t e m e n t n u e s , couver t e s d e g rav ie r ou en t r e 

coupées de p â t u r a g e s (sahara, kafre, mikfar, tih, mehme). Le mot 

sahl dés igne u n e p la ine d é p r i m é e ; dakkah, u n p la teau déser t . Dans 

la l a n g u e p e r s a n e , on appe l l e beyaban u n d é s e r t a r i d e e t sablonneux, 

ce q u e les Mongols a p p e l l e n t gobi, les Chinois han-hai e t scha-mo. 

Yaila es t u n e s t eppe couve r t e de g r a m i n é e s p lu tô t q u e de plantes 

h e r b a c é e s . Ce n o m est s y n o n y m e du m o n g o l kiidah, du t u r c tala ou 

tschol; d u chinois houang. Deschti-reft es t u n e p l a ine h a u t e et dé

n u d é e . 
a P ico , p icacho , m o g o t e , c u c u r u c h o , e sp igón , l o m a t e n d i d a , mesa, 

panec i l lo , faral lón, t a b l ó n , p e ñ a , p e ñ ó n , p e ñ a s c o , p e ñ o l e r i a , roca 

p a r t i d a , laxa, c e r ro , s i e r r a , s e r r a n í a , co rd i l l e r a , m o n t e , mon taña , 

m o n t a ñ u e l a , cadena de m o n t e s , los a l t o s , m a l p a i s , r even tazón , 

b u f a , e tc , 
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le p l u s é n e r g i q u e m e n t , si l ' on e x c o p t e p e u t - ê t r e l ' H i 

malaya et l e p l a t e a u d u T i b e t , s u r l e g e n r e d e v ie d e s 

habi tants . Auss i l e s e x p r e s s i o n s d e s t i n é e s à p e i n d r e l a 

conf igurat ion d e s m o n t a g n e s , s u i v a n t q u ' e l l e s s o n t 

formées de f r a c h y t e , d e basa l te et de p o r p h y r e , o u de 

schis te , de ca l ca i re et d e g r è s , s e s o n t - e l l e s m a i n t e 

n u e s h e u r e u s e m e n t d a n s l ' u s a g e j o u r n a l i e r d u d i s 

cours . T o u t e n c o n s e r v a n t l e u r s a n c i e n n e s r i c h e s s e s , 

ces l a n g u e s favor i sées f o n t d e s a c q u i s i t i o n s q u i s 'a jou

tent au trésor c o m m u n . T o u t c e q u i t e n d à r e p r o d u i r e 

la vérité d e la n a t u r e d o n n e u n e v ie n o u v e l l e a u l a n 

g a g e , qu' i l s 'agisse de d é c r i r e d ' i m p r e s s i o n s e n s i b l e 

produ i te s u r n o u s p a r l e m o n d e e x t é r i e u r , o u n o s s e n 

t iments i n t i m e s et l e s p r o f o n d e u r s d a n s l e s q u e l l e s s ' a 

gite n o t r e p e n s é e . 

L a r e c h e r c h e c o n s t a n t e d e c e t t e v é r i t é est l e b u t d e 

toute d e s c r i p t i o n q u i a la n a t u r e p o u r obje t . Il faut y 

t endre i n c e s s a m m e n t , so i t p o u r m i e u x se p é n é t r e r 

des p h é n o m è n e s , so i t p o u r c h o i s i r e n l e s r e t r a ç a n t 

l ' e x p r e s s i o n c a r a c t é r i s t i q u e . L e m e i l l e u r m o y e n de 

parven ir à ce b u t , c 'est q u e l ' o b s e r v a t e u r , c e l u i q u i 

a res sent i l ' i m p r e s s i o n p a r l u i - m ê m e , la r a c o n t e s i m 

p l e m e n t , qu ' i l c i r c o n s c r i v e et p a r t i c u l a r i s e l e l i e u o u 

les c i r c o n s t a n c e s a u x q u e l s se r a t t a c h e s o n r é c i t . 

Les g r a n d e s l o i s d e la p h y s i q u e , l e s r é s u l t a t s g é n é 

raux de l ' e x p é r i e n c e , r e n t r e n t d a n s la d o c t r i n e d u C o s 

m o s , e t c e t t e d o c t r i n e n 'e s t e n c o r e p o u r n o u s , à vrai 

d i re , q u ' u n e s c i e n c e d ' i n d u c t i o n ; m a i s o ù e n p u i s e r 

les é l é m e n t s , si c e n 'e s t d a n s la d e s c r i p t i o n a n i m é e 

des corps o r g a n i q u e s , a n i m a u x ou p l a n t e s , se d é v e l o p -
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p a n t c o m m e u n é c h a n t i l l o n d e l a v i e u n i v e r s e l l e , au 

m i l i e u d e s d ivers a c c i d e n t s d e la sur face t erres tre , 

d a n s l e s c i r c o n s t a n c e s d e p a y s a g e e t d e l i e u o ù la 

n a t u r e l e s a p l a c é s ? É l e v é e s à la h a u t e u r d ' œ u v r e s 

d'art et a p p l i q u é e s a u x g r a n d e s s c è n e s d u m o n d e , ces 

d e s c r i p t i o n s c o m m u n i q u e n t à l ' e spr i t u n e i m p u l s i o n 

f é c o n d e . 

L a c o n t r é e b o i s é e q u i s ' é t e n d d a n s la z o n e torr ide 

de l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e e t r e m p l i t l e s d e u x b a s 

s i n s u n i s l ' u n à l ' a u t r e , d e l ' O r é n o q u e e t du f l euve 

d e s A m a z o n e s , offre a s s u r é m e n t u n e d e ces g r a n d e s 

s c è n e s d e la n a t u r e . Cet te c o n t r é e m é r i t e , d a n s l ' a c 

c e p t i o n l a p l u s r i g o u r e u s e d u m o t , l e n o m d e forêt 

p r i m i t i v e d o n t o n a tant a b u s é d e n o s j o u r s . L e s d é 

n o m i n a t i o n s de forêts primitives, d e temps o u dus peu

ples p r i m i t i f s , of frent d e s i d é e s a s sez v a g u e s e t n ' o n t 

pas u n e s i g n i f i c a t i o n a b s o l u e . D o i t - o n a p p e l e r forêt 

p r i m i t i v e o u forê t v i e r g e t o u t e e s p è c e d e b o i s é p a i s et 

s a u v a g e , e n c o m b r é d 'arbres v i g o u r e u x sur l e s q u e l s 

l ' h o m m e n'a j a m a i s p o r t é sa m a i n d e s t r u c t r i c e ? Ce 

n o m p e u t c o n v e n i r à u n g r a n d n o m b r e d e c o n t r é e s 

d i f f é r e n t e s , s o u s l a z o n e t e m p é r é e et m ê m e s o u s la 

z o n e g l a c i a l e . Mais si l ' on v e u t s u r t o u t d é s i g n e r p a r là 

l ' i m p é n é t r a b i l i t é d ' u n e v a s t e f o r ê t , l ' i m p o s s i b i l i t é de 

se frayer u n c h e m i n avec la h a c h e e n t r e des a r b r e s 

q u i n ' o n t p a s m o i n s d e 3 à 4 m è t r e s d e d i a m è t r e , 

l e s forê t s v i e r g e s a p p a r t i e n n e n t e x c l u s i v e m e n t a u x r é 

g i o n s t r o p i c a l e s . Il n e faut p a s c r o i r e n o n p l u s q u e ce 

s o i e n t t o u j o u r s , C o m m e o n se p l a î t à l e d i re e n E u 

r o p e , l e s l i a n e s g r i m p a n t e s q u i , p a r l e s e n t r e l a c e -
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monts de l e u r s r a m e a u x , r e n d e n t i m p é n é t r a b l e s l e s 

forets v o i s i n e s de l ' é q u a t e u r . L e s l i a n e s n e f o r m e n t 

souvent q u ' u n e t r è s - f a i b l e p o r t i o n d u m e n u b o i s . 

L'obstac le p r i n c i p a l v i e n t des p l a n t e s a r b o r e s c e n t e s 

qui n e l a i s s e n t a u c u n e s p a c e v i d e , d a n s u n e c o n t r é e 

où tous les v é g é t a u x q u i c o u v r e n t l e so l d e v i e n n e n t l i 

g n e u x . S i u n v o y a g e u r , d è s qu ' i l arr ive s o u s l e s t rop i 

q u e s , et n o n pas s e u l e m e n t d a n s l e c o n t i n e n t , m a i s 

dans des î l e s , s e c r o i t , avant m ê m e d e s ' é l o i g n e r des 

cô te s , t r a n s p o r t é a u m i l i e u des forêts v i e r g e s , s o n e r 

reur n e p e u t t e n i r q u ' à l ' i m p a t i e n c e d e vo ir u n l o n g 

désir r é a l i s é . T o u t e s l e s forêts d e s t r o p i q u e s n e s o n t 

pas d e s forêts v i e r g e s . Je n e m e s u i s p r e s q u e j a m a i s 

servi de ce m o t d a n s l a Relation historique de mon 

voyage; et c e p e n d a n t , p o u r n e p a r l e r q u e d ' h o m m e s 

vivants e n c o r e , j e c r o i s ê t r e , a v e c B o n p l a n d , M a r t i u s , 

P œ p p i g , R o b e r t et R i c h a M S c h o m b u r g k , u n d e s o b s e r 

va teurs d e l a n a t u r e q u i o n t l e p l u s v é c u a u m i l i e u 

des forêts v i e r g e s , r e s s e r r é e s d a n s l e c œ u r d ' u n vaste 

c o n t i n e n t . 

Malgré l a s u r p r e n a n t e r i c h e s s e de la l a n g u e e s p a 

g n o l e e n t e r m e s d e s c r i p t i f s , r i c h e s s e q u e j 'a i déjà s i 

g n a l é e , u n s e u l e t m ê m e m o t , monte, d é s i g n e à la 

fo is u n e m o n t a g n e e t u n e forê t , et s ' e m p l o i e c o m m e 

s y n o n y m e d e cerro et d e selva. D a n s u n travai l sur la 

v é r i t a b l e l a r g e u r et s u r l e p l u s g r a n d p r o l o n g e m e n t 

or ienta l d e la c h a î n e d e s A n d e s , j 'a i fait vo ir c o m m e n t , 

par su i t e d e c e t t e d o u b l e s i g n i f i c a t i o n d u m o t monte, 

u n e carte a n g l a i s e d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , b e l l e 

d 'a i l l eurs e t t r è s - r é p a n d u e , a c o n v e r t i d e s p l a i n e s e n 
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h a u t e s m o n t a g n e s . Là o ù la carte e s p a g n o l e d e La 

Cruz O l m e d i l l a , q u i a servi d e b a s e à tant d 'autres , 

avait i n d i q u é d e s forêts d e C a c a o , montes de Cacao, on 

a fait s u r g i r d e s C o r d i l l è r e s , b i e n q u e l e Cacaoyer 

c h e r c h e la c h a l e u r a r d e n t e d e s b a s - f o n d s 1 . 

Si l ' o n e m b r a s s e d ' u n c o u p d ' œ i l la r é g i o n boisée 

q u i o c c u p e t o u t e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , d e p u i s les 

L l a n o s d e Caracas j u s q u ' a u x P a m p a s d e B u e n o s - A y r e s , 

e n t r e l e 8° d e g r é de l a t i t u d e b o r é a l e et l e 19" degré 

d e l a t i t u d e a u s t r a l e , o n r e c o n n a î t q u ' a u c u n e forêt sur 

la t erre n e p e u t ê tre c o m p a r é e , p o u r l ' é t e n d u e , à ces 

Hykea n o n i n t e r r o m p u s d e la z o n e t r o p i c a l e . I l s p r é 

s e n t e n t e n v i r o n d o u z e fois l a s u p e r f i c i e d e l 'A l l ema

g n e . C o u p é s d a n s t o u s l e s s e n s p a r des f leuves sans 

n o m b r e , d o n t l e s af f luents de p r e m i e r et d e s e c o n d 

o r d r e r o u l e n t q u e l q u e f o i s des e a u x p l u s a b o n d a n t e s 

q u e l e D a n u b e e t l e l l h i n , Ils d o i v e n t l ' a d m i r a b l e r i 

c h e s s e d e l e u r v é g é t a t i o n a u d o u b l e b i e n f a i t de l ' h u 

m i d i t é e t d e la c h a l e u r . D a n s la z o n e t e m p é r é e , parti

c u l i è r e m e n t e n E u r o p e e t d a n s l e n o r d d e l ' A s i e , 

c e r t a i n e s e s p è c e s d 'arbres c r o i s s e n t e n s o c i é t é (plantes 

sociales), et f o r m e n t à e l l e s s e u l e s d e s forê t s q u e l 'on 

p e u t d é s i g n e r d 'après l e u r n o m s p é c i f i q u e . D a n s les 

forêts d e c h ê n e s , d e s a p i n s e t d e b o u l e a u x q u i c o u 

v r e n t l e s c o n t r é e s d u N o r d , d a n s l e s forêts de t i l leuls 

de l 'Or i en t , r è g n e o r d i n a i r e m e n t u n e e s p è c e u n i q u e 

d ' A m e n t a c é c s , d e C o n i f è r e s o u d e T i l i a c é c s . Q u e l q u e 

fois c e p e n d a n t d e s a r b r e s à f e u i l l e s a c é r e u s e s s o n t e n -

i Sur la chaîne de collines que l'on a transformée en hautes Cor 
dillères et Andes de Cuchao, voyez Ilumboldt, Relation historique. 
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Iremêlés d 'arbres à l a r g e s f e u i l l e s . Cet te s o c i é t é u n i 

forme est é t r a n g è r e a u x forêts d e s t r o p i q u e s . L a v a r i é t é 

inf inie d e s f l eurs q u i s ' é p a n o u i s s e n t d a n s c e s llylœa 

n e p e r m e t pas d e d e m a n d e r d e q u o i s e c o m p o s e n t l e s 

forêts v ierges . U n e q u a n t i t é i n n o m b r a b l e d e f a m i l l e s 

différentes se d r e s s e n t l ' u n e c o n t r e l ' a u t r e ; m a i s , d a n s 

les p l u s pe t i t s e s p a c e s , i l est rare d e v o i r r é u n i s d e s 

arbres de m ô m e n a t u r e . C h a q u e j o u r , à m e s u r e q u ' a 

vance l e v o y a g e u r , i l d é c o u v r e d e s f o r m e s n o u v e l l e s ; 

souvent l e d e s s i n d e s f e u i l l e s et l a r a m i f i c a t i o n d ' u n 

arbre a t t i ren t s o n a t t e n t i o n , s a n s q u ' i l p u i s s e e n d i s 

t inguer l e s fleurs. 

Les fleuves et l e u r s e m b r a n c h e m e n t s i n n o m b r a b l e s 

sont l e s s e u l s c h e m i n s d e ces p a y s . O n a s o u v e n t r e 

c o n n u , à l ' a ide d ' o b s e r v a t i o n s a s t r o n o m i q u e s , o u , 

q u a n d c e s o b s e r v a t i o n s font d é f a u t , e n d é t e r m i n a n t 

avec la b o u s s o l e la c o u r b e des r i v i è r e s , q u ' e n t r e l ' O r é -

n o q u e , l e C a s s i q u i a r e et l e Rio N e g r o , i l e x i s t e e n p l u 

s ieurs e n d r o i t s , s é p a r é e s s e u l e m e n t p a r q u e l q u e s 

l i e u e s , d e u x m i s s i o n s d o n t l e s m o i n e s n e p e u v e n t se 

visiter q u ' e n p a s s a n t p l u s d 'un j o u r à s u i v r e , d a n s d e s 

canot s f o r m é s d e t r o n c s d 'arbres , l e s s i n u o s i t é s d e s 

r u i s s e a u x . 

On n e saura i t m i e u x d é m o n t r e r à q u e l p o i n t s o n t 

i m p é n é t r a b l e s c e r t a i n e s par t i e s d e l a forêt q u e p a r 

u n trait e m p r u n t é à l a vie d u g r a n d t igre a m é r i 

ca in o u Jaguar . T a n d i s q u e , g r â c e à l ' i n t r o d u c -

l ion d u bé ta i l e u r o p é e n , des c h e v a u x et d e s m u l e t s , 

l e s a n i m a u x c a r n a s s i e r s t r o u v e n t u n e n o u r r i t u r e a b o n 

d a n t e d a n s l e s l l a n o s , l e s p a m p a s et l e s s a v a n e s s a n s 
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arbres d e V a r i n a s , d u Meta , d e B u e n o s - A y r e s , et se 

s o n t c o n s i d é r a b l e m e n t m u l t i p l i é s , d e p u i s la d é c o u 

ver te d e l ' A m é r i q u e , e n a t t a q u a n t l e s t r o u p e a u x à a r 

m e s i n é g a l e s , d 'autres i n d i v i d u s d e la m ê m e espèce 

m è n e n t u n e v i e m i s é r a b l e d a n s la p r o f o n d e u r des 

f o r ê t s , a u p r è s d e s s o u r c e s d e l ' O r é n o q u e . Aff l igés de 

l a p e r t e d ' u n g r a n d d o g u e , l e p l u s fidèle e t l e p l u s dé

v o u é d e n o s c o m p a g n o n s , q u i avai t d i s p a r u dans un 

b i v o u a c p r è s d u c o n i l u e n t d u C a s s i q u i a r e et d e l ' O r é 

n o q u e , s o u p ç o n n a n t , s a n s l e s a v o i r , qu ' i l avait é t é d é 

c h i r é par l e s t i gre s , n o u s n o u s é t i o n s d é c i d é s , e n s o r 

tant d e s l é g i o n s d ' i n s e c t e s q u i n o u s ava ien t assai l l is 

d a n s la m i s s i o n d ' E s m c r a l d a , à p a s s e r u n e n u i t sur les 

l i e u x o ù dé jà n o u s a v i o n s l o n g t e m p s e t v a i n e m e n t 

c h e r c h é n o t r e c h i e n . N o u s e n t e n d î m e s d e n o u v e a u , 

à u n e t r è s - f a i b l e d i s t a n c e , l e cr i d e s J a g u a r s , de c e u x 

m ê m e v r a i s e m b l a b l e m e n t a u x q u e l s p o u v a i t être a t 

t r i b u é l e m é f a i t . C o m m e l e c i e l n é b u l e u x n e p e r m e t 

tait a u c u n e o b s e r v a t i o n d ' é t o i l e s , n o u s n o u s f îmes 

t radu ire p a r n o t r e i n t e r p r è t e (languaraz) c e q u e r a 

c o n t a i e n t d e s t igres d e la forêt l e s i n d i g è n e s q u i n o u s 

s e r v a i e n t d e b a t e l i e r s . 

B a n n i c e s t i g r e s se t r o u v e f r é q u e m m e n t l ' e spèce 

a p p e l é e Jpguar n o i r , la p l u s g r a n d e e t la p l u s s a n g u i 

n a i r e d e t o u t e s , d o n t l e s t a c h e s n o i r e s r e s s o r t e n t à 

p e i n e s u r u n p e l a g e d ' u n b r u n t r è s - f o n c é . L e Jaguar 

vit a u x p i e d s d e s m o n t s M a r a g u a c a e t U n t u r a n . E n 

t r a î n é s par l e u r a v i d i t é et l e d é s i r d e c h a n g e r de l i e u , 

c e s a n i m a u x , s u i v a n t l e r é c i t q u e n o u s faisai t un I n 

d i e n d e la p e u p l a d e d e s D u r i m o n d s , s e p e r d e n t q u e l -
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quefois dans d e s par t i e s d e la forê t t e l l e m e n t i n e x t r i 

cables qu' i l s n e p e u v e n t p l u s p o u r s u i v r e l e u r p r o i e 

sur le so l , et q u ' o b j e t s d'effroi p o u r l e s f a m i l l e s d e 

s inges et l es K i n k a j o u s à la q u e u e p r e n a n t e (Cerco-

leptes), i l s s o n t r é d u i t s à v ivre s u r l e s a r b r e s d u r a n t 

de l o n g s e s p a c e s d e t e m p s . 

Le j o u r n a l q u e j ' écr iv i s a u t r e f o i s e n a l l e m a n d , e t 

auquel sont e m p r u n t é s c e s d é t a i l s , n 'a p a s p a s s é e n 

entier d a n s la R e l a t i o n f r a n ç a i s e d e m o n v o y a g e . Il 

cont ient u n e d e s c r i p t i o n d é t a i l l é e d e la v i e , j e p o u r 

rais dire d e s v o i x n o c t u r n e s d e s a n i m a u x d a n s l e s fo 

rêts des t r o p i q u e s . U n e s e m b l a b l e d e s c r i p t i o n m e 

paraît h e u r e u s e m e n t a p p r o p r i é e à u n l ivre q u i p o r t e 

pour t itre Tableaux de la nature ; j e la t r a n s c r i s i c i . 

Un réci t c o m p o s é e n p r é s e n c e m ê m e d u p h é n o m è n e , 

o u p e u d e t e m p s a p r è s l ' i m p r e s s i o n r e ç u e , p e u t p r é 

t e n d r e du m o i n s à p l u s d e f r a î c h e u r e t d e v i e q u e 

l ' é c h o d ' u n s o u v e n i r l o i n t a i n . 

N o u s a r r i v â m e s d a n s l e l i t d e l ' O r é n o q u e , e n d e s 

c e n d a n t d e l ' o u e s t à l ' e s t l e R i o A p u r e , d o n t j 'a i s i 

gna l é l e s d é b o r d e m e n t s d a n s l e Tableau des steppes 

et des déserts. C'éta i t l e t e m p s d e s b a s s e s e a u x ; l ' A 

pure avait à p e i n e 3 9 0 m è t r e s d e l a r g e u r m o y e n n e , 

tandis q u ' e n c h e r c h a n t l a l a r g e u r d e l ' O r é n o q u e , a u 

c o n f l u e n t d e s d e u x f l e u v e s , p r è s d e la pe t i t e m o n t a g n e 

g r a n i t i q u e d e C u r i q u i m a , o ù je p u s m e s u r e r u n e b a s e 

t r i g o n o m é t r i q u e , j e t r o u v a i e n c o r e p l u s d e 3 , 7 1 3 m è 

tres . C e p e n d a n t du r o c h e r d e C u r i q u i m a j u s q u ' à la m e r 

et a u - d e l à de l ' O r é n o q u e , o n c o m p t e e n d r o i t e l i g n e 

p l u s de c e n t s o i x a n t e l i e u e s . U n e p a r t i e des p l a i n e s q u e 
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t raversent l ' A p u r e et l e Payara s o n t h a b i t é e s par les 

r a c e s d e s Y a r u r o s e t d e s A c h a g u a s . D a n s l e s m i s s i o n s 

d e s m o i n e s , c e s p e u p l e s sont a p p e l é s s a u v a g e s , parce 

qu ' i l s v e u l e n t v i v r e i n d é p e n d a n t s ; m a i s i l s s o n t p lacés , 

• s u r l ' é c h e l l e d e la c i v i l i s a t i o n , t r è s - p r è s d e c e u x qui , 

b a p t i s é s e t « v ivant s o u s la c l o c h e (bajo la campana),» 

r e s t e n t é t r a n g e r s à t o u t e e s p è c e d ' i n s t r u c t i o n et de 

p e r f e c t i o n n e m e n t . 

A p r è s avo ir d é p a s s é V'île delDiamante, d a n s l a q u e l l e 

l e s Z a m b o s q u i p a r l e n t la l a n g u e e s p a g n o l e c u l t i v e n t 

la c a n n e à s u c r e , n o u s e n t r â m e s d a n s u n e g r a n d e 

et s a u v a g e n a t u r e . L'air étai t r e m p l i d ' i n n o m b r a b l e s 

F l a m i n g o s (Phœnicopterus) et d ' a u t r e s o i s e a u x a q u a 

t i q u e s q u i s e d é t a c h a i e n t sur l 'azur d u c i e l , c o m m e 

u n n u a g e é p a i s d o n t l e s c o n t o u r s v a r i a i e n t sans ce s se . 

L e f l euve se ré tréc i s sa i t j u s q u ' à n 'avo ir p l u s que 

2 9 2 m è t r e s de l a r g e , e t , c o u l a n t dro i t d e v a n t l u i sans 

a u c u n d é t o u r , f o r m a i t u n e e s p è c e d e c a n a l , e n t o u r é 

d e s d e u x c ô t é s par d ' épa i s se s forê t s , d o n t la l i s ière 

offre u n a s p e c t i n a c c o u t u m é . D e v a n t l e m u r p r e s q u e 

i m p é n é t r a b l e q u e f o r m e n t l e s t r o n c s g i g a n t e s q u e s du 

Ca^salpinia , d u C e d r e l a e t d u D e s m a n t h u s , s ' é l ève , sur 

l e b o r d s a b l o n n e u x du fleuve, u n e h a i e p e u é levée 

m a i s t r è s - r é g u l i è r e d e S a u s o . Cet te h a i e n'a pas p lus 

de l m , 3 0 d e h a u t ; e l l e est f o r m é e p a r u n arbuste 

, n o m m é Hermesia castaneifolia, q u i c o m p o s e u n n o u 

v e a u g e n r e de la f a m i l l e d e s E u p h o r b i a c é e s '. Q u e l -

1 I.c genre Hermesia, appelé par les indigènes Sauso, a été décrit 
et dessiné par Bonpland dans noire Recueil des plantes équinoziales, 
t. I, p. 1 0 2 , pl. XLVI. 
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ques p a l m i e r s g r ê l e s e t é p i n e u x a u x q u e l s l e s E s p a 

g n o l s o n t d o n n é l e n o m d e P i r i t u et d e C o r o z o , e t qu i 

sont p e u t - ê t r e d e s e s p è c e s d e M a r t i n c z i a o u d e B a c -

tr is , s o n t p l a c é s i m m é d i a t e m e n t d e r r i è r e c e t t e p a l i s 

sade ; l e tout r e s s e m b l e à u n e b a i e ta i l l é e c o m m e c e l l e s 

de n o s j a r d i n s . D a n s c e t t e h a i e s o n t p r a t i q u é e s , à d e 

g r a n d e s d i s t a n c e s l ' u n e d e l ' a u t r e , d e s o u v e r t u r e s e n 

forme d e p o r t e s ; s a n s a u c u n d o u t e ce s o n t l e s g r a n d s 

q u a d r u p è d e s d e l a forêt q u i s e s o n t e u x - m ê m e s frayé 

c e s vo ies p o u r arr iver c o m m o d é m e n t sur l e s b o r d s d u 

f leuve. On vo i t sor t i r s u r t o u t d e g r a n d m a t i n e t a u 

c o u c h e r d u s o l e i l , l e t i gre a m é r i c a i n , l e T a p i r e t l e 

Pécar i o u c o c h o n m u s q u é (Dicotyles) qu i v o n t a b r e u 

ver l e u r s p e t i t s . S i , t r o u b l é s p a r des I n d i e n s q u i p a s 

sent e n c a n o t , i l s v e u l e n t r e n t r e r d a n s la forêt , i l s n e 

c h e r c h e n t p a s à r o m p r e v i o l e m m e n t la h a i e d e S a u s o , 

mais o n a l e p l a i s i r d e vo ir c e s a n i m a u x s a u v a g e s 

s 'avancer à p a s l e n t s s u r u n p a r c o u r s d e q u a t r e à 

c inq c e n t s p a s , e n t r e l e f l euve et l a h a i e , et d i s p a 

raître par la p r e m i è r e o u v e r t u r e . D u r a n t s o i x a n t e -

q u a t o r z e j o u r s , e m p l o y é s p r e s q u e s a n s i n t e r r u p t i o n à 

p a r c o u r i r , d a n s u n é t r o i t c a n o t , u n e é t e n d u e d e s ix 

c e n t t r e n t e l i e u e s s u r l ' O r é n o q u e , q u e n o u s r e m o n t â 

m e s j u s q u ' a u p r è s d e sa s o u r c e , sur l e C a s s i q u i a r e e t 

l e Rio N c g r o , l e m ê m e s p e c t a c l e se p r é s e n t a à n o u s 

e n p l u s i e u r s e n d r o i t s d i f f é r e n t s , e t t o u j o u r s , j e p u i s l e 

d ire , a v e c u n c h a r m e n o u v e a u . On vo i t a p p a r a î t r e e n 

g r o u p e l e s e s p è c e s d ' a n i m a u x l e s p l u s d i s s e m b l a b l e s , 

qui se r e n d e n t s u r l e s b o r d s d u f l e u v e , p o u r b o i r e , 

se b a i g n e r o u p ê c h e r : l e s H é r o n s a u x v i v e s c o u l e u r s , 
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l e s P a l a m é d é e s et l e s l l o c c o s à l a d é m a r c h e a l t ière 

vont e n c o m p a g n i e d e s g r a n d s m a m m i f è r e s . « C'est ici 

c o m m e d a n s l e P a r a d i s ( es como en el Paraiso), » d i 

sait a v e c o n c t i o n n o t r e p i l o t e , u n v ie i l I n d i e n q u i avait 

é t é é l e v é d a n s la m a i s o n d ' u n e c c l é s i a s t i q u e . Mais la 

pa ix de l ' âge d'or n e r è g n e p a s d a n s l e paradi s des 

a n i m a u x a m é r i c a i n s ; i l s se s é p a r e n t , s ' o b s e r v e n t et 

s ' é v i t e n t ; l e s C a p y b a r a , l o n g s d ' e n v i r o n 1 m è t r e ( 3 à 

4 p i e d s ) , r e p r o d u c t i o n c o l o s s a l e d u Cabiai B r é s i l i e n 

(Cavia Aguti), s o n t d é v o r é s p a r l e c r o c o d i l e d a n s l ' eau , 

et p a r l e t igre sur la t e r r e ; e n c o r e c o u r e n t - i l s si ma l , 

q u e p l u s i e u r s fo is , l e s r e n c o n t r a n t , e n t r o u p e a u x n o m 

b r e u x , n o u s a v o n s p u e n p o u r s u i v r e et e n at te indre 

q u e l q u e s - u n s . 

A u - d e s s o u s de la m i s s i o n d e S a n t a B a r b a r a d e A r i -

c h u n a , n o u s p a s s â m e s la n u i t c o m m e à l 'ordinaire 

s o u s la v o û t e d u c i e l , a p r è s avo ir c h o i s i , sur l e s bords 

d e l ' A p u r e , u n e p l a i n e s a b l o n n e u s e q u i a l la i t r e jo indre , 

à p e u d e d i s t a n c e , l a l i s i è r e d e l ' é p a i s s e forêt . N o u s 

e û m e s d e la p r i n e à t r o u v e r d u b o i s s e c , p o u r a l l u 

m e r l e s f e u x d o n t , s u i v a n t la c o u t u m e d u p a y s , on 

e n t o u r e l e s b i v o u a c s , af in d e se p r é s e r v e r des at taques 

d u J a g u a r . L a n u i t é ta i t f r a î c h e e t é c l a i r é e par la l u n e . 

P l u s i e u r s c r o c o d i l e s s ' a p p r o c h a i e n t d e la r i v e ; j e crois 

avoir r e m a r q u é q u e la v u e d u f eu l e s a t t i re , d e m ê m e 

q u e n o s é c r e v i s s e s et p l u s i e u r s a u t r e s a n i m a u x a q u a 

t i q u e s . L e s r a m e s d e s b a r q u e s f u r e n t s o l i d e m e n t e n 

f o n c é e s d a n s l e s o l , p o u r y f ixer n o s h a m a c s . Il régnai t 

1 Crac alcetor, Crac Pauxi. 
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u n p r o f o n d s i l e n c e ; s e u l e m e n t d e t e m p s à a u t r e o n 

en tenda i t le r o n f l e m e n t d e s d a u p h i n s d ' e a u d o u c e q u i 

se su iva ient e n l o n g u e s t r o u p e s . C e s a n i m a u x h a 

bitent e x c l u s i v e m e n t l e r é s e a u d e s f l e u v e s d e l ' O r é -

n o q u e , e t , su ivant C o l e b r o o k e , l e G a n g e j u s q u ' à B e -

narès 

Il était p l u s de o n z e h e u r e s q u a n d c o m m e n ç a , d a n s 

la forêt v o i s i n e , u n v a c a r m e te l qu ' i l f a l l u t r e n o n c e r 

a b s o l u m e n t à d o r m i r l e r e s t e d e la n u i t . T o u t l e h a l -

l ier re tent i s sa i t de cr is s a u v a g e s . P a r m i l e s v o i x n o m 

breuses q u i s e m ê l a i e n t d a n s c e c o n c e r t , l e s I n d i e n s n e 

p o u v a i e n t r e c o n n a î t r e q u e c e l l e s q u i , a p r è s u n e c o u r t e 

p a u s e , r e c o m m e n ç a i e n t s e u l e s à se fa ire e n t e n d r e . 

C'é ta ient l e s h u r l e m e n t s g u t t u r a u x et m o n o t o n e s d e s 

A l o u a t e s , la vo ix p l a i n t i v e e t f lû tée d e s p e t i t s S a p a 

jous, l e r o n f l e m e n t d u s i n g e d o r m e u r (Nyctipithecits 

trivirgatus), d o n t j 'a i d o n n é , l e p r e m i e r , la d e s c r i p 

t i o n 2 , l e s cr i s e n t r e c o u p é s d u g r a n d t i g r e d ' A m é -

1 Les d a u p h i n s d 'eau d o u c e no do iven t pas ê t r e con fondus avec 

les d a u p h i n s de m e r , b i e n q u e ces d e r n i e r s , a ins i q u e p l u s i e u r s es 

pèces de P leu ronec te s ou po issons p l a t s , r e m a r q u a b l e s en ce qu ' i l s 

on t tou jours les deux yeux, d u m ê m e côté de la t è t e , r e m o n t e n t t r è s -

h a u t dans les neuves . Il e n est a ins i e n p a r t i c u l i e r de la L i m a n d e 

(Pleuronectes l.imanda) q u i r e m o n t e la Loi re j u s q u ' à O r l é a n s . Dans 

les g r a n d s fleuves des d e u x c o n t i n e n t s , l a n a t u r e a r é p é t é p l u s i e u r s 

formes pé l ag iques : les d a u p h i n s et les r a i e s , p a r e x e m p l e . Le d a u 

ph in d ' e a u d o u c e que l 'on t r o u v e d a n s les e a u x de l ' A p u r e e t de l 'Oré-

n o q u e est spéc i f iquemen t d i s t inc t d u Delpkinus Gangeticus e t de t o u s 

les d a u p h i n s de m e r . (Humbo ld t , Relation historique.) 

Le s inge d o r m e u r , m a r q u é de ra ies s u r l a t è t e , est le m ê m e q u e 

le D o u r o u c o u l i o u Cusi-cusi d u Cass iqu ia re q u e j ' a i décr i t sous le n o m 

de Simia tririrgala d a n s m o n Recueil d'Observations de Zoologie 

et d'.-inatomie comparée, s u r u n dess in q u e j ' a v a i s fait m o i - m ê m e 

d ' ap rè s u n i nd iv idu mor t . P l u s t a r d il a existé u n D o u r o u c o u l i v ivant 

21* 
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r i q u e , d u C o u g u a r o u l i o n s a n s c r i n i è r e , d u P é c a r i , 

d u P a r e s s e u x , et d ' u n e s s a i m d e P e r r o q u e t s , c e u x des 

P a r r a q u a s (Ortalida), et d ' a u t r e s G a l l i n a c é s . L o r s q u e 

l e s t igres s ' a v a n ç a i e n t vers la l i m i t e d e l a forêt , n o t r e 

c h i e n , q u i a u p a r a v a n t a b o y a i t s a n s c e s s e , c h e r c h a i t 

e n h u r l a n t u n r e f u g e s o u s n o s h a m a c s . Q u e l q u e f o i s 

l e r u g i s s e m e n t d u t igre d e s c e n d a i t d u h a u t d e s ar

b r e s ; t o u j o u r s a lors il é tai t a c c o m p a g n é d e s cr is a igus 

e t p la in t i f s d e s s i n g e s q u i s 'e f força ient d ' é c h a p p e r à ce 

d a n g e r n o u v e a u p o u r e u x . 

S i l ' o n d e m a n d e a u x I n d i e n s c e q u i , d u r a n t c e r 

t a i n e s n u i t s , p r o d u i t ce t u m u l t e c o n t i n u e l , i l s r é p o n 

d e n t e n r i a n t q u e l e s a n i m a u x a i m e n t à v o i r la l u n e 

é c l a i r e r l a forêt , q u ' i l s font fê te à la p l e i n e l u n e . P o u r 

m o i , la s c è n e m e p a r u t p r o v e n i r d ' u n c o m b a t e n g a g é 

p a r h a s a r d , e t qu i s e p r o l o n g e a i t a v e c u n a c h a r n e m e n t 

t o u j o u r s c r o i s s a n t . L e Jaguar p o u r s u i t l e s P é c a r i s et 

l e s T a p i r s , et c e s a n i m a u x , é t r o i t e m e n t p r e s s é s l e s u n s 

c o n t r e l e s a u t r e s , b r i s e n t la p a l i s s a d e d ' a r b u s t e s qui 

m e t u n o b s t a c l e à l e u r fu i t e . Effrayés d e c e b r u i t , l es 

s i n g e s m ê l e n t d u h a u t d e s a r b r e s l e u r s cr i s à c e u x des 

g r a n d s a n i m a u x ; i l s r é v e i l l e n t l e s f a m i l l e s d ' o i s e a u x 

p e r c h é s e n s o c i é t é , et a i n s i , p e u à p e u , t o u t e l a g e n t 

a n i m a l e est m i s e e n é m o i . U n p l u s l o n g u e e x p é r i e n c e 

n o u s a a p p r i s q u e c e n 'es t p o i n t t o u j o u r s , t a n t s'en 

faut , a l a c é l é b r a t i o n d e l a p l e i n e l u n e » q u i t r o u b l e le 

r e p o s d e s a n i m a u x . C'était p e n d a n t l e s v i o l e n t e s a v e r -

dans la ménagerie du Jardin des Plantes à Paris. Spix a trouvé aussi 
ce singulier animal sur les hords du fleuve des Ama/.ones, et lui a 
donné l e nom de Nijclipi/hecus vociférons. 
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ses que les cris é t a i e n t l e p l u s b r u y a n t s , o u l o r s q u ' a u 

milieu des g r o n d e m e n t s du t o n n e r r e l ' éc la i r i l l u m i 

nait l ' intér ieur d e la forêt . L ' h o n n ê t e f r a n c i s c a i n q u i , 

bien qu'ayant souffert d e l a fièvre d e p u i s p l u s i e u r s 

mois, n o u s a c c o m p a g n a à t ravers l e s c a t a r a c t e s d ' A t u -

res et de Maypures j u s q u ' à S a n Car los sur l e R i o N e g r o , 

près de la f r o n t i è r e d u Brés i l , avai t c o u t u m e d e d i r e 

à la t o m b é e d e la n u i t , l o r s q u ' i l r e d o u t a i t u n o r a g e : 

« Puisse l e c ie l n o u s a c c o r d e r u n e n u i t t r a n q u i l l e auss i 

bien q u ' a u x a n i m a u x s a u v a g e s d e l a forêt ! » 

La s c è n e , s o u v e n t r e n o u v e l é e p o u r n o u s , q u e j e 

retrace ic i , offre u n c o n t r a s t e s i n g u l i e r a v e c l e c a l m e 

qui r è g n e s o u s l e s t r o p i q u e s vers l ' h e u r e d e m i d i , 

clans l e s j o u r s o ù l a c h a l e u r est e x c e s s i v e . A u j o u r 

nal où j 'a i déjà p u i s é , j ' e m p r u n t e u n s o u v e n i r d u 

l ieu o ù l ' O r é n o q u e se r e s s e r r e e t se fraye u n c h e m i n 

à travers la par t i e o c c i d e n t a l e d e s m o n t s P a r i m e . Ce 

que , d a n s ce r e m a r q u a b l e p a s s a g e , o n a p p e l l e u n 

r é t r é c i s s e m e n t o u d é t r o i t (Angoslura del Baraguan) 

est u n b a s s i n q u i n'a pas m o i n s d e 1 , 7 3 3 m è t r e s 

de large . Si l ' o n e x c e p t e q u e l q u e v i e u x t r o n c d e s 

séché d ' A u b l e t i a (Apeiba Tiburbu) , e t u n e n o u v e l l e 

espèce d ' A p o c i n é e [Allamanda salicifolid), à p e i n e p o u 

va i t -on t r o u v e r s u r l e roc q u e l q u e s C r o t o n s a r g e n t é s . 

U n t h e r m o m è t r e , p l a c é à l ' o m b r e , m a i s à q u e l q u e s 

pouces s e u l e m e n t d e la m a s s e g r a n i t i q u e q u i s ' é leva i t 

des r o c h e r s e s c a r p é s , m a r q u a i t p l u s d e 4 0 ° . O n v o y a i t , 

par u n effet d e m i r a g e , f lotter l e s c o n t o u r s d e t o u s les 

objets l o i n t a i n s . A u c u n souff le d e l 'a ir n 'ag i ta i t l e sa

ble p o u d r e u x q u i r e c o u v r a i t l e s o l . L e s o l e i l é ta i t a u 
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z é n i t h ; la l u m i è r e q u ' i l ver sa i t sur l e fleuve, e t q u e l e s 

e a u x à p e i n e a g i t é e s r e n v o y a i e n t é t i n c e l a n t e , fa isai t 

m i e u x res sor t i r e n c o r e l e s n u é e s a r d e n t e s q u i e n v e l o p 

p a i e n t l ' h o r i z o n . L e s p i e r r e s n u e s e t a r r o n d i e s et t o u s 

l e s b l o c s d e r o c h e r s é t a i e n t c o u v e r t s d ' u n n o m b r e i n 

fini d ' I g u a n e s a u x é c a i l l e s é p a i s s e s , de G e c k o s et de S a 

l a m a n d r e s b i g a r r é e s , q u i , i m m o b i l e s , l a tê te l e v é e e t la 

b o u c h e b é a n t e , s e m b l a i e n t a sp irer a v e c d é l i c e s l 'air 

e m b r a s é . L e s g r a n d s a n i m a u x s ' e n f o n c e n t à c e t t e h e u r e 

d a n s l e s p r o f o n d e u r s d e l a forê t , l e s o i s e a u x se c a c h e n t 

s o u s l e f e u i l l a g e d e s a r b r e s o u d a n s l e s crevasses d e s 

r o c h e r s ; m a i s s i , d u r a n t ce c a l m e a p p a r e n t de la n a 

t u r e , o n p r ê t e l ' o r e i l l e à des s o n s p r e s q u e i m p e r c e p t i 

b l e s , o n sa i s i t , à la surface d u sol e t d a n s l e s c o u c h e s 

i n f é r i e u r e s de l 'a ir , u n b r u i s s e m e n t c o n f u s p r o d u i t pai 

l e m u r m u r e et l e b o u r d o n n e m e n t d e s i n s e c t e s . T o u t 

a n n o n c e u n m o n d e d e forces o r g a n i q u e s e n m o u v e 

m e n t . D a n s c h a q u e b r o u s s a i l l e , d a n s l ' é c o r c e f e n d u e 

des a r b r e s , d a n s la t erre q u e f o u i l l e n t l e s H y m é n o p 

t è r e s , la v i e s 'ag i te et s e fait e n t e n d r e : c'est c o m m e 

u n e d e s m i l l e v o i x q u e la n a t u r e a d r e s s e à l ' â m e p i e u s e 

e t s e n s i b l e d e l ' h o m m e . 
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LIVRE IV 

DE LA PHYSIONOMIE D E S P L A N T E S . 
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LIVRE IV. 

D E LA PHYSIONOMIE D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E I. 

P H Y S I O N O M I E G É N É R A L E . 

Lorsque l ' h o m m e i n t e r r o g e la n a t u r e a v e c sa c u r i o 

sité p é n é t r a n t e , o u m e s u r e d a n s s o n i m a g i n a t i o n l e s 

vastes e s p a c e s d e la c r é a t i o n o r g a n i q u e , d e t o u t e s l e s 

émot ions qu' i l é p r o u v e , la p l u s p u i s s a n t e et la p l u s 

profonde est l e s e n t i m e n t q u e lu i i n s p i r e la p l é n i t u d e 

de la vie u n i v e r s e l l e m e n t r é p a n d u e . P a r t o u t e t j u s 

qu 'auprès d e s p ô l e s g l a c é s , l 'a ir r e t e n t i t d u c h a n t d e s 

oiseaux et d u b o u r d o n n e m e n t d e s i n s e c t e s . L a v i e r e s 

pire n o n - s e u l e m e n t d a n s l e s c o u c h e s i n f é r i e u r e s d e l 'a ir 

où f lottent d e s v a p e u r s é p a i s s e s , m a i s d a n s l e s r é g i o n 

sere ines et é f h é r é e s . T o u t e s l e s fo is q u e l 'on a g r a v i 

soit l e d o s d e s C o r d i l l è r e s d u P é r o u , s o i t , sur l a r i v e 

m é r i d i o n a l e du l a c d e G e n è v e , l a c i m e d u m o n t B l a n c , 

on a t rouvé d a n s c e s s o l i t u d e s d e s ê t r e s a n i m é s . N o u s 
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r e g a r d s , il r e n c o n t r e o u la vie o u u n g e r m e prêt à la 

r e c e v o i r . 

L ' a t m o s p h è r e a g i t é e d a n s l a q u e l l e n o u s s o m m e s 

s u b m e r g é s s a n s p o u v o i r j a m a i s e n a t t e i n d r e la s u r 

face , f o u r n i t à u n g r a n d n o m b r e d e c r é a t u r e s o r g a n i 

q u e s la n o u r r i t u r e la p l u s n é c e s s a i r e à l e u r e x i s t e n c e ; 

m a i s c e s ê t r e s o n t b e s o i n e n c o r e d ' u n a l i m e n t plus 

g r o s s i e r , q u e p e u t s e u l l e u r offrir l e so l q u i sert de lit 

à c e t o c é a n g a z e u x . 

Ce so l e s t d e d e u x e s p è c e s . La t e r r e f e r m e , en 

c o n t a c t i m m é d i a t avec l ' a i r , n ' e n est q u e la m o i n d r e 

p a r t . L a - p l u s g r a n d e part ie se c o m p o s e de l ' e a u , 

f o r m é e p e u t - ê t r e , i l y .a des m i l l i e r s d ' a n n é e s , de 

s u b s t a n c e s a e r i f o r m e s , l i q u é f i é e s p a r u n feu é l e c t r i q u e , 

e t a u j o u r d ' h u i i n c e s s a m m e n t d é c o m p o s é e s d a n s le 

l a b o r a t o i r e d e s n u a g e s , c o m m e d a n s l e s v a i s s e a u x qui 

d o n n e n t l ' i m p u l s i o n v i ta l e a u x a n i m a u x e t a u x p lante s . 

L e s f o r m e s o r g a n i q u e s p é n è t r e n t d a n s l e s e i n de la 

t erre à d e g r a n d e s p r o f o n d e u r s , p a r t o u t o ù les eaux 

r é p a n d u e s à la sur face s ' inf i l trent à travers l e s cavités 

p r o v e n a n t d e l a n a t u r e o u c r e u s é e s p a r l e travail des 

h o m m e s . L e d o m a i n e d e la F l o r e s o u t e r r a i n e a é té de 

b o n n e h e u r e l e su je t do m e s r e c h e r c h e s s c i e n t i f i q u e s . 

D e s s o u r c e s d ' e a u c h a u d e n o u r r i s s e n t d e pe t i t s H y d r o 

p o r e s , d e s C o n f e r v e s et d e s O s c i l l a i r e s , q u i b r a v e n t les 

p l u s h a u t e s t e m p é r a t u r e s . A u b o r d d u l a c d e l 'Ours , 

p r è s d u c e r c l e p o l a i r e , R i c h a r d s o n a v u d e s p l a n t e s e n 

fleur s u r u n sol q u i , d a n s l ' é t é , n e d é g è l e p a s à p l u s 

d e o 4 c e n t i m è t r e s d e p r o f o n d e u r . 

O n n e p e u t d i re d ' u n e m a n i è r e c e r t a i n e q u e l es t l e 
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milieu où la vie es t r é p a n d u e a v e c l e p l u s d e p r o f u 

sion. Grâce a u x a d m i r a b l e s t r a v a u x d ' E h r e u b e r g 1 s u r 

les cond i t ions d e la v ie m i c r o s c o p i q u e d a n s l e s m e r s 

tropicales e t d a n s l e s g l a c e s fixes o u flottantes d u p ô l e 

antarctique, l ' h o r i z o n d e la v ie s 'est a g r a n d i à n o s 

yeux. On a t r o u v é , à d o u z e d e g r é s d u p ô l e , d e s P o -

lygastres revê tus d ' u n e e n v e l o p p e s i l i c e u s e et d e s C o s -

cinosdiskes a v e c l e u r s o v a i r e s d e c o u l e u r v e r d â t r e , 

qui vivent e n f e r m é s d a n s d e s q u a r t i e r s d e g l a c e . L a p e 

tite puce n o i r e d e s g l a c i e r s (Desoria glacialis) e t l e s 

Podurel les h a b i t e n t l e s é tro i t s t u b e s d e g l a c e e x a m i -

1 Allusion aux n o m b r e u s e s r e c h e r c h e s m i c r o s c o p i q u e s d ' E h r e n b e r g 

sur les a n i m a u x i n f u s o i r e s , fa i sant l 'objet d ' i m p o r t a n t s e t cu r i eux 

ouvrages de ce s a v a n t , o u v r a g e s d a n s l e sque l s il d o n n e la cause 

de beaucoup de p h é n o m è n e s d o n t on n e se r e n d a i t p a s c o m p t e 

avant ses t r a v a u x ; de ce n o m b r e son t la p h o s p h o r e s c e n c e de la 

raer, les p luies di tes de s a n g , l a ne ige r o u g e s u r c e r t a i n e s m o n t a 

gnes. M. E h r e n b e r g a t t r i b u e à des masses d ' infusoi res la f o r m a t i o n 

de la t e r r e végé ta le e l celle des t o u r b i è r e s de Be r l i n . 11 d o n n e u n e 

description e n q u e l q u e so r t e a n a t o m i q u e , u n h i s t o r i q u e des h a b i 

tudes et des condi t ions d ' ex i s t ence du m o n d e des in f in imen t pe t i t s 

qui, d 'après l u i , a c o n t r i b u é p o u r b e a u c o u p à la fo rma t ion de P e 

coree solide du g lobe t e r r e s t r e , e t a u r a i t d o n n é n a i s s a n c e à des 

chaînes en t iè res de m o n t a g n e s . Il se ra i t t r o p l o n g d ' é n u m é r e r ici 

tous les t r avaux que M. E h r e n b e r g a pub l i é s s u r ce sujet depu i s l ' a n 

née 1830. Nous i n d i q u o n s s e u l e m e n t les p r i n c i p a u x : Organisation, 

classification et distribution géographique des animaux infusai' 

res; Coraux de la mer Rouge ; Essai sur l'organisation des infi* 

niment petits ; Organisation complète des animaux infusoires, 

avec 64 p l anches dess inées p a r l ' a u t e u r ; Formation des roches 

crétacées de l'Europe, de la Lybie et de l'Ural par des organis

mes microscopiques, avec p l a n c h e s ; Infusoires fossiles et la terre 

végétale animée; De la phosphorescence de la mer; Pluies dépous

sière et de sang; Fie organique et invisible dans l'atmosphère, e t c . 

Tous ces uuv rages on t é té pub l i é s e n a l l e m a n d . (L. G.) 
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n é s en S u i s s e p a r Agass i z E h r e n b e r g a m o n t r e que 

d e s a n i m a l c u l e s v i v e n t e n p a r a s i t e s sur p l u s i e u r s espè

c e s d ' i n f u s o i r e s m i c r o s c o p i q u e s , sur l e S y n e d r a , le 

C o c c o n e i s , et q u e t e l l e est la f a c u l t é d e d é v e l o p p e m e n t 

e t d e d i v i s i o n d o n t s o n t d o u é e s l e s G a i l l i o n e l l e s , que 

c e s p e t i t e s b ê t e s i n v i s i b l e s p e u v e n t e n quatre jours 

f o r m e r e n v i r o n 6 9 m i l l i m è t r e s c u b e s d e t r ipo l i de b i l in . 

D a n s l ' O c é a n e x i s t e n t d e s vers g é l a t i n e u x q u i , vivants 

o u m o r t s , b r i l l e n t c o m m e d e s é t o i l e s , e t , par l e u r éclat 

p h o s p h o r e s c e n t , c h a n g e n t e n u n e m e r d e feu la sur

face v e r d à t r e d e s e a u x 2 . R i e n j a m a i s n'ef facera l ' é m o 

t ion q u e m ' o n t fait é p r o u v e r l e s n u i t s c a l m e s des t r o 

p i q u e s , sur l e s b o r d s d e l a m e r d u S u d , a lors q u e , de 

l ' azur v a p o r e u x d u c i e l , la h a u t e c o n s t e l l a t i o n d u Na

vire A r g o et l a Cro ix i n c l i n é e à l ' h o r i z o n v e r s a i e n t leur 

l u m i è r e d o u c e e t p l a n é t a i r e , a u m o m e n t o ù l e s D a u 

p h i n s t r a ç a i e n t l e u r s s i l l o n s b r i l l a n t s d a n s l e s î lots de 

la m e r é c u m a n t e . 

L e s e a u x m a r é c a g e u s e s , a u s s i b i e n q u e l ' O c é a n , ca

c h e n t u n n o m b r e in f in i d e vers a u x f o r m e s b izarres . 

A p e i n e n o t r e œ i l j i eu t - i l r e c o n n a î t r e l e s C y c l i d é e s , 

l e s E u g l è n e s et l a l é g i o n i n n o m b r a b l e d e s N a ï s , qui 

t o u s se d i v i s e n t e n p l u s i e u r s b r a n c h e s c o m m e les 

L e m n a o u L e n t i c u l e s d o n t i l s c h e r c h e n t l ' o m b r e . Les 

1 Agassiz (Louis), éminent naturaliste suisse, né à Orbe, canton de 
Vaud, en 1807, membre correspondant de l'Institut de France. Ses 
titres à la reconnaissance des savants sont nombreux et de plus d'un 
genre, comme zoologiste et géologue. Il serait trop long de les rap
peler ici, et d'ailleurs ils sont connus du monde entier. (L. G.) 

2 Voir le chapitre v du _livrc IY : De la phosphorescence de la 
mer. 
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Ascaris t a c h e t é s q u i h a b i t e n t la t è t e d u V e r d e t e r r e , 

les L e u c o p h r a q u i b r i l l e n t d ' u n é c l a t a r g e n t é et v ivent 

dans l ' in tér i eur d e s N a ï s d e r i v a g e s , u n e e s p è c e d e 

Pentastoma à l a q u e l l e o n t é t é a s s i g n é e s p o u r d e m e u r e 

les larges c e l l u l e s p u l m o n a i r e s d u s e r p e n t à s o n n e t t e s 

des t rop iques : t o u s c e s a n i m a u x e n t o u r é s d e m i l i e u x 

différents s o n t é t r a n g e r s à la l u m i è r e d u j o u r I l 

existe des a n i m a c u l e s d a n s l e s a n g d e s G r e n o u i l l e s e t 

1 L 'animal que j ' a i n o m m é au t re fo i s Echinorhyncus ou Poroce-

phalus pa ra î t , a p r è s p lu s m û r e x a m e n e t d ' a p r è s l ' op in ion m i e u x 

fondée de Uudo lph i , a p p a r t e n i r à la sec t ion des P a n t a s t o m e s (Ru-

riolphi, Entozoorum Synopsis, p . 124 et 434). Il h a b i l e l a cavité 

abdominale e t les l a rges cel lules p u l m o n a i r e s d ' u n e espèce de Cro

tale que l'on r e n c o n t r e que lque fo i s , à C u m a n a , j u s q u e d a n s l ' i n t é 

r ieur des m a i s o n s , où il fait la chasse a u x sour i s . L ' A s c a r i s lumbrici, 

la plus pet i te de t o u t e s les espèces d 'Ascar is (Goezens, Eingewei

dewürmer, P l . IV, l ig. 10), se loge sous la p e a u d u Ver de t e r r e 

commun. Le Leucophra nodulata, le pe t i t a n i m a l p e r l é de Gle ichen , 

a été observé pa r Otto F r i e d r i c h Müller d a n s l ' i n t é r i e u r du Naïs lit-

toralis à la c o u l e u r r o u g e â t r e (Müller, Zoologia Janica, fasc. I I , 

Pl. LXXX). V r a i s e m b l a b l e m e n t ces ê t r e s mic roscop iques se rven t à 

leur t o u r de d e m e u r e à d ' a u t r e s a n i m a l c u l e s ; t ous son t e n t o u r é s d e 

couches d 'a i r t r è s - p a u v r e s en oxygène et d i v e r s e m e n t m é l a n g é s 

d 'hydrogène e t d 'ac ide c a r b o n i q u e . Il est t r è s - d o u t e u x q u e j a m a i s 

aucun a n i m a l a i t pu vivre d a n s l 'azote p u r . On a p u p e n s e r toutefois 

qu'il en éta i t a insi p o u r le Cistidicola farionis de F i s c h e r , p a r c e q u e , 

d 'après les expé r i ences de F o u r c r o y , l 'a i r c o n t e n u d a n s la vessie 

na ta to i re des po issons pa ra i s sa i t e n t i è r e m e n t dépou i l l é d ' oxygène . 

Mais les t r a v a u x d'Lrir.an e t les m i e n s on t d é m o n t r é q u e les p o i s 

sons d ' e a u douce n e r e n f e r m e n t j a m a i s d 'azote p u r dans l eu r vessie 

(Humboldt et P r o v e n ç a l , sur la Respiration des Poissons, d a n s le 

Rtcueil d'Observations de Zoologie, t . II, p . 194-216). On t rouve 

dans les po issons de m e r , j u s q u ' à 0,80 d ' o x y g è n e , e t , d ' ap rè s 

M. Riot, la p u r e t é de l 'a i r d é p e n d de la p r o f o n d e u r à l aque l l e vivent 

les poissons . (Mémoires de Physique et de Chimie de la Société 

d'Arcueil, t . I, 1807, p . 252-281.) 
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des S a u m o n s ; il e n e x i s t e , d ' a p r è s N o r d m a n n , dans les 

s u b s t a n c e s a q u e u s e s d o n t s o n t f o r m é s l e s y e u x des 

p o i s s o n s , c o m m e d a n s l e s b r a n c h i e s d e la B r è m e . 

A i n s i l a v io r e m p l i t l e s e s p a c e s l e s m i e u x c a c h é s de la 

c r é a t i o n . N o u s n o u s p r o p o s o n s ici d ' ins i s t er sur l e s 

d i f f é r e n t e s e s p è c e s d e v é g é t a u x , car c'est sur e l l e s que 

r e p o s e l ' e x i s t e n c e d u r è g n e a n i m a l . L e s végé taux 

t e n d e n t i n c e s s a m m e n t à d i s p o s e r d a n s d e s c o m b i n a i 

s o n s h a r m o n i e u s e s la m a t i è r e b r u t e d e l a t e r r e ; i l s ont 

p o u r of f ice d e p r é p a r e r e t d e m é l a n g e r , e n vertu de 

l e u r f o r c e v i t a l e , l e s s u b s t a n c e s q u i , a p r è s d ' i n n o m b r a 

b l e s m o d i f i c a t i o n s , s e r o n t é l e v é e s à l 'é tat de f ibres ner

v e u s e s . L e m ê m e r e g a r d , e n e m b r a s s a n t la c o u c h e v é 

g é t a l e q u i r e c o u v r e l a t e r r e , n o u s d é v o i l e la p l é n i t u d e 

d e la v i e a n i m a l e , n o u r r i e e t c o n s e r v é e par les 

p l a n t e s . 

L e tap i s q u e F l o r e a é t e n d u s u r l e c o r p s n u do la 

t erre e s t i n é g a l e m e n t t i s s u . P l u s é p a i s a u x l i e u x o ù 

l e s o l e i l s ' é l è v e p l u s h a u t d a n s u n c i e l s a n s n u a g e s , il 

e s t p l u s c l a i r - s e m ô vers l e s p ô l e s , o ù l a n a t u r e s e m b l e 

e n g o u r d i e , o ù l e r e t o u r p r é c i p i t é d e s f r i m a s n e la isse 

p a s a u x b o u r g e o n s l e t e m p s d ' é c l o r e , e t s u r p r e n d les 

frui ts avant l e u r m a t u r i t é . P a r t o u t c e p e u d a n t l ' h o m m e 

a l a c o n s o l a t i o n d e t r o u v e r d e s p l a n t e s q u i l e n o u r r i s 

s e n t . Q u e d u f o n d d e la m e r , c o m m e c e l a s'est vu 

d a n s l ' a r c h i p e l de la G r è c e , u n v o l c a n s o u l è v e au m i 

l i e u d e s f lots b o u i l l o n n a n t s u n r o c h e r c o u v e r t de 

s c o r i e s ; q u e l e s L i t h o p h y t e s a g r é g é s , p o u r r a p p e l e r un 

p h é n o m è n e m o i n s t e r r i b l e , b â t i s s e n t l e u r s c e l l u l e s sur 

l e d o s d e m o n t a g n e s s o u s - m a r i n e s , et p l u s i e u r s s i èc l e s 
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après, lorsque l ' éd i f ice a d é p a s s é la s u r f a c e d e la m e r , 

laissent e n m o u r a n t u n e î l e d e c o r a u x , l e s forces o r g a 

niques de la n a t u r e se t i e n n e n t p r ê t e s à a n i m e r c e r o 

cher mort C o m m e n t la s e m e n c e y e s t - e l l e s u b i t e 

ment d é p o s é e ? S o n t - c e d e s o i s e a u x v o y a g e u r s , l e s 

vents ou l e s flots q u i l 'y a p p o r t e n t ? L a d i s t a n c e q u i 

sépare ces p a r a g e s d e s c ô t e s r e n d l e fait d i f f ic i le à 

éclaircir. O n sait c e p e n d a n t q u e , d a n s l e s c o n t r é e s d u 

Nord, i l se f o r m e s u r l a p i e r r e n u e , a u s s i t ô t q u ' e l l e 

est e n contac t a v e c l 'a ir , u n t i s s u d e f i l a m e n t s s e m 

blables à d e s t r a m e s d e v e l o u r s , q u i o n t à l ' œ i l n u 

l 'apparence d e t a c h e s c o l o r é e s . Q u e l q u e s - u n e s d e c e s 

taches s o n t e n t o u r é e s d e l i g n e s e n sa i l l i e q u i f o r m e n t 

un bord t a n t ô t s i m p l e et t a n t ô t d o u b l e ; d ' a u t r e s s o n t 

coupées par des s i l l o n s o u d i v i s é e s e n c o m p a r t i m e n t s . 

Leur c o u l e u r , p â l e d ' a b o r d , d e v i e n t p l u s f o n c é e a v e c 

l 'âge; l e j a u n e q u i br i l la i t a u l o i n p r e n d u n e t e i n t e 

ebruno, e t l e gr i s b l e u â t r e d e s L e p r a r i a se c h a n g e i n 

s e n s i b l e m e n t e n u n n o i r p o u d r e u x . L e s l i m i t e s d e s 

c o u c h e s qui o n t v i e i l l i se f o n d e n t l ' u n e d a n s l ' a u t r e , 

et sur ce f o n d o b s c u r n a i s s e n t d e n o u v e a u x L i c h e n s d e 

forme c i r c u l a i r e et d ' u n e b l a n c h e u r é c l a t a n t e . A i n s i 

se s u p e r p o s e n t l e s t i s s u s o r g a n i q u e s . D e m ê m e e n effet 

que les s o c i é t é s h u m a i n e s d o i v e n t p a s s e r par d i f f é 

rents d e g r é s d e c i v i l i s a t i o n , l a p r o p a g a t i o n g r a d u e l l e 

des v é g é t a u x n e p e u t s ' a c c o m p l i r q u ' e n v e r t u d e l o i s 

d é t e r m i n é e s . L à o ù l e s a r b r e s des forêts é l è v e n t a u 

m i l i e u d e s a irs l e u r c i m e i m p o s a n t e , q u e l q u e s p â l e s 

1 Voir le chap i t r e vi d u l ivre IV : Lithophytes agrégés. 
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L i c h e n s r e c o u v r a i e n t a u t r e f o i s la r o c h e d é p o u i l l é e de 

terre . L e s M o u s s e s , l e s G r a m i n é e s , l e s p l a n t e s h e r b a 

c é e s et l e s a r b r i s s e a u x s o n t a u t a n t d ' i n t e r m é d i a i r e s 

qu i r e m p l i s s e n t c e t t e l o n g u e p é r i o d e d o n t o n n e s a u 

rai t d é t e r m i n e r la d u r é e . L a l a c u n e c o m b l é e d a n s les 

p a y s d u N o r d p a r l e s L i c h e n s et l e s M o u s s e s l 'es t s o u s les 

t r o p i q u e s par l e s P o r t u l a c a , l e s G o m p h r e n a o u d 'au

tres p l a n t e s g r a s s e s et p e u é l e v é e s qu i c r o i s s e n t au 

b o r d d e s e a u x . L ' h i s t o i r e d e l a c o u c h e v é g é t a l e et de 

sa p r o p a g a t i o n s u c c e s s i v e s u r l ' é c o r c e d é s e r t e de la 

terre a s e s é p o q u e s , auss i b i e n q u e l ' h i s t o i r e des m i 

g r a t i o n s q u i o n t d i s s é m i n é d a n s l e s d i f f é r e n t e s c o n t r é e s 

l e s a n i m a u x et l e s h o m m e s . 

Mais si la force v i ta le est p a r t o u t p r o d i g u é e , si l 'or

g a n i s m e s 'efforce i n c e s s a m m e n t d e r a t t a c h e r à des 

f o r m e s n o u v e l l e s l e s é l é m e n t s d i s s o u s p a r la m o r t , 

c e t t e p r o f u s i o n et c e r e n o u v e l l e m e n t d e la v i e var i en t 

c e p e n d a n t s u i v a n t l e s z o n e s et l e s c l i m a t s . L a n a t u r e 

s ' e n g o u r d i t p é r i o d i q u e m e n t s o u s l a z o n e g l a c i a l e ; car 

l a fluidité est l a c o n d i t i o n de la v i e . L e s a n i m a u x et 

l e s p l a n t e s , à l ' e x c e p t i o n d e s M o u s s e s et d 'autres Cryp

t o g a m e s , r e s t e n t , p e n d a n t p l u s i e u r s m o i s , e n s e v e l i s 

d a n s l e s o m m e i l d ' h i v e r . A u s s i , s u r u n e g r a n d e partie 

d e l a terre , l e s ê t r e s o r g a n i s é s s u s c e p t i b l e s d e r é s i s 

t er à u n e d é p e r d i t i o n c o n s i d é r a b l e d e c h a l e u r , e t q u i , 

d é p o u r v u s d e f e u i l l e s , p e u v e n t l a i s s e r l o n g t e m p s s u s 

p e n d u e s l e s f o n c t i o n s v i t a l e s , s o n t l e s s e u l s qui se 

d é v e l o p p e n t l i b r e m e n t . P l u s , e n a p p r o c h a n t d e s t r o 

p i q u e s , o n voit a u g m e n t e r l a var i é t é d e s f o r m e s , la 

g r â c e d e s c o n t o u r s e t l e s c o m b i n a i s o n s d e s c o u l e u r s , 
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plus on sent la force et l ' é t e r n e l l e j e u n e s s e d e l a vie 

organique. 

Cette v i g u e u r c r o i s s a n t e d e la v é g é t a t i o n p e u t ê tre 

faci lement m i s e e n d o u t e p a r c e u x qu i n ' o n t j a m a i s 

quitté notre c o n t i n e n t , o u q u i o n t n é g l i g é l ' é t u d e d e 

la géographie g é n é r a l e . S i , l a i s sant d e r r i è r e soi l e s 

sombres forêts d e c h ê n e s q u i c o u v r e n t l e s c o n t r é e s d u 

Nord, on traverse l e s A l p e s et l e s P y r é n é e s p o u r r e d e s 

cendre en I ta l ie o u e n E s p a g n e , et s i , s ' a v a n ç a n t d a n s 

la Médi terranée , o n d é c o u v r e q u e l q u e p a r t i e d e s r i v a g e s 

africains, o n est f a c i l e m e n t c o n d u i t à ce t t e c o n c l u s i o n 

erronée q u e l ' a b s e n c e d e s a r b r e s est l e c a r a c t è r e d e s 

pays c h a u d s . Mais i l faut p o u r c e l a o u b l i e r q u e l ' E u 

rope m é r i d i o n a l e avai t u n a u t r e a s p e c t , l o r s q u e d e s 

colonies p é l a s g c s o u c a r t h a g i n o i s e s s'y é t a b l i r e n t ; i l faut 

ne pas savoir q u e l ' u n d e s effets d ' u n e c i v i l i s a t i o n p r é 

coce est d e r e s s e r r e r l e s forê t s ; q u e l ' ac t iv i t é i n d u s 

trieuse d e s n a t i o n s d é p o u i l l e p e u à p e u l a t erre d e 

l ' ornement qu i fait la j o u i s s a n c e d e s races s e p t e n 

trionales e t q u i , p l u s q u e t o u s l e s m o n u m e n t s h i s t o r i 

ques , a t tes te la j e u n e s s e d e n o t r e c u l t u r e i n t e l l e c t u e l l e 

et m o r a l e . L a g r a n d e c a t a s t r o p h e à la s u i t e d e l a 

quel le u n l a c i m m e n s e , e n r o m p a n t l e s d i g u e s d e s 

Dardane l l e s e t d e s c o l o n n e s d ' H e r c u l e , e s t d e v e n u la 

mer M é d i t e r r a n é e , para î t a v o i r e n l e v é à t o u t e s l e s 

contrées e n v i r o n n a n t e s u n e g r a n d e p a r t i e de l e u r terre 

végé ta l e . D ' a p r è s l e s dé ta i l s q u e n o u s o n t t r a n s m i s l e s 

h i s t o r i e n s g r e c s s u r l e s t r a d i t i o n s d e la S a m o t h r a c e i l 

1 Voir le chap i t r e vu du l ivre IV : Traditions de la Samothrace. 
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es t p e r m i s d e c o n j e c t u r e r q u e ce b o u l e v e r s e m e n t de 

la n a t u r e n 'é ta i t p a s a l o r s fort a n c i e n d a n s t o u s les 

p a y s q u e b a i g n e l a m e r M é d i t e r r a n é e e t q u e caracté 

r i s e n t l e c a l c a i r e t er t ia ire e t l a c r a i e i n f é r i e u r e , c 'est-

à -d ire l e s t e r r a i n s à N u m m u l i t e s e t à N é o c o m i e s . La 

s u p e r f i c i e d u sol n 'e s t e n g r a n d e par t i e q u ' u n r o c h e r 

d é n u d é . L 'aspec t p i t t o r e s q u e d e l ' I ta l i e v i e n t surtout 

d u c o n t r a s t e q u e p r é s e n t e n t a u x r e g a r d s l e s g r o u p e s 

d e v é g é t a u x q u i se d é t a c h e n t , c o m m e d e s î l e s , a u m i 

l i e u d e s r o c h e r s i n a n i m é s . A u x e n d r o i t s o ù c e s r o 

c h e r s m o i n s c r e v a s s é s r e t i e n n e n t l ' e a u à l a s ur fa ce du 

so l et o ù l e s o l e s t - recouver t d e t e r r e , c o m m e sur l e s 

b o r d s e n c h a n t é s d u l a c A l b a n o , l ' I ta l i e a s e s forêts de 

c h ê n e s , a u s s i v e r t e s et a u s s i s o m b r e s q u e l e s p e u t d é 

s i rer l ' h a b i t a n t d u N o r d . 

L e s p l a i n e s s a n s fin d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e et 

l e s d é s e r t s q u i s ' é t e n d e n t a u s u d d e l ' A t l a s n e do ivent 

ê t r e c o n s i d é r é s auss i q u e c o m m e d e s p h é n o m è n e s 

l o c a u x . L e s s t e p p e s d e l ' A m é r i q u e s o n t , d u m o i n s 

d a n s l a s a i s o n d e s p l u i e s , c o u v e r t e s d ' h e r b e s e t d e p e 

t i tes M i m o s e s p r e s q u e h e r b a c é e s ; l e s d é s e r t s afr icains 

s o n t d e vas te s e s p a c e s s a n s v é g é t a t i o n , d e s m e r s de 

s a b l e e n f e r m é e s à l ' i n t é r i e u r d e l ' a n c i e n c o n t i n e n t , 

e t q u i o n t p o u r r i v a g e s l ' é t e r n e l l e v e r d u r e d e s forêts . 

Q u e l q u e s P a l m i e r s e n é v e n t a i l , é p a r s çà et l à , r a p 

p e l l e n t s e u l s au v o y a g e u r q u e c e s s o l i t u d e s f o n t part ie 

d ' u n e c r é a t i o n a n i m é e . L e j e u t r o m p e u r d u m i r a g e , 

c a u s é par l e r a y o n n e m e n t d e l a c h a l e u r , t a n t ô t fait 

vo ir l e s p i e d s d e c e s P a l m i e r s f lot tant l i b r e m e n t dans 

l e s a i r s , tantô t m o n t r e l e u r i m a g e r e n v e r s é e q u i se 
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reflète dans les v a g u e s o n d u l e u s c s d e l ' o c é a n a t m o s 

phér ique . A l 'oues t d e la c h a î n e p é r u v i e n n e d e s A n d e s , 

sur les cô tes d e la m e r d u S u d , n o u s a v o n s p a s s é d e s 

s e m a i n e s e n t i è r e s à t r a v e r s e r a u s s i d e s d é s e r t s s a n s e a u . 

L ' e x i s t e n c e d e c e s d é s e r t s , l 'ar id i té d e c e s v a s t e s e s 

paces e n t o u r é s d e t o u t e s parts d ' u n e v é g é t a t i o n l u x u 

riante est u n p h é n o m è n e g é o l o g i q u e p e u o b s e r v é 

jusqu'à ce jour , et p r o d u i t i n c o n t e s t a b l e m e n t p a r l e s 

inondat ions o u l e s r é v o l u t i o n s v o l c a n i q u e s q u i o n t 

bouleversé j a d i s l a n a t u r e . L o r s q u ' u n e c o n t r é e a p e r d u 

la c o u c h e v é g é t a l e q u i l a r e c o u v r a i t , l o r s q u e t o u t e s 

les s o u r c e s se s o n t t a r i e s , q u e l e s a b l e e s t d e v e n u 

m o u v a n t e t q u e l e s c o u r a n t s a s c e n d a n t s d'air c h a u d 

font o b s t a c l e à la p r é c i p i t a t i o n d e s n u a g e s d e s m i l -

1 Les c o u r a n t s d ' a i r a s c e n d a n t s s o n t u n e des p r i nc ipa l e s c a u s e s 

qui p rodu i sen t les g r a n d s p h é n o m è n e s m é t é o r o l o g i q u e s . L o r s q u ' u n e 

plaine s tér i le e t s a b l o n n e u s e , l o r s q u ' u n d é s e r t est b o r d é p a r u n e h a u t e 

chaîne de m o n t a g n e s , il a r r i ve souven t q u e les ven t s de la m e r c h a s 

sent au-dessus de ce dé se r t , e t s u r le flanc m ê m e des m o n t a g n e s , des 

nuages épais qui n e p e u v e n t se p réc ip i t e r q u ' a p r è s l 'avoir t r a v e r s é . 

On expl iqua i t au t re fo i s ce p h é n o m è n e p a r l ' a t t rac t ion que les m o n 

tagnes deva ien t e x e r c e r s u r les n u a g e s . La vé r i t ab le r a i son p a r a î t 

être dans les c o l o n n e s d ' a i r c h a u d qu i s ' é lèvent des p la ines e t e m 

pêchent les g lobu les de v a p e u r s d e se r é s o u d r e e n e a u . P lus la 

plaine est d é p o u r v u e de végé t a t i on , p lu s l e s ab l e est b r û l a n t ; il s ' en

suit que les n u a g e s s 'é lèvent p l u s h a u t d a n s les a i r s e t qu ' i l s r e t o m 

bent plus diff ici lement. Ces causes cessen t au -des sus des p e n t e s de 

m o n t a g n e s . Le j e u des c o u r a n t s ve r t i caux y est p lus faible , les n u a 

ges s ' a b a i s s e n t , e t la décompos i t i on s 'opère d a n s les couches d ' a i r 

moins échauffées . A i n s i , l ' ab sence de plu ie e t l ' a b s e n c e de v é g é t a 

tion exe rcen t l ' u n e s u r l ' a u t r e u n e inf luence r é c i p r o q u e : d ' u n e p a r t , 

il ne p leu t pas , p a r c e q u e le sol s a b l o n n e u x e t s té r i le s 'échauffe p l u s 

faci lement e t fait r a y o n n e r u n e p lus g r a n d e q u a n t i t é de c h a l e u r ; de 

l ' au t re , le d é s e r t n e se c h a n g e pas e n s teppe o u e n s a v a n e , p a r c e 

que t ou t d é v e l o p p e m e n t o r g a n i q u e est imposs ib le s a n s e a u . 
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l i crs d ' a n n é e s s ' é c o u l e n t a v a n t q u e la v i e o r g a n i q u e , 

r e f o u l é e v e r s l e s b o r d s v e r d o y a n t s d e s d é s e r t s , p é n è t r e 

d e n o u v e a u à l ' i n t é r i e u r d e c e s s o l i t u d e s . 

L ' h o m m e q u i sait e m b r a s s e r la n a t u r e d ' u n regard 

et faire abs trac t ion d e s p h é n o m è n e s p a r t i c u l i e r s , re

c o n n a î t c o m m e n t , à m e s u r e q u e la c h a l e u r vivif iante 

a u g m e n t e , la force o r g a n i q u e e t la p u i s s a n c e v i ta le 

se d é v e l o p p e n t g r a d u e l l e m e n t d e s p ô l e s à l ' é q u a t e u r . 

Mais cet a c c r o i s s e m e n t p r o g r e s s i i n ' e m p ê c h e pas qu'à 

c h a q u e c o n t r é e s o i e n t r é s e r v é e s d e s b e a u t é s p a r t i c u 

l i è r e s . A u x t r o p i q u e s a p p a r t i e n n e n t la g r a n d e u r et la 

var ié té d e s f o r m e s v é g é t a l e s ; au N o r d la vas te é t e n d u e 

d e s pra ir i e s e t l e réve i l d e la n a t u r e , d è s q u e v i e n n e n t 

à souf f ler l e s p r e m i è r e s b r i s e s d u p r i n t e m p s . O u t r e les 

a v a n t a g e s p a r t i c u l i e r s q u i lu i s o n t p r o p r e s , c h a q u e z o n e 

a auss i u n c a r a c t è r e d é t e r m i n é . T o u t e n l a i s sant u n e 

c e r t a i n e l i b e r t é au d é v e l o p p e m e n t a n o m a l des p a r 

t i e s , l ' o r g a n i s m e , e n v e r t u d e sa p u i s s a n c e o r i g i n e l l e , 

s o u m e t t o u s l e s ê tres a n i m é s e t t o u s l e s v é g é t a u x à 

d e s t y p e s c e r t a i n s , q u i se r e p r o d u i s e n t é t e r n e l l e m e n t . 

D e m ê m e q u e l ' on r e c o n n a î t d a n s l e s i n d i v i d u s i s o 

l é s u n e p h y s i o n o m i e d i s t i n c t e , e t q u e la b o t a n i q u e 

e t l a z o o l o g i e d e s c r i p t i v e s , - p r i s e s d a n s l e u r a c c e p t i o n 

l a p l u s é t r o i t e , s ' a p p l i q u e n t à p a r t a g e r e n g r o u p e s l e s 

a n i m a u x et l e s p l a n t e s d ' a p r è s l ' a n a l o g i e d e l eurs 

f o r m e s , d e m ê m e il e x i s t e u n e p h y s i o n o m i e n a t u r e l l e 

q u i appar t i en t e x c l u s i v e m e n t à c h a c u n e d e s c o n t r é e s 

d e la t e r r e . 

L e s e x p r e s s i o n s de nature suisse o u d e ciel de l'Italie, 

e n u s a g e p a r m i l e s p e i n t r e s , o n t pr i s n a i s s a n c e d a n s 
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le s e n t i m e n t c o n f u s d e c e s c a r a c t è r e s p r o p r e s à t e l l e 

ou te l le r é g i o n . L ' a z u r d u c i e l , l e s j e u x d e l ' o m b r e et 

de la l u m i è r e , l e s v a p e u r s q u i s ' a c c u m u l e n t d a n s l e 

lo inta in , l e s f o r m e s d e s a n i m a u x , l a v i g u e u r d e l a v é 

gétat ion, l ' é c la t d e la v e r d u r e , l e c o n t o u r d e s m o n t a 

gnes , sont au tant d ' é l é m e n t s q u i d é t e r m i n e n t l ' i m 

pression q u e p r o d u i t s u r n o u s u n e c o n t r é e . Il e s t vrai 

que sous t o u t e s l e s z o n e s o n r e n c o n t r e l e s m ê m e s ro» 

ches , q u e l e T r a c h y t e , l e B a s a l t e , l e s P o r p h y r e s s c h i s 

teux et la D o l o m i e , f o r m e n t p a r t o u t d e s g r o u p e s d ' u n e 

p h y s i o n o m i e u n i f o r m e . L e s c r ê t e s d e D i o r i t e d e l ' A m é 

rique m é r i d i o n a l e e t d u M e x i q u e r e s s e m b l e n t à c e l l e s 

des m o n t s F i c h t e l e n G e r m a i n e , d e m ê m e q u e l a f o r m e 

d e l ' A l l c o o u C h i e n p r i m i t i f d u n o u v e a u c o n t i n e n t s 'ac 

corde p a r f a i t e m e n t a v e c c e l l e d e s r a c e s e u r o p é e n n e s . 

Que la d i f f érence d e s c l i m a t s , s u b o r d o n n é e à la d i f f é 

rence d e s l a t i t u d e s , so i t p l u s r é c e n t e q u e l e s r o c h e s , 

ou q u e l a m a s s e de la t e r r e , e n d é g a g e a n t , l o r s q u ' e l l e 

se s o l i d i f i a , u n e g r a n d e q u a n t i t é d e c a l o r i q u e , s e 

soit d o n n é à e l l e - m ê m e sa t e m p é r a t u r e a u l i e u d e 

la recevo ir d u d e h o r s , l ' é c o r c e i n o r g a n i q u e d e l a 

terre para î t i n d é p e n d a n t e d e s i n f l u e n c e s c l i m a t o -

log iques f . T o u t e s l e s f o r m a t i o n s s o n t c o m m u n e s à 

1 Si , selon l ' hypo thèse des N e p t u n i e n s , hypo thèse q u i , à la v é 

r i té , a vieill i , les r o c h e s di tes pr imi t ives fu ren t fo rmées p a r la p r é 

cipitation de m a t i è r e s l i q u i d e s , il d u t se d é g a g e r , a u m o m e n t o ù 

l 'écorce t e r r e s t r e passa de l ' é ta t l iqu ide à l ' é ta t so l ide , u n e q u a n t i t é 

éno rme de c h a l e u r qui e u t p o u r effet de d é t e r m i n e r des é v a p o r a -

tions nouve l les . Ces p réc ip i t a t i ons fu ren t p lu s r a p i d e s , p lu s t u m u l 

tueuses et m o i n s cr i s ta l l ines à m e s u r e qu ' e l l e s se s u c c é d è r e n t . Un sem

blable d é g a g e m e n t de c a l o r i q u e , r a y o n n a n t s u b i t e m e n t de la c r o û t e 
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t o u t e s l e s c o n t r é e s et p a r t o u t e l l e s of frent la m ê m e 

s t r u c t u r e . P a r t o u t l e B a s a l t e f o r m e d e s m o n t a g n e s 

j u m e l l e s e t d e s c ô n e s t r o n q u é s ; p a r t o u t l e P o r 

p h y r e t r a p p é e n se p r é s e n t e s o u s l a f o r m e d e s m a s s e s 

b i z a r r e s , e t l e Grani t e n d ô m e s a r r o n d i s . D e m ê m e , 

t e r r e s t r e a u m o m e n t où elle se solidif ia , p o u v a i t , i n d é p e n d a m m e n t 

de la h a u t e u r p o l a i r e du l i eu e t de la pos i t ion de l 'axe t e r r e s t r e , 

occas ionne r des a c c r o i s s e m e n t s pa r t i e l s d e t e m p é r a t u r e , capables 

d ' inf luer su r la d i s t r i bu t ion des v é g é t a u x . Il pouva i t en m ê m e t emps 

p r o d u i r e u n e sor te de poros i té d o n t s e m b l e n t t é m o i g n e r cer ta ins 

p h é n o m è n e s é n i g m a t i q u e s q u e l 'on obse rve d a n s les r o c h e s séd imen-

ta i r e s . J 'a i déve loppé e n dé ta i l ces con j ec tu r e s d a n s u n e d isser ta t ion 

s u r l a poros i t é o r i g i n a i r e , qu i fait p a r t i e de l ' ouv rage i n t i t u l é : Essai 

sur l'analyse chimique de l'atmosphère et sur quelques objets d'his

toire naturelle {Versuche über die chemische Zersetzung des Luft

kranes, 1790, p . 177). D e p u i s , j ' e n s u i s j e n u à p e n s e r q u e , d a n s l 'ori

g i n e , l a t e r r e l iquéfiée à l ' i n t é r i e u r , s o u v e n t é b r a n l é e et s i l lonnée de 

c r e v a s s e s , a pu c o m m u n i q u e r l o n g t e m p s à sa surface oxydée une 

h a u t e t e m p é r a t u r e , i n d é p e n d a n t e des d e g r é s de l a t i t u d e e t de la po

si t ion re la t ive du soleil . Quel le inf luence n ' e x e r c e r a i t pas encore au

j o u r d ' h u i s u r le c l imat de l ' A l l e m a g n e , e t ce la p e u t - ê t r e p o u r plu

s i eu r s s iècles , u n e crevasse b é a n t e de 1,950 m è t r e s de p ro fondeu r qui 

s ' é t e n d r a i t d u golfe A d r i a t i q u e j u s q u ' a u x côtes d e la m e r du N o r d ! 

Dans l ' é ta t a c t u e l Mu g lobe , m a i n t e n a n t q u e p a r su i t e d 'un long 

r a y o n n e m e n t , l ' équ i l ib re s t ab l e , ca lcu lé , p o u r la p r e m i è r e fois (en 

1822), p a r F o u r i e r ( J e a n - B a p t i s t e - J o s e p h ) , d a n s sa Théorie analy

tique de la chaleur, es t p r e s q u e e n t i è r e m e n t r é t a b l i , l ' a tmos 

p h è r e n ' e n t r e p lu s en c o m m u n i c a t i o n d i r ec t e avec la fournaise 

i n t é r i e u r e que p a r les o u v e r t u r e s ins ign i f ian tes de q u e l q u e s vol

c a n s ; m a i s j ad i s l ' i n t é r i e u r de la t e r r e déve r sa i t , p a r les] n o m 

b r e u s e s crevasses et les o u v e r t u r e s q u e p r o d u i s a i e n t les cont inue ls 

d é p l a c e m e n t s des r o c h e s , des flots d ' a i r e m b r a s é q u i se mê la i en t à 

l ' a t m o s p h è r e et é t a i en t t ou t à fait i n d é p e n d a n t s de l a l a t i t u d e . Chaque 

p l a n è t e a dù p r i m i t i v e m e n t , à m e s u r e qu ' e l l e se fo rmai t , se d o n n e r à 

e l l e - m ê m e u n e t e m p é r a t u r e q u i n e fut fixée q u e p lus t a r d p a r la 

s i tua t ion de cet te p l a n è t e r e l a t i v e m e n t a u co rps c e n t r a l , le soleil. La 

sur face d e l a l u n e p r é s e n t e é g a l e m e n t des t r a c e s de ce t te réac t ion 

de l ' i n t é r i e u r c o n t r e la c roû te e x t é r i e u r e . 
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les Tins et l e s C h ê n e s c o u r o n n e n t é g a l e m e n t l e s 

flancs des m o n t a g n e s , d a n s la S u è d e e t d a n s la p a r t i e 

la plus m é r i d i o n a l e du M e x i q u e m a i s , m a l g r é la 

ressemblance d e s f o r m e s e t b i e n q u ' i s o l é m e n t l e s a r 

bres p r é s e n t e n t l e s m ê m e s c o n t o u r s , pr i s e n m a s s e , 

ils offrent n é a n m o i n s u n c a r a c t è r e t o u t d i f férent . 

Autant la m i n é r a l o g i e diffère d e la g é o g n o s i e , a u t a n t 

les analyses i n d i v i d u e l l e s d i f f è r e n t d e s d e s c r i p t i o n s 

générales q u i r e t r a c e n t la p h y s i o n o m i e d e la n a t u r e . 

Georges Fors t er d a n s l e s R e l a t i o n s d e s e s v o y a g e s e t 

dans ses oeuvres d i v e r s e s , G o e t h e d a n s l e s e s q u i s s e s 

de la n a t u r e qu ' i l a si s o u v e n t m ê l é e s à s e s i m m o r t e l s 

ouvrages , B u f f o n , B e r n a r d i n d e S a i n t - P i e r r e et C h a 

teaubriand, ont d é c r i t a v e c u n e v é r i t é i n i m i t a b l e l e 

caractère d e r é g i o n s d i v e r s e s . D e p a r e i l l e s d e s c r i p 

tions n ' o n t p a s s e u l e m e n t p o u r b u t d e p r o c u r e r à l ' e s 

prit u n e j o u i s s a n c e d o l ' o r d r e l e p l u s é l e v é ; l a c o n 

naissance d u c a r a c t è r e p r o p r e à c e r t a i n e s c o n t r é e s se 

rattache p a r u n T i e n t r è s - i n t i m e à l ' h i s t o i r e d e la 

race h u m a i n e e t d e la c i v i l i s a t i o n . S i l e s p r e m i e r s 

progrès d e l a c i v i l i s a t i o n n e s o n t pas u n i q u e m e n t d é 

t e r m i n é s p a r d e s i n f l u e n c e s p h y s i q u e s , l a r o u t e q u ' e l l e 

1 Les r o c h e s c o n i q u e s de d ior i te q u e l 'on r e n c o n t r e d a n s l a c o n 

trée m o n t a g n e u s e de G u a n a x u a t o r e s s e m b l e n t t o u t à fait à cel le des 

F ichte lgcbi rge de la F r a n c o n i e . Les u n e s et les a u t r e s offrent des 

sommets d ' a spec t b i za r r e qu i p e r c e n t les t e r r a i n s de t r a n s i t i o n , for

més de schis te a r g i l e u x , s u r l esque ls e l les r e p o s e n t . De m ê m e le pe r -

lite, le schis te p o r p h y r i q u e , le t r a c h y t e et le p o r p h y r e à b a s e de 

peebste in , se p r é s e n t e n t sous le m ê m e aspec t d a n s les m o n t a g n e s 

du Mexique, s i tuées p r è s de C i n a p c c u a r o et de Moran , e n H o n g r i e , 

en Bohème et d a n s les c o n t r é e s s e p t e n t r i o n a l e s de l 'Asie. 
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p r e n d p l u s tard , l e c a r a c t è r e n a t i o n a l , l e s d i spos i t i ons 

p l u s s o m b r e s o u p l u s s e r e i n e s d e s e s p r i t s , d é p e n d e n t 

in g r a n d e par t i e d e s c i r c o n s t a n c e s c l i m a t o l o g i q u e s . 

Q u e l l e p u i s s a n c e l e c i e l d e la G r è c e n ' a - t - i l p a s e x e r c é e 

sur l e g é n i e d e s h a b i t a n t s d e c e t t e c o n t r é e ! C o m m e n t 

l e s p e u p l e s qu i s ' é tab l i rent s o u s c e t h e u r e u x et b e a u 

c l i m a t , e n t r e l ' E u p h r a t e , l ' I Ia lys et l a m e r E g é e , n e 

se s e r a i e n t - i l s p a s é v e i l l é s d e b o n n e h e u r e a u x m œ u r s 

é l é g a n t e s e t a u x s e n t i m e n t s d é l i c a t s ? N o s ancê tres 

e u x - m ê m e s , à u n e é p o q u e o ù l ' E u r o p e éta i t r e t o m b é e 

d a n s la b a r b a r i e , l o r s q u e l ' e n t h o u s i a s m e r e l i g i e u x 

ouvra i t l e s r é g i o n s s a i n t e s d e l ' O r i e n t , n e r a p p o r t è 

r e n t - i l s p a s d e s m œ u r s p l u s d o u c e s d e c e s d é l i 

c i e u s e s v a l l é e s ? L a p o é s i e d e s Grecs e t l e s c h a n t s des 

p e u p l e s d u N o r d d o i v e n t e n g r a n d e par t i e l e u r ca

r a c t è r e d i s t i n c t i f à l a f o r m e d e s p l a n t e s et des an i 

m a u x , a u x m o n t a g n e s et a u x v a l l é e s qu i e n t o u r a i e n t 

l e p o è t e , à l 'a ir q u i s e j o u a i t a u t o u r d e l u i ; et p o u r n e 

r a p p e l e r q u e d e s c h o s e s q u i n o u s s o i e n t f a m i l i è r e s , qui 

n e se s e n t d i f f é r e m m e n t af fecté à l ' o m b r e épa i s se des 

h ê t r e s , sur d e s c o l l i n e s c o u r o n n é e s d e s a p i n s so l i ta ires , 

et d a n s l e s p r a i r i e s o ù l e v e n t m u r m u r e à travers l e 

f e u i l l a g e t r e m b l a n t d e s b o u l e a u x ? Ces f o r m e s végé ta l e s 

d e n o s c l i m a t s é v e i l l e n t t o u r à t o u r d a n s n o t r e esprit 

d e s i m a g e s m é l a n c o l i q u e s , s é v è r e s o u j o y e u s e s . L ' i n 

f l u e n c e d u p h y s i q u e s u r l e m o r a l , ce t t e a c t i o n réc i 

p r o q u e et m y s t é r i e u s e du m o n d e s e n s i b l e e t d u m o n d e 

i m m a t é r i e l d o n n e à l ' é t u d e d e la n a t u r e , l o r s q u ' o n 

l ' e m b r a s s e d ' u n p o i n t d e v u e assez é l e v é , u n attrait 

s i n g u l i e r , t rop m é c o n n u j u s q u ' à n o s j o u r s . 
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Si le caractère d e s d i v e r s e s r é g i o n s d é p e n d à la fo is 

de toutes ces a p p a r e n c e s e x t é r i e u r e s , si l e c o n t o u r d e s 

montagnes , la p h y s i o n o m i e d e s p l a n t e s et d e s a n i 

maux, si l ' a z u r d u c i e l , la f o r m e d e s n u a g e s e t l a 

transparence d e l ' a t m o s p h è r e c o n c o u r e n t à l ' i m p r e s 

sion g é n é r a l e , o n n e p e u t n i e r c e p e n d a n t q u e l e s v é 

gétaux qui c o u v r e n t l a t erre n e s o i e n t la , c a u s e d é t e r 

minante de c e t t e i m p r e s s i o n . A u m o n d e a n i m a l il 

m a n q u e l ' e n s e m b l e et la m a s s e ; la m o b i l i t é d e s i n d i 

vidus et s o u v e n t l e u r p e t i t e s s e l e s d é r o b e à n o s r e 

gards. L e m o n d e v é g é t a l a u c o n t r a i r e ag i t s u r n o t r e 

imaginat ion p a r s o n i m m o b i l i t é et s a g r a n d e u r . L e s 

d i m e n s i o n s des v é g é t a u x s o n t l ' i n d i c e d e l e u r âge ; e n 

eux seu l s la v i e i l l e s s e s 'a l l ie avec l ' e x p r e s s i o n d ' u n e force 

qui se r e n o u v e l l e i n c e s s a m m e n t . L e D r a g o n i e r g i g a n 

tesque "que j'ai vu d a n s l e s î l e s C a n a r i e s , e t q u i n 'a 

pas m o i n s d e 6 m è t r e s e n v i r o n d e d i a m è t r e , p r o d u i t e n 

core , c o m m e s'il j o u i s s a i t d ' u n e é t e r n e l l e j e u n e s s e , d e s 

fleurs et des frui ts ! . L o r s q u e d e s a v e n t u r i e r s f r a n ç a i s , 

les B é t h e n c o u r t , t i r en t , a u c o m m e n c e m e n t d u x v i e s i è 

c l e , la c o n q u ê t e d e s î l e s F o r t u n é e s , l e D r a g o n i e r 

d'Orotava, n o n m o i n s sacré p o u r l e s i n d i g è n e s q u e n e 

l'était c h e z l e s G r e c s l 'Ol iv ier d e M i n e r v e o u l e P a l 

mier d e D é l o s , avai t déjà l e s d i m e n s i o n s c o l o s s a l e s 

qu'i l a a u j o u r d ' h u i . Il e x i s t e s o u s l e s t r o p i q u e s t e l l e s 

forêts d ' H y m e n œ a et d e C œ s a l p i n i a q u i p e u t - ê t r e o n t 

vu p a s s e r d e v a n t e l l e s p l u s d e d i x s i è c l e s . 

S i l 'on e m b r a s s e d ' u n c o u p d ' œ i l l e s d i f f érentes e s -

1 Voir le c h a p i t r e v m du l ivre IV, i n t i t u l é : Le Dragonier d'Oro

tava. 
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p è c c s d e p l a n t e s p h a n é r o g a m e s q u i s o n t e n t r é e s déjà 

d a n s l e s h e r b i e r s e t d o n t l e n o m b r e d é p a s s e q u a t r e -

v ingt m i l l e o n r e c o n n a î t a u m i l i e u d e c e t t e inf in ie 

var ié té q u e l q u e s f o r m e s e s s e n t i e l l e s a u x q u e l l e s on 

p e u t e n r a m e n e r b e a u c o u p d ' a u t r e s . P o u r d é t e r m i n e r 

c e s t y p e s , d o n t l a b e a u t é i n d i v i d u e l l e , l a d i s t r i b u t i o n 

et l ' a g r o u p e m e n t d é c i d e n t d u c a r a c t è r e p r o p r e à la 

v é g é t a t i o n d ' u n p a y s , o n n e do i t p a s , c o m m e o n le 

fait p a r d 'autres m o t i f s d a n s l e s c l a s s i f i c a t i o n s b o t a 

n i q u e s , se g u i d e r d 'après l e s o r g a n e s à p e i n e v i s ib les 

d e la r e p r o d u c t i o n , l e s e n v e l o p p e s f lora le s o u les 

f ru i t s , m a i s d 'après l e s trai ts s a i l l a n t s q u i d é t e r m i 

n e n t l ' i m p r e s s i o n g é n é r a l e , p r o d u i t e p a r l e s g r a n d e s 

m a s s e s d e v é g é t a u x . On r e t r o u v e à l a v é r i t é p a r m i ces 

f o r m e s e s s e n t i e l l e s d e s f a m i l l e s e n t i è r e s e m p r u n t é e s 

a u x s y s t è m e s di ts n a t u r e l s . L e s B a n a n i e r s et l e s P a l 

m i e r s , l e s C a s u a r i n é e s et l e s C o n i f è r e s f i gurent dans 

T u n e e t l 'autre c l a s s i f i c a t i o n . Mais l e b o t a n i s t e d iv ise 

e n g r o u p e s s é p a r é s u n e q u a n t i t é d e v é g é t a u x q u e l ' on 

es t forcé d e r é u n i r , si l ' o n s 'a t tache s u r t o u t à la p h y 

s i o n o m i e d e s p l a n t e s . L à o ù l e s v é g é t a u x se p r é s e n t e n t 

p a r m a s s e s , la d i s t r i b u t i o n d e s f e u i l l e s , l a f o r m e des 

t r o n c s e t d e s b r a n c h e s a p p a r a i s s e n t c o n f u s é m e n t . L e 

p e i n t r e , car i c i c 'est l e s e n t i m e n t d é l i c a t d e l 'art is te qui 

es t e n j e u , p e u t b i e n d i s t i n g u e r d a n s l e f o n d d ' u n pay

sage l e s P i n s o u l e s b u i s s o n s d e P a l m i e r s d e s forêts de 

H ê t r e s ; m a i s il n e p e u t d ire si u n e forêt es t c o m p o s é e 

d e H ê t r e s o u d ' a u t r e s a r b r e s f e u i l l u s . 

1 Voir le chap i t r e ix du l ivre IV, intitulé : Plantes décrites ou con

servées dans les herbiers; musse totale des végétaux. 
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Seizo formes v é g é t a l e s s e r v e n t s u r t o u t à d é t e r m i n e r 

la p h y s i o n o m i e d e la n a t u r e . Je n e c o m p t e q u e c e l l e s 

que j'ai pu o b s e r v e r d a n s m e s v o y a g e s à t ravers l e s 

deux h é m i s p h è r e s , o ù , p e n d a n t p l u s i e u r s a n n é e s , j ' a i 

étudié a t t e n t i v e m e n t la v é g é t a t i o n d e s d i f f é r e n t e s c o n 

trées c o m p r i s e s e n t r e l e 60° d e g r é d e l a t i t u d e b o r é a l e 

et le 1 2 e d e g r é d e l a t i t u d e a u s t r a l e . Q u e l q u e j o u r s a n s 

doute, q u a n d o n p é n é t r e r a à u n e p l u s g r a n d e p r o f o n 

deur dans l e c e n t r e d e s c o n t i n e n t s , l e n o m b r e d e c e s 

types sera c o n s i d é r a b l e m e n t a c c r u p a r l a d é c o u v e r t e 

d'espèces n o u v e l l e s . L a v é g é t a t i o n q u i c o u v r e l a p a r t i e 

sud-est d e l 'As ie , l ' i n t é r i e u r d e l ' A f r i q u e e t d e l a N o u 

v e l l e - H o l l a n d e , a ins i q u e l e s c o n t r é e s d e l ' A m é r i q u e 

mér id iona le c o m p r i s e s e n t r e l e f l e u v e d e s A m a z o n e s 

et la p r o v i n c e d e C h i q u i f o s , n o u s es t e n c o r e i n c o n n u e . 

Que d i r a i t - o n s i l ' o n d é c o u v r a i t j a m a i s u n p a y s d a n s 

lequel l e s C h a m p i g n o n s l i g n e u x , l e Gcnomycc rangi-

ferina e t l e s M o u s s e s s ' é l è v e r a i e n t à l a h a u t e u r d e s 

arbres? Il e x i s t e e n E u r o p e u n e e s p è c e d e M o u s s e ( l e 

Neckera dendroïdes) q u i es t r é e l l e m e n t a r b o r e s c e n t e , 

et l es B a m b u s é e s o u G r a m i n é e s e n a r b r e s o n t a u j o u r 

d'hui e n c o r e a u x y e u x d e l ' E u r o p é e n , a i n s i q u e l e s 

F o u g è r e s t r o p i c a l e s , q u i d é p a s s e n t s o u v e n t n o s T i l l e u l s 

et nos A u n e s , u n a u s s i g r a n d su je t d ' é t o n n e m e n t q u e 

pourrait l ' ê t re , p o u r q u i c o n q u e l a d é c o u v r i r a i t l e p r e 

mier , u n e forêt d e M o u s s e s a r b o r e s c e n t e s . L a g r a n d e u r 

abso lue e t l e d e g r é d e d é v e l o p p e m e n t a u q u e l p e u v e n t 

at te indre l e s e s p è c e s d ' a n i m a u x o u d e p l a n t e s q u i c o m 

posent u n e m ê m e f a m i l l e s o n t rég i s p a r d e s l o i s e n 

core i g n o r é e s . D a n s c h a c u n e d e s d i v i s i o u s i m p o r t a n t e s 
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d u r è g n e a n i m a l , d a n s l e s I n s e c t e s , l e s Crus ta cés , les 

R e p t i l e s , l e s O i s e a u x , l e s P o i s s o n s , o u l e s M a m m i f è r e s , 

l e s d i m e n s i o n s o s c i l l e n t e n t r e c e r t a i n e s l i m i t e s ex 

t r ê m e s ; m a i s c e s l i m i t e s p e u v e n t ê tre r e c u l é e s : la 

m e s u r e a d o p t é e e n v e r t u d ' o b s e r v a t i o n s a n t é r i e u r e s 

p e u t ê t re rect i f i ée à l ' a ide d ' o b s e r v a t i o n s n o u v e l l e s et 

p a r la d é c o u v e r t e d ' e s p è c e s a n i m a l e s d o n t o n n e s o u p 

ç o n n e p a s e n c o r e l ' e x i s t e n c e . 

L ' é l é v a t i o n d e la t e m p é r a t u r e , s u b o r d o n n é e à la la

t i t u d e , e s t l ' i n í l u e n c e q u i o r i g i n a i r e m e n t paraî t avoir 

l e p l u s favorisé l e d é v e l o p p e m e n t o r g a n i q u e des a n i 

m a u x t e r r e s t r e s . La f o r m e c o u r t e e t g r ê l e d e n o s L é 

zards a t t e i n t , d a n s l e s c o n t r é e s m é r i d i o n a l e s , les 

l o u r d e s et c o l o s s a l e s d i m e n s i o n s d u f o r m i d a b l e Croco

d i l e au c o r p s c u i r a s s é . L e s C h a t s é n o r m e s d e l 'Afrique 

e t d e l ' A m é r i q u e , l e s T i g r e s , l e s L i o n s e t l e s Jaguars , 

n e s o n t q u e la r é p é t i t i o n s u r u n e é c h e l l e p l u s vaste 

d e l ' u n d e n o s p l u s p e t i t s a n i m a u x d o m e s t i q u e s . S i , 

p é n é t r a n t d a n s l ' i n t é r i e u r d e la t e r r e , n o u s f o u i l l o n s 

l e t o m b e a u d e s a n i m a u x et d e s p l a n t e s , l e u r s débr i s 

f o s s i l e s n o n - s e u l e m e n t n o u s r é v è l e n t u n e d i s t r ibut ion 

d e s e s p è c e s qui n 'e s t p l u s e n h a r m o n i e a v e c n o s c l i 

m a t s , m a i s i l s n o u s m o n t r e n t e n c o r e d e s p r o p o r t i o n s 

g i g a n t e s q u e s , q u i c o n t r a s t e n t a v e c c e l l e s d o n t n o u s 

s o m m e s a c t u e l l e m e n t e n t o u r é s , a u t a n t q u e l e n o b l e 

et s i m p l e h é r o ï s m e d e s G r e c s c o n t r a s t e a v e c l e s m i 

sères d é c o r é e s a u j o u r d ' h u i d u n o m d e g r a n d e u r . Si 

l ' o n a d m e t q u e la t e m p é r a t u r e d e la t erre a éprouvé 

d e s m o d i f i c a t i o n s c o n s i d é r a b l e s et p e u t - ê t r e p é r i o d i 

q u e s , q u e l e rapport e n t r e l ' eau et la t e r r e , la h a u t e u r 
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et la press ion d e l ' o c é a n a t m o s p h é r i q u e n ' o n t p a s t o u 

jours été l e s m ê m e s 4 , il n e faut p a s s ' é t o n n e r q u e la 

phys ionomie d e la n a t u r e , la g r a n d e u r et l a force d e s 

êtres organ i sé s a i e n t d û s u b i r auss i d e n o m b r e u x c h a n -

1 La pression de l ' a t m o s p h è r e exerce u n e inf luence décisive s u r 

la forme et la vie des p l a n t e s . E u r a i s o n du n o m b r e et de l ' i m 

portance de l eu r s o r g a n e s foliacés, p o u r v u s d e s t o m a t e s , la vie 

des p lantes est e n g r a n d e p a r t i e e x t é r i e u r e . El les v iven t s u r t o u t 

à leur surface et p a r ce t te s u r f a c e ; auss i d é p e n d e n t - e l l e s d u mi l ieu 

qui les env i ronne . Les a n i m a u x obé i s sen t p l u t ô t à des r e s so r t s i n t é 

r ieurs ; ils se d o n n e n t et c o n s e r v e n t e u x - m ê m e s l e u r t e m p é r a t u r e ; 

par le m o u v e m e n t de l e u r s m u s c l e s , ils e n t r e t i e n n e n t l e u r s c o u r a n t s 

électriques et les p h é n o m è n e s c h i m i q u e s q u i , s u b o r d o n n é s à ces 

courants, r éag i s sen t s u r eux à l e u r t o u r . Une so r t e de r e s p i r a t i o n 

cutanée est , chez les v é g é t a u x , l ' une des fonc t ions v i ta les les p lus 

actives, et cet te r e s p i r a t i o n , en t a n t qu ' e l l e a p o u r effet l ' évapo ra t i on , 

l 'absorption et la r é s o r p t i o n d ' h u m e u r s a q u e u s e s , d é p e n d de la p r e s 

sion a t m o s p h é r i q u e . C'est p o u r cela q u e les p l a n t e s a lpes t r e s son t 

plus a r o m a t i q u e s , p lu s g a r n i e s d e poi ls e t de va i s seaux r e s p i r a t o i r e s 

(Humboldt, Expériences sur l'irritabilité nerveuse et musculaire) 

(Ueber die gereizte Mushel und Nervenfaser), ca r il r é su l t e d ' e x p é 

riences z o o n o m i q u e s , a insi q u e j e l 'ai d é m o n t r é a i l l e u r s , que p lu s les 

organes son t p lacés d a n s des cond i t i ons favorables , p lu s ils se m u l t i 

plient e t se p e r f e c t i o n n e n t . Les p l a n t e s a lpes t res o n t de la p e i n e à 

vivre dans les p l a i n e s , p a r c e la r e s p i r a t i o n de l e u r enve loppe ex t é 

r ieure est t r o u b l é e p a r l ' a cc ro i s semen t de la p r e s s i o n a t m o s p h é r i q u e . 

On n ' a n u l l e m e n t réso lu e n c o r e la q u e s t i o n d e savoir si l 'océan 

a tmosphér ique qu i b a i g n e le corps de la t e r r e a t o u j o u r s exercé la 

même press ion m o y e n n e . Nous n e savons m ê m e p a s d ' u n e m a n i è r e 

positive si , depu i s cen t a n s , l a h a u t e u r m o y e n n e d u b a r o m è t r e a 

toujours é té la m ê m e d a n s les m ê m e s l ieux . D ' ap rè s les o b s e r v a t i o n s 

de Poleni e t de Toa ldo , on se ra i t t e n t é de c ro i r e q u e l a p ress ion 

a tmosphér ique est v a r i a b l e . On a l o n g t e m p s , il es t vra i , mis en dou t e 

l 'exacti tude de ces o b s e r v a t i o n s ; ma i s les r e c h e r c h e s de l ' a s t r o n o m e 

Carlini r e n d e n t t r è s - v r a i s e m b l a b l e q u e la h a u t e u r m o y e n n e du 

ba romèt re est en déc ro i s sance à Milan. P e u t - ê t r e auss i ce p h é n o 

mène est-il p u r e m e n t local et t i en t - i l à d e s v a r i a t i o n s p é r i o d i q u e s 

i a n s les c o u r a n t s d 'a i r d e s c e n d a n t s . 
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g e m e n t s . L e s p u i s s a n t s P a c h y d e r m e s , l e s M a s t o d o n t e s 

s e m b l a b l e s a u x É l é p h a n t s , l e M y l o d o n r o b u s t e d ' O w e n 

et l e C o l o s s o c h e l y s , t o r t u e d e t e r r e h a u t e d e p r è s de 

2 m è t r e s , h a b i t a i e n t a u t r e f o i s d e s forê t s r e m p l i e s d e 

L e p i d o d e n d r a g i g a n t e s q u e s , d e S t i g m a r i e s s e m b l a b l e s 

a u x C a c t u s e t d e n o m b r e u s e s e s p è c e s d e C i c a d é e s . 

D a n s l ' i m p o s s i b i l i t é d e r e p r o d u i r e c o m p l è t e m e n t l e s 

traits q u i c a r a c t é r i s e n t a u j o u r d ' h u i la v i e i l l e s s e de 

n o t r e p l a n è t e , j e m e b o r n e r a i à fa i re ressorLir c e u x qui 

d i f f é r e n c i e n t l e m i e u x c h a q u e g r o u p e d e v é g é t a u x . 

Q u e l l e s q u e s o i e n t la r i c h e s s e e t la f l ex ib i l i t é d ' u n e l a n 

g u e , c e n ' e s t p a s n é a n m o i n s u n e e n t r e p r i s e s a n s diffi

c u l t é s q u e c e l l e d e d é c r i r e a v e c d e s m o t s c e q u e l'art 

d u p e i n t r e est s e u l a p t e à r e p r é s e n t e r , s a n s c o m p t e r 

l a n é c e s s i t é d e se t e n i r e n g a r d e c o n t r e l ' i m p r e s s i o n 

m o n o t o n e q u i es t l a c o n s é q u e n c e n é c e s s a i r e d 'une 

é n u m é r a t i o n t rop p r o l o n g é e d ' o b j e t s . 

N o u s c o m m e n c e r o n s par l e s Palmiers l , la p l u s é l e 

vée e t la p l u s n o b l e d e t o u t e s l e s f o r m e s végé ta l e s . 

C'est e n A s i e , d a n s l e m o n d e d e s P a l m i e r s e t d a n s les 

c o n t r é e s a d j a c e n t e s , q u e s'est é p a n o u i e l a p r e m i è r e 

c i v i l i s a t i o n . D e t o u t t e m p s l e s p e u p l e s o n t d o n n é à 

c e s a r b r e s l e p r i x d e l a b e a u t é . L e u r t i g e h a u t e , é l a n 

c é e , a n n e l é e et q u e l q u e f o i s g a r n i e d ' é p i n e s , s e t e r m i n e 

p a r u n f e u i l l a g e b r i l l a n t , t a n t ô t p e n n é , t a n t ô t d é p l o y é 

e n é v e n t a i l . S o u v e n t l e s f e u i l l e s s o n t f r i s é e s c o m m e 

c e l l e s d e q u e l q u e s G r a m i n é e s . Je m e s u i s a s s u r é par 

d e s m e s u r e s e x a c t e s q u e la p a r t i e l i s s e d u t r o n c a t -

Voir le c h a p i t r e x d u l ivre IV, in t i tu lé : Palmiers. 
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teint à la h a u t e u r d ' e n v i r o n 5 9 m è t r e s . L e s P a l m i e r s 

perdent q u e l q u e c h o s e d e l e u r g r a n d e u r et d e l e u r 

magni f i cence , à m e s u r e q u ' i l s s ' a v a n c e n t d e l ' é q u a -

teur vers l e s z o n e s t e m p é r é e s . L a F l o r e i n d i g è n e de 

l 'Europe n e c o m p r e n d q u ' u n s e u l r e p r é s e n t a n t d e c e t t e 

famille : c 'est u n P a l m i e r n a i n , l e C h a m e e r o p s , q u i 

croît l e l o n g d e s c ô t e s e n E s p a g n e e t e n I t a l i e , j u s 

qu'au 44" d e g r é d e l a t i t u d e b o r é a l e . L a m o y e n n e a n 

nue l l e d u v é r i t a b l e c l i m a t d e s P a l m i e r s v a r i e d e 20° et 

demi à 22° R é a u m u r . C e p e n d a n t l e s D a t t i e r s , i m p o r t é s 

d'Afrique, q u i s o n t à l a vér i t é b e a u c o u p m o i n s b e a u x 

que d 'autres e s p è c e s d u m ê m e g r o u p e , c r o i s s e n t d a n s 

les c o n t r é e s d e l ' E u r o p e m é r i d i o n a l e , o ù la t e m p é r a -

turc m o y e n n e est c o m p r i s e e n t r e 1 2 ° e t 13° e t d e m i . 

Au n o r d m ê m e d e n o t r e c o n t i n e n t , d e s t r o n c s d e P a l 

miers e t d e s s q u e l e t t e s d ' É l é p h a n t s s o n t e n s e v e l i s d a n s 

l ' intér ieur d e l à t e r r e ; d 'après l e u r p o s i t i o n o n p e u t 

c o n j e c t u r e r q u ' i l s n ' o n t p a s é t é p o r t é s d e s t r o p i q u e s 

aux p ô l e s par d e s c o u r a n t s , m a i s q u e , d a n s l e s g r a n d e s 

r é v o l u t i o n s d e n o t r e p l a n è t e , l e s c l i m a t s o n t s u b i d e s 

c h a n g e m e n t s s u c c e s s i f s q u i o n t r e n o u v e l é la p h y s i o n o 

m i e d e la n a t u r e . 

La f o r m e d e s Bananiers q u i c o m p r e n d l e s S c i t a -

1 Dans t o u s les c o n t i n e n t s , on r e t r o u v e sous la zone t rop ica le la 

t race de la cu l tu re du E a n a n i e r ou P i s a n g . Aussi lo in que r e m o n t e n t 

l 'histoire et la t r a d i t i o n , d e u x faits son t é g a l e m e n t c e r t a i n s , c 'est q u e , 

dans le cou r s des d e r n i e r s s iècles , des esclaves a f r ica ins on t p o r t é 

en A m é r i q u e des va r i é t é s nouve l les de B a n a n i e r s , e t que cet a r b r e , 

d ' au t re p a r t , é ta i t cul t ivé p a r les i n d i g è n e s du n o u v e a u m o n d e a v a n t 

l 'arr ivée de Colomb. Les I n d i e n s G u a i k e r i d e C u m a n a n o u s o n t 

assuré q u e s u r la côte de P a r i a , p r è s du golfe T r i s t e , le B a n a n i e r , 
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m i n é e s et l es M u s a c é e s d e s b o t a n i s t e s , t e l l e s q u e l ' H e -

l i c o n i a , l ' A m o m u n , l e S t r e l i l z i a , e s t a s s o c i é e p a r t o u t à 

c e l l e des P a l m i e r s . L e u r t i g e b a s s e , m a i s g o n f l é e de 

s éve et p r e s q u e h e r b a c é e , e s t c o u r o n n é e d e f eu i l l e s 

m i n c e s , d ' u n t i ssu p e u é p a i s , l u i s a n t e s c o m m e la so ie 

e t f i n e m e n t n e r v é e s . L e s b u i s s o n s d e B a n a n i e r s font 

l ' o r n e m e n t d e s c o n t r é e s h u m i d e s . L e u r s frui ts f o u r n i s 

s e n t à la n o u r r i t u r e d e p r e s q u e t o u s l e s p e u p l e s qui 

v i v e n t s o u s la z o n e t r o p i c a l e . D e m ê m e q u e l e s c é r é a 

l e s f a r i n e u s e s o n t é t é u n e r e s s o u r c e c o n s t a n t e p o u r les 

h a b i t a n t s d u n o r d , l e B a n a n i e r n 'a j a m a i s fait dé faut 

a u x p o p u l a t i o n s v o i s i n e s d e l ' é q u a t e u r , d e p u i s l ' e n 

f a n c e d e l e u r c i v i l i s a t i o n . D ' a p r è s l e s t r a d i t i o n s s é m i -

l o r squ 'on laisse les frui ts m û r i r s u r la t i ge , p r o d u i t parfois des se

m e n c e s fécondes . Auss i a r r ive- t - i l de r e n c o n t r e r dans les p ro fondeurs 

des forêts des B a n a n i e r s s auvages p r o v e n a n t de g r a i n e s m û r e s q u ' o n t 

la issées t o m b e r les o i seaux . A B o r d o n e s , p r è s de C u m a n a , on a r e 

m a r q u é auss i ça e t l à , d a n s des B a n a n e s , des g r a i n e s pa r f a i t emen t 

fo rmées . ( H u m b o l d t , Essai sur la Géographie des plantes.) 

J 'ai déjà r a p p e l é a i l l eu r s {Cosmos, t . II , p . 187) qu 'Onés i c r i t e , 

de m ê m e q u e les a u t r e s c o m p a g n o n s d ' A l e x a n d r e , n e fait n u l l e pa r t 

m e n t i o n des g r a n d e s F o u g è r e s a r b o r e s c e n t e s , m a i s qu ' i l cite les 

Pa lmie r s d o n t les feuil les se d é p l o i e n t e n éven ta i l , a insi que le 

feuil lage t e n d r e e t t ou jou r s ve r t des p l a n t a t i o n s de B a n a n i e r s . P a r m i 

les n o m s sansc r i t s de B a n a n i e r , cité p a r A m a r a s i n h a , on d i s t ingue 

les n o m s de bhanu-phata (fruit du solei l) , de varana-buscha e t de 

nwko. Phala signifie fruit e n g é n é r a l . Voici c o m m e n t Lassen ex

p l ique le p a s s a g e de P l ine « arbori nomtn paix., porno arienx. » 

(1. XII, e. vi) : « Les R o m a i n s , d i t - i l , p r i r e n t le m o t pala, f rui t , p o u r 

le n o m de la p l a n t e , e t varana, q u e les Grecs p r o n o n ç a i e n t ouarana, 

dev in t , chez les L a t i n s , ariena. Me moko dé r ive p e u t - ê t r e le m o t a r a b e 

mauza e t n o t r e d é n o m i n a t i o n sc ient i f ique Musa. Il n ' y a pas b ien 

loin de bhanu à banane. » (Comparez L a s s e n , Indische Alterthums-

kunde, t. 1, p . 2G2, avec H u m b o l d t , Essai sur la Nouvelle-Espagne, 

t. 11, p . 382.) 
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uques , cet te p l a n t e n o u r r i s s a n t e s e d é v e l o p p a o r i g i 

na irement sur l e s b o r d s d e l ' E u p h r a t e ; s u i v a n t d ' a u 

tres, e l l e n a q u i t d a n s l ' I n d e , a u p i e d d e l ' H i m a l a y a . 

Les l é g e n d e s g r e c q u e s d é s i g n e n t l e s c h a m p s d ' E n n a 

en S i c i l e c o m m e l ' h e u r e u s e pa tr i e d e s c é r é a l e s . M a i s 

les fruits d e C é r è s , r é p a n d u s p a r l a c u l t u r e d a n s t o u 

tes les c o n t r é e s s e p t e n t r i o n a l e s , n 'o f frent q u e d e s 

prairies m o n o t o n e s q u i a j o u t e n t p e u a u x c h a r m e s d e 

la n a t u r e ; l ' h a b i t a n t d e s t r o p i q u e s , q u i m u l t i p l i e l e s 

p lantat ions d e B a n a n i e r s , p r o p a g e a u c o n t r a i r e l ' u n e 

des formes l e s p l u s b e l l e s et l e s p l u s m a j e s t u e u s e s d u 

règne v é g é t a l . 

La f o r m e d e s Maluacèes 1 e t d e s Bombacêes est r e 

présentée par l e C e i b a , l e C a v a n i l l e s i a et l ' a r b o l d e Ma-

nitas d e s M e x i c a i n s (Cheirostemon). L e s t r o n c s d e c e s 

arbres , d ' u n e g r o s s e u r é n o r m e , p o r t e n t d e g r a n d e s 

feui l les c o t o n n e u s e s , é c h a n c r é e s o u d e s s i n é e s e n c œ u r , 

et d ' a d m i r a b l e s f l eurs q u i s o u v e n t s o n t d 'un r o u g e p o u r 

pré . A c e g r o u p e v é g é t a l a p p a r t i e n t l e B a o b a b (Adan-

sonia digitata), q u i , b i e n q u e d ' u n e m é d i o c r e h a u 

teur , a q u e l q u e f o i s 9 à 1 0 m è t r e s d e d i a m è t r e , e t p e u t 

être r e g a r d é v r a i s e m b l a b l e m e n t c o m m e l e p l u s v a s t e 

et l e p l u s a n c i e n m o n u m e n t o r g a n i q u e q u i e x i s t e s u r 

la terre . E n I t a l i e , la f o r m e d e s M a l v a c é e s d o n n e dé jà 

à la v é g é t a t i o n u n c a r a c t è r e m é r i d i o n a l . 

L a z o n e t e m p é r é e es t d é p o u r v u e , à t o u t e l a s u r 

face d e l ' a n c i e n c o n t i n e n t , d e s f e u i l l e s d é l i c a t e s et p e n 

n é e s p r o p r e s à l a f o r m e d e s Mimosa i , d o n t l e s e s p è c e s 

1 Voir le c h a p i t r e x i d u l ivre IV. i n t i t u l é : Malvacées. 
2 Voir le c h a p i t r e xn d u l ivre IV, i n t i t u l é : Mimoses. 
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d o m i n a n t e s s o n t l e s A c a c i a , l e s D e s m a n t h u s , l e s Gle -

d i t s c h i a , l e s P o r l e r i a , l e s T a m a r i n d u s . Il n ' e n e s t pas 

d e m ê m e d a n s l e s É t a t s - U n i s d ' A m é r i q u e , o ù , s o u s l e s 

m ê m e s l a t i t u d e s , l a v é g é t a t i o n e s t p l u s v a r i é e et p l u s 

v i g o u r e u s e q u ' e n E u r o p e . L e s b r a n c h e s d e s M i m o s a 

s o n t h a b i t u e l l e m e n t d é p l o y é e s e n p a r a s o l , à p e u près 

c o m m e c e l l e s d e s P i n s d ' I ta l i e . L ' a z u r p r o f o n d d u c i e l 

d e s t r o p i q u e s , e n t r e v u à travers l e s f o l i o l e s d é l i c a t e s 

d e s M i m o s a , es t d ' u n effet e x t r ê m e m e n t p i t t o r e s q u e . 

L e s Bruyères 1 s o n t s u r t o u t d e s p l a n t e s a f r i c a i n e s . 

E n s ' a t t a c h a n t d e p r é f é r e n c e à l a p h y s i o n o m i e e t à 

l ' a spec t g é n é r a l d e s v é g é t a u x , o n p e u t j o i n d r e à ce 

g r o u p e l e s É p a c r i d é e s e t l e s D i o s m é e s , u n g r a n d n o m 

b r e d e P r o t é a c é e s e t c e s A c a c i a d e l ' A u s t r a l i e q u i n ' o n t 

p o u r f e u i l l e s q u e d e s p é t i o l e s o u p h y l l o d e s . L e s 

B r u y è r e s o n t q u e l q u e r e s s e m b l a n c e a v e c l e s C o n i f è r e s ; 

m a i s e l l e s e n d i f f è r e n t p a r l ' a b o n d a n c e d e l e u r s f leurs 

c a m p a n u l é e s ; e t l e s a n a l o g i e s q u e l e s d e u x g r o u p e s 

of frent d ' a i l l e u r s r e n d e n t c e c o n t r a s t e p l u s a t trayant . 

L e s B r u y è r e s e n a r b r e , c o m m e q u e l q u e s a u t r e s v é g é 

taux p a r t i c u l i e r s a u so l a f r i c a i n , s ' é t e n d e n t j u s q u ' a u x 

c ô t e s s e p t e n t r i o n a l e s d e l a m e r M é d i t e r r a n é e . E l l e s 

a j o u t e n t a u c h a r m e d e l ' I ta l ie e t s e m ê l e n t a u x b u i s 

s o n s d e Cis tes d e l ' E s p a g n e m é r i d i o n a l e . C'est d a n s 

l ' î l e d e T é n é r i f f e , sur l a p e u t e d u p i c d e T e y d e , q u e je 

l e s ai v u e s a t t e i n d r e l e u r p l u s g r a n d d é v e l o p p e m e n t . 

Près d e s r i v a g e s d e la m e r B a l t i q u e e t p l u s l o i n e n c o r e 

v e r s l e n o r d , o n r e d o u t e c e s p l a n t e s , c o m m e l ' a n -

1 Voir le c h a p i t r e xni d u l ivre IV, i n t i t u l e : Bruyères. 
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n o n c e de l a s é c h e r e s s e e t d e l a s t ér i l i t é . L e s B r u y è r e s 

d 'Europe , l ' E r i c a ou Calluna vulgaris, l e s Erica tetra-

lix, carnea et cinerea, s o n t d e s p l a n t e s s o c i a l e s c o n t r e 

les e n v a h i s s e m e n t s d e s q u e l l e s l e s p e u p l e s a g r i c u l t e u r s 

ont lu t té s a n s b e a u c o u p d e s u c c è s d e p u i s d e s s i è c l e s . 

Il est r e m a r q u a b l e q u e l e p r i n c i p a l r e p r é s e n t a n t de 

cette f a m i l l e n ' h a b i t e q u ' u n s e u l c ô t é d e n o t r e p l a 

n è t e . D e s t r o i s c e n t s e s p è c e s d 'Er i ca a u j o u r d ' h u i c o n 

n u e s , u n e s e u l e s e r e n c o n t r e d a n s l e n o u v e a u c o n t i 

nent , d e p u i s l a P e n s y l v a n i e e t l e L a b r a d o r j u s q u ' à 

Noutka e t A l a s h k a . » 

E n r e v a n c h e , au n o u v e a u m o n d e a p p a r t i e n t e x c l u 

s i v e m e n t l a f o r m e d e s Cactus \ t a n t ô t a r t i c u l é s , t a n t ô t 

s p h é r i q u e s , e t q u e l q u e f o i s s e d r e s s a n t c o m m e des 

tuyaux d ' o r g u e s e n c o l o n n e s c a n n e l é e s . Ce g r o u p e 

forme l e c o n t r a s t e l e p l u s f r a p p a n t a v e c c e l u i d e s L i -

l iacées et des B a n a n i e r s . Il a p p a r t i e n t a u x p l a n t e s q u e 

B e r n a r d i n d e S a i n t - P i e r r e n o m m e si h e u r e u s e m e n t l e s 

s o u r c e s v é g é t a l e s d u d é s e r t . D a n s l e s p l a i n e s a r i d e s d e 

l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , l e s a n i m a u x t o u r m e n t é s p a r 

la so i f c h e r c h e n t à d é t e r r e r s o u s l e s a b l e , o ù i l s sont 

à m o i t i é e n f o u i s , d e s M e l o c a c t u s d o n t l a m o e l l e 

a q u e u s e est d é f e n d u e p a r d e r e d o u t a b l e s é p i n e s . L e s 

C a c t u s q u i a f f e c t e n t l a f o r m e d e c o l o n n e s a t t e i g n e n t 

j u s q u ' à 9 à 1 0 m è t r e s d e h a u t . D i v i s é s c o m m e d e s 

c a n d é l a b r e s et s o u v e n t r e c o u v e r t s d e L i c h e n s , i l s o f 

frent u n e p h y s i o n o m i e a n a l o g u e à c e l l e d e q u e l q u e s 

E u p h o r b e s d ' A f r i q u e . Ces p l a n t e s f o r m e n t d e v a s t e s 

1 Voir le c h a p i t r e xiv d u l iv re IV, i n t i t u l é : Cactus. 
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oas i s a u m i l i e u d e s d é s e r t s d é p o u r v u s d e v é g é t a t i o n . 

D e m ê m e l e s Orchidées 1 , s o u s l e s t r o p i q u e s , a n i 

m e n t l e s t r o n c s d ' a r b r e s n o i r c i s p a r l e s r a y o n s b r û 

l a n t s d u s o l e i l e t l e s f e n t e s d e s r o c h e r s s a u v a g e s . 

E n t r e c e s v é g é t a u x , l e s V a n i l l i e r s se d i s t i n g u e n t par 

l e u r s f e u i l l e s c h a r n u e s , d ' u n ver t c l a i r , p a r la c o u l e u r 

v a r i é e e t l a s t r u c t u r e s i n g u l i è r e d e l e u r s fleurs. Les 

fleurs d e s O r c h i d é e s r e s s e m b l e n t t a n t ô t à d e s i n s e c t e s 

a i l é s , t a n t ô t a u x o i s e a u x q u ' a t t i r e l e p a r f u m d e s n e c 

t a i r e s . L a v i e d ' u n p e i n t r e n e suff irait p a s p o u r r e p r o 

d u i r e , e n se b o r n a n t m ê m e à u n é tro i t e s p a c e d e 

t erre , l e s m a g n i f i q u e s O r c h i d é e s q u i o r n e n t l e s v a l l é e s 

p r o f o n d e s d e s A n d e s d u P é r o u . 

L e s Casuarina2 s o n t d é p o u r v u e s d e f e u i l l e s c o m m e 

p r e s q u e t o u s l e s C a c t u s . L e u r s r a m e a u x r e s s e m b l e n t à 

c e u x d e s P r ê l e s . B i e n q u ' e l l e s n ' a p p a r t i e n n e n t r é e l l e 

m e n t q u ' a u x I n d e s o r i e n t a l e s et a u x î l e s de la m e r d u 

1 Voir le c h a p i t r e xv d u l ivre IV, i n t i t u l é : Orchidées. 
a Les C a s u a r i n a , d e m ê m e que les Acacias , chez lesque ls les phyl-

lodcs r e m p l a c e n t les f eu i l l e s , e t les Myr tacées tel les q u e l 'Euca

lyp tu s , le Me t ros ide ros , le Me la l euca et le L e p t o s p e n n u m , d o n n e n t 

u n c a r a c t è r e u n i f o r m e à la v é g é t a t i o n d e l 'Aus t ra l ie ou Nouvel le-

Hol lande et de la T a s m a n i e ou T e r r e de D i é m e n . Les C a s u a r i n a à 

r a m e a u x s a n s feui l les , g r ê l e s , f i l i formes, d o n t les a r t i cu l a t i ons sont 

p o u r v u e s de g a i n e s m e m b r a n e u s e s e t d e n t e l é e s , o n t é té comparés 

p a r les v o y a g e u r s , s u i v a n t la d i f férence des espèces , t a n t ô t à des 

Equ i sé tacées a r b o r e s c e n t e s , t a n t ô t à. l ' un de n o s P i n s d ' E u r o p e , au 

Scotch fir. (Darwin , Journal of Researches, p . 449.) J 'a i é té s ingu

l i è r e m e n t f rappé auss i , s u r la côte d u P é r o u , de l 'effet p r o d u i t p a r 

l ' ab sence de feui l les , d a n s de pe t i t s bu i s sons de Col le t ia et d ' E p h c -

d r a . Selon L a b i l l a r d l è r e , le Casuarina guadrivalvis p é n è t r e d a n s la 

T a s m a n i e , j u s q u ' a u 4 3 e d eg ré de l a t i t u d e a u s t r a l e . La forme m é l a n 

col ique des C a s u a r i n a n ' e s t pas é t r a n g è r e aux Indes o r i en t a l e s , e t 

se r e t r o u v e aussi s u r les côtes o r i e n t a l e s d e l 'Afr ique. 
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Sud, on r e n c o n t r e d a n s d ' a u t r e s r é g i o n s l e s t r a c e s d e 

ce type p l u s s i n g u l i e r q u e b e a u . VEquisctum altissi-

mum de P l u m i e r " YEphedra aphylîa d e F o r s k a l , q u i 

croît dans l e s r é g i o n s s e p t e n t r i o n a l e s d e l ' A f r i q u e , l e s 

Colletia du P é r o u et l e Calligonum Païlasia d e la S i 

bérie se r a p p r o c h e n t b e a u c o u p d e s C a s u a r i n a . 

Autant d a n s l e s B a n a n i e r s l e f e u i l l a g e s ' é p a n o u i t e t 

se d é v e l o p p e , a u t a n t i l se c o n t r a c t e e t s e r e s s e r r e d a n s 

les Casuarina et d a n s l e s Conifères l . C o m m u n s d a n s 

les pays d u N o r d , l e s S a p i n s , l e s T h u y a et l e s C y p r è s 

dont se c o m p o s e la f a m i l l e d e s C o n i f è r e s s o n t p l u s r a 

res s o u s l e s t r o p i q u e s , e t o f frent d a n s q u e l q u e s e s p è c e s , 

telles q u e l e D a m m a r a et l e S a l i s b u r i a , l ' e x e m p l e d e 

feuil les l a r g e s b i e n q u ' a c i c u l a i r e s . L ' é t e r n e l l e v e r d u r e 

de leur f e u i l l a g e é g a y é l e s t r i s tes p a y s a g e s d e l ' h i v e r , 

et t é m o i g n e a u x p e u p l e s v o i s i n s d e s p ô l e s q u e , m a l g r é 

la n e i g e e t l e s f r i m a s q u i r e c o u v r e n t l e s o l , la v i e i n 

térieure des p l a n t e s , p a s p l u s q u e l e f eu d e P r o m é -

thée , n e p e u t p é r i r s u r n o t r e p l a n è t e . 

S o u s l e s t r o p i q u e s , l e s Pothos, auss i b i e n q u e l e s 

O r c h i d é e s , r e c o u v r e n t l e s v i e u x t r o n c s d 'arbres d e l e u r s 

r a m e a u x p a r a s i t e s , c o m m e font c h e z n o u s l e s M o u s s e s 

et l e s L i c h e n s . L e s t i ge s c h a r n u e s e t h e r b a c é e s d e s 

P o t h o s s o n t s u r m o n t é e s d e g r a n d e s f e u i i l e s t a n t ô t s a -

g i l t é e s , t a n t ô t d i g i t é e s , q u e l q u e f o i s a u s s i a l l o n g é e s , 

m a i s t o u j o u r s d i v i s é e s p a r d ' é p a i s s e s n e r v u r e s . L e s 

Heurs d e s Aroïdées%, d o u é e s d e la p r o p r i é t é v i ta l e d e 

d é v e l o p p e r u n e c h a l e u r p r o p r e , s o n t e n v e l o p p é e s d a n s 

1 Voir le chapitra xvi du livre TV, intitulé : Conifères. 
s Voir le chapitre xvn du livre 11, intitulé : Pothos; Aroïdées. 
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d e s s p a t h e s . Ces p l a n t e s s a n s t r o n c s p o u s s e n t d e s r a 

c i n e s a é r i e n n e s . L e P o t h o s , l e D r a c o n t i u m , l e C a l a -

d i u r n , l ' A r u m , s o n t d e s g e n r e s v o i s i n s l ' u n d e l 'autre . 

L ' A r u m s ' a v a n c e j u s q u e sur l e s c ô t e s d e la m e r M é 

d i t e r r a n é e , e t a n n o n c e d é j à , a ins i q u e l e s u c c u l e n t 

T u s s i l a g e , l e s h a u t s C h a r d o n s e t l ' A c a n t h e , l a v é g é t a 

t i o n l u x u r i a n t e p r o p r e a u x c o n t r é e s m é r i d i o n a l e s . 

A l ' A r u m es t a s s o c i é e , d a n s l e s c o n t r é e s b r û l a n t e s 

d e l ' A m é r i q u e d u S u d , a u m i l i e u d u p l u s g r a n d é p a 

n o u i s s e m e n t d e la v é g é t a t i o n , l a f o r m e d e s Lianes^, 

c ' e s t - à - d i r e l e s P a u l l i n i a , l e s B a n i s t e r i a , l e s B i g n o n i a 

e t l e s P a s s i f l o r e s , d o n t p e u v e n t d o n n e r u n e i d é e n o t r e 

H o u b l o n g r i m p a n t e t n o s V i g n e s . S u r l e s b o r d s d e 

l ' O r é n o q u e , l e s r a m e a u x s a n s f e u i l l e s d e s B a u h i n i a 

o n t s o u v e n t 18 m è t r e s d e l o n g . L e s u n s t o m b e n t p e r 

p e n d i c u l a i r e m e n t d e l a c i m e é l e v é e d e s S w ï e t e n i a o u 

A c a j o u s , d ' a u t r e s s o n t t e n d u s o b l i q u e m e n t c o m m e 

l e s c o r d a g e s d ' u n n a v i r e . L e s C h a t s - t i g r e s o n t u n e 

m e r v e i l l e u s e h a b i l e t é à m o n t e r o u à d e s c e n d r e l e l o n g 

d e c e s r a m e a u x . 

L a f o r m e r o i d e e t c o n s i s t a n t e d e s Aloès1 b l e u â t r e s 

c o n t r a s t e a v e c l a s o u p l e s s e et l e f e u i l l a g e frais et t e n 

d r e d e s L i a n e s g r i m p a n t e s . L e s t iges d e s A l o è s ( l o r s q u e 

l e s A l o è s o n t d e s t i g e s ) n 'o f f rent p r e s q u e j a m a i s de 

d i v i s i o n s ; e l l e s s o n t m a r q u é e s d ' a n n e a u x é t r o i t e m e n t 

r a p p r o c h é s et e n r o u l é s c o m m e d e s s e r p e n t s . A l ' e x t r é 

m i t é s u p é r i e u r e , d e s f e u i l l e s s u c c u l e n t e s , c h a r n u e s 

1 Voir le chap i t r e x v m d u l ivre IV, i n t i t u l é : Lianes, Plantes grim-

pan tes. 
5 Yoir le c h a p i t r e x ix du l ivre IV, in t i tu lé : Aloès. 
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et t e rminées par d e l o n g u e s p o i n t e s , s o n t d i s p o s é e s e n 

rayons. Les A l o è s à h a u t e s t i g e s n e f o r m e n t p a s d e 

buissons c o m m e l e s p l a n t e s q u i v i v e n t e n s o c i é t é ; i l s 

croissent i s o l é m e n t d a n s d e s p l a i n e s a r i d e s , e t d o n n e n t 

à la rég ion d e s t r o p i q u e s u n a s p e c t m é l a n c o l i q u e , 

j 'oserais p r e s q u e d i re u n c a r a c t è r e a f r i c a i n . P l u s i e u r s 

végétaux p e u v e n t ê t re r a t t a c h é s à c e t t e f o r m e d e s 

A l o è s , e n r a i s o n d e l a p h y s i o n o m i e a n a l o g u e q u ' i l s 

c o m m u n i q u e n t a u p a y s a g e : c e s o n t , p a r m i l e s B r o m é 

l iacées , l e s P i t c a i r n i a , q u i , d a n s l a c h a î n e d e s A n d e s , 

sortent d e s crevasses d e s r o c h e r s , l e g r a n d Pournetia 

pyrarnidata, n o m m é A t s c h u p a l l a s u r l e s p l a t e a u x d e 

la N o u v e l l e - G r e n a d e , l ' A l o ê s a m é r i c a i n o u A g a v e , l e 

Bromel ia A n a n a s e t l e B r o m e l i a K a r a t a s ; c e s o n t a u s s i , 

parmi l e s E u p h o r b i a c é e s , q u e l q u e s r a r e s e s p è c e s d o n t 

les t iges c o u r t e s e t é p a i s s e s s o n t d i v i s é e s e n c a n d é l a 

b r e s ; d a n s l a f a m i l l e d e s A s p h o d è l e s , l ' A l o è s a fr ica in 

et l e D r a g o n i e r (Dracœna draco); e n f i n , d a n s la f a 

mi l l e d e s L i l i a c é e s , l e Y u c c a , d o n t l e s f leurs s ' é l è v e n t 

à u n e h a u t e u r c o n s i d é r a b l e . 

Si l e r e p o s c o n s t a n t et la fixité d e s A l o è s p r o d u i s e n t 

u n e i m p r e s s i o n s é v è r e , l e s Graminées1, a u c o n t r a i r e , 

et sur tout l e s G r a m i n é e s h e r b a c é e s , s e d i s t i n g u e n t p a r 

la l é g è r e t é r i a n t e e t la s o u p l e s s e d e l e u r s t i ge s é l a n 

cées . D a n s l e s d e u x I n d e s , l e s b u i s s o n s d e B a m b o u s 

forment d e s a l l é e s c o u v e r t e s e t s o m b r e s . L e c h a u m e 

l isse et s o u v e n t i n c l i n é d e s G r a m i n é e s t r o p i c a l e s s u r 

passe e n h a u t e u r n o s A u n e s e t n o s C h ê n e s . D é j à e n 

1 Voir le c h a p i t r e xx d u l ivre IV, i n t i t u l é : Graminées. 
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I ta l ie c e t t e f o r m e c o m m e n c e à s ' é l ever d e terre d a n s 

l ' e s p è c e n o m m é e Arundo donax, e t , p a r s e s d i m e n s i o n s , 

c o m m u n i q u e à l a v é g é t a t i o n d u p a y s u n carac tère 

p a r t i c u l i e r . 

L a f o r m e d e s Fougères1, c o m m e c e l l e d e s G r a m i 

n é e s , s ' e n n o b l i t s o u s l e s t r o p i q u e s . L e s F o u g è r e s a r 

b o r e s c e n t e s , h a u t e s d e 12 à 1 3 m è t r e s , o n t q u e l q u e 

c h o s e d e l a p h y s i o n o m i e d e s P a l m i e r s ; m a i s l e u r t ige 

e s t m o i n s é l a n c é e , p l u s c o u r t e e t p l u s é c a i l l e u s e ; l eur 

f e u i l l a g e , l é g è r e m e n t d e n t e l é s u r l e s b o r d s , e s t p l u s 

d é l i c a t , d ' u n e t e x t u r e m o i n s s e r r é e et p l u s t r a n s p a 

r e n t e . Ces F o u g è r e s g i g a n t e s q u e s a p p a r t i e n n e n t p r e s 

q u e e x c l u s i v e m e n t a u x t r o p i q u e s . P o u r t a n t e l l e s 

p r é f è r e n t , d a n s l e s c o n t r é e s é q u i n o x i a l e s , u n c l i m a t 

r e l a t i v e m e n t t e m p é r é ; e t , p u i s q u e l ' a b a i s s e m e n t de 

l a t e m p é r a t u r e n e p e u t ê t re q u e l a c o n s é q u e n c e de 

l ' é l é v a t i o n d u s o l , o n d o i t c o n s i d é r e r c o m m e l e s é 

j o u r p r i n c i p a l d e s F o u g è r e s e n a r b r e l e s m o n t a g n e s 

q u i d o m i n e n t d e 6 5 0 à 9 7 5 m è t r e s l e n i v e a u d e la 

m e r . L e s F o u g è r e s à h a u t e t ige a c c o m p a g n e n t , dans 

l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , l ' arbre b i e n f a i s a n t d o n t l ' é -

c o r c e g u é r i t d e l à fièvre. T o u s d e u x c a r a c t é r i s e n t l ' h e u 

r e u s e r é g i o n o ù r è g n e u n p r i n t e m p s p e r p é t u e l . 

Je n o m m e r a i a u s s i la f o r m e d e s Liliacées2 o r n é e s 

1 Voir le c h a p i t r e xxi d u l ivre IV, i n t i t u l é : Fougères. 
s Le sé jour p r i n c i p a l des Lil iáceos est l 'Af r ique ; c 'est là q u e l'on 

en t r o u v e la p lu s g r a n d e v a r i é t é , et q u e ces p l a n t e s , r é u n i e s pa r 

masses , d é t e r m i n e n t le c a r a c t è r e n a t u r e l d u p a y s a g e . C e p e n d a n t le 

N o u v e a u - C o n t i n e n t a auss i de m a g n i f i q u e s Als t rasmer ia , différentes 

espèces de P a n c r a t i u m , d ' H œ m a n t h u s e t de C r i n u m . Nous avons 

n o u s - m e m e a jouté neu f espèces a u p r e m i e r de ces g e n r e s e t t ro i s a u 
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(le fleurs m a g n i f i q u e s e t d o n t l e s f e u i l l e s r e s s e m b l e n t 

à ce l les des r o s e a u x . C e t t e f a m i l l e , q u i c o m p r e n d 

l 'Amaryl l i s , l ' Ix ia , l e G l a d i o l u s , l e P a n c r a t i u m , s e p l a î t 

surtout d a n s l e s c o n t r é e s m é r i d i o n a l e s d e l ' A f r i q u e . 

Pu i s v i e n n e n t e n c o r e : l a f o r m e d e s Saulesl, i n d i 

gène dans t o u t e s l e s par t i e s d u g l o b e , e t q u e l e Schi-

nus Molle r a p p e l l e , s u r l e s h a u t e s p l a i n e s d e Q u i t o , 

s inon par l e c o n t o u r d e s e s f e u i l l e s , d u m o i n s p a r la 

disposi t ion d e s e s b r a n c h e s ; la f o r m e d e s Myrtacées1, 

c'est-à-dire l e M e t r o s y d c r o s , l ' E u c a l y p t u s et XEscal-

lonia myrtilloïdes ; e n f i n l e s f o r m e s d e s Mélastomes3 

et des Laurinécs 4 . 

Ce serait u n e e n t r e p r i s e d i g n e d ' u n g r a n d art i s te 

d'étudier l e c a r a c t è r e d e t o u t e s c e s f o r m e s v é g é t a l e s , 

non dans des s e r r e s o u d a n s l e s d e s c r i p t i o n s d e s b o 

tanistes, m a i s e n face m ê m e d e l a g r a n d e n a t u r e d e s 

tropiques . C o m b i e n serai t i n t é r e s s a n t e t ins truc t i f 

second ; ma i s les Li l iacées a m é r i c a i n e s son t épa r se s e t se g r o u p e n t 

moins eu société que les I r idées d ' E u r o p e . 
1 Voir le chap i t r e xxn d u l ivre IV, i n t i t u l é : Sautes. 
8 Voir le chapi t re xxiii du l ivre IV, in t i tu lé : Myrtacées. 

' Ce g r o u p e c o m p r e n d le g e n r e Melas toma [Fothergilla, Tococa 

aubl.) e t le g e n r e R h e x i a {Meriana, Usbeckia), d o n t nous avons d é 

couvert so ixante espèces nouve l l e s d a n s l ' A m é r i q u e t rop ica le s e u l e 

ment , en -deçà e t a u - d e l à de l ' é q u a t e u r . M. Bonp land a pub l ié u n 

magnifique o u v r a g e s u r les Mélas tomaeées , en d e u x vo lumes o r n é s 

de p lanches co lor iées . Q u e l q u e s espèces de R h e x i a e t de Melas toma 

sont des a r b u s t e s a l p e s t r e s , et m o n t e n t , d a n s la c h a î n e des A n d e s , à 

la h a u t e u r de 2,000 à 11,24-8 m è t r e s : te ls son t le Rhexia cernua, le 

Rhexia stricta, les Melastoma obscurum, aspergiltare e t lutescens. 

* Cette forme c o m p r e n d les L a u r u s , les P e r s e a e t les Ocotea si n o m 

breux dans l ' A m é r i q u e d u Sud , à quo i l 'on doi t j o i n d r e , en r a i son 

de l e u r r e s s e m b l a n c e e x t é r i e u r e , les Ca lophy l lum et les M a m m e a 

au port m a j e s t u e u x , de la famille des Gutt i fèrus . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



p o u r l e p e i n t r e d e p a y s a g e u n o u v r a g e q u i p r é s e n t e 

rait a u x r e g a r d s l e s s e i ze g r o u p e s q u e n o u s avons 

é n u m é r é s , et l e s r e t r a c e r a i t d 'abord i s o l é m e n t , p u i s 

r é u n i s , d e m a n i è r e à e n fa i re r e s s o r t i r l e s c o n t r a s t e s ' ! 

1 Afin de m i e u x d é t e r m i n e r ce q u e j e n e fais q u ' i n d i q u e r ici , qu 'on 

me p e r m e t t e de r e p r o d u i r e les c o n s i d é r a t i o n s s u i v a n t e s , e m p r u n t é e s 

a u chap i t r e d u Cosmos d a n s l eque l j ' a i e squ issé l 'h i s to i re de la pe in

t u r e de paysage et de l ' a r t d u dess in app l iqué à la phys ionomie des 

végé t aux : 

« T o u t ce q u i , d a n s l ' a r t , t o u c h e à l ' express ion des pass ions et à 

la b e a u t é des fo rmes h u m a i n e s , a p u r ecevo i r son d e r n i e r achève

m e n t d a n s les pays p lu s vois ins d u n o r d , où r è g n e u n c l imat t e m p é r é , 

sous le ciel de la Grèce et de l ' I ta l ie . C'est e n p u i s a n t d a n s les p r o 

fondeurs de son ê t r e e t en c o n t e m p l a n t chez ses s e m b l a b l e s les t ra i t s 

c o m m u n s de l a r ace h u m a i n e , que l ' a r t i s t e , à la fois c r é a t e u r et imi

t a t e u r , é v o q u e les types de ses compos i t ions h i s t o r i q u e s , h a p e i n t u r e 

de paysage n ' e s t pas n o n p lus p u r e m e n t i m i t a t i v e ; el le a u n fonde

m e n t p lu s m a t é r i e l ; il y a e n elle q u e l q u e chose de p lus t e r r e s t r e . 

Elle exige de la p a r t des sens u n e va r i é t é infinie d 'observat ions 

i m m é d i a t e s , obse rva t ions q u e l ' espr i t doi t s ' ass imi ler , p o u r les fé

c o n d e r p a r sa p u i s s a n c e et les r e n d r e a u x s e n s sous la forme d 'une 

œ u v r e d ' a r t . Le g r a n d style de la p e i n t u r e de p a y s a g e es t le fruit 

d ' u n e c o n t e m p l a t i o n p ro fonde de la n a t u r e e t de la t r ans fo rma t ion 

qu i s 'opère d a n s l ' i n t é r i e u r de la p e n s é e . 

« Sans d o u t e c h a q u e coin du g lobe est u n reflet de la n a t u r e e n 

t i è r e . Les m ê m e s fo rmes o r g a n i q u e s se r e p r o d u i s e n t sans cesse et se 

c o m b i n e n t de mi l le m a n i è r e s . P e n d a n t des mo i s e n t i e r s , les cont rées 

g lacées du n o r d se r a n i m e n t ; la t e r r e s'y couvre de végé t aux , les 

l a rges f leurs des p l an te s a lpes t res s 'y é p a n o u i s s e n t , le ciel y est doux 

et p u r . Fami l i a r i s ée s e u l e m e n t avec les fo rmes s imples de la flore 

e u r o p é e n n e et avec u n pe t i t n o m b r e de p l an t e s n a t u r a l i s é e s dans nos 

c o n t r é e s , la p e i n t u r e de p a y s a g e , g râce à la p r o f o n d e u r des sent i 

m e n t s e t à la pu i s sance d ' i m a g i n a t i o n qui a n i m e les a r t i s t e s , a pu 

accompl i r sa t â c h e g r a c i e u s e . Dans ce t t e c a r r i è r e b o r n é e , des pe in 

t r e s émiHcnts , tels q u e les C a r r a c h e , P o u s s i n , Claude Lor ra in et 

R u y s d a e l , on t t rouvé e n c o r e assez de place p o u r p r o d u i r e les créa

t ions les p lus va r iées et les p lu s r a v i s s a n t e s , en m ê l a n t hab i l emen t 

t o u t e s les formes d ' a r b r e s c o n n u e s e t les d ivers effets de la l umiè re . 
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Quoi de p l u s p i t t o r e s q u e q u e c e s F o u g è r e s a r b o r e s 

centes qui d é p l o i e n t l e u r s f e u i l l e s d é l i c a t e s a u - d e s s u s 

des Chênes - laur i er s d u M e x i q u e ; q u o i d e p l u s a t t r a y a n t 

que ces b u i s s o n s d e B a n a n i e r s o m b r a g é s p a r d e s G r a 

minées e n arbre., t e l l e s q u e l e s G u a d u a e t l e s B a m 

bous? A l 'art iste , i l e s t p e r m i s d e d i v i s e r l e s g r o u p e s ; 

sous son p i n c e a u , l e g r a n d e n c h a n t e m e n t d e l a n a 

ture se d é c o m p o s e e n t r a i t s p l u s s i m p l e s e t e n p a g e s 

détachées , c o m m e l e s o u v r a g e s écr i t s d e l a m a i n d e s 

h o m m e s . 

La v é g é t a t i o n d é p l o i e s e s f o r m e s l e s p l u s m a j e s 

tueuses s o u s l e s f e u x b r û l a n t s q u i r a y o n n e n t d u c i e l 

des t rop iques . D a n s l e p a y s d e s P a l m i e r s , à la p l a c e 

des tristes L i c h e n s o u d e s M o u s s e s q u i , vers l e s r é g i o n s 

g lacées , r e c o u v r e n t l ' é c o r c e d e s a r b r e s , l e C y m b i d i u m 

Si l 'art a encore q u e l q u e chose à a t t e n d r e , si j ' a i dû i n d i q u e r u n e 

voie nouvel le , p o u r r e t o u r n e r , d u m o i n s en p e n s é e , à l ' a n t i q u e a l 

liance de la sc ience , de l ' a r t et d e la poés i e , la g lo i re de ces g r a n d s 

maî t res n ' a p a s à en souffr i r . D a n s la p e i n t u r e de p a y s a g e , c o m m e 

dans t o u t e a u t r e b r a n c h e de l ' a r t , il y a l i eu de d i s t i n g u e r l ' é l é m e n t 

borné , fourni p a r la p e r c e p t i o n s ens ib l e , e t la mo i s son s a n s l imite 

que fécondent u n e sens ib i l i t é p ro fonde et u n e p u i s s a n t e i m a g i n a t i o n . 

Grâce à cet te force c r é a t r i c e , l a p e i n t u r e de paysage a p r i s u n c a r a c 

tère qui en fait auss i u n e so r t e d e poésie de la n a t u r e . Si l 'on é tud i e 

le déve loppement successif des a r b r e s , depu i s A n n i b a l C a r r a c h e e t 

Poussin j u s q u ' à Ë v e r d i n g e n e t R u y s d a e l , e n p a s s a n t p a r Claude L o r 

ra in , on sen t q u e cet a r t , m a l g r é son obje t , n ' e s t pas e n c h a î n é a u 

sol. On ne s 'aperçoi t p a s , chez ces g r a n d s m a î t r e s , des b o r n e s é t ro i t e s 

dans lesquel les ils é t a i e n t r e t e n u s ; e t c e p e n d a n t , il faut b i e n le r e 

conna î t r e , l ' é l a r g i s s e m e n t de l ' hor izon , la c o n n a i s s a n c e de fo rmes n a 

turel les plus g r a n d e s e t p lus n o b l e s , le s e n t i m e n t de la vie v o l u p t u e u s e 

et féconde qui a n i m e le monde, t rop ica l , offrent ce d o u b l e a v a n t a g e 

de fourn i r à la p e i n t u r e de paysage des m a t é r i a u x p lu s r i c h e s e t 

d'exciter plus a c t i v e m e n t la sens ib i l i té e t l ' i m a g i n a t i o n d ' a r t i s t e s 

moins h e u r e u s e m e n t d o u é s . » 
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et l a V a n i l l e o d o r i f é r a n t e se s u s p e n d e n t a u x t roncs 

d e s A n a c a r d e s e t d e s F i g u i e r s g i g a n t e s q u e s . L a fraîche 

v e r d u r e d u D r a c o n t i u m et l e s f e u i l l e s p r o f o n d é m e n t 

d é c o u p é e s d u P o t h o s c o n t r a s t e n t a v e c l e s c o u l e u r s 

d o n t b r i l l e n t l e s f l eurs d e s O r c h i d é e s . L e s B a u h i n i a 

g r i m p a n t s , l e s P a s s i f l o r e s , l e s B a n i s l è r e s d o r é s e n l a 

c e n t l e s a r b r e s d e l a forê t et s ' é l a n c e n t a u l o i n dans 

l e s a i r s . B e s f l eurs d é l i c a t e s s o r t e n t d e s r a c i n e s du 

T h e o b r o m a et d e l ' é c o r c e r u d e d e s C r e s c c n t i a et des 

G u s t a v i a 1 . A u m i l i e u d e c e t t e v é g é t a t i o n l u x u r i a n t e , 

d a n s l a c o n f u s i o n d e c e s p l a n t e s g r i m p a n t e s , l 'obser

v a t e u r a s o u v e n t p e i n e à r e c o n n a î t r e à q u e l l e tige 

1 Los o r g a n e s f loraux d u Crescen t i a Cujeto e t d u T u t u m a , dont 

le p é r i c a r p e l i g n e u x , e n r a i s o n de sa capac i t é , offre a u x indigènes 

u n e r e s s o u r c e si p r éc i euse p o u r les u s a g e s d o m e s t i q u e s , ceux du 

C y n o m e t r a , du T h e o b r a m a Cacao et d u P i r i g a r a (Gustavia L inn . ) , 

se font j o u r à t r a v e r s l ' écorce à moi t ié c a r b o n i s é e . Q u a n d les enfants 

m a n g e n t le fruit du Pirigara speciosa ou C h u p o , t o u t l eu r corps 

dev ien t j a u n e ; ce t te j a u n i s s e , qu i d u r e de v i n g t - q u a t r e à trente-six 

h e u r e s , d i spa ra î t d ' a i l l eurs d ' e l l e - m ê m e s a n s l ' emplo i d ' aucun m é 

d i c a m e n t . 

Je n ' o u b l i e r a i j a m a i s l ' impress ion q u e m ' a la issée la végétat ion 

l u x u r i a n t e des t r o p i q u e s , l o r s q u e j ' e n t r a i p o u r la p r e m i è r e fois, par 

u n e n u i t h u m i d e , d a n s u n e p l a n t a t i o n de Cacao (Cacahual) de la 

vallée d ' A r a g u a , e t que j e vis, lo in d u t r o n c , s u r u n e rac ine de 

T h e o b r o m a r e c o u v e r t e d ' u n e c o u c h e épa i s se de t e r r e n o i r e , éclore 

de g r a n d e s f leurs . C'est le cas où l 'ac t iv i té des forces product r ices 

se mani fes te d a n s la vie o r g a n i q u e de l a m a n i è r e la p lus i n s t a n t a 

n é e . Les peup le s d u n o r d p a r l e n t d u r éve i l de la n a t u r e a u premier 

soui l le d u p r i n t e m p s : u n e pa re i l l e exp res s ion c o n t r a s t e avec le lan

gage f iguré p a r l eque l Ar is to te se p l a i n t d e vo i r d a n s le r è g n e végé

ta l des p l a n t e s « j o u i s s a n t d ' u n s o m m e i l t r a n q u i l l e d o n t elles ne se 

réveilleront ia.ma.is, et e x e m p t e s de dés i r s qu i les exc i t en t à se m o u 

voi r . » (Aris tote , de Generatione animalium, 1. V, c. i , p . 778, et 

de Somno et l igilia, c . i , p . 4Ko, éd . B e k k e r . ) 
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appart iennent l e s f e u i l l e s e t l e s i l e u r s . U n s e u l a r b r e , 

entrelacé de P a u l l i n i a , d e B i g n o n i a e t de D e n d r o b i u m , 

forme u n g r o u p e J e p l a n t e s q u i , s é p a r é e s l e s u n e s d e s 

autres, suff iraient à c o u v r i r u n e s p a c e c o n s i d é r a b l e 

de terrain . 

Les p l a n t e s s o u s l e s t r o p i q u e s s o n t p l u s a b o n d a n t e s 

e n s u c s , l e u r v e r d u r e est p l u s f r a î c h e , l e u r s f e u i l l e s 

sont p l u s g r a n d e s e t p l u s b r i l l a n t e s q u e d a n s l e s p a y s 

du n o r d . L e s p l a n t e s s o c i a l e s , qu i r e n d e n t si u n i f o r m e 

la végé ta t ion e u r o p é e n n e , m a n q u e n t p r e s q u e c o m p l è 

t e m e n t a u x r é g i o n s é q u i n o x i a l e s . D e s a r b r e s , p r è s do 

deux fois auss i h a u t s q u e n o s C h ê n e s , p o r t e n t d e s 

fleurs q u i é g a l e n t n o s L i s e n g r a n d e u r e t e n é c l a t . S u r 

les rives o m b r a g é e s d u R i o M a g d a l c n a , d a n s l ' A m é 

rique d u S u d , cro î t u n e A r i s t o l o c h e g r i m p a n t e , d o n t 

les f leurs o n t q u a t r e p i e d s d e c i r c o n f é r e n c e ; l e s e n 

fants s ' a m u s e n t à s ' en faire u n e co i f fure L a f l eur d u 

Rafilesia a p r è s de 1 m è t r e d e d i a m è t r e , e t p è s e p l u s 

de 6 k i l o g r a m m e s e t d e m i . 

La h a u t e u r e x t r a o r d i n a i r e à l a q u e l l e s ' é l è v e n t , p r è s 

de l ' é q u a t e u r , n o n - s e u l e m e n t d e s m o n t a g n e s i s o l é e s , 

mais d e s c o n t r é e s t o u t e n t i è r e s , e t l ' a b a i s s e m e n t d e la 

t e m p é r a t u r e , q u i es t l a c o n s é q u e n c e d e c e t t e é l é v a t i o n , 

p r o c u r e n t à l ' h a b i t a n t d e la z o n e t o r r i d e u n s p e c t a c l e 

e x t r a o r d i n a i r e . E n m ê m e t e m p s qu ' i l c o n t e m p l e d e s 

1 Ce sont les fleurs de notre Aristolochia cordata. Après Vl/e-
lianthus annuus du Mexique, de la famille des Composées, les plantes 
qui portent, les plus grosses fleurs sont : lo Kafflcsia Arnoldi, les 
Aristolochia, les Datura, les Uarringtonia, les Gustavia, les Caro-
linea, les Lecythis, les Nymphoea, les Nelumbium, le Victoria Regina, 
les Magnolia, les Cactus, les Orchidées et les Liliacées. 
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b u i s s o n s d e P a l m i e r s et d e B a n a n i e r s , i l e s t e n t o u r é 

d e f o r m e s v é g é t a l e s q u i n e s e m b l e n t a p p a r t e n i r qu 'aux 

c o n t r é e s d u N o r d . D e s C y p r è s , d e s S a p i n s e t d e s C h ê 

n e s , d e s É p i n e s - v i n e t t e s e t d e s A u n e s t r è s - s e m b l a b l e s 

a u x n ô t r e s , c o u v r e n t l e s p l a t e a u x d u M e x i q u e m é r i 

d i o n a l e t l a p a r t i e d e s A n d e s q u i t raverse l ' é q u a t e u r . 

A i n s i , l a n a t u r e p e r m e t à l ' h a b i t a n t d e l a z o n e torr ide 

d e v o i r r é u n i e s , s a n s q u i t t e r l e p a y s o ù i l e s t n é , toutes 

l e s f o r m e s v é g é t a l e s d e l a t erre , d e m ê m e q u e d 'un 

p ô l e à l ' a u t r e la v o û t e d u c i e l d é p l o i e à s e s r e g a r d s 

t o u s s e s m o n d e s l u m i n e u x 

Ces j o u i s s a n c e s e t b e a u c o u p d ' a u t r e s e n c o r e sont r e 

f u s é e s a u x p e u p l e s s e p t e n t r i o n a u x . U n g r a n d n o m b r e 

d ' é t o i l e s e t d e f o r m e s v é g é t a l e s , l e s p l u s b e l l e s p r é c i 

s é m e n t , t e l l e s q u e l e s P a l m i e r s , l e s F o u g è r e s à h a u t e 

t i g e , l e s B a n a n i e r s , l e s G r a m i n é e s a r b o r e s c e n t e s e t l e s 

M i m o s e s a u x f e u i l l e s d é l i c a t e s e t p e n n é e s , l e u r r e s t e n t 

é t e r n e l l e m e n t i n c o n n u e s . L e s p l a n t e s m a l a d i v e s qu i 

s o n t e n f e r m é e s d a n s n o s s e r r e s n e r e p r é s e n t e n t q u e 

1 La p a r t i e d u ciel la p lu s m a g n i f i q u e , l a r é g i o n mér id iona l e où 

b r i l l en t le. C e n t a u r e , le Nav i re Argo et la Croix du S u d , où les n u é e s 

de Magel lan d é c r i v e n t l eu r o rb i t e , es t à j a m a i s cachée aux r ega rds 

des E u r o p é e n s . Ce n ' e s t q u e sous l ' é q u a t e u r q u e l ' h o m m e p e u t joui r 

de ce spectac le sans p a r e i l , e n e m b r a s s a n t d u r e g a r d t ous les as t res 

q u i , d u n o r d a u m i d i , font r e s p l e n d i r la voû t e d u ciel . Que lques -unes 

de n o s étoi les s e p t e n t r i o n a l e s , c o n t e m p l é e s de ce p o i n t de v u e , pa 

r a i s s e n t , e n r a i s o n de l e u r p e u d ' é l é v a t i o n , d ' u n e g r a n d e u r s u r n a 

tu r e l l e et p r e s q u e eff rayante : te l les s o n t , p a r e x e m p l e , la g r a n d e 

Our se et la pe t i te O u r s e . Mais n o n - s e u l e m e n t l ' h a b i t a n t des t rop iques 

p e u t c o n t e m p l e r t o u t e s les étoi les : u n a u t r e spec tac le n o n moins sa i 

s i s san t s'offre à ses r e g a r d s : p a r t o u t où les p l a ines et les vallées pro • 

fondes a l t e r n e n t avec les h a u t e s m o n t a g n e s , la n a t u r e a s e m é a u t o u r 

de lui des r e p r é s e n t a n t s de t o u t e s les fo rmes végé t a l e s . 
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t r è s - i m p a r f a i t e m e n t l a m a j e s t é d e l a v é g é t a t i o n t r o p i 

ca le ; ma i s dans l a p e r f e c t i o n d u l a n g a g e , .dans la f a n 

taisie br i l lante d u p o è t e , d a n s l 'art i m i t a t e u r d u p e i n 

tre, sont d e s s o u r c e s a b o n d a n t e s d e d é d o m m a g e m e n t s 

où notre i m a g i n a t i o n p e u t p u i s e r l e s v i v a n t e s i m a g e s 

de la n a t u r e e x o t i q u e . S o u s l e s c l i m a t s g l a c é s d u N o r d , 

au m i l i e u d e s l a n d e s s t é r i l e s , l ' h o m m e p e u t s ' a p p r o 

prier tout ce q u e l e v o y a g e u r va d e m a n d e r a u x z o n e s 

les p lus l o i n t a i n e s , e t s e c r é e r a u - d e d a n s d e l u i - m ê m e 

un m o n d e , o u v r a g e de s o n i n t e l l i g e n c e , l i b r e e t i m p é 

rissable c o m m e e l l e . 
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D E LÀ P H Y S I O N O M I E D E S P L A I N T E S . 

C H A P I T R E I I . 

PARTICULARITÉS. 

I N S E C T E S AILÉS E T POUSSIÈRE FÉCONDANTE DES PLANTES ENTRAÎNÉS 

DANS LES H A U T E S RÉGIONS PAR D E S COURANTS D ' A I R ASCENDANTS. 

— LE CniMRORAZO. — LE CONDOR, GÉANT DES VAUTOURS, E T C . 1 . 

O n r e n c o n t r e e n m e r , à u n e g r a n d e d i s t a n c e des 

c ô t e s , a ins i q u e j e l 'a i p l u s i e u r s fo i s o b s e r v é sur la 

m e r d u S u d , d e pe t i t s o i s e a u x et m ê m e d e s p a p i l l o n s 

c h a s s é s au l o i n par l e s v e n t s o r a g e u x q u i souf f lent de 

la terre . Il arr ive auss i q u e d e s i n s e c t e s s ' é l è v e n t i n 

v o l o n t a i r e m e n t d a n s l e s p l u s h a u t e s r é g i o n s de l ' a t 

m o s p h è r e , à 4 , 8 7 3 e t m ê m e à 5 , 8 4 7 m è t r e s a u - d e s s u s 

d e s p l a i n e s . C e l a t ient à ce q u e l a c h a l e u r d e la c r o û t e 

terres tre p r o d u i t u n c o u r a n t d'air v e r t i c a l q u i e n t r a î n e 

a v e c l u i l e s c o r p s l é g e r s . 

L o r s q u ' u n c h i m i s t e é m i n e n t , M. R o u s s i n g a u l t 2 , qu i 

Mlumboldt rattache souvent à ses sujets principaux d'autres sujets 
accessoires qui semblent de prime-abord leur être étrangers; témoin 
ce chapitre n qui traite presque exclusivement de zoologie. (L. G.) 

2 Boussingault (Jean~I5aptiste-Dieudonné), chimiste des plus émi-
nents, agronome distingué, membre de l'Institut,né à Paris en 1802. 
Elevé à l'Ecole des mines de Saint-Etienne, il partit dans sa jeu
nesse pour explorer, au nom d'une compagnie anglaise, d'anciennes 
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COURANTS D'AIR ASCENDANTS. 3 7 3 

à cette é p o q u e professa i t e n c o r e d a n s l ' É c o l e d e s M i 

nes n o u v e l l e m e n t é t a b l i e à S a n t a - F é d e B o g o t a , g r a 

vit l es m o n t a g n e s d e C a r a c a s , i l fut t é m o i n , v e r s l e 

mi l i eu d u j o u r , d a n s u n e e x c u r s i o n a u s o m m e t d e l a 

Silla, d 'un p h é n o m è n e q u i c o n s t a t e d ' u n e m a n i è r e 

frappante l ' e x i s t e n c e d e c e s c o u r a n t s d'air a s c e n d a n t s . 

Il vit, a ins i q u e s o n c o m p a g n o n d e v o y a g e , d o n M a -

riano de R i v e r o , d e s c o r p s b l a n c h â t r e s e t l u i s a n t s 

monter de la v a l l é e d e C a r a c a s , a t t e i n d r e l a c i m e d e 

la S i l l a , h a u t e de l , 7 o 4 m è t r e s , e t d e là r e t o m b e r s u r 

la côte v o i s i n e . C e j e u d u r a p e n d a n t u n e h e u r e e n t i è r e 

sans i n t e r r u p t i o n . D ' a b o r d M. B o u s s i n g a u l t avai t c r u 

voir u n e s s a i m d e p e t i t s o i s e a u x ; m a i s i l n e tarda p a s 

à se c o n v a i n c r e q u e c ' é t a i e n t d e s b r i n s d ' h e r b e s r é u 

n is e n p e l o t o n s . M. B o u s s i n g a u l t m ' a e n v o y é u n é c h a n -

mines de, l'Amérique du Sud, et, dans ce voyage, il rencontra 
Alexandre de Humboldt, avec qui il se lia et fit de savantes obser
vations. Quand éclata l'insurrection des colonies espagnoles, Bous
singault fut attaché à l'état-major du général Bolivar et se servit 
de sa position autant pour poursuivre ses travaux scientifiques que 
pour combattre. Ce fut ainsi qu'il étudia la Bolivie, le Venezuela 
et les contrées situées entre Carthagène et l'embouchure de l'O-
rénoque. Revenu en France, il exerça d'abord les fonctions de 
professeur de chimie à la Faculté des sciences de Lyon, dont il 
devint peu après le doyen. L'Académie des sciences de Paris l'appela 
dans son sein en 1839. Il occupa en 1848 et 1849 quelques fonc
tions politiques, mais y renonça bientôt pour revenir tout entier à 
ses utiles et savants travaux. M. Boussingault, de concert avec 
M. Dumas, a déterminé les proportions des éléments de l'air. Il a 
publié de nombreux articles dans les Annales de physique et de 
chimie, clans les Comptes rendus de VAcadémie des sciences, etc. 
Ses Mémoires de chimie agricole et de physiologie, réunis en vo
lume en 1834, et son Traité d'économie rurale, donné en 2 volumes 
in-8°, en 1844, font autorité, comme d'ailleurs tout ce qu'il a écrit. 

(L. G.) 
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t i l l o n d e c e t t e g r a m i n é e , q u e M. K u n t h a auss i tô t re

c o n n u e p o u r u n e e s p è c e d e V i l f a , p l a n t e q u ' o n t r o u v e 

s o u v e n t m ê l é e à l ' A g r o s t i s d a n s l e s p r o v i n c e s d e Cara

c a s et d e C u m a n a D e S a u s s u r e 2 a t r o u v é d e s p a p i l 

l o n s s u r l e m o n t B l a n c . R a m o n d 3 e n a r e n c o n t r é dans 

l e s s o l i t u d e s q u i e n t o u r e n t la c i m e d u M o n t - P e r d u . 

L o r s q u e , l e 2 3 j u i n 1 8 0 2 , MM. B o n p l a n d , Car los M o n -

tufar e t m o i n o u s p a r v î n m e s à l a h a u t e u r d e o , 8 S 2 m è 

t r e s , s u r l e r e v e r s o r i e n t a l d u C h i m b o r a z o , h a u t e u r où 

l e b a r o m è t r e d e s c e n d i t à 1 3 p o u c e s 11 l i g n e s 2 /10 , 

n o u s v î m e s v o l t i g e r a u t o u r d e n o u s d e s i n s e c t e s a i l és . 

N o u s r e c o n n û m e s q u e c ' é t a i e n t des d i p t è r e s r e s s e m -

1 C'était le Vilfa tenacissima de notre Synopsis plantarum 

xquinoctiatium orbis nom. 

' Bénédict de Saussure, célèbre philosophe, physicien et natura
liste suisse, né à Genève en 1740, mort en 1799, voyagea en France, 
en Allemagne, en Angleterre, en Italie, parcourut les Alpes à plu
sieurs reprises, et franchit le premier le mont Blanc jusqu'à sacime. 
Il consigna ses observations alpestres dans un ouvrage important 
qui a pour titre : Voyage dans les Alpes, 4 vol. ( 1779-1796). Il fit 
progresser la minéralogie, la botanique et la météorologie.De Saus
sure Ipventa ou rectifia l'électroniètre, l'hygromètre, le thermomè
tre et l'eudiomètre. 11 eut un fils et une fille, qui l'un et l'autre ont 
aussi été en possession de la célébrité : Théodore de Saussure, né en 
1767, mort en I84ÎJ, à qui les sciences physiques et la chimie vé
gétale sont redevables de précieux travaux, et Mm B Nccker de Saus
sure, née en 1763, morte en 1841, connue pour ses ouvrages d'édu
cation morale. (L. G.) 

3 Ramond de Carbonnières (L.-Fr.-Elisabeth), homme politique 
et savant français, né à Strasbourg en 1735, mort en 1827, successi
vement membre des Assemblées législatives, préfet, conseiller 
d'Etat, etc., trouva le moyen de consacrer beaucoup de temps à la 
science, particulièrement à la géologie, dont il est considéré comme 
l'un des fondateurs. On lui doit: Observations faites dans les Pyré

nées, 1799, 2 vol. in-8° ; Voyage au mont Perdu, 1801, in-8", et 

plusieurs autres écrits. (L. G.) 
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blant à des m o u c h e s ; m a i s n o u s m a r c h i o n s s u r u n e 

arête (cuchilla), l a r g e à p e i n e d e d ix p o u c e s , e n t r e 

deux p e n t e s r a p i d e s c o u v e r t e s d e n e i g e s , et i l n o u s 

fut i m p o s s i b l e d e l e s sa i s i r . L a h a u t e u r à l a q u e l l e 

nous a p e r ç û m e s c e s i n s e c t e s étai t à p e u p r è s la m ê m e 

que ce l le o ù d e s r o c h e r s d e t r a c h y t e d é n u d é s , p e r 

çant l ' e n v e l o p p e d e s n e i g e s é t e r n e l l e s , n o u s o f f ra i ent , 

dans le Lecidea geographica, la d e r n i è r e t r a c e d e v é g é 

tation. Ces p e t i t s a n i m a u x v o l t i g e a i e n t à 5 , 5 5 5 m è t r e s 

au-dessus d u n i v e a u d e l a m e r , 4 , 0 7 8 m è t r e s p l u s 

haut que la c i m e d u m o n t B l a n c . U n p e u p l u s b a s , 

mais t o u j o u r s a u - d e s s u s d e l a r é g i o n d e s n e i g e s , à 

5 , 0 6 8 m è t r e s e n v i r o n , B o n p l a n d avait o b s e r v é d e s 

papi l lons d 'un j a u n e c la i r q u i r a s a i e n t l e s o l . 

Les m a m m i f è r e s q u i , d a n s l e s A l p e s h e l v é t i q u e s , 

vivent l e p l u s p r è s d e s n e i g e s é t e r n e l l e s , s o n t l a Mar

motte d u r a n t s o n e n g o u r d i s s e m e n t h i v e r n a l , e t u n e 

très-petite e s p è c e d e C a m p a g n o l d é c r i t e p a r M a r t i n s 

sous l e n o m d e hypudœus nivalis. Cet a n i m a l s e 

creuse s u r l e f a u l h o r n , p r e s q u e i m m é d i a t e m e n t a u -

dessous d e s n e i g e s , d e s m a g a s i n s d a n s l e s q u e l s i l d é 

pose ses p r o v i s i o n s c o n s i s t a n t e n r a c i n e s d e p l a n t e s 

p h a n é r o g a m e s . O n a c r u g é n é r a l e m e n t e n E u r o p e q u e 

le jo l i r o n g e u r c o n n u s o u s l e n o m d e C h i n c h i l l a , d o n t 

la f o u r r u r e s o y e u s e et b r i l l a n t e es t si r e c h e r c h é e , h a 

bite auss i l e s p l u s h a u t e s m o n t a g n e s d u C h i l i : c 'es t 

une e r r e u r . L e Chinchilla laniger d e Gray ( J . - E d . ) 1 n e 

1 Jean-Ëdouard Cray, naturaliste anglais , né en 1800, membre de 

la Société royale de Londres et du conseil de la Société de Zoologie, a 

publié une mult i tude de mémoires , d'analyses, de catalogues, relatifs 
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vit q u e s o u s l a z o n e t e m p é r é e d e l ' h é m i s p h è r e a u s 

t r a l , s a n s j a m a i s f r a n c h i r l e 35" p a r a l l è l e a u - d e l à d e 

l ' é q u a t e u r . 

T a n d i s q u e , d a n s n o s A l p e s e u r o p é e n n e s , l e s L é c i -

d é e s , l e s P a r m é l i e s , l e s O m b i l i c a i r e s r e v ê t e n t d ' u n e 

v é g é t a t i o n c o l o r é e , m a i s c h é t i v c , l e s r o c h e r s q u e la 

n e i g e n 'a p a s c o m p l è t e m e n t e n v a h i s , o n t r o u v e d a n s 

l e s A n d e s , à u n e h a u t e u r d e 4 , 2 2 3 à 4 , 5 4 8 m è t r e s , 

d e s P h a n é r o g a m e s c o u v e r t e s d e b e l l e s fleurs, e t qu i 

n ' a v a i e n t p a s é t é d é c r i t e s a v a n t q u e n o u s n o u s f u s 

s i o n s a c q u i t t é d e c e s o i n . Ce s o n t : l e Culcitium nivale, 

l e Culcitium, rufescens, l e Culcitium reflexum, YEs-

peletia grandiflora, YEspcletia argéntea, l e Sida pi-

chinchensis, l e Itanunculus nubigenus, l e Ilanunculus 

Gusmanni à fleurs r o u g e s o u o r a n g é e s , enf in d e p e 

t i tes O m b e l l i f è r e s s e m b l a b l e s à d e s M o u s s e s e t d é s i 

g n é e s s o u s l e n o m d e Myrrhis andícola e t d e Fra

gosa arctioides. S u r l a p e n t e d u C h i m b o r a z o , l e Saxí

fraga Boussingaulti, d é c r i t p a r A d o l p h e B r o n g n i a r t 

r e v ê t d e s b l o c s d e r o c h e r s é p a r s , a u - d e s s u s m ê m e d e 

s u r t o u t aux col lec t ions de zoologie d u Eritish Muséum. Son f r è r e , 

C c o r g e s - R o b e r t Gray , s 'est l ivré aux m ê m e s é t u d e s , m a i s p a r t i c u l i è 

r e m e n t à l ' o r n i t h o l o g i e . Q u a n t à C laude Gay, cité à l 'occasion du 

Chinchilla laniger de Gray , on t r o u v e r a s u r lu i u n e no te b i o g r a p h i 

q u e d a n s le chap i t r e su ivan t . (L. G.) 
1 b r o n g n i a r t (Ado lphe -Théodore ) , d o c t e u r en m é d e c i n e , l ' u n des 

p lus cé lèb res n a t u r a l i s t e s c o n t e m p o r a i n s , m e m b r e de l ' Ins t i tu t , n é 

à Pa r i s e n 1 S 0 1 , fils d ' A l e x a n d r e B r o n g n i a r t , m o r t e n 1847 , qu i 

fut l u i - m ê m e l 'un des p lus g r a n d s n a t u r a l i s t e s de ce s iècle . L ' œ u v r e 

cap i t a le de M. Ad. B r o n g n i a r t est la s a v a n t e Histoire des végétaux 

fossiles. II a e n r i c h i les Annales des sciences naturelles, les Ar

chives du Muséum, d ' a r t i c les t r è s - i m p o r t a n t s . (L. G.) 
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la l imi te des n e i g e s é t e r n e l l e s , c ' e s t - à - d i r e à 4 , 8 0 1 

mètres , m a i s n o n p a s , c o m m e l ' o n t dit d e u x j o u r n a u x 

anglais d 'a i l l eurs fort e s t i m a b l e s , à 5 , 1 7 8 m è t r e s a u -

dessus du n i v e a u d e l a m e r 1 . La S a x i f r a g e d é c o u v e r t e 

par B o u s s i n g a u l t est a s s u r é m e n t , d e t o u t e s l e s p l a n t e s 

p h a n é r o g a m e s c o n n u e s j u s q u ' à c e j o u r à la s u r f a c e d e 

la terre, c e l l e q u i c ro î t d a n s l e s p l u s h a u t e s r é g i o n s . 

La h a u t e u r ver t i ca l e d u C h i m b o r a z o e s t , d 'après 

mes m e s u r e s t r i g o n o m é t r i q u e s , d e 6,5110 m è t r e s \ C'est 

un résultat i n t e r m é d i a i r e e n t r e c e u x q u ' o n t o b t e n u s l e s 

a c a d é m i c i e n s frança i s e t l e s a c a d é m i c i e n s e s p a g n o l s . 

La c a u s e p r i n c i p a l e d e c e d é s a c c o r d n e t i e n t p a s 

à ce q u e l e s effets d e l a r é f r a c t i o n t e r r e s t r e o n t é t é 

d i v e r s e m e n t a p p r é c i é s ; e l l e v i e n t p l u t ô t d e c e q u ' o n 

n'a pas a p p l i q u é l a m ê m e m é t h o d e p o u r r a m e n e r l e s 

bases t r i g o n o m é t r i q u e s au n i v e a u de la m e r . Cet te r é 

duct ion n'a é té e x é c u t é e , d a n s l e s A n d e s , q u ' a u m o y e n 

du b a r o m è t r e . Il s ' e n s u i t q u e l e s m e s u r e s d i t e s t r i g o 

n o m é t r i q u e s s o n t e n m ê m e t e m p s b a r o m é t r i q u e s , et 

que les ré su l ta t s d i f fèrent s u i v a n t l e s f o r m u l e s e m 

p loyées . S i , d a n s d e s m o n t a g n e s qu i o f frent u n e m a s s e 

é n o r m e c o m m e la c h a î n e d e s A n d e s , o n veut m e s u r e r 

t r i g o n o m é t r i q u e m e n t la p l u s g r a n d e par t i e d e la h a u 

teur t o t a l e , et si l ' o n se p l a c e d a n s u n l i e u b a s e t é l o i 

g n é , p r è s d e l a p l a i n e o u d u r i v a g e d e la m e r , o n 

n 'obt i ent q u e d e t r è s - p e t i t s a n g l e s d e h a u t e u r . D ' a u -

1 Comparez H u m b o l d t , Asie centrale, avec u n Mémoi re d e - H o o k e r , 

dans le Journal of Botany, t . I, 1834, p . 327 , e t Edinburyh new 

philosophical Journal, t . XVII, 1834, p . 380. 
8 Recueil d'observations astronomiques, t . I, p . 72 . 
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tre par t , d a n s l e s h a u t e s m o n t a g n e s , n o n - s e u l e m e n t il 

e s t d i f f ic i le d e t r o u v e r u n e b o n n e b a s e t r i g o n o m é t r i 

q u é , m a i s la p a r t i e q u i re s t e à m e s u r e r b a r o m é t r i q u e -

m e n t g r a n d i t à c h a q u e p a s q u e l ' o n fait p o u r s ' a p p r o 

c h e r d e l a m o n t a g n e . T e l s s o n t l e s o b s t a c l e s q u e 

r e n c o n t r e n t t o u s les v o y a g e u r s q u i c h o i s i s s e n t , d a n s 

l e s h a u t e s p l a i n e s d o m i n é e s d e tout c ô t é par l e s s o m 

m e t s d e s A n d e s , l e p o i n t c e n t r a l d e l e u r s o p é r a t i o n s 

g é o d é s i q u e s . 

J 'ai m e s u r é l e C h i m b o r a z o à l ' o u e s t d u Rio 

C h a m b o , d a n s la p l a i n e d e T a p i a , c o u v e r t e d e 

p i e r r e p o n c e e t h a u t e d e 2 , 8 8 9 m è t r e s , d 'après l e s 

i n d i c a t i o n s d u b a r o m è t r e . L e s l l a n o s d e L o u i s a et 

s u r t o u t la p l a i n e d e S i s g o u n , é l e v é e d e 3 7 , 0 3 2 m è 

tres , f o u r n i r a i e n t d e s a n g l e s d e h a u t e u r p l u s c o n s i d é 

r a b l e s . J ' ava i s t o u t p r é p a r é p o u r p r e n d r e m e s m e s u r e s 

d a n s la p l a i n e d e S i s g o u n , l o r s q u e l a c i m e du C h i m 

b o r a z o se v o i l a s u b i t e m e n t d e n u a g e s é p a i s . 

L e s l i n g u i s t e s n e s e r o n t p e u t - ê t r e p a s f â c h é s d e 

t r o u v e r i c i q u e l q u e s c o n j e c t u r e s s u r l ' é t y m o l o g i e d u 

C h i m b o r a z o . Le d i s t r i c t o u c o r r e g i m i e n l o , d a n s l e 

q u e l e s t s i t u é e c e t t e m o n t a g n e , s ' a p p e l l e Chimbo. La 

C o n d a m i n e fait d é r i v e r Chimbo d e chim.pa.ni, q u i s i g n i 

fie passer une rivière l . S e l o n l u i , Chimbo-raço v e u t 

1 Voyage a l'équateur, 1 7 o l , p . 184 .— Char les -Mar ie de l a Conda 

m i n e , v o y a g e u r e t s a v a n t f r ança i s , m e m b r e de l 'Académie f rança ise 

e t de l 'Académie des s c i e n c e s , n é à P a r i s e n 1 7 1 0 , m o r t e n 1774, fut 

c h a r g é , en 1736, d ' a l l e r à l ' é q u a t e u r , avec B o u g u e r , p o u r d é t e r m i n e r 

la g r a n d e u r e t la con f igu ra t ion de l a t e r r e ; il p a r c o u r u t p e n d a n t dix 

a n s p r e s q u e tou te l ' A m é r i q u e d u S u d , e t p u b l i a , à son r e t o u r : 

Relation d'un voyage fait dans l'intérieur de l'Amérique méridio-
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ORIGINE DU NOM DE CHIMBORAZO. 379 

dire la neige de l'autre bord, p a r c e q u e , près d u v i l 

lage de C h i m b o , o n t raverse l e r u i s s e a u e n f a c e d e 

cetle g i g a n t e s q u e m o n t a g n e . D e m ô m e d a n s la l a n g u e 

Q q u i c h u a , chimpa d é s i g n e l'autre rive, le côté opposé, 

et chimpani e x p r i m e l ' i d é e d e traverser, traverser une 

rivière ou un pont. P l u s i e u r s i n d i g è n e s d e la p r o v i n c e 

de Quito m ' o n t a s s u r é q u e Chimborazo s ign i f i e s i m 

p l e m e n t la neige de Chimbo. La m ê m e t e r m i n a i s o n se 

retrouve d a n s Carguai-razo; m a i s razo para î t i t r e u n e 

express ion p r o v i n c i a l e . L e j é s u i t e H o l g u i n n e l 'a p a s 

admise *. L e v é r i t a b l e n o m d e l a n e i g e est ritti. M o n 

savant a m i l e p r o f e s s e u r B u s c h m a n n a r e m a r q u é q u e , 

clans l e d i a l e c t e C h i n c h a y s u y o o n u s a g e au n o r d d e 

Cuzco j u s q u ' à Q u i t o et à P a s t o , la n e i g e es t n o m m é e 

raju, a p p a r e m m e n t a v e c u n / g u t t u r a l 2 . G o m m e , e n 

raison de la l e t t r e a, i l n e para î t pas p r o b a b l e q u e l e 

n o m d u C h i m b o r a z o e t c e l u i d u v i l l a g e p r è s d u q u e l 

est s i t u é e ce t te m o n t a g n e s o i e n t f o r m é s d e s p r i m i t i f s 

Chimpa et Chimpani, i l n e sera i t p a s i m p o s s i b l e d e 

les dér iver d u m o t chimpu, qu i sert à d é s i g n e r , d a n s 

le d ia lec te Q q u i c h u a , u n fil d e c o u l e u r , u n e f r a n g e 3 , 

nale, 1745; Journal du voyage fait par ordre du roi à l'équateur, 

1751 ; ta Figure de la terre déterminée par les observations de 

MM. delaCondamine etBouguer, 1749. (L. G.) 
1 Dans son exce l len t Vocabulario de la lengua gênerai de todo 

el Peru, llamada lengua Qquichua o del Inca, i m p r i m e à L i m a 

en 1008. 

* On p e u t vo i r ce m o t d a n s le Glossaire du d ia lec te C h i n c h a y s u y o , 

composé pa r don J u a n de F i g u e r e d o , e t j o in t sous f o r m e d ' a p p e n d i c e 

à l ' ouvrage de T o r r e s R u b i o , i n t i t u l é : Arle y vocabulario de la len

gua Qquichua, reimpr. en Lima, 1754, fol. 222 . 
3 Sefial de l a n a , h i lo 6 bor l i l l a de co lo res . 
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par s u i t e la c o u l e u r r o u g e d u c i e l (arrebolcs), et e n 

fin l ' a r é o l e d u s o l e i l e t d e l a l u n e . O n p e u t , a c e qu'i l 

s e m b l e , t i r er d i r e c t e m e n t l e n o m d u C h i m b o r a z o de 

c e t t e r a c i n e , s a n s avo ir r e c o u r s au v i l l a g e d e C h i m b o . 

D a n s t o u s l e s c a s , i l f a u d r a i t é c r i r e Chimporazo avec 

u n p, la l e t t r e b é t a n t , c o m m e o n sa i t , i n c o n n u e aux 

P é r u v i e n s . 

Mais e s t - i l d o n c p r o u v é , a p r è s t o u t , q u e l e n o m de 

c e t t e m o n t a g n e c o l o s s a l e a p p a r t i e n n e à l a l a n g u e des 

I n c a s , e t n e p o u r r a i t - i l p a s r e m o n t e r b e a u c o u p p l u s 

l o i n ? D ' a p r è s u n e t r a d i t i o n g é n é r a l e m e n t a d o p t é e , i l n'y 

avait pas l o n g t e m p s q u e la l a n g u e Q q u i c h u a éta i t par lée 

d a n s l e p a y s d e Q u i t o , q u a n d l e s E s p a g n o l s e u firent la 

c o n q u ê t e . E l l e avai t s u c c é d é à la l a n g u e P u r u a y , dont 

il n e re s te p l u s d e t r a c e s a u j o u r d ' h u i . Il e x i s t e p l u s i e u r s 

a u t r e s n o m s d e m o n t a g n e s , t e l s q u e l e P i c h i n c h a , l 'I l i -

n i s s a , l e C o t o p a x i , q u i n ' o n t a u c u n e s ign i f i cat ion d a n s 

la l a n g u e d e s I n c a s , et q u i , p a r c o n s é q u e n t , datent 

d ' u n e é p o q u e a n t é r i e u r e à l ' i n t r o d u c t i o n d u c u l t e du 

s o l e i l et d e l a l a n g u e o f f i c i e l l e e n u s a g e à l a c o u r des 

m a î t r e s d e C u z c o . L e s n o m s d e s m o n t a g n e s et des r i 

v ières a p p a r t i e n n e n t , d a n s t o u t e s l e s c o n t r é e s , aux 

m o n u m e n t s l e s p l u s a n c i e n s et l e s p l u s a u t h e n t i q u e s de 

l ' h i s t o i r e d e s l a n g u e s ; e t m o n f r è r e , G u i l l a u m e de 

H u m b o l d t 1 , e n a t iré p a r t i d ' u n e m a n i è r e t r è s - i n g é 

n i e u s e , d a n s ses r e c h e r c h e s s u r l ' a n c i e n n e dif fusion 

1 C h a r l e s - G u i l l a u m e , b a r o n d e H u m b o l d t , h o m m e po l i t ique con

s i d é r a b l e , l ingu i s te é r n i n e n t , n é e n P r u s s e , e n 1767. m o r t en d835, 

f rère chér i d 'A lexandre de H u m b o l d t . C'est à lui q u e s o n t dédiés les 

Tableaux de la nature. 
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des races ibériques. Cependant une conjecture im
prévue s'est produite depuis : Velasco dans son 
Histoire de Quito, prétend que «les Incas Tapac Yu-
panqui et Huayna Capac, lorsqu'ils firent la conquête 
de Quito, furent fort étonnés d'entendre les indigènes 
parler un dialecte dérivé de leur langue Qquichua » 
Prescott toutefois regarde cette assertion comme dé
nuée de fondement2. 

Il faudrait superposer le Saint-Gothard, l'Athos ou 
le Righi au Cbimborazo pour obtenir la hauteur assi
gnée actuellement au Dhawalagiri3, dans la chaîne de 
l'Himalaya. 

L'élévation relative des masses rocheuses que nous 
appelons chaînes de montagnes est, aux yeux du 
géognosle qui s'élève à des considérations générales 

1 Historia de Quito, t . I , p . 185. 
1 History of the conquest of Peru, t . I, p . 125. — Pre sco t t ( W i l 

liam- I l i c k l i n g ) , h i s t o r i e n a m é r i c a i n , m e m b r e c o r r e s p o n d a n t de 

l ' Insti tut de F r a n c e , n é d a n s le Massachuse t s , en 1796 , m o r t à N e w -

York en 18S9. On doi t à ce l a b o r i e u x éc r iva in , d e v e n u fort j e u n e 

presque aveugle , d 'u t i l e s et consc i enc i eux t r a v a u x : VHisloire de. 

Ferdinand et d'Isabelle [History of the reign of Ferdinand, e t c . , 

3 vol . , 1838, e t , d e p u i s , en 1 8 4 9 ) ; l 'Histoire delà conquête du 

Mexique (History of the conquest, e t c . ; Bos ton , 1 8 4 3 , 3 vol . , t r a d . 

en français p a r M. A m é d é e P i c b o t , 1846, 3 v - l . ) ; VHistoire d e la 

conquête du Pérou (History of the conquest of Peru ; Bos ton , 1847, 

3 vol,), e t c . , e tc . P r e s c o t t passe p o u r u n h i s t o r i e n auss i i m p a r t i a l q u ' é -

rud i t ; il d o n n e u n e foule de r e n s e i g n e m e n t s n o u v e a u x , pu i sé s d a n s 

des d o c u m e n t s m a n u s c r i t s ; il j o i n t à ses c o n n a i s s a n c e s a p p r o f o n d i e s 

un style a n i m é et p r e s q u e t o u j o u r s e n t r a î n a n t . (L. G.) 
3 Dhawa lag i r i , D a o u l a g b i r i ou Dolagh i r , m o n t a g n e de l 'Asie , su r les 

l imites du N é p a l , passe p o u r le s o m m e t le p lu s élevé de l 'Himalaya . 

Sa h a u t e u r est de 8,600 m è t r e s . L e P . j é su i t e T i e f e n t h a l c r , T y r o l i e n , vi t 

et f igura le p r e m i e r , s u r sa c a r t e , e n 1 7 6 6 , le colosse du D h a w a l a 

giri dont il e s t i m a la h a u t e u r à 4,390 to ises (8,5!i6 m è t r e s ) . (L. G.) 
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sur l a s t r u c t u r e i n t é r i e u r e d u g l o b e , u n p h é n o m è n e si 

p e u c o n s i d é r a b l e , q u ' i l a p p r e n d r a i t s a n s é t o n n e m e n t 

q u ' o n a d é c o u v e r t e n t r e l ' H i m a l a y a e t l 'Al ta ï d'autres 

s o m m i t é s , é l e v é e s a u - d e s s u s d u D h a w a l a g i r i et du 

D j a v a h i r a u t a n t q u e c e s d e u x c i m e s e l l e s - m ê m e s d é 

p a s s e n t l e C h i m b o r a z o *. 

L a h a u t e u r c o n s i d é r a b l e à l a q u e l l e la réverbéra t ion 

d e l a c h a l e u r é l è v e d a n s l e s m o n t a g n e s d e l 'As ie c e n 

trale l a l i m i t e s u p é r i e u r e d e s n e i g e s , s u r l a p e n t e 

s e p t e n t r i o n a l e d e l ' H i m a l a y a , r e n d c e s m o n t a g n e s , 

s i t u é e s e n t r e 29° e t 3 0 ° 3 0 ' d e l a t i t u d e , a u s s i a c c e s s i 

b l e s q u e l e s o n t l e s A n d e s s o u s l e s t r o p i q u e s . L e c a p i 

t a i n e A l e x a n d r e G é r a r d a gravi l e T a r h i g a n g , jusqu'à 

l a h a u t e u r q u e j 'a i a t t e i n t e s u r l e C h i m b o r a z o , et a 

p e u t - ê t r e m ê m e d é p a s s é c e t t e l i m i t e d e 3 8 m è t r e s 2 . 

M a l h e u r e u s e m e n t , m a l g r é l a c u r i o s i t é q u ' e l l e s e x 

c i t e n t d a n s l e p u b l i c , c e s a s c e n s i o n s a u - d e s s u s de la 

l i g n e d e s n e i g e s n ' o n t , a u p o i n t d e v u e s c i e n t i f i q u e , 

a i n s i q u e j e l'ai d é m o n t r é a i l l e u r s a v e c p l u s d e déta i l s , 

q u ' u n e t r è s - f a i b l e u t i l i t é . 

1 H u m b o l d t , Vues des Cordillères et Monuments des peuples in

digènes de l'Amérique. Voyez auss i un Mémoi re i n t i t u l é : Ueber zwei 

Versuche den ChimSorazo zu besteigen, 1802 und 1 8 3 1 , dans le 

r e c u e i l i n t i t u l é : Schuhmaclier's Jahrbuch fur 1837, p . 176. 
8 Cela est aff irmé dans le Critical Researches on Phitology and 

Geography, 1 8 2 4 , p . 144. — Le c a p i t a i n e A l e x a n d r e Géra rd et ses 

f r è r e s , a u n o m b r e d e s q u e l s le m é d e c i n J o h n G é r a r d , firent des 

voyages d a n s l 'Asie c e n t r a l e . Le c a p i t a i n e A l e x a n d r e Géra rd a publ ié : 

Tours in the Himalaya (1840). D a n s cet o u v r a g e ij i ixe la l imite des 

n e i g e s p e r p é t u e l l e s s u r l a p e n t e m é r i d i o n a l e de l 'Himalaya à 

2 ,080 toises (4 ,054 m è t r e s ) , e t s u r la p e n t e s e p t e n t r i o n a l e à 

3,200 toises (6,237 mè t re s ) . (L. G.) 
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LE CONDOR,' GÉANT DES V A U T O U R S . 3 8 3 

J'ai d o n n é , d a n s m o n Recueil iobservations de Zoo

logie et d'Anatomie comparée1, l ' h i s t o i r e n a t u r e l l e d u 

Condor q u i , avant m o n v o y a g e , a é t é d é f i g u r é e d e p l u 

sieurs m a n i è r e s . L e C o n d o r es t a p p e l é C u n t u r d a n s la 

langue I n c a , M a n q u e c h e z l e s A r a u c a n i e n s d u Chi l i ; 

D u m é r i l 2 l e n o m m e Sarcoramphus Condor. J'ai d e s s i n é 

et fait graver l a tô le d u C o n d o r , d e g r a n d e u r n a t u r e l l e , 

d'après u n i n d i v i d u v ivant . 

Le L e m m e r g e i e r 3 d e l a S u i s s e e t l e F a u c o n d e s -

1 T. I, p p . 26-45. 

"Dumér i l ( A n d r é - M a r i e - C o n s t a n t ) , médec in e t na tu ra l i s t e f r an 

çais, m e m b r e de l 'Académie des sc iences e t de l 'Académie de m é d e 

cine, l 'un des p lus é m i n e n t s n a t u r a l i s t e s e t a n a t o m i s t e s c o n t e m p o 

ra ins , n é à A m i e n s , e n 1774, m o r t en 1860. E n 1801 , il fut appelé à 

la chaire d ' ana tomie de la F a c u l t é de m é d e c i n e de P a r i s , et passa e n 

suite dans les cha i r e s de pa tho log ie et d e phys io logie . L ' u n des élèves 

de prédilect ion de Georges Cuvie r , il lu i s u c c é d a c o m m e pro fesseur 

d'histoire na tu r e l l e à l ' a n c i e n n e école c e n t r a l e du P a n t h é o n . Il r e m 

plaça Lacépède, en 1825 , d a n s la cha i r e d ' e rpé to log ie et d ' ich thyologie 

au Jard in des p lan te s de P a r i s . On lu i do i t , e n t r e a u t r e s m o n u m e n t s 

de son savoir : l'Erpetologie générale ou Histoire naturelle des 

reptiles (1835-1854, 9 vol. in-8° , avec p l a n c h e s ) ; Zoologie analyti

que (1806, i n - 8 ° ) ; Considérations générales sur la classe des in

sectes (1823 , i n - 8 ° , avec 60 p l anches ) ; Traité élémentaire d'histoire 

naturelle (p lus . édi t . de 1804 à 1846, 2 vol . in-8», fig.); Leçons d'a

natomie comparée de Georges Cuvier, avec M. D u v e r n o y (1800 e t 1836, 

8 vo l . in -8 0 ) ; Ichthyologie a,nalytique, 1856, in -4° ; e t c . , e t c . M . D u m é r i l 

a enrichi p lus i eu r s r e c u e i l s e t d i c t i onna i r e s sc ient i f iques d 'exce l len ts 

articles. Il a dans son fils, M. A u g u s t e - H e n r i - A n d r é D u m é r i l , auss i 

natural is te d i s t i n g u é , n é à Pa r i s e n 1812, u n d igne succes seu r , à qu i 

l'on doit , e n t r e a u t r e s o u v r a g e s , le Catalogue des reptiles du Mu

séum, une sui te à Y Erpétologie générale de sou p è r e , e t c . , e tc . (L. G.) 
3 Nom v u l g a i r e q u e p o r t e d a n s les Alpes le Gypaè te b a r b u de 

Georges Cuvier . L e m m e r - G e y e r signifie e n f rançais Vautour des 

Agneaux. VJuffon l'a décr i t sous le n o m d e "Vautour d o r é . C'est le 

plus g r a n d des K a p a c e s q u i h a b i t e n t l ' anc ien c o n t i n e n t . Les varia-
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t r u c t e u r (Falco destructor) d e D a u d i n l e m ê m e p r o 

b a b l e m e n t q u e l e Falco Harpyia d e L i n n é , s o n t les 

p l u s g r a n d s o i s e a u x v o l a n t s a p r è s l e C o n d o r . 

L a r é g i o n q u e l ' o n p e u t c o n s i d é r e r c o m m e l e sé jour 

h a b i t u e l d u C o n d o r c o m m e n c e à l a h a u t e u r d e l 'E tna . 

E l l e c o m p r e n d d e s c o u c h e s d'a ir é l e v é e s d e 3 , 2 4 9 à 

o , 8 4 7 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e l a m e r . 

M. d e T s c h u d i r a c o n t e , d a n s s& Faune péruvienne \ 

q u ' i l a v u , d a n s l ' î l e d e P u n a , v o l t i g e r à 4 , 4 3 1 m è t r e s 

d e h a u t e u r d e s e s s a i m s d e C o l i b r i s , q u i p r o l o n g e n t 

l e u r s v o y a g e s d ' é t é , d ' u n e part j u s q u ' à 61° d e la t i tude 

sur l e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s d e l ' A m é r i q u e d u N o r d , 

d ' a u t r e part j u s q u ' à l ' a r c h i p e l d e la T e r r e d e f e u . 

O n a i m e à c o m p a r e r , p a r m i l e s h a b i t a n t s d e l 'a ir , l e s 

e x t r ê m e s e n g r a n d e u r e t e n p e t i t e s s e . L e s p l u s g r a n d s 

C o n d o r s q u e l ' o n t r o u v e d a n s l a c h a î n e d e s A n d e s , près 

d e Q u i t o , o n t 5 m è t r e s d ' e n v e r g u r e , l e s p l u s pet i t s 

t i o n s qu 'of f rent son p l u m a g e , s u i v a n t ' l ' â g e des i n d i v i d u s , on t donné 

l i eu à des e r r e u r s et à faire d ' u n e seule e t m ê m e espèce p lus ieurs 

espèces . (L. G.) 
1 D a u d i n ( F r . - M a r i e ) , n a t u r a l i s t e f r ança i s , m o r t p r é m a t u r é m e n t , 

en 1804 , à l ' âge de t r e n t e - q u a t r e a n s , a laissé un Traité d'ornitho
logie (1800, 2 vol. in -8°) , o u v r a g e i n c o m p l e t e t où Fon a l ieu de re le

ver p lu s i eu r s e r r e u r s , e t u n e Histoire naturelle des reptiles ( 1802-

1803, 8 vol . in-8°) , œ u v r e e s t i m a b l e qu i est l ' u n e des sui tes au 

Buffon dit de S o n n i n i . (L. G.) 
a Ornithologie, p . 12. — T s c h u d i ( J e a n - J a c q u e s d e ) , na tura l i s te 

voyageu r , n é à Clar i s , e n Su i s se , e n 1 8 1 8 , a exp loré sc ien t i f iquement 

le P é r o u p e n d a n t p l u s i e u r s a r m é e s . On a de lu i , en a l l e m a n d : Re
cherches sur la Faune péruvienne, Sa in t -Gal l , 1844-1847 , avec 

76 p l a n c h e s ; le Pérou,esquisses de voyages durant les années 1838 

à 1842, e tc . — Son p a r e n t , M. F r é d é r i c de T s c h u d i , a p u b l i é , en vers 

a l l e m a n d s , la Vie animale des Alpes, o u v r a g e t r a d u i t en f rançais , 

e n 1838. (L. G.) 
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3 mètres . D'après l e s d i m e n s i o n s d e l e u r s a i l e s et l ' a n 

gle sous l e q u e l n o u s v î m e s s o u v e n t c e s o i s e a u x p l a n e r 

vert icalement a u - d e s s u s d e n o u s , o n p e u t j u g e r d e l ' i m 

mense h a u t e u r à l a q u e l l e o n l e s voi t s ' é lever par u n c i e l 

serein. U n a n g l e o p t i q u e d e 4 m i n u t e s , p a r e x e m p l e , 

donne u n e d i s t a n c e v e r t i c a l e d e 2 , 2 3 4 m è t r e s . O r , la 

grotte (Machay) d ' A n l i s a n a , s i t u é e v i s -à -v i s d u m o n t 

Chussu longo , e t p r è s d e l a q u e l l e n o u s m e s u r â m e s le vo l 

du Condor , d a n s l e s A n d e s d e Q u i t o , e s t à 4 , 8 3 9 m è t r e s 

au-dessus d e la s u r f a c e d e l ' O c é a n P a c i f i q u e . L a h a u 

teur a b s o l u e à l a q u e l l e s 'était é l e v é l e C o n d o r é ta i t 

donc de 7 , 0 9 3 m è t r e s , p o i n t o ù l e b a r o m è t r e se 

soutient à p e i n e à 12 p o u c e s , m a i s q u i n 'e s t p a s c e 

pendant s u p é r i e u r a u x s o m m e t s c u l m i n a n t s d e l ' H i 

malaya. C'est u n p h é n o m è n e p h y s i o l o g i q u e t r è s - s a i s i s -

sant de vo ir l e m ê m e o i s e a u , a p r è s qu' i l a t o u r n o y é 

des h e u r e s e n t i è r e s d a n s d e s r é g i o n s o ù l 'a ir es t a u s s i 

raréfié, s 'abattre t o u t d ' u n c o u p s u r l e r i vage d e l a 

mer , e n rasant , p a r e x e m p l e , la p e n t e o c c i d e n t a l e d u 

volcan d e P i c h i n c h a , et d a n s l ' e s p a c e d e q u e l q u e s 

heures t raverser t o u s l e s c l i m a t s . Ce p a s s a g e r a p i d e 

des c o u c h e s s u p é r i e u r e s a u x c o u c h e s i n f é r i e u r e s d e 

l'air est u n e p r e u v e d e p l u s d e l a fac i l i t é a v e c l a q u e l l e 

se v ident et s e g o n f l e n t l e s c e l l u l e s a é r i e n n e s d e s o i 

seaux. 

Il y a p l u s d e c e n t a n s q u ' U l l o a e x p r i m a i t d é j à s o n 

é t o n n e m e n t d e ce q u e l e v a u t o u r d e s A n d e s p û t p l a 

ner à des h a u t e u r s o ù l e b a r o m è t r e t o m b e a u - d e s 

sous d e 14 p o u c e s 1 . O n croya i t a l o r s , e n r a i s o n n a n t 

1 Voyage de l'Amérique méridionale, t. XII, 2 B part., 1752; Ob-

2 5 
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p a r a n a l o g i e d 'après l e s e x p é r i e n c e s fa i tes a v e c la m a 

c h i n e p n e u m a t i q u e , q u ' a u c u n a n i m a l n e p o u v a i t vivre 

s o u s u n e p r e s s i o n a t m o s p h é r i q u e auss i f a i b l e . M o i -

m ê m e , a ins i q u e j e l 'ai r a p p o r t é p l u s h a u t , j 'ai v u sur l e 

C h i m b o r a z o l e b a r o m è t r e d e s c e n d r e à 1 3 p o u c e s 11 l i 

g n e s 2 / 1 0 . M o n a m i , M. G a y - L u s s a c *, a r e s p i r é p e n d a n t 

u n q u a r t d ' h e u r e s o u s u n e p r e s s i o n d e 12 p o u c e s 1 l i 

g n e 7 / 1 0 . S a n s d o u t e l ' h o m m e é p r o u v e , à u n e t e l l e h a u 

t e u r , u n état d ' a n g o i s s e et d ' é p u i s e m e n t t r è s - p é n i b l e , 

s u r t o u t l o r s q u ' i l e s t f a t i g u é p a r d e s efforts m u s c u 

l a i r e s . L e C o n d o r , a u c o n t r a i r e , para î t a c c o m p l i r aussi 

f a c i l e m e n t ses f o n c t i o n s r e s p i r a t o i r e s s o u s u n e p r e s 

s i o n d e 1 2 p o u c e s q u e s o u s u n e p r e s s i o n d e 2 8 . Cet 

o i s e a u est p r o b a b l e m e n t , d e t o u s l e s ê t r e s c r é é s , c e l u i 

q u i p e u t , à s o n gré_, s ' é l o i g n e r l e p l u s d e la surface 

servations astronomiques et physiques, \). H O . — Anto ine d 'Ul loa , 

h o m m e po l i t i que , m i l i t a i r e , et a d m i n i s t r a t e u r e s p a g n o l , ami et p ro 

t e c t e u r des sc iences e t de l ' i n d u s t r i e , n é à Sévil le en 1716, m o r t en 

1793, c r éa le p r e m i e r l a b o r a t o i r e de m é t a l l u r g i e e t le p r e m i e r cabi 

n e t d ' h i s t o i r e n a t u r e l l e d a n s sa p a t r i e ; c 'es t lu i q u i découvr i t le p l a 

t i n e . 
1 G a y - L u s s a c (Nico las -François ) , n é à S a i n t - L é o n a r d , dans le d é 

p a r t e m e n t d e la H a u t e - V i e n n e , en 1778 , m o r t e n 1830, m e m b r e de 

l ' Ins t i tu t , l ' u n des p lus g r a n d s ch imis t e s et phys ic i ens qu i a i en t i l 

lu s t r é les sc iences . Il fut le c o m p a g n o n de voyages d 'Alexandre de 

H u m b o l d t e n A m é r i q u e , en 1803 et 1806. Il s e ra i t t r o p long de citer 

ici ses obse rva t ions e t ses d é c o u v e r t e s c o m m e phys ic i en et comme 

ch imi s t e . Ses n o m b r e u x m é m o i r e s o n t é té p u b l i é s d a n s les Recueils 

de l a Socié té d 'Arcuei l , de l 'Académie des sc iences , do la Société 

p h i l o m a t h i q u e , d a n s les Annales de chimie et de physique, que 

F r a n ç o i s Arago et lu i r é d i g è r e n t de l ' a n n é e 1816 à l ' a n n é e 1840. Ses 

be l les l eçons on t été recue i l l i es et pub l i ées sous les t i t res de Cours de 

physique [1827, p a r M. Grosse l in ) , e t de Cours de chimie (1828, p a r 

M. Gau l t i e r de C laub ry ) . (L. G.) 
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terrestre ; j e d i s à s o n g r é , car , a ins i q u e j e l 'a i o b s e r v é 

plusieurs f o i s , l e s i n s e c t e s e t l e s a n i m a l c u l e s in f 'u -

soires à e n v e l o p p e s i l i c e u s e s o n t e n t r a î n é s e n c o r e p l u s 

haut par l e s c o u r a n t s d 'a ir a s c e n d a n t s . V r a i s e m b l a b l e 

ment l e vol d u C o n d o r d é p a s s e la l i m i t e q u e n o u s 

avons t r o u v é e p a r l e c a l c u l . Je m e s o u v i e n s q u ' é t a n t 

sur le Cotopax i , d a n s la p l a i n e d e p i e r r e p o n c e a p 

pelée S u n i g u a i c u , à 4 , 4 1 1 m è t r e s a u - d e s s u s d e l a m e r , 

je vis un C o n d o r v o l e r à u n e t e l l e h a u t e u r , q u ' i l n ' a p 

paraissait p l u s q u e c o m m e u n p o i n t n o i r . M a i s q u e l 

est le p l u s pe t i t a n g l e s o u s l e q u e l o n p e u t d i s t i n g u e r 

les objets f a i b l e m e n t é c l a i r é s ? L e u r f o r m e , c ' e s t - à -

dire sur tout l e u r é t e n d u e e n l o n g u e u r , a u n e g r a n d e 

inf luence sur l e m i n i m u m d e c e t a n g l e . L a t r a n s p a 

rence de l 'a ir d e s m o n t a g n e s est d ' a i l l e u r s s i g r a n d e 

sous l ' é q u a t e u r , q u e d a n s l a p r o v i n c e d e Q u i t o j 'a i p u 

d is t inguer sans l o n g u e - v u e l e m a n t e a u b l a n c {poncho) 

d'un c a v a l i e r à u n e d i s t a n c e h o r i z o n t a l e d e 2 7 , 3 3 0 m è 

tres, c ' e s t -à -d ire s o u s u n a n g l e d e 1 3 s e c o n d e s . C'était 

m o n a m i M. B o n p l a n d q u i v e n a i t d e q u i t t e r l a c h a r 

mante v i l la d u m a r q u i s d e S e l v a l e g r e , e t q u i s ' a v a n 

çait l e l o n g d e s flancs n o i r â t r e s d u v o l c a n d e P i c h i n 

cha. L e s p a r a t o n n e r r e s , e n r a i s o n d e l e u r f o r m e m i n c e 

et a l l o n g é e , s o n t v i s i b l e s à u n e t r è s - g r a n d e d i s t a n c e et 

sous d e t r è s - p e t i t s a n g l e s , a i n s i q u e l 'a d é j à r e m a r q u é 

M. Arago . 

Ce q u e j 'a i r a c o n t é d e s m œ u r s d u C o n d o r , d a n s l e s 

m o n t a g n e s d e Q u i t o e t d u P é r o u *, a é t é c o n f i r m é p a r 

1 Observ. de Zoologie, p p . 26 -4S . 
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u n v o y a g e u r , M. C l a u d e G a y ' , q u i a p a r c o u r u tout le 

Chi l i et a d o n n é la d e s c r i p t i o n d e ce p u i s s a n t o i s e a u dans 

s o n Histoire physique et politique du Chili. L e C o n d o r , 

q u i , par u n e s i n g u l i è r e a n a l o g i e a v e c l e s L a m a s , l e s Vi

g o g n e s , l e s A l p a c a s et l e s G u a n a c o s , n e d é p a s s e p a s , dans 

la N o u v e l l e - G r e n a d e , la l i m i t e d e l ' é q u a t e u r , s 'avance , 

de l ' a u t r e c ô t é d e la l i g n e , j u s q u ' a u détro i t d e M a g e l 

l a n . L e s C o n d o r s v i v e n t g é n é r a l e m e n t p a r c o u p l e s ou 

t o u t à fait so l i t a i re s ; n é a n m o i n s i l s s e r é u n i s s e n t en 

t r o u p e s d a n s l e Chi l i et d a n s l e s h a u t e s p l a i n e s de 

Q u i t o , p o u r a t t a q u e r l e s m o u t o n s e t l e s v e a u x o u p o u r 

e n l e v e r d é j e u n e s G u a n a c o s (Gvanacillos).Les ravages 

q u ' i l s font c h a q u e a n n é e d a n s l e s t r o u p e a u x d e Brebis , 

d e C h è v r e s et d e B œ u f s , p a r m i l e s V i g o g n e s , l e s A l p a 

c a s e t l e s G u a n a c o s s a u v a g e s d e la c h a î n e d e s A n d e s , 

s o n t t r è s - c o n s i d é r a b l e s . L e s h a b i t a n t s d u Chi l i p r é 

t e n d e n t q u e c e V a u t o u r p e u t , e n état d e c a p t i v i t é , e n 

d u r e r u n j e û n e d e q u a r a n t e j o u r s . M a i s , q u a n d il est 

l i b r e , s a v o r a c i t é est p r o d i g i e u s e , e t i l l ' a s souv i t de 

p r é f é r e n c e s u r la c h a i r m o r t e , s e l o n l ' u s a g e de tous 

l e s V a u t o u r s . 

L a c h a s s e a u C o n d o r p a r l e m o y e n d e s p a l i s s a d e s , 

'Claude Gay, Histnria fisica y politic.a de Chile, Zoologia, 
1844, p. 91. — Claude Gay, botaniste et voyageur français, membre 
de l'Institut, né à Draguignan (Var) en 1800, a parcouru la Grèce et 
l'Asie Mineure, est parti, en 1828, pour le Chili, a exploré, pendant 
quinze ans, presque toutes les contrées de l ' A m é r i q u e du Sud, et est 
revenu en France en 1842. Il a succédé à îl. de Mirbel à l'Académie 
des sciences. Il a publié en langue espagnole (Paris et Santiago, 
1843 à 18ol, en 24 vol. in-8°, avec 2 atlas in-4 1), l'ouvrage cité par 
Humholdt. (L. G.) 
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CHASSE AU CONDOR. 389 

telle q u e j e l'ai d é c r i t e a i l l e u r s , est e m p l o y é e a v e c s u c c è s 

au Chil i c o m m e a u P é r o u . A v a n t d e p r e n d r e s o n v o l , 

le Condor , a l o u r d i p a r la c h a i r d o n t il s'est r e p u , est 

obligé de p a r c o u r i r u n e c e r t a i n e d i s t a n c e , l e s a i l e s à 

moit ié d é p l o y é e s . O n e n t o u r e d e p i e u x s o l i d e s u n q u a r 

tier d e B œ u f déjà e n v o i e d e p u t r é f a c t i o n ; l e s C o n d o r s 

se pressent e n f o u l e d a n s ce t t e é t r o i t e e n c e i n t e , et 

c o m m e l ' e x c è s d e l a n o u r r i t u r e e t l ' o b s t a c l e o p p o s é par

les p a l i s s a d e s r e n d l e u r e s sor t r è s - d i f f i c i l e , l e s p a y 

sans l e s t u e n t à c o u p s d e b â t o n o u s 'en e m p a r e n t e n 

leur j e t a n t d e s n œ u d s c o u l a n t s ( l a z o s ) . L o r s q u e fut 

déc larée p o u r la p r e m i è r e fois l ' i n d é p e n d a n c e p o l i t i 

que du C h i l i , l ' i m a g e d u C o n d o r fut g r a v é e sur la 

m o n n a i e c o m m e u n s y m b o l e d e force 

Les G a l l i n a z o s , b e a u c o u p p l u s n o m b r e u x q u e l e s C o n 

dors, sont auss i p l u s u t i l e s d a n s la g r a n d e é c o n o m i e d e 

la n a t u r e , p o u r l ' e n l è v e m e n t o u 'a d e s t r u c t i o n d e s s u b 

s tances a n i m a l e s c o r r o m p u e s et p a r c o n s é q u e n t p o u r la 

puri f icat ion d e l 'air a u p r è s d e s h a b i t a t i o n s h u m a i n e s . 

J'ai vu par fo i s , d a n s l ' A m é r i q u e t r o p i c a l e , 7 0 o u 8 0 

Gal l inazos a m a s s é s a u t o u r d ' u n B œ u f m o r t , et je p u i s 

c o n f i r m e r , c o m m e t é m o i n o c u l a i r e , u n fait q u e l e s o r 

n i t h o l o g i s t e s o n t e u tort d e r é v o q u e r e n d o u t e , à savoir 

q u e l ' appar i t i on d ' u n s e u l V a u t o u r r o y a l , q u o i q u e ce t 

o i seau n e soi t pas p l u s g r o s q u e l e s G a l l i n a z o s , suffit 

p o u r m e t t r e t o u t e la b a n d e d e c e u x - c i e n fu i te . J a m a i s 

il n e s ' e n g a g e d e c o m b a t ; l e s G a l l i n a z o s , d o n t u n e 

n o m e n c l a t u r e m a l h e u r e u s e m e n t i n c e r t a i n e a s o u v e n t 

1 Claude Gay, Uistoria fùica y politica de Chile, Zoologia, 

pp. 104-198. 
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fait c o n f o n d r e d e u x e s p è c e s d i s t i n c t e s , l e Cathartes 

U r u b u et l e C a t h a r t e s A u r a l , s o n t f r a p p é s d'ef froi par 

l ' a p p a r i t i o n s o u d a i n e e t l e s f i ères a l l u r e s d u S a r c o r a m -

p h u s P a p a a u b r i l l a n t p l u m a g e . D e m ê m e q u e les 

É g y p t i e n s p r o t é g e a i e n t l e s P e r c n o p t è r e s , si n é c e s s a i r e s 

p o u r p u r g e r l 'a ir d e l e u r p a y s , o n p u n i t a u P é r o u le 

m e u r t r e v o l o n t a i r e d e s G a l l i n a z o s d ' u n e a m e n d e q u i , 

s e l o n Gay , m o n t e d a n s q u e l q u e s v i l l e s j u s q u ' à 3 0 0 p ias 

t r e s . U n e s i n g u l a r i t é r e m a r q u a b l e , déjà s i g n a l é e par 

d o n F é l i x d 'Azara 2 , c ' e s t q u e l e V a u t o u r r o y a l , l o r s 

q u ' o n l ' é l è v e t o u t j e u n e , s ' a t t a c h e t e l l e m e n t à son 

m a î t r e , q u ' e n v o y a g e il s u i t s a v o i t u r e e t v o l e à tra

v e r s l e s pra i r i e s d u r a n t l e p a r c o u r s d e p l u s i e u r s l i e u e s . 

1 L a r e s s e m b l a n c e de l ' U r u b u (Vultur jota, Vultur atratus) avec 

le D i n d o n l 'a fait a p p e l e r Gallinaza p a r les p r e m i e r s Espagno l s qui 

le v i r e n t e n A m é r i q u e . Le n o m de Catharte v i e n t du g rec xaOapTTÎç, 

m o t s ign i f ian t qui purifie, en r a i s o n de l ' h a b i t u d e q u ' o n t ces oi 

s e a u x d e m a n g e r les d é b r i s put réf iés e t d ' a s s a i n i r ainsi les pays 

qu ' i l s h a b i t e n t . L 'Urubu est de la ta i l le d ' u n pe t i t Dindon e t a le 

p l u m a g e d ' u n n o i r b r i l l a n t . Il est t r è s - c o m m u n d a n s les cont rées 

c h a u d e s e t t e m p é r é e s de l ' A m é r i q u e , p a r t i c u l i è r e m e n t a u P é r o u , 

d o n t il f r é q u e n t e les vil les e t où l 'on en dé fend s é v è r e m e n t la d e s 

t r u c t i o n . L ' A u r a (Vultur aura) es t à peu p r è s de l a m ê m e tai l le et 

son p l u m a g e est d ' u n no i r r o u x . On le t r o u v e a u B r é s i l , a u P a r a 

g u a y , d a n s l a G u i a n e , e t a u x Éta t s -Unis , où il n e dépas se pas la P e n -

s y l v a n i e ; on l e r e n c o n t r e m o i n s q u e l ' U r u b u d a n s les l ieux habi tés , 

q u o i q u ' i l soit a u s s i . a s s e z fami l ie r . B ien q u e p a r a i s s a n t p r é f é r e r la 

cha i r m o r t e à t o u t e a u t r e n o u r r i t u r e , il t u e que lque fo i s des a g n e a u x 

e t s ' a t t a q u e aux s e r p e n t s . (L. G.) 

* Voyages dans l'Amérique méridionale, p a r Fé l ix d ' A z a r a , p u 

bliés p a r VValkenaër. (L. G.J 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



D E LA P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E I I I . 

PARTICULARITÉS. 

SUSPENSION DES FONCTIONS "VITALES DANS UN GRAND NOMBRE 

D'ANIMAUX l . 

F o n t a n a i r a c o n t e , d a n s s o n e x c e l l e n t o u v r a g e s u r l e 

venin des V i p è r e s , q u ' a u m o y e n d ' u n e g o u t t e d ' e a u il 

parvint à r a n i m e r e n d e u x h e u r e s u n Rotif 'cre 3 q u i 

1 Le lecteur est prié d e se reporter à la note l r e du chapitre pré
cédent. 

2 Fontana (Félix), physiologiste, physicien e t naturaliste, né , e n 
1730, dans le Tyrol, mort en 1S05, à Florence, a publié : Recherches 
philosophiques sur la physique animale; Recherches sur le venin 

de la vipère, Lucques, 1767, etc., etc. Il représenta, avec une mer
veilleuse exactitude, au moyen de figures de cire coloriée, toutes l es 
parties du corps humain. Il a trouvé, sous ce rapport, d'intelligents 
et habiles imitateurs. (L. G.) 

3 Itotifères (de rota, roue; fero, je porte). Animalcules microsco
piques, vivant dans les eaux douces ou entre les mousses humides. 
Leur corps est fusiibrme et peut se contracter en boule ; il es t muni 
d'appareils rotateurs qui agissent comme les roues d'un bateau à 
vapeur. Une des propriétés les plus curieuses de ces animalcules, 
c'est, la faculté qu'ils ont de recommencer en quelque sorte à vivre 
après avoir été en apparence complètement desséchés par l'ardeur 
du soleil sur les t o i t s , entre les touffes de mousses qui revivent 
également c h a q u e fois que la saison est p l u v i e u s e , et dans le sable 
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d e p u i s d e u x a n s e t d e m i é ta i t i m m o b i l e e t d e s s é c h é 1 . 

D e p u i s q u e l e s o b s e r v a t i o n s sont, d e v e n u e s p l u s a t 

t e n t i v e s , e t q u ' o n e n s o u m e t l e r é s u l t a t à u n e cr i t ique 

p l u s s é v è r e , c e q u e l ' o n a p p e l l e l a rév iv i f i ca t ion d e s R o -

t i fères a é t é l 'obje t d e d i s c u s s i o n s a n i m é e s . B a k e r 2 dit 

avo ir r é v e i l l é , e n 1 7 7 1 , d e s A n g u i l l u l e s d u b l é n i e l l é 

q u e N e e d h a m 3 l u i ava i t r e m i s e s e n 1 7 4 4 . F r a n ç o i s 

B a u e r a v u r e m u e r , a p r è s l ' avo ir h u m e c t é , s o n Vibrio 

tritici q u i é ta i t d e s s é c h é d e p u i s q u a t r e a n s . Un o b s e r 

v a t e u r t r è s - e x a c t e t t r è s - e x p é r i m e n t é , D o y è r e 4 , t ire de 

des gouttières. Ce fut Spallanzani qui constata le premier ce fait, 
confirmé depuis par Mil. Schultz, Doyère, etc. Leuwenhocck ob
serva le premier les animalcules dont il est question et qu'il appela 
Animalcula binis rolulis. Fontana les nomma Rotifères, et ce nom 
a été accepté par Spallanzani, Cuvier et par Ehrenberg qui fixa défi
nitivement leurs c a r a c t è r e s et les groupa en plusieurs genres. (I.. G.) 

1 Yoyez, sur l'action de l'eau, Humboldt : Essais sur l'irritabilité 
des fibres nerveuses et musculaires ( Versuche ùber die gereizle 
Mus/cet- und Nervenjaser, t. II, p. 250). 

8 Baker (Henri), micrographe anglais, mort en 1774, avait épnusé 
la fille du célèbre Daniel de Foc, auteur de Robinson Crusoé. Son 
principal ouvrage est le Microscope mis à la portée de tout te 
monde, qui fut traduit en français, par le P. Pezenas, en 1754. Il 
s'occupa aussi d'antiquités, de philosophie, et enseigna aux sourds 
et aux muets l'art de se faire comprendre. (L. G.) 

3 Needham (Jean Tuberville), prêtre catholique , physicien, natu
raliste et micrographe anglais, né à Londres, en 1713, morta 
Bruxelles, en 1781 , après avoir habité Paris. Ses études microsco
piques le conduisirent à se montrer partisan de la génération spon
tanée. Son ouvrage intitulé : New microscopical discoveries [Nou
velles observations microscopiques) fut traduit par Lavirotte, Paris, 
1750, in-8°. 11 a publié aussi des notes sur les recherches microsco
piques de Spallanzani, que l'on trouve à la suite de l'ouvrage de 
cet auteur. (L. G.) 

* Dojère (Louis), naturaliste français, né dans le d é p a r t e m e n t du 
Calvados, en 1811, a publié d'excellents écrits sur l'agriculture, sur 
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ses be l l e s e x p é r i e n c e s l e s c o n c l u s i o n s s u i v a n t e s d a n s 

son Mémoire sur les Tardigrades 1 : l e s R o t i f è r e s p e u 

vent revivre , c ' e s t - à - d i r e r e v e n i r d e l ' é t a t d ' i n e r t i e à 

l'état de m o u v e m e n t , m ê m e après avo ir é t é p r é a l a b l e 

ment refroidis j u s q u ' à 1 9 ° , 2 R é a u m u r , o u c h a u f f é s à 

36°. Ils c o n s e r v e n t la p r o p r i é t é d ' ê t re r a n i m é s , a p r è s 

avoir passé d a n s d u s a b l e s ec p a r u n e t e m p é r a t u r e d e 

56° ,4 de c h a l e u r ; m a i s i l s p e r d e n t c e t t e p r o p r i é t é e t 

d e m e u r e n t i m m o b i l e s p o u r t o u j o u r s , l o r s q u ' i l s o n t 

été e x p o s é s à u n e c h a l e u r d e 44° s e u l e m e n t d a n s d u 

sable h u m i d e . U n e d e s s i c c a t i o n d e v i n g t - h u i t j o u r s d a n s 

l 'espace v ide d u b a r o m è t r e , m ê m e a v e c l ' a d j o n c t i o n 

du c h l o r u r e d e c h a u x o u d e l ' a c i d e s u l f u r i q u e , n ' e m 

pêche pas c e s a n i m a l c u l e s d e r e v e n i r à la v i e . 

Doyère a vu se r a n i m e r l e n t e m e n t d e s R o t i f è r e s d e s 

séchés à n u , c ' e s t - à - d i r e s a n s l ' e m p l o i d u s a b l e , c e 

dont S p a l l a n z a n i 2 avai t n i é la p o s s i b i l i t é . « T o u t e 

dess iccat ion fa i te à l a t e m p é r a t u r e o r d i n a i r e p o u r r a i t 

souffrir des o b j e c t i o n s a u x q u e l l e s l ' e m p l o i d u v i d e s e c 

l'entomologie, sur l'ostéologic. Il a occupé plusieurs chaires impor
tantes en qualité de professeur. (L. G.) 

1 Inséré aux Annales des Sciences naturelles, t. XIV, XVII et XVIII. 
s Spallanzani (Lazare), philosophe,linguiste, mathématicien, phy

sicien et surtout fameux naturaliste et micrographe italien, né près 
de Modène, en 1729, mort en 1799. Le monde savant lui est rede
vable de nombreuses et importantes découvertes et de recherches 
d'un intérêt toujours actuel. Spallanzani était partisan du système 
des germes préexistants. On compte parmi ses ouvrages : Observa
tions miscroscopiques sur le système de la génération de Needham 

et de Buffon, Modène, 1707, in-8°; Opuscules de physique animale 

et végétale, Modène, 1769, 2 vol. in-4°; Mémoire sur la respiration, 

Milan, 1803, 2 vol. in-8"; des Animalcules inf'usoires, dans le Gior-
nale d'itidia, Venise, 1767, t. 111; etc., etc. (L. G.) 
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n ' e û t p e u t - ê t r e p a s c o m p l è t e m e n t r é p o n d u . Mais e n 

v o y a n t l e s T a r d i g r a d e s pér i r i r r é v o c a b l e m e n t à u n e 

t e m p é r a t u r e d e 4 4 ° , si l e u r s t i s s u s s o n t p é n é t r é s d 'eau, 

t a n d i s q u e , d e s s é c h é s , i l s s u p p o r t e n t s a n s p é r i r u n e 

c h a l e u r q u ' o n p e u t é v a l u e r à 96° R é a u m u r , o n doit 

ê tre d i s p o s é à a d m e t t r e q u e l a r év iv i f i ca t i on n 'a dans 

l ' a n i m a l d ' a u t r e c o n d i t i o n q u e l ' i n t é g r i t é d e c o m p o s i 

t i o n e t d e c o n n e x i o n o r g a n i q u e s . » 

L e s s p o r e s , g e r m e s o u c e l l u l e s r e p r o d u c t r i c e s des 

p l a n t e s c r y p t o g a m e s , c o m p a r é e s p a r K u n t h 1 a u x b u l -

b i l l e s , e s p è c e s d e b o u r g e o n s q u i s e r v e n t à propager 

c e r t a i n e s p l a n t e s p h a n é r o g a m e s , c o n s e r v e n t auss i l eur 

force v é g é t a t i v e s o u s la p l u s h a u t e t e m p é r a t u r e . D'après 

l e s d e r n i è r e s r e c h e r c h e s d e M. P a y e n 2 , l e s s p o r u l e s 

d ' u n pe t i t c h a m p i g n o n , Y Oïdium aurantiacum, qui 

1 K u n t h ( C h a r l e s - S i g i s m o n d ) , cé l èb re b o t a n i s t e a l l e m a n d , p ro tégé , 

a m i e t c o l l a b o r a t e u r des p lu s ass idus d ' A l e x a n d r e d e H u m b o l d t , n é 

à Leipzig e n 1788, m o r t e n 1830. H u m b o l d t l ' a m e n a , e n 1813, à 

P a r i s , où il r e s t a j u s q u ' e n 1819, occupé à t r ava i l l e r au Nova Gênera 

et Species plantarum quas in peregrinatione ad plagam xquinoc-

tiatem orbis novi coltegerunt Bonpland et Humboldt. Kun th a 

auss i c o n t i n u é les t r a v a u x de B o n p l a n d s u r les Mélastomèes et su r 

les Plantes équinoxiales. Il a d o n n é un Manuel de botanique, des 

Instructions pour faire connaître les plantes reçues dans la phar

macopée prussienne ; la Science de la botanique, e t c . , e tc . (L. G.) 
8 P a y e n (Anse lme) , ch imi s t e f r ança i s , m e m b r e de l 'Académie des 

s c i e n c e s , n é à P a r i s e n 1793, est u n des h o m m e s de ce siècle qui 

o n t fait fa i re le. p lu s de p r o g r è s à la ch imie a p p l i q u é e à l ' indust r ie 

e t à l ' a g r i c u l t u r e . On a de l u i , e n t r e a u t r e s o u v r a g e s es t imés : 

Cours de chimie appliquée (1847); Mémoires sur les développe

ments des végétaux (1844, in-4° , avec p l a n c h e s ) ; Manuel du cours 

de chimie organique appliquée aux arts industriels et agricoles 

(1841-1843) ; Précis de chimie industrielle (2 vol. avec a t l as ) ; e tc . , e tc . 

(L. G.) 
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revêt la m i e de p a i n d ' u n e e s p è c e d e d u v e t r o u g e â t r e , 

ne perdent pas l e u r v e r t u f é c o n d a n t e , m ê m e q u a n d , 

avant de l e s e m e r s u r d e l a m i e f r a î c h e , o n e x p o s e c e 

c h a m p i g n o n , d a n s d e s t u y a u x f e r m é s , à u n e t e m p é 

rature de 6 7 à 78° , d u r a n t u n e d e m i - h e u r e . L e Monas 

prodigiosa, n o u v e l l e m e n t d é c o u v e r t , e t q u i p r o d u i t d e s 

taches c o u l e u r d e s a n g d a n s l e s s u b s t a n c e s f a r i n e u s e s , 

ne peut- i l pas avo ir é t é m ê l é à c e s c h a m p i g n o n s ? 

E h r e n b e r g a e x p o s é , d a n s son g r a n d o u v r a g e s u r l e s 

Infusoires, l ' h i s t o i r e la p l u s c o m p l è t e d e s t r a v a u x a u x 

quels a d o n n é l i e u la p r é t e n d u e r é v i v i l i c a t i o n d e s R o -

tifères. Il cro i t q u e , m a l g r é t o u s l e s m o y e n s d e d e s s i c 

cation, i l s u b s i s t e e n c o r e d a n s l ' a n i m a l c u l e q u i a 

l 'apparence d e la m o r t q u e l q u e res te d ' h u m i d i t é o r g a 

nique . Il c o m b a t l ' h y p o t h è s e d e la v ie l a t e n t e : « L a 

mort, d i t - i l , n 'es t p a s la s u s p e n s i o n , c ' e s t l ' a b s e n c e 

m ê m e d e la v i e . » 

Le s o m m e i l h i v e r n a l d e c e r t a i n s a n i m a u x à s a n g 

chaud o u à s a n g f ro id , c ' e s t - à - d i r e , d ' u n e part , d e s 

Loirs et d e s M a r m o t t e s , a u x q u e l l e s i l faut j o i n d r e l e s 

Hironde l l e s d e r ivage {Hirundo riparia), d 'après l e 

t é m o i g n a g e d e C u v i e r 1 , d e l ' a u t r e , d e s G r e n o u i l l e s e t 

des C r a p a u d s , e s t u n e x e m p l e d e la d i m i n u t i o n , s i n o n 

de l ' en t i ère s u s p e n s i o n d e s f o n c t i o n s v i ta l e s . L e s G r e 

n o u i l l e s , t i r é e s d e l e u r e n g o u r d i s s e m e n t p a r l 'effet d e 

la c h a l e u r , p e u v e n t res ter s o u s l ' e a u , s a n s ê t r e a s 

p h y x i é e s , u n t e m p s h u i t fo i s p l u s c o n s i d é r a b l e q u ' à 

l ' époque d e l ' a c c o u p l e m e n t . L o r s q u e la s e n s i b i l i t é est 

1 Règne animal, 1829, t . I, p . 396. 
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r e s t é e l o n g t e m p s e n g o u r d i e , l e s f o n c t i o n s resp ira to ires 

d e s p o u m o n s p a r a i s s e n t p e n d a n t q u e l q u e t e m p s e n c o r e 

avoir m o i n s b e s o i n d 'ê tre e x e r c é e s . L a s u b m e r s i o n 

d e s H i r o n d e l l e s d e r ivage d a n s l e s m a r a i s d u r a n t la 

s a i s o n d ' h i v e r , p h é n o m è n e q u i s e m b l e h o r s d e d o u t e , 

est d ' a u t a n t p l u s s u r p r e n a n t e q u e , d a n s la c l a s s e des 

o i s e a u x , l e s f o n c t i o n s r e s p i r a t o i r e s s o n t s i n g u l i è r e m e n t 

é n e r g i q u e s . L a v o i s i e r a c o n s t a t é 1 q u e d e u x M o i n e a u x , 

e n l 'é tat o r d i n a i r e , c o n s o m m e n t , d u r a n t l e m ê m e e s 

p a c e d e t e m p s , a u t a n t d'air p u r q u ' u n C o c h o n d ' Inde . 

Il paraî t , au r e s t e , q u e l ' e n g o u r d i s s e m e n t h i v e r n a l des 

H i r o n d e l l e s d e r ivage n 'a é t é o b s e r v é q u e d a n s q u e l 

q u e s i n d i v i d u s e t n o n d a n s l ' e s p è c e t o u t e n t i è r e 2 . 

D e m ê m e q u e l ' a b a i s s e m e n t d e la t e m p é r a t u r e dans 

l a z o n e g l a c i a l e d é t e r m i n e c h e z q u e l q u e s a n i m a u x ce 

q u ' o n a p p e l l e l e s o m m e i l d ' h i v e r , l e s c o n t r é e s b r û 

l a n t e s d e s t r o p i q u e s p r é s e n t e n t u n p h é n o m è n e a n a l o 

g u e d o n t o n n 'a pas t e n u assez d e c o m p t e , et q u e j 'ai 

a p p e l é ( d a n s m a Relation historique) s o m m e i l d 'été . 

L a s é c h e r e s s e et l ' é l é v a t i o n c o n s t a n t e d e la t e m p é r a 

t u r e c o n t r i b u e n t , auss i b i e n q u e l e froid d e l ' h i v e r , à 

e n g o u r d i r l ' ac t i v i t é v i ta l e . L ' î l e d e M a d a g a s c a r , si l 'on 

e x c e p t e u n e t r è s - p e t i t e p a r t i e d e la p o i n t e m é r i d i o n a l e , 

1 Mémoires rie Chimie, t. I, p. HO.— Lavoisier (Antoine-Laurent), 
célèbre chimiste français, membre de l'Académie des sciences, né à 
Paris en 1743, guillotiné, pendant la Terreur, le 8 mai 1794. Il fut, 
avec Cuyton de Morveau, le créateur, pour la chimie, d'une nou
velle nomenclature qui devait changer la face de cette science. Il 
est auteur d'un Traité élémentaire de chimie (1789, % vol. in-8°); 
des Mémoires de physique et de chimie) publiés par sa veuve), etc. 

(L. G.) 
* Slilne Edwards, Éléments de Zoologie, 1834, p. 543. 
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gst située tout e n t i è r e s o u s la z o n e t o r r i d e ; e t a i n s i 

que l'a déjà o b s e r v é B r u g u i è r e , l e s T e n r e c s é c h i n i f o r -

mes {Centenes Illiger), d o n t u n e e s p è c e , l e Centenes 

ecaudatus, a é té i n t r o d u i t e d a n s l ' î l e de F r a n c e , p a r 

20° 9' de l a t i t u d e , p a s s e n t l e s g r a n d e s c h a l e u r s à d o r 

mir. Des jard ins p r é t e n d , i l est vra i , q u e l ' é p o q u e d e 

leur s o m m e i l e s t , d a n s l ' h é m i s p h è r e a u s t r a l , l a s a i s o n 

d'hiver; m a i s , s o u s d e s l a t i t u d e s o ù la t e m p é r a t u r e 

moyenne d u m o i s l e p l u s fro id d e l ' a n n é e es t d e tro i s 

degrés p l u s é l e v é e q u e c e l l e d u m o i s l e p l u s c h a u d à 

Paris, on n e p e u t a p p e l e r s o m m e i l d ' h i v e r l ' e n g o u r 

dissement t r i m e s t r i e l d a n s l e q u e l l e T e n r e c e s t p l o n g é . 

C'est de la m ê m e m a n i è r e q u e l e C r o c o d i l e d a n s 

les l lanos d e V e n e z u e l a , l e s T o r t u e s d ' eau o u de terre 

sur les b o r d s d e l ' O r é n o q u c , l e g i g a n t e s q u e B o a et 

plus ieurs p e t i t e s e s p è c e s d ' O p h i d i e n s d e m e u r e n t i m m o 

biles et e n g o u r d i s s o u s la t e r r e d e s s é c h é e , p e n d a n t la 

saison d e s c h a l e u r s . L e m i s s i o n n a i r e Gilij r a p p o r t e 

que l o r s q u e l e s n a t u r e l s v o n t à la r e c h e r c h e d e s T o r 

tues de terre n o m m é e s T e r e k a i , q u i s ' e n f o n c e n t à 41 

ou 43 c e n t i m è t r e s d e p r o f o n d e u r d a n s la v a s e d u r c i e 

des m a r a i s , i ls sont s o u v e n t m o r d u s par d e s S e r p e n t s 

blottis s o u s la t e r r e a v e c l e s T o r t u e s . 

U n e x c e l l e n t o b s e r v a t e u r , l e d o c t e u r P e t e r s , à son 

retour de s o n v o y a g e a u x c ô t e s d e l ' A f r i q u e o r i e n t a l e , 

m'écriv i t c e q u i sui t : « Je n'ai p u , d a n s m o n c o u r t 

séjour à M a d a g a s c a r , r e c u e i l l i r a u c u n d é l a i l c e r t a i n 

sur les T e n r e c s ; en r e v a n c h e , j e sa i s p o s i t i v e m e n t q u e 

dans la p a r t i e d e l 'Afr ique o r i e n t a l e , o ù j ' a i p a s s é p l u 

s ieurs a n n é e s , i l y a p l u s i e u r s e s p è c e s d e t o r t u e s , l es 
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P e n t o n y x et l e s T r i o n y c h i d i e s , q u i d e m e u r e n t sans 

n o u r r i t u r e e t e n s e v e l i e s d a n s l a t erre d e s s é c h é e durant 

t o u t e la s a i s o n d e s c h a l e u r s . L e L é p i d o s i r c n se l ient 

a u s s i , d e p u i s l e m o i s d e m a i j u s q u ' a u m o i s d e d é c e m 

b r e , i m m o b i l e e t r o u l é s u r l u i - m ê m e d a n s la terre 

pé tr i f i ée d e s m a r a i s . » 

A i n s i , n o u s v o y o n s q u e l ' a f f a i b l i s s e m e n t d e cer ta ines 

f o n c t i o n s v i ta les s e p r o d u i t c h e z p l u s i e u r s c la s se s d ' a 

n i m a u x t r è s - d i f f é r e n t e s , s a n s q u e , c h o s e é t o n n a n t e , 

d e s e s p è c e s a n a l o g u e s et a p p a r t e n a n t à la m ê m e f a 

m i l l e s o i e n t s o u m i s e s a u m ê m e e n g o u r d i s s e m e n t . L e 

G l o u t o n d u n o r d ( 67-w/o), q u o i q u e v o i s i n d u B l a i r e a u 

{Mêles), n e d o r t p a s c o m m e l u i d a n s l ' h i v e r ; tandis 

q u e , s e l o n l a r e m a r q u e d e C u v i e r , u n l o i r d u S é n é g a l 

{Myoxus Coupeii), a n i m a l q u i , s o u s l e s t r o p i q u e s , n ' é 

tait j a m a i s t o m b é e n l é t h a r g i e , s ' e n d o r m i t d è s l ' en trée 

d e l ' h i v e r , la p r e m i è r e a n n é e d e s o n a r r i v é e e n E u r o p e . 

L ' a f f a i b l i s s e m e n t d e s f o n c t i o n s o r g a n i q u e s e t d e l ' a c 

t iv i t é v i t a l e p a s s e p a r d i f f érentes g r a d a t i o n s , s e l o n 

qu ' i l s ' é t e n d a u p h é n o m è n e d e la n u t r i t i o n , à ce lu i de 

l a r e s p i r a t i o n e t a u m o u v e m e n t d e s m u s c l e s , o u qu' i l 

a t t e i n t l e c e r v e a u e t l ' e n s e m b l e d u s y s t è m e n e r v e u x . 

L e s o m m e i l s o l i t a i r e d e l 'Ours e t c e l u i d u B l a i r e a u n e 

s o n t a c c o m p a g n é s d ' a u c u n e n g o u r d i s s e m e n t ; c 'est 

p o u r c e l a q u e l e u r r é v e i l e s t si l a c i l e , e t , a ins i qu 'on 

m e l 'a s o u v e n t r a c o n t é e n S i b é r i e , si d a n g e r e u x p o u r 

l e s c h a s s e u r s e t p o u r l e s p a y s a n s . L ' é t u d e d e s d iverses 

g r a d a t i o n s e t l ' e n c h a î n e m e n t d e s p h é n o m è n e s n o u s 

font r e m o n t e r à c e q u ' o n a p p e l l e la vita minima des 

o r g a n i s m e s m i c r o s c o p i q u e s q u i t o m b e n t q u e l q u e f o i s 
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des broui l lards m é t é o r i q u e s d e l ' A t l a n t i q u e a v e c d e s 

ovaires de c o u l e u r v e r d â t r e , e t t o u t p r ê t s à se d i v i s e r 

spontanément . L a r é v i v i f i c a t i o n a p p a r e n t e d e s R o t i f ère s 

et des Infuso ires à e n v e l o p p e s i l i c e u s e n 'e s t q u e l e r e 

nouve l l ement d e s f o n c t i o n s v i ta les l o n g t e m p s p a r a l y 

sées; c'est l e réve i l d ' u n e e x i s t e n c e q u i n'a j a m a i s é t é 

c o m p l è t e m e n t é t e i n t e . L e s p h é n o m è n e s p h y s i o l o g i q u e s 

ne p e u v e n t ê tre b i e n c o m p r i s q u ' à l a c o n d i t i o n d e l e s 

suivre par t o u t e l a s é r i e d e s m o d i f i c a t i o n s qui offrent 

entre e l l e s q u e l q u e a n a l o g i e . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



D E L A P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E I V . 

PARTICULARITÉS. 

RÔLE DES INSECTES AILÉS DANS LA Ei'cORDATION DES PLANTES. 

A u t r e f o i s o n a t t r ibua i t p r i n c i p a l e m e n t au vent la 

f é c o n d a t i o n d e s fleurs u n i s e x u e l l e s . Kce lreuter et 

s u r t o u t S p r e n g e l ä , o n t d é m o n t r é q u e l e s A b e i l l e s , l es 

1 Kcelreuter (Joseph-Théophile), médecin et botaniste allemand, 
né en 17311, mort en 1806, s'est fait un nom surtout par ses expé
riences sur la reproduction des végétaux, particulièrement sur la 
génération des végétaux hybrides, étude si difficile et si minutieuse 
que Al. Charles Naudin a depuis fait considérablement progresser. 
Kcelreuter a publié, entre autres ouvrages: Le mystère de la enjp-
togamie dévoilé [Das entdeckte Geheimniss der Cryptogamie, 

Carlsrube, 1777, in-8") ; Compte rendu de quelques expériences et 

observations sur le sexe des plantes {Vorläufige Nachricht von 

einigen das Geschlecht, etc., Leipzig, 1701-1776). (L. G.) 
2 Sprengel (Charles), agronome allemand, né près de Hanovre, 

en 1787. Entre autres ouvrages, il a public la Chimie des agricul • 
teurs {Chemie für Landwirt he, 1831-32 , la Science du terrain {die 

Lehre vom Boden, 1844) ; Expériences de ta culture générale et 

spéciale [Erfahrungen im Gebiete der allgemeinen und specieilen 
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Guêpes et. u n e f o u l e d ' i n s e c t e s a i l é s j o u e n t d a n s c e t t e 

opération le rô l e p r i n c i p a l . Je d i s s e u l e m e n t l e r ô l e 

principal, car l ' o p i n i o n q u ' a u c u n e p l a n t e u n i s e x u e l l e 

ne peut être f é c o n d é e s a n s l ' i n t e r v e n t i o n d e c e s p e t i t s 

animaux m e paraî t c o n t r a i r e a u x l o i s d e la n a t u r e , 

comme l'a t r è s - b i e n d é m o n t r é W i l l d e n o w *. Il n ' e s t 

pas m o i n s vrai q u e la d i c h o g a m i e , l e s t a c h e s c o l o 

rées qui m a r q u e n t la p r é s e n c e d e s n e c t a i r e s (maculœ 

indicantes), et la f é c o n d a t i o n p a r l e s i n s e c t e s , s o n t d e s 

p h é n o m è n e s g é n é r a l e m e n t i n s é p a r a b l e s 2 . 

La c r o y a n c e , s o u v e n t e x p r i m é e d e p u i s S p a l l a n z a n i , 

que le Chanvre c o m m u n (Cannabis sativa), p l a n t e 

dioïque i m p o r t é e de P e r s e e n E u r o p e , p r o d u i t d e s 

graines parfaites s a n s l e v o i s i n a g e d e s é t a m i n e s , a é t é 

Pfianzencullur, 1 8 4 7 - 5 2 ) . 11 pub l i e m e n s u e l l e m e n t , depu i s 1840 , u n 

Journal universel d'agriculture. (L. G.) 
1 Principes de botanique et de physiologie végétale (Grundriss 

der Kràulerkunde, e t c . , 4 e cdi t . B e r l i n , 180a) . — Wi l ldenow 

(Charles-Louis), cé lèbre n a t u r a l i s t e a l l e m a n d , n é e n 1 7 6 5 , m o r t e n 

1812, est u n des h o m m e s qui on t fait faire le p lus de p r o g r è s à la 

botanique. Ses n o m b r e u x éc r i t s , souven t c i t é s , font a u t o r i t é d a n s l a 

science. (L. G.) 
s Auguste de S a i n t - H i l a i r e , Leçons de Botanique, 1 8 4 0 , p . 5 6 3 -

371. — A u g u s t i n - F r a n ç o i s - C é s a r P r o u v c n s a l de Sa in t -Hi la i re , p lus 

connu sous les n o m s d 'Augus t e de S a i n t - H i l a i r e , bo tan i s t e e t v o y a 

geur f rançais , m e m b r e de l 'Académie des sc i ences , n é e n 1799, a 

publié de n o m b r e u x o u v r a g e s , opuscu les e t m é m o i r e s de b o t a n i q u e , 

entre a u t r e s : Flora Bresitix meridionalis, e n co l l abora t ion avec 

Adrien de Juss ieu e t J acques C a n i b e s s è d e s ; Plantes usuelles des 

Brésiliens ,- histoire des plantes les plus remarquables du Brésil 

et du Paraguay ; Voyages dans les provinces de Rio de Janeiro et 

de Minas-Geraes, e t c . , e tc . Ce n a t u r a l i s t e , p e n d a n t six a n n é e s e t 

sur u n espace d ' e n v i r o n 2,500 l i eues , a p a r c o u r u les prov inces du 

Brésil, e t d ' a u t r e s c o n t r é e s de l 'Amér ique d u Sud . (L . G.) 
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v i c t o r i e u s e m e n t r é f u t é e p a r d e s o b s e r v a t i o n s p l u s r é 

c e n t e s . O n a r e c o n n u a u p r è s d e l ' o v a i r e , a p r è s q u e les 

g r a i n e s s o n t p o u s s é e s , d e s a n t h è r e s à l ' é tat d e r u d i 

m e n t , q u i peuvent , d o n n e r q u e l q u e s g r a i n s d e p o u s 

s i ère f é c o n d a n t e . C e t h e r m a p h r o d i t i s m e se rencontre 

f r é q u e m m e n t d a n s t o u t e la f a m i l l e d e s U r t i c é e s ; mais 

u n p e t i t a r b u s t e d e l a N o u v e l l e - H o l l a n d e , l e C œ l é b o -

g y n e d e S m i t h , p r é s e n t e d a n s l e s s erres d e Kew un 

p h é n o m è n e i n e x p l i q u é j u s q u ' i c i . C e t t e p l a n t e p h a n é 

r o g a m e p r o d u i t e n A n g l e t e r r e d e s g r a i n e s parfaites , 

s a n s offrir a u c u n e t r a c e d ' o r g a n e s m â l e s , e t sans l ' in

t r o d u c t i o n b â t a r d e d ' u n p o l l e n é t r a n g e r . « U n genre 

d ' E u p h o r b i a c é e s , a s sez n o u v e l l e m e n t décr i t , m a i s cu l 

t ivé c e p e n d a n t d e p u i s p l u s i e u r s a n n é e s d a n s l e s s e r 

r e s d ' A n g l e t e r r e , l e C œ l é b o g y n e , y a p l u s i e u r s fois 

fruct i f ié , e t ses g r a i n e s é t a i e n t é v i d e m m e n t parfaites , 

p u i s q u e n o n - s e u l e m e n t o n y a o b s e r v é u n e m b r y o n 

b i e n c o n s t i t u é , m a i s q u ' e n l e s e m a n t , cet e m b r y o n 

s'est d é v e l o p p é e n u n e p l a n t e s e m b l a b l e . Or, l e s fleurs 

s o n t d i o ï q u e s . On n e c o n n a î t e t n e p o s s è d e pas , e n 

A n g l e t e r r e , d e p i e d s m â l e s , et l e s r e c h e r c h e s l e s p l u s 

m i n u t i e u s e s fa i tes p a r les m e i l l e u r s o b s e r v a t e u r s n'ont 

pu j u s q u ' i c i fa ire d é c o u v r i r la m o i n d r e trace d ' a n t h è 

res o u s e u l e m e n t d e p o l l e n . L ' e m b r y o n n e vena i t donc 

p a s d e c e p o l l e n , ' q u i m a n q u e e n t i è r e m e n t ; il a dû se 

f o r m e r d e tou te p i è c e d a n s l ' o v u l e . » A i n s i s ' e x p r i m e 

u n b o t a n i s t e é m i n e n t , M. A d r i e n d e J u s s i e u 1 , dans 

s o n Cours élémentaire de Botanique. 

1 Adrien do Jussieu, naturaliste français, né à Paris en 1797 d'une 
famille qui avait déjà donné plusieurs grands botanistes à la France, 
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Afin d'obtenir d e n o u v e a u x é c l a i r c i s s e m e n t s sur u n 

p h é n o m è n e p h y s i o l o g i q u e auss i i m p o r t a n t et t o u t à 

fait i so l é , je m ' a d r e s s a i à m o n j e u n e a m i M. J o s e p h 

H o o k e r 1 , q u i , d e r e t o u r d u v o y a g e qu' i l avai t fait 

avec M. J a m e s Ross 2 au p ô l e a n t a r c t i q u e , v e n a i t de 

se joindre à la g r a n d e e x p é d i t i o n ayant p o u r b u t d ' e x 

plorer l ' H i m a l a y a t h i b é t a i n . M. H o o k e r m ' é c r i v i t e n 

remplaça son pè re ( A n t o i n e - L a u r e n t de J u s s i e u ) c o m m e p ro fe s seu r 

au Muséum d 'h is to i re n a t u r e l l e de P a r i s , fut n o m m é m e m b r e de 

l'Académie des sc i ences , et m o u r u t e n 1833, l a i s s a n t p l u s i e u r s o u 

vrages es t imés, e n t r e a u t r e s : Monographie générique des Ruta-

cées (182oj; Mémoire sur le groupe des Méliacées ( 1 8 3 0 ) ; Mono

graphie des Malpighiacées, s o n œ u v r e cap i t a l e , d a n s les Archives 

du Muséum d'histoire naturelle; Traité élémentaire de botanique. 

[h. G.) 
1 Hooker ( Joseph-Da l ton) , m é d e c i n e t botaniste , a n g l a i s , n é e n 

1816 (fils de sir W i l l i a m - J a k s o n Hooke r , m o r t en 1857, cé l èb re bo 

taniste lu i -même) , a c c o m p a g n a , e n qua l i t é d e n a t u r a l i s t e , de 1839 à 

1843, le cap i ta ine J a m e s Ross d a n s son expéd i t i on a u pôle a r c t i q u e , 

et publia, c o m m e c o n s é q u e n c e de sa pa r t i c ipa t i on à ce voyage , la 

Flore antarctique ( L o n d r e s , 1845-1848 , 2 vo l . ) ; il a jou ta à cet ou 

vrage, en 1832, la Flore de la Nouvelle-Zélande (1832). En 1847, i l 

entrepri t u n voyage sc ien t i f ique d a n s l ' Inde e t p é n é t r a d a n s le Th i -

bet, où il découvr i t un g r a n d n o m b r e de p l an t e s nouve l l e s . A l a 

suite de ce n o u v e a u voyage , il pub l ia : Rhododendrons de l'Hima

laya ( L o n d r e s , 1849-1851) ; VHinialayan journals; l'Illustration 

of Himalayan plants; on a e n c o r e de lui la Flore Tasmanique 

'Flora Tasmanica). ( L. G.) 
2 Ross ( J ames -C la rk ) , n a v i g a t e u r , phys ic ien e t n a t u r a l i s t e a n g l a i s , 

né à L o n d r e s en 1800, neveu du cé l èb re a m i r a l e t n a v i g a t e u r s i r 

John R o s s , qu ' i l a c c o m p a g n a d a n s ses e x p é d i t i o n s ; il fut auss i le 

compagnon d ' exp lo ra t ions e t de d a n g e r s de s i r Ed . P a r r y . Il a l u i -

même c o m m a n d é e n chef p l u s i e u r s expédi t ions s c i en t i f i ques , e n t r e 

au t res celle que p r o p o s a , en 1839, la Société roya le de L o n d r e s , 

pour vis i ter les p a r a g e s d u pôle a n t a r c t i q u e . 11 découv r i t d a n s 

l 'Océan, e n 1841 , u n e t e r r e qu ' i l n o m m a Vic tor ia , e t qui r e n f e r m a i t 

u n volcan h a u t d e 3,800 m è t r e s . (L. G.) 
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arr ivant à A l e x a n d r i e , v e r s l a f in d e d é c e m b r e 1 8 4 7 , 

avant d e s ' e m b a r q u e r p o u r S u e z : « N o t r e C œ l é b o -

g y n e f leur i t t o u j o u r s à K e w , c h e z m o n p è r e , c o m m e 

d a n s l e s j a r d i n s d e l a Société d'horticulture (Horticul

tural Society). S e s g r a i n e s v i e n n e n t r é g u l i è r e m e n t à 

m a t u r i t é . Je l 'ai s o u v e n t e x a m i n é a v e c a t t e n t i o n ; ma i s 

j e n'ai j a m a i s p u t r o u v e r d e t r a c e s d e l ' i n t r o d u c t i o n 

d e b o y a u x p o l l i n i q u e s d a n s l e s s t i g m a t e s , n i d e la 

p r é s e n c e d e c e s t u b e s d a n s l e s ty l e o u d a n s l e m i c r o -

p y l e . D a n s m o n h e r b i e r , l e s Heurs m â l e s s o n t e n v e 

l o p p é e s d e p e t i t s c h a t o n s . » 
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DE LA P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E Y. 

PARTICULARITÉS. 

DE LA PHOSPHORESCENCE DE LA MER. 

La p h o s p h o r e s c e n c e d e l ' O c é a n est u n a d m i r a b l e 

spectacle qui e x c i t e t o u j o u r s l ' é t o n n e m e n t , b i e n q u e 

pendant des m o i s e n t i e r s o n p u i s s e l e vo ir se r e p r o 

duire t o u t e s l e s n u i t s . S o u s toutes l e s z o n e s , l a m e r 

jette u n e l u e u r p h o s p h o r e s c e n t e ; m a i s c e l u i qu i n 'a 

pas o b s e r v é c e p h é n o m è n e s o u s l e s r é g i o n s t r o p i c a l e s , 

et p a r t i c u l i è r e m e n t d a n s la m e r d u S u d , n 'a q u ' u n e 

idée t r è s - i m p a r f a i t e d e sa m a g n i f i c e n c e . L o r s q u ' u n 

vaisseau de l i g n e , p o u s s é par u n v e n t f r a i s , f end la 

vague é c u m a n t e , l e v o y a g e u r n e p e u t se rassas ier d u 

spectac le q u e p r é s e n t e le c h o c d e s f lots . C h a q u e fois 

que l e f lanc n u d u n a v i r e s ' é l ève h o r s d e l ' e a u , des 

f l a m m e s r o u g e s o u b l e u e s j a i l l i s s e n t d e la q u i l l e c o m m e 
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d e s é c l a i r s . O n n e saura i t re tracer n o n p l u s l ' a d m i r a 

b l e a s p e c t qu 'o f f rent l e s m e r s des t r o p i q u e s , l o r s q u e 

d e s t r o u p e s d e D a u p h i n s s'y é b a t t e n t p a r u n e n u i t obs 

c u r e . P a r t o u t o ù , r a n g é s e n l o n g u e s f i les , c e s Cétacés 

b r i s e n t , d a n s l e u r s é v o l u t i o n s , l ' é c u m e d e s f l o t s , l eur 

p a s s a g e es t m a r q u é p a r d e s é t i n c e l l e s et par u n e l u 

m i è r e i n t e n s e . J'ai joui d e c e c o u p d ' œ i l p e n d a n t des 

h e u r e s e n t i è r e s d a n s l e g o l f e d e C a r i a c o , e n t r e C u m a n a 

et l a p r e s q u ' î l e d e M a n i q u a r e z . 

L e G e n t i l e t J . R e i n h o l d F o r s t e r o n t c o n s i d é r é ces 

f l a m m e s c o m m e p r o d u i t e s p a r l e f r o t t e m e n t é l ec t r ique 

d e l ' e a u c o n t r e l e s p a r o i s d e s n a v i r e s . Mais , d a n s l 'étal 

a c t u e l d e la p h y s i q u e , u n e p a r e i l l e e x p l i c a t i o n n e peut 

p l u s ê t re a d m i s e 

Il y a p e u t - ê t r e d a n s l e d o m a i n e d e l ' o b s e r v a t i o n n a 

t u r e l l e p e u d e q u e s t i o n s qu i a i ent é t é p l u s débat tues 

q u e l a p h o s p h o r e s c e n c e d e la m e r . T o u t ce q u ' a c t u e l l e 

m e n t o n sait d e pos i t i f sur c e p o i n t s e r é d u i t a u x s i m 

p l e s faits q u i s u i v e n t : Il e x i s t e p l u s i e u r s e s p è c e s de 

M o l l u s q u e s p h o s p h o r e s c e n t s , t e l s q u e l e Nereis nocti

luca, l e Medusa pelagica, v a r . ¡3, et l e Monophora noc

tiluca, a n i m a l s e m b l a b l e à u n e o u t r e et d é c o u v e r t dans 

1 L. R. Forster, Bemerkungen auf seiner Reise um die Welt, 

1783, p. 57; Le Gentil, Voyage dans les mers de l'Inde, 1779, t. I, 

p. 085-698). — Le Gentil de la Galaisière, voyageur et astronome 
français, membre de l'Académie des sciences, né à Coutances, en 
1723, mort en 1792- — Forster (J Reinhold), voyageur et natura
liste, né en Prusse, en 1729, mort en 1798, s'embarqua avec le cé
lèbre Cook, en 1772, pour faire un voyage autour du monde dont 
il publia, contrairement à sa parole, la relation, en l'attribuant à 
Jean-George-Adam Forster, son fils, qui était aussi de l'expédition. 

(L. G.) 
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l 'expédit ion d e B a u d i n '. T o u s c e s M o l l u s q u e s r é p a n 

dent à v o l o n t é p e n d a n t l e u r v i e u n e l u e u r p â l e t i r a n t 

sur le h l e u i . L a p h o s p h o r e s c e n c e d e l a m e r e s t p r o 

duite en part ie p a r c e s e s p è c e s de f l a m b e a u x v i v a n t s , 

en partie p a r d e s f ibres e t m e m b r a n e s o r g a n i q u e s q u e 

laisse subs i s ter la d é c o m p o s i t i o n d e c e s a n i m a u x . L a 

première c a u s e e s t i n c o n t e s t a b l e m e n t la p l u s o r d i 

naire et la p l u s g é n é r a l e . À m e s u r e q u e l e s v o y a g e u r s 

appl iqués à l ' o b s e r v a t i o n d e la n a t u r e o n t é t é m i e u x 

secondés par l e u r s i n s t r u m e n t s , e t o n t a p p o r t é à l e u r s 

expér iences e n m ê m e t e m p s p l u s d ' a r d e u r e t p l u s d e 

sûreté , o n a v u s ' a c c r o î t r e d a n s n o s s y s t è m e s z o o l o g i -

ques l e n o m b r e d e s M o l l u s q u e s e t d e s I n f u s o i r e s a u x 

quels o n a r e c o n n u la f a c u l t é d e d é g a g e r u n e l u m i è r e 

p h o s p h o r e s c e n t e , so i t par l 'effet d e l e u r s i m p l e v o l o n t é , 

soit à la su i t e d e s o l l i c i t a t i o n s e x t é r i e u r e s . 

La p h o s p h o r e s c e n c e d e la m e r , e n tant q u ' e l l e e s t 

due à d e s ê t re s v i v a n t s , e s t p r o d u i t e p a r l e s A c a l è p h c s 

qui c o m p r e n n e n t , d a n s la c l a s s e d e s Z o o p h y t e s , l e s 

fami l les d e s M é d u s e s et d e s C y a n é e s , par q u e l q u e s 

M o l l u s q u e s et u n e q u a n t i t é i n n o m b r a b l e d ' I n f u s o i r e s . 

P a r m i l e s pe t i t s A c a l è p h e s (Orties d e m e r ) l e Mam.na-

1 II s'agit ici du voyage à la Nouvelle-Hollande des corvettes le 
Géographe et le Naturaliste, en 1800, sous la conduite des capitaines 
Baudin (Nicolas) et Ilamelin (Emmanuel), 

2 Forskal (Pierre, naturaliste suédois, né en 1736, mort en 17G3); 

Fauna ALqypliaco-Arabica, s. descriptiones Animalium quai in 

itincre Orientait observavit, 1773, p. 109; Bory de Saint-Vincent 

(le colonel J. B. M. G., membre libre de l'Académie des sciences, né 
en 1780, à Agen, mort en 184(1), foyage dans les Iles des mers 

d'Afrique, 1804, t. 1, p. 107, pl. VI. 
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ria scintillans o f f r e , p o u r a ins i d ire , l e m a g n i f i q u e 

s p e c t a c l e d ' u n c i e l étoile, q u i s e ré f l éch i t d a n s la m e r . 

Cet a n i m a l c u l e é g a l e t o u t a u p l u s , à l ' é p o q u e de son 

e n t i è r e c r o i s s a n c e , la g r o s s e u r d ' u n e tête d ' é p i n g l e . 

M i c h a e l i s , p r o f e s s e u r à K i e l , a l e p r e m i e r cons ta té 

l ' e x i s t e n c e d T u f u s o i r e s l u i s a n t s à e n v e l o p p e s i l i c e u s e . 

Il a o b s e r v é la l u m i è r e é t i n c e l a n t e q u e j e t t e n t l e Peri-

dinium, a n i m a l c u l e c i l i é , l e Prorocentrum micans ou la 

M o n a d e c u i r a s s é e , et l e Rot i f ère qu' i l a n o m m é Syn-

chata baltica D e p u i s , F o c k e a r e t r o u v é l e m ê m e 

Synchata baltica d a n s l e s l a g u n e s d e V e n i s e . 

M o n c é l è b r e a m i et m o n c o m p a g n o n de v o y a g e en 

S i b é r i e , M. E h r e n b e r g , est, p a r v e n u à c o n s e r v e r v i 

v a n t s à B e r l i n , p e n d a n t p r è s d e d e u x m o i s , d e s l n f u -

s o i r e s p h o s p h o r e s c e n t s d e la B a l t i q u e . Je les ai vus à 

l ' a ide d u m i c r o s c o p e , e n 1 8 3 2 , é t i n c e l e r d a n s u n l i e u 

s o m b r e , a u m i l i e u d ' u n e g o u t t e d ' e a u d e m e r . Q u a n d 

c e s I n f u s o i r e s , d o n t les p l u s g r o s a v a i e n t un h u i t i è m e , 

l e s p l u s p e t i t s u n q u a r a n t e - h u i t i è m e o n m ê m e u n q u a 

t r e - v i n g t - s e i z i è m e d e l i g n e , é t a i e n t é p u i s é s et n e je ta ient 

p l u s d e l u m i è r e , il suff isait , p o u r l e u r r e n d r e l e u r facul té 

p h o s p h o r e s c e n t e , d e l e s e x c i t e r au m o y e n d e q u e l q u e 

a c i d e o u d e m ê l e r u n p e u d ' a l c o o l à l 'eau d e m e r . 

E n filtrant à p l u s i e u r s r e p r i s e s de l ' e a u d e m e r fraî

c h e m e n t p u i s é e , E h r e n b e r g a o b t e n u u n l i q u i d e dans 

l e q u e l s e t r o u v a i e n t c o n c e n t r é s u n p l u s g r a n d n o m b r e 

d ' a n i m a l c u l e s l u m i n e u x \ Cet o b s e r v a t e u r p é n é t r a n t a 

1 Michaelis, über das Leuchten der Ostsee bei Kiel, 18.30, p . 17. 

* Abhandlungen der Akademie der JVissenscIiaßcn, zu Berlin 

aus dem Jahr 1833, p . 307 ; 1834. p p . 5 3 7 - 3 7 5 ; 1838, p . 43 et 258. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



trouvé q u e l e s o r g a n e s à l ' a ide d e s q u e l s l e P h o t o c h a -

ris fait ja i l l i r des é c l a i r s , so i t s p o n t a n é m e n t , so i t à l a 

suite de s o l l i c i t a t i o n s é t r a n g è r e s , of frent u n e s t r u c t u r e 

ce l lu la ire , e t se c o m p o s e n t à l ' i n t é r i e u r d ' u n e s u b s 

tance g é l a t i n e u s e q u i l e s fait r e s s e m b l e r a u x o r g a n e s 

é lectr iques d e s G y m n o t e s et d e s T o r p i l l e s . L o r s q u ' o n 

irrite les P h o t o c h a r i s , o n voit p o i n d r e à c h a q u e ci l 

des é t ince l l e s q u i g r a n d i s s e n t p e u à p e u e t qui i l l u m i 

nent l e cil t o u t e n t i e r . Ce feu v i v a n t f ini t m ê m e par 

envahir auss i l e d o s de c e s a n i m a l c u l e s , s e m b l a b l e s a u x 

Néré ides , d e t e l l e sor te q u ' o n l e s p r e n d r a i t , à t ravers 

un m i c r o s c o p e , p o u r d e s fils d e s o u f r e e n f l a m m é s e t 

jetant u n e l u m i è r e d ' u n j a u n e v e r d â t r e . D a n s YOcea-

nia ( Thaumantias 1 ) hemisphœrica, et c 'est là u n fait 

d igne d e r e m a r q u e , l e s é t i n c e l l e s , p a r l e u r n o m b r e 

et l eur p o s i t i o n , r é p o n d e n t e x a c t e m e n t a u x o r g a n e s 

ou a u x c irres p l u s d é v e l o p p é s q u i a l t e r n e n t a v e c e u x . 

L'appari t ion d e c e t t e c o u r o n n e i g n é e es t u n a c t e v i ta l , 

et, p o u r p a r l e r d ' u n e m a n i è r e p l u s g é n é r a l e , l e d é v e 

l o p p e m e n t d e la l u m i è r e est u n p h é n o m è n e o r g a n i q u e 

qui se p r o d u i t c h e z l e s a n i m a l c u l e s i n f u s o i r e s c o m m e 

une é t i n c e l l e p a s s a g è r e e t i s o l é e , m a i s qu i se r e n o u 

vel le après u n c o u r t i n t e r v a l l e d e r e p o s 2 . 

D'après c e s c o n j e c t u r e s , l es a n i m a u x l u m i n e u x d e 

l 'Océan r é v è l e n t c h e z d 'autres c l a s s e s d ' a n i m a u x , t e l s 

que l e s P o i s s o n s , l e s I n s e c t e s , l e s M o l l u s q u e s e t l e s 

1 Thaumantias ( de 8xüu.z, miracle), genre de Méduses établi par 
Eschscholtz, en 1829, dans sa famille des Océanides. f1 · G.) 

8 Ahrenberg, über das ^Leuchten des Meeres, 183(5, PP- HO, 138, 

UiO e t 103. 
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A c a l è p h e s , l ' e x i s t e n c e d ' u n p h é n o m è n e vi tal é l e c t r o 

m a g n é t i q u e d 'où n a î t la l u m i è r e . L a s é c r é t i o n du 

fluide l u m i n e u x q u e q u e l q u e s a n i m a u x r é p a n d e n t et 

q u i c o n t i n u e à b r i l l e r a l o r s m ê m e q u e l ' o r g a n i s m e vi

ta l a c e s s é d 'ag ir , p a r e x e m p l e c h e z l e s L a m p y r i d e s , 

l e s É l a t é r i d e s , l e s V e r s l u i s a n t s d ' A l l e m a g n e e t d'Ital ie 

e t , d a n s l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , c h e z l e C u c u y o de 

la c a n n e à s u c r e , e s t - e l l e l a c o n s é q u e n c e d e la p r e 

m i è r e d é c h a r g e é l e c t r i q u e , o u b i e n n e d é p e n d - e l l e 

q u e d ' u n e c o m b i n a i s o n c h i m i q u e ? L a p h o s p h o r e s c e n c e 

d e s i n s e c t e s e n t o u r é s d'air a s a n s d o u t e u n e autre 

c a u s e p h y s i o l o g i q u e q u e c e l l e d e s a n i m a u x a q u a t i q u e s , 

d e s P o i s s o n s , d e s M é d u s e s e t d e s I n f u s o i r e s . Il faut 

q u e l e s p e t i t s I n f u s o i r e s q u i v i v e n t d a n s l ' eau sa l ée , 

d o u é e d ' u n e g r a n d e p u i s s a n c e c o n d u c t r i c e , p o s s è d e n t 

u n e f a c u l t é e x t r a o r d i n a i r e d e t e n s i o n é l e c t r i q u e , p o u r 

é c l a i r e r l ' e a u d ' u n e l u m i è r e a u s s i i n t e n s e . Ils t r a v e r 

s e n t , c o m m e la T o r p i l l e , les G y m n o t e s e t l e S i l u r e 

é l e c t r i q u e d u N i l , l e s c o u c h e s d ' e a u q u i l e s e n v e l o p 

p e n t , t a n d i s q u e l e s p o i s s o n s é l e c t r i q u e s q u i d é c o m 

p o s e n t l ' e a u , e t p e u v e n t , à l 'a ide d e la c h a î n e ga lva

n i q u e , c o m m u n i q u e r l e u r p u i s s a n c e m a g n é t i q u e à des 

a i g u i l l e s d ' a c i e r , a ins i q u e j e l 'ai d é m o n t r é , il y a un 

d e m i - s i è c l e , e t q u e John Davy l 'a c o n f i r m é d e p u i s , n e 

p e u v e n t faire pas ser de l u m i è r e à travers la c o u c h e 

d ' e a u l a p l u s m i n c e '. 

1 Humboldt, Expériences sur le Galvanisme, t. I, p. 438-441 de 
la traduction française; Observations de Zoologie et d'Anatomie 

comparée, t. 1, p. 84; Davy, PhUasojihical Transactions for the 

year 1834, 2 6 part., p. Ò13-ÌJI7. 
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Les c o n s i d é r a t i o n s q u i p r é c è d e n t n o u s p o r t e n t à 

croire q u e c'est p a r t o u t l e m ê m e p r i n c i p e q u i ag i t : 

dans les p l u s pe t i t s ê t re s o r g a n i s é s q u e l ' œ i l n u n e 

peut apercevo i r , d a n s l e s I n f u s o i r e s q u i font r e s p l e n 

dir la m e r d ' u n e p h o s p h o r e s c e n c e l u m i n e u s e , d a n s 

les G y m n o t e s q u i l i v r e n t à l e u r s e n n e m i s d e s c o m b a t s 

acharnés , d e m ê m e q u e d a n s l e n u a g e d ' o ù s ' é c h a p p e 

la foudre e t d a n s la l u m i è r e t e r r e s t r e o u p o l a i r e , c 'est -

à-dire d a n s l e s é c l a i r s m a g n é t i q u e s q u i s i l l o n n e n t u n 

ciel s e r e i n , p h é n o m è n e q u i r é s u l t e d ' u n e t e n s i o n 

extraordinaire à l ' i n t é r i e u r d e n o t r e p l a n è t e , e t q u e 

la dév iat ion s u b i t e d e l ' a i g u i l l e a i m a n t é e a n n o n c e p l u 

sieurs h e u r e s d ' a v a n c e 4 . 

Q u e l q u e f o i s , m ê m e a v e c l e s e c o u r s d e s i n s t r u m e n t s 

les p l u s é n e r g i q u e s , on n ' a p e r ç o i t a u c u n a n i m a l d a n s 

l'eau p h o s p h o r e s c e n t e , e t , c e p e n d a n t , p a r t o u t o ù les 

flots h e u r t e n t c o n t r e u n c o r p s d u r et s e b r i s e n t e n 

é c u m a n t , p a r t o u t o ù l 'eau e s t s e u l e m e n t a g i t é e , o n e n 

voit sort ir u n e l u e u r s e m b l a b l e à u n é c l a i r . Ce p h é 

n o m è n e est s a n s d o u t e o c c a s i o n n é p a r l e s d é t r i t u s d e s 

M o l l u s q u e s m o r t s qu i s o n t d i s s é m i n é s d a n s l a m e r e n 

quant i t é i n n o m b r a b l e . S i o n fait f i l trer d e l ' e a u p h o s 

p h o r e s c e n t e à t r a v e r s u n t i s su t r è s - s e r r é , ces filaments 

et ces m e m b r a n e s f o r m e n t u n d é p ô t , et a p p a r a i s s e n t 

c o m m e a u t a n t d e p o i n t s l u m i n e u x . Q u a n d n o u s n o u s 

b a i g n i o n s à C u m a n a , d a n s l e g o l f e d e C a r i a c o , e t q u e 

n o u s n o u s p r o m e n i o n s , p a r u n e b e l l e s o i r é e , sur l e 

r ivage s o l i t a i r e , q u e l q u e s p a r t i e s d e n o t r e c o r p s b r i l -

1 Voyez la l e t t r e de I l u m h o l d t à l ' éd i t eu r des Annalen der Physik 

und Chernie, t . XXXVII, 1836, p . 242-244 . 
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l a i e n t e n c o r e d ' u n e l u e u r p h o s p h o r e s c e n t e . D e s f ibres 

l u i s a n t e s e t d e s m e m b r a n e s o r g a n i q u e s s ' é ta i en t a t t a 

c h é e s à n o t r e p e a u , et l e u r é c l a t n e s ' é t e igna i t qu'au 

b o u t d e q u e l q u e s m i n u t e s . T e l l e e s t l ' é n o r m e m u l t i 

t u d e d e s M o l l u s q u e s q u i p e u p l e n t t o u t e s l e s m e r s t r o 

p i c a l e s , qu ' i l n e faut pas s ' é t o n n e r p e u t - ê t r e si l 'eau 

d e m e r re lu i t m ê m e d a n s l e s e n d r o i t s o ù l ' o n n e d i s 

t i n g u e a u c u n f i l a m e n t . L a d é c o m p o s i t i o n in f in ie q u e 

s u b i t la m a s s e m o r t e d e s D a g y s e s e t d e s M é d u s e s , 

p e u t faire r e g a r d e r la m e r c o m m e u n f l u i d e g é l a t i n e u x , 

q u i r é p u g n e à l ' h o m m e , m a i s q u i ser t d ' a l i m e n t à u n 

g r a n d n o m b r e d e p o i s s o n s . L o r s q u ' o n frotte u n e p l a n 

c h e a v e c q u e l q u e part i e d ' u n e M é d u s e h y s o c e l l e , et 

q u e l ' e n d r o i t frotté a o e j à c e s s é d e l u i r e , o n n'a p o u r 

fa ire repara î tre l a p h o s p h o r e s c e n c e q u ' à p a s s e r la m a i n 

s è c h e sur l e b o i s . E n n a v i g u a n t vers l ' A m é r i q u e m é r i 

d i o n a l e , i l m'arr iva p l u s i e u r s fois d e p o s e r d e s M é d u 

se s sur u n p la t d ' é t a i n ; q u a n d je frappais c e p lat avec 

u n a u t r e m é t a l , l e s m o i n d r e s v i b r a t i o n s de l ' é ta in suf

fisaient p o u r fa ire r e l u i r e c e s A c a l è p h e s . Q u e l est 

d a n s c e cas l 'effet d u c h o c e t d e s v i b r a t i o n s ? La t e m 

p é r a t u r e e n e s t - e l l e m o m e n t a n é m e n t a u g m e n t é e ? D e 

n o u v e l l e s s u r f a c e s se p r é s e n t e n t - e l l e s à la su i t e de ce 

d é r a n g e m e n t ; o u b i e n l e c h o c d o n n e - t - i l p a s s a g e à 

q u e l q u e l l u i d e , te l q u e d u gaz h y d r o g è n e p h o s p h o r e , 

qu i s ' e n f l a m m e d è s q u ' i l e n t r e e n c o n t a c t avec 

l ' o x y g è n e d e l ' a t m o s p h è r e o u d e l 'a ir c o n t e n u e n s o 

l u t i o n d a n s l ' eau de m e r et q u i e n t r e t i e n t la r e s p i 

r a t i o n d e s M o l l u s q u e s ? Ce d é g a g e m e n t d e la l u m i è r e 

p a r l'effet d u c h o c est s u r t o u t s e n s i b l e d a n s u n e m e r 
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clapoteuse , l o r s q u e l e s v a g u e s se h e u r t e n t e n s e n s 

contraire . 

J'ai vu la m e r r e l u i r e s o u s l e s t r o p i q u e s p a r l e s 

temps l e s p l u s d i f f érent s , m a i s s u r t o u t à l ' a p p r o c h e 

des orages o u q u a n d l 'a ir é ta i t é touf fant et l e c i e l 

chargé de n u a g e s é p a i s . L a c h a l e u r e t l e fro id p a r a i s 

sent n'avoir q u e p e u d ' i n f l u e n c e s u r ce p h é n o m è n e , 

car il se p r o d u i t par fo i s a v e c u n e g r a n d e i n t e n s i t é sur 

le banc d e T e r r e - N e u v e , p a r l e s h i v e r s l e s p l u s r i g o u 

reux. S o u v e n t il arr ive q u e , d a n s d e s c i r c o n s t a n c e s 

extér ieures e n a p p a r e n c e i d e n t i q u e s , la m e r es t t r è s -

bri l lante u n e n u i t e t n e l 'es t pas d u t o u t la n u i t s u i 

vante. Ces d i f f é r e n c e s t i e n n e n t - e l l e s à l 'état de l ' a t 

m o s p h è r e , o u s o n t - e l l e s l 'effet d u h a s a r d , q u i fait q u e 

l 'on n a v i g u e s u r d e s m e r s p l u s o u m o i n s i m p r é g n é e s 

de s u b s t a n c e s g é l a t i n e u s e s ? P e u t - ê t r e les a n i m a c u l e s 

lu isants n e m o n t e n t - i l s e n g r a n d n o m b r e à la s u r f a c e 

de la m e r q u e d a n s d e c e r t a i n e s c o n d i t i o n s a t m o s p h é 

r iques . On s 'est d e m a n d é p o u r q u o i l ' o n n e voi t j a 

mais r e s p l e n d i r l ' e a u d o u c e d e n o s m a r a i s , q u o i 

qu 'e l l e soit r e m p l i e d e P o l y p e s . Il paraî t q u e c h e z l e s 

a n i m a u x et c h e z l e s p l a n t e s , u n m é l a n g e p a r t i c u l i e r 

de s u b s t a n c e s o r g a n i q u e s es t n é c e s s a i r e p o u r q u e la 

l u m i è r e se p r o d u i s e . O n a r e c o n n u q u e l e bo i s d e 

saule r e l u i t p l u s s o u v e n t q u e l e bo i s d e c h ê n e . E n 

A n g l e t e r r e o n es t p a r v e n u à faire r e l u i r e d e l ' eau d e 

m e r e n y v e r s a n t d e la s a u m u r e d e h a r e n g . On p e u t 

d 'a i l l eurs se c o n v a i n c r e f a c i l e m e n t par d e s e x p é r i e n c e s 

g a l v a n i q u e s q u e l a p h o s p h o r e s c e n c e d e s a n i m a u x 

v ivants est d u e à l ' i rr i tab i l i t é d e s n e r f s . J 'a i t iré u n e 
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l u m i è r e t r è s - v i v e d ' u n Elater noctiiucus q u i é ta i t m o u 

r a n t , e n t o u c h a n t l e g a n g l i o n d ' u n e d e s e s p a t t e s a n 

t é r i e u r e s a v e c d u z i n c et d e l ' a r g e n t . Q u e l q u e f o i s aussi 

l e s M é d u s e s r é p a n d e n t u n e l u e u r p l u s forte a u m o 

m e n t o ù l ' o n f e r m e la c h a î n e g a l v a n i q u e 

1 On peu t , p o u r a jou te r à ce q u i a é té d i t (dans le chap i t r e 1 e r d e 

ce l ivre) s u r le d é v e l o p p e m e n t é n o r m e q u e p r e n d la masse des ani

malcu les infusoi res et s u r l e u r p u i s s a n c e p ro l i f ique , c o n s u l t e r Ëhren-

b e r g (Infusionsthierchen) : « La voie lac tée des p lus pet i ts o rganis 

m e s t r a v e r s e , dit- i l , les g e n r e s Monas , Vibr io e t Bac te r iurn . La Mo

n a d e n ' a souven t q u e ~ de l igne . » 
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DE LA P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E V I . 

PARTICULARITÉS 

LITIlOPriTTES AGRÉGÉS. — LEUR RÔLE DANS LA GÉOGRAPHIE 

DES PLANTES. 

Selon L i n n é ' et E l l i s 2 , l e s p o l y p i e r s d e c e r t a i n s Z o o 

pintes c a l c a i r e s , p a r m i l e s q u e l s on d i s t i n g u e s u r t o u t 

c o m m e c o n s t r u c t e u r s d e c o r a u x l e s M a d r é p o r e s , l e s 

MéandrineSj l e s A s t r é e s et l e s P o c i l l o p o r e s , sont h a b i -

1 Est-il besoin de dire ee que l'ut Linné? Il est des hommes comme 
Linné, iiuffon, Cuvier, Humboldt, etc., dont il n'est pas nécessaire 
de rappeler La vie et les écrits, tout le monde les connaissant à 
un plus ou moindre degré. Bornons-nous à dire ici que Charles 
Linné ou Linnée, l'un des plus grands naturalistes que le inonde ait 
produits, naquit en Suède, en 1707, et y mourut en 1778. 

2 John Ellis, négociant et naturaliste anglais, membre de la Société 
iwale de Londres, mort en 177G, l'ut le correspondant de Linné, 
ra^si mbla une collection considérable de coraux, et contribua puis
samment à. établir que ces derniers ne sont pas des végétaux. 11 a 
laissé, entre autres ouvrages : The natural history of many curions 
unit uncommon zoophytes, ouvrage posthume, publié, en 1756, par 
Bauks et Solandcr; Essay toward a natural history of corallincs 
(1754 ; traduit en français par Allamand, 1756), etc., etc. (L. G.) 
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tés i n t é r i e u r e m e n t et e x t é r i e u r e m e n t p a r d e s a n i m a l 

c u l e s q u e l ' o n a c r u s l o n g t e m p s v o i s i n s d e s N é r é i d e s 

g e n r e a p p a r t e n a n t a u x A n n é l i d e s d e C u v i e r . L e s vas

tes e t i n g é n i e u x t r a v a u x d e C a v o l i n i , d e S a v i g n y et 

d ' E h r e n b e r g o n t j e t é u n g r a n d j o u r s u r l ' a n a t o m i c de 

c e s a n i m a l c u l e s g é l a t i n e u x . 11 e s t c o n s t a n t a u j o u r d ' h u i 

q u e , p o u r b i e n c o n n a î t r e l ' e n t i e r o r g a n i s m e d e s P o 

l y p e s q u i b â t i s s e n t d e s r o c h e r s d e c o r a i l , o n n o doit 

p a s c o n s i d é r e r l e s p o l y p i e r s qu i l e u r s u r v i v e n t , c ' e s t -

à - d i r e l e s c o u c h e s c a l c a i r e s c o m p o s é e s d e p e t i t e s l a m e s 

d i s t i n c t e s , q u ' i l s o n t p r o d u i t e s e n v e r t u de fonc t ions 

v i t a l e s , c o m m e f o r m a n t q u e l q u e c h o s e d 'é tranger aux 

m e m b r a n e s m o l l e s d e l ' a n i m a l , d é v e l o p p é e s par la 

n o u r r i t u r e . 

A m e s u r e q u e l ' o n a m i e u x c o n n u l a m e r v e i l l e u s e 

s t r u c t u r e d e s b a n c s d e c o r a u x a n i m é s , o n s'est fait 

auss i u n e i d é e p l u s j u s t e d e la par t i m m e n s e q u ' o n t 

e u e c e s i n s e c t e s à l ' a p p a r i t i o n d ' î l e s s o u s - m a r i n e s a u -

d e s s u s d e la s u r f a c e d e la m e r , a u x m i g r a t i o n s des 

p l a n t e s t e r r e s t r e s , à l ' e x t e n s i o n s u c c e s s i v e d e F l o r e s 

p a r t i c u l i è r e s et m ê m e , d a n s q u e l q u e s b a s s i n s m a r i t i 

m e s , à la p r o p a g a t i o n d e s r a c e s e t d e s l a n g u e s h u m a i 

n e s . E n t a n t q u ' i l s f o r m e n t d e s a m a s v i v a n t s d ' a n i 

m a l c u l e s a g r é g é s , l e s c o r a u x j o u e n t u n r ô l e c o n s i d é r a b l e 

d a n s l ' é c o n o m i e g é n é r a l e d e la n a t u r e . S'i l est t é m é 

ra ire d 'a f f i rmer q u ' i l s f o n t s u r g i r d e s î l e s d e s p r o f o n 

d e u r s i n c o n n u e s d e l a m e r o u q u ' i l s a g r a n d i s s e n t l e s 

c o n t i n e n t s , a i n s i q u e l ' o n a c o m m e n c é à l e s o u p ç o n n e r 

d e p u i s l ' e x p é d i t i o n d e C o o k , i l s n ' e n e x c i t e n t pas m o i n s 

l e p l u s v i f i n t é r ê t , so i t a u p o i n t d e v u e p h y s i o l o g i q u e 
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et c o m m e o c c u p a n t u n d e g r é d i s t inc t sur l ' é c h e l l e d e s 

êtres, soit r e l a t i v e m e n t à l a g é o g r a p h i e d e s p l a n t e s et 

aux c o n d i t i o n s g é o g n o s t i q u e s d e l ' é c o r c e t e r r e s t r e . 

Toute la f o r m a t i o n j u r a s s i q u e se c o m p o s e , s u i v a n t l e s 

grandes v u e s d e Leopold d e B u c h , d ' é n o r m e s b a n c s 

de coraux, r e s t e s d u m o n d e pr imit i f , q u i e n t o u r e n t à 

une cer ta ine d i s t a n c e l e s a n c i e n n e s c h a î n e s d e m o n 

tagnes. 

Dans la c l a s s i f i c a t i o n q u ' a d o n n é e E h r e n b e r g , d e s 

a n i m a l c u l e s d e s c o r a u x , s o u v e n t a p p e l é s i m p r o p r e m e n t 

coral-imects d a n s l e s o u v r a g e s a n g l a i s , l e s A n t h o z o a i -

res p o u r v u s d ' u n e s e u l e o u v e r t u r e se d i v i s e n t e n Z o o -

corall ia, q u i d e m e u r e n t l i b r e s et c o n s e r v e n t l a p o s s i 

bilité de se s é p a r e r , e t e n P h y t o c o r a l l i a , q u i o f frent , 

par l e u r c o h é s i o n , l ' a p p a r e n c e d e v é g é t a u x . D e c e s 

deux s e c t i o n s , la p r e m i è r e r e n f e r m e l e s H y d r e s o u 

Po lypes à b r a s , d e T r e m b l e y l e s A c t i n i e s , qu i b r i l l e n t 

des c o u l e u r s l e s p l u s é c l a t a n t e s , e t l e s F u n g i e s ; la s e 

conde c o m p r e n d l e s M a d r é p o r e s , l e s A s t r é i d e s e t l e s 

Ocul ines s . 

1 T rembley (Abraham) , n a t u r a l i s t e s u i s s e , n é à Genève e n 1700, 

mort en 1784. « Avant T r e m b l e y , a di t M. F l o u r e n s , on n e con

naissait po in t la g é n é r a t i o n scissipare des a n i m a u x ; il est le p r e 

mier qui ait r e c o n n u q u ' i n d é p e n d a m m e n t de ses œufs, le polype 

se r ep rodu i sa i t auss i p a r boutures. L 'h is to i re n a t u r e l l e c o m p t e p e u 

de t ravaux auss i m é m o r a b l e s q u e ceux de T r e m b l e y s u r te p o l y p e ; 

elle n ' e n compte a u c u n q u i a i t p lus é t e n d u les vues des n a t u r a l i s 

tes. » Soii Mémoire pour servir à l'histoire d'un genre de polypes 

d'eau douce à bras en forme de cornes, a p a r u à Leyde e n 1774, 

û>4°. (L G.) 
8 E h r e n b e r g , d a n s les Abhandlungen der Akademie der Wissen

schaften zu Berlin aus dem Jahr 1832, p p . 393-432. 
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L e s P o l y p e s d e la s e c o n d e s e c t i o n s o n t , e n raison 

des m u r s c e l l u l a i r e s q u ' i l s b â t i s s e n t à l ' é p r e u v e des 

v a g u e s , l ' obje t p r i n c i p a l d e c e c h a p i t r e . L e u r s c o n s 

t r u c t i o n s f o r m e n t u n a g r é g a t d e p o l y p i e r s q u i , c o m m e 

l e s v i e u x a r b r e s d e s forê t s , n e p e r d e n t p a s s u b i t e m e n t 

l e u r v i e c o l l e c t i v e . 

C h a q u e p o l y p i e r offre u n t o u t p r o d u i t p a r u n e g é 

n é r a t i o n g e m m i p a r e e t s e d é v e l o p p a n t d ' a p r è s des lo i s 

d é t e r m i n é e s , d o n t l e s d i v e r s e s p a r t i e s f o r m e n t un 

g r a n d n o m b r e d ' a n i m a l c u l e s qui p o s s è d e n t t o u s une 

o r g a n i s a t i o n d i s t i n c t e . D a n s l e g r o u p e des P h y t o e o r a l -

l i a , l e s i n d i v i d u s n e p e u v e n t se s é p a r e r à v o l o n t é les 

u n s d e s a u t r e s ; i l s s o n t u n i s e n s e m b l e p a r d e pet i tes 

l a m e s f o r m é e s d e c a r b o n a t e d e c h a u x . Il n 'y a donc 

p a s p o u r c h a q u e p o l y p i e r u n p o i n t c e n t r a l d 'où parte 

la v i e c o m m u n e ' . La r e p r o d u c t i o n s ' o p è r e , su ivant les 

d i f f érent s o r d r e s , p a r d e s œ u f s , par la d i v i s i o n s p o n 

t a n é e o u p a r d e s g e m m e s . Ce d e r n i e r m o d e es t ce lu i 

q u i d o n n e n a i s s a n c e a u x f o r m e s l e s p l u s v a r i é e s . 

L e s réc i f s d e c o r a u x q u e D i o s c o r i d e a a p p e l é s p lantes 

m a r i n e s , ou a r b r e s d e p i e r r e s (Lithodcndra), sont de 

t ro i s s o r t e s : i l y a d 'abord l e s réc i f s d e s c ô t e s (shore 

reefs, fringing reefs) q u i t i e n n e n t i m m é d i a t e m e n t aux 

r ives d e s c o n t i n e n t s o u d e s î l e s , c o m m e o n l e voit sur 

l e s c ô t e s n o r d - e s t d e la N o u v e l l e - H o l l a n d e , entre 

S a n d y - K a p et l e d é t r o i t d e T o r r e s , r e d o u t é des nav iga

t e u r s ; t e l s s o n t a u s s i p r e s q u e t o u s l e s p o l y p i e r s de la 

m e r R o u g e , e x p l o r é s p e n d a n t d i x - h u i t m o i s par E h -

1 Ehrc r iberg ' , Abhandlungen der Ahademie, e t c . , p . 419. 
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renberget H e m p r i c h 1 . O n d i s t i n g u e e n s u i t e l e s r o c h e r s 

qui e n t o u r e n t l e s î l e s à q u e l q u e d i s t a n c e (barrier reefs, 

encircling reefs); u n e e n c e i n t e d e ce g e n r e d é f e n d l ' î l e 

de Vanicoro d a n s l e p e t i t a r c h i p e l d e S a n t a - C r u z , au 

nord des n o u v e l l e s H é b r i d e s , et c e l l e de P u y n i p è t e , 

l'une des C a r o l i n e s . Il y a e n f i n l e s r o c h e r s d e c o r a u x 

qui e n f e r m e n t d e s l a g u n e s (Atolls o u lagoon islaads). 

Ces d iv i s ions et c e t t e n o m e n c l a t u r e si n a t u r e l l e s s o n t 

l 'œuvre de C h a r l e s D a r w i n 2 ; e l l e s c o r r e s p o n d e n t p a r 

fai tement à l ' e x p l i c a t i o n i n g é n i e u s e p a r l a q u e l l e c e 

1 Hemprich (F rédé r i c -Gui l l aume) , m é d e c i n , v o y a g e u r et n a t u r a 

liste a l l emand , n é e n 1796. 11 a c c o m p a g n a E h r e n b e r g d a n s ses ex 

plorations scient i f iques à t r a v e r s l 'Egyp te , la N'unie et l ' A r a b i e , et 

mourut , dans cet te e x p é d i t i o n , d ' u n e fièvre t y p h o ï d e , à l 'âge de 

vingt-neuf a n s . On a de l u i , en a l l e m a n d , u n e Histoire naturelle 

(Grundriss der Naturgcschichte, 1 8 2 0 ; 2» é d i t . , 1829). (L. G.) 

' Darwin (Char les) , peti t-fi ls du p o ë t e - n a t u r a l i s t e ang la i s É r a s m e 

Darwin, m o r t en 1802, qu i fut l ' a u t e u r du Jardin botanique, de la 

Zoonomie ou les lois de la vie organique, es t d e p u i s l o n g t e m p s en 

possession de la cé lébr i t é p o u r ses t r a v a u x d 'h i s to i re n a t u r e l l e ; 

mais cette cé lébr i té s 'est c o n s i d é r a b l e m e n t acc rue p a r l a p u b l i 

cation de son livre i n t i t u l é : De l'origine des espèces, ou des lois 

du progrès des êtres organisés, pub l i ca t ion q u e H u m b o l d t n ' a p u 

connaître et d a n s l aque l l e l ' a u t e u r r e p r e n d , sous u n e a u t r e f o r m e , 

la thèse de L a m a r c k , à savoi r q u e les ê t res les p lu s c o m p l i q u é s p r o 

cèdent des ê t res les p lus s imp le s p a r des t r a n s f o r m a t i o n s l e n t e s e t 

graduel les . Réfutée p a r Cuvie r du t e m p s de L a m a r c k , q u i n ' a v a i t 

fait l u i -même que l ' e m p r u n t e r à de p r é c é d e n t s a u t e u r s , ce t t e t h è s e 

a. comme b ien on le p e n s e , t r o u v é é g a l e m e n t de savan t s c o n t r a d i c 

teurs q u a n d elle a é té r e p r i s e p a r Char les D a r w i n . Ce n a t u r a l i s t e se 

fit d ' abord c o n n a î t r e c o m m e v o y a g e u r , a y a n t a c c o m p a g n é le c a p i 

taine R o b e r t F i tz -Roy (de 1832 à 1836) d a n s le Voyage de [Aven

ture et du Chien courant (Adventure and Beagle), voyage d a n s 

lequel il recue i l l i t des p l a n t e s de l ' A m é r i q u e du S u d , des î les de 

l 'Océanie, de la S o n d e , e t les m a t é r i a u x de son t r ava i l s u r les co

raux . (L. G.) 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



sp ir i tue l n a t u r a l i s t e a d é b r o u i l l é l e d é v e l o p p e m e n t s u c 

c e s s i f d e c e s f o r m a t i o n s s i n g u l i è r e s . A i n s i , à Cavol in i , 

à E b r e n b e r g et à S a v i g n y 1 r e v i e n t l ' h o n n e u r d e n o u s 

avo ir d é v o i l é l ' o r g a n i s a t i o n d e s c o r a u x ; m a i s p o u r les 

p r o b l è m e s re la t i f s a u x c o n d i t i o n s g é o g r a p h i q u e s et 

g é o l o g i q u e s d e s î l e s f o r m é e s p a r c e s a n i m a c u l e s , t r a i 

tés d ' a b o r d p a r R e i n h o l d e t G e o r g e F o r s t e r , p e n d a n t 

l e s e c o n d v o y a g e d e C o o k , i l s o n t é t é r e p r i s , a p r è s u n e 

l o n g u e i n t e r r u p t i o n , p a r C h a m i s s o , P é r o n , Q u o y et 

G a i m a r d , par F l i n d e r s , L u l k e , B e e c h e y , D a r w i n , d'Ur-

v i l l e et L o t t i n . 

L e s p o l y p e s d e s c o r a u x e t l e u r s c o n s t r u c t i o n s c e l l u 

l a i r e s s o n t p a r t i c u l i è r e m e n t p r o p r e s a u x m e r s c h a u d e s 

d e s t r o p i q u e s ; o n a r e c o n n u a u s s i q u ' i l s s e r e n c o n 

t r e n t s u r t o u t a u - d e l à d e l ' é q u a t e u r . D e s Ato l l s ou 

b a n c s à l a g u n e s s o n t r é u n i s e n g r a n d n o m b r e dans 

la m e r a p p e l é e m e r d e s C o r a u x , e n t r e la c ô t e nord-es t 

d e la N o u v e l l e - H o l l a n d e , l a N o u v e l l e - C a l é d o n i e , l e s î les 

de S a l o m o n et l ' a r c h i p e l d e l a L o u i s i a d e , dans le 

g r o u p e d e s î l e s B a s s e s (Low archipelago), qui sont 

a u n o m b r e d e q u a t r e - v i n g t s , e t d a n s l e s a r c h i p e l s de 

F i d j i , d ' E l l i c e e t d e Gi lber t . Il e x i s t e auss i d a n s l ' o 

c é a n I n d i e n , a u n o r d - e s t d e M a d a g a s c a r , u n g r o u p e 

d 'Ato l l s c o n n u s o u s l e n o m d e S a y a d e M a l h a . 

L e g r a n d b a n c d e C h a g o s , p o l y p i e r a b a n d o n n é de 

1 I . e lorgne de Sav igny (Mar ie - Ju le s -Césa r ) , n a t u r a l i s t e français, 

m e m b r e de l 'Académie des sc iences , l ' u n des savan t s qu i ont ex

p loré l 'Egyp te , n é à P r o v i n s , en 1779, m o r t e n 1851 . 11 a publié : 

Mémoires sur les animaux sans vertèbres, 2 pa r t i e s , avec 36 pl. 

1816; Histoire naturelle et mythologique de l'Ibis; Histoire natu

relle des Dorades, e tc . (L. G.) 
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scs h a b i t a n t s , d o n t l e c a p i t a i n e M o r e s b y e t l e c a p i t a i n e 

Powel ont é t u d i é à f o n d la s t r u c t u r e , e s t d ' a u t a n t p l u s 

digne d ' intérêt q u ' i l para î t ê tre u n p r o l o n g e m e n t d e s 

Lakedives e t d e s M a l d i v e s s e p t e n t r i o n a l e s . J'ai dé jà 

fait r e m a r q u e r , d a n s m o n Asie centrale, c o m b i e n i m 

porte à la c o n n a i s s a n c e g é n é r a l e d e s c h a î n e s d e m o n 

tagnes e t d e l a c o n f i g u r a t i o n d u so l d a n s l e c e n t r e d e 

l 'Asie , ce t te s é r i e d ' A t o l l s q u i se p r o l o n g e p a r a l l è l e 

ment au m é r i d i e n , j u s q u ' a u 7° d e l a t i t u d e m é r i d i o 

nale . A la c h a î n e d e s G h a t e s e t à c e l l e d u B o l o r , q u i 

se dres sent t o u t e s d e u x c o m m e d e s m u r s , r é p o n d e n t , 

dans l ' I n d e t r a n s g a n g é t i q u e , l e s c h a î n e s é g a l e m e n t m é 

r id iennes q u e t r a v e r s e n t , p r è s d o l a g r a n d e c o u r b u r e 

du Y a r o u - D z a n g b o - t c h o u , p l u s i e u r s s y s t è m e s d e m o n 

tagnes d ir igés d e l ' e s t à l ' o u e s t . D a n s l a p r e s q u ' î l e a u -

delà d u G a n g e , s ' é l è v e n t l e s c h a î n e s d e la C o c h i n c h i n e , 

de S i a m et d e M a l a c c a , c e l l e s d 'Ava et d ' A r r a c a n q u i , 

après avoir p a r c o u r u d e s d i s t a n c e s i n é g a l e s , v o n t t o u t e s 

about ir a u x g o l f e s d e S i a m , d e M a r t a b a n e t d u B e n 

gale . O n es t t e n t é d e v o i r d a n s l e go l f e d u B e n g a l e u n 

effort avorté d e l a n a t u r e p o u r f o r m e r u n e m e r i n t é 

rieure. E n p é n é t r a n t p r o f o n d é m e n t e n t r e l e s y s t è m e 

t r è s - s i m p l e d e s G h a t e s à l ' o u e s t , e t l e s y s t è m e b e a u 

c o u p p l u s c o m p l i q u é d e s c h a î n e s t r a n s g a n g é t i q u e s , 

les e a u x o n t e n v a h i à l 'es t u n e p a r t i e c o n s i d é r a b l e 

des basses t e r r e s ; m a i s e l l e s o n t t r o u v é d e s o b s t a c l e s 

p lus d i f f ic i les à v a i n c r e d a n s l e vaste et a n t i q u e p l a t e a u 

de M y s o r e . 

U n e s e m b l a b l e i r r u p t i o n d e l ' O c é a n a p r o d u i t d e u x 

p é n i n s u l e s d e f o r m e p r e s q u e p y r a m i d a l e et d e d i m e n -
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s i o n s t rè s -d i f f éren te s . Ce p r o l o n g e m e n t de d e u x s y s 

t è m e s m é r i d i e n s o p p o s é s l ' u n à l ' a u t r e , l e s y s t è m e de 

M a l a c c a à l ' e s t , e t c e l u i d e s G h a t e s d u Malabar à 

l ' o u e s t , s e r e t r o u v e d a n s d e s î l e s s o u s - m a r i n e s , r a n 

g é e s s y m é t r i q u e m e n t p a r s é r i e s . D e c e s î l e s , l e s u n e s , 

d a n s l e s q u e l l e s l e s c o r a u x s o n t fort rares , s o n t c o n 

n u e s s o u s l e n o m d ' A n d a m a n s e t d e N i c o b a r ; les a u 

t r e s , q u i f o r m e n t tro i s l o n g s a r c h i p e l s d 'Ato l l s , p o r 

t e n t l e s n o m s d e L a k e d i v e s , d e M a l d i v e s et d e Chagos . 

Ce d e r n i e r g r o u p e , a p p e l é b a n c d e C h a g o s p a r l e s n a 

v i g a t e u r s , f o r m e u n e l a g u n e e n t o u r é e d ' u n e étroite 

e n c e i n t e d e c o r a u x , r o m p u e d é j à d a n s p l u s i e u r s e n 

d r o i t s . S o n d i a m è t r e est d e 3 6 l i e u e s e n l o n g u e u r et 

d e 3 0 l i e u e s e n l a r g e u r . T a n d i s q u e la l a g u n e i n t é 

r i e u r e n 'a q u e d e 3 m è t r e s e t d e m i e n v i r o n à 13 m è 

tres d e p r o f o n d e u r , e x t é r i e u r e m e n t , p r è s d u m u r m a -

d r é p o r i q u e q u i para î t s 'affaisser p e u à p e u , o n t rouve 

à p e i n e l e f o n d e n m e s u r a n t 2 1 0 b r a s s e s 1 . L e c a p i 

t a i n e F i f z - R o y r a p p o r t e q u e d a n s l a l a g u n e n o m m é e 

K e e l i n g - A t o l l , au s u d d e S u m a t r a , à 2 0 0 0 yards ou 

v e r g e s s e u l e m e n t d u r é c i f , l a s o n d e d e s c e n d j u s q u ' à 

2 , 3 3 9 m è t r e s e n v i r o n s a n s r e n c o n t r e r l e f o n d . 

O n l i t d a n s l e s n o t e s m a n u s c r i t e s q u ' a b i e n v o u l u 

m e c o m m u n i q u e r M. E h r e n b e r g : « L e s c o r a u x q u i , 

d a n s la m e r R o u g e , f o r m e n t d ' épa i s s e s m u r a i l l e s , sont 

l e s M é a n d r i n e s , l e s A s t r é e s , l e s F a v i a , l e s M a d r é p o r e s 

( P o r i t e s ) , l e s P o c i l l o p o r a I l e m p r i c h i i , l e s M i l l é p o r e s et 

l es I l é t é r o p o r e s . L e s p o l y p i e r s d e s l l é t é r o p o r e s p e u v e n t 

1 Darwin, Structure ofCoral Reefs, DP- 39, Ul et 133. 
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être rangés p a r m i l e s p l u s m a s s i f s , b i e n q u e déjà c e 

pendant i ls c o m m e n c e n t à p o u s s e r d e s b r a n c h e s . L e s 

polypiers les p l u s p r o f o n d s s o n t i c i , a u t a n t q u ' o n e n 

peut juger , l e s M é a n d r i n e s e t l e s A s t r é e s . G r o s s i s p a r 

la réfract ion d e s r a y o n s l u m i n e u x , i l s se p r é s e n t e n t à 

l'œil sous la f o r m e d e c o u p o l e s . » 11 n e faut p a s c o n 

fondre les p o l y p i e r s i s o l é s e t , p o u r a ins i d i re , l i b r e s , 

avec c e u x q u i , par l e u r j u x t a p o s i t i o n , s e m b l e n t f o r m e r 

des c h a î n e s d e r o c h e r s . 

Tandi s q u e q u e l q u e s r é g i o n s é t o n n e n t p a r l ' a m a s d e 

polypiers q u e l ' o n y r e n c o n t r e , d a n s d 'autres , s i t u é e s 

souvent à p e u d e d i s t a n c e , o n n 'es t p a s m o i n s s u r p r i s 

de l eur a b s e n c e c o m p l è t e . C e l a d é p e n d d e c i r c o n s 

tances p a r t i c u l i è r e s e t e n c o r e i g n o r é e s , qu i t i e n n e n t 

sans d o u t e a u x c o u r a n t s , à la t e m p é r a t u r e p a r t i e l l e d e 

la m e r , à l ' a b o n d a n c e o u au d é f a u t d e n o u r r i t u r e . O n 

ne peut n i er q u e c e r t a i n e s e s p è c e s d e P o l y p e s , d o n t l e s 

b r a n c h e s sont p l u s d é l i c a t e s , e t q u i n ' o n t sur l e u r d o s , 

c'est-à-dire sur la part i e d e l e u r c o r p s o p p o s é e à l ' o u 

verture d e la b o u c h e , q u ' u n t rès - fa ib le s é d i m e n t c a l 

ca ire , n e p r é f è r e n t l e c a l m e q u e l e u r a s s u r e l ' i n t é 

rieur des l a g u n e s ; m a i s il n e faut p a s , a i n s i q u ' o n l 'a 

fait trop s o u v e n t , c o n s i d é r e r c e t t e p r é d i l e c t i o n p o u r l e s 

eaux t r a n q u i l l e s c o m m e u n trait c a r a c t é r i s q u e d e la 

c lasse e n t i è r e L e s e x p é r i e n c e s d ' E h r e n b e r g d a n s la 

m e r R o u g e , c e l l e s d e C h a m i s s o 2 d a n s l e s n o m b r e u x 

1 Annales des Sciences naturelles, t. VI, 1825, p . 277 . 
8 Cliamisso (Ludolphe-Adalbert de), poète et naturaliste, né dans 

l'ancienne province de Champagne, en t781, emmené dès son en
fance en Allemagne, pendant l'émigration, et mort à Berlin , en 
1838. (L. G.) 
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1 D a r w i n , Garai ReeJ's, p p . 63-6"). 

Ato l l s d e s î l e s M a r s c h a l l , s i t u é e s à l ' e s t d e s C a r o l i n e s , 

l e s o b s e r v a t i o n s d u c a p i t a i n e B i r d - A l l e n et de Moresby, 

d a n s l e s I n d e s o c c i d e n t a l e s e t d a n s l e s M a l d i v e s , n o u s 

o n t a p p r i s q u e l e s M a d r é p o r e s , l e s M i l l é p o r e s , l e s A s -

t r é e s , l e s M é a n d r i n e s p e u v e n t , d u r a n t l e u r v ie , braver 

l e c h o c d e s Ilots l e s p l u s v i o l e n t s (tremendous surf); 

i l s p a r a i s s e n t m ê m e p r é f é r e r l e s e x p o s i t i o n s o r a g e u s e s 1 . 

L e s forces o r g a n i s é e s c a p a b l e s d ' é l e v e r e t d ' o r d o n n e r 

d e s éd i f i ces c e l l u l a i r e s q u i a v e c l ' âge a c q u i è r e n t la 

d u r e t é d e s r o c h e r s , p e u v e n t auss i rés i s ter v i c t o r i e u 

s e m e n t a u x forces m é c a n i q u e s e t à l 'ag i tat ion des 

f lots . 

O n n e t r o u v e a u c u n e t race d e c o r a u x d a n s l ' arch ipe l 

d e M e n d a n a ou d e s M a r q u i s e s , d a n s l e s î l e s Ga lapagos , 

n i sur l a c ô t e o c c i d e n t a l e d u n o u v e a u c o n t i n e n t , m a l g r é 

l e v o i s i n a g e d e s î l e s B a s s e s o ù l e s A t o l l s e x i s t e n t e n si 

g r a n d n o m b r e . A l a v é r i t é , la t e m p é r a t u r e d u courant 

m a r i n q u i traverse la m e r d u S u d et q u i , après avoir bai

g n é l e s c ô t e s d u C h i l i et d u P é r o u , se d i r i g e v e r s l ' o u e s t , 

à par t i r d e l à P u n t a P a r i m a , n ' e s t , a ins i q u e je l 'ai c o n s 

taté e n 1 8 0 2 , q u e d e 1 2 ° | R é a u m u r , l o r s q u e les eaux 

t r a n q u i l l e s p l a c é e s e n d e h o r s d u c o u r a n t o n t u n e c h a 

l e u r d e 2 2 à 2 3 ° . L a t e m p é r a t u r e d e s pe t i t s courant s 

qu i c i r c u l e n t e n t r e l e s î l e s G a l a p a g o s n 'e s t aussi que 

d e 1 1 ° , 7 . Mais ce t t e b a s s e t e m p é r a t u r e n e se p r o l o n g e 

pas p l u s l o i n vers l e n o r d ; e l l e n ' a t t e i n t pas les côtes 

de l a m e r d u S u d q u i s ' é t e n d e n t d e G u a y a q u i l à Gua-

t ima la et à M e x i c o . T o u t e la c ô t e o c c i d e n t a l e d e l 'Afri-
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que échappe à c e t t e i n f l u e n c e a u s s i b i e n q u e l e g r o u p e 

du cap Vert et l e s p e t i t e s î l e s do S a i n t - P a u l , de S a i n t e -

Hé lène , de l ' A s c e n s i o n e t de S a n F e r n a n d o - d e - N o -

ronha, sur l e s b o r d s d e s q u e l l e s il n ' e x i s t e p a s c e p e n 

dant de rochers m a d r é p o r i q u e s . 

Cette a b s e n c e d e c o r a u x est u n trait q u i d i s t i n g u e 

les côtes o c c i d e n t a l e s d e l ' A m é r i q u e , d e l 'Afr ique et d e 

la N o u v e l l e - H o l l a n d e . E n r e v a n c h e , l e s b a n c s s o n t 

très-abondants s u r l e r i vage o r i e n t a l d e l ' A m é r i q u e 

tropicale, sur l a c ô t e d e Z a n z i b a r e n A f r i q u e , e t s u r 

cel le de la N o u v e l l e - G a l l e s d a n s l a part ie m é r i d i o n a l e 

de l 'Austral ie . J'ai e u t r è s - s o u v e n t o c c a s i o n d ' e x a m i 

ner des r o c h e r s d e c o r a u x d a n s l ' i n t é r i e u r d u g o l f e d u 

Mexique et a u s u d d e l ' î l e d e C u b a , d a n s l e g r o u p e 

d'îles a p p e l é Jardins et Petits Jardins du Roi et de la 

Reine1. C'est C h r i s t o p h e C o l o m b l u i - m ê m e q u i , d a n s 

son second v o y a g e , a u m o i s d e m a i 1 4 9 4 , n o m m a 

ainsi ces î l e s ; e t , e n effet, l e m é l a n g e g r a c i e u x d e s 

Tourneforlia gnaphalioides a r b o r e s c e n t s à f e u i l l e s a r 

gentées , d e s Dolichos en f l eur , d e s Avicennia nitida et 

des b u i s s o n s d e Rhizophora o u 3Iangle, s e m b l e c h a n 

ger des î l es d e c o r a u x e n u n a r c h i p e l d e jardins f l o t 

tants. « Ce s o n t d e s é c u e i l s v e r d o y a n t s et g r a c i e u x , 

tout r e m p l i s d 'arbres 2 , » dit l ' a m i r a l . P e n d a n t u n e 

traversée de B a t a b a n o à T r i n i d a d d e C u b a , j ' a i fait r e 

l âche q u e l q u e s jours d a n s ces j a r d i n s , à l ' o u e s t d e la 

grande î le d e P i n o s o ù a b o n d e n t l e s A c a j o u s , afin d e 

d é t e r m i n e r la l o n g i t u d e d e s d i f férents C a y o s . 

1 Jardines y Jardinillos del Rey y de la Reina. 

* Son cajos verdes y graciosos, llenos de arboledas. 
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Les Cayos F l a m e n c o , H o n i t o , d e D i e g o F e r e z et de 

P i e d r a s s o n t d e s î l e s d e c o r a u x é l e v é e s à p e i n e d e 8 à 

1 4 p o u c e s ( 2 2 à 3 8 c e n t i m è t r e s ) a u - d e s s u s d u niveau 

d e la m e r . L e b o r d s u p é r i e u r d e c e s réc i f s n 'es t p a s u n i 

q u e m e n t c o m p o s é d e c o r a u x m o r t s : c 'est p l u t ô t un vé

r i tab le c o n g l o m é r a t d a n s l e q u e l d e s q u a r t i e r s d e coraux 

a n g u l a i r e s s o n t c i m e n t é s a v e c d e s g r a i n s d e quar tz . J'ai 

t r o u v é d a n s l e Cayo d e P i e d r a s d e c e s quart i ers qui 

ava ien t j u s q u ' à tro is p i e d s c u b e s . Il e x i s t e d a n s les 

I n d e s o c c i d e n t a l e s p l u s i e u r s î l e s m a d r é p o r i q u e s c o n 

t e n a n t d e s s o u r c e s d ' e a u d o u c e , p h é n o m è n e q u i , par

t o u t o ù il se p r é s e n t e , a u x î l e s R a d a k , p a r e x e m p l e , 

d a n s la m e r d u S u d , m é r i t e d 'ê tre e x a m i n é a v e c la p lus 

g r a n d e a t t e n t i o n . O n a v o u l u l ' e x p l i q u e r e n effet, t a n 

tôt par u n e p r e s s i o n h y d r o s t a t i q u e q u i se ferait sent ir 

d ' u n e c ô t e é l o i g n é e , c o m m e à V e n i s e e t d a n s la baie 

d e X a g u a à l 'es t d e B a t a b a n o , tantô t p a r la filtra-

t i o n d e s e a u x p l u v i a l e s 

L ' e n v e l o p p e v i v a n t e e t g é l a t i n e u s e q u i recouvre la 

c h a r p e n t e c a l c a i r e d e s p o l y p i e r s , a t t i re l e s p o i s s o n s 

qu i c h e r c h e n t l e u r n o u r r i t u r e , et m ê m e l e s tortues 

m a r i n e s . D u t e m p s d e C o l o m b , c e s p a r a g e s , a u j o u r 

d 'hu i si d é s e r t s , c e s J a r d i n s d u R o i é t a i e n t a n i m é s par 

u n e s i n g u l i è r e i n d u s t r i e q u ' y v e n a i e n t e x e r c e r l e s h a 

b i tants d e s c ô t e s d e C u b a . I ls s e s e r v a i e n t , p o u r p ê c h e r 

d e s t o r t u e s , d ' u n pet i t p o i s s o n p ê c h e u r , l e R é m o r a , 

p r o b a b l e m e n t VEcheneis naucrates, a u q u e l o n a t t r i 

bua i t j a d i s la p u i s s a n c e d 'arrê ter la m a r c h e des n a -

1 Voy. Cliamissf), d ans Kotzebuc's Entdeckungsref.se, t . II, p . 108 ; 

I luml jo ld t , Essai politique sur l'île de Cuba, t. II, p . 137. 
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vires On at tacha i t u n e l o n g u e e t for te c o r d e , t r e s s é e 

avec l ' é corce d u p a l m i e r , à la q u e u e d e ce p o i s s o n , q u e 

les E s p a g n o l s a p p e l l e n t Rêvés (Reversus), p a r c e q u e , 

au p r e m i e r a b o r d , o n p r e n d s o n d o s p o u r s o n a b d o 

men . Le R é m o r a s 'a t tache é t r o i t e m e n t a u x t o r t u e s 

en les s u ç a n t à travers l e s l a m e s c a r t i l a g i n e u s e s , d e n 

telées et m o b i l e s d o n t l e u r t è t e e s t r e c o u v e r t e . « L e 

R ê v e s , dit C o l o m b , se la i s sera i t p l u t ô t m e t t r e e n 

pièces q u e d e l â c h e r p r i s e . » L e s p ê c h e u r s t ira ient à 

la fois h o r s d e l ' e a u l e s p o i s s o n s e t l e s t o r t u e s a u x 

quel les i l s a d h é r a i e n t 2 . N o u s s a v o n s p a r D a m p i e r et 

C o m m e r s o n q u e ce s t r a t a g è m e d ' u n p o i s s o n p ê c h e u r est 

g é n é r a l e m e n t p r a t i q u é s u r la c ô t e o r i e n t a l e d 'Afr ique , 

près d u cap N a t a l , l e l o n g d u c a n a l d e M o z a m b i q u e e t 

dans l ' î le d e Madagascar 3 . L a c o n n a i s s a n c e des m œ u r s 

des a n i m a u x et les b e s o i n s d e l a v i e , q u i se r e t r o u 

vent p a r t o u t l e s m ê m e s , f o n t n a î t r e c h e z d e s r a c e s 

sans a u c u n e r e l a t i o n e n t r e e l l e s l ' i d é e d e s m ê m e s a r 

tifices. 

B ien q u e l e v é r i t a b l e s é j o u r d e s l i t h o p h y t e s qu i b â 

tissent des m u r s c a l c a i r e s so i t , a i n s i q u e je l 'ai r e m a r 

qué d é j à , la z o n e s i t u é e e n t r e 22° et 24° au n o r d e t 

au sud de l ' é q u a t e u r , c e p e n d a n t , g r â c e s a n s d o u t e à la 

1 Pline, 1. IX, c. xxv et xxxi; Luoain, 1. VI, y. 674. 
* On lit dans un récit de Martin Anghiera, le savant secrétaire de 

Charles-Quint, : « Nostratos piscern Reversum appellant q u o d versus 
venatur. Non aliter ac nos canibus gallicis per sequora campi lepore» 
insectamur, illi (incolœ Cubœ insulse) venatario pisce pisces alios 
c.apiehant. » (Petr, Martyr., Oceanica, 1 3 3 2 , d e e . I, p . 9 ; Cornai a, 
llisturia de las Indias, toj3,fol. xiv.) 

:' Lacépède, Histoire naturelle des Poissons. 
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t e m p é r a t u r e d u Gulf-stream, i l e x i s t e a u s s i autour 

d e s B e r m u d e s , s o u s 32° 2 3 ' d e l a t i t u d e b o r é a l e , des 

p o l y p i e r s t r è s - e x a c t e m e n t décr i t s p a r l e l i e u t e n a n t N e l 

s o n \ D a n s l ' h é m i s p h è r e a u s t r a l , o n a r e n c o n t r é des 

c o r a u x é p a r s d e M i l l é p o r e s et d e C c l l é p o r e s jusqu 'à 

C h i l o c , j u s q u ' à l ' a r c h i p e l d e C h o n o s e t à l a T e r r e -

d e - F e u , s o u s 5 3 ° ; o n a m ê m e t r o u v é d e s Rétépores 

p a r 72° 3 0 ' . 

D e p u i s l e s e c o n d v o y a g e d u c a p i t a i n e C o o k , l ' h y p o 

t h è s e qu ' i l avai t é m i s e , d ' a c c o r d a v e c ses c o m p a g n o n s 

R c i n h o l d et G e o r g e F o r s t e r , d 'après l a q u e l l e l e s î les 

m a d r é p o r i q u e s à f leur d ' eau qu i p a r s è m e n t la m e r du 

S u d a u r a i e n t é t é é l e v é e s d u f o n d d e la m e r par des 

forces v i v a n t e s , a t r o u v é b e a u c o u p d e d é f e n s e u r s . C e 

pendant , d e u x n a t u r a l i s t e s é m i n e n t s , Q u o y et G a i m a r d , 

q u i o n t a c c o m p a g n é l e c a p i t a i n e F r e y c i n e t dans son 

v o y a g e d e c i r c u m n a v i g a t i o n sur la frégate l'Uranie1, se 

s o n t p r o n o n c é s a v e c b e a u c o u p d ' é n e r g i e c o n t r e l ' o p i 

n i o n d e s d e u x F o r s t e r , d e F l i n d c r s e t d e P é r o n 3 . « E n 

a p p e l a n t l ' a t t e n t i o n d e s n a t u r a l i s t e s s u r l e s a n i m a l 

c u l e s d e s c o r a u x , n o u s e s p é r o n s d é m o n t r e r q u e tout ce 

1 Transactions of the geological Society, 2 e s é r . , t . V, 1™ par t . , 
1837, p . 103. 

a Ce voyage e u t l ieu d e 1817 à 1820. Au mois de févr ier de cette 

d e r n i è r e a n n é e , la f réga te l'Uranie fit n a u f r a g e a u x îles Malouincs, 

où tou t le m o n d e p u t se s a u v e r e t de là r e v e n i r en F r a n c e , après 

p lu s i eu r s mois de sé jour s u r le sol le p lus i n g r a t et le p lus dépourvu 

d ' h a b i t a n t s . Q u a n d on p u b l i a la r e l a t i o n de cet te s avan t e expédi t ion, 

M. Quoy, depu i s i n s p e c t e u r - g é n é r a l du serv ice d e s a n t é , m e m b r e cor

r e s p o n d a n t de l ' Ins t i tu t , fut c h a r g é , avec M. G a i m a r d , d 'en r éd ige r 

la p a r t i e zoolngique. 
s Annales des Sciences naturelles, 1823 > t . VI, p- 273 . 
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qu'on a dit o u c r u o b s e r v e r j u s q u ' à c e j o u r r e l a t i v e 

ment aux i m m e n s e s t r a v a u x q u ' i l s s o n t s u s c e p t i b l e s 

d'exécuter, est l e p l u s s o u v e n t i n e x a c t e t t o u j o u r s 

excess ivement e x a g é r é . N o u s p e n s o n s q u e l e s c o r a u x , 

loin d'é lever d e s p r o f o n d e u r s d e l ' O c é a n d e s m u r s 

perpend icu la i re s , n e f o r m e n t q u e d e s c o u c h e s o u d e s 

e n c r o û t e m e n t s d e q u e l q u e s t o i s e s d ' é p a i s s e u r . » Q u o y 

et Gaimard o n t e n c o r e e x p r i m é la s u p p o s i t i o n q u e 

les Ato l l s , c ' e s t - à - d i r e l e s m u r s d e c o r a u x q u i e n f e r 

ment des l a g u n e s , d o i v e n t l e u r e x i s t e n c e à d e s c r a 

tères de v o l c a n s s o u s - m a r i n s . Ces savant s , e n n ' é v a 

luant pas a u - d e l à d e 8 o u 1 0 m è t r e s la p r o f o n d e u r à 

laquel le l es a n i m a l c u l e s d e s c o r a u x , l e s A s t r é e s , p a r 

e x e m p l e , p e u v e n t v ivre d a n s l e s e i n d e la m e r , s o n t 

restés a s s u r é m e n t a u - d e s s o u s d e la vér i t é . U n n a t u 

raliste qu i p o u v a i t e n r i c h i r l e t ré sor d e s e s p r o p r e s 

o b s e r v a t i o n s , e n l e s c o m p a r a n t à c e l l e s q u e d 'autres 

voyageurs a v a i e n t r e c u e i l l i e s d a n s u n g r a n d n o m b r e 

de c o n t r é e s , C h a r l e s D a r w i n , p l a c e , a v e c p l u s d e r a i 

son , à 2 0 o u 3 0 b r a s s e s a u - d e s s o u s d e la sur face d e l a 

mer la r é g i o n d e s c o r a u x v i v a n t s 1 . C'est a u s s i la p r o 

fondeur à l a q u e l l e l e p r o f e s s e u r E d o u a r d F o r b c s a l e 

plus s o u v e n t t r o u v é d e s c o r a u x d a n s la m e r E g é e , e t 

qu'il a p p e l l e l a q u a t r i è m e r é g i o n d e s a n i m a u x m a r i n s , 

dans s o n i n g é n i e u x o u v r a g e sur l e s r é g i o n s s o u s -

m a r i n e s 2 et sur la d i s t r ibut ion g é o g r a p h i q u e d e s M o l -

1 D a r w i n , Journal, 1 8 4 5 , p . 4 6 7 ; et Structure of Coral Reejs, 

pp. 84-87 ; Sir K o b e r t S c h o m b u r g , History of Barbados, 1848, 

|). 636. 
a Provinces qf Depth. 
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l u s q u e s d a n s l e s d i f férentes c o u c h e s d e l a m e r 1 . Il 

para î t , au r e s t e , q u e l e d e g r é d e p r o f o n d e u r a u q u e l 

p e u v e n t d e s c e n d r e l e s c o r a u x v a r i e s e l o n l e s e s p è c e s . 

Ces d i f f é r e n c e s s o n t s u r t o u t s e n s i b l e s p o u r l e s e s p è c e s 

l e s p l u s d é l i c a t e s , q u i b â t i s s e n t d e s b a n c s m o i n s c o n 

s i d é r a b l e s . 

Sir J a m e s R o s s , d a n s s o n e x p é d i t i o n a u p ô l e S u d , a 

s o u v e n t , e n j e t a n t la s o n d e , t r o u v é à u n e g r a n d e p r o f o n 

d e u r et r a m e n é d e s c o r a u x q u ' i l a s o u m i s à l ' e x a m e n 

d e MM. S t o k e s e t F o r b e s . A l ' o u e s t d e la terre V i c 

tor ia , à p e u d e d i s t a n c e d e l ' i l e C o u l m a n , p a r 72° 3 1 ' 

d e l a t i t u d e b o r é a l e et à 2 7 0 b r a s s e s d e p r o f o n d e u r , 

l e c a p i t a i n e R o s s a t r o u v é , d a n s t o u t e la f r a î c h e u r de 

la v i e , l e Retcpora cellulosa, u n Ilornera e t u n Prymnoa 

Rosii, t r è s - a n a l o g u e à l ' e s p è c e q u e l ' o n r e n c o n t r e 

sur l e s c ô t e s d e N o r v è g e 5 . P r è s du p ô l e a r c t i q u e , des 

b a l e i n i e r s o n l ret iré v ivant d ' u n e p r o f o n d e u r de 2 3 6 

b r a s s e s l ' U m b e I l a r i a groenlandica3. L e s d i v e r s e s e s p è 

c e s d ' é p o n g é s , q u i , à la vér i t é , s o n t r a n g é e s a u j o u r 

d ' h u i p a r m i l e s p l a n t e s p l u t ô t q u e p a r m i l e s z o o p h y l e s , 

s o n t a u s s i r é p a r t i e s d a n s d e s c o u c h e s d i f férentes . Le 

l o n g des c ô t e s d e l 'As ie M i n e u r e , o n p è c h e l ' é p o n g e 

c o m m u n e à u n e p r o l o n d e u r d e 5 à 3 0 b r a s s e s ; m a i s 

il e x i s t e u n e t rès -pe t i t e e s p è c e d u m ê m e g e n r e qu 'on 

1 Rapport sur les invertébrés de la mer Egée, dans le Rapport 

de la 13 e séance de l'association bretonne tenue à Cork en 1843, 
pp. 131 et 161 (Report on /Egean Invertebrata, etc.), 

2 Russ, Voyage of discover y in the. Southern and Anlarctic Ré

gions, t. 1, p. 334 et 337. 
s Ehrenberg, dans les Abhandlungen der Berlinischen Akademie 

aus dem Jahr 1832, p. 430. 
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ne trouve qu'à 1 8 0 b r a s s e s ' . I l est d i f f ic i le d e d e v i n e r 

ce, qui e m p ê c h e l e s A s t r é e s , l e s M a d r é p o r e s , l e s M é a n -

drines et tous l e s P h y t o c o r a l l i a d e s t r o p i q u e s , q u i 

construisent d e g r a n d s m u r s c a l c a i r e s à c e l l u l e s , d e 

vivre dans d e s c o u c h e s d ' eau t r è s - p r o f o n d e s . L ' a b a i s 

sement de la t e m p é r a t u r e se p r o d u i t l e n t e m e n t , l o r s 

qu'on s ' é lo igne d e l a s u r f a c e d e l a m e r ; l e dé faut d e 

lumière est p r e s q u e l e m ê m e , et l ' e x i s t e n c e d e n o m 

breux In fuso ires à d e g r a n d e s p r o f o n d e u r s p r o u v e q u e 

les Po lypes n e m a n q u e r a i e n t p a s d e n o u r r i t u r e d a n s 

ces basses r é g i o n s . 

Contra i rement à l ' o p i n i o n g é n é r a l e m e n t a d m i s e j u s 

qu'ici, q u e t o u t e e s p è c e d e v i e o r g a n i q u e es t a b s e n t e 

de la m e r M o r t e , j e d o i s r e m a r q u e r q u e m o n a m i et 

mon c o l l a b o r a t e u r , M. V a l e n c i e n n c s , a r e ç u d u m a r 

quis C h a r l e s d e l ' E s c a l o p i e r e t d u c o n s u l f rança i s 

M. Botta, d e t r è s - b e a u x e x e m p l a i r e s d u Parités elon-

gata de L a m a r c k , r e c u e i l l i s d a n s la m e r M o r t e . L e fait 

est d 'autant p l u s d i g n e d ' i n t é r ê t q u e c e t t e e s p è c e 

n'existe pas d a n s la m e r M é d i t e r r a n é e , et q u ' e l l e s e 

rencontre , au c o n t r a i r e , d a n s l e g o l f e A r a b i q u e , q u i , 

d'après u n e r e m a r q u e d e M. V a l e n c i e n n e s , r e n f e r m e 

rarement les m ê m e s f o r m e s o r g a n i q u e s q u e l a m e r 

Médi terranée . D e m ê m e q u ' e n F r a n c e o n a p u a m e n e r 

fort ayant d a n s l ' i n t é r i e u r d e s t erres u n p o i s s o n d e m e r 

du genre P l e u r o n e c t e s , d o n t la r e s p i r a t i o n b r a n c h i a l e 

s'est a c c o u t u m é e à l ' e a u d o u c e , n o u s t r o u v o n s d a n s le 

Pontes elongata u n e te l l e f l ex ib i l i t é d ' o r g a n i s a t i o n , 

1 F o r t e s et S p r u t t , Travels in Lycia, 1847, t . I I , p . 124. 
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q u e l a m ê m e e s p è c e vi t d a n s l e s e a u x sa turées d e sel 

d e la m e r Morte e f d a n s l e g r a n d O c é a n , p r è s des î les 

S é c h e l l e s 1 . 

D ' a p r è s l e s a n a l y s e s c h i m i q u e s d e S i l l i m a n j e u n e , 

l e g e n r e P o r i t e s c o n t i e n t , a i n s i q u e b e a u c o u p d ' a u 

tres p o l y p i e r s c e l l u l a i r e s , t e l s q u e l e s Madrépores , 

l e s A s t r é e s , l e s M é a n d r i n e s d e C e y l a n e t d e s B e r m u d e s , 

o u t r e 9 2 o u 9 5 p o u r 1 0 0 d e c a r b o n a t e d e c h a u x et de 

m a g n é s i e , u n p e u d ' a c i d e f l u o r i q u e e t d 'ac ide p h o s -

p h o r i q u e 2 . L a p r é s e n c e d u f luor d a n s l e s édi f ices des 

P o l y p e s m e r a p p e l l e l e f luora te d e c h a u x d o n t l ' e x i s 

t e n c e d a n s l e s o s d e p o i s s o n s a é t é c o n s t a t é e à R o m e 

p a r MM. M o r c c h i n i e t G a y - L u s s a c . L a s i l i c e n'est m ê 

l é e q u ' à t r è s - p e t i t e d o s e , d a n s l e s c o r a u x , avec le 

f luorate e t l e p h o s p h a t e d e c h a u x . Mais il ex is te u n e 

e s p è c e d e P o l y p e t r è s - a n a l o g u e a u x c o r a u x r a m e u x , 

X Hyalonema d e Gray , a u t r e m e n t a p p e l é F i l d e verre, 

qui a u n a x e f o r m é p a r d e s filaments d e s i l i c e e t s e m 

b l a b l e à u n e tresse p e n d a n t e . L e p r o f e s s e u r F o r c h -

h a m r n e r , q u i s 'est o c c u p é a v e c tant d ' a r d e u r d'analyser 

l ' e a u d e m e r sur l e s p o i n t s l e s p l u s d i v e r s d u globe , 

a r e c o n n u q u e la c h a u x e s t e n t r è s - p e t i t e q u a n t i t é dans 

l a m e r d e s A n t i l l e s . Cet te s u b s t a n c e n e s'y t r o u v e que 

d a n s la p r o p o r t i o n d e t a n d i s q u ' a u Cattegat, 

e l l e s 'é lève à ,H'00. M. F o r c h h a m û i e r cro i t devoir at-

1 Humboldt, Asie centrale. 
8 On peut consulter sur e e sujet l'ouvrage de James Dana, géo

logue attaché à l'expédition chargée d'explorer les États-Unis sous 
le commandement du capitaine Witkes, qui porte pour titre : Struc
ture and f lassijication of Zonphytes, 184(i, pp. 124-131. 
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tribuer cette d i f f érence a u x n o m b r e u x p o l y p i e r s q u i 

entourent les î l e s d e s I n d e s o r i e n t a l e s , e t s ' a s s i m i l e n t 

la terre ca l ca i re , j u s q u ' à c e q u e l ' eau d e m e r e n so i t 

c o m p l è t e m e n t d é p o u i l l é e 1 . 

Charles D a r w i n a t r è s - i n g é n i e u s e m e n t d é f e n d u ses 

conjectures sur la l i a i s o n q u i do i t ex i s t er o r i g i n a i 

rement entre l e s réc i f s d e s c ô t e s , e n t r e c e u x q u i e n 

tourent les î l e s , et l e s A t o l l s , c ' e s t -à -d ire l e s r o c h e r s 

de coraux qu i e n t o u r e n t l e s l a g u n e s d e l e u r b o r d u r e 

étroite et a r r o n d i e . S e l o n l u i , ces tro is d i f f érentes f o r 

mations d é p e n d e n t d e s o s c i l l a t i o n s q u i e x h a u s s e n t et 

abaissent p é r i o d i q u e m e n t l e l i t d e la m e r . L ' é t e n d u e 

des l a g u n e s , d o n t l e d i a m è t r e est par fo i s d e 1 3 , 16 

et m ê m e 2 5 l i e u e s , n e p e r m e t pas d ' a d m e t t r e , b i e n 

qu'elle ait é t é s o u v e n t p r o p o s é e , l ' h y p o t h è s e d ' a p r è s 

laquelle l e s A t o l l s m a r q u e r a i e n t , par la d i s p o s i t i o n 

circulaire d e l e u r s r o c h e s , la f o r m e d ' u n cra tère s o u s -

m a r i n , d o n t l e b o r d serv ira i t d e base à l ' éd i f i ce . L e s 

montagnes i g n i v o m e s n 'ont p o i n t d e s e m b l a b l e s c r a 

tères. Si l ' o n e s t t e n t é d e c o m p a r e r les l a g u n e s et l e s 

rochers m a d r é p o r i q u e s q u i l es e n t o u r e n t a u x m o n t a 

gnes c i r c u l a i r e s d e la l u n e , il n e faut pas o u b l i e r q u e 

ces m o n t a g n e s n e s o n t p a s d e s v o l c a n s , m a i s d e s r e m 

parts n a t u r e l s q u i e n f e r m e n t d e vas tes e s p a c e s . 

Voic i , s e l o n D a r w i n , la m a r c h e q u e s u i v e n t c e s for 

mat ions : 

U n e m o n t a g n e serrée é t r o i t e m e n t p a r d e s récifs d e 

coraux et q u i appara î t c o m m e u n e î l e , s 'affaisse, e n -

1 Report o/ the 16'h meeting of the British Association for the 

advancement of Science held in 184G, p . 9 1 . 
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t ra înant a v e c e l l e l e fringing re.e.f ( l a c e i n t u r e du 

r é c i f ) ; m a i s , t o u t e n s 'a f fa i ssant , l e fringing reef 

g a g n e e n h a u t e u r , p a r s u i t e d e s c o n s t r u c t i o n s n o u 

v e l l e s d e s P o l y p e s , q u i t e n d e n t à s ' é l e v e r p e r p e n d i c u 

l a i r e m e n t vers la sur face d e l a m e r . A i n s i l e s coraux , 

q u i s e p r é s e n t a i e n t d ' a b o r d d a n s l e l o i n t a i n c o m m e 

u n e c e i n t u r e d e r é c i f s j e t é s a u t o u r d e l ' î l e , d e v i e n n e n t 

u n A t o l l , à m e s u r e q u e l ' î l e s ' e n f o n c e e t disparaît . 

D ' a p r è s c e t t e o p i n i o n , q u i c o n s i d è r e l e s î l e s c o m m e les 

p o i n t s c u l m i n a n t s d ' u n e c o n t r é e s o u s - m a r i n e , la p o 

s i t i o n r e l a t i v e d e s î l e s d e c o r a u x n o u s révé lera i t ce 

q u e n o u s p o u v o n s à p e i n e c o n j e c t u r e r a u m o y e n de la 

s o n d e , à savo ir l a f o r m e p r e m i è r e e t l ' a r t i c u l a t i o n des 

p a r t i e s s o l i d e s . C e t t e i n t é r e s s a n t e q u e s t i o n , q u e n o u s 

a v o n s d é j à s i g n a l é e q u e l q u e s p a g e s a u p a r a v a n t , c o m m e 

i n t i m e m e n t l i é e a v e c la m i g r a t i o n d e s p l a n t e s e t la 

p r o p a g a t i o n d e s r a c e s h u m a i n e s , n e d e v i e n d r a parfa i 

t e m e n t c la i re q u e l o r s q u ' o n c o n n a î t r a m i e u x la nature 

e t la p r o f o n d e u r d e s r o c h e r s q u i s e r v e n t d e b a s e aux 

c o u c h e s i n f é r i e u r e s d e s c o r a u x d a n s l e s q u e l s la vie est 

é t e i n t e . 
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DE LA P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E V I L 

PARTICULARITÉS. 

TRADITIONS DE LA SAMOTHRACE. 

Diodore 1 n o u s a c o n s e r v ó c e s r e m a r q u a b l e s t r a d i 

t ions , d o n t l a v r a i s e m b l a n c e é q u i v a u t p r e s q u e p o u r l e 

géo logue à u n e c e r t i t u d e h i s t o r i q u e . L ' î l e d e S a m o -

1 Diodore de Sicile, c é l è b r e h i s t o r i e n , n é à A g y r i u m , e n Sic i le , 

contempora in de J u l e s César et d ' A u g u s t e , voyagea b e a u c o u p p o u r 

s ' ins t rui re , e t pub l i a , e n l a n g u e g r e c q u e , à R o m e , sa Bibliothèque 

historique, qu ' i l d iv isa e n q u a r a n t e l iv res , d o n t il n e r e s t e p lus q u e 

quinze. Cet o u v r a g e é t a i t u n e so r t e d ' h i s to i r e u n i v e r s e l l e , d o n t les 

part ies v e n u e s j u s q u ' à n o u s , b i e n q u ' a y a n t é té l 'objet d e s é r i e u s e s 

cr i t iques, son t n é a n m o i n s d ' u n g r a n d p r ix p o u r l ' é t ude des t e m p s 

anc iens . Les éd i t i ons l e s p l u s e s t i m é e s d e Diodore s o n t cel les d e 

Wessel ing, g r e c q u e s e t l a t i n e s , A m s t e r d a m , 1746, 2 vol . i n - l b l . , q u e 

Humbold t cite de p r é f é r e n c e ; de Dindorf , c o n t e n a n t d e n o u v e a u x 

f r a g m e n t s , Le ips ick , 1 8 2 8 - 1 8 3 2 ; de Didot , avec t o u s les f r a g m e n t s 

et une t r a d u c t i o n l a t i n e , 1 8 4 3 , 2 vol . i n - 8 u . D iodore a é té t r a d u i t en 

français p a r Amyo t ( p a r t i e l l e m e n t ) , l b ' ù 4 ; p a r l ' a b b é T e r r a s s o n , 

1737 e t su iv . , 7 vol . i n - 1 2 ; p a r A . -F .Mio t , 1834, 7 vol . i n - 8 ° ; e t , e n 

de rn ie r l i eu , p a r F e r d . Roefer , 4 vol . i n - 1 8 . (L. G.) 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



thrace, siège des mystères des Cabires que le com
mentateur d'Apollonius de Rhodes 2 désigne aussi sous 
le nom d'yEthiopea, de Dardania, de Leucania ou de 
Leucosia, était habitée parles descendants d'un peuple 
primitif, dont plus tard la langue fournit plusieurs 
expressions aux cérémonies des sacrifices. La situation 
de l'île, vis-à-vis de l'Hèbre de Thrace et près des 
Dardanelles, fait concevoir comment on avait conserve 
dans cette contrée une tradition plus circonstanciée 
que partout ailleurs de la grande catastrophe qui rom
pit les barrières du Pont-Euxin. On y pratiquait cer-

1 Divin i tés m y s t é r i e u s e s , d o n t le n o m signifie les dieux puissants 

ou les d>eux associés. Elles é t a i e n t a d o r é e s d a n s p lus i eu r s lieux de 

la Grèce , m a i s p lus p a r t i c u l i è r e m e n t d a n s les î les de Sa tno lh race et 

d ' I m b r o s . Les P h é n i c i e n s p a r a i s s e n t avoir a p p o r t é e n Grèce le culte 

des C a b i r e s , c o n s i d é r é pa r q u e l q u e s a u t e u r s c o m m e u n res te des 

r e l i g i o n s d e s P é l a s g e s , h a b i t a n t s pr imi t i f s ( p r è s de 2,000 ans avant 

l ' è r e c h r é t i e n n e ) de la Grèce et de l ' I t a l ie , et q u e l 'on croi t descen

dus de l a r a c e i n d o - g e r m a n i q u e . L ' in i t i a t ion à ce cul te , dont le 

g r a n d p r ê t r e p o r t a i t le n o m de coés (de « i w on d'i/toûw, e n t e n d r e , 

é c o u t e r ) , p a r c e qu ' i l r e c e v a i t la confess ion d e ceux qui p ré t enda ien t 

ê t r e a d m i s à l a c o n n a i s s a n c e des m y s t è r e s , cet te in i t ia t ion étai t pré

cédée des é p r e u v e s les p l u s l o n g u e s e t les p lu s t e r r i b l e s ; m a i s , une 

fois a c c e p t é , le nouve l i n i t i é , la t ê t e c o u r o n n é e d ' u n e b r a n c h e d'oli

v ie r , le f ront voi lé , le corps c e i n t d ' u n e é c h a r p e , é ta i t so lenne l l e 

m e n t p lacé s u r u n t r ô n e r e s p l e n d i s s a n t de l u m i è r e , e t tous les .prê

t r e s e t les m y s t e s , se t e n a n t p a r la m a i n , se l i v ra i en t a u t o u r de lui 

à des d a n s e s é t r a n g e s e t s y m b o l i q u e s . (L. G.) 

2 Apo l lon iu s , p o è t e g r e c , n é à A l e x a n d r i e ou à N a u c r a t i s , mort 

ve r s l ' an 190 a v a n t J é s u s - C h r i s t , t i r e son s u r n o m de l'île de Rhodes , 

où il passa u n e p a r t i e de sa vie , e t d 'où il fut appe lé à la direction 

de la cé lèbre b i b l i o t h è q u e d ' A l e x a n d r i e . Il n e n o u s r e s t e de ses n o m 

b r e u x o u v r a g e s q u e l'Argonautique, p o ë m e s u r l ' expédi t ion des Ar

g o n a u t e s . L'Aryonautique a é té imi t ée e n l a t i n p a r Valer ius Flac-

cus . (L. G.) 
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tains rites r e l i g i e u x s u r d e s a u t e l s é l e v é s à l a l i m i t e 

m ê m e de l ' i n o n d a t i o n , et l a c r o y a n c e à l a d i s p a r i t i o n 

et au r e n o u v e l l e m e n t p é r i o d i q u e d e l ' e s p è c e h u m a i n e , 

croyance qui s e r e t r o u v e c h e z l e s M e x i c a i n s d a n s l e 

mythe d e s q u a t r e b o u l e v e r s e m e n t s d u m o n d e , avai t 

pour po in t d e d é p a r t , c h e z l e s S a m o t h r a c e s , c o m m e 

chez les B é o t i e n s , l e s o u v e n i r h i s t o r i q u e d ' i n o n d a t i o n s 

partiel les 

Les h a b i t a n t s d e l a S a m o t h r a c e r a c o n t a i e n t , s e l o n 

Diodore, q u e l a m e r N o i r e avait é t é u n e m e r medi

terranee, e t q u e , g o n f l é e p a r l e s e a u x q u ' e l l e receva i t 

dans s o n s e i n , l o n g t e m p s avant l e s i n o n d a t i o n s q u i se 

produis irent c h e z d 'autres p e u p l e s , e l l e força d'abord 

le passage d u B o s p h o r e , e t p l u s t a r d c e l u i d e t ' H e l -

lespont*. 

Les t rad i t i ons d e l a S a m o t h r a c e se re f lè tent a u s s i 

dans la t h é o r i e d e s é c l u s e s d e S t r a t o n d e L a m p s a q u e 3 , 

1 Otf. Müller, Geschichten Hellenischer Stämme und Städte, t. I, 

p p . 65 et 119. 

* üiodore de Sicile, livre V, chapitre x m , p . 369 de l'édition de 
Wesseling. 

Tous les documents relatifs à cette anc ienne révolution de la 
nature, dont Dureau de la Malle a fait l'objet d'un Mémoire spécial, 
se trouvent rassemblés dans l ' important ouvrage de C. de Hoff : Ge

schichte der naturlichen Veränderungen der Erdoberfläche 

( l r e part., 1 8 2 2 , pp. 1 0 3 - 1 6 2 ) ; et dans les Religions de l'antiquité 

de Creuzer et Guigniaut (t. II, pp. 2 8 8 et suiv.) . 
3 S traton, de Lampsaque , surnommé le physicien ou le natura

liste , fut le disciple de Théophraste , auquel il succéda , vers l'an 
248 avant J . - C , dans l 'enseignement de la phi losophie . Ses ouvrages 
ont été perdus. Il chercha à établir un système de physique tendant 
à tout expliquer par la force productrice de l a nature , à laquelle il 
n'accordait d'ailleurs ni inte!'igenr,e,ni conscience d'e l le-même. Cela 
le fit accuser d'athéisme, mais il a trouvé des auteurs pour l'en d é -
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d'après l a q u e l l e l e s e a u x g r o s s i e s d u P o n t - E u x i n a u 

r a i e n t d ' a b o r d p e r c é l e s D a d a r n e l l e s et e n s u i t e l e d é 

tro i t d e G a d è s . S t r a b o n n o u s a c o n s e r v é , d a n s l e 

p r e m i e r l ivre d e sa G é o g r a p h i e , p a r m i d e s extraits 

c r i t i q u e s d e l ' o u v r a g e d ' É r a t o s t h è n e , u n c u r i e u x frag

m e n t d e l ' o u v r a g e p e r d u d e S t r a t o n . Il s'y t r o u v e des 

a p e r ç u s q u i i n t é r e s s e n t p r e s q u e t o u t l e l i t toral d e la 

m e r M é d i t e r r a n é e . V o i c i c e q u ' o n l i t à c e su je t dans 

S t r a b o n 1 : 

« S t r a t o n d e L a m p s a q u e , a p p r o f o n d i s s a n t l e s c a u s e s 

d e c e p h é n o m è n e p l u s e n c o r e q u e X a n t h u s ( X a n t h u s 

avai t d é c r i t d e s e m p r e i n t e s d e c o q u i l l e s à u n e g r a n d e 

d i s t a n c e d e la m e r ) , p e n s e q u e j a d i s l e P o n t - E u x i n 

n'avai t p o i n t d ' i s s u e d u c ô t é d e I î y z a n c e , m a i s q u e , les 

f l euves q u i se j e t t e n t d a n s ce t t e m e r a y a n t forcé l ' o b s 

t a c l e e t o u v e r t l e p a s s a g e , ses e a u x s o n t t o m b é e s dans 

la P r o p o n t i d e , e t d e l à d a n s l ' I I e l l e s p o n t ; q u e , de 

fendre avec a r d e u r , e n t r e a u t r e s J a c q u e s B r u c k e r d a n s le tome XIII* 

des Amœnitates litterarix de S c h e l h o r n . (L. G.) 
1 S t r a b o n , le p lus i l lus t re des g é o g r a p h e s g r e c s , n é à A m a s é e , en 

Cappadocc , ve r s l ' an 50 av. J . - C . , m o r t d a n s les d e r n i è r e s a n n é e s du 

r è g n e de T i b è r e , ava i t composé des Mémoires historiques, qu i sont 

p e r d u s , m a i s sa Géographie, composée de d ix-sep t l ivres , n o u s est 

p r e s q u e t o t a l e m e n t p a r v e n u e . C'est u n des m o n u m e n t s les p lus p r é 

cieux de l ' a n t i q u i t é . Les m e i l l e u r e s éd i t ions de la Géographie de 

S t r abon son t celles de S i e b e n k e e s e t T z s c h u c h e , Le ips i ck , I 7 9 6 - I 8 H , 

6 vol . i n -8° ; de F a l c o n e r , Oxford, 1 8 0 7 , 2 vol . in- fo l . ; de Corai , P a 

r i s , 1813-1819 ; de K r a m e r , Ber l in , 1844. Il y a p lu s i eu r s t r aduc 

t ions l a t ines de S t r a b o n . MM. Lapor t e d u T h e i l , Gosse l i n , Coraï et 

L c t r o n n e o n t pub l ié u n e exce l len te t r a d u c t i o n f r a n ç a i s e , Pa r i s , 

1803-1819, H vol. in-4° . Isaac C a s a u b o n , c é l è b r e c r i t i que e t hel lé

n i s t e , n é à Genève en 1539 , m o r t e n A n g l e t e r r e , e n 1 6 1 4 , a donné 

p o u r la Géographie de Strabon des a n n o t a t i o n s fort e s t imées enco re . 

(L. G.) 
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même, la M é d i t e r r a n é e , g r o s s i e p a r s e s a f f l u e n t s , a 

rompu l ' i s thme q u i f e r m a i t l e dé tro i t d e G a d è s , e t , e n 

s'écoulant par c e n o u v e a u c a n a l , a p u la i s s er à s e c l e s 

bas-fonds. Cet effet, S t r a t o n l ' e x p l i q u e e n é t a b l i s s a n t : 

d'abord, q u e l e l i t d e l a m e r i n t é r i e u r e e t c e l u i d e la 

mer ex tér ieure . sont d ' u n e h a u t e u r d i f f é r e n t e ; e n s u i t e , 

qu'il existe e n c o r e a u j o u r d ' h u i s o u s l e s e a u x , d e p u i s 

l 'Europe j u s q u ' à la L i b y e , u n e e s p è c e d e b a n d e d e 

terre, res te de l ' a n c i e n n e s é p a r a t i o n d e s d e u x m e r s . 

Il ajoute q u e , d a n s l e b a s s i n d u P o n t - E u x i n , l a m e r est 

peu p r o f o n d e , e t q u ' e l l e l ' e s t b e a u c o u p v e r s l a C r è t e , 

la S ic i le e t la S a r d a i g n e ; c e q u i v i e n t d e c e q u ' u n g r a n d 

nombre d e fleuves t r è s - c o n s i d é r a b l e s , arr ivant d e l ' o 

rient et du n o r d d a n s l e P o n t - E u x i n , r e m p l i s s e n t s o n 

lit du l i m o n qu ' i l s c h a r r i e n t , t a n d i s q u e l e s a u t r e s m e r s 

conservent l e u r p r o f o n d e u r . D e l à , o n c o n ç o i t e t c o m 

ment les e a u x d u P o n t - E u x i n s o n t si d o u c e s , e t c o m 

ment e l l e s o n t u n c o u r a n t q u i l e s p o r t e v e r s l e s l i e u x o ù 

le lit d e la m e r e s t p l u s b a s . S i l e s a t t e r r i s s e m e n t s c a u 

sés par ces fleuves c o n t i n u e n t , u n j o u r v i e n d r a o ù l e 

P o n t - E u x i n s e r a c o m b l é . D é j à , à g a u c h e , tout e s t b a s -

fonds sur la c ô t e d e S a l m y d e s s e , d a n s l e v o i s i n a g e d e s 

b o u c h e s d e l ' I s ter e t p r è s d u d é s e r t d e s S c y t h e s , o ù 

se r e n c o n t r e n t c e s b a n c s q u e l e s m a r i n s a p p e l l e n t l e s 

S t è t h e s . C'est p e u t - ê t r e p a r l 'effet d e l ' é c o u l e m e n t d e s 

eaux q u e l e t e m p l e d ' A m m o n , j a d i s p r o c h e d u r i v a g e , 

se t r o u v e m a i n t e n a n t r e c u l é a u m i l i e u d e s t e r r e s , e t , 

en ce c a s , i l e s t n a t u r e l q u e l ' o r a c l e d ' A m m o n ait p u 

avoir la g r a n d e r e n o m m é e d o n t i l j o u i t . S i c e t o r a c l e 

eût é té t o u j o u r s a u s s i é l o i g n é d e l a m e r q u ' i l l ' e s t 
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a u j o u r d ' h u i , i l n ' e û t p r o b a b l e m e n t j a m a i s a c q u i s tant 

d e g l o i r e et d e c é l é b r i t é . D e m ê m e S tra ton a joute q u e 

l ' E g y p t e fut a n c i e n n e m e n t c o u v e r t e p a r la m e r j u s 

q u ' a u x m a r a i s v o i s i n s d e P é l u s e , d u m o n t Cas ius et 

d u l a c S i r b o n i d e ; car e n c o r e a u j o u r d ' h u i , e n E g y p t e , 

q u a n d o u c r e u s e l e s m i n e s d e s e l , o n r e n c o n t r e des 

b a n c s d e s a b l e e t d e s c o q u i l l e s f o s s i l e s , c o m m e si jadis 

l a m e r e û t o c c u p é c e p a y s , et c o m m e si t o u s l e s e n 

v i rons d e Cas ius e t d u l i e u n o m m é l e s G c r r h e s e u s s e n t 

é té d e s b a s - f o n d s q u i t o u c h a i e n t au g o l f e d e la m e r 

E r y t h r é e . E n se r e t i r a n t , la m e r a u r a d é c o u v e r t ce 

t e r r a i n ; m a i s ses e a u x s e r o n t r e s t é e s d a n s l e lac S i r 

b o n i d e , q u i , p a r l 'effet d ' u n a u t r e é c o u l e m e n t , sera 

d e v e n u p l u s tard u n m a r a i s . P a r e i l l e m e n t , l e s b o r d s 

d u lac M œ r i s r e s s e m b l e n t p l u t ô t a u x r ivages d 'une 

m e r q u ' a u x r i v e s d ' u n f l e u v e 1 . » 

É r a t o s t h è n e d e C y r è n e , l e p l u s c é l è b r e d e t o u s l e s 

b i b l i o t h é c a i r e s d ' A l e x a n d r i e 8 , q u i fut m o i n s h e u r e u x 

1 O n l i sa i t au t r e fo i s , au l ieu de l ac Mœris , le n o m du lac Halmyris , 

qui é ta i t s i tué p r è s de l ' e m b o u c h u r e m é r i d i o n a l e du D a n u b e . Casau-

b o n a p roposé le p r e m i e r ce t te co r rec t ion n é c e s s a i r e , q u e justifie 

d ' a i l l eu r s u n a u t r e pa s sage de S t r a b o n . 
8 É r a t o s t h è n e , n é à C y r è n e , ve r s l 'an 276 a v a n t l ' è re c h r é t i e n n e , 

g é o m è t r e , a s t r o n o m e , g é o g r a p h e , p h i l o s o p h e , g r a m m a i r i e n et poè te , 

t r o u v a le p r e m i e r le m o y e u de m e s u r e r u n d e g r é du m é r i d i e n , fixa 

à 23° 57' l ' ob l iqu i té de l ' é c l i p t i que , cons t ru i s i t le p r e m i e r obse rva 

to i re , i n v e n t a la s p h è r e a r m i l l a i r e e t l a i ssa u n e c a r t e g é n é r a l e qui 

fut l o n g t e m p s l ' u n i q u e base d e la g é o g r a p h i e . Il d o n n a i t à l ' a rc du 

m é r i d i e n compr i s e n t r e les d e u x t r o p i q u e s 47° 4 2 ' ; d e u x mil le ans 

a p r è s l u i , l 'Académie des Sc iences de P a r i s t r o u v a i t 47° 40 ' , à t r è s -

peu de chose p r è s , c o m m e on le voi t , la m ê m e m e s u r e . Après avoir 

é té b ib l io théca i r e d 'A lexandr i e sous les P to lémées , il p e r d i t la vue 

et se la i ssa , d i t - o n , m o u r i r de fa im, à l 'âge de q u a t r e - v i n g t - u n ans . 

11 ne n o u s r e s t e de ses o u v r a g e s q u e de p réc i eux f r a g m e n t s . [L. G.) 
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cependant q u ' A r c h i m è d e d a n s s o n Traité des corps 

flottants, fut c o n d u i t p a r la t h é o r i e d e S t r a t o n à e x a 

miner le p r o b l è m e d e l ' éga l i t é du n i v e a u d a n s t o u t e s 

les mers e x t é r i e u r e s q u i e n v e l o p p e n t l e s c o n t i n e n t s 1 . 

Les ar t i cu la t ions d e s c ô t e s s e p t e n t r i o n a l e s d e l a M é d i 

terranée, a ins i q u e la f o r m e d e s p r e s q u ' î l e s et d e s î l e s , 

avaient d o n n é n a i s s a n c e a u m y t h e g é o g n o s t i q u e d e 

l 'ancienne L y c t o n i a . O n fit e n t r e r l ' o r i g i n e s u p p o s é e 

des Syrtes et d u l a c T r i t o n ï , a ins i q u e t o u t l 'At las 

o c c i d e n t a l 3 , d a n s u n e l é g e n d e c o m p o s é e d ' é r u p t i o n s 

vo lcaniques et d e t r e m b l e m e n t s d e t e r r e 4 . A y a n t e u 

l 'occasion d e trai ter a v e c p l u s de d é t a i l s , d a n s l e s e 

cond v o l u m e du Cosmos, u n suje t q u i t o u c h e d e si p r è s 

au b e r c e a u p r i m i t i f d e n o t r e c i v i l i s a t i o n , j e p r e n d s l a 

liberté de c i t er ic i u n f r a g m e n t d e cet o u v r a g e : 

« Le r ivage s e p t e n t r i o n a l d e l a m e r M é d i t e r r a n é e a 

l 'avantage s i g n a l é dé jà p a r É r a t o s t h è n e , a ins i q u e l e 

rapporte S t r a b o n , d 'ê tre p l u s d iv i sé et p l u s r i c h e m e n t 

art iculé q u e l a c ô t e d ' A f r i q u e . T r o i s p r e s q u ' î l e s s 'en 

détachent : l ' E s p a g n e , l ' I ta l ie et la G r è c e , q u i , d é c o u 

pées par u n grand n o m b r e d e g o l f e s , f o r m e n t , a v e c 

les î l e s et l e s c ô t e s v o i s i n e s , d ' é t r o i t e s l a n g u e s d e terre 

et de m e r . Cet te d i s p o s i t i o n d u c o n t i n e n t e t d e s î l e s 

qui e n o n t é té s é p a r é e s v i o l e m m e n t o u q u i o n t é t é 

sou levées par l a force d e s v o l c a n s , l e l o n g d e s c r e -

1 S t r a b o n , 1. I e t 1. I I . 
5 Diodore , 1. I I I , c. LTII-LV . — (Voir la n o t e 2 de l a page 1 9 1 , au 

sujet de la G r a n d e et de la Pe t i te Syr i e , et d u lac Tr i ton . ) 
3 Maxime de T y r , diss . VIII, c. vu. 

* l l u m b o l d t , Histoire de la géogiaphie du nouveau continent, 

t. I, p . 1 7 9 ; t. I I I , p . 130. 
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v a s s e s d o n t l e g l o b e est s i l l o n n é , o n t c o n d u i t d e b o n n e 

h e u r e à d e s c o n s i d é r a t i o n s g é o g n o s t i q u e s sur l e d é c h i 

r e m e n t d e s t e r r a i n s , sur l e s t r e m b l e m e n t s d e terre et 

l e t r a n s v a s e m e n t d e s e a u x p l u s h a u t e s d e l ' O c é a n dans 

d e s b a s s i n s d e n i v e a u i n f é r i e u r . L e P o n t , l e s D a r d a 

n e l l e s , l e d é t r o i t d e G a d è s e t la M é d i t e r r a n é e a v e c ses 

î l e s si n o m b r e u s e s , é t a i e n t t r è s - p r o p r e s à att irer l 'at

t e n t i o n s u r c e s y s t è m e d ' é c l u s e s n a t u r e l l e s . L e p o è t e 

q u i , s o u s l e n o m d ' O r p h é e , a r a c o n t é l e v o y a g e des 

A r g o n a u t e s , e t q u i , v r a i s e m b l a b l e m e n t , e s t p o s t é r i e u r 

à l ' è r e c h r é t i e n n e , a r e c u e i l l i de v i e i l l e s l é g e n d e s : il 

p a r l e d e la d i v i s i o n d e l ' a n c i e n n e L y c t o n i c e n î l e s 

s é p a r é e s ; i l d i t c o m m e n t N e p t u n e à la s o m b r e c h e 

v e l u r e , irr i té c o n t r e s o n p è r e S a t u r n e , f rappa l a L y c -

l o n i e d e s o n t r i d e n t d'or . L e s i m a g i n a t i o n s d e ce 

g e n r e , s o u v e n t p r o d u i t e s , i l est v r a i , p a r u n e c o n 

n a i s s a n c e i m p a r f a i t e d e s r a p p o r t s g é o g r a p h i q u e s , f u r e n t 

r e p r i s e s e t p e r f e c t i o n n é e s d a n s c e t t e é c o l e d ' A l e x a n 

d r i e , si é r u d i t e , q u i s e t o u r n a i t a v e c t a n t d e c o m p l a i 

s a n c e vers l e s o r i g i n e s d e s c h o s e s . Q u e l e m o r 

c e l l e m e n t d e l ' A t l a n t i d e ait é t é e n O c c i d e n t u n reflet 

é l o i g n é d u m y t h e de l a L y c t o n i e , o p i n i o n q u e j e cro is 

avo ir e x p o s é e a i l l e u r s a v e c q u e l q u e v r a i s e m b l a n c e , o u 

q u e , s e l o n O l f r i e d M ü l l e r , l a d i s p a r i t i o n d e la L y c t o n i e 

( L e u c o n i a ) i n d i q u e , d a n s l e s f ab l e s d e la S a m o t h r a c e , 

u n e g r a n d e i n o n d a t i o n q u i aura i t e n v a h i c e t t e c o n t r é e , 

c 'est u n e q u e s t i o n qu ' i l n ' e s t p a s n é c e s s a i r e d e r é 

s o u d r e i c i 1 . » 

1 Cosmos, t . I I , p . 143 de l a t r a d u c t i o n f rança i se . 
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DE LA PHYSIONOMIE D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E V I I I . 

PARTICULARITÉS. 

LE DRAGONIER n 'oROTAVA . — A R H R E S CÉLÈBRES rOTTR LEUR GRANDEUR, 

LEUR GROSSEUR ET LEUR RARETÉ. 

Ce D r a g o n i c r c o l o s s a l (Dracœna dracd) s e t rouva i t 

au m i l i e u du j a r d i n d e M. F r a n q u i , d a n s la p e t i t e v i l l e 

d'Orotava ( l ' a n c i e n T a o r o ) , l ' u n d e s l i e u x l e s p l u s 

agréables q u i s o i e n t a u m o n d e 1 . L o r s q u e n o u s g r a v î 

m e s , e n j u i n 1 7 9 9 , l e p i c d e T é n é r i l ï e , n o u s t r o u v â m e s 

que l e p é r i m è t r e d e ce D r a g o n i e r , m e s u r é à q u e l q u e s 

pieds a u - d e s s u s d e l a r a c i n e , é ta i t d ' e n v i r o n 15 m è 

tres . P l u s p r è s d u so l , L e d r u dit avoir t r o u v é 2 4 m è 

tres d e c i r c o n f é r e n c e . D ' a p r è s G e o r g e s S t a u n t o n 2 , à 

1 Villa de la Orotava, autrefois Taoro, dans l'île de Ténériffe, à 
31 kilomètres de Santa-Cruz et à S kilomètres de la mer. (L. G.) 

2 Staunton [Georges-Léonard), médecin et voyageur irlandais, né 
vers 1740, mort eu 1801, exerça la médecine aux Antilles, fut atta
ché, en qualité de secrétaire, à l'ambassade de lord Macartney, en 
Chine, publia une relation de cette ambassade en 1797, relation qui 
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3 m è t r e s d e h a u t e u r , l e t r o n c a e n c o r e p r è s d e 4 m è t r e s 

d e d i a m è t r e . L a h a u t e u r d e l 'arbre n 'es t g u è r e q u e d e 

21 m è t r e s . L a t r a d i t i o n r a p p o r t e q u e c e D r a g o n i e r était 

c h e z l e s G o u a n c h e s u n obje t d e v é n é r a t i o n , c o m m e c h e z 

l e s A t h é n i e n s l ' O l i v i e r , c h e z l e s L y d i e n s l e P l a t a n e q u e 

X e r x è s c h a r g e a d ' o r n e m e n t s , et l e B a n a n i e r p o u r l e s 

h a b i t a n t s d e C e y l a n . O n r a c o n t e a u s s i q u e , l or s d e la 

p r e m i è r e e x p é d i t i o n d e s B é l h e n c o u r t 1 , d a n s l ' a n n é e 

1 4 0 2 , l e D r a g o n i e r d ' O r o l a v a é ta i t dé jà a u s s i g r o s e t 

a u s s i c r e u x q u ' a u j o u r d ' h u i . O n p e u t c o n j e c t u r e r d ' a 

p r è s c e l a à q u e l l e é p o q u e il r e m o n t e , si l 'on s o n g e 

s u r t o u t q u e l e Dracœna c ro î t t r è s - l e n t e m e n t . B e r t h e -

lo t d i t , d a n s sa d e s c r i p t i o n d e T é n é r i f f e : « E n c o m 

p a r a n t l e s j e u n e s D r a g o n i e r s v o i s i n s d e l ' arbre g i g a n 

t e s q u e , l e s c a l c u l s q u ' o n fait s u r l ' â g e d e c e d e r n i e r 

e f frayent l ' i m a g i n a t i o n * . » L e D r a g o n i e r es t c u l t i v é d e 

p u i s l e s t e m p s l e s p l u s r e c u l é s d a n s l e s î l e s C a n a r i e s , 

à M a d è r e , à P o r t o - S a n t o , e t u n o b s e r v a t e u r t r è s - e x a c t , 

L é o p o l d d e B u c h , l'a v u à l 'é tat s a u v a g e p r è s d ' I -

g u e s t e , d a n s l ' î l e d e T é n é r i f f e . Il n ' e s t d o n c p a s or ig i 

n a i r e , c o m m e o n l 'a c r u p e n d a n t l o n g t e m p s , d e s Indes 

o r i e n t a l e s , et s o n e x i s t e n c e c h e z l e s G o u a n c h e s n e r e n 

v e r s e p a s l ' o p i n i o n d e c e u x q u i c o n s i d è r e n t c e p e u p l e 

a été traduite en français par Castora, sous le titre de Voyage dans 
l'intérieur de la Chine et de la Tartarie. (L. G.) 

1 Jean de Béthencourt en Caux, chambellan du roi de France 
Charles VI, roi des îles Canaries dont il fit la conquête en l'an 1402. 
L'histoire de cette conquête a été écrite par F. Pierre Bontier et Jean 
Leverrier, publiée par Galien de Béthencourt, Paris, jicxxx. (L. G.) 

2 Nora Acta Acad. Leop. Carol. Nalurx Curiosorum, 1827 , 

t . XIII, p . 7 8 1 . 
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L E S B R A G O K I E R S . 4 4 3 

c o m m e u n e race a t l a n t i q u e , e n t i è r e m e n t i s o l é e et s a n s 

aucun rapport a v e c l e s n a t i o n s d e l ' A f r i q u e et d e l 'A

sie. La f o r m e d e s Dracœnu se r e t r o u v e a u cap d e B o n n e -

Espérance, à l ' î le B o u r b o n , e n C h i n e e t à la N o u v e l l e -

Zélande. On r e n c o n t r e d a n s c e s c o n t r é e s l o i n t a i n e s 

différentes var ié tés a p p a r t e n a n t a u m ê m e g e n r e ; m a i s 

il n'en ex is te a u c u n e d a n s l e N o u v e a u M o n d e , o ù e l l e s 

sont r e m p l a c é e s p a r l e Yucca. L e Dracœna borealis 

d'Aiton n'est a u t r e c h o s e q u ' u n v é r i t a b l e C o n v a l l a r i a , 

dont il a e n effet t o u s l e s c a r a c t è r e s 1 . B o r d a 2 m e s u r a 

le Dragon ier d e la v i l la F r a n q u i , l o r s de s o n p r e m i e r 

voyage avec P i n g r e , e n 1 7 7 1 , et n o n d a n s la s e c o n d e 

expédi t ion qu ' i l fit, e n 1 7 7 6 , a v e c V a r e l a . O n p r é t e n d 

qu'au x v e s i è c l e , t r è s - p e u d e t e m p s a p r è s l e s c o n q u ê 

tes n o r m a n d e e t e s p a g n o l e , o n c é l é b r a i t la m e s s e à u n 

petit aute l é l e v é d a n s la cav i t é d u t r o n c . M a l h e u r e u 

s e m e n t , l ' orage d u 2 1 j u i l l e t 1 8 1 9 a e n l e v é au D r a g o 

nier d'Oratava u n e p a r t i e d e sa c o u r o n n e . Il ex i s t e u n e 

1 Dans la d e r n i è r e p l a n c h e de l 'Atlas p i t t o r e s q u e j o i n t à m o n 

Voyage en A m é r i q u e , j ' a i fait g r a v e r le D r a g o n i e r d 'Oro tava d ' a p r è s 

un dessin fait p a r F . d 'Ozonne en 1776 (Vues des Cordillères et Mo

numents des peuples indigènes de l'Amérique, p l . LXIX ) . Je t rouva i 

ce dessin p a r m i les p a p i e r s du cé lèbre B o r d a , d a n s son Journal de 

voyage, res té j u s q u ' à ce jou r i n é d i t , qui m e fut confié p a r le Dépôt 

de la Mar ine , e t a u q u e l j ' a i e m p r u n t é des obse rva t i ons i m p o r t a n t e s 

conce rnan t la g é o g r a p h i e a s t r o n o m i q u e , a ins i q u e des m e s u r e s b a 

r o m é t r i q u e s et t r i g o n o m é t r i q u e s . 
a Borda (J . -Ch.) , l ' un des p lu s i l lus t res s avan t s e t m a r i n s f rança is , 

né à Dax e n 1733 , m o r t à P a r i s en 1799. Les p r o g r è s qu ' i l a fait 

faire à la p h y s i q u e , à l ' a s t r o n o m i e , à l ' a r t de c o n s t r u i r e les va i s seaux , 

sont c o n n u s de tou t le m o n d e . Celui de ses o u v r a g e s a u q u e l il est 

fait ici a l lus ion est son Voyage fait en 1771 . 11 a auss i d re s sé une 

car te des îles Canaries d ' u n e r e m a r q u a b l e exac t i t ude . (L. C.) 
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grande et belle gravure anglaise qui représente l'état 

actuel de l'arbre dans toute sa vérité. 

Le caractère monumental de ces végétaux gigantes

ques, l'impression de respect qu'ils produisent sur tous 

les peuples, ont fait naître chez les savants de nos jours 

l'idée de déterminer leur âge et de mesurer plus exac

tement leur grosseur. D'après les résultats de ces re 

cherches, de Candolle, l'auteur de l'important traité sur 

la Longévité des arbres, Endlicher, Unger et d'autres 

botanistes distingués, ne sont pas éloignés d'admettre 

que l'origine de plusieurs arbres existant encore a u 

jourd'hui remonte à l'époque des plus anciennes tra

ditions historiques sinon de la vallée du Nil, du moins 

de la Grèce et de l'Italie. On lit dans la Bibliothèque 

universelle de Genève1 : « Plusieurs exemples semblent 

confirmer l'idée qu'il existe encore sur le globe des 

arbres d'une antiquité prodigieuse et p e u t - ê t r e t é 

moins de ses dernières révolutions physiques. Lors

qu'on regarde un arbre comme un agrégat d'autant 

d'individus soudés ensemble qu'il s'est développé de 

bourgeons h sa surface, on ne peut pas s'étonner s i , 

de nouveaux bourgeons s'ajoutant aux anciens, l'agré

gat qui en résulte n'a point de terme nécessaire à son 

existence. » Agardh 2 s'exprime dans le m ê m e sens : 

1 T. XLV1I, 18 ;» , p . 50. 
1 A g a r d h (Cha r l e s -Ado lphe ) , n a t u r a l i s t e , p o l y g r a p h e et théologien 

s u é d o i s , l ong t emps p ro fe s seu r de b o t a n i q u e et d ' é c o n o m i e r u r a l e à 

l 'Univers i té de L u n d , pu i s évoque p r o t e s t a n t de Car l s t ad t , n é en 

178ii, m o r t e n 18IJ8. La b o t a n i q u e c r y p t o g a m i q u e doi t b e a u c o u p à 

ses s a v a n t e s r e c h e r c h e s , e t ses p r i n c i p a u x ouv rages on t t ra i t à ce 

sujet spécia l , en dehor s d u q u e l toutefois il a d o n n é : Essais sur les 
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« Comme c h a q u e n o u v e l l e a n n é e s o l a i r e a j o u t e a u x 

arbres des r e j e t o n s n o u v e a u x , et q u e l e s par t i e s a n 

ciennes et d u r c i e s s o n t r e m p l a c é e s p a r de j e u n e s p o u s 

ses où la seve c i r c u l e l i b r e m e n t , l e s arbres n o u s o f frent 

l 'exemple d ' u n e c r o i s s a n c e q u i n e p e u t ê t re b o r n é e q u e 

par des c a u s e s e x t é r i e u r e s . » A g a r d h a t t r i b u e l a b r i è 

veté de la v ie d a n s l e s p l a n t e s h e r b a c é e s à l a d i s p r o 

portion qui ex is te e n t r e l a p r o d u c t i o n d e s f leurs o u d e s 

fruits, d 'une par t , e t l a f o r m a t i o n d e s f e u i l l e s , d 'autre 

part. La s tér i l i té e s t p o u r l e s p l a n t e s u n e c a u s e de l o n 

gévité. E n d l i c h e r c i t e l ' e x e m p l e d 'un Medicago sativa 

(var. P versicolor) q u i v é c u t q u a t r e - v i n g t s a n s , p a r c e 

qu'il ne p r o d u i s i t p o i n t d e f r u i t s 1 . 

À côté des D r a g o n i e r s q u i , m a l g r é l e d é v e l o p p e m e n t 

gigantesque d e l e u r s faisceaux vasculaires définis, d o i 

vent, d'après l e u r s p a r t i e s f l ora le s , ê t r e r a n g é s d a n s la 

même f a m i l l e n a t u r e l l e q u e l ' A s p e r g e e t l e s O i g n o n s 

des jard ins , se p l a c e YAdansonia o u a r b r e à P i n d e 

Singes , a u t r e m e n t a p p e l é B a o b a b , qui a p p a r t i e n t s a n s 

contredit a u x p l u s g r a n d s et a u x p l u s a n c i e n s h a b i t a n t s 

de notre p l a n è t e . D è s l e s p r e m i è r e s e x p é d i t i o n s d e s 

Catalans e t des P o r t u g a i s , l e s n a v i g a t e u r s a v a i e n t l ' h a 

bitude d e g r a v e r l e u r s n o m s s u r c e s d e u x e s p è c e s d ' a r 

bres. Ils n e l e f a i s a i e n t p a s t o u j o u r s p a r u n e v a i n e 

recherche d e g l o i r e ; s o u v e n t c e t t e i n s c r i p t i o n étai t 

principes fondamentaux de la physiologie générale ; Essai sur te 

développement intérieur des plantes; Traité de botanique, e t c . — 

Son fils ( Jacques -Georges Agardh) es t auss i u n b o t a n i s t e d i s t i n g u é , 

et a pub l ié p lus i eu r s o u v r a g e s . (L. G.) 
1 Grundzuge der Botanik, 1843, § 1003. 
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p o u r e u x u n marco, c ' e s t - à - d i r e u n e sor te d e pr i se de 

p o s s e s s i o n , u n m o y e n d ' a s s u r e r à l e u r p a t r i e l e droit 

d e p r e m i e r o c c u p a n t . L e s n a v i g a t e u r s p o r t u g a i s c h o i 

s i ren t s o u v e n t à cet effet l a b e l l e d e v i s e f r a n ç a i s e d e l ' in 

fant d o n H e n r i q u e d u c d e V i s e o : Talent de bien faire1. 

L a p l u s a n c i e n n e d e s c r i p t i o n d u B a o b a b {Adansonia 

digitata) d a te d e l ' a n n é e 1 4 5 4 ; c 'es t c e l l e d u V é n i t i e n 

L o u i s C a d a m o s t o , d o n t l e v é r i t a b l e n o m étai t Àlv i se 

de C a - d a - M o s t o 2 . Il t r o u v a à l ' e m b o u c h u r e du S é n é 

g a l , o ù il s e j o i g n i t à À n t o n i o t t o U s o d i m a r e , d e s t r o n c s 

d o n t il é v a l u a l e c i r c u i t à 17 t o i s e s , c ' e s t -à -d i re e n v i -

I Voici les pa ro l e s m ê m e s de F a r i a y S o u s a , d a n s son Asia por-

tuguesa (t. I, c. n , pp . 14 et 18) :"« Era uso de los p r i m e r o s n a v i 

g a n t e s de d e x a r insc r i to el m o l t o del In fan te : Talent de bien faire, 

en la cor teza de los a rbo les . » Voir auss i B a r r o s , Asia, dec. 1 , 1 . II, 

c. n , t. I. Lisboa , 1778, p . 148. 

II est r e m a r q u a b l e q u e ce t te devise g r a v é e s u r deux a r b r e s en 

1435, c 'es t -à -d i re v i n g t - h u i t a n s a v a n t la m o r t de l ' infant don Hen

r i q u e , p a r des n a v i g a t e u r s p o r t u g a i s , se r a t t a c h e , d a n s l 'h is to i re des 

d é c o u v e r t e s , a u x c o n t r o v e r s e s q u ' a sou levées la compa r a i son du 

q u a t r i è m e voyage d e V e s p u c c i avec celui de Gonzalo Coelho en 1503. 

D ' ap rès le r éc i t de V e s p u c c i , le va i s seau a m i r a l de Coelho échoua 

c o n t r e u n e île q u e l 'on a pr i se t a n t ô t p o u r S a n - F e r n a n d o - d e - N o r o n h a , 

t a n t ô t p o u r le p e n e d o de San P e d r o , t a n t ô t p o u r l'ile p r o b l é m a t i q u e 

de S a i n t - M a t t h i e u , q u e Garc ia Jofre de Loaysa découvr i t le 15 oc

t o b r e 1325, pa r 2° 30 de l a t i t u d e a u s t r a l e , sous le m é r i d i e n du cap 

P a l m a s , p r e s q u e d a n s le golfe de G u i n é e . Coelho r e s t a à l ' ancre près 

de d ix -hu i t j o u r s ; il t r o u v a d a n s l'ile des c r o i x , des o r a n g e r s deve

n u s s auvages et d e u x t r o n c s d ' a r b r e s avec des inscr ip t ions qu i r e 

m o n t a i e n t à q u a t r e - v i n g t - d i x ans ( N a v a r r e t e , t . Y, p p . 8, 247 et 401). 

J 'ai éclairci a i l l eu r s ce p r o b l è m e , en c h e r c h a n t à d é t e r m i n e r le degré 

de confiance q u e m é r i t e A m e r i g o Vespucc i {Histoire de la géogra

phie du nouveau continent, t . V, p p . 129-132). 

* Né ve r s 1 4 3 2 , e t e n g a g é a u service de P o r t u g a l , Ca-da-Mosto fit 

en 1433 et 1456, sous les ausp ices de d o n H e n r i q u e , d e u x voyages à 

l a côte d ' A f r i q u e , où il exp lo ra le S é n é g a l e t la Gambie . (L. G.) 
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ron 33 mètres '. Il p u t l e s c o m p a r e r a v e c l e s D r a g o -

niers qu'il avait v u s a u p a r a v a n t . P e r r o t t e t , d a n s sa 

Flore de Sénégambie, d i t avoir t r o u v é d e s B a o b a b s qu i 

avaient 10 m è t r e s d e d i a m è t r e s u r 2 3 à 2 6 m è t r e s 

seulement de h a u t e u r . A d a n s o n avait i n d i q u é l e s 

mêmes d i m e n s i o n s d a n s l a R e l a t i o n d e s o n v o y a g e , 

en 1748 . Les p l u s g r o s t r o n c s d e B a o b a b qu' i l v i t 

de ses propres y e u x e n 1 7 4 9 , l e s u n s d a n s u n e d e s 

petites î les M a d e l e i n e s , p r è s d u cap V e r t , l e s autres 

à l ' e m b o u c h u r e d u S é n é g a l , a v a i e n t d e 8 à 9 m è t r e s 

de d iamètre s u r 2 3 m è t r e s de h a u t e u r , a v e c u n e 

couronne large d e 5 5 m è t r e s . Mais A d a n s o n a j o u t e 

que d'autres v o y a g e u r s o n t t r o u v é d e s t r o n c s q u i 

avaient j u s q u ' à 1 0 m è t r e s d e d i a m è t r e . D e s n a v i 

gateurs h o l l a n d a i s et f rança i s a v a i e n t t a i l l é l e u r n o m 

dans l ' écorce e n l e t t r e s l o n g u e s d e 16 c e n t i m è t r e s . 

Une de c e s i n s c r i p t i o n s étai t d u xv" s i è c l e , et n o n 

du xiv", c o m m e i l e s t dit p a r e r r e u r d a n s la Fa

mille des plantes d ' A d a n s o n , p u b l i é e e n 1 7 6 3 ; les 

autres n e r e m o n t a i e n t p a s a u - d e l à d u xvi" s i è c l e . A d a n 

son a c a l c u l é l ' âge d e s a r b r e s , d 'après la p r o f o n d e u r 

des e n t a i l l e s q u i o n t é té r e c o u v e r t e s par d e n o u v e l l e s 

couches de b o i s , et e n c o m p a r a n t l e u r é p a i s s e u r à c e l l e 

des t r o n c s d 'arbres d e m ê m e e s p è c e d o n t l ' âge est c o n 

nu . 11 a t r o u v é , p o u r u n d i a m è t r e d e 1 0 m è t r e s , u n e 

durée de 5 1 5 0 a n s 2 . I l a d 'a i l l eurs la p r u d e n c e d ' a 

jouter c e s m o t s , d o n t j e r e p r o d u i s e x a c t e m e n t l ' o r t h o -

1 Ramusio, t. I, p. 109. 
a Voyage au Sénégal, 17S7, p. 66; Adrien de Jussieu, Cours de 

botanique, p. 62. 
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g r a p h e : « L e c a l c u l d e l 'aje d e c h a k e c o u c h e n'a pas 

d ' e x a c t i t u d e g é o m é t r i k e f . » D a n s l e v i l l age d e G r a n d -

Gai a r q u e s , s i tué a u s s i e n S é n é g a m b i e , l e s n è g r e s ont 

o r n é l ' o u v e r t u r e d ' u n B a o b a b c r e u x a v e c d e s s c u l p t u r e s 

q u i o n t é t é t a i l l é e s d a n s l e b o i s e n c o r e ver t . L'espace 

i n t é r i e u r sert a u x a s s e m b l é e s g é n é r a l e s d a n s l e s q u e l l e s 

i l s d é b a t t e n t l e u r s i n t é r ê t s . C e t t e s a l l e r a p p e l l e la ca

v e r n e (specus) f o r m é e d a n s le t r o n c d ' u n p l a t a n e de 

L y c i e , o ù u n p e r s o n n a g e c o n s u l a i r e , L i c i n i u s M u c i a -

n u s , fit serv ir à d î n e r à d i x - n e u f c o n v i v e s . P l i n e 2 a c 

c o r d e trop g é n é r e u s e m e n t p e u t - ê t r e à u n e cav i t é du 

m ê m e g e n r e u n e l a r g e u r d e 8 0 p i e d s r o m a i n s . L e B a o 

b a b a é t é vu p a r B e n é Cai l l i é ( e n 1 8 2 8 ) à J e n n e ou 

D j c n n y , d a n s la v a l l é e d u Nil ; p a r C a i l l i a u d e n N u 

b i e ; par G u i l l a u m e P e t e r s sur t o u t e la c ô t e or ienta le 

d e l ' A f r i q u e , o ù ce t a r b r e s ' é tend j u s q u ' à L o u r e n z o 

1 Adanson (Michel), membre de l'Académie des sciences, l'un des 
plus célèbres naturalistes qu'ait possédés laFrance, né à Aix en Pro
vence, en 1727, mort en 1806, était d'origine écossaise; mais cela 
ne suffit pas pour expliquer la singulière orthographe que reproduit 
Humboldt. Peut-être était-il de ceux qui voudraient que l'on écrivit 
à peu près comme on prononce. Adanson a publié : Histoire natu
relle du Sénégal, avec la Relation abrégée d'un voyage fait en 

ce pays pendant les années 1749-1753, ouvrage resté inachevé. 11 
donna, en 1763, ses Familles des Plantes, 2 vol. in-8°, espérant 
opérer une révolution dans la botanique. 11 avait formé le plan 
d'une vaste Encyclopédie dans laquelle tous les êtres et tous les faits 
devaient être classés d'après des principes nouveaux. Contraire
ment à Linné, Adanson voulait que l'on fondât les classifications, 
non sur un seul caractère ou sur un petit nombre de caractères, 
mais sur l'ensemble des parties et de leurs rapports, et le temps lui 
a donné raison, à cet égard, sur son illustre adversaire. (L. G.) 

s L. XII, c. v. 
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Marques, c ' e s t - à - d i r e j u s q u e p r è s d u 2 6 e d e g r é d e l a 

titude austra le . L e s h a b i t a n t s d e c e s c o n t r é e s l ' a p p e l 

lent Muîapa ( p r o p r e m e n t mutinlapa), c ' e s t - à - d i r e 

l'arbre Nlapa. L e s p l u s v i e u x e t l e s p l u s é p a i s d e t o u s 

les arbres q u e vit P e t e r s a v a i e n t d e 19 à 2 3 m è t r e s d e 

c irconférence. B i e n q u e C a - d a - M o s t o ai t d i t a u x v e s i è 

cle : « La h a u t e u r n e c o r r e s p o n d p a s à l a g r o s s e u r 1 » ; 

bien que G o l b e r r y 2 a i t t r o u v é d a n s la v a l l é e d e s d e u x 

Gagnacks d e s t r o n c s d 'arbres q u i ava ien t à la r a c i n e 

11 mètres de d i a m è t r e , s a n s avo ir p l u s d e 19 m è t r e s 

de haut , i l n e faut p a s a c c e p t e r n é a n m o i n s c o m m e 

une règle g é n é r a l e c e t t e d i s p r o p o r t i o n e n t r e l ' é 

paisseur et la h a u t e u r . D e t r è s - v i e u x a r b r e s , di t l e 

savant v o y a g e u r P e t e r s , p e r d e n t d e l e u r h a u t e u r par 

le dépér i s sement s u c c e s s i f de l e u r c o u r o n n e , et c o n 

tinuent à cro î t re e n g r o s s e u r . A s s e z s o u v e n t o n v o i t 

sur les c ô t e s o r i e n t a l e s d e l ' A f r i q u e d e s t r o n c s d e 

3 mètres d ' é p a i s s e u r a t t e i n d r e à u n e h a u t e u r d e 

21 m è t r e s . 

S i , d 'après c e q u i p r é c è d e , l e s é v a l u a t i o n s h a r d i e s 

d'Àdanson et d e P e r r o t t e t a t t r i b u e n t a u x Adansonia 

qu'ils ont m e s u r é s u n â g e d e 5 1 3 0 à 6 0 0 0 a n s , c e q u i 

les ferait c o n t e m p o r a i n s des c o n s t r u c t e u r s d e s p y r a m i 

des ou m ê m e d e M e n é s , c ' e s t - à - d i r e l e s ferait r e m o n 

ter à u n e é p o q u e o ù la C r o i x d u S u d étai t e n c o r e v i s i 

ble dans l e n o r d d e l ' A l l e m a g n e 3 ; d 'autre par t , d e s 

calculs p l u s s û r s , f o n d é s sur l e s c o u c h e s c o n c e n t r i q u e s 

1 K E m i n e n t i a n o n q u a d r a t m a g n i t u d i n i . » 
8 Fragments d'un voyage en Afrique, t. I I , p . 02. 
8 Cosmos, t. I I , p p . 477 et 578. 
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a n n u e l l e s e t sur l a p r o p o r t i o n c o n s t a t é e e n t r e l 'âge et 

l ' é p a i s s e u r d e s c o u c h e s , n o u s d o n n e n t p o u r la d u r é e 

d e s a r b r e s a p p a r t e n a n t à la par t i e s e p t e n t r i o n a l e d e la 

z o n e t e m p é r é e d e s p é r i o d e s m o i n s c o n s i d é r a b l e s . De 

C a n d o l l e p e n s e q u e l e s Ifs s o n t , d e t o u s l e s arbres e u 

r o p é e n s , c e u x qu i a t t e i g n e n t l ' â g e l e p l u s a v a n c é . On 

a t t r i b u e a u Taxus baccata d e B r a b u r n , d a n s l e c o m t é 

d e K e n t , t r e n t e s i è c l e s d ' e x i s t e n c e ; l 'If d e F o t h e r i n -

g a l l , e n E c o s s e , a d e v i n g t - c i n q à v i n g t - s i x s i è c l e s ; 

c e l u i d e C r o w - I I u r s t , d a n s l e c o m t é d e S u r r e y , n e p a 

raît pas e n avo ir p l u s d e q u a t o r z e et d e m i ; ce lu i de 

R i p p o n , d a n s l e c o m t é d ' Y o r k , p a s p l u s d e d o u z e 1 . 

E n d l i c h e r a t t r i b u e 1 4 0 0 a n s à u n If d u c i m e t i è r e 

d e G r a s f o r d , d a n s l e n o r d d u pays d e G a l l e s , qu i a 

1 6 m è t r e s d e t o u r à la n a i s s a n c e d e s b r a n c h e s ; il 

d o n n e 2 0 9 6 a n s à u n If d u c o m t é de D e r b y . On a 

a b a t t u , e n L i t h u a n i e , d e s T i l l e u l s d e 11 m è t r e s de 

c i r c o n f é r e n c e , s u r l e s q u e l s o n a p u c o m p t e r 8 1 5 

c e r c l e s a n n u e l s a . S o u s la z o n e t e m p é r é e d e l ' h é m i s 

p h è r e a u s t r a l , l e s E u c a l y p t u s a c q u i è r e n t u n p é r i 

m è t r e e x t r a o r d i n a i r e , et c o m m e i l s s ' é l è v e n t à p l u s de 

7 5 m è t r e s , i l s o f frent u n s i n g u l i e r c o n t r a s t e avec les 

Ifs d ' E u r o p e (Taxus baccata), q u i n ' o n t d e co lossa l 

q u e l e u r é p a i s s e u r . M. R a c k o u s e a t r o u v é d a n s la baie 

d ' E m u , sur l a c ô t e d e la T e r r e de D i é m e n , d e s troncs 

d ' E u c a l y p t u s q u i a v a i e n t à l a b a s e 21 m è t r e s de cir

c u i t , et 15 m è t r e s à u n m è t r e e t d e m i d u sol 3 . 

1 De, Cando l l e , de la Longévité des arbres, p . 6.1. 
2 E n d l i c h e r , Grundziige der Botanik, p . 399. 
3 Gould , Birds of Australia, t . 1, i n t r o d . , p . xv. 
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Ce n'est pas M a l p i g h i 1 , c o m m e o n l e p r é t e n d g é n é 

ralement , m a i s b i e n M i c h e l M o n t a i g n e , q u i a l e m é r i t e 

d'avoir l e p r e m i e r r e m a r q u é , d a n s s o n Voyage en 

Italie, e n 1 5 8 1 , l e rapport d e s c e r c l e s a n n u e l s avec 

l'âge des a r b r e s 8 . U n o u v r i e r h a b i l e , qu i t rava i l la i t à 

des i n s t r u m e n t s d e m a t h é m a t i q u e s , avait a p p e l é l ' a t 

tention de M o n t a i g n e s u r l a s i gn i f i ca t ion d e c e s a n 

neaux, aff irmant qu ' i l s é t a i e n t p l u s p r e s s é s d u c ô t é o ù 

l'arbre était t o u r n é vers l e n o r d . J e a n - J a c q u e s R o u s 

seau avait la m ê m e o p i n i o n ; et so t i E m i l e , l or squ ' i l 

s'égarera d a n s u n e f o r ê t , d e v r a s 'or ienter d ' a p r è s l a 

disposition des c o u c h e s d u b o i s . Mais d e n o u v e l l e s 

recherches sur l ' a n a t o m i e d e s p l a n t e s o n t d é m o n t r é 

que l e r e t a r d , auss i b i e n q u e l ' a c c é l é r a t i o n de la 

croissance et l ' i r régu lar i t é d a n s l a p r o d u c t i o n d e s 

couches a n n u e l l e s f o r m é e s p a r l e t i s s u c e l l u l a i r e 

du c a m b i u m , d é p e n d e n t d ' i n f l u e n c e s t o u t autres 

que l ' e x p o s i t i o n d e l 'arbre a u x di f férents p o i n t s du 

c i e l 3 . 

D a n s l e s g r o u p e s n a t u r e l s l e s p l u s d i f f érent s , o n 

1 Malpighi (Marsiglia), m é d e c i n i t a l i en , l ' u n des p lu s g r a n d s a n a -

tomistes, o b s e r v a t e u r s e t e x p é r i m e n t a t e u r s qui a i e n t fait p r o g r e s s e r 

les sciences, n é à Bologne en 1628, m o r t à R o m e e n 1694. Ses r e 

cherches mic roscop iques font é p o q u e . Elles le c o n d u i s i r e n t à faire 

une é tude a n a t o m i q u e des p l a n t e s [Anatome plantarum, L o n d r e s , 

1675, 2 vol. in - fo l . ) . Les Mémoires de Malpighi qui t r a i t e n t de l ' h i s 

toire na tu re l l e son t p e u t - ê t r e ceux où cet a u t e u r a m o n t r é le plus de 

sagaci té , e t où il s 'est le p lus h e u r e u s e m e n t servi du m i c r o s c o p e . 

(L. G.) 

* A. de J u s s i e u , Cours élémentaire de Botanique, 1840, p . 6 1 . 
3 K u n t h , Lehrbuch der Botanik, i™ p a r t , 1847, p p . 146 et 1 6 4 ; 

Lindley, Introduction to Bolany, 2 e éd . , p . 7 5 . 
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t r o u v e d e s a r b r e s d o n t q u e l q u e s i n d i v i d u s a t t e i g n e n t 

u n d i a m è t r e d e 6 m è t r e s e t u n e d u r é e d e p l u s i e u r s 

s i è c l e s . N o u s n o m m e r o n s i c i l e B a o b a b , l e D r a g o n i e r , 

d i v e r s e s e s p è c e s d ' E u c a l y p t u s , l e Taxodium, distichum 

d e R i c h a r d , l e Pinus Lambertiana d e D o u g l a s , VHy-

menœa C o u r b a r i l , l e s Cœsalpiana, l e Bombax, l e 

Swietenia Mahagoni, l ' arbre d e s B a n y a n s {Ficus reli-

giosa), Liriodendron tulipifera, l e Platanus orientalis, 

n o s T i l l e u l s , n o s C h ê n e s e t n o s Ifs . L e c é l è b r e Taxodium 

distichon, o u A h u a h u e t e d e s M e x i c a i n s {Cupressusdisti-

cha d e L i n n é , Schubertia disticha d e M i r b e l ) , qu i ex i s te 

à S a n t a Maria d e l T u l e , d a n s l 'État d 'Oaxaca , n'a pas 

1 9 m è t r e s d e d i a m è t r e , c o m m e l e p r é t e n d d e C a n -

d o l l c , m a i s s e u l e m e n t 12 m è t r e s 1 . L e s d e u x b e a u x 

A h u a h u e t e d e C h a p o l t e p e c , q u e j 'a i v u s s o u v e n t , et 

q u i s a n s d o u t e s o n t u n res te d ' u n a n c i e n j a r d i n de 

M o n t c z u m a , n ' o n t , d 'après l ' i n t é r e s s a n t Voyage de 

Burkart1, q u e 11 o u 12 m è t r e s d e c i r c o n f é r e n c e , et 

n o n pas de d i a m è t r e , c o m m e o n l 'a p r é t e n d u par er 

r e u r . L e s R o u d h i s t e s d e C e y l a n r é v è r e n t l e t r o n c g i 

g a n t e s q u e d u F i g u i e r sacré d ' A n o u r a h d e p o u r a . Le 

Ficus religiosa, q u i r e p r e n d r a c i n e par s e s b r a n c h e s , 

a t t e i n t s o u v e n t u n d i a m è t r e d e 9 m è t r e s , et f o r m e , 

c o m m e l 'a si b i e n d i t O n é s i c r i t e 3 , u n toit d e feu i l lage 

1 Sli ihlenpforclt , , Fersuch einer getreueii Schilderung der Repu-

blik Mexico, t . I, p . l o 3 . 

» T. I, p . 26S. 
8 L ' u n des c o m p a g n o n s d 'A lexandre le G r a n d , a u t e u r d ' u n e his

to i r e de l ' expédi t ion de ce p r i n c e , o u v r a g e p e r d u , mais souven t cité 

p a r les éc r iva ins anc i ens . 
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ARBRES PRODIGIEUX. 

semblable à u n e t e n t e s o u t e n u e p a r p l u s i e u r s c o 

l o n n e s 1 . 

De tous l es C h ê n e s e u r o p é e n s q u i o n t é t é m e s u r é s 

exactement , l e p l u s p u i s s a n t est l e C h ê n e d e S a i n t e s , 

dans le d é p a r t e m e n t d e la C h a r e n t e - I n f é r i e u r e , s u r 

la route de C o z e s . Cet a r b r e , é l e v é d e 19 m è t r e s , a , 

près du so l , 9 m è t r e s d e d i a m è t r e ; 1™,62 c e n t i m è t r e s 

plus h a u t , s o n d i a m è t r e es t e n c o r e d e 7 m è t r e s ; i l e s t 

de 2 m è t r e s à l a n a i s s a n c e d e s b r a n c h e s p r i n c i p a l e s . 

Dans la part ie m o r t e d u t r o n c , o n a c o n s t r u i t u n e p e t i t e 

salle largo d e 3 à 4 m è t r e s e t b a u t c d e 3 m è t r e s , 

avec u n b a n c e n f o r m e d ' h é m i c y c l e , t a i l l é d a n s l e 

bois e n c o r e v e r t . U n e f e n ê t r e é c l a i r e l ' i n t é r i e u r 

de la c h a m b r e , q u i es t f e r m é e p a r u n e p o r t e , e t , 

grâce au j o u r q u i y p é n è t r e , l e s p a r o i s s o n t c o u 

vertes de F o u g è r e s et d e L i c h e n s . A e n j u g e r p a r 

les d i m e n s i o n s d ' u n pe t i t m o r c e a u d e b o i s q u ' o n 

avait c o u p é a u - d e s s u s d e l a p o r t e , e t d a n s l e q u e l 

on c o m p t a i t d e u x c e n t s a n n e a u x c o n c e n t r i q u e s , o n 

a cru devo ir é v a l u e r l ' â g e d u c h ê n e d e S a i n t e s e n t r e 

1800 et 2 0 0 0 a n s 2 . 

En c e q u i c o n c e r n e l e lîosa canina, q u i e x i s t e d a n s 

la c h a p e l l e s é p u l c r a l e d e l a c a t h é d r a l e d ' H i l d e s h e i m , 

et q u e l ' on d i t ê t re âgé d e 1 0 0 0 a n s , j e m e s u i s a s 

suré, d 'après d e s r e n s e i g n e m e n t s p o s i t i f s , d u s à l ' o b l i -

1Cassen, Indische Alterthumskunde, t. I , p . 2 6 0 . — On peut l i r e 

au sujet du Bombax Ceiba les déta i ls d o n n é s , dès le temps de Chris

tophe Colomb, p a r B e m b o , dans ses Historix venetx (1351, fol. 83) . 
8 Annales de la Société d'Agriculture de la Rochelle, 1843 , 

p. 380. 
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g e a n c e d e M. R ö m e r , a s s e s s e u r d u t r i b u n a l c iv i l , q u e 

la t ige est m o i n s a n c i e n n e q u e la s o u c h e , qui n'a 

p a s e l l e - m ê m e p l u s d e 8 0 0 a n s . Il e x i s t e u n e l é g e n d e 

q u i ra t tache c e Ros i er à u n v œ u l'ait par l e p r e m i e r 

f o n d a t e u r d e l ' é g l i s e , L o u i s l e D é b o n n a i r e , et u n d o 

c u m e n t dit xi" s i è c l e r a p p o r t e q u e l o r s q u e l ' é v ê q u e H e -

z i lo rebât i t l a c a t h é d r a l e , c o n s u m é e p a r u n i n c e n d i e , 

i l e n t o u r a l e s r a c i n e s d u R o s i e r d ' u n e v o û t e q u i ex is te 

e n c o r e , qu ' i l é l e v a s u r c e t t e v o û t e l e m u r d e la c h a 

p e l l e c r y p t i q u e , d o n t la c o n s é c r a t i o n e u t l i e u e n 1 0 6 1 , 

e t q u ' i l é t e n d i t a u - d e s s u s l e s b r a n c h e s d e l ' a r b u s t e . 

La t ige a u j o u r d ' h u i v i v a n t e , q u i n 'a q u e 5 c e n t i m è t r e s 

d ' é p a i s s e u r , a 8 m è t r e s d e h a u t , e t c o u v r e d e ses b r a n 

c h e s u n e s p a c e d ' e n v i r o n 1 0 m è t r e s s u r l e m u r e x t é 

r i eur d e la c h a p e l l e , d u c ô t é d e l ' e s t . Cet a r b u s t e , d 'un 

â g e c e r t a i n e m e n t t r è s - a v a n c é , e s t d i g n e d e la v i e i l l e 

r é p u t a t i o n d o n t il j o u i t d a n s t o u t e l ' A l l e m a g n e . 

S i u n d é v e l o p p e m e n t e x t r a o r d i n a i r e p e u t ê t re c o n 

s i d é r é e n g é n é r a l c o m m e u n e p r e u v e d e l o n g é v i t é , 

l e Fucus giganteus o u Macrocystis pyrifera d ' A g a r d h 

m é r i t e p a r m i l e s v é g é t a u x s o u s - m a r i n s u n e a t t e n t i o n 

p a r t i c u l i è r e . C e t t e p l a n t e a t t e i n t , s e l o n C o o k et G e o r 

g e s F o r s t e r , u n e l o n g u e u r d ' e n v i r o n 1 1 0 m è t r e s , 

et d é p a s s e p a r c o n s é q u e n t l ' é l é v a t i o n d e s p l u s h a u t s 

C o n i f è r e s , m ê m e c e l l e d u Séquoia gigantea d ' E n d l i -

c h e r , l e Taxodium sernpervirens d e l i o o k e r et d 'Arnot t , 

q u i cro î t e n C a l i f o r n i e ' . L e Macrocystis pyrifera végè te 

en tre l e 6 4 e d e g r é d e l a t i t u d e a u s t r a l e et l e 4 5 e d e g r é 

d e l a t i t u d e b o r é a l e , j u s q u ' à l a b a i e d e S a n F r a n c i s c o , 

1 D a r w i n , Journal0/ researches intoNat. llist., 1 8 4 j , p . 239 .— Le 
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Fl 'CUS GIGANTESQUE. 437 

sur la côte n o r d - o u e s t d u n o u v e a u c o n t i n e n t . J o s e p h 

Hooker croit m ê m e q u e ce t te e s p è c e d e Fucus s ' é t end 

jusqu'au K a m s c h a t k a . On la voit s o u v e n t n a g e r d a n s 

les eaux du p ô l e a n t a r c t i q u e , a u m i l i e u des b l o c s d e 

glace errants o u pack-ice*. L e s e x p a n s i o n s c e l l u l a i r e s , 

rubanées et i î l i f o r m e s d u Macrocystis, q u i se c r a m 

ponnent au f o n d de la m e r à l ' a ide d ' o r g a n e s s e m b l a 

bles à des griffes, p a r a i s s e n t n e p o u v o i r ê tre a r r ê t é e s 

dans l eur d é v e l o p p e m e n t q u e p a r u n e d e s t r u c t i o n 

acc idente l l e . 

capitaine F i tz Roy a confirmé ces i nd i ca t ions d a n s la Rela t ion i n t i 

tulée : Narrative of the voyages of the Adventure and Beagle 

(i. 11, p . 363). 
1 Joseph Hooker , Botany of the Antarctic Voyage under the com

mand of Sir James Ross, 1844 , p . VII, 1 e t 178 ; Camil le M o n t a g n e , 

Botanique cryptogame du Voyage de la Bonite, 1846, p . 36. 
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D E LA PHYSIONOMIE D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E I X . 

PARTICULARITÉS. 

PLANTES DÉCRITES OU CONSERVÉES DANS LES UEUUIERS; 

MASSE TOTALE DES YÉGÉTAUX. 

Il y a t ro i s q u e s t i o n s qu ' i l i m p o r t e d e n e p a s c o n 

f o n d r e : 

1° Q u e l est l e n o m b r e d e s p l a n t e s dé jà décr i t e s 

d a n s l e s o u v r a g e s i m p r i m é s ? 

2° Q u e l est l e n o m b r e d e s p l a n t e s d é c o u v e r t e s , 

c ' e s t - à - d i r e r a n g é e s d a n s l e s h e r b i e r s e t n o n e n c o r e 

d é c r i t e s ? 

3° A q u e l n o m b r e p e u t - o n é v a l u e r avec v r a i s e m 

b l a n c e t o u s l e s v é g é t a u x répart i s s u r la surface d u 

g l o b e ? 

L ' é d i t i o n d u Système de Linné q u ' a d o n n é e Murray 

n e c o n t i e n t , y c o m p r i s l e s c r y p t o g a m e s , q u e 1 0 , 0 4 2 

e s p è c e s ; W i l l d e n o w , d a n s s o n é d i t i o n d u Species plan-

tarum, p u b l i é e d e 1 7 9 7 à 1 8 0 7 , décr i t dé jà 1 7 , 5 4 7 e s -
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pèces de p l a n t e s p h a n é r o g a m e s , d e p u i s l a M o n a n d r i e 

jusqu'à la P o l y g a m i e d i c e c i e . S i l ' o n y a j o u t e 3 , 0 0 0 e s 

pèces de p l a n t e s c r y p t o g a m e s , l e chi f fre a d o p t é p a r 

W i l l d c n o w s 'é lève à 2 0 , 0 0 0 . 

De n o u v e l l e s r e c h e r c h e s o n t m o n t r é c o m b i e n c e t t e 

évaluation d e s p l a n t e s d é c r i t e s o u c o n s e r v é e s d a n s 

les h e r b i e r s es t e n c o r e a u - d e s s o u s d e la v é r i t é . R o 

bert Brovra, l e p r e m i e r , a d é p a s s é l e n o m b r e d e 

3 7 , 0 0 0 p h a n é r o g a m e s 1 , e t d e p u i s , j 'a i m o i - m ô m e 

tenté de d é t e r m i n e r la d i s t r i b u t i o n g é o g r a p h i q u e d e 

4 4 , 0 0 0 p l a n t e s p h a n é r o g a m e s e t c r y p t o g a m e s , d a n s 

les d i f férentes p a r t i e s d u m o n d e e x p l o r é e s a n t é r i e u 

r e m e n t 2 . D e C a n d o l l e , e n c o m p a r a n t , p o u r d o u z e 

famil les s e u l e m e n t , YEnchiridium d e P e r s o o n a v e c 

son S y s t è m e u n i v e r s e l , c o n c l u t q u e l ' o n p e u t é v a 

luer à 5 6 , 0 0 0 l e n o m b r e d e s p h a n é r o g a m e s d é c r i t e s 

par les b o t a n i s t e s o u c o n s e r v é e s d a n s l e s h e r b i e r s 3 . Si 

l 'on c o n s i d è r e c o m b i e n d ' e s p è c e s n o u v e l l e s o n t é t é 

d é c o u v e r t e s d e p u i s p a r l e s v o y a g e u r s ( e t p o u r m e 

borner à l ' e x p é d i t i o n q u e j 'a i d i r i g é e , s u r 5 , 8 0 0 e s 

pèces r e c u e i l l i e s s o u s l a z o n e é q u i n o x i a l e , 3 , 6 0 0 s o n t 

dans c e c a s ) ; si l ' o n r é f l é c h i t , e n o u t r e , q u e l e n o m 

bre des p h a n é r o g a m e s c u l t i v é e s d a n s t o u s les j a r d i n s 

b o t a n i q u e s d é p a s s e 2 5 , 0 0 0 , o n c o m p r e n d r a f a c i l e m e n t 

c o m b i e n l ' e s t i m a t i o n d e d e C a n d o l l e est e n c o r e e n d e ç à 

de la r é a l i t é . N o u s n e c o n n a i s s o n s n u l l e m e n t l ' i n t ô -

1 General remarks on the Botany o) Terra Australis, p . 4 . 

* I l u m b o l d t , Prolegomena de distributione geographica Planta-

ru.ni, p . 23 . . 
3 Essai élémentaire de Géographie botanique, p . 6 2 . 
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r i e u r d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , n i M a t o - G r o s s o , ni l e 

P a r a g u a y , n i l e r e v e r s o r i e n t a l d e la c h a î n e d e s A n d e s , 

ni S a n t a Cruz de la S i e r r a , n i l e s p a y s s i t u é s e n t r e 

l ' O r é n o q u e , l e R i o N e g r o , l e f l euve d e s A m a z o n e s e t le 

P u r u z ; n o u s n e s o m m e s p a s p l u s f a m i l i e r s a v e c l ' i n 

t é r i e u r d e l ' A f r i q u e , d e M a d a g a s c a r , d e B o r n é o , avec 

l e s r é g i o n s c e n t r a l e s o u o r i e n t a l e s d e l ' A s i e . E n s o n 

g e a n t à c e s vas tes c o n t r é e s , o n se p r e n d i n v o l o n t a i r e 

m e n t à p e n s e r q u e n o u s n e c o n n a i s s o n s p a s l e t iers , 

n i p e u t - ê t r e m ê m e la c i n q u i è m e p a r t i e d e s p l a n t e s qui 

e x i s t e n t s u r la l e r r e ! D r è g e a r e c u e i l l i , d a n s l 'Afr ique 

m é r i d i o n a l e s e u l e m e n t , 7 , 0 9 2 e s p è c e s d e p h a n é r o 

g a m e s 1 . I l c ro i t q u e la f lore d e c e s r é g i o n s e n do i t 

c o n t e n i r p l u s d e 1 1 , 0 0 0 , t a u d i s q u ' à u n e surface d e 

la m ê m e é t e n d u e , c ' e s t -à -d i re d ' e n v i r o n 3 3 , 0 0 0 l i e u e s 

c a r r é e s , K o c h et d e C a n d o l l e n ' e n o n t t r o u v é , l 'un 

e n S u i s s e e t e n A l l e m a g n e , l ' a u t r e e n F r a n c e , q u e 

3 , 3 0 0 et 3 , 6 4 5 . J e r a p p e l l e r a i encore q u e d a n s l e s 

p e t i t e s A n t i l l e s , v i s i t ée s d e p u i s t ro i s c e n t s a n s par les 

E u r o p é e n s , o n a t r o u v é d e s nova gênera m ê m e p a r m i 

les g r a n d s a r b r e s et d a n s l e v o i s i n a g e d e s g r a n d s 

c e n t r e s d e c o m m e r c e . Ces c o n s i d é r a t i o n s , q u e je m e 

réserve d e d é v e l o p p e r p l u s l o n g u e m e n t à la fin de 

c e t t e n o t e , s e m b l e n t conf i rmer l ' a n c i e n m y t h e du 

Z c n d - À v e s t a 2 , d 'après l e q u e l « l a force c r é a t r i c e , e n 

f é c o n d a n t l e s a n g d u t a u r e a u s a c r é , e n aura i t fait 

na î t re à l ' o r i g i n e 1 2 0 , 0 0 0 formes d e p l a n t e s . » 

1 Meyer , Pftanzengeographische Documente, p . 5 et 12. 
8 Zend-Avesta,, c ' e s t -à -d i re parole vivante, l ivre sac ré ries 

G u è b r e s o u P a r s i s , a t t r i b u é à Z o r o a s t r e . (L. G.) 
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S i , par c o n s é q u e n t , o n d e m a n d a i t q u e l e s t , d a n s 

l'état actue l d e la force v i ta le qu i a n i m e n o t r e p l a n è t e , 

le n o m b r e d e s p l a n t e s e x i s t a n t sur la t erre o u au s e i n 

des m e r s , e n y c o m p r e n a n t l e s c r y p t o g a m e s s a n s 

feuilles ( l es A l g u e s , l e s C h a m p i g n o n s et l e s L i c h e n s ) , 

de m ê m e q u e l e s C h a r a c é e s , l e s H é p a t i q u e s , l e s 

Mousses , l e s M a r s i l é a c é e s , l e s L y c o p o d i a c é e s e t l e s 

Fougères , ce t t e q u e s t i o n n ' a d m e t pas d e r é p o n s e d i 

recte et s c i e n t i f i q u e . T o u t ce q u e n o u s p o u v o n s f a i r e , 

c'est d'en c h e r c h e r u n e a p p r o x i m a t i v e , et d e d é t e r 

miner , e n r a i s o n n a n t a minima, u n e l i m i t e i n f é r i e u r e 

en deçà de l a q u e l l e n e saura i t ê t re l a v é r i t é . 

Depui s l ' a n n é e 1 8 1 5 , j 'a i c h e r c h é l e p r e m i e r à d é 

terminer , par l ' a p p l i c a t i o n d e l ' a r i t h m é t i q u e à la g é o 

graphie des p l a n t e s , la p r o p o r t i o n des e s p è c e s d o n t se 

c o m p o s e c h a q u e f a m i l l e n a t u r e l l e à t o u t e la m a s s e d e s 

p h a n é r o g a m e s , d a n s l e s pays o ù cet e n s e m b l e est suffi

s a m m e n t c o n n u . R o b e r t B r o w n , l e p l u s g r a n d d e s b o 

tanistes c o n t e m p o r a i n s 1 , avait déjà fixé avant m o i l e 

1 Rober t B r o w n , i l lus t re bo t an i s t e e t v o y a g e u r ang la i s c o n t e m p o 

rain , m e m b r e de la Société Roya le de L o n d r e s , associé é t r a n g e r de 

l 'Académie des sciences de P a r i s , p r é s i d e n t de la Société l i n n é e n n e , 

né en 1781, m o r t e n 1838. 11 a c c o m p a g n a le cap i t a ine F l i n d e r s d a n s 

son expédi t ion a u x côtes de l 'Aus t ra l i e , e n 1 8 0 1 . Après avoi r p a r 

couru , e n c o m p a g n i e d u p e i n t r e F e r d i n a n d B a u e r , p l u s i e u r s p a r -

tics, avan t lui i nexp lo rée s , de ce c o n t i n e n t , la T e r r e d e V a n D i é m e n et 

lss îles d u dé t ro i t de Bass , il a p p o r t a d a n s sa p a t r i e , en 1803, u n e 

collection de p lus de 4,000 espèces de végé t aux p o u r la p l u p a r t n o u 

veaux d a n s la s c i ence . 11 a p u i s s a m m e n t c o n t r i b u é au pe r fec t ionne

m e n t de la classification des p l an te s et fait fa i re d ' i m p o r t a n t s p r o 

grès à la physiologie végé ta le qu i lu i doi t la cons t a t a t i on du m o u 

vemen t p r o p r e des molécu les de la pouss i è re f écondan te e t cel le du 

r a p p o r t d i r ec t des t u b e s po l l in iques avec les ovules à t r a v e r s le t issu 
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rapport n u m é r i q u e des p r i n c i p a l e s d i v i s i o n s , savo ir : 

d e s a c o t y l é d o n é s ( a g a m e s , c r y p t o g a m e s o u p l a n t e s c e l 

l u l a i r e s ) a u x c o t y l é d o n é s ( p h a n é r o g a m e s o u p l a n t e s 

v a s c u l a i r e s ) , d e s m o n o c o t y l é d o n é s o u e n d o g è n e s aux 

d i c o t y l é d o n e s o u e x o g è n e s . I l t r o u v a q u e l e r a p p o r t d e s 

m o n o c o t y l é d o n é s a u x d i c o t y l é d o n e s es t d e I à 5 , d a n s 

l a z o n e t r o p i c a l e ; d e 1 à 2 ~ d a n s la z o n e g l a c i a l e , à 

part ir d u 60" d e g r é d e l a t i t u d e b o r é a l e e t d u 55° degré 

d e l a t i t u d e a u s t r a l e 1 . D ' a p r è s la m é t h o d e qu ' i l a d é 

v e l o p p é e d a n s ce t o u v r a g e , l ' a u t e u r a c o m p a r é entre 

e u x l e s n o m b r e s a b s o l u s d e s e s p è c e s d a n s t r o i s g r a n d e s 

d i v i s i o n s d u r è g n e v é g é t a l ; d e c e s d i v i s i o n s p r i n c i p a l e s , 

j e s u i s , l e p r e m i e r , p a s s é a u x f a m i l l e s p a r t i c u l i è r e s , et 

j 'ai e x a m i n é l e n o m b r e d e s e s p è c e s d o n t c h a c u n e 

d ' e l l e s s e c o m p o s e , p a r r a p p o r t à la m a s s e e n t i è r e des 

p h a n é r o g a m e s a p p a r t e n a n t à u n e z o n e d é t e r m i n é e 8 . 

conducteur du style. 11 fut le protégé, l'ami et le collaborateur de sir 
Joseph Banks qui lui légua ses magnifiques collections. Les ouvrages 
dont Robert Brown fut l'auteur ou le rédacteur sont très-nombreux. 
Citons seulement : le Prodrome de la Flore de la Nouvelle-Hol

lande (en latin, Londres, 1810, in-4°) ; Observations générales sur 
la botanique des terres Australes (General remartes on the bolanij 

of terra Australis, 1814, in-4°); le Supplément à la Flore de la 

Nouvelle-Hollande (1830); la Description des plantes recueillies par 

Horsfield dans tile de Java (I'lantx Javanicse, 1838-Í840) ; les Des

criptions de l'herbier d''Abyssinie apporté par H. Sait (Travels in 

Abyssinia, 1816); de celui des rives du Zaïre, rapporté parTucke\ ; 
de l 'Herbier d'Oudney et Claperton, recueilli dans l'intérieur de 
l'Afrique; sa collaboration, sous le rapport de la botanique, aux Re
lations des voyages de John Ross, Parry, Edw. Sabine, du naviga
teur sir John Franklin, dans les contrées arctiques. (L. G.) 

1 Robert Brown, General remarks on the liotany of Terra 

Australis, dans le Voyage de Flinders, t. II. p. 338. 
* Comparez mon écrit De distributione geographica Planlarum 
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On peut c o n s i d é r e r d e d e u x m a n i è r e s fort d i f f é 

rentes les rapports n u m é r i q u e s d e s f o r m e s v é g é t a l e s e t 

les lois q u e l ' on o b s e r v e d a n s l e u r d i s t r i b u t i o n g é o g r a 

phique. Si l ' on é t u d i e l e s p l a n t e s d 'après l e u r d i v i s i o n 

en famil les n a t u r e l l e s , s a n s avo ir é g a r d a u x l i e u x o ù 

elles se d é v e l o p p e n t , o n se d e m a n d e : Q u e l l e s s o n t 

les formes f o n d a m e n t a l e s , q u e l s s o n t l e s t y p e s a u x 

quels c o r r e s p o n d l e p l u s g r a n d n o m b r e d e s e s p è c e s ? 

Y a-t-il sur l a t erre p l u s d e G l u m a c é e s q u e d e C o m 

posées? Ces d e u x o r d r e s pr i s e n s e m b l e p e u v e n t - i l s 

former e n v i r o n u n quar t d e s p h a n é r o g a m e s ? Q u e l est 

le rapport d e s m o n o c o t y l é d o n c s a u x d i c o t y l é d o n e s ? 

Telles s o n t l e s q u e s t i o n s e s s e n t i e l l e s a u x q u e l l e s d o n n e 

lieu la P h y t o l o g i e g é n é r a l e , c ' e s t - à - d i r e la s c i e n c e qu i 

observe l ' o r g a n i s a t i o n d e s v é g é t a u x e t l e u r s af f in i tés 

réc iproques , q u i p a r c o n s é q u e n t se p r o p o s e d e d é t e r 

miner l 'état a c t u e l d e l a v é g é t a t i o n . 

Si au c o n t r a i r e o n c o n s i d è r e l e s e s p è c e s r é u n i e s 

d'après l ' a n a l o g i e d e l e u r s t r u c t u r e , n o n p l u s d ' u n e 

manière a b s t r a i t e , m a i s s e l o n l e u r s r a p p o r t s c l i m a t o l o -

giques et l e u r d i s t r i b u t i o n s u r l e g l o b e , a l o r s c e s 

ques t ions p r é s e n t e n t u n t o u t a u t r e i n t é r ê t . On r e c h e r 

che q u e l l e s s o n t l e s f a m i l l e s d e p l a n t e s q u i , l ' e m p o r 

tant dans la z o n e t o r r i d e s u r t o u t e s l e s a u t r e s p h a n é 

r o g a m e s , d é c r o i s s e n t à m e s u r e q u ' e l l e s s ' a v a n c e n t 

seemidum cozli temperiem et altitudinem montium, 1817, p p . 2 4 - 4 4 , 

avec les d é v e l o p p e m e n t s u l t é r i e u r s q u e j ' a i d o n n é s aux r a p p o r t s n u 

mér iques d a n s le Dictionnaire des Sciences naturelles, t . XVIII, 

1820, p. 422-436 , et. d a n s les Annales de Chimie et de Physique, 

t. XVI, 1821 , p . 267-292. 
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vers l e s p ô l e s . On se d e m a n d e : L e s C o m p o s é e s s o n t -

e l l e s , s o u s l a m ê m e l a t i t u d e o u e n t r e l e s m ê m e s l i 

g n e s i s o t h e r m e s , p l u s n o m b r e u s e s d a n s l e n o u v e a u 

m o n d e q u e d a n s l ' a n c i e n ? L e s f o r m e s qu i c e s s e n t de 

d o m i n e r e n r e m o n t a n t d e l ' é q u a t e u r vers l e s pôles. ' 

s u i v e n t - e l l e s la m ê m e lo i d e d é c r o i s s a n c e e n s 'é levant 

s u r l e s m o n t a g n e s d e l ' é q u a t e u r ? L e s r a p p o r t s d e s fa 

m i l l e s à l ' égard d e l a t o t a l i t é d e s p h a n é r o g a m e s di f 

f è r e n t - i l s b e a u c o u p s o u s l e s m ê m e s l i g n e s i s o t h e r m e s , 

l o r s q u ' o n l e s c o n s i d è r e d a n s l e s d e u x z o n e s t e m p é 

r é e s , e n d e ç à et au d e l à d e l ' é q u a t e u r ? Ces q u e s t i o n s 

a p p a r t i e n n e n t à la g é o g r a p h i e d e s p l a n t e s p r o p r e m e n t 

d i t e , et se r a t t a c h e n t a u x p r o b l è m e s l e s p l u s i m p o r 

tants q u e p u i s s e n t offrir l a m é t é o r o l o g i e et la p h y s i q u e 

d e l a t erre . C'est d e l à p r é d o m i n a n c e d e c e r t a i n e s f a 

m i l l e s v é g é t a l e s q u e d é p e n d le c a r a c t è r e d u p a y s a g e , 

l ' a spec t s a u v a g e , r i a n t o u m a j e s t u e u x d e l a n a t u r e . La 

s u r a b o n d a n c e d e s G r a m i n é e s d o n t s o n t f o r m é e s les 

v a s t e s s a v a n e s , la m u l t i t u d e des P a l m i e r s qu i f o u r n i s 

s e n t u n e n o u r r i t u r e a b o n d a n t e , o u d e s Con i f ères qui 

v i v e n t e n s o c i é t é , o n t i n f l u é p u i s s a m m e n t sur l ' e x i s 

t e n c e m a t é r i e l l e d e s p e u p l e s , s u r l e u r s m œ u r s , l e u r 

c a r a c t è r e et l e d é v e l o p p e m e n t p l u s o u m o i n s r a p i d e d e 

l e u r p r o s p é r i t é . 

T o u t e n é t u d i a n t la d i s t r i b u t i o n g é o g r a p h i q u e d e s 

f o r m e s v é g é t a l e s , o n p e u t o b s e r v e r s é p a r é m e n t l e s e s 

p è c e s , l e s g e n r e s e t l e s f a m i l l e s n a t u r e l l e s . S o u v e n t 

u n e s e u l e e s p è c e , s u r t o u t p a r m i l e s p l a n t e s s o c i a 

l e s , c o u v r e u n e vas te é t e n d u e d e p a y s . C'est a ins i q u e 

se d é v e l o p p e n t , d a n s le n o r d , l e s B r u y è r e s (Ericcta), 
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les forêts de P i n s et d e S a p i n s ; e n E s p a g n e , l e s b u i s 

sons de Cistes ; d a n s l e s c o n t r é e s t r o p i c a l e s d e l ' A m é 

rique, les C a c t u s , l e s C r o t o n s et l e s B r a t h y s o u Bam-

busa gradua. Il est i n t é r e s s a n t d 'observer d e p l u s p r è s 

ces re la t ions , d ' e x a m i n e r l a p r o p a g a t i o n i n d i v i d u e l l e 

et le d é v e l o p p e m e n t o r g a n i q u e d e s e s p è c e s . On p e u t 

demander q u e l l e es t l ' e s p è c e q u i p r o d u i t l e p l u s d ' i n 

dividus sous t e l l e o u t e l l e z o n e ; o n p e u t se b o r n e r à 

nommer l e s f a m i l l e s a u x q u e l l e s a p p a r t i e n n e n t l e s e s 

pèces d o m i n a n t e s d e s d i v e r s c l i m a t s . D a n s u n pays 

très -septentr ional , o ù l e s C o m p o s é e s f o r m e n t e t l e s 

Fougères ~ d e t o u t e s l e s p h a n é r o g a m e s , c ' e s t - à - d i r e 

où l'on arrive à c e s r a p p o r t s e n d iv i san t la s o m m e d e s 

p h a n é r o g a m e s p a r l e n o m b r e d e s e s p è c e s a p p a r t e n a n t 

à c h a c u n e d e c e s d e u x f a m i l l e s , u n e s e u l e e s p è c e d e 

Fougère p e u t c e p e n d a n t à e l l e s e u l e c o u v r i r d i x fo i s 

plus de t e r r a i n q u e t o u t e s l e s e s p è c e s d e C o m p o s é e s 

prises e n s e m b l e . E n c e c a s , o n dit q u e l e s F o u g è r e s 

l ' emportent s u r l e s C o m p o s é e s p a r l e u r m a s s e , p a r l e 

n o m b r e d e s i n d i v i d u s q u i a p p a r t i e n n e n t à u n e m ê m e 

espèce d e P t é r i s o u d e P o l y p o d i u m ; m a i s l e ré su l ta t 

est tout d i f férent s i , e n c o m p a r a n t l e s F o u g è r e s e t l e s 

C o m p o s é e s à la s o m m e d e t o u t e s l e s p h a n é r o g a m e s , 

on n e c o m p t e q u e l e n o m b r e d e l e u r s d i f f érentes f o r 

mes s p é c i f i q u e s . C o m m e l a p r o p a g a t i o n n e s u i t pas 

les m ê m e s l o i s d a n s t o u t e s l e s e s p è c e s , c o m m e t o u t e s 

les e s p è c e s n e p r o d u i s e n t p a s u n n o m b r e éga l d ' i n d i 

v idus , i l s ' e n s u i t q u e l e s q u o t i e n t s q u e l ' o n o b t i e n t 

en d iv i sant la s o m m e d e s p h a n é r o g a m e s par l e n o m 

bre des e s p è c e s d a n s l e s q u e l l e s se d é c o m p o s e u n e fa-

30* 
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m i l l e , n e p e u v e n t s e u l s d é t e r m i n e r c e q u ' i l y a de 

c a r a c t é r i s t i q u e d a n s l ' i m p r e s s i o n d ' u n p a y s a g e , n i d é 

c i d e r d e la p h y s i o n o m i e q u e p r é s e n t e la n a t u r e sur l e s 

d i f f é r e n t s p o i n t s d e l a t e r r e . S i l a f r é q u e n t e répé t i t i on 

d e s m ê m e s e s p è c e s , la m a s s e q u ' e l l e s p r é s e n t e n t aux 

r e g a r d s e t l e c a r a c t è r e u n i f o r m e q u ' e l l e s c o m m u n i 

q u e n t à la v é g é t a t i o n a t t i ren t l ' a t t e n t i o n d u b o t a n i s t e 

v o y a g e u r , l a rare té d e c e r t a i n e s e s p è c e s u t i l e s à 

l ' h o m m e n e l e p r é o c c u p e p a s m o i n s v i v e m e n t . D a n s 

l e s r é g i o n s t r o p i c a l e s , o ù l e s R u b i a c é e s , l e s Myrtacées , 

l e s L é g u m i n e u s e s o u l e s T é r é b i n t h a c é e s f o r m e n t des 

f o r ê t s , o n e s t é t o n n é d e r e n c o n t r e r si r a r e m e n t des 

t r o n c s d e C i n c h o u a , c e r t a i n e s e s p è c e s d e M a h a g o n y 

(Swietenià), d ' H a e m a t o x y l o n , d e S t y r a x e t d e M y r o x y -

l o n b a l s a m i q u e . N o u s a v o n s e u l ' o c c a s i o n de r e m a r 

q u e r s u r l e s p e n t e s d e s p l a t e a u x d e B o g o t a e t d e P o -

p a y a n , a i n s i q u e d a n s l e s e n v i r o n s d e L o x a , e n 

d e s c e n d a n t v e r s l a v a l l é e i n s a l u b r e d e C a t a m a y o , et 

v e r s l e fleuve d e s A m a z o n e s , c o m b i e n s o n t c l a i r - s e m é s 

l e s C i n c h o n a q u i p o s s è d e n t l ' h e u r e u s e p r o p r i é t é de 

g u é r i r d e l a fièvre. L e s c h a s s e u r s d e q u i n q u i n a (Caza

dores de Cascarilla, c o m m e o n a p p e l l e à L o x a l e s I n 

d i e n s et l e s m é t i s q u i r e c u e i l l e n t t o u s l e s a n s d a n s les 

m o n t a g n e s so l i t a i re s d e C a x a n u m a , d ' U r i t u s i n g a et de 

R u m i s i l a n a , l ' é c o r c e d u Cinchona condaminea, la p l u s 

e f f i cace d e t o u t e s ) , c e s c h a s s e u r s g r i m p e n t , n o n sans 

p é r i l , s u r l e s c i m e s d e s a r b r e s l e s p l u s é l e v é s , afin 

d ' e m b r a s s e r u n vas te h o r i z o n et d e r e c o n n a î t r e l e s 

C i n c h o n a épars à l e u r t ige é l a n c é e e t à l a t e i n t e r o u -

g e à t r e d e l e u r s g r a n d e s f e u i l l e s . L a t e m p é r a t u r e 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



moyenne d e ce t te r é g i o n b o i s é e , s i t u é e p a r 4° o u 4° 3 0 , 

de lat i tude a u s t r a l e , à u n e h a u t e u r a b s o l u e d e 1 , 9 4 9 

à 2 , 4 3 6 m è t r e s , e s t e n t r e 12° 3 0 ' et 16° 

En c o n s i d é r a n t l a d i s s é m i n a t i o n d e s e s p è c e s , o n 

peut auss i , sans avo ir é g a r d à la m u l t i p l i c i t é d e s i n d i 

vidus n i à l e u r m a s s e , c o m p a r e r , d a n s d i v e r s e s r é 

gions, l e n o m b r e a b s o l u d e s e s p è c e s q u i a p p a r t i e n 

nent à c h a q u e f a m i l l e . D e C a n d o l l e a fait u s a g e d e c e 

mode de c o m p a r a i s o n 2 , K u n t h l 'a a p p l i q u é à p l u s d e 

3 ,300 C o m p o s é e s . O n n ' a p p r e n d pas a ins i q u e l l e s s o n t 

les fami l les qu i l ' e m p o r t e n t s u r l e s a u t r e s p h a n é r o g a 

mes par la m a s s e d e s i n d i v i d u s o u l e n o m b r e d e s e s 

pèces , m a i s s e u l e m e n t c o m b i e n d ' e s p è c e s a p p a r t e n a n t 

à une s e u l e e t m ê m e f a m i l l e s o n t i n d i g è n e s d a n s te l 

ou tel p a y s , d a n s t e l l e o u t e l l e p a r t i e d u m o n d e . L e s 

résultats de c e t t e m é t h o d e s o n t , e n g é n é r a l , t r è s -

exacts, parce q u ' o n n'y arr ive q u ' e n é t u d i a n t a t t e n t i 

v e m e n t l e s f a m i l l e s i s o l é e s , s a n s q u ' i l s o i t n é c e s s a i r e 

1 Humbold t e t B o n p l a n d , Synopsis Plantarum Mquinoctialium, 

t. I, p . 33 , p l . X. 
2 Dans son o u v r a g e i n t i t u l é Regni vegetabilis Systema naturale 

(t. I, pp . 128, 390 , 4 3 9 , 464 , 310). — D e Candol le ( A u g u s t i n - P y r a m e ) , 

docteur-médecin , associé é t r a n g e r de l ' Ins t i tu t , l ' un des p lus g r a n d s 

natural is tes c o n t e m p o r a i n s , n é à Genève , e n 1778, d ' u n e famil le d 'o 

rigine française , m o r t e n 1 8 4 1 , a pub l i é des o u v r a g e s qu i fon t , p o u r 

la p l u p a r t , au to r i t é d a n s la sc ience . De ce n o m b r e s o n t l a Flore 

française, 6 vol. i n - 8 ° , 1804-1813 ; VHistoire des plantes grasses, 

1799; la Théorie élémentaire de la botanique, che f -d 'œuvre qu i 

paru t en 1813 ; le Prodromus Regni vegetabilis, o u v r a g e cap i t a l 

dont il d o n n a 12 vol . iH-8°, e t q u e c o n t i n u e M. A lphonse de C a n 

dolle, son fils; YUrganographie, 2 vol. in-8° ; la Physiologie végé

tale, 3 vol. i n - 8 ° ; la Géographie botanique; les Expériences rela

tives à l'influence de la lumière sur les végétaux, e tc . (L. G.) 
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de c o n n a î t r e la s o m m e t o t a l e d e s p h a n é r o g a m e s J e 

c h a q u e p a y s . C'est s o u s l e s t r o p i q u e s , p a r e x e m p l e , 

q u e l e s f o r m e s d e s F o u g è r e s s o n t l e p l u s d i v e r s i f i é e s ; 

c 'est d a n s l e s î l e s m o n t a g n e u s e s o ù la c h a l e u r est t e m 

p é r é e p a r l ' h u m i d i t é et l ' o m b r a g e q u e c h a q u e g e n r e 

offre l e p l u s d e v a r i é t é s d i f f é r e n t e s . L e n o m b r e abso lu 

d e s e s p è c e s d e F o u g è r e s , m o i n s c o m m u n e s dé jà sous 

l a z o n e t e m p é r é e q u e s o u s l e s r é g i o n s t r o p i c a l e s , d i 

m i n u e e n c o r e e n a p p r o c h a n t d e s p ô l e s . C e p e n d a n t , 

c o m m e l e s e s p è c e s d e l a z o n e g l a c i a l e , d e la L a p o n i e 

par e x e m p l e , r é s i s t e n t m i e u x au fro id q u e la p l u p a r t des 

a u t r e s p h a n é r o g a m e s , i l s ' e n s u i t ( b i e n q u e , a b s o l u 

m e n t p a r l a n t , l e s e s p è c e s d e F o u g è r e s s e p t e n t r i o n a l e s 

s o i e n t b e a u c o u p m o i n s n o m b r e u s e s ) q u e c e s p l a n t e s ont 

s u r d ' a u t r e s v é g é t a u x u n e p r é p o n d é r a n c e c o n s i d é r a 

b l e m e n t p l u s m a r q u é e e n L a p o n i e q u ' e n F r a n c e et 

e n A l l e m a g n e . D a n s c e s d e u x p a y s , la d i v i s i o n d o n n e 

p o u r r é s u l t a t et ^ ; e n L a p o n i e , l e q u o t i e n t es t 

J'ai d iv i sé a ins i la s o m m e d e s p h a n é r o g a m e s qui c o m 

p o s e n t t e l l e o u t e l l e F l o r e p a r l e s e s p è c e s de c h a q u e 

f a m i l l e , et fait c o n n a î t r e d a n s m e s Prolégomènes de la 

distribution géographique des plantes, l e s r é su l ta t s d e 

c e t t e o p é r a t i o n , r é s u l t a t s q u e j 'a i r e n d u s p l u s r i g o u 

r e u x d a n s m o n tra i té d e la Géographie des plantes, 

d'après l e s g r a n d s t r a v a u x d e R . B r o w n . A m e s u r e 

q u e l ' o n s ' a v a n c e d e l ' é q u a t e u r vers l e s p ô l e s , l e s pro 

p o r t i o n s s ' é l o i g n e n t n a t u r e l l e m e n t d e c e l l e s q u e l 'on 

o b t i e n d r a i t e n c o m p a r a n t d ' u n e m a n i è r e a b s o l u e le 

n o m b r e to ta l d e s e s p è c e s c o n t e n u e s d a n s c h a q u e f a 

m i l l e . O n vo i t s o u v e n t a u g m e n t e r la v a l e u r d e s f r a c -

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



tions par la d i m i n u t i o n d u d é n o m i n a t e u r , b i e n q u e l e 

nombre a b s o l u d e s e s p è c e s soit m o i n s c o n s i d é r a b l e . 

La m é t h o d e d e s f r a c t i o n s , q u e j 'a i a d o p t é e c o m m e 

plus propre à r e p r é s e n t e r l a g é o g r a p h i e d e s p l a n t e s , 

doit en effet d o n n e r d e u x q u a n t i t é s v a r i a b l e s ; c a r , si 

l'on passe d ' u n e l i g n e i s o t h e r m e à l ' a u t r e , o n vo i t l a 

somme tota le d e s p h a n é r o g a m e s c h a n g e r d a n s u n e 

autre p r o p o r t i o n q u e l e n o m b r e d e s e s p è c e s d o n t se 

compose u n e f a m i l l e p a r t i c u l i è r e . 

On peut a u s s i , d e l a c o n s i d é r a t i o n d e s e s p è c e s , s ' é 

lever à ce l l e d e s d i v i s i o n s é t a b l i e s p a r la m é t h o d e d i t e 

naturelle s u i v a n t u n e sér i e i d é a l e d ' a b s t r a c t i o n s , e t 

diriger ses r e g a r d s s u r l e s g e n r e s , l e s f a m i l l e s o u d ' a u 

tres g r o u p e s d ' u n o r d r e p l u s é l e v é . Il y a d e s g e n r e s , 

il y a m ê m e d e s f a m i l l e s e n t i è r e s q u i a p p a r t i e n n e n t 

e x c l u s i v e m e n t à d e s z o n e s d é t e r m i n é e s , n o n - s e u l e 

ment parce q u e la r é u n i o n d e c e r t a i n e s c o n d i t i o n s c l i -

mato log iques est n é c e s s a i r e à l e u r d é v e l o p p e m e n t , 

mais e n c o r e p a r c e q u ' e l l e s n ' e x i s t e n t q u e d a n s d e s l o 

calités t r è s - b o r n é e s et q u ' e l l e s ont é t é g ê n é e s d a n s 

leur m i g r a t i o n . T o u t e f o i s i l y a u n n o m b r e p l u s g r a n d 

encore d e g e n r e s e t d e f a m i l l e s qui o n t d e s r e p r é s e n 

tants s o u s t o u t e s l e s z o n e s et à t o u t e s l e s h a u t e u r s . 

Les p r e m i è r e s r e c h e r c h e s s u r la d i s t r i b u t i o n d e s p l a n 

tes n 'ava ient p o u r obje t q u e l e s g e n r e s ; e l l e s se t r o u 

vent d a n s u n p r é c i e u x o u v r a g e d e T r e v i r a n u s 1 . M a i s 

1 Dans sa Biologie (t. II, pp. 47, 63 , 83 et 120). — Il y a deux na
turalistes allemands, deux frères, G.-K. Treviranus, mort en 1S37, 
et Dindolf-Chrétien Treviranus, directeur du jardin des plantes de 
Bonn, né à Brème en 1779 , à qui l'on doit une Physiologie des 
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c e t t e m é t h o d e es t m o i n s p r o p r e à d o n n e r d e s r é s u l 

tats g é n é r a u x q u e c e l l e q u i c o m p a r e l e n o m b r e des 

e s p è c e s d e c h a q u e f a m i l l e o u l e s d i v i s i o n s p r i n c i p a l e s , 

t e l l e s q u e l e s a c o t y l é d o n e s , l e s m o n o c o t y l é d o n é s et 

l e s d i c o t y l é d o n e s , a v e c la s o m m e t o t a l e d e s p h a n é r o 

g a m e s . S o u s la z o n e g l a c i a l e , l a v a r i é t é d e s f o r m e s 

q u i d i s t i n g u e l e s g e n r e s n e d i m i n u e p a s a u s s i v i t e q u e 

la v a r i é t é d e s f o r m e s q u i d i f f é r e n c i e n t l e s e s p è c e s ; 

c ' e s t - à - d i r e q u ' o n y t r o u v e r e l a t i v e m e n t p l u s d e g e n 

r e s d i s t i n c t s e t m o i n s d ' e s p è c e s 1 . L a m ê m e o b s e r v a t i o n 

s ' a p p l i q u e a u x s o m m e t s d e s m o n t a g n e s , o ù l ' o n r e 

m a r q u e s o u v e n t d e s e s p è c e s i s o l é e s , a p p a r t e n a n t à u u e 

m u l t i t u d e d e g e n r e s q u ' o n sera i t t e n t é d e regarder 

c o m m e e x c l u s i v e m e n t p r o p r e s à l a v é g é t a t i o n d e s 

p l a i n e s . 

J'ai c r u devo ir s i g n a l e r l e s d i f férents p o i n t s d e v u e 

d ' o ù l ' o n p e u t c o n s i d é r e r l e s l o i s q u i r è g l e n t la d i s 

t r i b u t i o n g é o g r a p h i q u e d e s p l a n t e s . O n a r r i v e , e n 

c o n f o n d a n t c e s p o i n t s d e v u e , à d e s c o n t r a d i c t i o n s 

a p p a r e n t e s q u ' o n a t t r i b u e i n j u s t e m e n t à l ' i n c e r t i t u d e 

d e l ' o b s e r v a t i o n 2 . Q u a n d l ' o n s e s e r t , par e x e m p l e , 

d e s e x p r e s s i o n s s u i v a n t e s : « Cet te f o r m e o u ce t te f a 

m i l l e s e p e r d p r è s de la z o n e g l a c i a l e ; e l l e est r é e l l e 

m e n t i n d i g è n e s o u s t e l o u t e l p a r a l l è l e ; c'est u n e 

f o r m e m é r i d i o n a l e , e l l e es t d o m i n a n t e s o u s l a z o n e 

plantes (Bonn, 1 8 3 3 - 1 8 3 9 , 2 vol . ) ; De la structure intérieuree des 

plantes (Gœt t ingue , 1806); De l application de la gravure sur bois 

à ta représentation desplantes (Le ips ick , 18b'5), e tc . (L. G.) 
1 De C a n d o l l e , Théorie élémentaire de ia Botanique, p . 109 

H u m b o l d t , Nova gênera et species Plantarum, t . I , p l . XVII e t L. 

* Jahrbucher der Gewàchskunde, 1.1. , p p . 18 , 2 1 , 3 0 , Be r l in , 1818 
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tempérée; » il faut b i e n spéc i f i er si l ' o n e n t e n d p a r l e r 

du n o m b r e a b s o l u d e s e s p è c e s , d e l e u r q u a n t i t é a b s o 

lue, croissant o u d i m i n u a n t s e l o n la l a t i t u d e , o u si l ' o n 

veut dire q u ' u n e f a m i l l e , c o m p a r é e à l a to ta l i t é d e s 

p h a n é r o g a m e s q u i c o m p o s e n t u n e f lore p a r t i c u l i è r e , 

l 'emporte sur l e s a u t r e s f a m i l l e s ; l ' i m p r e s s i o n s e n s i b l e 

causée par l a p r é d o m i n a n c e d ' u n e f o r m e v é g é t a l e 

repose p r é c i s é m e n t s u r c e t t e i d é e d e r a p p o r t . 

La p h y s i q u e g é n é r a l e a d e s é l é m e n t s n u m é r i q u e s 

c o m m e l e s y s t è m e d u m o n d e , et c e n ' e s t q u e g r a d u e l 

l ement q u ' o n a r r i v e r a , e n r é u n i s s a n t l e s t r a v a u x d e s 

botanistes v o y a g e u r s , à l a c o n n a i s s a n c e d e s v é r i t a b l e s 

lois qui d é t e r m i n e n t l a d i s t r i b u t i o n g é o g r a p h i q u e e t 

c l imato log ique d e s f o r m e s v é g é t a l e s . J'ai d i t d é j à q u e 

sous la z o n e t e m p é r é e d e l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l , 

les C o m p o s é e s ( S y n a n t h é r é e s ) et l e s G l u m a c é e s , d é n o 

minat ion s o u s l a q u e l l e j e c o m p r e n d s l e s t ro i s f a m i l l e s 

des G r a m i n é e s , d e s C y p é r a c é e s e t d e s J o n c a c é e s , f o r 

ment la q u a t r i è m e p a r t i e d e t o u t e s l e s p h a n é r o g a m e s . 

Les chiffres p r o p o r t i o n n e l s q u i s u i v e n t s o n t l e r é s u l t a t 

de m e s r e c h e r c h e s s u r sept g r a n d e s f a m i l l e s d u r è g n e 

végétal d a n s c e t t e m ê m e z o n e t e m p é r é e : 

GlumacRos i- ( G r a m i n é e s s e u l e s ~.j 

C o m p o s é e s £. 

L é g u m i n e u s e s 1%. 

Labiées ^ . 

Ombel l i fères ^ . 

A m e n t a c é e s fCupul i fères , Bé tu l inées 

et Sa l ic inées ) 

Cruci fères . : . , TV-

L e s f o r m e s o r g a n i q u e s s o n t e n t r e e l l e s d a n s u n e 
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d é p e n d a n c e r é c i p r o q u e . T e l l e e s t , e n effet , l ' u n i t é de 

la n a t u r e , q u e c e s f o r m e s se l i m i t e n t l ' u n e l 'autre 

d ' a p r è s d e s l o i s q u i v r a i s e m b l a b l e m e n t e m b r a s s e n t de 

v a s t e s p é r i o d e s . Q u a n d o n c o n n a î t e x a c t e m e n t , sur u n 

p o i n t d o n n é d e la t e r r e , l e n o m b r e d e s e s p è c e s qui 

c o m p o s e n t l ' u n e d e s g r a n d e s f a m i l l e s v é g é t a l e s , l e s 

G l u m a c é e s , l e s L é g u m i n e u s e s o u l e s S y n a n t h é r é e s , 

o n p e u t e n i n f é r e r , a v e c u n e c e r t a i n e p r o b a b i l i t é et 

d ' u n e m a n i è r e a p p r o x i m a t i v e , l a s o m m e t o t a l e des 

p h a n é r o g a m e s et le n o m b r e d e s e s p è c e s q u i r e p r é s e n 

tent l e s a u t r e s f a m i l l e s d a n s l a m ê m e c o n t r é e . Le 

n o m b r e d e s C y p é r a c é e s d é t e r m i n e c e l u i des C o m p o s é e s ; 

l e n o m b r e d e s C o m p o s é e s , c e l u i d e s L é g u m i n e u s e s : 

e t c e s a p p r é c i a t i o n s n o u s p e r m e t t e n t d e r e c o n n a î t r e 

d a n s q u e l l e s c l a s s e s et d a n s q u e l s o r d r e s l e s F l o r e s de 

te l o u t e l p a y s p r é s e n t e n t e n c o r e d e s l a c u n e s . E l l e s 

n o u s a p p r e n n e n t , p o u r v u q u e n o u s n o u s g a r d i o n s de 

c o n f o n d r e d e s v é g é t a t i o n s t r o p d i s s e m b l a b l e s , q u e l l e 

m o i s s o n o n p e u t e s p é r e r e n c o r e d e r e c u e i l l i r d a n s les 

f a m i l l e s p a r t i c u l i è r e s . 

E n c o m p a r a n t l e s p r o p o r t i o n s n u m é r i q u e s d e s fa

m i l l e s v é g é t a l e s d a n s p l u s i e u r s z o n e s déjà s o i g n e u s e 

m e n t e x p l o r é e s , j 'a i é t é c o n d u i t à r e c o n n a î t r e la loi 

d ' a p r è s l a q u e l l e l e s p l a n t e s q u i c o m p o s e n t u n e fami l l e 

n a t u r e l l e a u g m e n t e n t o u d i m i n u e n t n u m é r i q u e m e n t , 

d e l ' é q u a t e u r a u p ô l e , p a r r a p p o r t à la tota l i té d e s 

p h a n é r o g a m e s q u i v é g è t e n t d a n s c h a q u e c o n t r é e . Il n e 

suffit pas d ' o b s e r v e r la d i r e c t i o n d a n s l a q u e l l e l e c h a n 

g e m e n t s 'opère ; il faut t e n i r c o m p t e a u s s i d e sa rapi 

d i t é . On voit a ins i a u g m e n t e r o u d i m i n u e r l e d é n o m i -
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nateur d e la f rac t ion q u i e x p r i m e le r a p p o r t . L a b e l l e 

famille des L é g u m i n e u s e s , par e x e m p l e , d é c r o î t à m e 

sure que l ' on s 'avance d e l a z o n e é q u i n o x i a l e a u p ô l e 

nord. S i l e r a p p o r t es t d e — p o u r l ' e s p a c e c o m p r i s 

entre l ' é q u a t e u r e t l e 1 0 e d e g r é d e l a t i t u d e b o r é a l e , il 

sera de TÍ p o u r la par t i e d e la z o n e t e m p é r é e q u i s ' é 

tend du 4 5 e au 5 2 e d e g r é , e t d e ^ s e u l e m e n t p o u r l a 

zone g lac ia l e , d u 6 7 e a u 7 0 e p a r a l l è l e . L e s R u b i a c é e s , 

les E u p h o r b i a c é e s , e t s u r t o u t l e s M a l v a c é e s , s u i v e n t l a 

même m a r c h e q u e la g r a n d e f a m i l l e d e s L é g u m i 

neuses , c ' e s t -à -d ire q u ' e l l e s a u g m e n t e n t e n a p p r o c h a n t 

de l ' équateur . A u c o n t r a i r e , l e s G r a m i n é e s , e t s u r t o u t 

les J o n c a c é e s , d e m ê m e q u e l e s É r i c é e s e t los A m e n 

táceos , v o n t e n d i m i n u a n t v e r s la z o n e t o r r i d e . L e s 

C o m p o s é e s , l e s L a b i é e s , l e s O m b e l l i f è r c s et l e s C r u c i 

fères d i s p a r a i s s e n t e n s ' é l o i g n a n t d e la z o n e t e m p é r é e , 

soit dans la d i r e c t i o n d e s p ô l e s , so i t d a n s c e l l e d e l ' é 

quateur. Cette d é c r o i s s a n c e e s t s u r t o u t s e n s i b l e poul

ies O m b e l l i f è r e s e t l e s C r u c i f è r e s , e n a v a n ç a n t v e r s 

l ' équateur . L e s C r u c i f è r e s offrent d e p l u s ce t t e p a r t i 

cularité q u e , s o u s la z o n e t e m p é r é e , e l l e s s o n t tro i s 

fois p l u s n o m b r e u s e s e n E u r o p o q u ' a u x É t a t s - U n i s 

de l ' A m é r i q u e s e p t e n t r i o n a l e . L e s L a b i é e s d i s p a r a i s 

s e n t , à u n e e s p è c e p r è s , d a n s l e G r o e n l a n d , o ù n e 

végè ten t auss i q u e d e u x e s p è c e s d ' O m b e l l i f è r e s . 

C e p e n d a n t I l o r n e m a n 1 c o m p t e e n c o r e d a n s c e l t e 

1 I l o r n e m a n (Jens- 'Wilken) , bo tan i s t e dano i s , n é e n 1770, m o r t en 

1841. II p a r c o u r u t le D a n e m a r k et la Norvège . On a de lui de n o m 

breux ouv rages d e b o t a n i q u e , p a r m i l e sque l s : Essai de botanique 

économique pour le Danemark ; Flore du Danemark, de la Aor-
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c o n t r é e 3 1 5 e s p è c e s d i f f é r e n t e s d e p h a n é r o g a m e s . 

Il e s t b o n a u s s i d e r e m a r q u e r q u e l a d i s t r i b u t i o n 

d e s f o r m e s v é g é t a l e s n e d é p e n d p a s u n i q u e m e n t d e la 

l a t i t u d e g é o g r a p h i q u e n i m ê m e d e l a l a t i t u d e i s o 

t h e r m e . L e s q u o t i e n t s n e s o n t p a s t o u j o u r s é g a u x dans 

u n e m ê m e b a n d e i s o t h e r m e d e la z o n e t e m p é r é e , par 

e x e m p l e d a n s l e s p l a i n e s d e l ' A m é r i q u e et d a n s c e l l e s 

de l ' a n c i e n c o n t i n e n t . S o u s l e s t r o p i q u e s , o n r e m a r q u e 

u n e d i f f é r e n c e t r è s - n o t a b l e e n t r e l ' A m é r i q u e , l e s Indes 

o r i e n t a l e s e t l e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s d e l ' A f r i q u e . La d is 

t r ibut ion d e s ê t r e s o r g a n i q u e s à la s u r f a c e d e la terre 

n e t i ent p a s s e u l e m e n t a u x r e l a t i o n s t r è s - c o m p l e x e s 

qu i n a i s s e n t d e la t e m p é r a t u r e et d e s c l i m a t s : e l l e d é 

p e n d a u s s i d e c a u s e s g é o l o g i q u e s , p r o d u i t e s par l 'état 

p r i m i t i f d e l a t e r r e e t par d e s c a t a s t r o p h e s p r e s q u e 

c o m p l è t e m e n t i n c o n n u e s , d o n t t o u t e s l e s part ies de 

n o t r e p l a n è t e n ' o n t p a s r e s s e n t i s i m u l t a n é m e n t l e s 

effets . L e s g r a n d s P a c h y d e r m e s m a n q u e n t c o m p l è t e 

m e n t a u j o u r d ' h u i a u N o u v e a u M o n d e , t a n d i s q u e n o u s 

l e s t r o u v o n s e n c o r e e n As ie et e n A f r i q u e , s o u s des 

c l i m a t s a n a l o g u e s . Ces d i f f é r e n c e s , l o i n d e n o u s faire 

r e n o n c e r à l ' é t u d e d e s l o i s d e la n a t u r e , d o i v e n t au 

c o n t r a i r e n o u s d o n n e r l e c o u r a g e d e l e s p o u r s u i v r e à 

travers t o u t e s l e u r s c o m p l i c a t i o n s . 

L e s lo i s n u m é r i q u e s d e s f a m i l l e s , l a c o n c o r d a n c e 

s o u v e n t si é t o n n a n t e d e s ch i f f res q u i i n d i q u e n t l eurs 

rappor t s e n t r e e l l e s , l à m ê m e o ù l e s e s p è c e s q u i les 

vépe, du Sleswig, du Holstein, e t c . , e tc . Il n e faut pas le confondre 

avec le n a t u r a l i s t e v o y a g e u r F r é d é r i c - C o n r a d H o r n e m a n n , m o r t dans 

u n e expéd i t ion à t r a v e r s l 'Afr ique, ve r s 1801 . [h. G.) 
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composent sont p o u r la p l u p a r t d i f f é r e n t e s , n o u s f o n t 

pénétrer dans l e s t é n è b r e s m y s t é r i e u s e s d o n t est r e 

couvert t o u t c e q u i s e r a p p o r t e à la f i xa t ion des t y p e s 

suivant l e s q u e l s s e c o n t o r m e n t l e s e s p è c e s a n i m a l e s et 

végétales, c ' e s t - à - d i r e t o u t c e q u i c o n d u i t d e l a s i m p l e 

existence au d é v e l o p p e m e n t o r g a n i q u e . Je c i t era i 

l 'exemple d e d e u x c o n t r é e s l i m i t r o p h e s , d e p u i s l o n g 

temps e x p l o r é e s : la F r a n c e et l ' A l l e m a g n e . Il m a n q u e 

à la France u n g r a n d n o m b r e d e G r a m i n é e s , d ' O m b e l -

l ifères, d e C r u c i f è r e s , d e C o m p o s é e s , d e L é g u m i 

neuses e t d e L a b i é e s e x t r ê m e m e n t c o m m u n e s e n 

Al lemagne , e t p o u r t a n t l e s chi f fres q u i i n d i q u e n t l e s 

proportions d e c e s s ix g r a n d e s f a m i l l e s s o n t à p e u p r è s 

ident iques , a ins i q u ' o n e n p e u t j u g e r p a r l e t a b l e a u 

suivant : 

Familles 

U r a m i n é e s 

Ombel l i f ères 

Crucifères 

C o m p o s é e s 

L é g u m i n e u s e s . . . . 

Labiées 

Cette c o n c o r d a n c e d a n s l e r a p p o r t d e s e s p è c e s q u i 

c o m p o s e n t c h a c u n e d e c e s f a m i l l e s à l a m a s s e e n t i è r e 

des p h a n é r o g a m e s , e n A l l e m a g n e e t e n F r a n c e , n e 

pourrai t é v i d e m m e n t pas e x i s t e r si l e s e s p è c e s q u i 

m a n q u e n t à la F r a n c e n ' é t a i e n t r e m p l a c é e s p a r d ' a u 

tres t y p e s d e s m ê m e s f a m i l l e s . L e s r ê v e u r s , q u i s o n t 

tentés d e c r o i r e à l a t r a n s f o r m a t i o n g r a d u e l l e d e s e s 

pèces , c e u x q u i c o n s i d è r e n t , par e x e m p l e , d e s e s p è c e s 

d is t inctes d e P e r r o q u e t s , r e s p e c t i v e m e n t i n d i g è n e s d a n s 

Allemagne. France. 
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d e s î l e s v o i s i n e s , c o m m e d e s e s p è c e s t r a n s f o r m é e s , a t 

t r i b u e r o n t c e t t e r e m a r q u a b l e c o n c o r d a n c e à u n e m i 

g r a t i o n d e s m ê m e s e s p è c e s q u i , a l t é r é e s d e p u i s des 

m i l l i e r s d ' a n n é e s p a r l ' a c t i o n c o n t i n u e d ' i n f l u e n c e s 

c l i m a t o l o g i q u e s , o n t l 'a ir d e se s u p p l é e r l e s u n e s l e s 

a u t r e s . Mais p o u r q u o i , d a n s c e c a s , n o t r e B r u y è r e 

c o m m u n e (Calluna vulgaris) e t n o s C h ê n e s n ' o n t - i l s 

pas traversé l e s m o n t s O u r a l s e t p a s s é d e l ' E u r o p e 

o r i e n t a l e d a n s l e n o r d d e l ' A s i e ? P o u r q u o i n 'y a - t - i l 

a u c u n e e s p è c e d u g e n r e Rosa d a n s l ' h é m i s p h è r e du 

s u d et p r e s q u e a u c u n e e s p è c e d e Calceolaria d a n s l ' h é 

m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l ? L e b e s o i n d ' u n e t e m p é r a t u r e 

d é t e r m i n é e n e s a u r a i t r e n d r e r a i s o n d e c e t t e b izarrer ie . 

L e s c i r c o n s t a n c e s c l i m a t o l o g i q u e s , n o n p l u s q u e l ' h y 

p o t h è s e d e l a m i g r a t i o n d e s p l a n t e s , p a r t a n t d e c e n t r e s 

d i v e r s e t r a y o n n a n t d a n s t o u s l e s s e n s , n e p e u v e n t e x p l i 

q u e r la d i s t r i b u t i o n a c t u e l l e d e s f o r m e s f ixes de l ' o r g a 

n i s m e . A p e i n e c e s i n f l u e n c e s s o n t - e l l e s s u s c e p t i b l e s 

d e fa ire c o m p r e n d r e u n p h é n o m è n e m o i n s g é n é r a l , à 

savo ir c o m m e n t c e r t a i n e s e s p è c e s n e p e u v e n t f ranch ir 

c e r t a i n e s l i m i t e s d é t e r m i n é e s par l a l a t i t u d e , d a n s l e s 

p l a i n e s , e t p a r la h a u t e u r , s u r l e p e n c h a n t d e s m o n 

t a g n e s . D a n s c h a q u e e s p è c e , l e c y c l e d e v é g é t a t i o n , 

q u e l l e q u e d o i v e ê t re sa d u r é e , a b e s o i n , p o u r s 'ac 

c o m p l i r , d ' u n c e r t a i n m i n i m u m d e t e m p é r a t u r e ' . 

1 PlayTair, d a n s les Transactions of the royal Society of Edin-

bitrg/i, t . V, p. 202, 1 8 0 5 ; H u m b o l d t , Des lignes isothermes et delà 

distribution de la chaleur sur le globe, d a n s les Mémoires de la So

ciété d'Jrcucil, 1.111, pp. 532, 1817 ; B o u s s i n g a n l t , Économie rurale, 

t . I I , pp. 659, 003 et 6 6 7 ; A lphonse de C a n d o l l e , Sur les causes gui 

limitent les cs/icccs végétales, p . 8 , 1847. 
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Mais toutes l e s c o n d i t i o n s n é c e s s a i r e s à la c u l t u r e o u 

à la propagat ion d ' u n e p l a n t e , c ' e s t - à - d i r e la h a u t e u r 

du l ieu et la d i s t a n c e r e l a t i v e m e n t a u x p ô l e s , s o n t e n 

core c o m p l i q u é e s p a r la d i f i i cu l t é d e d é t e r m i n e r l e 

c o m m e n c e m e n t d u c y c l e t h e r m i q u e d e v é g é t a t i o n , p a r 

l ' influence q u e l ' i n é g a l e r é p a r t i t i o n d e l a m ê m e q u a n 

tité de c h a l e u r d a n s d e s g r o u p e s de j o u r s et d e n u i t s 

consécutifs e x e r c e s u r l ' i rr i tab i l i t é , sur l e d é v e l o p p e 

ment progress i f et sur t o u t e s l e s f o n c t i o n s v i t a l e s ; e n f i n , 

p a r l e s effets a c c e s s o i r e s q u e p r o d u i s e n t l e s c o n d i t i o n s 

h y g r o m é t r i q u e s et é l e c t r i q u e s d e l ' a t m o s p h è r e . 

Mes r e c h e r c h e s s u r l e s l o i s n u m é r i q u e s q u i p r é s i 

dent à la d i s t r i b u t i o n d e s f o r m e s p o u r r o n t ê t re u n j o u r 

appl iquées a v e c s u c c è s a u x d i f férentes c l a s s e s d e s a n i 

maux v e r t é b r é s . L e s r i c h e s c o l l e c t i o n s d u M u s é u m 

d'Histoire N a t u r e l l e , a u J a r d i n d e s P l a n t e s d e P a r i s , 

contena ient , d è s 1 8 2 0 , d 'après d e s é v a l u a t i o n s a p p r o x i 

mat ives , p l u s d e 5 6 , 0 0 0 e s p è c e s d e p l a n t e s p h a n é 

rogames et c r y p t o g a m e s , c o n s e r v é e s d a n s l e s h e r b i e r s , 

4 4 , 0 0 0 I n s e c t e s , chi f fre c e r t a i n e m e n t t rop f a i b l e , 

bien qu'i l m'a i t é t é c o m m u n i q u é par L a t r e i l l e : 2 , 5 0 0 

P o i s s o n s , 7 0 0 R e p t i l e s , 4 , 0 0 0 O i s e a u x et 5 0 0 e s p è c e s 

de M a m m i f è r e s . L ' E u r o p e p o s s è d e e n v i r o n 8 0 M a m 

m i f è r e s , 4 0 0 O i s e a u x , 3 0 R e p t i l e s ; il y a a i n s i , d a n s 

la z o n e t e m p é r é e d e l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l , c i n q 

fois autant d ' e s p è c e s d ' O i s e a u x q u e d e M a m m i f è r e s , 

de m ê m e qu ' i l y a e n E u r o p e c i n q fois a u t a n t d e 

C o m p o s é e s q u e d ' À m e n t a c é e s e t d e C o n i f è r e s , c i n q 

fois a u t a n t d e L é g u m i n e u s e s q u e d ' O r c h i d é e s e t d ' E u -

p h o r b i a c é e s . Il e s t r e m a r q u a b l e q u e la m ê m e re la t ion 
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se r e t r o u v e d a n s la z o n e t e m p é r é e d e l ' h é m i s p h è r e m é 

r i d i o n a l , o ù l e s M a m m i f è r e s s o n t a u x O i s e a u x c o m m e 

1 e s t à 4 , 3 . L e s O i s e a u x , e t s u r t o u t l e s R e p t i l e s , a u g 

m e n t e n t d a n s u n e p r o p o r t i o n p l u s c o n s i d é r a b l e q u e l e s 

M a m m i f è r e s , a u x a p p r o c h e s d e l a z o n e t o r r i d e . On est 

t e n t é de c r o i r e , d ' a p r è s l e s r e c h e r c h e s d e C u v i e r , q u e 

l e r a p p o r t fut a u t r e d a n s l e s t e m p s a n c i e n s , et qu'i l 

d u t p é r i r , à l a s u i t e d e s r é v o l u t i o n s d e l a n a t u r e , b e a u 

c o u p p l u s d e M a m m i f è r e s q u e d ' O i s e a u x . L a t r e i l l e a 

m o n t r é q u e l s s o n t l e s g r o u p e s d ' I n s e c t e s qu i a u g m e n 

t e n t o u d i m i n u e n t e n a p p r o c h a n t d e s p ô l e s . I l l iger 

a i n d i q u é la p a t r i e d e 3 , 8 0 0 O i s e a u x , d ' a p r è s l e s par

t ies d u m o n d e q u ' i l s h a b i t e n t , d i v i s i o n b e a u c o u p m o i n s 

i n s t r u c t i v e q u e s'il l e s e û t r a n g é s p a r z o n e s . Si l 'on 

s ' e x p l i q u e c o m m e n t , sur u n e s p a c e d o n n é , l e s i n d i 

v i d u s d ' u n e m ê m e c l a s s e d ' a n i m a u x o u d e p lantes 

m e t t e n t r é c i p r o q u e m e n t o b s t a c l e à l e u r d é v e l o p p e 

m e n t n u m é r i q u e , c o m m e n t , a p r è s d e l o n g s c o m b a t s 

e t d e n o m b r e u s e s o s c i l l a t i o n s p r o d u i t e s p a r l e s b e s o i n s 

d e l a n o u r r i t u r e e t l e s h a b i t u d e s d e la v i e , i l s ' é t a 

b l i t e n f i n u n é q u i l i b r e , i l n ' e n es t p a s d e m ê m e p o u r 

l e s c a u s e s q u i o n t b o r n é à u n c e r t a i n e s p a c e , n o n p l u s 

l e n o m b r e d e s i n d i v i d u s a p p a r t e n a n t à u n e f o r m e d é 

t e r m i n é e , m a i s l e s f o r m e s e l l e s - m ê m e s , e t q u i o n t 

c o n s t i t u é c e s f o r m e s d a n s l e u r c a r a c t è r e dis l inct i f . 

Ces c a u s e s s o n t c o u v e r t e s d u v o i l e i m p é n é t r a b l e qui 

n o u s c a c h e t o u t ce q u i a tra i t à l ' o r i g i n e d e s c h o s e s et 

à la p r e m i è r e m a n i f e s t a t i o n d e l a v i e o r g a n i q u e . 

S i , c o m m e j e l 'ai déjà e x p o s é au c o m m e n c e m e n t 

d e c e t t e n o t e , o n se p r o p o s e d e fixer, d ' u n e m a n i è r e 
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approximative , l e nombre limite a u - d e s s o u s d u q u e l il 

est inut i le d e c h e r c h e r la s o m m e d e t o u t e s l e s p h a n é 

rogames qu i e x i s t e n t s u r l a t e r r e , l e m o y e n l e p l u s sûr 

est de c o m p a r e r l e s n o m b r e s déjà c o n n u s qui i n d i q u e n t 

les rapports e x i s t a n t e n t r e l e s d i f f é r e n t e s f a m i l l e s v é 

gétales a v e c l e n o m b r e d e s e s p è c e s q u e c o n t i e n n e n t 

nos herb ier s , o u q u i s o n t c u l t i v é e s d a n s l e s g r a n d s j a r 

dins b o t a n i q u e s . N o u s v e n o n s d e r a p p e l e r q u ' e n 1 8 2 0 

les herbiers d u J a r d i n d e s P l a n t e s d e P a r i s c o n t e n a i e n t 

environ 5 6 , 0 0 0 e s p è c e s . Je n e m e p e r m e t t r a i a u c u n e 

conjecture sur l a c o n t e n a n c e d e s h e r b i e r s d ' A n g l e 

terre; m a i s l e g r a n d h e r b i e r q u e M. B e n j a m i n D e l e s -

sert avait r e c u e i l l i a u p r i x d e s p l u s n o b l e s efforts e t 

qu'il met ta i t g é n é r e u s e m e n t à la d i s p o s i t i o n d u p u b l i c , 

c o n t e n a i t , d i t - o n , 8 6 , 0 0 0 e s p è c e s , l o r s q u e m o u r u t 

( e n 1 8 4 7 ) c e p r o t e c t e u r é c l a i r é d e s s c i e n c e s ' ; c 'est 

presque l e n o m b r e a u q u e l L i n d l e y porta i t , e n 1 8 3 5 , l e s 

espèces v é g é t a l e s r é p a n d u e s d a n s l e m o n d e e n t i e r 2 . I l 

y a p e u d ' h e r b i e r s q u i a i e n t é t é c o m p t é s a v e c s o i n , 

après u n t r iage e x a c t e t m é t h o d i q u e d e t o u t e s l e s v a 

riétés . A j o u t e z à c e l a q u e l e n o m b r e d e s p l a n t e s c o n 

tenues d a n s l e s pe t i t s h e r b i e r s p a r t i c u l i e r s , e t q u i 

m a n q u e n t d a n s l e s g r a n d s h e r b i e r s r é p u t é s u n i v e r s e l s , 

1 Delessert (Ben jamin) , b a n q u i e r , h o m m e po l i t i que , n a t u r a l i s t e , 

m e m b r e l ib re de l 'Académie des sc iences , n é à Lyon e n 1773, m o r t à 

Paris en 1847. 11 fut u n des p lus zélés c o l l e c t i o n n e u r s d 'ob je t s d 'h i s 

toire n a t u r e l l e q u e l 'on a i t vus . Son r i c h e c a b i n e t de b o t a n i q u e et 

de conchyl iologie é ta i t , e t est enco re p a r l ' ob l igeance de son fils, ou 

vert à tous les h o m m e s d ' é t u d e . Il a é té déc r i t p a r MM. De Cando l l e , 

Lasègue et C h e n u sous ses d ivers aspects . (L. G.) 
1 L indley , Introduction to Botany, 2 e éd . , p . B04. 
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n e l a i s s e p a s d 'ê tre c o n s i d é r a b l e . L e d o c t e u r K l o t z s c h , 

c o n s e r v a t e u r d u g r a n d h e r b i e r r o y a l à S c h c e n e b e r g 

p r è s d e B e r l i n , a é v a l u é à 7 4 , 0 0 0 l e n o m b r e d e s p lantes 

p h a n é r o g a m e s q u i l u i é t a i e n t c o n f i é e s . 

L ' u t i l e o u v r a g e d e L o u d o n 1 [Hortus britannicus) 

d o n n e u n a p e r ç u a p p r o x i m a t i f d e s e s p è c e s c u l t i v é e s eu 

c e m o m e n t d a n s t o u s l e s J a r d i n s d ' A n g l e t e r r e , o u qui 

l ' é t a i e n t à u n e é p o q u e q u i n 'e s t p a s e n c o r e t rè s -é lo i -

g n é e . L ' é d i t i o n d e 1 8 3 2 c o m p t e e x a c t e m e n t , e n c o m 

p r e n a n t l e s p l a n t e s i n d i g è n e s , 2 6 , 6 6 0 p h a n é r o g a m e s . 

11 n e f a u t p a s c o n f o n d r e l e c h i f f r e d e c e s p l a n t e s , cu l t i 

v é e s à d e s é p o q u e s d i f f érantes sur t o u t e l ' é t e n d u e de la 

G r a n d e - B r e t a g n e , a v e c l ' e n s e m b l e d e s p l a n t e s v ivantes , 

r é u n i e s s i m u l t a n é m e n t d a n s u n j a r d i n b o t a n i q u e . 

S o u s ce r a p p o r t , l e Jard in b o t a n i q u e d e B e r l i n est 

c o n s i d é r é d e p u i s l o n g t e m p s c o m m e l ' u n d e s p l u s r i 

c h e s d e l ' E u r o p e . Cette r e n o m m é e n e r e p o s a i t autrefois 

q u e s u r u n e e s t i m a t i o n a p p r o x i m a t i v e ; e t , c o m m e l'a 

dit t r è s - b i e n m o n v ie i l a m i et m o n c o l l a b o r a t e u r , le 

p r o f e s s e u r K u n t h , d a n s u n e n o t i c e m a n u s c r i t e , l u e à 

l a S o c i é t é d ' H o r t i c u l t u r e d e B e r l i n , e n d é c e m b r e 1 8 4 0 , 

u n d é n o m b r e m e n t e x a c t n 'é ta i t p o s s i b l e q u ' a p r è s l ' é 

t a b l i s s e m e n t d ' u n c a t a l o g u e s y s t é m a t i q u e , b a s é sur 

' ' e x a m e n m i n u t i e u x d e s e s p è c e s . 

« On a c o n s t a t é a i n s i , a jouta i t K u n t h , la p r é s e n c e 

de p l u s d e 1 4 , 0 6 0 e s p è c e s . S i l ' o n r e t r a n c h e de 

'- Loudon (John-Claudius), botaniste anglais, mort en 1S43, et sa 
femme Jane Webb Loudon, ont écrit et publié d'exrellents ouvrages 
de botanique pratique et d'horticulture, ouvrages qui, pour la plu
part, Sont populaires en Angleterre. (L. G.) 
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ce chiffre 3 7 5 F o u g è r e s c u l t i v é e s , il r e s t e 13 , (585 p h a 

nérogames, p a r m i l e s q u e l l e s se t r o u v e n t 1 , 6 0 0 C o m 

posées , 1 , 1 5 0 L é g u m i n e u s e s , 4 2 8 L a b i é e s , 3 7 0 

Ombolliferes, 4 6 0 O r c h i d é e s , 6 0 P a l m i e r s e t 6 0 0 Gra

minées et C y p é r a c é e s . E n c o m p a r a n t à c e s n o m b r e s 

celui des p l a n t e s d é c r i t e s d a n s l e s o u v r a g e s m o d e r n e s , 

savoir : 1 0 , 0 0 0 C o m p o s é e s e n v i r o n s u i v a n t d e C a n d o l l e 

e t W a l p e r s , 8 , 0 7 0 L é g u m i n e u s e s , 2 , 1 9 0 L a b i é e s s u i 

vant B e n t h a m , 1 , 2 6 0 O m b e l l i f è r e s , 3 , 5 4 4 G r a m i n é e s 

et 2 , 0 0 0 C y p é r a c é e s o n r e c o n n a î t q u e l e J a r d i n b o t a 

nique de B e r l i n p o s s è d e d a n s l e s g r a n d e s f a m i l l e s , 

c ' e s t - à - d i r e d a n s l e s C o m p o s é e s , l e s L é g u m i n e u s e s et 

les G r a m i n é e s , ~ , ^ et ^ s e u l e m e n t ; d a n s l e s p e t i t e s f a 

mi l les , t e l l e s q u e l e s L a b i é e s e t l e s O m b e l l i f è r e s , \ o u 

î- des e s p è c e s d é c r i t e s j u s q u ' à c e j o u r . S i l 'on é v a l u e 

le n o m b r e d e s d i v e r s e s p h a n é r o g a m e s c u l t i v é e s e n 

m ê m e t e m p s d a n s tous l e s j a r d i n s b o t a n i q u e s de l ' E u 

rope à 2 0 , 0 0 0 , il e n r é s u l t e r a , p u i s q u e l e s p h a n é r o 

games c u l t i v é e s f o r m e n t à p e u p r è s la h u i t i è m e p a r t i e 

des p l a n t e s d é c r i t e s et r e c u e i l l i e s d a n s d e s h e r b i e r s , 

que le n o m b r e d e c e s p l a n t e s d o i t s ' é l ever à p r è s d e 

1 6 0 , 0 0 0 . Cet te e s t i m a t i o n n e d e v r a pas para î tre e x a 

gérée ; car il y a b e a u c o u p d e g r a n d e s f a m i l l e s , t e l l e s 

que l e s G u t l i f è r e s , l e s M a l p i g h i a c é e s , l e s M é l a s t o m a -

cécs , l e s M y r t a c é e s et l e s R u b i a c é e s , d o n t o n c u l t i v e 

à p e i n e la c e n t i è m e part i e d a n s n o s j a r d i n s . » 

Si a u l i e u du chif fre d e 2 0 , 0 0 0 o n p r e n d p o u r b a s e 

celui d e 2 6 , 6 6 0 q u ' a d o p t e L o u d o n d a n s s o n Ilortus 

1 Kunth , Enumeratio l'iantarum. 
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britannicus, la s o m m e tota le s ' é lèvera d e 1 6 0 , 0 0 0 à 

2 1 3 , 0 0 0 , d 'après les c o n c l u s i o n s très - f o n d é e s de 

K u n l h d a n s l e r a p p o r t m a n u s c r i t q u e j ' a i c i té p r é 

c é d e m m e n t , e t c e t t e a p p r é c i a t i o n est e n c o r e t r è s - m o 

d é r é e , p u i s q u e H e y n h o l d , a u t e u r d u Nomenclátor 

botánicas hortensis p u b l i é e n 1 8 4 6 , é v a l u e l e s p h a n é 

r o g a m e s c u l t i v é e s à 3 5 , 0 0 0 e s p è c e s . 

E n r é s u m é , o n p e u t d i r e , b i e n q u e ce résu l ta t s emble 

é t o n n a n t h p r e m i è r e v u e , q u e l ' o n es t arr ivé a c t u e l l e 

m e n t à c o n n a î t r e p a r la c u l t u r e d e s j a r d i n s , par les 

d e s c r i p t i o n s e t l e s h e r b i e r s , p r e s q u e p l u s d e p lantes 

p h a n é r o g a m e s q u ' o n n e c o n n a î t d ' i n s e c t e s . D 'après la 

m o y e n n e d e s é v a l u a t i o n s q u e m ' o n t c o m m u n i q u é e s p l u 

s i e u r s d e s e n t o m o l o g i s t e s l e s p l u s d i s t i n g u é s , l e n o m 

b r e d e s e s p è c e s d ' i n s e c t e s d é c r i t e s j u s q u ' à l ' a n n é e 1 8 4 9 , 

o u e x i s t a n t d a n s d e s c o l l e c t i o n s , b i e n q u e n o n e n c o r e 

d é c r i t e s , p o u r r a i t ê t re é v a l u é e n t r e 1 5 0 , 0 0 0 et 1 7 0 , 0 0 0 . 

L a r i c h e c o l l e c t i o n d e B e r l i n e n c o n t i e n t env iron 

9 0 , 0 0 0 , p a r m i l e s q u e l l e s o n c o m p t e à p e u p r è s 3 2 , 0 0 0 

C o l é o p t è r e s . O n a r e c u e i l l i d a n s d e s r é g i o n s l o i n t a i n e s 

u n e f o u l e d e p l a n t e s , s a n s r a p p o r t e r l e s i n s e c t e s qui 

v i v e n t s u r c e s p l a n t e s o u d a n s l e u r v o i s i n a g e . S i c e 

p e n d a n t l ' o n re s t re in t c e s a p p r é c i a t i o n s n u m é r i q u e s à 

u n e c e r t a i n e p a r t i e d u m o n d e la m i e u x e x p l o r é e e n 

c e q u i t o u c h e l e s p l a n t e s et l e s i n s e c t e s , à l ' E u r o p e , 

l a p r o p o r t i o n d e s p l a n t e s p h a n é r o g a m e s e t d e s insec tes 

est à ce p o i n t c h a n g é e q u e , p o u r 7 o u 8 , 0 0 0 p h a 

n é r o g a m e s qui e x i s t e n t s u r n o t r e c o n t i n e n t , o n y 

c o m p t e u n n o m b r e d ' i n s e c t e s p l u s q u e t r i p l e . Il r é 

s u l t e d e s i n t é r e s s a n t e s c o m m u n i c a t i o n s q u e j e do i s à 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



mon ami M. D o h r n , d e S t e t t i n , q u e l ' o n a r e c u e i l l i 

dans les e n v i r o n s d e ce t t e v i l l e p l u s d e 8 , 7 0 0 i n s e c t e s 

et qu'il m a n q u e e n c o r e à la c o l l e c t i o n u n e g r a n d e 

quantité de pet i t s L é p i d o p t è r e s . L e n o m b r e d e s p h a 

nérogames s 'é lève t o u t a u p l u s à 1 , 0 0 0 d a n s la m ê m e 

contrée. L a F a u n e e n t o m o l o g i q u e d e la G r a n d e - B r e 

tagne est é v a l u é e à 1 1 , 6 0 0 e s p è c e s . Cette s u p é r i o r i t é n u 

mérique d e s f o r m e s a n i m a l e s doi t d ' a u t a n t m o i n s n o u s 

étonner q u e d e s c l a s s e s d ' i n s e c t e s t r è s - n o m b r e u s e s se 

nourrissent e x c l u s i v e m e n t d e s u b s t a n c e s a n i m a l e s , 

d'autres de p l a n t e s a g a m e s , t e l l e s q u e l e s c h a m p i 

gnons, et m ê m e d e c h a m p i g n o n s s o u t e r r a i n s . L e Bom

byx Fini, l e p l u s n u i s i b l e d e s i n s e c t e s q u i v i v e n t d a n s 

les bois , n o u r r i t , s c i o n R a t z e b u r g , 3 5 e s p è c e s d ' I c h -

n e u m o n s p a r a s i t e s . 

Les c o n s i d é r a t i o n s q u i p r é c è d e n t n o u s o n t c o n d u i t 

au rapport qu i e x i s t e e n t r e l e s e s p è c e s c u l t i v é e s d a n s 

les jardins et la s o m m e t o t a l e d e s e s p è c e s dé jà d é c r i t e s 

ou c o n s e r v é e s d a n s l e s h e r b i e r s ; i l n o u s re s te à e x a 

miner d a n s q u e l l e p r o p o r t i o n s o n t l e s e s p è c e s c o n n u e s 

re la t ivement à c e l l e s d o n t o n p e u t p r é s u m e r l ' e x i s 

tence , e n d 'autres t e r m e s , à m u l t i p l i e r l e m i n i m u m 

des formes c o n n u e s par l e s n o m b r e s p r o p o r t i o n n e l s 

qui m a r q u e n t l e rapport d e s d i f f érentes f a m i l l e s à la 

masse d e s p h a n é r o g a m e s , c ' e s t -à -d i re p a r d e s fac teurs 

incer ta ins . Mais u n e p a r e i l l e é p r e u v e d o n n e d e s r é s u l 

tats si i n s i g n i f i a n t s q u a n t à la l i m i t e i n f é r i e u r e , q u ' o n 

est a m e n é à r e c o n n a î t r e q u e , m ê m e p o u r l e s g r a n d e s 

fami l l e s qu i s e m b l e n t avoir é té e n r i c h i e s d e l a m a n i è r e 

la p l u s s u r p r e n a n t e d a n s c e s d e r n i e r s t e m p s p a r l e s 
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d e s c r i p t i o n s d e s b o t a n i s t e s , n o u s n e c o n n a i s s o n s qu'uni 

t r è s - f a i b l e par t i e d e s i m m e n s e s t r é s o r s r é p a n d u s sur 

la t erre . L e Répertoire d e W a l p e r s c o m p l è l e l e P / v > 

É/ro»îe d e d e C a n d o l l e d e p u i s l ' a n n é e 1 8 2 5 j u s q u ' e n ! 8 4 6 . 

On y c o m p t e 8 , 0 6 8 e s p è c e s d e L é g u m i n e u s e s . Il est 

p e r m i s de U s e r l e n o m b r e p r o p o r t i o n n e l à ~ ; car il 

est d e 7^ s o u s l e s t r o p i q u e s , d e s o u s la z o n e t e m p é 

r é e , d e d a n s l e s c o n t r é e s g l a c é e s d u n o r d . L e s Lé

g u m i n e u s e s dé jà d é c r i t e s n o u s c o n d u i r a i e n t a ins i à 

n ' a d m e t t r e l ' e x i s t e n c e q u e d e 1 6 9 , 4 0 0 p h a n é r o g a m e s 

s u r t o u t e l ' é t e n d u e d e la t e r r e , t a n d i s q u e d u n o m b r e 

p r o p o r t i o n n e l d e s C o m p o s é e s o n p e u t c o n c l u r e , c o m m e 

j e l 'ai m o n t r é , qu ' i l y a p l u s d e 1 6 0 , 0 0 0 p h a n é r o g a 

m e s c o n n u e s , c ' e s t - à - d i r e d é c r i t e s o u c o n s e r v é e s dans 

d e s h e r b i e r s . Cet te c o n t r a d i c t i o n e s t i n s t r u c t i v e , et va 

ê tre e n c o r e é c l a i r c i e p a r l e s c o n s i d é r a t i o n s s u i v a n t e s . 

La m a j e u r e p a r t i e d e s C o m p o s é e s d o n t L i n n é ne 

c o n n a i s s a i t q u e 7 8 5 e s p è c e s , et d o n t l e n o m b r e s'élève 

a u j o u r d ' h u i à 1 2 , 0 0 0 , para î t a p p a r t e n i r à l ' anc ien 

c o n t i n e n t ; d u m o i n s de C a n d o l l e n 'a d é c r i t q u e 3 , 5 9 0 

C o m p o s é e s a m é r i c a i n e s , c o n t r e 5 , 0 9 3 e s p è c e s r e c u e i l 

l i e s e n E u r o p e , e n A s i e et e n A f r i q u e . Mais ce t te a b o n 

d a n c e d e C o m p o s é e s d a n s n o s s y s t è m e s de b o t a n i q u e 

est i l l u s o i r e et b e a u c o u p m o i n s c o n s i d é r a b l e qu 'e l l e 

n e para i t . L e q u o t i e n t q u i l e s r e p r é s e n t e est d e e n 

tre l e s t r o p i q u e s , d e j s o u s l a z o n e t e m p é r é e , de rr 

s o u s l a z o n e g l a c i a l e ; c e l a p r o u v e qu' i l y a e n c o r e p lus 

d e C o m p o s é e s q u e d e L é g u m i n e u s e s q u i o n t é c h a p p é 

à l ' a t t e n t i o n d e s v o y a g e u r s ; car e n m u l t i p l i a n t par 12 

l e s 1 2 , 0 0 0 C o m p o s é e s d é c r i t e s , o n n ' o b t i e n t p o u r la 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



somme des p h a n é r o g a m e s q u e l e chi f fre d e 1 4 4 , 0 0 0 , 

év idemment a u - d e s s o u s d e la vér i t é . L e s f a m i l l e s d e s 

Graminées et d e s C y p é r a c é e s f o u r n i s s e n t d e s r é s u l t a t s 

encore m o i n d r e s , p a r c e q u ' o n a d é c r i t et r e c u e i l l i , 

comparat ivement , u n m o i n s g r a n d n o m b r e d ' e s p è c e s . 

Qu'on je t te u n c o u p d ' œ i l s u r la carte d e l ' A m é r i q u e 

méridionale et q u e l ' o n ré f l éch i s se à l ' i m m e n s e é t e n 

due des savanes d e V e n e z u e l a , d e l ' A p u r e e t d u Meta , 

que l 'on s o n g e a u x p r a i r i e s qu i b o r n e n t , v e r s l e s u d , 

la région b o i s é e d e l ' A m a z o n e , a u x p l a i n e s d u C h a c o 

et du T u c u m a n o r i e n t a l , a u x P a m p a s d e B u e n o s - A y r e s 

et de la P a t a g o n i e , c o n t r é e s si i m p a r f a i t e m e n t e x p l o 

rées par l e s b o t a n i s t e s . L e n o r d et l e c e n t r e d e l ' A s i e 

présentent u n e s p a c e p r e s q u e é g a l , r e m p l i p a r d e s 

steppes, dans l e s q u e l l e s tou te fo i s l e s p l a n t e s d i c o t y l é -

donées o u h e r b a c é e s se t r o u v e n t u n i e s e n p l u s g r a n d 

nombre a u x G r a m i n é e s . S i l ' o n avait d e s r a i s o n s s u f 

fisantes de cro ire q u e l ' o n c o n n a î t d é j à la m o i t i é d e s 

plantes p h a n é r o g a m e s r é p a n d u e s à la surface de l a 

terre, et q u e l ' o n s 'en t înt , p o u r l e s e s p è c e s c o n n u e s , 

au chiffre d e 1 6 0 , 0 0 0 o u de 2 1 3 , 0 0 0 , i l faudra i t c o n 

clure qu'i l ex i s t e d a n s l e p r e m i e r cas 2 6 , 0 0 0 , d a n s l e 

secorfd 3 5 , 0 0 0 G r a m i n é e s , p u i s q u ' e l l e s r e p r é s e n t e n t 

~ des p h a n é r o g a m e s . S u i v a n t q u e l ' o n a d o p t e r a i t l ' u n 

ou l 'autre d e c e s n o m b r e s , i l e n r é s u l t e r a i t q u e l ' o n 

conna î t ^ o u ^ d e l ' e n s e m b l e d e s G r a m i n é e s . 

Mais vo ic i l e s r a i s o n s qu i c o n t r e d i s e n t l ' h y p o t h è s e 

d'après l a q u e l l e n o u s c o n n a î t r i o n s dé jà l a m o i t i é des 

p h a n é r o g a m e s e x i s t a n t s . On d é c o u v r e e n c o r e , j 'en ai 

fait m o i - m ê m e l ' é p r e u v e e n v i s i tan t l e N o u v e a u 
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M o n d e , d e s m i l l i e r s d ' e s p è c e s m o n o c o l y l é d o n é e s ou 

d i c o t y l é d o n é e s , p a r m i l e s q u e l l e s d e g r a n d s arbres , 

d a n s d e s p a y s d o n t la p l u s g r a n d e part i e a é t é déjà 

e x p l o r é e p a r d e s b o t a n i s t e s é m i n e n t s . Or , d a n s les 

g r a n d s c o n t i n e n t s , l e s r é g i o n s q u ' a u c u n o b s e r v a t e u r 

n 'a e n c o r e p a r c o u r u e s s u r p a s s e n t d e b e a u c o u p en 

é t e n d u e c e l l e s q u i o n t é t é é t u d i é e s , m ê m e d ' u n e façon 

s u p e r f i c i e l l e . C'est e n t r e l e s t r o p i q u e s o u d a n s l e s r é 

g i o n s s o u s - t r o p i c a l e s q u e l a v é g é t a t i o n p h a n é r o g a m e 

est l e p l u s v a r i é e , c ' e s t - à - d i r e offre l e p l u s d 'espèces 

d i f f é r e n t e s s u r u n e é g a l e é t e n d u e d e t erra in . Il est 

a u s s i t r è s - e s s e n t i e l d e r a p p e l e r c o m b i e n n o u s sont 

é t r a n g è r e s , d a n s l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l du n o u 

v e a u c o n t i n e n t , l e s F l o r e s d ' O a x a c a , d u Y u c a t a n , de 

G u a f i m a l a , d e N i c a r a g u a , d e l ' i s t h m e d e P a n a m a , des 

p r o v i n c e s d e C h o c o , d ' A n t i o q u i a et d e l o s Pas tos . A u 

s u d d e l ' é q u a t e u r , n o u s n e c o n n a i s s o n s p a s davantage 

la F l o r e d e s i m m e n s e s forêts c o m p r i s e s e n t r e l ' U c a y a l e , 

l e R i o d e la M a d e r a et l e T o c a n t i n , q u i vont tous 

tro i s g r o s s i r l e f l euve d e s A m a z o n e s , n o n p l u s q u e 

c e l l e d u P a r a g u a y et d e l a p r o v i n c e d e s Miss ions . 

E n A f r i q u e , n o u s n o u s f a i s o n s u n e i d é e de la v é g é t a 

t i o n d e s c ô t e s ; m a i s p o u r c e l l e q u i c o u v r e t o u t l ' i n t é 

r i e u r d u c o n t i n e n t , e n t r e 15" d e l a t i t u d e b o r é a l e et 

2 0 ° de l a t i t u d e a u s t r a l e , n o u s s o m m e s dans u n e c o m 

p l è t e i g n o r a n c e . N o u s n e c o n n a i s s o n s e n A s i e , ni la 

F l o r e d u s u d e t d u s u d - e s t d e l ' A r a b i e , o ù e x i s t e n t des 

p l a t e a u x é l e v é s d e 1 , 9 4 9 m è t r e s ; n i la F l o r e des pays 

s i t u é s e n t r e l e T i a n - c h a n , l e K o u e n - l u n et l ' H i m a l a y a , 

ni c e l l e d e l a C h i n e o c c i d e n t a l e et d e la p l u s g r a n d e 
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partie des terres t r a n s g a n g é t i q u e s . L ' i n t é r i e u r d e B o r 

néo, de la N o u v e l l e - G u i n é e e t d ' u n e par t i e d e l ' A u s 

tralie est e n c o r e u n m y s t è r e p o u r l e s b o t a n i s t e s . P l u s 

loin vers l e s u d , l e n o m b r e d e s e s p è c e s d i m i n u e d ' u n e 

manière s u r p r e n a n t e , a ins i q u e J o s e p h I l o o k e r l 'a i n 

g é n i e u s e m e n t d é m o n t r é , d 'après ses p r o p r e s o b s e r v a 

tions, dans sa Flore antarctique. L e s tro i s î l e s q u i 

forment la N o u v e l l e - Z é l a n d e s ' é t e n d e n t d e p u i s 34° \ 

jusqu'à 47° \ d e l a t i t u d e e t p r é s e n t e n t u n e g r a n d e v a 

riété de c l i m a t s , r e n d u e p l u s s e n s i b l e e n c o r e p a r d e s 

m o n t a g n e s n e i g e u s e s d e p l u s d e 2 , 6 9 6 m è t r e s d e h a u 

teur. La p l u s s e p t e n t r i o n a l e d e s trois î l e s a s e u l e é t é 

explorée d ' u n e m a n i è r e a s sez c o m p l è t e , t a n t p a r l e s 

expédi t ions d e B a n k s et d e S o l a n d e r q u e p a r c e l l e s d e 

Lesson, des f r è r e s C u n i n g h a m et d e G o l e n s o ; e t d e 

puis p l u s d e 7 0 a n s , l e n o m b r e d e s p l a n t e s p h a n é r o 

games c o n n u e s d a n s c e t t e c o n t r é e n e s ' é l ève p a s e n c o r e 

à 7 0 0 '. Ce p a y s paraî t a u s s i p a u v r e e n e s p è c e s v é g é 

tales q u ' e n e s p è c e s a n i m a l e s . J o s e p h H o o k e r o b s e r v e 

que l ' I s l a n d e p r o d u i t c i n q fois p l u s d ' e s p è c e s p h a n é 

rogames q u e l e s î l e s d e L o r d A u c k l a n d et d e C a m p b e l l 

prises e n s e m b l e , b i e n q u e c e s î l e s s o i e n t , d a n s l ' h é 

m i s p h è r e m é r i d i o n a l , d e 8° à 10° p l u s r a p p r o c h é e s d e 

l ' équateur . Il r è g n e à l a fo is d a n s c e t t e F l o r e a n t a r c 

t ique , s o u s l ' i n f l u e n c e d ' u n c l i m a t c o n t i n u e l l e m e n t 

frais et h u m i d e , u n e g r a n d e u n i f o r m i t é e t u n e g r a n d e 

p u i s s a n c e d e v é g é t a t i o n . D a n s l a par t i e m é r i d i o n a l e 

du C h i l i , d a n s la P a t a g o n i e et m ê m e d a n s la T e r r e d e 

1 E r n e s t DiciTenbach, Travels in New-Zueland, 1843, t. L, p . 419. 
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F e u , e n t r e 4 3 ° e t 56° d e l a t i t u d e , o n es t f rappé de 

c e t t e u n i f o r m i t é , n o n - s e u l e m e n t e n t raversant les 

p l a i n e s , m a i s s u r l a p e n t e d e s m o n t a g n e s o ù l ' o n r e 

t r o u v e e n c o r e les m ê m e s e s p è c e s . Si l ' o n c o m p a r e au 

c o n t r a i r e la F l o r e d e l a F r a n c e m é r i d i o n a l e , s o u s la 

m ê m e l a t i t u d e q u e l e s î l e s C h o n o s , v o i s i n e s du Chi l i , 

a v e c la F l o r e é c o s s a i s e d u c o m t é d ' À r g y l e , p l a c é à la 

m ê m e d i s t a n c e d e l ' é q u a t e u r q u e l e c a p H o r n , que l l e 

d i f f é r e n c e e n t r e l e s e s p è c e s v é g é t a l e s ! D a n s l ' h é m i s 

p h è r e m é r i d i o n a l , l e s m ê m e s t y p e s se r é p a n d e n t sur 

p l u s i e u r s d e g r é s d e l a t i t u d e . T a n d i s q u e , v e r s l e pô le 

a r c t i q u e , o n a e n c o r e r e c u e i l l i d a n s l ' î l e d e W a l d e n , 

par 80° £ d e l a t i t u d e , 1 0 e s p è c e s d e p h a n é r o g a m e s 

e n fleurs; c ' e s t t o u t a u p l u s si l ' o n p e u t t r o u v e r dans 

l e S h e t l a n d a u s t r a l , s o u s l e 6 3 e p a r a l l è l e , u n e seu le 

e s p è c e d e G r a m i n é e '. C e s d o n n é e s sur l e s r e l a t i o n s n u 

m é r i q u e s d e s p l a n t e s p r o u v e n t q u e la m a j e u r e partie 

d e s p h a n é r o g a m e s q u i n ' o n t é té j u s q u ' à ce j o u r n i o b 

s e r v é e s , n i r e c u e i l l i e s , n i d é c r i t e s , a p p a r t i e n n e n t à la 

z o n e t o r r i d e e t a u x l a t i t u d e s a v o i s i n a n t e s , j u s q u ' à 12 

o u l a d e g r é s d e s t r o p i q u e s . 

J'ai cru q u ' i l n ' é ta i t p a s s a n s i n t é r ê t d e d é v o i l e r l'état 

i m p a r f a i t d e n o s c o n n a i s s a n c e s d a n s c e t t e b r a n c h e peu 

c u l t i v é e d e la s c i e n c e q u ' o n p e u t a p p e l e r la Botanique 

arithmétique, et d e f o r m u l e r d e s q u e s t i o n s d e n o m b r e s 

d ' u n e m a n i è r e p l u s p r é c i s e q u ' o n n e l'a fait jusqu 'au 

m o m e n t o ù j e p r é s e n t e c e s c a l c u l s . D a n s t o u t e c o n 

j e c t u r e s u r d e s r e l a t i o n s n u m é r i q u e s , o n d o i t , avant 

1 Joseph H o o k e r , Flora, antarctica, pp- 1 ^ - ' ° · 
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tout, c h e r c h e r l e m o y e n d e f ixer la l i m i t e i n f é r i e u r e . 

C'est a ins i q u e j 'a i fait d a n s m o n Asie centrale 

pour arriver à f ixer l e r a p p o r t d e l 'or e t d e l ' a r g e n t 

monnayés avec la q u a n t i t é d e s m ê m e s m é t a u x t r a 

vaillés par l e s b i j o u t i e r s o u l e s or fèvres . C'est c e q u e 

l'on doit faire a u s s i d a n s l a q u e s t i o n d e savo ir c o m 

bien il y a d ' é t o i l e s d e 10% d e H " et d e 1 2 e g r a n 

deur d i s s é m i n é e s d a n s l e c i e l , e t c o m b i e n i l p e u t y 

avoir d'étoi les t é l e s c o p i q u e s d e d e r n i è r e g r a n d e u r d a n s 

la voie l a c t é e ' . 

Il est c o n s t a n t q u e , s'il é ta i t p o s s i b l e d e d é t e r 

miner c o m p l è t e m e n t p a r l ' o b s e r v a t i o n l e n o m b r e 

des espèces q u i c o m p o s e n t l ' u n e des g r a n d e s f a m i l l e s 

p h a n é r o g a m e s , o n p o u r r a i t , par là m ê m e , c o n 

naître a p p r o x i m a t i v e m e n t la s o m m e t o t a l e d e s p h a 

nérogames e x i s t a n t à l a s u r f a c e d u g l o b e . A i n s i , à 

mesure q u e l ' o n é p u i s e , par l ' e x p l o r a t i o n p r o g r e s s i v e 

de c o n t r é e s i n c o n n u e s , l e s e s p è c e s d e q u e l q u e g r a n d e 

famil le , la l i m i t e i n f é r i e u r e s ' é l ève p r o p o r t i o n n e l l e 

m e n t ; et p u i s q u e l e s f o r m e s se l i m i t e n t r é c i p r o q u e 

ment en ver tu de l o i s e n c o r e i n e x p l i q u é e s , o n es t a ins i 

plus près de r é s o u d r e u n des g r a n d s p r o b l è m e s n u 

m é r i q u e s q u i t o u c h e n t au p h é n o m è n e d e la v i e . Mais 

le n o m b r e d e s o r g a n i s m e s e s t - i l l u i - m ê m e b i e n c o n s 

tant? N e surg i t - i l p a s d u se in d e la t erre , a p r è s d e l o n 

gues p é r i o d e s , d e n o u v e l l e s f o r m e s v é g é t a l e s , t a n d i s 

que d 'autres d e v i e n n e n t t o u j o u r s p l u s r a r e s et d i s p a 

raissent e n f i n t o u t à fa i t? L a g é o g n o s i e r é p o n d a f f i r -

1 John Herschel, Results of astron. Observ. at the Cape of gobd 

H ope, 1847, p. 381. 
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m a t i v e m e n t à la d e r n i è r e part i e d e c e t t e q u e s t i o n , en 

m o n t r a n t l e s m o n u m e n t s h i s t o r i q u e s q u i r é v è l e n t l ' a n 

c i e n n e v ie d e l a t erre . L e m o n d e pr imi t i f , a ins i q u e 

l 'a di t M. L i n k , r a p p r o c h e et c o m b i n e l e s é l é m e n t s 

é l o i g n é s l ' u n d e l ' a u t r e ; et l e s f o r m e s m e r v e i l l e u s e s 

qu ' i l p r o d u i t s e m b l e n t a n n o n c e r , p o u r l e m o n d e qui 

do i t s u i v r e , u n d é v e l o p p e m e n t p l u s vas te e t u n e c lass i 

fication p l u s c o m p l è t e '. 

1 Abhandlungen der Akademie der M^issenschaften au, Berlin 

aus dem Jahr 1846, p . 322. 
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DE LA P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E X . 

PARTICULARITÉS. 

PALMIERS. 

Il est s u r p r e n a n t q u à l ' é p o q u e d e l a m o r t d e L i n n é , 

on n ' e û t e n c o r e d é c r i t q u e q u i n z e e s p è c e s d e c e t t e 

m a j e s t u e u s e f a m i l l e d e s P a l m i e r s , d o n t q u e l q u e s - u n s 

a t te ignent à u n e h a u t e u r d o u b l e d e c e l l e d u c h â t e a u 

royal d e B e r l i n , e t q u e l ' I n d i e n A m a r a s i n h a c a r a c t é 

risait t r è s - h e u r e u s e m e n t e n l e s a p p e l a n t l e s ro is d e s 

G r a m i n é e s . R u i z e t P a v o n , à l a s u i t e d e l e u r voyage 

au P é r o u ( 1 7 7 8 ) , n ' a j o u t è r e n t q u e h u i t e s p è c e s . A p r è s 

avoir p a r c o u r u u n e s p a c e d e p a y s p l u s c o n s i d é r a b l e , 

d e p u i s l e 1 2 e d e g r é d e l a t i t u d e a u s t r a l e j u s q u ' a u 

21° d e g r é d e l a t i t u d e b o r é a l e , n o u s a v o n s d é c r i t , 

M. R o n p l a n d 1 e t m o i , 2 0 e s p è c e s n o u v e l l e s d e P a l -

1 B o n p l a n d (Aimé), m é d e c i n , v o y a g e u r e t n a t u r a l i s t e f rança is , 

m e m b r e c o r r e s p o n d a n t de l ' Ins t i tu t , c o m p a g n o n et c o l l a b o r a t e u r de 

Humbo ld t d a n s le voyage aux rég ions équ inox ia l e s , n é , e n 1773, à la 
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m i e r s , e t n o u s e n a v o n s r e c o n n u 2 0 a u t r e s e s p è c e s , 

q u e n o u s a v o n s d é s i g n é e s s o u s d e s n o m s d i s t i n c t s , sans 

p o u v o i r n o u s p r o c u r e r d e s s p é c i m e n s c o m p l e t s d e l eurs 

f l e u r s 1 . Q u a r a n t e - q u a t r e a n s a p r è s m o n r e t o u r du 

M e x i q u e 2 , o n c o n n a î t p a r d e s d e s c r i p t i o n s m é t h o d i 

q u e s , d a n s l ' a n c i e n et d a n s l e n o u v e a u c o n t i n e n t , 

p l u s d e 4 4 0 e s p è c e s d e P a l m i e r s , e n y c o m p r e n a n t 

c e l l e s q u i o n t é t é a p p o r t é e s p a r G r i i ï i t h . U Enuméra-

tion des Plantes d e K u n t h , p u b l i é e e n 1 8 4 1 , c o n t i e n t 

déjà à e l l e s e u l e 3 5 6 e s p è c e s . 

Rochelle, mort à Santa-Anna (mission de Buénos-Ayres) le 11 mai 
1858. Au retour de son voyage-en Amérique avec Humboldt, voyage 
duquel il rapporta un herbier de plus de 6,000 plantes, la plupart in
connues, qu'il décrivit dans son ouvrage intitulé : Plantes é.quino 
xiales (1805 et ann. suiv.. 2 vol. in-fol., 140 pl.), il fut nommé par 
ISapoléon 1 e r premier intendant de la Malmaison. Ce fut alors qu'il 
publia la Monographie des Mélastomes (1806 et ann. suiv., 2 vol. 
in-fol., 64 pl.). Il travailla soit avec Humboldt, soit avec Kunth, au 
Voyage aux régions équinoxiales du nouveau continent, au Nova 

gênera et species plantarum, et à tous les ouvrages qui se relient 
à cesgrandes publications. En 1816, à la suite de la chute du pre
mier Empire, il repartit pour l'Amérique et arriva à Buénos-Ayres, 
où il professa l'histoire naturelle. Bientôt, fatigué des tracasseries 
d'un gouvernement inquiet et tyrannique, il donna sa démission et 
entreprit d'explorer l'Amérique centrale. Mais, arrivé au Paraguay, 
il eut un sort pire encore que celui qu'il avait voulu éviter. Le dic
tateur Lraneia, le prenant pour un espion, le retint, pendant dix ans, 
prisonnier. Il ne sortit de captivité qu'en 1831, avec une santé très-
altérée, n'ayant plus aucune fortune. Il alla s'établir près de San-Bor-
ja, petite ville de l'Uruguay, où il employa ses dernières années à 
l'étude de la botanique et à correspondre avec tous les savants du 
monde. Il ne précéda que de quelques moisson vieil ami Alexandre 
de Humboldt dans la tombe. (L. G.) 

1 Iluniboidt, de Dïstributione gcograpldca Planlarum, pp. 225-

233. 
2 Ce retour eut lieu eu 1804. (L. G.) 
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Il n'y a q u ' u n pe t i t n o m b r e d e P a l m i e r s q u i , c o m m e 

nos Coni fères , n o s Q u e r c i n é e s et n o s B é t u l i n é e s , a p 

part iennent a u x plantes sociales. Ce s o n t , par e x e m p l e , 

le P a l m i e r M o r i c h e (Maurilia flexuosa) et l e s d e u x 

espèces de C h a m s e r o p s , d o n t l ' u n e (Chamœrops hu-

milis) c o u v r e d e vas tes e s p a c e s d e t e r r a i n , à l ' e m b o u 

chure de l ' Ë b r e e t d a n s l e r o y a u m e d e V a l e n c e , e t 

dont l 'autre (Chamœrops Mocini), d é c o u v e r t e p a r n o u s 

au Mex ique sur l e s r i v a g e s d e l ' o c é a n P a c i f i q u e , est 

tout à fait d é p o u r v u e d e p i q u a n t s . D e m ê m e q u e c e r 

tains P a l m i e r s , e n t r e a u t r e s l e s C h a m œ r o p s e t l e s 

Cocotiers , c r o i s s e n t a u x b o r d s d e s e a u x , i l e x i s t e a u s s i 

sous les t r o p i q u e s u n g r o u p e p a r t i c u l i e r d e P a l m i e r s 

des m o n t a g n e s , q u i , si je n e m e t r o m p e , était e n t i è r e 

m e n t i n c o n n u avant m o n v o y a g e en A m é r i q u e . P r e s q u e 

toutes l e s e s p è c e s d e la f a m i l l e d e s P a l m i e r s v é g è t e n t 

dans la p l a i n e s o u s u n e t e m p é r a t u r e m o y e n n e d e 22° 

et de 24". Il est r a r e q u ' e l l e s s ' é l è v e n t , s u r l a c h a î n e 

des A n d e s , j u s q u ' à 5 8 5 m è t r e s ; a u c o n t r a i r e , l e b e a u 

P a l m i e r à c ire (Ceroxylon andícola), l e P a l m e t o d e 

l 'Azufral (Oreodoxa frígida), et l e Kunthia montana 

de Pasto, q u i r e s s e m b l e à u n r o s e a u ( e n e s p a g n o l 

Caña delà Yibora), c r o i s s e n t e n t r e 1 , 9 4 9 e t 2 , 9 2 4 

m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u de la m e r , d a n s d e s l i e u x 

où l e t h e r m o m è t r e d e s c e n d s o u v e n t , p e n d a n t la n u i t , 

à 4° et 6°, e t o ù la t e m p é r a t u r e m o y e n n e a t t e i n t à 

p e i n e 11° . Ces P a l m i e r s a l p e s t r e s s o n t c o n f o n d u s p é l e 

m e l e a v e c d e s N o y e r s , d e s e s p è c e s d e P o d o c a r p u s 

d o n t l e s f e u i l l e s r e s s e m b l e n t à c e l l e s d e s I f s , e t avec 

des C h ê n e s (Quercus granatensis). 
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J'ai d é t e r m i n é s o i g n e u s e m e n t , à l ' a ide d e s m e s u r e s 

b a r o m é t r i q u e s , la l i m i t e s u p é r i e u r e et la l i m i t e i n f é 

r i e u r e d e s C e r o x y l o n . N o u s c o m m e n ç â m e s à l e s r e n 

c o n t r e r à la h a u t e u r d ' e n v i r o n 2 , 4 1 7 m è t r e s , sur la 

p e n t e o r i e n t a l e d e s A n d e s d e Q u i n d i u , o ù i l s m o n t e n t 

j u s q u ' à la Gar i ta d e l P â r a m o e t a u x V o l c a n c i t o s , 

c ' e s t - à - d i r e à 2 , 9 5 6 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u de la 

m e r . P l u s i e u r s a n n é e s a p r è s m o n d é p a r t , u n botan i s te 

t r è s - d i s t i n g u é , d o n José C a l d a s , q u i l o n g t e m p s nous 

a c c o m p a g n a d a n s l e s m o n t a g n e s d e la N o u v e l l e - G r e 

n a d e et a p é r i d e p u i s , v i c t i m e d e s h a i n e s d e part i qui 

d i v i s a i e n t l ' E s p a g n e , a t r o u v é dans, l e P â r a m o de 

G u a n a c o s . t ro i s e s p è c e s d e P a l m i e r s t r è s - v o i s i n s d e la 

l i g n e d e s n e i g e s é t e r n e l l e s , p r o b a b l e m e n t à p l u s de 

4 , 2 2 3 m è t r e s d e h a u t e u r ' . M ê m e e n d e h o r s d e la ré

g i o n t r o p i c a l e , p a r 28° d e l a t i t u d e , l e Chamœrops 

Martiana s ' é l ève d a n s l e s m o n t a g n e s i n t é r i e u r e s de 

l ' H i m a l a y a à la h a u t e u r d e 1 , 5 2 4 m è t r e s 2 . 

E n c o n s i d é r a n t l e s l i m i t e s e x t r ê m e s d e l a t i t u d e , et 

par c o n s é q u e n t d e t e m p é r a t u r e , e n t r e l e s q u e l l e s sont 

c o m p r i s l e s P a l m i e r s d a n s d e s l i e u x p e u é l e v é s a u -

d e s s u s d u n i v e a u de la m e r , o n vo i t q u e l q u e s formes 

t e l l e s q u e le Dat t i er , l e Chamœrops humilis, l e Cha-

marrops palmcto et YAreca sapida d e la N o u v e l l e -

Z é l a n d e , p é n é t r e r d a n s la z o n e t e m p é r é e d e s d e u x 

h é m i s p h è r e s , j u s q u ' à d e s c o n t r é e s o ù la t e m p é r a t u r e 

m o y e n n e d e l ' a n n é e a t t e i n t à p e i n e 1 1 ° , 2 e t 1 2 ° , 5 . 

1 Semanario de Santa Fè de Bnr/otd, 1S09, n° 2 1 , p . 163 . 
8 Wa l l i ch , Plantx asiaticx, t . 111, p l . 2 1 1 . 
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Si l'on range l e s p l a n t e s c u l t i v é e s s e l o n l e d e g r é d e 

chaleur q u ' e l l e s e x i g e n t , o n t r o u v e , e n c o m m e n ç a n t 

par ce l l e s qui e n d e m a n d e n t l e p l u s : l e C a c a o , l ' I n 

digo, le P i s a n g , l e C a f é i e r , l e C o t o n n i e r , l e D a t t i e r , 

le Ci tronnier , l ' O l i v i e r , l e C h â t a i g n i e r e t la V i g n e . 

Le Dattier s ' a v a n c e e n E u r o p e , a c c o m p a g n é d u Cha-

mœrops humilis, j u s q u ' à 4 3 ° , 3 0 et 44° de l a t i t u d e , p a r 

exemple sur la R i v i è r e d u P o n a n t (Rivieru del Ponenle), 

dans le go l f e d e G ê n e s , p r è s d e B o r d i g h e r a , e n t r e 

Monaco et S a n t o S t e f a n o , o ù e x i s t e un b o i s d e P a l 

miers c o m p o s é d e p l u s d e q u a t r e m i l l e t i g e s , e t a u t o u r 

d e S p a l a t r o , e n D a l m a t i e . Il e s t s i n g u l i e r q u e l e Cha-

mœrops humilis, q u i a b o n d e à N i c e et d a n s l ' î le d e 

S a r d a i g n e , m a n q u e a b s o l u m e n t à la C o r s e , s i t u é e 

entre c e s d e u x c o n t r é e s . D a n s l e N o u v e a u M o n d e , l e 

Chamœrops palmetto, h a u t d e p r è s de 13 m è t r e s , n e 

pénètre pas v e r s l e n o r d a u - d e l à du 3 4 e d e g r é d e l a t i 

tude, ce qu i s ' e x p l i q u e p a r la c o u r b u r e d e s l i g n e s 

i s o t h e r m e s . D e l ' a u t r e c ô t é d e l ' é q u a t e u r , l e s P a l m i e r s , 

se lon R o b e r t Broxvn, s 'arrê tent a u s s i d a n s la N o u v e l l e -

Ho l lande au 3 4 e p a r a l l è l e ; i l s y sont d ' a i l l e u r s fort 

rares, et l ' on n ' e n c o m p t e p a s p l u s d e s ix o u s e p t e s 

p è c e s 1 . D a n s la N o u v e l l e - Z é l a n d e , o ù S i r J o s e p h 

Banks a vu l e p r e m i e r A r e c a , i l s s ' a v a n c e n t j u s q u ' à 3 8 ° . 

L ' A f r i q u e , c o n t r a i r e m e n t à u n a n c i e n p r é j u g é r é 

p a n d u e n c o r e d e n o s j o u r s , p o s s è d e t r è s - p e u d ' e s 

pèces d e ce t t e f a m i l l e ; u n e s e u l e , YHyphaene coriacea, 

s 'étend j u s q u ' a u por t N a t a l , s o u s l e 30" d e g r é a u - d e l à 

1 R o b e r t B r o w n , General Remarks on the Rotany of Terra Aus-

tralis, p . 4 3 . 
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d e l ' é q u a t e u r . L e c o n t i n e n t d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e 

n o u s offre à p e u p r è s l e s m ê m e s l i m i t e s . A l ' es t d e la 

c h a î n e d e s A n d e s , clans l e s P a m p a s d e B u é n o s - A y r e s 

et d a n s l a p r o v i n c e q u i s ' é t e n d a u - d e l à d e la P la ta , les 

P a l m i e r s p é n è t r e n t , s e l o n A u g u s t e d e Saint—Ili laire, 

j u s q u ' à 34° o n 3 5 ° ' . S u i v a n t M. C l a u d e Gay , l e Coco 

d e C h i l i , p r o b a b l e m e n t n o t r e Jubœa spectabilis, la 

s e u l e e s p è c e d e P a l m i e r q u i c r o i s s e a u Chi l i , atteint 

p r é c i s é m e n t la m ê m e l i m i t e , à l ' o u e s t d e s A n d e s , sur 

l e s bords d u R i o M a u l e 2 . 

J ' insère i c i q u e l q u e s r e m a r q u e s a p h o r i s t i q u e s que 

j ' é c r i v i s e n 1 8 0 1 , a u m o m e n t o ù j e q u i t t a i s l ' e m b o u 

c h u r e d u Rio S i u u , o m b r a g é e p a r u n g r a n d n o m b r e de 

P a l m i e r s , et s i t u é e à l ' o u e s t d u g o l f e d e D a r i e n , p o u r 

faire v o i l e v e r s C a r t a g e n a d e I n d i a s . 

« D e p u i s d e u x a n s n o u s a v o n s vu p l u s d e 2 7 e s p è c e s 

d i f f é r e n t e s de P a l m i e r s d a n s l ' A m é r i q u e d u S u d . 

C o m b i e n C o m m e r s o n 3 , T h u n b e r g 4 , B a n k s 5 , S o l a n -

1 Auguste de Saint-Hilaire, Voyage, au Brésil, p. 60. 
2 Ch. Darwin, Journal of Hesearches, édit. de 1845, pp. 244 et 

256. 
3 Commerson (Philibert), botaniste et voyageur français, né dans 

le Bourbonnais, en 1727 , mort à l'île de France, en 1773, recueillit 
l'un des plus beaux herbiers, pour ne pas dire le plus beau, que 
l'un eut vu jusqu'alors. Cet herbier et les dessins de Commerson, 
qui d'ailleurs n'a laissé aucun écrit, furent apportés en France. 
(I.. G.) 

* Thunberg (Charles-Pierre), botaniste et voyageur suédois, élève 
de Linné, mort en 1798, visita, au point de vue des productions vé
gétales, l'île de Ceylan et les iles du Japon. On a de lui la Flore du 
Japon. (Flora japonica, 17S4); Foyage au Japon par le cap de 

Bonne-Espérance, traduit en français par Langlès, 1796. (L. G.) 
b Sir Joseph Banks, célèbre naturaliste et voyageur anglais, pré-
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der les deux Forster , Adanson et So-nnerat * ne 
doivent-ils pas en avoir observé dans leurs longs 
voyages! Cependant, au moment où j'écris ces lignes, 
il n'existe pas plus de 14 à 18 espèces de Palmiers 
dont on possède une description systématique. Il est 

sident de la Société Roya le de L o n d r e s , m e m b r e associé de l ' I n s t i t u t 

de France , consei l ler d 'Éta t e t m e m b r e du Conseil p r ivé , né e n 1740, 

mort à l 'âge de q u a t r e - v i n g t s a n s . Il a c c o m p a g n a C o o k , en qua l i t é 

de na tura l i s te , dans le p r e m i e r voyage a u t o u r d u m o n d e de ce g r a n d 

navigateur (de 1768 à l 7 7 1 ) ; il ava i t e m m e n é avec l u i d e u x p e i n t r e s e t 

le docteur So lander , élève de L i n n é . Il r a p p o r t a de ce t t e expédi t ion 

d'inestimables t r é s o r s , d o n t il fit j ou i r avec u n e géné ros i t é e t une 

confiance sans b o r n e s t ous les s avan t s qu i s ' a d r e s s è r e n t à lui ou d o n t 

il se plut à s ' e n t o u r e r . P a r m i ces d e r n i e r s é ta i t l ' i l lus t re b o t a n i s t e 

Robert Brown don t il fut le p lu s a r d e n t p r o t e c t e u r e t à qui il devai t 

léguer u n j o u r t o n t e s ses r i chesses sc ien t i f iques . N ' a y a n t p u s ' e n t e n 

dre avec Cook p o u r a c c o m p a g n e r ce lu i - c i d a n s son s e c o n d voyage 

autour du m o n d e , il no l i sa u n n a v i r e , en 1772, et vis i ta l ' I s lande d o n t 

il fut le b ienfa i teur . La r e l a t i on de ce voyage a é té écri te p a r L n o 

de Troë l , l ' un de ses c o m p a g n o n s d ' e x p é d i t i o n . Sir Jo seph B a n k s 

n'usa de la faveur don t il j ou i s sa i t a u p r è s d u roi et du g o u v e r n e m e n t 

d 'Angleterre que d a n s l ' i n t é r ê t dç la sc ience et des s avan t s . (L. G.) 
1 Solander (Daniel) , m é d e c i n e t n a t u r a l i s t e s u é d o i s , n é e n 1736, 

mort en 1781, élève de L i n n é , a p r è s avoi r visi té la L a p o n i e , a c c o m 

pagna Banks d a n s son voyage a u t o u r d u m o n d e , sous la condu i t e 

du capi ta ine Cook (1768 à 1771), e t le suivi t e n c o r e d a n s son voyage 

en Is lande. Il fut sous -b ib l i o théca i r e d u m u s é e B r i t a n n i q u e . (L. G.) 
! S o n n e r a t , v o y a g e u r et n a t u r a l i s t e f rança is , n é à L y o n , ve r s 

1743, m o r t à Par i s en 1814, passa d ' a b o r d a u x î les de F r a n c e e t de 

Bourbon , avec le cé l èb re i n t e n d a n t P i e r r e P o i v r e , son p a r e n t , et , 

de là, pa r t i t , e n c o u r a g é p a r celui-ci , p o u r d ' au t r e s v o y a g e s . Il a p u 

blié : Voyage à la Nouvelle-Guinée ( P a r i s , 1776, i n - 4 ° , avec f ig . ) ; 

Voyage aux Indes orientales et à la Chine (Paris , 1782, 2 vol. in -4" , 

et Par is , 1806, 4 vol. in -4° , avec add i t ions d e S o n n i n i ) . Les colonies 

françaises de l a m e r des Indes do iven t à S o n n e r a t b e a u c o u p de vé

gétaux qu ' i l a p p o r t a de ses voyages , te ls q u e l 'Arbre à p a i n , le C a c a o , 

le Mangous tan , e t c . (L. G.) 
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r é e l l e m e n t p l u s m a l a i s é q u ' o n n e l e s u p p o s e r a i t d 'a t 

t e i n d r e e t d e se p r o c u r e r l e s fleurs d e c e s arbres . 

D i r i g e a n t d e p r é f é r e n c e n o t r e a t t e n t i o n sur l e s P a l 

m i e r s , l e s G r a m i n é e s , l e s C y p é r a c é e s , l e s J o n c é e s , l es 

C r y p t o g a m e s et d ' a u t r e s v é g é t a u x t r è s - n é g l i g é s j u s q u ' à 

c e j o u r , n o u s a v o n s v i v e m e n t s e n t i c e t t e d i f f i cu l té . La 

p l u p a r t d e s P a l m i e r s n e p o r t e n t d e f leurs q u ' u n e fois 

p a r a n , e t f l e u r i s s e n t , d u m o i n s a u p r è s d e l ' é q u a t e u r , 

d a n s l e s m o i s d e j a n v i e r e t de f évr ier . Q u e l est le 

v o y a g e u r q u i p u i s s e ê t re sûr d e p a s s e r p r é c i s é m e n t ces 

d e u x m o i s d a n s l e s c o n t r é e s f er t i l e s e n P a l m i e r s ? La 

p é r i o d e d e f l o r a i s o n es t d ' a i l l e u r s , p o u r b e a u c o u p 

d ' e s p è c e s , l i m i t é e à u n si p e t i t n o m b r e d e j o u r s , q u ' o n 

arr ive g é n é r a l e m e n t trop tard , q u a n d l 'ova ire est déjà 

g o n f l é e t q u a n d l e s f l eurs m â l e s o n t d i s p a r u . S o u 

v e n t , s u r u n e é t e n d u e d e p l u s d e 1 0 , 0 0 0 l i e u e s c a r 

r é e s , o n n e r e n c o n t r e q u e 3 o u 4 e s p è c e s d e P a l m i e r s . 

Q u i p e u t se t r o u v e r s i m u l t a n é m e n t , p e n d a n t u n laps 

d e d e u x m o i s , d a n s l e s m i s s i o n s d u R i o C a r o n i , dans 

l e s Morichales, b o r d a n t l ' e m b o u c h u r e d e l ' O r é n o -

q u e , d a n s l a v a l l é e d e C a u r a et d ' E r e v a t o , a u b o r d de 

l ' A t a b a p o o u d e R i o N e g r o , et sur l e s p e n t e s d u D u i -

d a ? A j o u t e z à c e l a l a d i f f i cu l té d ' a t t e i n d r e d a n s d ' é 

p a i s s e s forê t s o u sur d e s r ives m a r é c a g e u s e s , c o m m e 

a u b o r d d u Terni e t d u T u a m i n i , d e s fleurs qu i p e n 

d e n t à d e s t i g e s h a u t e s d e 2 0 m è t r e s et h é r i s s é e s de 

p i q u a n t s . L e s v o y a g e u r s q u i se p r é p a r e n t e n E u r o p e 

à d e s e x p é d i t i o n s s c i e n t i f i q u e s se font d ' é tranges i l l u 

s i o n s : i l s s e figurent d e s c i s e a u x e t d e s c o u t e a u x r e 

c o u r b é s q u i , a t t a c h é s à d e s g a u l e s , d o i v e n t t o u t abat tre , 
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ou de jeunes garçons qui, à l'aide d'une corde fixée à 

leurs pieds, peuvent grimper jusqu'au sommet des plus 

grands arbres. Ces rêves ne se réalisent presque jamais ; 

telle est la hauteur des Palmiers , qu'il est impossible 

d'atteindre l'enveloppe florale. Dans les Missions é t a 

blies au milieu du réseau des fleuves de la Guyane, on 

se trouve parmi des Indiens satisfaits de leur pauvreté 

et rendus assez riches par leur stoïcisme et leur sauva

gerie. Ni argent, ni offres d'aucune espèce, ne les déci

deraient à s'écarter de trois pas de leur chemin , quand 

par hasard il y a u n chemin . Cette apathie insurmon

table des indigènes irrite d'autant plus le voyageur eu 

ropéen qu'il voit en m ê m e temps ces mêmes h o m m e s 

gravir partout avec une agilité extraordinaire, dès qu'il 

s'agit de satisfaire leurs propres désirs, d'attraper un 

perroquet, un iguane ou un singe qu i , frappé d'une 

flèche, se rattrape aux branches avec sa queue. Durant 

le mois de janvier, nous avons vu à la Havane , dans 

la promenade publique et dans les prairies qui avoisi-

nent la ville, tous les troncs de Palmier royal , notre 

Qreodoxa regia, couronnés de fleurs blanches comme 

la neige. Plusieurs jours de suite nous offrîmes aux 

négrillons que nous rencontrions dans les rues étroites 

de Régla ou de Guanavacoa deux piastres pour un seul 

spadicede ces fleurs hermaphrodites : ce fut en vain. 

Sous les tropiques, l 'homme n'est capable d'aucun ef

fort, sans y être contraint par une nécessité absolue. 

Les botanistes et les peintres de la Commission e s p a 

gnole, instituée sous la direction du comte de Jaruco 

y Mopox, pour le progrès des sciences naturel les , 
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MM. E s t e r e z , B o l d o , G u i o et E c h e v e r i a , n o u s ont 

a v o u é q u e , f au te d e p o u v o i r p a r v e n i r à c e s f leurs , i ls 

é t a i e n t re s t é s p l u s i e u r s a n n é e s sans l e s e x a m i n e r . 

« A p r è s r é m u n é r a t i o n d e c e s o b s t a c l e s , o n c o n ç o i t 

( c e q u i , e n E u r o p e , m ' e û t p a r u à m o i - m ê m e i n c o m 

p r é h e n s i b l e ) q u e , t o u t e n a y a n t r e c o n n u , d a n s l ' espace 

de d e u x a n s , p l u s d e 2 0 e s p è c e s d i f férentes d e P a l m i er s , 

n o u s n ' a y o n s p u e n d é c r i r e s y s t é m a t i q u e m e n t q u e 12 . 

Q u e l i n t é r ê t n'offr irai t pas l ' o u v r a g e d ' u n v o y a g e u r qui 

p a r c o u r r a i t l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e e n se l ivrant ex 

c l u s i v e m e n t à c e t t e é t u d e , et r e p r é s e n t e r a i t a v e c leurs 

d i m e n s i o n s n a t u r e l l e s l a s p a l h e , l e s p a d i c e , l e s part ies 

f lora les et l e s fruits d e s P a l m i e r s 1 ! » 

E e s f e u i l l e s s o n t o u p e n n é e s (pinnata), o u dig i tées 

(palmodigitata); t a n t ô t l e p é t i o l e est sans p i q u a n t s , tan

tôt il est d é c o u p é d e t e l l e f a ç o n q u e c h a q u e d e n t est ter

m i n é e par u n e é p i n e (serrato-spinosus). La f e u i l l e du 

Caryota urens e t d u Martinezia caryotifolia, arbres que 

n o u s a v o n s v u s a u x b o r d s d e l ' O r é n o q u e e t d e l ' A t a -

b a p o , et p l u s tard s u r l e s A n d e s , d a n s l e p a s s a g e de 

Q u i n d i u , à u n e h a u t e u r d e 9 7 5 m è t r e s , c e t t e f eu i l l e a 

u n e f o r m e p r e s q u e u n i q u e p a r m i l e s P a l m i e r s , c o m m e 

c e l l e d u G i n g k o p a r m i l e s arbres d i c o t y l é d o n e s . Ce qui 

d i s t i n g u e s u r t o u t l e s P a l m i e r s , c 'es t u n e p h y s i o n o m i e et 

u n por t m a j e s t u e u x , q u ' i l e s t di f f ic i le d e r e p r é s e n t e r par 

d e s p a r o l e s . L e s t ipe (caudex) est t r è s - r a r e m e n t d iv isé e n 

b r a n c h e s c o m m e l ' e s t c e l u i des D r a g o n i e r s ; i l est s i m -

1 J'écrivais ces l ignes plusieurs années avant le voyage de Martius 
et de Spix au Brésil, par conséquent avant l'apparition de l'excellent 
ouvrage que Martius a publié sur les Palmiers. 
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pie en part i cu l i er d a n s l e Cucifera thebàiea. o u P a l m i e r 

Doum et dans YHyphaene coriacea. T a n t ô t il e s t d ' u n e 

épaisseur d i s p r o p o r t i o n n é e , c o m m e d a n s l e C o r o z o d e l 

Sinu, notre Alfonsia oleifera; t antô t il a la s o u p l e s s e 

d'un roseau , c o m m e d a n s le Piritu, l e Kunthia monta-

no. et le Corypha nana d u M e x i q u e . C e l u i d u C o c o t i e r 

est renflé vers la b a s e . Q u e l q u e f o i s l e s s t ipes s o n t u n i s , 

quelquefois i ls sont c o u v e r t s d ' é c a i l l é s , c o m m e d a n s l e 

Palma de covija y de sombrero d e s L l a n o s . E n f i n o n e n 

voit d ' é p i n e u x , c e u x par e x e m p l e d u Corozo de C u m a n a 

et du Macan i l l a d e C a r i p e , d o n t l e s l o n g s p i q u a n t s 

sont t r è s - r é g u l i é r e m e n t d i s t r i b u é s e n a n n e a u x c o n c e n 

triques. 

« On r e m a r q u e auss i d e s d i f f é r e n c e s c a r a c t é r i s t i q u e s 

dans les r a c i n e s d e s P a l m i e r s , q u i , b i e n q u ' e l l e s n e 

prennent pas n a i s s a n c e à p l u s d e 3 2 c e n t i m è t r e s o u d e 

49 c e n t i m è t r e s a u - d e s s u s d u s o l , e x h a u s s e n t l e t r o n c s u r 

une sorte d ' é c h a f a u d a g e , o u s ' e n r o u l e n t tout a u t o u r e n 

forme d e b o u r r e l e t s . J'ai v u d e s Cive t tes e t d e t r è s -

petits S i n g e s s e g l i s ser e n t r e l e s r a c i n e s d u Caryota . 

S o u v e n t la t i g e est r e n f l é e au m i l i e u e t va e n s ' a n i i n -

cissant a u - d e s s u s e t a u - d e s s o u s , c o m m e d a n s l e P a l 

mier royal d e l ' î l e d e C u b a . T a n t ô t l e s f e u i l l e s soni,^ 

d'un ver t s o m b r e , c o m m e d a n s l e Maur i t ia e t l e C o c o - ' 

l ier; tantô t e l l e s p r é s e n t e n t sur l e revers l a b l a n c h e u r 

de l ' a r g e n t , c o m m e c e l l e s d u Corypha Miraguama, 

espèce de P a l m i e r é l a n c é q u e n o u s a v o n s t r o u v é e d a n s 

l ' î le do C u b a , p r è s d u p o r t de l a T r i n i t é . Par fo i s auss i l e 

mi l i eu d e la f e u i l l e d é p l o y é e e n é v e n t a i l e s t o r n é d e ra i e s 

c o n c e n t r i q u e s , j a u n e s e t b l e u â t r e s , c o m m e u n e q u e u e d e 
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P a o n ; o n p e u t c i ter e n e x e m p l e l e Maur i t ia é p i n e u x 

q u e M . B o n p l a n d a d é c o u v e r t sur l e s r ives d e l 'Atabapo . 

« L a d i r e c t i o n d e s f e u i l l e s n 'est p a s u n caractère 

m o i n s i m p o r t a n t q u e l e u r f o r m e e t l e u r c o u l e u r . Les 

f o l i o l e s s o n t t a n t ô t p e c t i n é e s , c ' e s t -à -d ire r a n g é e s sur 

l e m ê m e p l a n l e s u n e s c o n t r e l e s a u t r e s , e t f ormées 

d ' u n p a r e n c h y m e r o i d e e t a l l o n g é c o m m e d a n s l e Co

c o t i e r e t l e P h o e n i x . D e l à l e s j e u x d e l u m i è r e q u e p r o 

d u i t l e s o l e i l , l o r s q u ' i l t o m b e à l a s u r f a c e s u p é r i e u r e 

d e s f e u i l l e s , d ' u n vert c la ir d a n s l e s C o c o t i e r s , d ' u n vert 

p l u s m a t e t c e n d r é d a n s l e s D a t t i e r s . Q u e l q u e f o i s aussi 

l e f e u i l l a g e , c o m p o s é d e v a i s s e a u x p l u s t é n u s et p l u s 

s o u p l e s , et fr isé v e r s l ' e x t r é m i t é , r e s s e m b l e à c e l u i des 

r o s e a u x . T e l l e s s o n t l e s f e u i l l e s d u J a g u a , d u P a l m i e r 

roya l d e S i n u , d u P a l m i e r r o y a l d e C u b a , d u Pir i tu et 

d e l ' O r é n o q u e . L a d i r e c t i o n d e s f e u i l l e s e s t , avec l 'axe 

tracé p a r l e u r t ige , c e q u i c o n t r i b u e l e m i e u x à d o n n e r 

a u x P a l m i e r s c e t air d e m a j e s t é s o u v e r a i n e q u i l e s d i s 

t i n g u e . U n c a r a c t è r e q u i r e l è v e e n c o r e la p h y s i o n o m i e 

d e q u e l q u e s - u n s d ' e n t r e e u x , c'est q u ' i l s c o n s e r v e n t , 

n o n - s e u l e m e n t d a n s l e u r j e u n e s s e , c o m m e la s e u l e 

e s p è c e d e Dat t i er q u i ait é t é i n t r o d u i t e e n E u r o p e , 

m a i s d u r a n t t o u t e l e u r v i e , la d i r e c t i o n dro i te et i n 

f l ex ib l e d e l e u r s f e u i l l e s . P l u s l ' a n g l e q u e f o r m e n t les 

p a l m e s a v e c l e p r o l o n g e m e n t s u p é r i e u r d e la t ige est 

a i g u , p l u s l a f o r m e est n o b l e e t g r a n d i o s e . Q u e l l e dif

f é r e n c e d 'aspec t e n t r e l e s f e u i l l e s p e n d a n t e s du Cory-

pha tectorum *, l e s f e u i l l e s p l u s h o r i z o n t a l e s d u Datt ier 

1 P a l m a de covija del Or inoco y de los L lanos d e Calabozo, 
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et du Coco t i er , e t en f in l e s b r a n c h e s d u J a g u a , d u C u -

curito et d u P i r i j a o , q u i s e m b l e n t m e n a c e r l e c i e l ! 

« La n a t u r e a r é u n i t o u s l e s g e n r e s d e b e a u t é d a n s 

les P a l m i e r s J a g u a , q u i , m ê l é s a u x C u c u r i t o s o u V a d -

gihai h a u t s d e 2 6 à 3 2 m è t r e s , o r n e n t l e s r o c h e r s 

granit iques d e s c a t a r a c t e s d 'Àtures e t d e M a y p u r c s , 

et que n o u s a v o n s a p e r ç u s auss i çà et l à sur l e s r ive s 

solitaires d u C a s s i q u i a r e . L e u r s t i ge s s v e l t e s et u n i e s 

atteignent u n e é l é v a t i o n d e 19 à 2 3 m è t r e s , d e m a 

nière à f o r m e r d e s c o l o n n a d e s a u - d e s s u s d u f e u i l l a g e 

épais des arbres d i c o t y l é d o n e s . L e u r s c i m e s a é r i e n n e s 

contrastent m e r v e i l l e u s e m e n t a v e c l e s b r a n c h e s t o u f f u e s 

d e s C e i b a , a v e c l e s forê t s d e L a u r i n é e s , l e s C a l o p h y l l u m 

et les Arnyris q u i l e s e n t o u r e n t . L e u r s f e u i l l e s , au n o m 

bre de sept o u h u i t à p e i n e , s e d r e s s e n t p r e s q u e v e r 

t i ca lement d a n s l e s a i r s , j u s q u ' à u n e h a u t e u r d e 

5 à 6 m è t r e s . L e s e x t r é m i t é s d e s f e u i l l e s s o u t f r i s é e s e t 

re s semblent à d e s p a n a c h e s L e s f o l i o l e s o n t u n p a r e n 

c h y m e m i n c e c o m m e c e l u i d e s G r a m i n é e s ; e l l e s f lo t t ent , 

l égères et f r é m i s s a n t e s , a u t o u r d u p é t i o l e q u i se b a 

lance l e n t e m e n t a u g r é d e s a i r s . C h e z t o u s l e s P a l 

m i e r s , l ' i n t l o r e s c e n c e sort d u t r o n c a u - d e s s o u s d e l a 

na i s sance d e s f e u i l l e s ; m a i s o n d i s t i n g u e l e s d i v e r s e s 

e spèces à la m a n i è r e d o n t s 'opère ce t t e é c l o s i o n . L ' e n 

ve loppe f lora le d e q u e l q u e s P a l m i e r s , t e l s q u e l e C o -

rozo d e S i n u , s e dres se v e r t i c a l e m e n t , et l e s f ru i t s , 

su ivant la m ê m e d i r e c t i o n , f o r m e n t u n e e s p è c e d e 

thyrse s e m b l a b l e à c e l u i d u B r o m e l i a . D a n s la p l u 

part d e s e s p è c e s , au c o n t r a i r e , l e s s p a t h e s , t a n t ô t 

l i sses , t a n t ô t r a b o t e u s e s et h é r i s s é e s d ' é p i n e s , s o n t p e n -
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d a n t e s ; q u e l q u e s - u n e s p r o d u i s e n t d e s fleurs m â l e s 

d ' u n e b l a n c h e u r é b l o u i s s a n t e . L e s p a d i c e d e c e s P a l 

m i e r s b r i l l e à u n e g r a n d e d i s t a n c e , l or squ ' i l a atte int 

s o n e n t i e r d é v e l o p p e m e n t . C h e z l e p l u s g r a n d n o m 

b r e , l e s f leurs m â l e s s o n t j a u n â t r e s , p r e s s é e s l e s u n e s 

c o n t r e l e s a u t r e s , e t dé jà p r e s q u e f a n é e s , l o r s q u ' e l l e s 

s e d é g a g e n t d e l a s p a t h e . 

a D a n s l e s P a l m i e r s à f e u i l l a g e p e n n é , t e l s q u e le Co

c o t i e r , l e P h œ n i x , l e P a l m i e r roya l d e S i n u , l e s p é t i o 

l e s s o r t e n t d e l a par t i e s è c h e , r u d e et l i g n e u s e d u st ipe ; 

o u b i e n , c o m m e d a n s l e P a l m i e r r o y a l d e la Havane 

(Oreodoxa regid), qu i fa isai t dé jà l ' a d m i r a t i o n de Chr i s 

t o p h e C o l o m b , i l s n a i s s e n t d e t iges p l u s m i n c e s , l i s ses 

et v e r t e s , q u i se s u p e r p o s e n t a u t r o n c c o m m e d e s c o 

l o n n e s à d e s c o l o n n e s . L a c o u r o n n e d e f eu i l l age qui 

s u r m o n t e l e s P a l m i e r s e n é v e n t a i l {foliispalmatis), te ls 

q u e l e M o r i c h e et l e Palma de sombrero d e la H a v a n e , 

r e p o s e s o u v e n t sur u n lit d e f e u i l l e s s è c h e s , c i r c o n s 

t a n c e q u i d o n n e à c e s a r b r e s u n c a r a c t è r e sévère et 

m é l a n c o l i q u e . D a n s q u e l q u e s P a l m i e r s e n p a r a s o l , dans 

l e M i r a g u a m a p a r e x e m p l e , la c o u r o n n e n e se c o m p o s e 

q u e d ' u n t r è s - p e t i t n o m b r e d e f e u i l l e s s u p p o r t é e s par 

d e m i n c e s p é t i o l e s . 

« 11 y a a u s s i d a n s la f o r m e e t d a n s la c o u l e u r des 

fruits p l u s d e var iété q u ' o n n e c r o i t e n E u r o p e . Les 

frui ts d u M a u r i t i a f l e x u e u x s o n t o v a l e s ; l e u r surface 

é c a i l l e u s e , b r u n e e t l u i s a n t e , l e u r d o n n e l 'aspect de 

j e u n e s p o m m e s d e p i n s . Q u e l l e d i f f é r e n c e e n t r e l ' é 

n o r m e c o c o t r i a n g u l a i r e , l e s b a i e s d u Dat t i er et les 

pe t i t e s d r u p e s d u C o r o z o ! Mais il n ' e s t p a s u n P a l m i e r 
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dont les fruits égalent en beauté ceux du Pirijao (Pihi-

guao) de San Fernando de Atabapo et de San Baltasar; 

ces fruits sont des pommes de deux à trois pouces 

d'épaisseur, de forme ovale , de couleur d o r é e , et 

pourprés sur une de leurs faces; ils ont une s u b s 

tance farineuse, ne laissent pas de semence et pendent 

en grappes pressées du sommet des troncs m a j e s 

tueux 1 . » 

Dans quelques espèces de Palmiers , les spathes qui 

enveloppent les spadices font entendre un bruit d i s 

tinct, lorsqu'elles viennent à s'entr'ouvrir tout à coup. 

Sir Richard Schomburgk a, comme moi , observé ce 

phénomène dans YOreodoxa olerácea'1. Cette bruyante 

eclosión de l'inllorescence des Palmiers rappelle le di

thyrambe de Pindare en l 'honneur du printemps, et 

le moment o ù , dans la ville argienne de Némée, le 

Dattier, entr'ouvrant ses bourgeons , annonce l'appro

che du printemps embaumé 3 . 

Trois formes de la plus grande beauté se retrouvent 

dans les contrées tropicales de toutes les parties du 

monde : les Palmiers, les Bananiers et les Fougères 

arborescentes. Les lieux où la chaleur et l 'humidité 

agissent simultanément sont ceux où la végétation est 

le plus luxuriante et offre les formes les plus diverses; 

aussi l'Amérique du Sud est-elle la plus belle partie de 

1 N o u s a v o n s d é j à m e n t i o n n é d a n s c e t o u v r a g e c e s b e a u x f r u i t s 

q u i s ' a g r è g e n t e n g r a p p e s a u n o m b r e d e 7 0 o u d e 8 0 , e t s o n t s u s 

c e p t i b l e s , c o m m e l e s b a n a n e s e t l e s p o m m e s d e t e r r e , d e p r é p a r a 

t i o n s d i v e r s e s . . 
8 lieisen in Britisch Guiana, t. 1, p. o 5 . 

* Cosmos, t. II, p . 9 d e la t r a d u c t i o n f r a n ç a i s e 
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la rég ion d e s P a l m i e r s . E n A s i e c e s a r b r e s sont, p l u s 

rares ; c e l a v i e n t p e u t - ê t r e d e c e q u e l a p o r t i o n c o n s i 

d é r a b l e d u c o n t i n e n t i n d i e n q u i es t s i t u é e s o u s l ' é q u a -

t e u r fut b o u l e v e r s é e et r e c o u v e r t e p a r la m e r , dans 

l e s p r e m i è r e s r é v o l u t i o n s d u g l o b e . N o u s n e savons 

p r e s q u e r i e n d e s P a l m i e r s q u i c r o i s s e n t e n A f r i q u e , 

e n t r e la b a i e d e B é n i n et l a c ô t e d ' A j a n , et e n g é n é 

ra l , a ins i q u e j e l'ai déjà fait o b s e r v e r , n o u s n e c o n 

n a i s s o n s q u ' u n t r è s - p e t i t n o m b r e d e P a l m i e r s a f r i ca ins . 

A p r è s l e s C o n i f è r e s et a p r è s l e s E u c a l y p t u s d e la fa

m i l l e d e s M y r t a c é e s , c e s o n t l e s P a l m i e r s q u i offrent 

l ' e x e m p l e d u p l u s g r a n d d é v e l o p p e m e n t v é g é t a l . Le 

C h o u - p a l m i s t e (Areca olerácea) f o u r n i t des t iges de 

4 9 à 5 2 m è t r e s d e h a u t e u r 1 . L e P a l m i e r à c i r e , no tre 

Ceroxylon andícola, q u e n o u s d é c o u v r î m e s d a n s la 

M o n t a g n e d e Q u i n d i u , e n t r e I b a g u e e t Car tago , atte int 

l a ta i l l e é n o r m e d e 5 2 à 5 8 m è t r e s . J 'ai p u m e s u r e r tout 

à m o n a i s e d e s t r o n c s d e c e t a r b r e , c o u p é s d a n s les 

b o i s . A p r è s l e C e r o x y l o n , l e p l u s h a u t d e t o u s les P a l 

m i e r s d ' A m é r i q u e m ' a p a r u ê t r e Y Oreodoxa Sancona 

q u e n o u s t r o u v â m e s e n f l eur p r è s d e I l o l d a n i l l a , dans 

la v a l l é e d e C a u c a , et q u i f ourn i t u n b o i s d e c o n s t r u c 

t ion t r è s - d u r , e x c e l l e n t d e t o u t p o i n t . S i , m a l g r é la 

q u a n t i t é é n o r m e d e frui ts q u e p r o d u i t u n s e u l t ronc , 

il n ' e x i s t e p a s , d a n s c h a q u e e s p è c e , u n g r a n d n o m b r e 

d ' i n d i v i d u s s a u v a g e s , c e l a t i e n t s a n s d o u t e à ce q u e la 

p l u p a r t des fruits a v o r t e n t , et à c e q u ' u n e f o u l e d ' a 

n i m a u x d e t o u t e s l e s c l a s s e s l e u r f o n t u n e g u e r r e a c h a r -

1 A u g . de S a i n t - H i l a i r e , Morphologie végétale (1840), p . 176. 
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née. Il est vrai d e d i re auss i qu ' i l e x i s t e d a n s l e b a s s i n 

de l 'Orénoque des t r ibus e n t i è r e s q u i , d u r a n t p l u s i e u r s 

mois , se n o u r r i s s e n t d e fruits d e P a l m i e r s ' . 

1 « In pa lmet i s P i h i g u a o eons i t i s , s ingul i t r u n c i q u o t a n n i s fere 

400 fructus fe run t p o m i f o r m e s , t r i t u m q u e est v e r b u m i n t e r f ra t res 

Sancti Francisco, a d r i p a s Orinoci e t Guainiae d e g e n t e s , m i r e p i n -

guescere I n d o r u m c o r p o r a , quo t i e s u b c r e m P a l m * f ruc tum fun-

dant. » ( H u m b o l d t , de Diitributione geographica Plantarum, 

p.240. I 
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DR LA PHYSIONOMIE D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E X I . 

PARTICULARITÉS. 

M A L V A C É E S . 

O n c o m m e n c e , d è s q u ' o n a p a s s é l e s A l p e s , à voir 

appara î t re d e s M a l v a c é e s p l u s g r a n d e s q u e c e l l e s a u x 

q u e l l e s s o n t h a b i t u é s n o s y e u x , Ce s o n t , p r è s d e N i c e 

et. e n D a l m a t i e , l e Lavatera arbórea; e n L i g u r i e , l e 

Lavatera olbia. N o u s a v o n s i n d i q u é p r é c é d e m m e n t 

l e s d i m e n s i o n s d u B a o b a b o u A r b r e à P a i n de S i n g e s . 

A l a f o r m e d e s M a l v a c é e s se r a t t a c h e n t : l es B u t t n é -

r i a c é e s , q u e l e s b o t a n i s t e s m ê m e e n r a p p r o c h e n t , et 

p a r m i l e s q u e l l e s o n p e u t c i t e r l e Slerculia, YHerman*-

nia et l e Theobronia Cacao a u x l a r g e s f e u i l l e s , r e m a r 

q u a b l e s u r t o u t par l e s f leurs q u i s ' é c h a p p e n t de 

l ' é c o r c e d u t r o n c e t d e s r a c i n e s ; l e s B o m b a c é e s (Adan-

sonia, Ilelicteres e t Cheirostemon); en f in l e s T i l i acées 

[Sparm.annia africana). E e s p l u s m a g n i f i q u e s r e p r é 

s e n t a n t s des M a l v a c é e s s o n t ^ n o t r e Cavauillesia plata-
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nifolia de T u r b a c o , p r è s C a r t h a g è n e , d a n s l ' A m é r i q u e 

du Sud , et u n arbre c é l è b r e , qui a d e l 'aff inité a v e c 

YOchroma, n o t r e Cheirostemon plalanoides1, d o n t l e s 

étamines s o u d é e s , s o r t a n t d ' u n e b e l l e l l e u r p u r p u r i n e , 

r e s s e m b l e n t à u n e m a i n o u à u n e griffe . D a n s t o u t 

le M e x i q u e , il n ' e x i s t e q u ' u n s e u l i n d i v i d u , u n e ' s e u l e 

souche a n t i q u e d e c e t t e p l a n t e m e r v e i l l e u s e . On cro i t 

que l 'arbre fut p l a n t é , i l y a e n v i r o n 5 0 0 a n s , par u n 

des rois d e T o l u c a , c o m m e u n é c h a n t i l l o n d e p l a n t e s 

é trangères . J'ai m e s u r é la h a u t e u r d u l i e u o ù cro î t 

l 'Arbre d e s Mani tas (Arbol de las Manitas), e t je l 'ai 

trouvé é l e v é d e 2 , 6 9 0 m è t r e s a u - d e s s u s du n i v e a u 

de l 'Océan . P o u r q u o i n ' e n e x i s t e - t - i l q u ' u n s e u l e x e m 

pla ire? D ' o ù l e s ro i s d e T o l u c a t i r è r e n t - i l s l e j e u n e 

plant ou la s e m e n c e ? Il est é g a l e m e n t di f f ic i le d e 

c o n c e v o i r p o u r q u o i M o n t é z u m a n ' e n p o s s é d a i t pas d e 

parei ls d a n s s e s j a r d i n s b o t a n i q u e s d e I l u a x t e p e c , d e 

C h a p o l t e p e c e t d ' I z t a p a l a p a n , q u e D e m a n d e z * , l e 

m é d e c i n de P h i l i p p e II, p û t m e t t r e à prof i t , e t d o n t 

il reste e n c o r e q u e l q u e s t r a c e s . O n n e s ' e x p l i q u e pas 

m i e u x c o m m e n t c e t arbre n e t r o u v a pas p l a c e p a r m i 

les d e s s i n s d 'obje t s re lat i f s à l ' h i s t o i r e n a t u r e l l e q u e 

N e z a h u a l c o y o t l , ro i d e T e z c u c o , avai t fait e x é c u t e r , 

u n d e m i - s i è c l e avant l 'arr ivée d e s E s p a g n o l s . O n a s 

s u r e q u e l ' A r b r e à Mains e x i s t e à l 'é tat s a u v a g e d a n s 

1 Macpalxochiquahuitl chez les Mexica ins , de macpalli, le c r e u x 

de la m a i n , Arbolde las Manitas chez les Espagno l s . 
8 F ranc i sco H e r n a n d e z , m é d e c i n d u ro i d ' E s p a g n e Ph i l ippe I I , a 

pub l i é , en l a t i n , l'Histoire des plantes, des animaux et des miné

raux du Mexique ( R o m e , 1651 , in-fol.) . C'est u n l ivre fort r a r e . 

(L. GO 
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l e s forêts d e G u a t i m a l a 1 . D a n s la z o n e t o r r i d e , n o u s 

a v o n s t r o u v é d e u x M a l v a c é e s , l e Sida Phyllanthos d e 

C a v a n i l l e s e t l e Sida Pichcnchensis, sur l ' A n t i s a n a et 

sur l e v o l c a n R u c u P i c h i n c h a , j u s q u ' à d e s h a u t e u r s de 

4 , 9 0 3 et d e 4 , 3 9 2 m è t r e s 2 . S e u l , l e Saxifraga Bous-

singaulli d e B r o n g n i a r t m o u l e e n c o r e d e 1 9 5 à 2 2 7 

m è t r e s a u - d e l à d e c e t t e l i m i t e , s u r l a p e n t e d u C h i m -

b o r a z o . 

1 H n m b o l d t e t B r m p l a n d , Plantes équinoxiales, 1 .1 , p . 82 , p l . 2 4 ; 

Essai politique sur la Nouvelle-Espagne, 1.1, p . 9 8 . 
s Plantes équinoxiales, t . I l , p . 1 1 3 , pl . H G . 
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C H A P I T R E X I I . 

PARTICULARITÉS. 

MIMOSES. 

Les f e u i l l e s d é l i c a t e m e n t p e n n é e s d e s M i m o s a , d e s 

Acac ia , d e s S c h r a n k i a et d e s D e s m a n t h u s s o n t b i e n 

v é r i t a b l e m e n t d e s f o r m e s t r o p i c a l e s ; c e p e n d a n t e l l e s 

ont auss i q u e l q u e s r e p r é s e n t a n t s e n d e h o r s d e s t r o p i 

ques . D a n s l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l , l ' a n c i e n c o n t i 

nent n e n o u s p r é s e n t e q u ' u n pet i t a r b u s t e a p p a r t e n a n t 

à cet te f a m i l l e : c ' e s t u n e p l a n t e d 'As ie , Y Acacia Ste-

phaniana, d é c r i t p a r M a r s c h a l l d e B i e b e r s t e i n , e t q u i , 

d 'après l e s n o u v e l l e s r e c h e r c h e s d e K u n t h , s e t r o u v e 

être u n e e s p è c e d u g e n r e Prosopis. Cet te p l a n t e s o c i a l e 

couvre l e s p l a i n e s a r i d e s d e l a p r o v i n c e d e S c h i r v a n , 

qui s ' é t e n d le l o n g d u K o u r (Cyrus), p r è s d u n o u v e a u 

S c h a m a c h , j u s q u ' a u x e n v i r o n s d e l ' a n c i e n A r a x e . 

Olivier l 'a t r o u v é e auss i p r è s d e B a g d a d . C'est Y Acacia 
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foins bipinnatis, dé jà s i g n a l é p a r B u x b a u m 1 , et qui 

s ' é tend au n o r d j u s q u ' à 42" d e l a t i t u d e 8 . E n A f r i q u e , 

Y Acacia gummifera d e W i l l d e n o w s ' a v a n c e j u s q u ' à 

M o g a d o r , c ' e s t - à - d i r e j u s q u ' à 32° d e l a t i t u d e b o r é a l e . 

D a n s l e n o u v e a u m o n d e , Y Acacia glandulosa, de 

M i c h a u x et Y Acacia brachyloba d e W i l l d e n o w o r n e n t 

l e s r i v a g e s d u Miss i s s ip i et d u T e n n e s s e e , a ins i q u e les 

s a v a n e s d e s I l l i n o i s . M i c h a u x a r e c o n n u q u e l e Schran

kia uncinata s ' é t e n d vers l e n o r d d e p u i s l a F l o r i d e 

j u s q u ' à la V i r g i n i e , c ' e s t - à - d i r e j u s q u ' a u 3 7 e degré 

de l a t i t u d e s e p t e n t r i o n a l e . L e Gleiditschia triacanthos 

p é n è t r e , d 'après B a r t o n , à l ' e s t d e s m o n t s A l l e g h a n y s , 

j u s q u ' a u 3 8 e e t à l ' o u e s t j u s q u ' a u 4 1 e d e g r é d e l a t i 

t u d e . L e Gleditschia rnonosperma s 'arrête d e u x d e g r é s 

p l u s a u s u d . T e l l e s s o n t l e s l i m i t e s d e s M i m o s a e n -

d e ç à d e l ' é q u a t e u r . D a n s l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l , 

p a r - d e l à l e t r o p i q u e d u C a p r i c o r n e , o n r e n c o n t r e d e s 

A c a c i a s à f e u i l l e s s i m p l e s j u s q u ' à la T e r r e d e D i é m e n . 

L ' A c a c i a cavenia, décrit, par M. C l a u d e Gay, cro î t aussi 

au C h i l i , e n t r e l e 3 0 e et l e 3 7 e d e g r é de la t i tude a u s 

t r a l e 3 . L e C h i l i n e p o s s è d e pas d e v é r i t a b l e M i m o s a ; 

m a i s o n y t r o u v e tro i s e s p è c e s d ' A c a c i a . XJAcacia ca

venia, m ê m e d a n s l e n o r d d u C h i l i , n e d é p a s s e p a s 

4 m è t r e s d e h a u t e u r , e t d a n s la par t i e m é r i d i o n a l e , 

près d e s c ô t e s d e la m e r , i l n e s ' é l è v e j a m a i s à p l u s 

1 B u x b a u m (J . -Chr . ] , b o t a n i s t e a l l e m a n d , n é à M e r s b o u r g , en 

P rus se , e n 1094, m o r t en 17110. (L. G.) 
s Tableau des Provinces situées sur la côte occidentale de la mer 

Caspienne entre les fleuves Terek et Kour, 1798, p . 08 et 120. 
8 Moliua, Sloria naturale del Chili, 1782, p . 174. 
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de 32 cent imètres a u - d e s s u s d u s o l . L e s M i m o s a l e s p l u s 

sensibles q u e n o u s a y o n s v u s d a n s l ' h é m i s p h è r e b o r é a l 

de l 'Amérique du S u d s o n t , a p r è s l e Mimosa pudica . 

le Mimosa dormiens, l e Mimosa somnians et l e Mimosa 

somniculosa. L ' irr i tabi l i té d e s S e n s i t i v e s d ' A f r i q u e avai t 

été r e m a r q u é e dé jà par T h é o p h r a s t e et par P l i n e , m a i s 

la première d e s c r i p t i o n d e s S e n s i t i v e s (Dormideras) 

de l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e se t r o u v e d a n s H e r r e r a 1 . 

Ces p lantes a t t i r èrent p o u r la p r e m i è r e fo i s l ' a t t e n t i o n 

des E s p a g n o l s e n 1 5 1 8 , d a n s l e s s a v a n e s q u i e n t o u r e n t 

Nombre de D i o s : « E l l e s p a r a i s s a i e n t c o m m e u n e 

chose s e n s i b l e * , » dit I l e r r e r a . O n voya i t l e s f e u i l l e s 

se contracter l o r s q u ' o n l e s e f f leurai t a v e c l a m a i n ; i l 

n'en était p a s a ins i l o r s q u ' o n l e s t o u c h a i t a v e c u n 

fétu de p a i l l e . N o u s a v o n s d é c o u v e r t , d a n s les p e 

tits marais q u i e n t o u r e n t la v i l l e d e M o m p o x , s u r l e 

Rio Magda lena , u n e j o l i e e s p è c e d e M i m o s é e f l o t t a n t e , 

que n o u s a v o n s n o m m é e Dcsmanthus lacustris3. S u r 

les A n d e s d e C a x a m a r c a , n o u s a v o n s t r o u v é d e u x 

espèces d e M i m o s a a l p e s t r e s {Mimosa montana e t Aca-

1 He r rc ra -Tordes i l l a s (An ton io ) , h i s to r i en e s p a g n o l , n é e n 1550, 

mort en 1029, fat n o m m é , p a r Ph i l ippe II, s ec r é t a i r e d 'É ta t e t p r e 

mier h is tor ien des Indes e t des Cast i l les . On a de lu i u n g r a n d n o m 

bre d 'ouvrages , m a i s n o u s n ' avons à c i ter ici que sa Description des 

Indes occidentales (Madr id , 1601 , in - t ' o l . , t r a d . e n f r a n ç a i s , P a r i s , 

1622], et son Histoire générale des gestes des Castillans dans les 

îles de Terre-Ferme de l'Océan, de l ' a n 1492 à 1534 (Madrid , 1 6 0 1 -

1615, 4 vol . in - fo l . ; t r a d . f r ança i se p a r Nicolas de La C o s t e , 3 vol. 

in -4° , P a r i s , 1660-1671) . (L. G.) 
a ci P a r e c e n cornu cosa sens ib le . » 
3 Elle est r e p r é s e n t é e d a n s n o s Plantes éguinoxiules ( t . I» P- H 5 > 

pl. 16). 
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cia revoluta), à 2 , 6 6 1 e t 2 , 9 2 4 m è t r e s a u - d e s s u s de 

l ' o c é a n P a c i f i q u e . 

J u s q u ' i c i o n n'a p a s v u , s o u s la z o n e t e m p é r é e , de 

v é r i t a b l e M i m o s a , d a n s l e s e n s q u e W i l l d e n o w a t tache 

à c e n o m , n i m ê m e d ' I n g a . \J Acacia Julibrissin d ' O 

r i e n t , c o n f o n d u p a r F o r s k a l a v e c l e Mimosa arbórea, 

e s t , d e t o u s l e s A c a c i a s , c e l u i q u i s u p p o r t e l e m i e u x 

l e f r o i d . On a p u v o i r , d a n s l e j a r d i n b o t a n i q u e de 

P a d o u e , u n M i m o s a d o n t l a t i g e é l e v é e avait u n e épa i s 

s e u r c o n s i d é r a b l e , e t qui cro i s sa i t e n p l e i n a i r , b i e n 

q u e la c h a l e u r m o y e n n e d e P a d o u e so i t a u - d e s s o u s 

d e 1 0 ° , 5 . 
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D E LA P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E X I I I . 

PARTICULARITÉS. 

BRUYÈRES. 

E n c h e r c h a n t à re tracer la p h y s i o n o m i e d e c e s p l a n 

tes, n o u s n e c o m p r e n o n s p a s , s o u s l e n o m d e B r u y è r e s , 

toute la f a m i l l e n a t u r e l l e d e s É r i c é e s , à l a q u e l l e la r e s 

s e m b l a n c e et l ' a n a l o g i e d e s p a r t i e s florales o n t fait r a t 

tacher l e s R h o d o d e n d r o n , l e s B e f a r í a , l e s G a u l t h e r i a e t 

l e s E s c a l l o n i a . N o u s n o u s b o r n o n s à la f o r m e si c o n c o r 

dante e t si c a r a c t é r i s t i q u e d e s d i v e r s e s e s p è c e s d ' E r i c a , 

en y c o m p r e n a n t l e C a l l u n a (Erica vulgaris d e L i n n é ) . 

On l i t d a n s u n M é m o i r e m a n u s c r i t d e M. K l o t z s c h 1 : 

« T a n d i s q u e V Erica carnea, Y Erica tetralix, Y Erica 

cinerea et l e Calluna vulgaris c o u v r e n t d e v a s t e s p l a i n e s 

e n A l l e m a g n e , e n F r a n c e , e n A n g l e t e r r e , e t s ' é t e n 

d e n t j u s q u ' à l ' e x t r é m i t é d e la N o r v è g e , la p a r t i e m é r i -

1 Ueber die geographische Verbreitung der Erica-arten mit 

bleibender Blumenkrone. 
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d i o n a l c d e l ' A f r i q u e p r é s e n t e u n s i n g u l i e r m é l a n g e d 'e s 

p è c e s d i f f é r e n t e s . U n e s e u l e e s p è c e , Y Erica umbellala, 

o r i g i n a i r e d u c a p d e B o n n e - E s p é r a n c e , a l e p r i v i l è g e 

de r e p a r a î t r e d a n s l e n o r d de l ' A f r i q u e , e n E s p a g n e 

e t e n P o r t u g a l , h'Erica vagans e t Y Erica arbórea a p 

p a r t i e n n e n t auss i a u x d e u x r ives o p p o s é e s d e l a M é d i 

t e r r a n é e . O n r e n c o n t r e Y Erica vagans d a n s l e n o r d d e 

l ' A f r i q u e , p r è s d e M a r s e i l l e , e n S i c i l e , e n D a l m a t i e 

e t m ê m e e n A n g l e t e r r e ; Y Erica arbórea c ro î t e n 

E s p a g n e , e n I s t r i e , e n I ta l i e e t d a n s l e s î l e s C a n a 

r i e s . » 

L a B r u y è r e c o m m u n e {Calluna vulgaris d e S a l i s -

b u r y ) c o u v r e d e s e s p a c e s i m m e n s e s de sa v é g é t a t i o n 

u n i f o r m e , d e p u i s l ' e m b o u c h u r e d e l ' E s c a u t j u s q u ' a u 

r e v e r s o c c i d e n t a l d e s m o n t s O u r a l s . 

A u - d e l à d e c e s m o n t a g n e s , l e s C h ê n e s e t l e s B r u y è r e s 

d i s p a r a i s s e n t . C e s d e u x v é g é t a u x s o n t i n c o n n u s d a n s 

t o u t l e n o r d d e l ' A s i e e t d a n s t o u t e la S i b é r i e , j u s q u ' à 

l ' o c é a n P a c i f i q u e . G m e l i n 1 e t l e g r a n d n a t u r a l i s t e 

P a l l a s 2 o n t dé jà e x p r i m é l ' é t o n n e m e n t q u e l e u r c a u s a 

1 Flora ¡ibérica, t . IV, p . 1 2 9 . — J e a n - G e o r g e s Gmel in , médec in et 

n a t u r a l i s t e , n é à T u b i n g c n , e n A l l e m a g n e , l ' an 1709, m o r t en 1755, 

p a s s a la p lus g r a n d e par t ie de sa vie en Russ ie où le g o u v e r n e m e n t 

l ' employa à des expéd i t ions sc ien t i f iques e t à professer l a ch imie e t 

l ' h i s to i re n a t u r e l l e . On lu i doi t la Flore de Sibérie (Flora siberica, 

S a i n t - P é t e r s b o u r g , 4 vol . i n - 4 ° , 1747-1770) ; e t Voyage en Sibérie, 

pu b l i é e n l a n g u e a l l e m a n d e (Ga : t t i ngue , 1 7 5 1 , 4 vol . in-4°). — Son 

n e v e u , S a m u e l - T h é o p h i l e Gmel in , auss i n a t u r a l i s t e e t m é d e c i n , fut 

appe l é à son t o u r en Russ ie p o u r y e n s e i g n e r la b o t a n i q u e . Ce d e r 

n i e r fit é g a l e m e n t des voyages sc ient i f iques e t p u b l i a des ouv rages 

t r è s - e s t i m é s . (L. G.) 
s Flora russiea, t . I o r , I I e p a r t . , p . 58 . (Voir s u r Pal las la n o t e 2 

d e la page 110.) 
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la d i spar i t ion d u Calluna vulgaris. C e l l e p l a n t e s ' é v a 

nouit sur l e p e n c h a n t or i enta l d e l ' O u r a l , p l u s c o m 

p l è t e m e n t e t p l u s s u b i t e m e n t e n c o r e q u e n e l e f e r a i e n t 

croire les p a r o l e s de P a l l a s ' . C h a m i s s o , A d o l p h e E r m a n 

et Henri Ki t t l i t z , o n t r e c u e i l l i au K a m s c h a t k a et sur 

la côte n o r d - o u e s t d e l ' A m é r i q u e , des A n d r o m è d e s , 

mais pas u n s e u l Call u n a . L e s n o t i o n s e x a c t e s q u e 

nous a v o n s m a i n t e n a n t s u r la t e m p é r a t u r e m o y e n n e 

des d iverses par t i e s d e l 'As ie s e p t e n t r i o n a l e , a ins i q u e 

sur la d i s t r i b u t i o n d e la c h a l e u r a n n u e l l e d a n s les 

différentes s a i s o n s , n e n o u s s o n t d ' a u c u n s e c o u r s p o u r 

exp l iquer l ' a b s e n c e c o m p l è t e d e B r u y è r e s à l 'est d e 

l 'Oural . J o s e p h H o o k e r 2 a réuss i à traiter avec u n e 

g i a n d e s a g a c i t é l e s d e u x p h é n o m è n e s o p p o s é s q u e 

présente la d i f fus ion des p l a n t e s , à savoir : la r e s s e m 

b l a n c e d e l a v é g é t a t i o n sur d e g r a n d e s sur faces u n i 

f o r m e s 3 et l ' i n t e r r u p t i o n s u b i t e d e s m ô m e s e s p è c e s v é 

g é t a l e s 4 . Ex i s t e - t - i l q u e l q u e s e s p è c e s d 'Er ica d a n s l ' A s i c 

c e n t r a l e ? L a p l a n t e t r o u v é e sur l e p la teau du N é p a u l 

avec d 'autres p l a n t e s e u r o p é e n n e s , e t d é c r i t e par S a u n 

ders, d a n s l e V o y a g e d e T u r n e r au T i b e t s , c o m m e u n 

Erica vulgaris, e s t , d 'après u n e c o m m u n i c a t i o n de 

Robert B r o w n , u n e A n d r o m è d e , p r o b a b l e m e n t XAndro-

1 II se borne à dire : ce Ultra uralcnse jugum sensim deficit, vix in 
isclcnsibus cam pis rarissime apparet et ulteriori Sibiria) plane deest.» 

2 Dans le livre intitulé : Botany oj the antarctic Voyage of the 
krebus and Terror (1844), p. 210. 

3 Uniformity of surface accompanied by a similarity of vegetation. 
" Instances of a sudden change in the vegetation unaccompanied 

w i t h any diversity of geological and other feature. 
& Philosophical transactions, t. LXXIX, p. 8 9 . 
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meda fastigiata d e W a l l i c h . O n n e s ' e x p l i q u e p a s m i e u x 

l ' a b s e n c e d u Calluna vulgaris e t d e t o u t e s l e s e s p è c e s 

d ' E r i c a d a n s l a p a r t i e c o n t i n e n t a l e d e l ' A m é r i q u e ; car 

ce t t e p l a n t e e x i s t e a u x A ç o r e s et e n I s l a n d e . O n n e l'a 

p a s d é c o u v e r t e j u s q u ' i c i au G r o e n l a n d , m a i s , i l y a 

q u e l q u e s a n n é e s , e l l e a é t é t r o u v é e au b a n c d e T e r r e -

N e u v e . L a f a m i l l e n a t u r e l l e d e s É r i c é e s m a n q u e auss i 

c o m p l è t e m e n t à l ' A u s t r a l i e , o ù e l l e est r e m p l a c é e par 

l e s É p a c r i d é e s . L i n n é n 'a d é c r i t q u e 1 0 2 e s p è c e s d ' E r i c a . 

S u i v a n t M. K l o t z s c h , i l e x i s t e d a n s c e g e n r e , e n ayant 

s o i n d ' e x c l u r e t o u t e s l e s v a r i é t é s , 4 4 0 e s p è c e s b i e n 

d i s t i n c t e s . 
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DE LÀ P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E X I V . 

P A R T I C U L A R I T É S . 

C A C T D S . 

Si l 'on s é p a r e l a f a m i l l e n a t u r e l l e d e s O p u n t i é e s 

Grossular iées ( R i b e s ) , et q u e l ' on a d m e t t e p o u r c e 

groupe l e s l i m i t e s p r o p o s é e s par K u n t h 1 , o n p e u t 

cons idérer t o u t e l a f a m i l l e d e s C a c t u s c o m m e e x c l u s i 

vement a m é r i c a i n e . Je n ' i g n o r e p a s q u e R o x b u r g h , 

dans sa Flora indica i n é d i t e , m e n t i o n n e d e u x e s p è c e s 

de Cactus q u i , s e l o n l u i , s o n t propres a u x c o n t r é e s 

s u d - e s t d e l ' A s i e : l e Cactus indicus et le Cactus chi-

nensis. Ces d e u x e s p è c e s t r è s - r é p a n d u e s s o n t s a u v a g e s 

ou r e d e v e n u e s s a u v a g e s , et d i f fèrent d u Cactus Opun

tia et d u Cactus coccinellifer. Il y a l i e u d e s ' é t o n n e r 

pourtant q u e l a p l a n t e i n d i e n n e n 'a i t p o i n t d e n o m 

dans 1 a n c i e n n e l a n g u e s a n s c r i t e . L e Cactus chmensis 

1 Handbuch der Botanik, p. 600. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



a é t é i n t r o d u i t p a r la c u l t u r e d a n s l ' î l e S a i n t e - H é l è n e . 

A u n e é p o q u e o ù la d i f f u s i o n o r i g i n a i r e des v é g é t a u x 

e x c i t e e n f i n u n i n t é r ê t g é n é r a l , i l f aut e s p é r e r q u e d e 

n o u v e l l e s r e c h e r c h e s l è v e r o n t t o u s l e s d o u t e s q u ' o n a 

m a i n t e s fois e x p r i m é s sur l ' e x i s t e n c e d e s O p u n t i é e s 

d e l 'As i e . M ê m e d a n s l e r è g n e a n i m a l , o n voit c e r 

t a i n e s f o r m e s s e p r o d u i r e i s o l é m e n t . C o m b i e n de 

t e m p s n ' a - t - o n pas c o n s i d é r é l e s T a p i r s c o m m e u n e 

e s p è c e c a r a c t é r i s t i q u e d u n o u v e a u m o n d e ! Et p o u r t a n t 

o n a r e t r o u v é e x a c t e m e n t l e T a p i r a m é r i c a i n d a n s c e 

lu i d e M a l a c c a , l e Tapiras indiens d e C u v i e r . 

B i e n q u e l e s C a c t u s a p p a r t i e n n e n t p r o p r e m e n t aux 

t r o p i q u e s , q u e l q u e s e s p è c e s c e p e n d a n t ont l e u r patr ie 

d a n s la z o n e t e m p é r é e : l e Cactus vivipara et l e Cac

tus missuriensis h a b i t e n t l a L o u i s i a n e et l e s b o r d s d u 

M i s s o u r i . B a c k vit a v e c s u r p r i s e , d a n s s o n v o y a g e a u x 

r é g i o n s s e p t e n t r i o n a l e s , l e s b o r d s d u R a i n y - L a k e , par 

48° 4 0 ' d e l a t i t u d e , 95° 1 5 ' d e l o n g i t u d e , e n t i è r e m e n t 

c o u v e r t s d e Cactus Opuntia. A u s u d d e l ' é q u a t e u r , l e s 

e s p è c e s d e C a c t u s n e s ' é t e n d e n t p a s a u - d e l à d u Rio 

I ta la ( l a t . 36° ) et d u R i o B i o b i o ( la t . 37° 1 5 ' ) . D a n s la 

p a r t i e i n t e r t r o p i c a l e d e la c h a î n e d e s A n d e s , j 'a i v u d i 

v e r s e s e s p è c e s d e C a c t u s , t e l l e s q u e l e Cactus sepium, 

l e Cactus chlorocarpus, et l e Cactus Bonplandii sur 

d e s p l a i n e s é l e v é e s d e 2 , 9 2 4 à 3 . , 248 m è t r e s ; m a i s 

Y Opuntia Ovallei d u C h i l i , d o n t M. C l a u d e Gay a 

e x a c t e m e n t d é t e r m i n é l e s l i m i t e s s u p é r i e u r e et i n f é 

r i e u r e , à l 'a ide d e m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s , p r é s e n t e 

u n c a r a c t è r e b e a u c o u p p l u s a l p e s t r e e n c o r e . Ce Cactus 

a d e s f leurs j a u n e s e t u n e t ige r a m p a n t e ; i l n e d e s -
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cend p a s a u - d e s s u s d e 2 , 0 5 6 m è t r e s , e t a t te int la l i g n e 

des n e i g e s é t e r n e l l e s , qu ' i l f ranchi t m ê m e q u e l q u e f o i s , 

là où s ' é l è v e n t d e s r o c h e r s i s o l é s q u e la n e i g e n'a p a s 

envah i s . L e s d e r n i e r s s p é c i m e n s de ce t te p l a n t e o n t 

été r e c u e i l l i s sur d e s p o i n t s s i t u é s à 4 , 1 6 4 m è t r e s 

a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r 1 . Q u e l q u e s e s p è c e s 

cY Echinocactus a p p a r t i e n n e n t auss i a u x p l a n t e s a l 

pestres du C h i l i . L e Cactus (Cereus) lanatus, n o m m é 

par l e s i n d i g è n e s Piscol, q u i p o r t e d e b e a u x fruits 

rouges et est r e c o u v e r t d ' u n e l a i n e é p a i s s e , fait u n 

s ingul i er c o n t r a s t e a v e c l e Cactus senilis, garn i d 'un 

poil fin et si r e c h e r c h é . D a n s n o t r e voyage au f leuve 

des A m a z o n e s , n o u s a v o n s t r o u v é l e Cereus lanatus au 

Pérou , p r è s d e G u a n c a b a m b a . L e s d i m e n s i o n s d e s 

C a c t é e s , g r o u p e s u r l e q u e l l e p r i n c e d e S a l m - D y c k a 

jeté l e p r e m i e r u n e si v ive l u m i è r e , p r é s e n t e n t l es 

oppos i t i ons l e s p l u s é t r a n g e s . L ' E c h i n o c a c t u s Wisli-

zeni a p l u s d e 2 m è t r e s d e tour sur p l u s d e 1 m è t r e 

de h a u t e u r , e t c è d e e n c o r e en g r a n d e u r à Y Echinocac

tus ingens d e Z u c c a r i n i e t à Y Echinocactus platyceras 

de L e m a i r c 2 . \JEchinocactus Stainesii a t te int 6 5 et 

m ê m e 81 c e n t i m è t r e s d e d i a m è t r e . L'Echinocactus Vis-

nago d u M e x i q u e a 9 7 c e n t i m è t r e s d e d i a m è t r e sur p l u s 

de 1 m è t r e 3 0 c e n t i m è t r e s de h a u t e u r , et p è s e d e 3 4 3 

à 9 7 9 k i l o g r a m m e s , t a n d i s q u e l e Cactus nanus q u e n o u s 

avons r e c u e i l l i près de S o n d o r i l l o , d a n s la p r o v i n c e de 

•laen, e s t si pe t i t et si f a i b l e m e n t e n r a c i n é d a n s l e sab le 

qu'i l res te a t t a c h é s o u v e n t a u x p a t t e s des c h i e n s . Les 

1 Claude Gay, Flora chile.71s.is, 1848, p. 30. 

* Wislizeuus, Tour to norlhern Mexico, 1848, p. 97. 
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1 De rave, raven, feu i l le , et de hala, e n j a v a n a i s halas, bois . 

M e l o c a c t u s r e m p l i s à l ' i n t é r i e u r d ' u n e m o e l l e a q u e u s e , 

d u r a n t l e s m o i s l e s p l u s s e c s d e l ' a n n é e , s o n t u n e v é 

r i table s o u r c e v é g é t a l e ; tel e s t l e R a v e n a l a rie Mada

g a s c a r , d o n t l e n o m s ign i f i e , d a n s l a l a n g u e d u p a y s , 

feuille des bois L e s c h e v a u x et l e s m u l e t s s a u v a 

g e s l e s o u v r e n t e n l e s f r a p p a n t d e l e u r s s a b o t s , o p é 

r a t i o n d a n s l a q u e l l e i l l e u r arr ive s o u v e n t d e se b l e s 

s e r . L e Cactus Opuntia s 'est m e r v e i l l e u s e m e n t p r o 

p a g é , d e p u i s q u e l q u e s a n n é e s , d a n s l e n o r d de 

l ' A f r i q u e , e n S y r i e , e n G r è c e et d a n s tout l e m i d i de 

l ' E u r o p e . D e s c ô t e s d e l ' A f r i q u e , c e t t e p l a n t e a m ê m e 

p é n é t r é à l ' i n t é r i e u r d u p a y s , e t s 'est a s s o c i é e a u x 

p l a n t e s i n d i g è n e s . 

L o r s q u ' o n e s t a c c o u t u m é à n e vo ir l e s C a c t u s q u e 

d a n s l e s s e r r e s , o n s ' é t o n n e d e l ' é p a i s s e u r q u ' a c q u i è 

r e n t , d a n s l e s v i e i l l e s t i g e s , l e s f ibres l i g n e u s e s . L e s 

I n d i e n s s a v e n t q u e l e b o i s d u C a c t u s é c h a p p e à la 

c o r r u p t i o n et est d ' u n u s a g e e x c e l l e n t p o u r l e s r a m e s 

et l e s e u i l d e s p o r t e s . Il est d i f f ic i le d e r i e n i m a g i n e r 

d a n s l e m o n d e v é g é t a l d o n t l ' a spec t fasse s u r u n n o u 

v e a u v e n u u n e i m p r e s s i o m p l u s v ive e t p l u s d u r a b l e 

q u e l e s p l a i n e s a r i d e s d e C u m a n a , d e la N o u v e l l e -

R a r c e l o n n e , d e C o r o et, d e la p r o v i n c e J a ë n d e B r a c a -

m o r o s , t o u t e s c o u v e r t e s d e C a c t u s q u i s ' é l a n c e n t e n 

c o l o n n e s e t s e r a m i f i e n t c o m m e d e s c a n d é l a b r e s . 
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C H A P I T R E X V . 

PARTICULARITÉS. 

ORCHIDÉES. 

La f o r m e , p r e s q u e a n i m a l e par fo i s , d e s f leurs d e s 

Orch idées es t s u r t o u t r e m a r q u a b l e d a n s l e T o r i t o 

(notre Anguloa grandiflora), t r è s - r e n o m m é c h e z l e s 

A m é r i c a i n s d u S u d ; d a n s l e M o s q u i t o o u Restrepia 

antennifera, d a n s l e Fior del Espiritu Santo, q u i , s u i 

vant l e Prodrome de la Flore péruvienne^, e s t auss i 

une e s p è c e d ' A n g u l o a ; d a n s la f l eur , s e m b l a b l e à u n e 

f o u r m i , du Chiloglottis cornuta^; d a n s l e Bletia spe

ciosa d u M e x i q u e , e t d a n s c e t t e f o u l e si c u r i e u s e d e s 

Ophris e u r o p é e n n e s (0. musei fera, 0. api fera, 0. 

uranifera, 0. arachnites, e t c . ) . L e g o û t d e c e s p l a n t e s 

et d e l e u r s a d m i r a b l e s f l eurs a fait d e t e l s p r o g r è s e n 

E u r o p e , q u e l e n o m b r e d e s e s p è c e s c u l t i v é e s p a r l e s 

1 Florm peruvianx Prodromus (p . 118, p l . 26). 
s Hooker , Flora antarctica, p . 69. 
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f r è r e s L o d d i g e s , e n 1 8 4 8 , é ta i t é v a l u é à 2 3 6 0 . Ce 

n o m b r e q u i , e n 1 8 1 3 , n ' é ta i t q u e d e 1 1 5 , s 'était déjà 

é l e v é , e n 1 8 4 3 , à 1 6 5 0 . Q u e l t r é s o r d ' O r c h i d é e s e n 

c o r e i n c o n n u e s et c o u v e r t e s d e fleurs é c l a t a n t e s doit 

r e n f e r m e r l ' i n t é r i e u r d e l ' A f r i q u e , d a n s l e s c o n t r é e s 

o ù l e s e a u x a b o n d e n t ! M. L i n d l e y a d é c r i t 1 9 8 0 e s 

p è c e s d ' O r c h i d é e s d a n s s o n b e l o u v r a g e i n t i t u l é : Les 

genres et les espèces des Plantes orchidées *. V e r s la fin 

d e l ' a n n é e 1 8 4 8 , M. K l o t z s c h e n c o m p t a i t 3 5 4 5 . 

T a n d i s q u e s o u s l a z o n e t e m p é r é e e t s o u s la z o n e 

g l a c i a l e , o n n e t r o u v e q u e d e s O r c h i d é e s t erre s t re s , 

c ' e s t - à - d i r e a t t a c h é e s a u s o l , o n r e n c o n t r e à l a fo i s , 

d a n s l e s b e l l e s c o n t r é e s d e s t r o p i q u e s , l e s e s p è c e s t e r 

re s t re s e t l e s e s p è c e s p a r a s i t e s q u i c r o i s s e n t s u r les 

t r o n c s d e s a r b r e s {Epidendreœ). A l a p r e m i è r e s e c 

t i o n , c ' e s t - à - d i r e a u x O r c h i d é e s t e r r e s t r e s a p p a r t i e n 

n e n t l e s g e n r e s Neottia e t Cranichis p r o p r e s a u x t r o 

p i q u e s , a i n s i q u e la p l u p a r t d e s Habenaria. L e s deux 

g r a n d e s d i v i s i o n s d e s O r c h i d é e s o f frent a u s s i d e s p l a n 

t e s a l p e s t r e s ; n o u s a v o n s t r o u v é d e s r e p r é s e n t a n t s de 

l ' u n e e t d e l ' au tre sur l e s A n d e s d e la N o u v e l l e - G r e n a d e 

e t d e Q u i t o . P a r m i l e s O r c h i d é e s p a r a s i t e s , l e Masde-

vallia uniflora c r o i s s a i t à u n e é l é v a t i o n d e 3 , 1 1 8 m è -

1 The Genera and Species of the Orckydeous Plants. — J o h n 

L ind l ey , n a t u r a l i s t e a n g l a i s , p ro fesseur de b o t a n i q u e a u collège de 

l ' un ivers i té de L o n d r e s , e t c . , n é e n 1 7 9 9 , a p u b l i é d ' a u t r e s ouvrages 

e s t imés , e n t r e a u t r e s : Introduction à l'étude de la botanique. {In

troduction to Botany) ; Système rationnel de botanique [Natural 

System, e t c . ) ; Flore fossile, de la Grande-Bretagne [Fossil Flura, 

e t c . , 3 vol.) ; Flore, mediente (Flora medica) ; Traité d'horticu'ture 

(Theory of horticulture)- u n e Histoire botanique des Roses; u n e 

Pomologie anglaise, e tc . (L. G.) 
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très, le Cyrtochilum flexuosum a 3 , 0 7 9 m è t r e s , l e 

Bendrobium aggregatum à 188 m è t r e s p l u s b a s . P a r m i 

les espèces t erres tres , n o u s a v o n s t rouvé YAltensteinia 

paleacea près de L l o a C h i q u i t o , au p i e d d u v o l c a n d e 

Pichincha. S u i v a n t C l a u d e Gay, l e s O r c h i d é e s q u e 

l'on croit avoir v u e s sur d e s arbres à J u a n F e r n a n d e z 

ou à Chi loe , n ' é t a i e n t p r o b a b l e m e n t q u e d e s Pouére-

iia parasites qu i s ' a v a n c e n t au m o i n s j u s q u ' à 40° v e r s 

le sud. Dans la N o u v e l l e - Z é l a n d e , o n t r o u v e la f o r m e 

tropicale des O r c h i d é e s p a r a s i t e s q u i se s u s p e n d e n t 

aux b r a n c h e s d e s a r b r e s , j u s q u e s o u s l e 4 5 e d e g r é d e 

latitude a u s t r a l e . L e s O r c h i d é e s d e s î l e s d ' A u c k l a n d 

et de C a m p b e l l , l e Chiloglottis, l e Thelymitra e t 

XAcianthus c r o i s s e n t d a n s l e s p l a i n e s , au m i l i e u des 

Mousses. 

Il ex is te , d a n s l e r è g n e a n i m a l , a u m o i n s u n e f o r m e 

tropicale qu i s ' é t e n d p l u s l o i n e n c o r e v e r s l e s u d . L' î l e 

Macquar ie , s i t u é e s o u s 54° 4 9 ' d e l a t i t u d e , p l u s v o i 

sine p a r c o n s é q u e n t du p ô l e a n t a r c t i q u e q u e D a n l z i g 

ne l'est d u p ô l e a r c t i q u e , p o s s è d e u n p e r r o q u e t i n d i 

gène 

1 On peut consulter le chapitre des Orchidées dans le traité inti
tulé de Distributïone geographica Planturum, pp. 241-247. 
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D E L A P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E X V I . 

PARTICULARITES. 

CONIFÈRES. 

E n c o m p r e n a n t d a n s l a f a m i l l e d e s C o n i l è r e s l e s 

g e n r e s Dammara, Ephedra e t Gnetum d e l ' î le d e Java 

et d e l a N o u v e l l e - G u i n é e , q u i s'y r a t t a c h e n t p a r d e s ca

r a c t è r e s e s s e n t i e l s , m a i s q u i s ' en é c a r t e n t p a r la forme 

d e l e u r s f e u i l l e s e t l e u r c o n f i g u r a t i o n , c e t t e f a m i l l e 

p r e n d u n e t e l l e i m p o r t a n c e , si l ' o n c o n s i d è r e l e n o m 

b r e d e s i n d i v i d u s q u i c o m p o s e n t c h a q u e e s p è c e e t l e u r 

d i s t r i b u t i o n g é o g r a p h i q u e , e l l e c o u v r e d e s e s a g r o u p e -

m e n t s de si vas te s é t e n d u e s d e t e r r a i n , s o u s la z o n e 

t e m p é r é e d e l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l , q u ' o n doi t 

p r e s q u e s ' é t o n n e r d u p e t i t n o m b r e d e s e s p è c e s qu i 

l a d i v i s e n t . L e s C o n i f è r e s c o n n u e s n e r e p r é s e n t e n t 

p a s l e s t ro i s q u a r t s d e s P a l m i e r s d o n t o n p o s s è d e la 

d e s c r i p t i o n ; o n c o n n a î t m o i n s d e C o n i f è r e s q u e d ' A -

r o ï d é e s . Z u c c a r i n i , d a n s s o n s u p p l é m e n t à la M o r -
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phologie des C o n i f è r e s ' , e n c o m p t e 2 1 6 e s p è c e s , d o n t 

165 dans l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l et 51 d a n s l ' h é 

misphère m é r i d i o n a l . Ces n o m b r e s d o i v e n t , d ' a p r è s 

mes r e c h e r c h e s , ê t re répart i s a u t r e m e n t : car a v e c l e s 

espèces de Pinus, d e Cupressus, à'Ephedra e t d e Po-

docarpus, q u e M . B o n p l a n d et m o i a y o n s d é c o u v e r t e s 

dans la r é g i o n t r o p i c a l e d u P é r o u , d e Q u i t o , d e l a 

N o u v e l l e - G r e n a d e e t d e M e x i c o , l e n o m b r e d e s C o n i 

fères ne s 'é lève p a s , e n t r e l e s t r o p i q u e s , à m o i n s d e 4 2 . 

L'excellent o u v r a g e p u b l i é d e r n i è r e m e n t p a r E n d l i 

cher *, sous l e t i t re d e Synopsis Coniferarum, c o n t i e n t 

312 espèces d e c e s a r b r e s e x i s t a n t a c t u e l l e m e n t e t 1 7 8 

espèces a n t é d i l u v i e n n e s , e n f o u i e s d a n s la h o u i l l e , d a n s 

le grès b igarré , d a n s l a m a r n e i r i s é e e t d a n s l a f o r m a 

tion j u r a s s i q u e . U n d e s c a r a c t è r e s d e la F l o r e p r i m i t i v e 

est de n o u s offrir d e s f o r m e s v é g é t a l e s q u i , p a r l e u r 

affinité avec p l u s i e u r s f a m i l l e s d u m o n d e a c t u e l , r é 

vèlent la d i s p a r i t i o n d e b e a u c o u p d ' a n n e a u x i n t e r m é 

diaires. L e s C o n i f è r e s , si n o m b r e u s e s d a n s l ' a n c i e n 

monde , sont a s s o c i é e s s u r t o u t a u x P a l m i e r s et a u x 

Cycadées, m a i s d a n s l e s l i g n i t e s o u c o u c h e s d e c h a r -

1 Abhandlungen der Mathem. physikal. Classe des Akademie 

der Wissensehaften zu München, t . III, 1837-1843, p . 752 . 
2 End l icher ( É t i e n n e - L a d i s l a s ) , s ino logue et b o t a n i s t e a l l e m a n d , 

né à P r e s b o u r g en 1804, m o r t e n 1849. 11 é ta i t c o n s e r v a t e u r d u c a 

binet d 'his toire n a t u r e l l e de la cour de V i e n n e , d i r e c t e u r d u j a r d i n 

des p lantes et p ro f e s seu r à l ' un ivers i té de ce t t e v i l le , q u a n d , p e r -

danl la tè te a u mi l ieu d e s é v é n e m e n t s pol i t iques de l ' a n n é e 1848, il 

mit l u i - m ê m e i i n à ses j o u r s . Le n o m b r e de ses pub l i ca t i ons est t e l 

lement cons idé rab l e q u e n o u s n e pouvons s o n g e r à les r a p p e l e r d a n s 

une note . L ' o u v r a g e cité ici p a r H u m b o l d t es t le Synopsis Conife-

rarum San-Calli, i n - 8 ° , 1847. ( L . G . ) 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



b o n b r u n d e l a d e r n i è r e p é r i o d e o n r e t r o u v e d e s C o 

n i f è r e s , n o s P i n s e t n o s S a p i n s , m ê l é e s a v e c d e s C u -

p u l i f è r e s , d e s E r a b l e s e t d e s P e u p l i e r s ! . 

Si la sur face d u sol n e s ' é l eva i t pas à d e g r a n d e s 

h a u t e u r s e n t r e l e s t r o p i q u e s , l a f o r m e si c a r a c t é r i s t i 

q u e d e s a r b r e s à f e u i l l e s a c i c u l a i r e s sera i t r e s t é e i n 

c o n n u e a u x h a b i t a n t s d e c e s r é g i o n s . Je m e s u i s d o n n é 

b e a u c o u p de p e i n e p o u r d é t e r m i n e r , a v e c l e c o n c o u r s 

d e M. B o n p l a n d , l e s l i m i t e s s u p é r i e u r e et i n f é r i e u r e des 

C o n i f è r e s et d e s C h ê n e s d a n s l e s m o n t a g n e s d u M e x i q u e . 

L e s h a u t e u r s o ù c e s arbres 3 c o m m e n c e n t à cro î tre 

sont s a l u é e s a v e c j o i e par l e s v o y a g e u r s q u i v i e n n e n t 

d e s c ô t e s d e la m e r , c o m m e l ' a n n o n c e d ' u n c l i m a t 

d a n s l e q u e l la m a l a d i e m o r t e l l e d u vomissement noir 

(vomito prieto), l ' u n e d e s f o r m e s d e la f i èvre j a u n e , 

n 'a p a s e n c o r e p é n é t r é . La l i m i t e i n f é r i e u r e d e s C h ê 

n e s , e n p a r t i c u l i e r d u Quercus xalapensis, l ' u n e d e s 2 2 

e s p è c e s m e x i c a i n e s d o n t n o u s a v o n s d o n n é la p r e m i è r e 

d e s c r i p t i o n , est sur la r o u t e d e V e r a - C r u z à M e x i c o , 

u n p e u a u - d e s s o u s d e l a V e n t a d e E n c e r o , à 9 2 9 m è 

tres a u - d e s s u s d e la m e r . S u r la p e n t e o c c i d e n t a l e 

du p l a t e a u , e n t r e la m e r d u S u d et M e x i c o , la l i 

m i t e i n f é r i e u r e d e s C h ê n e s d e s c e n d u n p e u p l u s 

bas : e l l e c o m m e n c e a u p r è s d ' u n e c a b a n e q u ' o n 

a p p e l l e V e n t a d e l a M o x o n e r a , e n t r e A c a p u l c o et 

C h i l p a n z i n g o , à u n e h a u t e u r a b s o l u e d e 7 5 6 m è 

tres . J'ai r e m a r q u é u n e d i f f é r e n c e a n a l o g u e d a n s la 

1 Cosmos, t. I, pp . 324-329 et 549. 
2 Los P iña les y Enc ina l e s , Pineta et Çuerce/a. 
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limite infér ieure des forêts d e S a p i n s . D u c ô t é d e la 

mer du S u d , d a n s l ' A l t o d e l o s C a x o n e s , a u n o r d de 

Quaxiniquilapa, ce t t e l i m i t e est p o u r l e Pinus Monte-

zumœ de L a m b e r t , q u e n o u s p r î m e s d ' a b o r d p o u r l e 

Pinus occidcntalis d e Swartz , à 1 , 1 3 0 m è t r e s ; t a n d i s 

que du côté d e Y e r a - C r u z , vers l a C u e s t a de l S o l d a d o , 

elle ne c o m m e n c e pas avant 1 , 8 2 2 m è t r e s . Il e n est 

donc des C h ê n e s c o m m e d e s P i n s ; l e s u n s et l e s a u 

tres d e s c e n d e n t p l u s b a s d u cô té d e la m e r d u S u d q u e 

du côté d u g o l f e d e s A n t i l l e s . E n g r a v i s s a n t l e Cofre 

de Perote , je c o n s t a t a i q u e la l i m i t e s u p é r i e u r e -des 

Chênes était à 3 , 1 5 5 m è t r e s , c e l l e d u Pinus Monte-

zumœ, à 3 , 9 4 3 m è t r e s , près d e 6 5 0 m è t r e s a u - d e s s u s 

de la c i m e d e l ' E t n a . D è s l e m o i s d e févr ier , il é ta i t 

tombé à ce t te h a u t e u r d e s m a s s e s c o n s i d é r a b l e s d e 

neige. 

P lus est é l e v é e l a l i m i t e à l a q u e l l e l e s C o n i f è r e s 

m e x i c a i n e s c o m m e n c e n t à a p p a r a î t r e , p l u s o n est s u r 

pris de t r o u v e r d a n s l ' î l e d e C u b a u n e a u t r e e s p è c e 

de P i n , l e Pinus occidentalis d e S w a r t z , c r o i s s a n t e n 

rase c a m p a g n e o u sur l e s c o l l i n e s p e u é l e v é e s d e l ' I l e 

des P i n s . Il e s t vrai d e dire q u e , d a n s la par t i e d e l ' î l e 

s i tuée à l ' e x t r é m i t é d e la z o n e t rop ica le , l e b a r o m è t r e , 

q u a n d souff le l e v e n t du n o r d , d e s c e n d à 6° i . L e s P i n s 

de l ' î le d e C u b a s o n t m ê l é s à des P a l m i e r s et à des 

Acajous [Stoietenia). C o l o m b p a r l e , d a n s l e J o u r n a l d e 

son p r e m i e r v o y a g e d 'un pet i t b o i s d e p i n s (Pinal), 

qui ex i s ta i t p r è s d e Cayo d e Moya , d a n s la p a r t i e n o r d -

1 Diario delTA de nov. 1492. 
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es t de l ' î l e . A H a ï t i , p r è s du cap S a m a n a , l e Pinus oc-

cidmtalis d e s c e n d auss i d e la m o n t a g n e j u s q u e sur le 

b o r d d e l a m e r . L e s t r o n c s de c e s P i n s , p o u s s é s par le 

Gulf-stream d a n s l e g r o u p e d e s A ç o r e s , s u r l e s î les 

Grac iosa et F a y a l , s o n t u n d e s p r i n c i p a u x s i g n e s qui 

r é v é l è r e n t a u g r a n d n a v i g a t e u r l ' e x i s t e n c e d e terres 

i n c o n n u e s s i t u é e s vers l ' o u e s t E s t - o n f o n d é à croire 

q u e l e Pinus occidentalis m a n q u e c o m p l è t e m e n t à la 

J a m a ï q u e , m a l g r é l e s h a u t e s m o n t a g n e s q u e r e n f e r m e 

c e t t e î l e ? O n p e u t auss i s e d e m a n d e r q u e l l e e s p è c e de 

P i n l ' o n t r o u v e sur la c ô t e o r i e n t a l e d e G u a t i m a l a , 

p u i s q u e l e Pinus t.enuifolia d e B e n t h a m appart i ent 

e x c l u s i v e m e n t a u x m o n t a g n e s s i t u é e s p r è s de C h i -

n a n t a . 

Q u a n d o n j e t t e u n c o u p d ' œ i l g é n é r a l sur l e s e s 

p è c e s v é g é t a l e s q u i , d a n s l ' h é m i s p h è r e d u n o r d , f o r 

m e n t l a l i m i t e s u p é r i e u r e d e s a r b r e s , d e p u i s la z o n e 

g l a c i a l e j u s q u ' à l ' é q u a t e u r , o n t r o u v e , s e l o n W a h l e n -

b e r g , s u r l e m o n t S u l i t e l m a e n L a p o n i e , n o n des C o 

n i f è r e s , m a i s des B o u l e a u x . L e Betula alba d é p a s s e de 

b e a u c o u p la l i m i t e s u p é r i e u r e d u Pinus silvestris. D a n s 

l e s A l p e s , s o u s la z o n e t e m p é r é e (45° 4 5 ' l a t . ) , l e s B o u 

l e a u x r e s t e n t au c o n t r a i r e e n arr i ère d u Pinus picea 

d e D u B o i . L a l i m i t e e x t r ê m e est f o r m é e , d a n s les P y 

r é n é e s (42° 3 0 ' l a t . ) , p a r l e Pinus uncinata d e R a m o n d 

et l e Pinus silvestris, v a r i é t é rubra; d a n s la r é g i o n tro

p i c a l e d u M e x i q u e (19° -20° l a t . ) , par l e Pinus Monte-

zumœ, q u i l a i s s e l o i n d e r r i è r e l u i YAlnus toluccensis, 

1 Histoire de la géographie du nouveau continent, t . II, PP- 2 4 6 -

2 3 9 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



par le Quercus spicata e t l e Quercus crassipes; s o u s 

l'équateur, d a n s l e s m o n t a g n e s n e i g e u s e s d e Q u i t o , 

par YEscallonia myrtilloides, YArutia avicennifolia e t 

le Drymis Winten. Cet te d e r n i è r e e s p è c e , i d e n t i q u e 

au Drymis granatensis d e M u t i s et a u Wintera aroma-

tica de Murray , of fre , a ins i q u e l 'a p r o u v é J. I l o o k e r , 

dans sa Flore antarctique, l ' e x e m p l e l e p l u s e x t r a o r d i 

naire de la d i f f u s i o n d ' u n e m ê m e e s p è c e d 'arbre : e l l e 

s'étend e n effet s a n s i n t e r r u p t i o n d e p u i s l a p a r t i e m é 

ridionale d e l a t e r r e d e F e u et d e l ' î l e d e s E r m i t e s 

(Ermite-Island), o ù e l l e fut d é c o u v e r t e , e n 1 5 7 7 , d a n s 

l 'expédit ion d e D r a k e , j u s q u ' a u x m o n t a g n e s s e p t e n 

trionales d u M e x i q u e , s u r u n e é t e n d u e m é r i d i e n n e d e 

86 degrés , o u 2 , 1 5 0 l i e u e s . S u r l e s A l p e s h e l v é t i q u e s e t 

les P y r é n é e s , a i n s i q u e s u r l e s m o n t a g n e s d e l ' A s i e M i 

neure, et d a n s t o u s l e s l i e u x o ù c e n o s o n t p a s , c o m m e 

dans les r é g i o n s g l a c é e s d u N o r d , l e s B o u l e a u x , m a i s 

où ce sont l e s C o n i f è r e s q u i f o r m e n t , a u faîte d e s p l u s 

hautes m o n t a g n e s , l a l i m i t e s u p é r i e u r e d e s a r b r e s , o n 

voit m o n t e r à la s u i t e d e c e s a r b r e s , v e r s l e s c i m e s n e i 

geuses q u ' e l l e s c o u r o n n e n t d ' u n e m a n i è r e p i t t o r e s q u e , 

les B o s e s d e s A l p e s o u Rhododendron, r e m p l a c é e s , 

dans la S i l la d e Caracas e t d a n s l e P â r a m o d e S a r a -

guru , au P é r o u , p a r l e s fleurs p u r p u r i n e s d ' u n e a u t r e 

Ér i cée , par l e g e n r e g r a c i e u x d e s Befaria. L e s R o s e s 

des A l p e s q u i s u i v e n t i m m é d i a t e m e n t l e s C o n i f è r e s 

sont, e n L a p o n i e , l e Rhododendron laponicum; d a n s 

les Alpes h e l v é t i q u e s , l e Rhododendron ferrugineum e t 

le Rhododendron hirsutum; d a n s l e s P y r é n é e s , l e Rho

dodendron ferrugineum s e u l e m e n t , q u e D e C a n d o l l e a 
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c e p e n d a n t v u i so l é d a n s l e C r e u x d e V e n t , sur l e Jura, 

1 , 8 1 9 m è t r e s p l u s b a s , c ' e s t -à -d i re à la fa ib le h a u t e u r 

d e 1 , 0 0 7 à 1 , 1 3 7 m è t r e s . S u r l e C a u c a s e , a p r è s les 

C o n i f è r e s v i e n t l e Rhododendron caucasicum. S i l 'on 

v e u t p o u r s u i v r e j u s q u e s o u s l e s t r o p i q u e s l a d e r n i è r e 

z o n e v é g é t a l e v o i s i n e d e la l i g n e d e s n e i g e s , n o u s c i 

t e r o n s , d 'après n o s o b s e r v a t i o n s p e r s o n n e l l e s , d a n s la 

p a r t i e m é r i d i o n a l e d u M e x i q u e , l e Cnicus nivalis et le 

Chelone gentianoides ; d a n s la r é g i o n m o n t a g n e u s e et 

f ro ide d e la N o u v e l l e - G r e n a d e , d e s Espeletia c o t o n 

n e u x (E. grandiflora, E. corymbosa et E. argentea); 

d a n s la c h a î n e d e s A n d e s d e Q u i t o , l e Culcitium rufes-

cens, l e Culcitium ledifolium e t l e Culcitium nivale. 

Ces p l a n t e s , d o n t l e s fleurs s o n t j a u n e s e t qui a p p a r 

t i e n n e n t à l a f a m i l l e d e s C o m p o s é e s , r e m p l a c e n t , sous 

l ' é q u a t e u r , l e s E s p e l e t i a u n p e u p l u s s e p t e n t r i o n a u x 

d e la N o u v e l l e - G r e n a d e , q u i o n t a v e c e l l e s u n e res 

s e m b l a n c e f r a p p a n t e . 

C'est u n e d e s l o i s m e r v e i l l e u s e s d e la n a t u r e q u e 

l e s o i n q u ' e l l e p r e n d d e r e m p l a c e r c e r t a i n e s p l a n t e s 

par d ' a u t r e s s e m b l a b l e s et p r e s q u e i d e n t i q u e s , dans 

d e s c o n t r é e s q u e s é p a r e n t l e s m e r s o u d e g r a n d e s 

é t e n d u e s d e p a y s . Cet te l o i s ' a p p l i q u e m ê m e aux 

f o r m e s l e s p l u s r a r e s . D a n s l a f a m i l l e d e s Raf f l é s ia -

c é e s d e R o b e r t B r o w n , d é m e m b r e m e n t d e la fami l l e 

d e s C y t i n é e s , a u x d e u x Hydnores d e l ' A f r i q u e m é r i 

d i o n a l e , d é c r i t e s p a r T h u n b e r g e t D r é g e (Ilydnora 

africana et H. triceps), c o r r e s p o n d , d a n s l ' A m é r i q u e 

d u S u d , YHydnora americana d e H o o k e r . 

B i e n a u - d e s s u s d e l a l i m i t e des p l a n t e s a l p e s t r e s , des 
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Graminées et d e s L i c h e n s , a u - d e s s u s m ê m e de la l i g n e 

des ne iges é t e r n e l l e s , o n r e n c o n t r e e n c o r e , é p a r s e s e t 

isolées, a u g r a n d é t o n n e m e n t d e s b o t a n i s t e s , q u e l q u e s 

plantes p h a n é r o g a m e s q u i c r o i s s e n t s u r d e s r o c s r e s t é s 

en dehors d e la n e i g e , p e u t - ê t r e p a r l 'ef fet d e la c h a 

leur qui s ' é c h a p p e d e c r e v a s s e s b é a n t e s . Ce p h é n o m è n e 

se présente s o u s l e s t r o p i q u e s , auss i b i e n q u e s o u s l a 

zone t e m p é r é e . J 'ai déjà fait m e n t i o n d u Saxífraga 

Boussingaulti, q u i s ' é l ève sur l e C h i m b o r a z o , à 4 , 8 0 8 

mètres de h a u t e u r . D a n s l e s A l p e s s u i s s e s , u n e C a -

ryophyl l ée , l e Silène acaulis, a é t é v u e à 3 , 4 8 9 m è t r e s . 

Le Saxífraga Boussingaulti v é g è t e a ins i à 1 9 a m è t r e s , 

le Silène acaulis à 7 9 9 m è t r e s a u - d e s s u s d e l a l i g n e 

que tracent l e s n e i g e s sur l e C h i m b o r a z o et sur l e s 

A l p e s , à l ' é p o q u e d e l ' a n n é e o ù l ' on a o b s e r v é c e s 

p lantes . 

P a r m i n o s C o n i f è r e s e u r o p é e n n e s , Y Epicéa et l e 

Sapin p r é s e n t e n t d e s i n g u l i è r e s a n o m a l i e s d a n s l e u r 

d is tr ibut ion g é o g r a p h i q u e . T a n d i s q u e Y Epicéa {Pinus 

picea d e D u R o i , fouis compressa-tetragonis, n o m m é 

m a l e n c o n t r e u s e m e n t Pinus abies par L i n n é e t p a r la 

p lupart d e s b o t a n i s t e s d e n o t r e é p o q u e ) f o r m e la l i m i t e 

ex trême d e s a r b r e s d a n s l e s A l p e s h e l v é t i q u e s , à la h a u 

teur m o y e n n e d e 1 , 7 9 3 m è t r e s , e t q u e çà et là s e u l e 

m e n t l e s pet i t s A u n e s d e s m o n t a g n e s (Alnus viriolis D e 

C a n d . , Betula viridis W i l l d e n . ) s e h a s a r d e n t u n p e u 

plus p r è s d e la l i g n e d e s n e i g e s , l e S a p i n , au c o n t r a i r e 

(Pinus abies D u Ro i , Pinus picea L i n n . , foliis planis, 

pectinato-distichis, emarginatis), s 'arrête , s e l o n W a h l e n -

b e r g , 3 2 5 m è t r e s p l u s b a s . Y!Epicéa est i n c o n n u d a n s 
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l e m i d i de l ' E u r o p e ; o n n e l e r e n c o n t r e n i e n E s p a g n e , 

n i e n I ta l i e , n i e n G r è c e . M ê m e s u r l a p e n t e s e p t e n 

t r i o n a l e d e s P y r é n é e s , i l n 'appara î t q u ' à d e g r a n d e s 

h a u t e u r s , e t m a n q u e a b s o l u m e n t au C a u c a s e . L'Epicéa 

p é n è t r e b e a u c o u p p l u s avant d a n s l a S c a n d i n a v i e q u e 

l e S a p i n , q u i f o u r n i t , e n G r è c e , a u m o n t P a r n a s s e , 

a u T a y g è t e e t à l 'OEta, u n e v a r i é t é d o n t l e s a i g u i l l e s 

s o n t t r è s - a l l o n g é e s (YAbies Apollinis d e L i n k , foliis 

apice integris, breviter mucronatis l). 

D a n s l ' H i m a l a y a , l a f o r m e d e s C o n i f è r e s se d i s t i n g u e 

p a r sa p u i s s a n t e é p a i s s e u r et par la h a u t e u r d u t r o n c , 

a ins i q u e par l a l o n g u e u r d e s f e u i l l e s a c i c u l é e s . L e p r i n 

c ipa l o r n e m e n t d e c e s m o n t a g n e s e s t l e C è d r e D e o d w a r a , 

Pinus deodara d e R o x b u r g ( p r o p r e m e n t e n sanscr i t 

dêwa-dâru, b o i s d e s D i e u x ) , q u i a d e 3 à 4 m è t r e s d ' é 

p a i s s e u r , e t s ' é l ève , d a n s l e N é p a u l , à 3 , 5 7 3 m è t r e s 

a u - d e s s u s d u n i v e a u de l a m e r . Ce fut a v e c l e s Cèdres 

D e o d w a r a d e l ' H y d a s p e , a u j o u r d ' h u i l e B e h u t , q u e fut 

c o n s t r u i t e , i l y a 2 , 0 0 0 a n s , l a f lotte d e N é a r q u e 2 . L e 

d o c t e u r H o f f m e i s t e r , e n l e v é si j e u n e à la s c i e n c e , a 

t r o u v é d a n s l a v a l l é e d e D o u d e g a o n , s i t u é e d a n s l e 

JXépaul, a u n o r d d e s m i n e s d e c u i v r e d e D h o u n p o u r , 

1 Linnsea,X. XV, 1841 , p . 529 ; E n d l i c b e r , S y n o p s i s Coniferarum, 

p . 96 . 
8 K é a r q u e , c o m m a n d a n t e n chef de la flotte d ' A l e x a n d r e le G r a n d , 

c o n n u s u r t o u t p a r le voyage qu ' i l fit de l ' e m b o u c h u r e de l 'Hydaspe 

d a n s l ' I n d u s , j u s q u ' à B a b y l o n e , voyage d o n t le b u t é ta i t d ' exp lore r 

l 'océan I n d i e n . Sous le t i t r e de Voyaye de Néarque, \V. Vincen t a 

r é u n i et p u b l i é , e n a n g l a i s , t ou t ce q u e les a n c i e n s n o u s on t laissé 

s u r ce t te e x p é d i t i o n ; Billecoq en a d o n n é u n e t r a d u c t i o n f rança i se , 

P a r i s , 1800, i n -4° . (L. G.) 
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le Pinus longifolia d e R o y l e , o u Pin Tschelu, c o n 

fondu au m i l i e u d ' u n e forêt avec l e s h a u t e s t i g e s d u 

Phamœrops Martiana d e W a l l i c h l . D é j à , d a n s l e n o u 

veau c o n t i n e n t , c e m é l a n g e d e pineta e t d e palmeta 

avait é t o n n é l e s c o m p a g n o n s d e C o l o m b , a i n s i q u e l e 

rapporte l e c o n t e m p o r a i n e t l ' ami d e l ' a m i r a l , P i e r r e 

Martyr A n g h i e r a 2 . M o i - m ê m e , j 'a i v u d e s e m b l a b l e s a s 

soc iat ions , e t j e m e r a p p e l l e e n a v o i r é té f r a p p é p o u r 

la p r e m i è r e fo i s , s u r la r o u t e d ' A c a p u l c o à G h i l p a n -

z ingo . A c ô t é d e s P i n s e t d e s C è d r e s , l ' H i m a l a y a , d e 

m ê m e q u e l e p l a t e a u d u M e x i q u e , n o u r r i t a u s s i d e s 

Cyprès (Cupressus torulosa D o n . ) , d e s Ifs (Taxus wal-

lichiana Z u c c a r . ) , d e s P o d o c a r p u s (Podocarpus nerei-

folia R. B r o w n . ) , e t d e s G e n é v r i e r s (Juniperus squa-

mataDon. e t / , excelsa B i e b e r s t . ) . C e t t e d e r n i è r e e s p è c e 

se trouve é g a l e m e n t à S c h i p k e , d a n s l e T i b e t , d a n s 

l 'Asie M i n e u r e , e n S y r i e e t d a n s l e s î l e s d e l a G r è c e . 

A u c o n t r a i r e , l e s T h u y a , l es T a x o d i u m , l e s L a r i x e t l e s 

Araucar ia s o n t d e s f o r m e s du n o u v e a u c o n t i n e n t , q u i 

m a n q u e n t à l ' H i m a l a y a . 

I n d é p e n d a m m e n t d e s v i n g t e s p è c e s d e P i n s déjà o b 

servées a u M e x i q u e , l e s É t a t s - U n i s , d a n s l e u r é t e n d u e 

1 Hoffmeister , Briefe ans Indien, wahrend der Expédition des 

Prinsen Waldemar v.on Preussen, 1847, p , 3 5 1 . 
2 A n g h i e r a , De rébus oceanis et orbe nora décades, Décade III, 

1- 10, p . 68 . — A n g h i e r a ( P i e t r o Mart i re d ' ) , p lus c o n n u s o u s les 

noms de P i e r r e M a r t y r , cé lèbre h i s t o r i e n , n é à A r o n a , s u r le l ac 

Majeur, en 1 4 5 5 , m o r t à Grenade en 1520. On a de l u i , e n t r e a u t r e s 

o u v r a g e s , celui q u e cite I l u m b o l d t ; c 'est u n e h i s to i r e , e n dix l iv res , 

des découve r t e s faites en A m é r i q u e depu i s le p r e m i e r voyage de 

Colomb j u s q u ' e n 1323. (L. G.) 
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a c t u e l l e q u i s e p r o l o n g e j u s q u ' à l ' o c é a n P a c i f i q u e , r e n 

f e r m e n t q u a r a n t e - c i n q e s p è c e s d é c r i t e s , t a n d i s q u e l 'on 

e n c o m p t e q u i n z e s e u l e m e n t d a n s t o u t e l ' E u r o p e . Le 

g e n r e C h ê n e offre u n s e c o n d e x e m p l e d e la m ê m e d i f 

f é r e n c e , é g a l e m e n t à l ' a v a n t a g e d u c o n t i n e n t a m é r i 

c a i n . Ce c o n t r a s t e d e r i c h e s s e et d e p a u v r e t é t i e n t s a n s 

d o u t e à c e q u e l e n o u v e a u m o n d e e s t p l u s c o m p a c t e et 

se p r o l o n g e d a v a n t a g e d a n s l e s e n s d u m é r i d i e n . Q u a n t 

à ce t te c o n j e c t u r e d e T h u n h e r g q u ' u n g r a n d n o m b r e 

d e s P i n s d e l ' E u r o p e s ' é t e n d a i e n t , à t ravers l 'As ie s e p 

t e n t r i o n a l e , j u s q u ' a u x î l e s d u J a p o n , et l à se m ê l a i e n t 

a v e c u n e e s p è c e p u r e m e n t m e x i c a i n e , l e P i n W h e y -

m o u t h o u Pïnus Strobus d e L i n n é , e l l e a é t é t o u t r é 

c e m m e n t r é f u t é e d ' u n e m a n i è r e v i c t o r i e u s e , à la su i t e 

d e s c o n s c i e n c i e u s e s r e c h e r c h e s d e S i e b o l d e t de Z u c c a -

r in i . L e s P i n s q u e T h u n b e r g a pris p o u r d e s Con i f ères 

e u r o p é e n n e s s o n t p r o p r e s à l ' A s i e , e t t o u t à fait d i s 

t inc t s d e s e s p è c e s a v e c l e s q u e l l e s o n l e s avai t c o n f o n d u s . 

L ' E p i c c a d e T h u n b e r g (Pinus abies L i n n . ) e s t l e Pinus 

polita de S i e b o l d q u e l ' o n r e n c o n t r e s o u v e n t a u p r è s des 

t e m p l e s b o u d d h i s t e s ; s o n P i n c o m m u n d u n o r d (Pinus 

silvestris) e s t l e Pinus Massoniana L a m b . ; s o n Pinus 

cembra o u P i n C e i n b r o t d e l ' A l l e m a g n e et d e la S i b é 

rie e s t l e Pinus parvi flora S i e b . ; s o n M é l è z e c o m m u n 

(Pinus Larix) e s t l e Pinus leptolepis S i e b . ; e n f i n son 

Taxus baccalà, d o n t l e s c o u r t i s a n s j a p o n a i s m a n g e n t 

l e s fruits par p r é c a u t i o n , d a n s l e s l o n g u e s c é r é m o 

n i e s f o r m e u n g e n r e à part e t n 'e s t a u t r e q u e le 

1 T h u n b e r g , Flora Japonica, p . 223 . 
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Cephalolaxus drupacea S i e b . La v é g é t a t i o n d e s î l e s d u 

J a p o n , m a l g r é la p r o x i m i t é d e c e l l e s - c i d u c o n t i n e n t 

asiat ique, p r é s e n t e u n carac tère tout d i f férent . L e P i n 

W h e y m o u t h , q u e T h u n b e r g d o n n e c o m m e u n arbre 

du Japon, et q u i , d a n s c e c a s , offrirait u n r e m a r q u a b l e 

p h é n o m è n e , a u p o i n t d e v u e d e la g é o g r a p h i e b o t a 

n i q u e , est u n e e s p è c e t r a n s p l a n t é e , c o m p l è t e m e n t d i s 

t incte d e s P i n s d u n o u v e a u c o n t i n e n t ; c 'est l e Pinus 

korajensis S i e b , d e l a p r e s q u ' î l e d e C o r é e e t d u K a m t s 

chatka, q u i a pas sé d a n s l ' î le d e N i p o n . 

A u c u n e d e s c e n t q u a t o r z e e s p è c e s d e P i n s c o n n u e s 

jusqu'à c e j o u r n e se t r o u v e d a n s l ' h é m i s p h è r e m é r i 

d i o n a l ; car le Pinus Merkusii, d é c r i t par J u n g h u h n et 

par de V r i e s e , a p p a r t i e n t e n c o r e à la part ie de l ' î l e d e 

S u m a t r a , s i t u é e e n d e ç à d e l ' é q u a t e u r , a u dis tr ic t de 

Battas ; d e m ê m e l e Pinus insularis d ' E n d l i c h e r a p 

part ient a u x P h i l i p p i n e s , b i e n qu' i l ait é t é i n t r o d u i t 

d'abord d a n s Y Arboretum d e L o u d o n , s o u s l e n o m de 

Pinus limoriensis. D ' a p r è s l e s p r o g r è s a c c o m p l i s r é 

c e m m e n t e t a v e c u n e r a p i d i t é si h e u r e u s e d a n s l ' é t u d e 

de la g é o g r a p h i e d e s p l a n t e s , n o u s p o u v o n s c o n s i d é r e r 

c o m m e e x c l u e s d e l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l , o u t r e l e 

g e n r e Pinus, t o u t e s l e s e s p è c e s d e Cupressm, d e Sa-

lisburia ( G i n g k o ) , d e Cunninghamia [Pinus lanceolata 

L a m b . ) , d e T h u y a d o n t u n e e s p è c e , l e Thuya gigantea 

de Nuttall, a t t e i n t j u s q u ' à 5 5 m è t r e s d e h a u t e u r , sur 

les b o r d s d u B i o C o l u m b i a . On n e r e n c o n t r e n o n p l u s 

a u - d e l à d e l ' é q u a t e u r n i Juniperus m Taxodium {Schu-

bertia M i r b . ) . Je c r o i s p o u v o i r a j o u t e r ce d e r n i e r g e n r e 

avec d ' a u t a n t p l u s de s é c u r i t é q u e l e Schubertia ca-
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1 ( i ay , Flora chilensis, p . 340. 

pensis d e S p r e n g e l , p l a n t e q u i c ro î t au c a p d e B o n n e -

E s p é r a n c e , n 'e s t p a s u n Taxodium, m a i s f o r m e , dans 

u n e s e c t i o n toute d i f f é r e n t e d e s C o n i f è r e s , u n g e n r e par 

t i c u l i e r qu i a r e ç u d ' E n d l i c h e r l e n o m d e Widringtonia. 

C e t t e a b s e n c e d a n s l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l d e s vé 

r i t a b l e s A b i é t i n é e s , d e s J u n i p é r é e s , d e s C u p r e s s i n é e s 

e t d e t o u t e s l e s T a x o d i n é e s , a i n s i q u e d u Torreya, d u 

Salisburia adiantifolia et d u Cephalotaxus, g e n r e ap

p a r t e n a n t à la t r ibu d e s T a x i n é e s , n o u s r e p o r t e forcé 

m e n t a u x l o i s m y s t é r i e u s e s q u i o n t r é g l é , d a n s l ' o r i g i n e , 

l a d i s t r i b u t i o n d e s f o r m e s v é g é t a l e s , et d o n t n e p e u 

v e n t r e n d r e s u f f i s a m m e n t r a i s o n n i la r e s s e m b l a n c e o u 

l a d i v e r s i t é d u s o l , n i l e s c o n d i t i o n s d e l a t e m p é r a t u r e 

e t l e s p h é n o m è n e s m é t é o r o l o g i q u e s . J'ai d e p u i s l o n g 

t e m p s fait r e m a r q u e r q u e l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l 

p o s s è d e u n g r a n d n o m b r e d e p l a n t e s d e l a f a m i l l e n a 

t u r e l l e d e s R o s a c é e s , m a i s a u c u n e e s p è c e d u g e n r e 

Hosa. JXous s a v o n s p a r C l a u d e ( i ay q u e l e Rosa chi-

lensis d é c r i t p a r M e y e r est u n e v a r i é t é s a u v a g e du 

Rosa centi folia de L i n n é , q u i d e p u i s p l u s i e u r s s i è c l e s est 

d e v e n u u n e p l a n t e e u r o p é e n n e . O n v o i t d a n s l e C h i l i , 

p r è s d e V a l d i v i a e t d ' O s o r n o , d e v a s t e s e s p a c e s c o u 

ver t s d e c e s v a r i é t é s s a u v a g e s *. D a n s toute l a r é g i o n 

t r o p i c a l e d e l ' h é m i s p h è r e d u n o r d , n o u s n ' a v o n s 

r e n c o n t r é q u ' u n s e u l R o s i e r i n d i g è n e , l ' e s p è c e 

n o m m é e Rosa Montezumœ, q u e n o u s v î m e s p r è s d e 

M o r a n , d a n s l e s m o n t a g n e s d u M e x i q u e , à u n e h a u 

t e u r d e 2 , 8 2 6 m è t r e s . U n d e s p h é n o m è n e s l e s p l u s 
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étranges q u e p r é s e n t e la d i s t r i b u t i o n d e s p l a n t e s , c ' e s t 

que l e C h i l i , à c ô t é d e ses P a l m i e r s , d e ses P o u r r e t i a 

et de s e s n o m b r e u s e s , e s p è c e s d e C a c t u s , n e p o s s è d e 

pas u n A g a v e , t a n d i s q u e Y Agave americana c ro î t a v e c 

le p l u s g r a n d s u c c è s d a n s l e R o u s s i l l o n , p r è s d e N i c e , 

près d e B o t z e n e t e n I s tr i e , c o n t r é e s d a n s l e s q u e l l e s 

il fut p r o b a b l e m e n t i m p o r t é d ' A m é r i q u e vers l a f in 

du x v f s i è c l e , e t q u ' i l p r é s e n t e , d u M e x i q u e s e p t e n 

trional j u s q u ' à l a part i e m é r i d i o n a l e d u P é r o u , e n 

traversant l ' i s t h m e d e P a n a m a , u n e tra i te n o n i n t e r 

r o m p u e d e p l a n t e s u n i f o r m e s . P o u r l e s C a l c é o l a i r e s , 

j'ai l o n g t e m p s c r u q u e , c o m m e l e s R o s i e r s , i l s s e r e n 

contra ient e x c l u s i v e m e n t a u n o r d d e l ' é q u a t e u r . Mais 

Je fait est q u e d e s v i n g t - d e u x e s p è c e s d e ce g e n r e q u e 

n o u s a v o n s r a p p o r t é e s , i l n 'y e n a p a s u n e s e u l e q u i 

ait é té r e c u e i l l i e a u n o r d d e Q u i t o e t d u v o l c a n d e 

P i c h i n c h a . T o u t e f o i s K u n t h r e m a r q u e q u e l e Calcco-

laria perfoliata, t r o u v é a u p r è s d e Qui to par B o u s s i n -

gaul t e t l e c a p i t a i n e H a l l , p é n è t r e j u s q u ' à l a N o u v e l l e -

G r e n a d e , e t q u e c e t t e e s p è c e , a ins i q u e l e Calceolaria 

integrifolia d e S a n t a - F é d e B o g o t a , fut c o m m u n i q u é e 

à L i n n é p a r M u t i s l . 

L e s «espèces d e P i n s q u i s o n t si c o m m u n e s d a n s l e s 

A n t i l l e s , e n t i è r e m e n t s i t u é e s s o u s l e s t r o p i q u e s , e t d a n s 

la p a r t i e t r o p i c a l e d e s m o n t a g n e s d u M e x i q u e , n e d é 

p a s s e n t p a s l ' i s t h m e d e P a n a m a e t d e m e u r e n t é t r a n -

1 Mut is , b o t a n i s t e e spagno l , m é d e c i n d u v ice - ro i des I n d e s , n é à 

Cadix, e n 1733, m o u r u t en A m é r i q u e , à San ta -Fé de Bogo ta , en 1808. 

On lui do i t la Flore de Bogota, e t la d é c o u v e r t e du Q u i n q u i n a de la 

Nouve l l e -Grenade . (L. G.) 
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g è r e s a u x r é g i o n s é g a l e m e n t m o n t a g n e u s e s d e la N o u 

v e l l e - G r e n a d e , d e P a s t o et d e Q u i t o , qui s ' é t e n d e n t a u -

d e l à et e n - d e ç à d e l ' é q u a t e u r . J'ai p a r c o u r u les p l a i n e s 

e t l e s m o n t a g n e s q u i se p r o l o n g e n t d e p u i s l e Rio S i n u , 

p r è s d e l ' i s t h m e d e P a n a m a , j u s q u ' a u 1 2 e d e g r é d e 

l a t i t u d e b o r é a l e , e t j e n'ai a p e r ç u , s u r c e t e s p a c e d e 

p l u s d e 6 0 0 l i e u e s , q u e d e u x e s p è c e s d e C o n i f è r e s : le 

Podocarpus taxi folia, h a u t d e 2 0 m è t r e s , d a n s l e d é 

filé d e s A n d e s d e Q u i n d i u e t d a n s l e p â r a m o d e S a r a -

g u r u , par 4° 2 6 ' d e l a t i t u d e b o r é a l e , 3° 4 0 ' d e l a t i t u d e 

a u s t r a l e , e t Y Ephedra americana p r è s d e G u a l l a b a m b a , 

a u n o r d d e Q u i t o . 

D a n s l e g r o u p e d e s C o n i f è r e s , l e s Taxus, l e s Gnetum, 

l e s Ephedra e t l e s Podocarpus a p p a r t i e n n e n t é g a l e 

m e n t à l ' h é m i s p h è r e d u n o r d e t à c e l u i du s u d L e s 

e s p è c e s d u g e n r e Taxus s ' é t e n d e n t d e p u i s l e cap d e 

B o n n e - E s p é r a n c e j u s q u ' e n S c a n d i n a v i e , s o u s l e 6 1 e d e 

gré d e l a t i t u d e n o r d ; e l l e s e m b r a s s e n t p a r c o n s é q u e n t 

p l u s d e 9 5 d e g r é s d e l a t i t u d e . L e s Podocarpus et l e s 

Ephedra n e s o n t g u è r e m o i n s r é p a n d u s , e t m ê m e 

p a r m i l e s C u p u l i f è r e s , l e s d i f f é r e n t e s e s p è c e s d e C h ê 

n e s q u e n o u s r e g a r d o n s h a b i t u e l l e m e n t c o m m e u n e 

f o r m e s e p t e n t r i o n a l e , et q u i e n ef fet n e franemissent 

pas l ' é q u a t e u r d a n s l ' A m é r i q u e d u S u d , r e p a r a i s s e n t 

au m i l i e u d e l ' a r c h i p e l I n d i e n , d a n s l ' î l e de J a v a . 

D i x g e n r e s d i s t i n c t s d e la f a m i l l e d e s C o n i f è r e s a p -

1 L o n g t e m p s avan t L 'Hér i t i e r , C h r i s t o p h e Colomb avai t su d i s t i n 

g u e r des P ins le g e n r e Podocarpus. Il éc r i t , en d a t e du 2i> n o v e m 

bre 1492 : « P ina l e s en l a S e r r a n i a de Haïti que n o l l evan pi i ïas , 

« pe ro f rutos q u e p a r e c e n azey tunos del Àxarafc de Sevil la . » 
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partiennent e x c l u s i v e m e n t à l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l ; 

je me borne à c i t er l e s p r i n c i p a u x , q u i so ut : l'Arau

caria, le Dammara (Agathis S a i . ) , l e Frenela, d o n t 

il existe 18 e s p è c e s e n A u s t r a l i e , l e Dacrydium et l e 

Lybocedrus, qui s e t r o u v e n t é g a l e m e n t d a n s l a N o u 

v e l l e - Z é l a n d e e t a u dé tro i t d e M a g e l l a n . L a N o u v e l l e -

Zélande p o s s è d e u n e e s p è c e d u g e n r e D a m m a r a , l e 

Dammara australis , m a i s e l l e n'a pas d ' A r a u c a r i a . 

Par u n e s i n g u l i è r e o p p o s i t i o n , c'est l e c o n t r a i r e qu i a 

l ieu en A u s t r a l i e . 

La n a t u r e n o u s offre d a n s l e s C o n i f è r e s la p l u s 

grande e x t e n s i o n d e l 'axe l o n g i t u d i n a l q u ' o n p u i s s e 

voir parmi l e s v é g é t a u x a r b o r e s c e n t s . Je d i s à d e s s e i n 

parmi les v é g é t a u x a r b o r e s c e n t s , car , a ins i q u e n o u s 

l 'avons r e m a r q u é p l u s h a u t , l e Macrocystis pyrifera, 

algue m a r i n e d u g e n r e Laminaria, qu i vit e n t r e l e s 

côtes de la Ca l i forn ie et l e 6 8 e d e g r é de l a t i t u d e b o r é a l e , 

atteint u n e l o n g u e u r d e 1 2 0 a 1 3 0 m è t r e s . L e s p l u s 

hauts p a r m i l e s C o n i f è r e s , a b s t r a c t i o n faite d e s s ix 

Araucaria d u B r é s i l , du Ch i l i , d e la N o u v e l l e - H o l l a n d e , 

des î l es N o r f o l k e t d e la N o u v e l l e - C a l é d o n i e , s o n t c e u x 

qui a p p a r t i e n n e n t e n p r o p r e à l a z o n e t e m p é r é e d e 

T h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l . De m ê m e q u e d a n s la f a 

m i l l e des P a l m i e r s n o u s a v o n s t r o u v é l ' e s p è c e la p l u s 

g i g a n t e s q u e , l e Ceroxylon andicola, d o n t la h a u t e u r 

dépasse 3 8 m è t r e s , s o u s l e c l i m a t t e m p é r é d e la c h a î n e 

des A n d e s , d e m ê m e on r e n c o n t r e l e s p l u s g r a n d e s C o 

nifères d e l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l sur l a c ô t e é g a 

l e m e n t t e m p é r é e q u e b a i g n e au n o r d - o u e s t l e g r a n d 

O c é a n , e t d a n s l e s m o n t a g n e s R o c h e u s e s , e n t r 4 0 ° e t 
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52° d e l a t i t u d e . D a u s l ' h é m i s p h è r e b o r é a l , l e s p l u s 

g r a n d e s C o n i f è r e s a p p a r t i e n n e n t à la N o u v e l l e - Z é l a n d e , 

à l a T a s m a n i e o u T e r r e d e D i é m e n , a u C h i l i m é r i d i o 

n a l e t à l a P a t a g o n i e , e t s o n t é g a l e m e n t r é p a n d u e s 

e n t r e 4 3 ° e t 50° d e l a t i t u d e . L e s f o r m e s l e s p l u s g i g a n 

t e s q u e s p a r m i l e s C o n i f è r e s a p p a r t i e n n e n t a u x g e n r e s 

Pinus, Séquoia E n d l . , Araucaria et Dacrydium.Sene 

p a r l e q u e d e s e s p è c e s d o n t la h a u t e u r a t t e i n t et m ê m e 

d é p a s s e s o u v e n t 6 5 m è t r e s . A f i n d e p o u v o i r é t a b l i r des 

c o m p a r a i s o n s , i l n e faut p a s o u b l i e r q u e la h a u t e u r a p 

p r o x i m a t i v e d e s p l u s h a u t s a r b r e s , p a r m i l e s E p i c é a et 

l es S a p i n s , s u r t o u t p a r m i l e s d e r n i e r s , e s t en E u r o p e 

d e 4 9 à 5 2 m è t r e s ; q u ' e n S i l é s i e , p a r e x e m p l e , l e s P i n s 

d e la forê t d e L a m p e r s d o r f , p r è s d e F r a n k e n s t e i n , 

j o u i s s e n t déjà d ' u n as sez g r a n d r e n o m , b i e n qu' i l s 

n ' a i e n t q u e 4 8 m è t r e s d e h a u t ( 1 5 3 p i e d s d e P r u s s e ) 

s u r 5 m è t r e s d e c i r c o n f é r e n c e D a n s l e s i n d i c a t i o n s 

q u i s u i v e n t e t q u i m é r i t e n t t o u t e c o n f i a n c e , l e s m e s u r e s 

s o n t é v a l u é e s e n a n c i e n s p i e d s d e F r a n c e : 

Pinus grandis D o u g l . , de la Nouve l l e -Ca l i fo rn i e , a t t e i n t 190 à 

210 pieds (62 à 68 mè t r e s ) . 
Pinus fremontiana E n d l . , c r o î t d a n s la m ê m e c o n t r é e e t p a r v i e n t 

p r o b a b l e m e n t à l a m ê m e h a u t e u r 3 . 

Dacrydium cvpressinuin S o l a n d e r , de la Nouve l l e -Zé lande , p lus 

de 200 p ieds (65 m è t r e s ) . 

Pinus Lambertiana Doug l . , d a n s la r é g i o n n o r d - o u e s t de l 'Ame • 

rh( i ie , 210-220 pieds (68 à 71 m è t r e s ) . 

Araucaria excelsa R. B r o \ v n , o u Cupressus Colummaris Fureter, 

d a n s l'île de Norfolk e t s u r les r o c h e r s e n v i r o n n a n t s , 170-210 pieds 

( de 53 à 68 m è t r e s ) . 

1 R a t z e b o u r g , Forstreisen, 1844, p . 287 . 
! T o r r e y et F r é m o n t , Report of the eoeptoring Expédition to tke 

Rocliy Mouniains in 1844, p . 319. 
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Les six espèces d ' A r a u c a r i a c o n n u e s j u s q u ' à ce j o u r se d iv i s en t , 

selon Endl icher , en d e u x g r o u p e s : 

1° Le g roupe a m é r i c a i n d u Brési l e t du Chili (Araucaria brasi-

liensis Rich.) , e n t r e 1 3 u e t 25° la t . s ud , e t A. imbricata P a v o n , e n t r e 

35° et 50" lat . sud . H a u t e u r de l'A. imbricata, 220 -244 p i e d s (71 à 

79 mètres). 

2° Le groupe a u s t r a l (Araucaria Bidwilli Hook . e t A. Cunnin-

ghamiA'd., su r la côte o r i e n t a l e de la N o u v e l l e - H o l l a n d e , ^ , excelsa 

des îles Norfolk e t A. Coohii R. B r o w n de la Nouve l l e -Ca l édon i e ) . 

Corda, Presl , C œ p p e r t e t E n d l i c h e r o n t déjà d é c o u v e r t c i n q espèces 

d'Araucaria a n t é d i l u v i e n n e s d a n s le l ias , la c ra ie et l e c h a r b o n b r u n 1 . 

Pinus Douglasii S a b . , d a n s les val lées des m o n t a g n e s R o c h e u s e s 

et sur le Rio C o l u m b i a (43°-52° l a t . n o r d ) . — L ' e x c e l l e n t b o t a n i s t e 

écossais, don t cet a r b r e p o r t e le n o m , p é r i t e n 1833 d ' u n e m o r t 

effroyable, e n c u e i l l a n t des p l a n t e s d a n s u n e des î les S a n d w i c h , à 

son re tour de la Nouve l le -Ca l i fo rn ie . Il t o m b a p a r i n a d v e r t a n c e d a n s 

une fosse où s 'était p r é c i p t é , peu de t e m p s a u p a r a v a n t , u n de ces 

taureaux r e d e v e n u s s a u v a g e s , qu i s o n t t ou jou r s p r ê t s a u c o m b a t . Ce 

voyageur a m e s u r é e x a c t e m e n t e t déc r i t u n t r o n c d e Pinus Dou

glasii, qui avai t 34 p ieds (18 mèt res ) de d i a m è t r e à 3 p i eds (1 m è t r e ) 

du sol, et 230 p ieds (97 m è t r e s ) de h a u t e u r (245 p i e d s ang l a i s ) 2 . 

Pinus trigona R a f l n e s q u e , s u r la p e n t e occ iden ta l e des m o n t a g n e s 

Rocheuses, déc r i t d a n s l ' ouvrage de Lewis et d e C l a r k e 3 . Ce p in 

gigantesque a été m e s u r é avec, un g r a n d s o i n ; la c i rconférence , des 

troncs, à 6 p i eds ( 2 mè t r e s ) a u - d e s s u s d u sol , é t a i t parfois de 36 à 

42 pieds (12 à 14 m è t r e s ) . On en a t rouvé u n qui ava i t 282 p ieds 

(92 mètres) de h a u t (300 p ieds a n g l a i s ) , e t s u r l eque l o n a c o m p t é 

180 pieds (58 mèt res i j u s q u ' à la n a i s s a n c e des b r a n c h e s . 

Pinus Slrobus, q u e l 'on r e n c o n t r e dans la p a r t i e o r i e n t a l e des 

États-Unis d ' A m é r i q u e , s u r t o u t e n - d e ç à du Mississipi , m a i s q u i se 

retrouve aussi dans les m o n t a g n e s R o c h e u s e s , d e p u i s l a s o u r c e du 

Rio Columbia j u s q u ' a u m o n t Hood, e n t r e 43° e t 54° la t . n o r d . En 

Europe, on l ' appel le Pin de lord W h e y m o u t h , Lord Wlmjmoulh's 

Fine; dans l ' A m é r i q u e d u N o r d , White Pine. O r d i n a i r e m e n t cet 

arbre n ' a que de 150 à 180 pieds (49à 58 m è t r e s ) ; m a i s d a n s l e N e w -

1 Endl icher , Coniferx fossiles, p. 3 0 1 . 
8 Yoy. Journal of the royal institution (1826), p . 3 2 3 . 
3 Travels to the source of the Missouri Riuer and across tke 

American Continent to the l'aei/ic Océan (1804-6), p . 4oG. 
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H a m p s h i r e , on e n a vu p l u s i e u r s de 235 à 250 p ieds (76 à 81 m è t r e s 

Séquoia gigantea¥A\à\. (Condylocarpus Sal.) de I aKouve l l e Cali

forn ie , h a u t de p lu s de 280 p ieds (92 m è t r e s ) , c o m m e le Pinus tri-

gona. 

L a n a t u r e d u s o l , l e s c i r c o n s t a n c e s d e c h a l e u r et 

d ' h u m i d i t é , d o n t d é p e n d l a n o u r r i t u r e des p l a n t e s , fa

v o r i s e n t s a n s d o u t e l e d é v e l o p p e m e n t e t la m u l t i p l i 

c a t i o n d e s i n d i v i d u s , d a n s u n e e s p è c e d é t e r m i n é e ; 

m a i s l a h a u t e u r g i g a n t e s q u e à l a q u e l l e s ' é l è v e n t c e r 

t a i n e s t i ge s , a u m i l i e u d e b e a u c o u p d 'autres e s p è c e s 

v o i s i n e s e t a p p a r t e n a n t au m ê m e g e n r e , n 'e s t p a s l'ef

fet d u sol o u d u c l i m a t . Cet effet t i e n t , d a n s l e r è g n e 

v é g é t a l c o m m e d a n s l e r è g n e a n i m a l , à u n e o r g a n i s a 

t i o n s p é c i f i q u e , à d e s d i s p o s i t i o n s i n t é r i e u r e s q u i v i e n 

n e n t d e la n a t u r e m ê m e . La p l a n t e q u i f o r m e l e c o n 

tras te l e p l u s f rappant a v e c Y Araucaria imbricala du 

C h i l i o u a v e c l e Pi?ius Douglasii d u R i o C o l u m b i a et l e 

Séquoia gigantea d e l à N o u v e l l e - C a l i f o r n i e , h a u t d e 2 3 0 

à 2 8 0 p i e d s ( 7 5 à 91 m è t r e s ) , n ' e s t p a s l e Salix arctica 

q u i , r a b o u g r i c e p e n d a n t p a r l'effet d u fro id o u p a r la 

h a u t e u r à l a q u e l l e i l vit s u r l e s m o n t a g n e s , n e s 'é lève 

p a s à p l u s de d e u x p o u c e s ; c 'es t u n e p e t i t e p h a n é r o g a m e 

q u i c r o î t s o u s l e b e a u c l i m a t d e s r é g i o n s t r o p i c a l e s s i 

t u é e s a u - d e l à d e l ' é q u a t e u r , d a n s la p r o v i n c e b r é s i l i e n n e 

d e G o y a z . L e Tristicha, hgpnoïdes q u i , b i e n q u e r e s s e m 

b l a n t à u n e M o u s s e , a p p a r t i e n t à l a f a m i l l e m o n o c o t y l é -

d o n é e d e s P o d o s t é m é e s , a t t e in t à p e i n e u n e h a u t e u r de 

6 m i l l i m è t r e s . « E n t r a v e r s a n t l e R i o C l a r o , d a n s la 

1 D w i g h t , Travels, t . I , p . 3 6 ; E m e r s o n , Report on tke trees and 

shrubs growing naturally in theforests of Massachusetts, 1846, 

p p . 60 -66 . 
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province d e G o y a z , dit. u n e x c e l l e n t o b s e r v a t e u r , 

M. Augus te d e S a i n t - I I i l a i r e , j ' a p e r ç u s sur u n e p i e r r e 

une p lante d o n t la t ige n 'avai t pas p l u s d e 3 l i g n e s 

(6 mi l l imètres ) d e h a u t , et q u e j e pr i s d ' a b o r d p o u r 

une Mousse . C'était c e p e n d a n t u n e p l a n t e p h a n é r o 

g a m e , l e Tristicha hypnoïdes, p o u r v u e d ' o r g a n e s 

sexuels , c o m m e n o s C h ê n e s et c o m m e l e s arbres g i 

gantesques q u i é l e v a i e n t à l ' e n t o u r l e u r s c i m e s m a j e s 

tueuses *. » 

Après la h a u t e u r d u t r o n c , c 'est l a l o n g u e u r , la lar 

geur et la d i s p o s i t i o n d e s f e u i l l e s o u d e s fru i t s , c e s o n t 

les b r a n c h e s d r e s s é e s p r e s q u e v e r t i c a l e m e n t o u h o r i 

zontales e t d é p l o y é e s e n p a r a s o l , c e s o n t l e s d é g r a d a 

tions de la c o u l e u r , d e p u i s l e vert t e n d r e o u a r g e n t é , 

jusqu'au b r u n n o i r â t r e , q u i c o n t r i b u e n t l e p l u s à d o n 

ner aux Con i f ères la p h y s i o n o m i e q u i l e u r e s t p r o p r e . 

Les a igu i l l e s d u Pinus Lambertiana d e D o u g l a s , d a n s 

l 'Amérique d u n o r d - o u e s t , o n t 14 c e n t i m è t r e s d e l o n g ; 

cel le du Pinus excelsa d e W a l l i c h , s u r la p e n t e m é r i 

dionale de l ' H i m a l a y a , p r è s d e K a t m a n d u , 19 c e n t i 

m è t r e s ; c e l l e s d u Pinus longi folia d e R o x b u r g h , sur 

les m o n t a g n e s d e C a c h e m i r , p l u s d e 3 2 c e n t i m è t r e s . 

Souvent aus s i , p a r l 'effet d e la n o u r r i t u r e q u e f o u r 

nissent l 'air e t l e s o l , e t d e s h a u t e s r é g i o n s h a b i t é e s 

par l e s C o n i f è r e s , l e s a i g u i l l e s s u b i s s e n t , d a n s u n e 

m ê m e e s p è c e , d e s m o d i f i c a t i o n s c o n s i d é r a b l e s . J'ai 

e x a m i n é t o u t e s l e s var ia t ions d e l o n g u e u r p a r l e s q u e l l e s 

passent l e s a i g u i l l e s d e n o t r e P i n c o m m u n (Pinus 

1 Augus te de Sa in t -H i l a i r e , Morphologie végétale, 1840, p . 98 . 
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silvestris), sur u n e é t e n d u e d e 8 0 d e g r é s d e l o n g i t u d e , 

o u d e p l u s de 2 0 0 0 l i e u e s , c ' e s t - à - d i r e e n a l l a n t de 

l ' oues t à l 'est à travers l ' E u r o p e e t l ' A s i e s e p t e n t r i o 

n a l e , d e p u i s l ' e m b o u c h u r e d e l ' E s c a u t j u s q u ' à B o g o s -

l o w s k , d a n s l e n o r d d e l ' O u r a l , e t à B a r n a o u l , a u - d e l à 

d e l 'Obi . L a d i f f é r e n c e est t e l l e q u e s o u v e n t , t r o m p é 

p a r la p e t i t e s s e e t la r o i d e u r d e s a i g u i l l e s , on croit 

vo ir appara î t re s u b i t e m e n t u n e a u t r e e s p è c e d e P i n , 

l e P i n d e s m o n t a g n e s (Pinus rotundata d e L i n k ; Pinus 

untinata, R a m . ) . Ces v a r i é t é s , a ins i q u e L i n k 1 l 'a r e 

m a r q u é dé jà t r è s - j u d i c i e u s e m e n t 2 , s e r v e n t d e t rans i 

t i o n a u Pinus sibirica d e L e d e b o u r , q u i cro î t sur 

l 'Al ta ï . 

1 L i n k (Henr i -F rédér i c ) , b o t a n i s t e - v o y a g e u r a l l e m a n d , professeur 

de b o t a n i q u e e t de ch imie à l 'un ivers i té de H o s t o c k , pu i s à celle de 

Ber l in , n é à I l i ldeshe im e n 1769, m o r t à Ber l in e n 1851 , pub l i a d 'a

b o r d , e n l a t i n , en 1789, le Spécimen de la Flore de Gœttingue. 11 

d o n n a , e n 179a, des Dissertations botaniques ; e n 1 7 9 8 , de Nou

veaux principes de philosophie botanique et de pkytographie. Il 

visi ta e n P o r t u g a l , p e n d a n t les a n n é e s 1797 et 1798, avec le comte 

J ean C e n t u r i u s de Hof fmannseg , e t p u b l i a peu a p r è s , en a l l emand , 

le Voyage en Portugal, d o n t il exis te u n e t r a d u c t i o n f rançaise . De 

1809 à 1820, il p u b l i a , avec le comte d e Hof fmannseg , la Flore por

tugaise, 2 vol. in-fol . avec fig. color iées . L i n k fit p a r a î t r e , en 1807, 

en a l l e m a n d , Anatomie et physiologie botanique ; de 1821 à 1822, 

e n l a t i n , le Catalogue des plantes du jardin botanique de Berlin; 

de 1820 à 1 8 2 1 , avec F r é d é r i c Ot to , et de 1841 à 1844, avec le même 

F r é d é r i c Otto et F r é d é r i c KloLzch, p l u s i e u r s fascicules i conograph i 

ques de p l a n t e s r a r e s du ja rd in roya l de Be r l i n . E n f i n , on a encore 

de L i n k : Manuel botanique, en a l l e m a n d , 3 vo l . , 1829-1833; Ico

nographie analomico-botanique, p u u r servi r aux Éléments de phi

losophie botanique, Be r l in , 1837-1S42; Anatomie illustrée des 

plantes, 1843-1847; Description du jardin botanique de Berlin, etc. 

(L. G.) 
2 Linnœa, t. XV, 1841, p . 489. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



Dans les h a u t e s p l a i n e s d u M e x i q u e , j ' a i vu a v e c u n 

plaisir s i n g u l i e r l e f e u i l l a g e dé l i ca t m a i s trop p e u p e r 

sistant de l ' A h u a h u e t e (Taxodiumdistkhum R i c h . , Cu-

pressus disticha L i m a . ) , d o n t la t e i n t e v e r t e r é j o u i t l e s 

yeux. Cet a r b r e , q u i a t t e i n t e n se g o n f l a n t u n e é p a i s 

seur c o n s i d é r a b l e , e t d o n t l e n o m a z t è q u e s ign i f i e 

tambour d ' e a u (de ail, e a u , et huehetl, t a m b o u r ) , v i t 

dans ces r é g i o n s t r o p i c a l e s à u n e h a u t e u r d e 1 , 7 5 5 à 

2 , 3 4 0 m è t r e s a u - d e s s u s d e l a m e r , t a n d i s q u ' a u x É t a t s -

Unis il d e s c e n d d a n s l e s p l a i n e s m a r é c a g e u s e s d e l a 

L o u i s i a n e (Cypress Swamps ') j u s q u ' à 43° de l a t i t u d e . 

Dans les É t a t s m é r i d i o n a u x d e l ' A m é r i q u e d u N o r d , 

ainsi q u e sur l e p l a t e a u d u M e x i q u e , l e Taxodium 

distichum o u C y p r è s c h a u v e a t te int p r è s d u s o l , a v e c 

une h a u t e u r d e 3 9 m è t r e s , l ' é p a i s s e u r p r o d i g i e u s e d e 

10 à 12 m è t r e s d e d i a m è t r e * . L e s r a c i n e s d e c e t a r b r e 

offrent e n o u t r e l e p h é n o m è n e s u r p r e n a n t d ' e x c r o i s 

sances l i g n e u s e s q u i , tantôt c o n i q u e s et a r r o n d i e s , 

tantôt p l a n e s c o m m e l a s u r f a c e d ' u n e t a b l e , f o r m e n t 

une é m i n e n c e d e 1 m è t r e à 1™30 a u - d e s s u s d u s o l . 

Des v o y a g e u r s o n t c o m p a r é c e s e x c r o i s s a n c e s , d a n s l e s 

endro i t s o ù e l l e s s o n t e n g r a n d n o m b r e , a u x t a b l e s f u 

néraires d e s c i m e t i è r e s Israélites. M. A u g u s t e d e S a i n t -

Hilaire dit t r è s - i n g é n i e u s e m e n t : « Ces e x c r o i s s a n c e s 

du Cyprès c h a u v e , r e s s e m b l a n t à d e s b o r n e s , p e u v e n t 

être r e g a r d é e s c o m m e d e s e x o s t o s e s , et , c o m m e e l l e s 

vivent d a n s l 'a ir , i l s ' en é c h a p p e r a i t s a n s d o u t e d e s 

1 Cypress swamps, m o t s ang la i s qui s ign i l i en t : Marais des 

cyprès. 

* E m e r s o n , Report on the Foresis, PP- 49 et 101 . 
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b o u r g e o n s a d v e n t i f s , s i l a n a t u r e d u t i s su d e s p l a n t e s 

c o n i f è r e s n e s 'opposa i t a u d é v e l o p p e m e n t d e s g e r m e s 

c a c h é s q u i d o n n e n t n a i s s a n c e à c e s s o r t e s d e b o u r 

g e o n s 1 . » L e s r a c i n e s d e s C o n i f è r e s t é m o i g n e n t d ' a i l 

l e u r s d ' u n e v i ta l i t é t r è s - p u i s s a n t e p a r la f o r m a t i o n 

des b o u r r e l e t s l i g n e u x , p h é n o m è n e qu i a s o u v e n t 

at t iré l ' a t t e n t i o n d e s b o t a n i s t e s p h y s i o l o g i s t e s , et 

para î t n e se p r é s e n t e r q u e t r è s - r a r e m e n t c h e z l e s 

a u t r e s d i c o t y l é d o n e s . L e s s o u c h e s d e S a p i n s q u ' o n 

l a i s s e s u b s i s t e r a p r è s la c o u p e d e s a r b r e s , p r o d u i s e n t 

e n c o r e p e n d a n t d e l o n g u e s a n n é e s , s a n s p o u s s e r ni 

b r a n c h e s n i f e u i l l e s , d e n o u v e l l e s c o u c h e s c o n c e n t r i 

q u e s , e t c r o i s s e n t t o u j o u r s e n é p a i s s e u r . U n b o t a n i s t e 

r e c o m m a n d a b l e , G œ p p e r t 2 , c ro i t q u e c e p h é n o m è n e 

r é s u l t e u n i q u e m e n t d e l ' a l i m e n t a t i o n f o u r n i e par les 

r a c i n e s , et q u e la s o u c h e reço i t sa n o u r r i t u r e d e q u e l 

q u e a r b r e d e m ô m e e s p è c e s i t u é d a n s l e v o i s i n a g e . 11 

s u p p o s e p a r c o n s é q u e n t q u e l e s r a c i n e s d e l 'arbre c o u 

v e r t d e f e u i l l e s s e c o n f o n d e n t o r g a n i q u e m e n t avec 

c e l l e s d e l ' arbre c o u p é . K u n t h , d a n s s o n e x c e l l e n t 

Manuel de Botanique 3 , s e m o n t r e c o n t r a i r e à cette 

e x p l i c a t i o n d ' u n p h é n o m è n e q u i é ta i t d é j à v a g u e m e n t 

1 Morphologie végétale, p. 91. 

* Gœppert, Beobachtungen iiber das sogenannte Umwallen der 

Tannenstœcke, 1842, p. 12. — Gœppert (Hcnri-llobert), médecin et 
botaniste allemand, né à Sprottau, en Silésie, en 1800, a publié de 
nombreux ouvrages, entre autres : De Coniferarum structura ana-
tomica 1841; Monographie des Conifères fossiles, en allemand, 
18a0, avec 68 planches ; De la formation de la chaleur dans tes 

plantes, en allemand, etc., etc. (L. G.) 
3 Lehrbuch der Botanik; I'° part., pp. li;i et 106. 
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connu d c T h é o p h r a s t e 1 . S e l o n K u n t h , l a f o r m a t i o n d e s 

bourrelets l i g n e u x e s t u n p h é n o m è n e a n a l o g u e à l ' i n 

troduction p r o g r e s s i v e d e s p l a q u e s d e m é t a l , d e s c l o u s , 

des chiffres g r a v é s e t m ê m e d e s b o i s d e c e r f d a n s l ' i n 

térieur d u b o i s . L e t i s s u f o r m é de c e l l u l e s d é l i c a t e s e t 

contenant u n e l i q u e u r v i s q u e u s e , c o n n u e s o u s l e n o m 

de cambium, et q u i s e u l p r o d u i t l e s f o r m a t i o n s n o u 

vel les , c o n t i n u e , s a n s avo ir a u c u n e r e l a t i o n a v e c l e s 

b o u r g e o n s , à d é p o s e r d e n o u v e l l e s c o u c h e s d e b o i s s u r 

la c o u c h e e x t é r i e u r e . 

La c o ï n c i d e n c e i n d i q u é e p l u s h a u t e n t r e la h a u t e u r 

absolue d u so l e t l e s l a t i t u d e s g é o g r a p h i q u e s o u . i s o 

thermes , se m a n i f e s t e s o u v e n t l o r s q u e l ' o n c o m p a r e 

la v é g é t a t i o n a r b o r e s c e n t e d e la part i e t r o p i c a l e d e s 

Andes avec l a v é g é t a t i o n d e s c ô t e s n o r d - o u e s t d e 

l 'Amér ique o u c e l l e q u i b o r d e l e s l ac s d u C a n a d a . 

Darwin e t C l a u d e Gay f irent la m ê m e o b s e r v a t i o n d a n s 

l ' h é m i s p h è r e a u s t r a l , l o r s q u ' i l s p a s s è r e n t d e s h a u t e s 

p la ines d u C h i l i d a n s la P a t a g o n i e o r i e n t a l e et d a n s 

l 'archipel d e l a T e r r e d e F e u , o ù l e Drymis Wintert, 

ainsi q u e l e s forê t s d e Fagus antárctica e t d e Fagus 

1 T h é o p h r a s t c , Ilistoria plantarum, 1. III, c. ra, p p . 5 9 et 60 , éd . 

Schne ider . — T h é o p h r a s t e , ph i losophe g r e c , n é à É r e s e , d a n s l ' î le de 

Lesbos, 371 a n s a v a n t l 'ère c h r é t i e n n e , m o r t à l ' âge de 83 a n s , v i n t à 

A t h è n e s , où il suivi t les l eçons de P l a t o n , pu i s celles d 'Ar i s to te , 

qui le choisi t p o u r le r e m p l a c e r comme, p ro fesseur au Lycée . 11 s 'oc

cupa b e a u c o u p des sc iences phys iques et n a t u r e l l e s . O n a conse rvé 

de lui u n e Histoire des plantes, d ans l aque l l e on t rouve le g e r m e du 

système s e x u e l , des T ra i t é s s u r les Causes de la végétation, s u r les 

Pierres, les Vents, les Signes du beau temps, le Feu, l es Pois

sons, e t c . , e tc . Il est auss i l ' a u t e u r du l ivre cé lèbre des Caractères, 

qui a servi de m o d è l e à La B r u y è r e . (L. G.) 
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Forsteri, c o u v r e n t d e v a s t e s e s p a c e s d e l e u r v é g é t a t i o n 

u n i f o r m e , et s ' é t e n d e n t d u n o r d a u s u d j u s q u e d a n s 

l e s b a s s e s t e r r e s . M ê m e e n E u r o p e , l a l o i q u i règ le , 

p o u r ce q u i t o u c h e à la d i s t r i b u t i o n d e s p l a n t e s , l e s 

rapports e n t r e l a h a u t e u r d e s m o n t a g n e s e t la l a t i t u d e 

g é o g r a p h i q u e , n 'of fre q u e d e s e x c e p t i o n s p e u i m p o r 

t a n t e s ; e n c o r e c e s e x c e p t i o n s d é p e n d e n t - e l l e s d e c a u s e s 

l o c a l e s , q u i n ' o n t pas é té j u s q u ' à ce j o u r s u f f i s a m m e n t 

a p p r o f o n d i e s . Je r a p p e l l e r a i l e s l i m i t e s a u x q u e l l e s s'é

l è v e n t l e R o u l e a u (Betula alba) e t l e P i n c o m m u n 

(Pinus silvestris) d a n s u n e par t i e d e s A l p e s s u i s s e s , 

s u r l e G r i m s e l . L e Pinus silvestris a t t e i n t la h a u t e u r 

d e 1 , 9 3 0 m è t r e s ; l e Betula alba m o n t e j u s q u ' à 2 , 1 0 6 

m è t r e s . A u - d e s s u s d u B o u l e a u r è g n e u n é t a g e d e C e i n -

b r o t s (Pinus cembra), d o n t la l i m i t e s u p é r i e u r e est à 

2 , 2 3 8 m è t r e s . L e B o u l e a u se t r o u v e d o n c p l a c é , sur 

c e s m o n t a g n e s , e n t r e d e u x z o n e s d e C o n i f è r e s . 

D ' a p r è s l e s e x c e l l e n t e s o b s e r v a t i o n s d e L é o p o l d d e 

B u c h et l e s d e r n i è r e s r e c h e r c h e s d e M. M a r t i n s , qu i 

a e x p l o r é auss i d e s p i c s d e m o n t a g n e s , vo i c i q u e l l e s 

s o n t , à l ' e x t r é m i t é d e la S c a n d i n a v i e , e n L a p o n i e , l es 

l i m i t e s d e s a r b r e s : l e P i n s 'avance j u s q u ' à 70° , l e Betula 

alba j u s q u ' à 70° 4 0 ' , l e Betula nana j u s q u ' à 71"; l e 

Pinus cembra m a n q u e t o t a l e m e n t e n L a p o n i e 1 . 

Si la l o n g u e u r et la p o s i t i o n d e s f e u i l l e s a c i c u l é e s 

s e r v e n t à d é t e r m i n e r l a p h y s i o n o m i e d e s C o n i f è r e s , ces 

1 Unger , Ueber den Einjluss der Bode.ns auf die Vertheilung dei 

Gewachse. p . 2 0 0 ; L i n d h l o m , Adnot. in geographicam plantarum 

intra Sueciam distributionem, p . 8 9 ; .M a r t in s, d a n s les Annales des 

Sciences naturelles, 4842, t. XVIII, p . 19,'i. 
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arbres sont m i e u x c a r a c t é r i s é s e n c o r e p a r l e s d i f f é r e n 

ces spéc i f iques q u e p r é s e n t e l e p l u s o u l e m o i n s d e 

largeur des a i g u i l l e s et par l e d é v e l o p p e m e n t d u p a 

r e n c h y m e d a n s l e s o r g a n e s a p p c n d i c u l a i r e s . On p e u t 

presque dire q u e p l u s i e u r s e s p è c e s d'Ephedra s o n t 

dépourvues d e f e u i l l e s ; m a i s d a n s l e s Taxus, l e s 

Araucaria, l e s Darnmara o u Agathis, d a n s l e s Salis-

buria adiantifolia d e S m i t h (Gingko biloba, L i n n . ) , l a 

surface des f e u i l l e s va e n s ' é larg i s sant t o u j o u r s d e p l u s 

en p l u s . J'ai c l a s s é c e s g e n r e s d a n s l 'ordre q u ' i l s d o i 

vent o c c u p e r au p o i n t d e v u e m o r p h o l o g i q u e . L e s n o m s 

• d ' e s p è c e s , c h o i s i s o r i g i n a i r e m e n t p a r l e s b o t a n i s t e s , 

supposent q u e c e u x - c i l e s d i s t r i b u a i e n t d 'après l e s 

m ê m e s c a r a c t è r e s . L e Darnmara orientalis d e B o r n é o e t 

de Java, q u i a s o u v e n t 3 m è t r e s d e d i a m è t r e , a é t é d é 

signé d 'abord s o u s l e n o m d e Darnmara loranthifolio. ; 

le Darnmara australis de L a m b e r t , q u i c ro î t à l a N o u 

v e l l e - H o l l a n d e e t s ' é l è v e à 4 5 m è t r e s , était d i s t i n g u é 

autrefo is par l ' é p i t h è t e d e zamiœfolia. D e u x e s p è c e s 

n 'ont p a s d ' a i g u i l l e s , m a i s b i e n « d e s f e u i l l e s a l t e r n e s , 

o b l o n g u e s - l a n c é o l é e s , o p p o s é e s ; d a n s l 'arbre a d u l t e , 

souvent a l t e r n e s , n o n n e r v é c s , s tr iées L e r e v e r s d e s 

feui l les est c o u v e r t d 'un g r a n d n o m b r e d e s t o m a t e s . Ces 

gradat ions du s y s t è m e a p p e n d i c u l a i r e q u i , p a r t a n t d e s 

d e r n i è r e s l i m i t e s d e la c o n t r a c t i o n , arrive à u n d é v e 

l o p p e m e n t c o n s i d é r a b l e , s o n t , c o m m e tout c e qu i p a s s e 

du s i m p l e au c o m p o s é , é g a l e m e n t i n t é r e s s a n t e s , so i t 

q u e l ' o n s ' a t t a c h e à la m o r p h o l o g i e , so i t q u e l ' o n e n -

1 Fol ia a l t e r n a ob longo - l anceo l a t a , oppos i t a , in a r b o r e adu l t io re 

sa>pe, a l t e r n a , e n e r v i a , s t r i a t a . 
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v i sage la p h y s i o n o m i e d e s v é g é t a u x f . L a f e u i l l e d u Sa-

lisburia (le G i n g k o d e K a e m p f e r ) , l a r g e , f e n d u e e t s u p 

p o r t é e p a r d e c o u r t s p é t i o l e s , n 'a d e s t o m a t e s r e s p i r a 

to ires q u ' à sa par t i e i n f é r i e u r e . L a pa tr i e o r i g i n a i r e de 

ce t a r b r e es t e n c o r e i n c o n n u e . Il p a s s a d e t r è s - b o n n e 

h e u r e d e s j a r d i n s s a c r é s d e s C h i n o i s d a n s c e u x d e s Ja

p o n a i s , p a r s u i t e d e s r e l a t i o n s q u i e x i s t a i e n t e n t r e les 

d i v e r s e s c o n g r é g a t i o n s b o u d d h i s t e s . 

Q u a n d , a p r è s m ' ê t r e e m b a r q u é d a n s l ' u n des 

p o r t s d e la m e r d u S u d , j e traversa i l e M e x i q u e p o u r 

r e v e n i r e n E u r o p e , j e fus t é m o i n d e l ' i m p r e s s i o n l u -

' g u b r e e t d e l ' a n x i é t é q u e l ' a s p e c t d ' u n e forêt d e S a 

p i n s p r o d u i s i t , p r è s d e C h i p a n z i n g o l , s u r l ' u n d e m e s 

c o m p a g n o n s d e v o y a g e . N é à Q u i t o , s o u s l ' é q u a t e u r , 

i l n 'avai t j a m a i s v u d e C o n i f è r e s . C e s a r b r e s l u i p a r a i s 

s a i e n t d é p o u r v u s d e f e u i l l e s , e t , c o m m e o n su iva i t la 

d i r e c t i o n du n o r d , i l c r o y a i t déjà v o i r d a n s l ' e x t r ê m e 

c o n t r a c t i o n d e s o r g a n e s a p p e n d i c u l a i r e s l 'effet d 'un 

a p p a u v r i s s e m e n t p r o d u i t p a r l e v o i s i n a g e du p ô l e 2 . 

1 L i n k , Urvjelt, I " p a r t . , 1834, p p . 2 0 1 - 2 1 1 . 
5 Le c é l è b r e v o y a g e u r d o n t j e r a p p o r t e ici les é m o t i o n s , e t dont 

M. R o n p l a n d et moi n e p o u v o n s p r o n o n c e r le n o m s a n s r eg re t , 

é ta i t u n j e u n e h o m m e exce l len t , fils du m a r q u i s d e Se lva leg re , don 

Carlos Mon tu fa r , q u i , q u e l q u e s a n n é e s a p r è s , e n t r a î n é p a r son noble 

e t a r d e n t a m o u r de la l i b e r t é , pr i t p a r t a u s o u l è v e m e n t des colonies 

e s p a g n o l e s , e t a l la c o u r a g e u s e m e n t a u - d e v a n t de la m o r t . 
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DE LA PHYSIONOMIE D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E X V I I . 

PARTICULARITÉS. 

P O T I T O S ; A R O Ï D É E S . 

Le Caladium e t l e Pothos s o n t d e s f o r m e s p a r t i c u 

lières au m o n d e t r o p i c a l ; l e s e s p è c e s du g e n r e Arum, 

a p p a r t i e n n e n t p l u t ô t à la z o n e t e m p é r é e . L'Arum ita-

hcum,X'Arum Dracunculus et T A r u m tenuifolium p é 

nètrent j u s q u ' e n Is tr ie e t d a n s l e F r i o u l . On n'a pas 

encore d é c o u v e r t d e Pothos e n A f r i q u e . L e s I n d e s 

or ienta les o n t q u e l q u e s e s p è c e s d e c e g e n r e , t e l l e s q u e 

le Pothos scandens e t l e Pothos pinnata; m a i s c e s p l a n 

tes y s o n t m o i u s b e l l e s et d ' u n e v é g é t a t i o n m o i n s v i 

g o u r e u s e q u e l e s P o t h o s a m é r i c a i n s . N o u s a v o n s 

d é c o u v e r t p r è s d u c o u v e n t de C a r i p e , à l ' e s t d e C u -

m a n a , u n e b e l l e À r o ï d é e v r a i m e n t a r b o r e s c e n t e , l e 

Caladium arboreum, d o n t la t ige a d e 5 à 6 m è t r e s 1/2 
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d e h a u t . P a l i s o t d e R e a u v o i s 1 a t r o u v é u n C a l a d i u m 

t r è s - c u r i e u x , l e Culcasia scandem, d a n s l e r o y a u m e 

d e B é n i n 2 . D a n s l a f o r m e d e s P o t h o s , l e p a r e n 

c h y m e e s t parfo i s t e l l e m e n t t e n d u q u e la s u r f a c e de 

l a f e u i l l e se d é c h i r e , c o m m e d a n s l e Calla pertusa 

d e K u n t h ( l e Dracontium pertusum d e J a c q u i n ) , q u e 

n o u s a v o n s r e c u e i l l i e n p a r c o u r a n t l e s forêts s i t u é e s 

a u t o u r d e C u m a n a . 

C'est s u r l e s À r o ï d é c s q u e l ' o n a o b s e r v é p o u r la 

p r e m i è r e fo i s l e s i n g u l i e r p h é n o m è n e d e la c h a l e u r f é 

b r i l e q u e c e r t a i n e s p l a n t e s d é g a g e n t p e n d a n t l e d é v e 

l o p p e m e n t de l e u r s p a r t i e s f l o r a l e s , c h a l e u r a p p r é 

c i a b l e au t h e r m o m è t r e e t q u i s e r a t t a c h e à u n e 

a u g m e n t a t i o n c o n s i d é r a b l e e t t e m p o r a i r e d a n s l ' a b s o r p 

t ion d e l ' o x y g è n e a t m o s p h é r i q u e . L a m a r c k r e m a r q u a , 

e n 1 7 8 9 , u n e é l é v a t i o n d e t e m p é r a t u r e d a n s Y Arum 

italicum. D ' a p r è s l e s o b s e r v a t i o n s d e H u b e r t et d e Bory 

de S a i n t - V i n c e n t , la c h a l e u r v i ta l e d e Y Arum cordifo-

Hum m o n t e , d a n s l ' I l e d e F r a n c e , à 3 5 ° e t j u s q u ' à 3 9 ° , 

l o r s q u e l a t e m p é r a t u r e d e l 'air a m b i a n t n 'e s t q u e d e 

1 Pa l i so t ( A m b r o i s e - M a r i e - F r a n ç o i s - J o s e p h ) , b a r o n de Beauvois , 

avocat , n a t u r a l i s t e f r ança i s , m e m b r e de l ' I n s t i t u t , n é à Ar ras en 

1732 , m o r t e n 1820, se r e n d i t e n Afr ique , e n 1786 , p o u r é t u d i e r 

la F l o r e de Bén in , vis i ta e n s u i t e d ive r ses c o n t r é e s de l 'A mér ique , et 

r e v i n t de ses voyages avec de p r é c i e u s e s col lec t ions de p l an t e s et 

d ' a n i m a u x . On a de lu i : Flore d'Oware et de Bénin, 1804-1821 , 

2 vol. i n - fo l . , avec 120 p l a n c h e s ; Insectes recueillis en Afrique et 

en Amérique, 1803-1821 , in-fol. avec 90 p l a u c h e s ; Prodrome des 

5 e et 6 e familles des cryptogames, les Mousses, les Lycopodes, 1804; 

i n - 8 ° ; Essai d'une nouvelle agrostographie, 1 8 1 2 , i n - 4 a et i n -8° . 

(L. G . ) 

* Flore d'Oware et de Bénin, 1804, t. I, p . 4 , p l . III. 
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P O T H O S ; AROÏDÉES. 5 5 5 

15°,2. E n E u r o p e m ê m e , B e c q u e r e l 1 e t B r e s c h e t 2 o n l 

trouvé u n e d i f f é r e n c e d e 1 7 ° e t d e m i . D u t r o c h e t a o b 

servé dans ces p l a n t e s u n p a r o x y s m e , u n e a u g m e n t a 

tion et u n e d i m i n u t i o n a l t e r n a t i v e s q u i , l ' u n e e t l ' a u t r e , 

atteignent l e u r m a x i m u m p e n d a n t l e j o u r . T h é o d o r e 

de S a u s s u r e r e m a r q u a d e s é l é v a t i o n s d e t e m p é r a t u r e 

analogues , m a i s q u i n e d é p a s s a i e n t p a s l a m o i t i é o u ï e s 

quatre c i n q u i è m e s d ' u n d e g r é B é a u m u r , d a n s d ' a u 

tres fami l l e s d e p l a n t e s , p a r e x e m p l e chez; l e Bignonia 

radicans et l e Cucurbita Pepo. L e C u c u r b i t a P e p o p r é 

sentait e n o u t r e c e t t e p a r t i c u l a r i t é q u ' e n se s e r v a n t 

d'un t h e r m o s c o p e t r è s - s e n s i b l e , o n t r o u v a i t l ' a c c r o i s 

s e m e n t d e t e m p é r a t u r e p l u s é l e v é d a n s la p l a n t e m â l e 

que d a n s l a p l a n t e f e m e l l e . L e s a v a n t D u t r o c h e t 3 , 

1 Becquerel ( A n t o i n e - C é s a r ) , p h y s i c i e n , c h i m i s t e , officier d u g é 

nie français , m e m b r e de l ' I n s t i t u t , n é à Châ t i l l on - su r -Lo ing (Loiret), 

en 1788, est u n des c r é a t e u r s d e l ' é l ec t ro -ch imie . Il a p u b l i é , e n t r e 

autres ouv rages q u i fon t a u t o r i t é : Traité de l'électricité et du ma

gnétisme ; Traité d'électro-chimie ; Traité de physique terrestre 

et de météorologie, e n co l l abo ra t i on avec son fils E d m o n d ; Traité, 

de physique considérée dans ses rapports avec la chimie et les 

sciences naturelles ; Des climats et de l'influence des sols boisés et 

déboisés, e tc . — M. A l e x a n d r e - E d m o n d B e c q u e r e l , fils d u p r é c é 

dent , est auss i u n phys ic ien t r è s - d i s t i n g u é . — Enfin u n a u t r e fils 

d 'Anto ine-César B e c q u e r e l , M. Louis-Alfred B e c q u e r e l , est u n d o c 

teur en m é d e c i n e é m i n e n t e t a p u b l i é d ' i m p o r t a n t s o u v r a g e s c o n 

ce rnan t son a r t . 

! Bresche t ( G i l b e r t ) , c é l è b r e m é d e c i n e t a n a t o m i s t e f r a n ç a i s , 

m e m b r e de l ' Ins t i tu t e t de l 'Académie de m é d e c i n e , né à C l e r m o n t -

F e r r a n d en 1784, m o r t à P a r i s e n 1843. 
3 D u t r o c h e t ( J o a c b i m ) , s a v a n t n a t u r a l i s t e , a n a t o m i s t e e t phys io 

logiste f r ança i s , m é d e c i n des a r m é e s , m e m b r e de l 'Académie des 

sciences, né en 1776, m o r t en 1847, s 'est r e n d u c é l è b r e p a r des d é 

couver tes auss i o r ig ina l e s q u e p ro fondes . Il compr i t , c o m m e l 'a di t 

le d o c t e u r B a y e r , q u e si u n e force i n c o n n u e p r é s i d e a u d é v e l o p p e -
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m o r t p r é m a t u r é m e n t a p r è s tant d e s e r v i c e s r e n d u s à 

la p h y s i o l o g i e v é g é t a l e e t à l a p h y s i q u e , a é g a l e m e n t 

t r o u v é , à l ' a ide d e m u l t i p l i c a t e u r s t h e r m o - m a g n é t i 

q u e s , u n e c h a l e u r v i ta l e d e 0 ° , 1 à 0 ° , 3 R é a u m u r , dans 

u n g r a n d n o m b r e d e j e u n e s p l a n t e s , d a n s ['Euphorbia 

Lathyris, l e Lilium candidum, l e Papaver somniferum, 

et m ê m e p a r m i l e s C h a m p i g n o n s , d a n s p l u s i e u r s e s 

p è c e s d 'Agar i c s e t d e L y c o p e r d o n s . C e t t e c h a l e u r d is 

para i s sa i t la n u i t , m a i s j a m a i s l e j o u r , p a s m ê m e lors 

q u e la p l a n t e é ta i t p l a c é e d a n s u n l i e u s o m b r e 

L e c o n t r a s t e qu'offre la p h y s i o n o m i e d e s C a s u a r i -

n é e s , d e s C o n i f è r e s et d e s Colletia d u P é r o u , p r e s q u e 

e n t i è r e m e n t d é p o u r v u e s d e f e u i l l e s , a v e c c e l l e des P o -

t h o s o u A r o ï d é e s , d e v i e n t e n c o r e p l u s f r a p p a n t lors 

q u ' o n c o m p a r e c e s t y p e s , d a n s l e s q u e l s l e f eu i l lage 

ment des êtres vivants, un grand nombre de ces phénomènes ne 
peuvent être analysés et définis sans les secours puissants que la 
physique et la chimie fournissent à l'observateur. 11 a laissé son nom 
attaché à la découverte des singulières propriétés qu'il a lui-même 
désignées sous les noms A'endosmose e t i'exosnwse. Il s'occupa de 
physiologie botanique de la manière la plus lumineuse. On a de lui : 
Reclierches sur iaccroissement et la reproduction des végétaux, 

1821 ; Sur l'Ostéogénie, 1 8 2 2 ; Sur la structure intérieure des ani

maux et des végétaux, 1 8 2 4 ; Sur la direction radicale des végé

taux, l'ascension de la sève, l'agent immédiat du mouvement vital, 

1826 ; Sur l'endosmose et l'exosmose, 1 8 2 8 ; Sur le développement 

de l'œuf et du fœtus ; Sur la respiration chez les insectes aquati

ques; Nouvelle Théorie de la voix et de l'harmonie; Théorie de 

l'habitude et des sympathies, etc. Dutrocheta réuni, en 1827, après 
les avoir revisés, ses différents travaux, sous le titre de Mémoires 
pour servir à l'histoire anatomique et physiologique des animaux 

et des végétaux. (L. G.) 
1 Comptes rendus de l'Académie des sciences, 1839, t. VIII, p. 454; 

t. IX, p p . 014 et 7 8 1 . 
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atteint les d e r n i è r e s l i m i t e s d e la c o n t r a c t i o n , a v e c l e s 

Nymphéacées et l e s N é l u m b o n é e s . Ic i , c o m m e d a n s l e s 

Aroïdces, n o u s r e t r o u v o n s sur d e l o n g s p é t i o l e s c h a r 

nus et gonf lés d e s é v e , d e s f e u i l l e s f o r m é e s d ' u n t i s s u 

cel lulaire p l u s largo . T e l l e s s o n t l e Nyrnphœa alba, l e 

JS'ymphœa lutea, l e Nyrnphœa thermalis, a p p e l é a u t r e -

lois Nyrnphœa lotus, qu i cro î t d a n s l e s e a u x t h e r m a l e s 

de Pecze , p r è s d e Grossvvardein e n H o n g r i e , l e s e s 

pèces du g e n r e Nelumbo, YEuryale amazónica de 

P œ p p i g , et e n f i n l e Victoria Regina, d é c o u v e r t , e n 

1837 , par S i r R o b e r t S c h o m b u r g k , d a n s la r iv i ère R e r -

bice, qui t raverse la G u y a n e a n g l a i s e . Cet te a d m i r a b l e 

plante a q u a t i q u e a d e r a f f i n i t é a v e c l ' E u r y a l e é p i 

neuse , b i e n q u ' e l l e a p p a r t i e n n e , s e l o n L i n d l e y , à u n 

genre tout d i f férent . S e s f e u i l l e s r o n d e s o n t de 1 m è 

tre 1/2 à 2 m è t r e s d e d i a m è t r e , et s o n t e n t o u r é e s p a r 

un r e b o r d é l e v é d e 5 4 à 81 m i l l i m è t r e s , d ' u n v e r t 

clair à l ' i n t é r i e u r e t d ' u n r o u g e é c l a t a n t e n d e h o r s . 

Les fleurs, q u i e x h a l e n t u n p a r f u m a g r é a b l e et se t r o u 

vent parfois r é u n i e s sur u n p e t i t e s p a c e au n o m b r e 

de 2 0 o u 3 0 , o n t 3 8 c e n t i m è t r e s d e d i a m è t r e , s o n t 

b l a n c h e s et roses et c o n t i e n n e n t p l u s i e u r s c e n t a i n e s 

de p é t a l e s ' . P œ p p i g d o n n e auss i a u x f e u i l l e s d e s o n 

Euryale amazónica, qu ' i l t r o u v a près d e Te fe , u n d i a 

m è t r e d e l m , 8 4 c e n t i m è t r e s 2 . Si l e s f e u i l l e s d e l ' E u 

ryale et d u V i c t o r i a p r é s e n t e n t , d a n s toutes l e s d i m e n 

s ions , l e p l u s g r a n d d é v e l o p p e m e n t d u p a r e n c h y m e . 

1 Robert Schomburgk, Reisen in Guiana, 1841 , p. 233 . 
5 Pœppig, Reise in Chili, Peru und auf dem Amazonenstrome, 

1836, t. II, p. 432 . 
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c'est d a n s la C y t i n é e p a r a s i t e , d é c o u v e r t e à S u m a t r a , 

e n 1 8 1 8 , p a r l e d o c t e u r A r n o l d , q u e la fleur a t te int 

l e s p r o p o r t i o n s l e s p l u s g i g a n t e s q u e s . L e Rafflesia 

Arnoldi d e R o b e r t B r o w n a u n e f l eur s a n s p é d o n c u l e , 

d o n t l e d i a m è t r e a t te in t p r è s de 1 m è t r e , et q u i est 

e n t o u r é e d e g r a n d e s é c a i l l e s f o l i a c é e s . E l l e a, c o m m e 

l e s c h a m p i g n o n s , u n e o d e u r a n i m a l e q u i r a p p e l l e l a 

c h a i r de b œ u f . 
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DE LA P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

CHAPITRE XVII I . 

PARTICULARITÉS. 

LIANES, PLANTES GRIMPANTES (EN ESPAGNOL VEJTJCOS). 

D'après la d i v i s i o n é t a b l i e par K u n t h d a n s l e s B a u -

h i n é e s , l e g e n r e liauhinia p r o p r e m e n t dit a p p a r t i e n t 

au n o u v e a u c o n t i n e n t . L e B a u h i n i a d ' A f r i q u e (Dauhi-

nia rufescens, L a m . ) es t l e Pauletia d e C a v a n i l l e s , g e n r e 

dont n o u s a v o n s t r o u v é q u e l q u e s e s p è c e s n o u v e l l e s 

dans l ' A m é r i q u e d u S u d . L e s Banisteria, d e la f a m i l l e 

des M a l p i g h i a c é e s , s o n t a u s s i , à p r o p r e m e n t p a r l e r , 

une f o r m e a m é r i c a i n e . O n e n t r o u v e c e p e n d a n t d e u x 

e spèces d a n s l e s I n d e s o r i e n t a l e s , e t u n e t r o i s i è m e , 

décri te par C a v a n i l l e s 1 s o u s l e n o m d e Balisteria leona, 

est o r i g i n a i r e d e l ' A f r i q u e o c c i d e n t a l e . 

1 Cavanil les (Anto ine - Joseph) , p r ê t r e e t b o t a n i s t e e s p a g n o l , d i r e c 

teur du j a r d i n des p l a n t e s de Madr id , n é e n 174ii, m o r t e n 1804. On 

a de lui Monadelphix classis dissertationes X, P a r i s , 1 7 8 5 ; Icônes 

et descriptiones plantarum Hispaniœ, M a d r i d , 1791-1790 , 6 vol . 

in-fol., avec 601 p l a n c h e s dess inées p a r l ' a u t e u r ; Leçons de bota

nique, en e s p a g n o l , 1801 , i n -8° . (L. G.) 
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S o u s l e s t r o p i q u e s e t d a n s l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l , 

o n r e n c o n t r e d e s e s p è c e s r a n g é e s p a r m i l e s f a m i l l e s 

l es p l u s d i f f é r e n t e s , m a i s a p p a r t e n a n t t o u t e s n é a n 

m o i n s a u x p l a n t e s r a m p a n t e s o u g r i m p a n t e s , q u i r e n 

d e n t l e s forê t s si i m p é n é t r a b l e s a u x h o m m e s , d 'un 

s é j o u r a u c o n t r a i r e si c o m m o d e et s i a c c e s s i b l e p o u r 

l e s Q u a d r u m a n e s , l e s C e r c o l e p t e s e t l e s C h a t s - T i g r e s . 

G r â c e a u x L i a n e s , d e s t r o u p e s d ' a n i m a u x v ivant en 

s o c i é t é p e u v e n t p a s s e r d ' u n a r b r e à l ' a u t r e , e s c a l a d e r 

r a p i d e m e n t l e s b r a n c h e s l e s p l u s é l e v é e s e t traverser 

l e s r u i s s e a u x . 

D e m ê m e q u e d a n s l e m i d i d e l ' E u r o p e e t d a n s 

l ' A m é r i q u e d u N o r d , l e H o u b l o n , p a r m i l e s U r t i c é e s , 

et l e s e s p è c e s d u g e n r e Vilis, p a r m i l e s A m p é l i d é e s , 

a p p a r t i e n n e n t a u x L i a n e s ; i l e x i s t e s o u s l e s t r o p i q u e s 

d e s G r a m i n é e s r a m p a n t e s e t g r i m p a n t e s . N o u s a v o n s 

vu sur l e s h a u t e s p l a i n e s d e B o g o t a , d a n s l e passage 

d e Q u i n d i u e t d a n s l e s b o i s d e C i n c h o n a , q u i e n t o u 

r e n t L o x a , n o t r e Chusquca scandens, B a m b u s a c é e 

v o i s i n e d u Nastus, e n l a c e r d e v a s t e s t r o n c s d'arbres 

sur l e s q u e l s s ' é p a n o u i s s a i e n t l e s f l eurs é c l a t a n t e s des 

O r c h i d é e s . L e Bambusa scandens ( T j a n k o r r e h ) , q u e 

B l u m e a t r o u v é à J a v a , a p p a r t i e n t p r o b a b l e m e n t au 

Nastus o u a u Chusquea d e l a f a m i l l e d e s G r a m i n é e s , 

l e Carr izo d e s c o l o n s e s p a g n o l s . L e s p l a n t e s g r i m p a n t e s 

m ' o n t p a r u m a n q u e r t o t a l e m e n t a u x forê t s d e S a p i n s 

du M e x i q u e ; m a i s d a n s l a N o u v e l l e - Z é l a n d e , o n voit , 

p r è s d ' u n e S m i l a c é e (Ripogonurn parvifïorum, R o b . 

B r o w n ) , q u i r e n d l e s b o i s p r e s q u e i m p é n é t r a b l e s , u n e 

P a n d a n é e o d o r a n t e , l e Freycinetia Banksïï, s ' en lacer 
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au tronc d ' u n e Conii 'ère h a u t e d e 6 5 m è t r e s , d u Po-

docarpus dacryoides d e R i c h a r d , a p p e l é Kakikatea d a n s 

la langue d u p a y s 1 . 

Avec l e s G r a m i n é e s et l e s P a n d a n é e s g r i m p a n t e s 

contrastent l e s f leurs é c l a t a n t e s e t b i g a r r é e s d e s P a s s i 

flores, d o n t n o u s a v o n s t r o u v é u n e e s p è c e a r b o r e s 

cente et dro i t e (Passiflora glauca), d a n s l e s A n d e s de 

Popayan , à 3 , 1 9 7 m è t r e s a u - d e s s u s d e l a m e r , l e s 

fleurs des B i g n o n i a c é e s , d e s Mutisia, d e s Asltrœmeria, 

des Urvillœa e t d e s A r i s t o l o c h e s . P a r m i l e s d e r n i è r e s , 

notre Âristolochia corâata a u n c a l i c e c o u l e u r d e p o u r 

pre, de 4 3 c e n t i m è t r e s d e d i a m è t r e 2 . P l u s i e u r s d e c e s 

plantes g r i m p a n t e s d o i v e n t à la f o r m e q u a d r a n g u l a i r e 

de l e u r t ige , a u x a p l a t i s s e m e n t s q u i n e s o n t p r o d u i t s 

par a u c u n e p r e s s i o n e x t é r i e u r e , à l e u r s o n d u l a t i o n s 

de droite e t d e g a u c h e , u n e p h y s i o n o m i e s i n g u l i è r e . 

Les s i l l ons d u c o r p s l i g n e u x , d a n s l e s Bignonia e t l e s 

Banisteria, a ins i q u e l e s c r e v a s s e s q u i font p é n é t r e r 

l 'écorce à u n e g r a n d e p r o f o n d e u r , p r é s e n t e n t , l o r s 

qu'on c o u p e t r a n s v e r s a l e m e n t la t i g e d e c e s L i a n e s , 

des f igures e n f o r m e d e cro ix o u d e s e s p è c e s d e m o 

s a ï q u e s 3 . 

1 Ernes t Dieffenbach, Travets in New Zeeland, 1843, t . I , p . 426 . 
* « F l o r e s g i g a n t e i , p u e r i s mitrae i n s t a r i n s e r v i e n t e s . » 
3 On peut en voir le dess in t r è s - e x a c t d a n s le Cours de botanique, 

d'Adrien de Jus s i eu (pp. 77 -79 , flg. 10; i -108) . 
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C H A P I T R E X I X . 

PARTICULARITÉS. 

ÀLOLS. 

A c e g r o u p e v é g é t a l , carac tér i sé p a r l ' u n i f o r m i t é de 

sa p h y s i o n o m i e , a p p a r t i e n n e n t l e Yucca aloifolia, qui 

s ' a v a n c e au n o r d j u s q u ' à la F l o r i d e et à la C a r o l i n e 

d u S u d , l e Yucca angustifoîia d e ÎVuttal, q u i s 'étend 

d a n s l a m ê m e d i r e c t i o n j u s q u ' a u x b o r d s ' d u Missour i , 

YAletris arborea, l e D r a g o n i e r d e s î l e s C a n a r i e s et d e u x 

a u t r e s Dracœna d e la N o u v e l l e - Z é l a n d e , d e s E u p h o r b e s 

a r b o r e s c e n t e s e t YAloë dichotoma d e L i n n é , qu i f o r 

m a i t au tre fo i s l e g e n r e R h i p i p o d e n d r o n d e W i l l d e n o w , 

e n f i n l e c é l è b r e Kober-boom, q u i , s u r u n t r o n c de 

6 m è t r e s e t d e m i d e h a u t , et d e p l u s d e l m , 3 0 d ' é p a i s 

s e u r , s u p p o r t e u n e c o u r o n n e dont, la c i r c o n f é r e n c e a t 

te in t 1 3 0 m è t r e s L e s f o r m e s q u e j e v i e n s d e r é u n i r ici 

a p p a r t i e n n e n t à d e s f a m i l l e s t r è s - d i v e r s e s : a u x Lilia— 

1 P a t t e r s o n , Reisen in das Land der Holtentotten, p . Sti. 
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cées , a u x A s p h o d é l ô e s , a u x P a n d a n é e s , a u x A m a r y l -

l idées , a u x E u p h o r b i a c é e s . T o u t e s ces f a m i l l e s c e p e n 

dant, e x c e p t é l a d e r n i è r e , o n t c e l a d e c o m m u n q u ' e l l e s 

font part ie d e l a g r a n d e c l a s s e d e s M o n o c o t y l é d o n e s . 

Nous a v o n s t r o u v é d a n s la N o u v e l l e - G r e n a d e , s u r l e s 

rives d u R i o M a g d a l e n a , u n e P a n d a n é c , lePhylelephus 

macrocarpa d e R u i z , q u e s e s f e u i l l e s p e n n é e s f o n t r e s 

s e m b l e r t o u t à fait à u n pet i t P a l m i e r . L e Tagua, c ' e s t 

le n o m i n d i e n d e c e t t e p l a n t e , e s t d ' a i l l e u r s j u s q u ' i c i , 

s e lon l a r e m a r q u e d e K u n t h , la s e u l e P a n d a n é e d u 

n o u v e a u c o n t i n e n t . L e Doryanthes excelsa, d e la N o u 

v e l l e - G a l l e s d u S u d , p l a n t e s i n g u l i è r e , d é c r i t e p o u r 

la p r e m i è r e fo i s p a r u n o b s e r v a t e u r p é n é t r a n t , C o r r e a 

de Serra, e t q u i , a v e c u n e t i g e d ' u n e h a u t e u r c o n s i 

dérable , a l e por t d ' u n e A g a v e , e s t u n e A m a r y l l i d é e , 

c o m m e n o s h u m b l e s N a r c i s s e s e t n o s J o n q u i l l e s . 

11 n e faut p a s , c h e z l e s A l o è s e n c a n d é l a b r e s , c o n 

fondre l e s r a m i f i c a t i o n s d u t r o n c a v e c l e s t iges f lora les . 

Ce sont c e s t i g e s q u i d o n n e n t à l ' A l o è s a m é r i c a i n 

(Agave americana o u M a g u e y d e C o c u y z a ) p l a n t e e n t i è 

r e m e n t a b s e n t e d u C h i l i , e t a u Yucca acaulis ( M a g u e y 

de C o c u y ) , l ' a p p a r e n c e d ' u n c a n d é l a b r e , l o r s q u e se 

p r o d u i t l ' i n f l o r e s c e n c e g i g a n t e s q u e d e c e s p l a n t e s , p h é 

n o m è n e q u i , c o m m e o n s a i t , p a s s e trop r a p i d e m e n t . 

Q u e l q u e s E u p h o r b e s a r b o r e s c e n t e s d o i v e n t c e p e n d a n t 

l eur p h y s i o n o m i e p a r t i c u l i è r e à la d i s p o s i t i o n d e l e u r s 

b r a n c h e s . L i c h t e n s l e i n 1 d é c r i t a v e c b e a u c o u p d e v i v a 

ci té l ' i m p r e s s i o n q u e lu i fit é p r o u v e r , s u r l e pe t i t cap 

1 Dans l'ouvrage intitulé Reisen in Südlichen Africa, I " part., 
p. 370. 
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d e l a r iv i ère d e C h a m t o o s , p r è s d u c a p de B o n n e -

E s p é r a n c e , l ' a s p e c t d ' u n Euphorbia officinarum. 

L ' a r b r e é ta i t t e l l e m e n t s y m é t r i q u e d a n s t o u t e s s e s par

t ies , q u e j u s q u ' à u n e h a u t e u r d e 1 0 m è t r e s , la m ê m e 

f o r m e d e c a n d é l a b r e se r e p r o d u i s a i t e n pet i t à c h a q u e 

r a m i f i c a t i o n . T o u t e s l e s b r a n c h e s é t a i e n t h é r i s s é e s 

d ' é p i n e s a i g u ë s . 

L e s P a l m i e r s , l e s Y u c c a , l e s A l o è s , l e s F o u g è r e s à 

h a u t e t i g e e t l e s Thcophrasla, q u a n d o n p e u t l e s voir 

d a n s t o u t l e l u x e d e l e u r v é g é t a t i o n , p r é s e n t e n t aux 

r e g a r d s u n c e r t a i n a ir d e f a m i l l e , p a r l e u r t ige sans 

b r a n c h e s e t l ' é l é g a n t e p a r u r e d e l e u r c o u r o n n e , si 

d i f f érente q u e p u i s s e ê t r e d ' a i l l e u r s l a s t r u c t u r e de 

l e u r s p a r t i e s f l o r a l e s . 

L e Melanoselinum decipiem d e H o f f m a n n , h a u t q u e l 

q u e f o i s d e 3 à 4 m è t r e s , e t q u i a é t é t r a n s p o r t é d e l'île 

d e M a d è r e d a n s n o s j a r d i n s , a p p a r t i e n t à u n g r o u p e 

d i s t i n c t d ' O m b e l l i f è r e s a r b o r e s c e n t e s , v o i s i n e s d ' a i l 

l e u r s d e s À r a l i a c é e s , e t a u x q u e l l e s s e r a t t a c h e r o n t 

c e r t a i n e m e n t d e n o u v e l l e s e s p è c e s q u i r e s t e n t e n c o r e 

à d é c o u v r i r . L e Ferula, Y' Ileracleum et l e Thapsia 

a t t e i g n e n t a u s s i u n e h a u t e u r c o n s i d é r a b l e ; m a i s c e n e 

s o n t q u e d e s p l a n t e s h e r b a c é e s . L e Melanoselinum est 

e n c o r e à p e u p r è s l e s e u l a r b r e o m b e l l i f è r e q u e l 'on 

c o n n a i s s e ; l e Bupleurum ( T e n o r i a ) frulicosum de 

L i n n é q u i c ro î t s u r l e s r i v a g e s d e la M é d i t e r r a n é e , le 

Bubon galbanum d u C a p , l e Crithmum maritimum 

d e s c ô t e s d ' E u r o p e , n e s o n t q u e d e s a r b u s t e s . L e s r é 

g i o n s t r o p i c a l e s , d a n s l e s q u e l l e s l e s p l a i n e s , a ins i 

q u ' À d a n s o n l 'a r e m a r q u é a u t r e f o i s a v e c b e a u c o u p de 
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justesse , s o n t p r e s q u e t o t a l e m e n t d é p o u r v u e s d ' O m -

bell i fères et d e C r u c i f è r e s , n o u s o n t m o n t r é s u r l e s 

hautes c r o u p e s d e s A n d e s , d a n s l ' A m é r i q u e m é r i d i o 

nale et au M e x i q u e , l e s p l u s p e t i t e s d e t o u t e s l e s 

Ombel l i f ères . S u r 3 8 e s p è c e s q u e n o u s a v o n s r e c u e i l 

l ies dans c e s m o n t a g n e s , à d e s h a u t e u r s d o n t l a t e m 

pérature m o y e n n e e s t a u - d e s s o u s de 10° R é a u m u r , o n 

trouve à 4 , 0 9 3 m è t r e s l e Myrrhis andicola, l e Fragosa 

arctidides e t l e Pectophytum pedunculare, q u i a d h è r e n t 

c o m m e d e s m o u s s e s a u x p i e r r e s o u à l a t erre g e l é e , 

et se c o n f o n d e n t a v e c u n e e s p è c e é g a l e m e n t n a i n e d e 

Draba a lpes t re . L e s s e u l e s O m b e l l i f è r e s des t r o p i q u e s 

que n o u s a y o n s o b s e r v é e s d a n s l e s p l a i n e s d u n o u v e a u 

c o n t i n e n t sont d e u x e s p è c e s d ' H y d r o c o t y l e ( / / . umbel

lata et II. leptastachya). N o u s l e s a v o n s r e n c o n t r é e s 

entre la H a v a n e et B a t a b a n o , sur l a l i m i t e e x t r ê m e d e 

la z o n e t o r r i d e . 
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D E L A P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S , 

C H A P I T R E X X . 

PARTICULARITÉS. 

GRAMINÉES. 

L e g r o u p e d e s G r a m i n é e s a r b o r e s c e n t e s q u e K u n t h 

a r é u n i e s s o u s l e n o m d e B a m b u s a c é c s , d a n s l e grand 

o u v r a g e o ù il a d é c r i t l e s p l a n t e s r e c u e i l l i e s par 

M. B o n p l a n d e t p a r m o i , est u n d e s p l u s m a g n i f i q u e s 

o r n e m e n t s d e la F l o r e t r o p i c a l e . L e m o t bambu o u , 

s o u s u n e a u t r e f o r m e , mambu, e x i s t e d a n s la l a n g u e 

des Mala i s ; m a i s M. B u s c h m a n n es t d'avis qu ' i l s'y 

t r o u v e p o u r a ins i d i r e i s o l é , car l ' e x p r e s s i o n o r d i n a i r e 

p o u r d é s i g n e r c e s t u b e s c r e u x es t p l u t ô t buluh, q u e 

l ' o n p r o n o n c e wuluk o u voulou à J a v a et à Madagascar . 

L e n o m b r e d e s g e n r e s et d e s e s p è c e s d o n t ce g r o u p e se 

c o m p o s e a é t é s i n g u l i è r e m e n t a u g m e n t é par l e s so ins 

d e s v o y a g e u r s . O n a r e c o n n u q u e l e g e n r e Bambusa 

m a n q u e c o m p l è t e m e n t a u n o u v e a u c o n t i n e n t q u i , e n 

r e v a n c h e , a la p o s s e s s i o n e x c l u s i v e d e s Chusçueaei des 
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Guadua g i g a n t e s q u e s , h a u t s de 1 6 à 2 0 m è t r e s , d o n t 

nous avons l e s p r e m i e r s r e c o n n u l ' e x i s t e n c e . Il a é t é 

constaté , e n o u t r e , q u e l e s Arundinaria d e R i c h a r d 

existent d a n s l e s d e u x c o n t i n e n t s , m a i s a v e c d e s d i f f é 

rences s p é c i f i q u e s ; q u e l e Bambusa e t l e Beesha d e 

Rheede c r o i s s e n t d a n s l ' I n d e e t d a n s l ' A r c h i p e l i n d i e n , 

enfin q u e l e N a s t u s se t r o u v e à M a d a g a s c a r e t à l ' î l e 

B o u r b o n . Si l ' o n e x c e p t e l e Chusquea, q u i g r i m p e à 

une h a u t e u r c o n s i d é r a b l e , t o u t e s c e s f o r m e s se r e m 

placent m o r p h o l o g i q u e m e n t d a n s l e s d i v e r s e s p a r t i e s 

du m o n d e . D a n s l ' h é m i s p h è r e s e p t e n t r i o n a l , à u n e 

grande d i s t a n c e d e la z o n e t o r r i d e , l e v o y a g e u r s a l u e 

avec j o i e , e n v i s i t a n t la v a l l é e d u Miss i s s ip i , u n e f o r m e 

de B a m b o u , Y Arundinaria macrosperm.a, au tre fo i s a p 

pe lée Miegia et Ludolfîa. M. Gay a d é c o u v e r t d a n s 

l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l , a u C h i l i , e n t r e l e H7 e e t l e 

4 2 e d e g r é d e l a t i t u d e , u n e B a m b u s a c é e h a u t e d e 6 m è 

tres 1 /2 . C'est u n e e s p è c e n o n e n c o r e d é c r i t e d e 

Chusquea, q u i n e g r i m p e p o i n t e t q u i se s o u t i e n t 

e l l e - m ê m e c o m m e u n t r o n c d 'arbre . E l l e c ro î t m ê l é e 

au Drymis chilcnsis, d a n s d e s forêts p e u p l é e s u n i f o r 

m é m e n t d e Fagus obliqua. 

T a n d i s q u ' a u x I n d e s o r i e n t a l e s l e Bambusa e s t si 

c o m m u n q u ' à M y s o r e et à Oryssa o n e n m a n g e la g r a i n e 

a v e c d u m i e l , c o m m e d u riz l e Guada e s t a u c o n 

traire fort r a r e d a n s l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e , e t n o u s 

n ' a v o n s p u n o u s e n p r o c u r e r d e s f leurs p l u s d e d e u x fois 

e n q u a t r e a n s : l a p r e m i è r e fo is c e fut sur l e s b o r d s s o -

1 B u c h a n a n , Journey through Mysore, t . II, p . 341 ; S t i r l i n g , d a n s 

les Asiatical Researches, t . XV, p . 203 . 
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l i ta ires d u C a s s i q u i a r e , q u i u n i t l ' O r é n o q u e a u Rio N e -

gro e t a u f l e u v e d e s A m a z o n e s , l a s e c o n d e fois c e fut 

d a n s la p r o v i n c e d e P o p a y a n , e n t r e B u g a et Q u i l i c h a o . 

Il e s t s u r p r e n a n t q u e q u e l q u e s p l a n t e s , m a l g r é u n e 

c r o i s s a n c e d e s p l u s v i g o u r e u s e s , n e p u i s s e n t f l e u r i r d a n s 

c e r t a i n e s l o c a l i t é s . C'est c e q u i arr ive à d e s Ol iv iers 

d ' E u r o p e p l a n t é s d e p u i s d e s s i è c l e s s o u s l e s t r o p i q u e s , 

p r è s d e Q u i t o , à u n e h a u t e u r d e 2 , 9 2 4 m è t r e s a u - d e s 

s u s d e l a m e r . . L ' 0 / e a europœa n e f l eur i t pas d a v a n 

tage à l ' I l e d e F r a n c e , n o n p l u s q u e l e s N o y e r s e t l e s 

N o i s e t i e r s 

P u i s q u e q u e l q u e s B a m h u s a c é e s o u G r a m i n é e s a r b o 

r e s c e n t e s p é n è t r e n t d a n s l a z o n e t e m p é r é e , i l est é v i 

d e n t q u ' e l l e s n e souf frent p a s , s o u s la z o n e torr ide , d u 

c l i m a t t e m p é r é d e s m o n t a g n e s . N é a n m o i n s , e n tant 

q u e p l a n t e s s o c i a l e s , e l l e s of frent u n e v é g é t a t i o n p l u s 

v i g o u r e u s e e n t r e l a c ô t e d e la m e r et u n e h a u t e u r d e 

7 8 0 m è t r e s , p a r e x e m p l e d a n s la p r o v i n c e d e la E s m e -

r a l d a , à l ' o u e s t d u v o l c a n d e P i c h i n c h a , o ù l e Guadua 

angusiifolia'1 s é c r è t e a u - d e d a n s d e l u i - m ê m e u n e 

g r a n d e q u a n t i t é d e t a b a s c h i r s i l i c e u x , o u la i t d ' é c o r c e , 

e n s a n s c r i t tvakkschîra. N o u s a v o n s c o n s t a t é à l ' a ide do 

m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s q u e l e G u a d u a s ' é l è v e , d a n s l e 

dé f i l é d e s A n d e s d e Q u i n d i u , j u s q u ' à 1 , 7 5 4 m è t r e s 

a u - d e s s u s d e la m e r . B o r y d e S a i n t - V i n c e n t a p p e l l e 

a v e c r a i s o n l e Nastus borbonicus u n e p l a n t e a l p e s t r e . 

Il r a p p o r t e q u ' à l ' î l e B o u r b o n e l l e n e d e s c e n d p a s sur 

la p e n t e d u v o l c a n a u - d e s s u s d e 1 , 1 6 9 m è t r e s . Ce p h é -

* Bojcr , Ilortus Mauritianus, 1 8 3 7 , p . 2 0 1 . 
s Le Bambusa Guadua d e n o s Plantes équinoxiales, t . I, p l . 2 
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n o m è n e d e c e r t a i n e s f o r m e s v é g é t a l e s q u i , a c c o u t u 

mées à la c h a l e u r d e la p l a i n e , s e r e t r o u v e n t n é a n 

moins à d e s h a u t e u r s c o n s i d é r a b l e s , r a p p e l l e c e 

groupe d e P a l m i e r s d e s m o n t a g n e s q u e j 'a i dé jà s i 

gnalé p l u s h a u t , e t q u i c o m p r e n d le Kunthia montana, 

le Ccroylon andícola, V Orcodoxa frígida, e t u n b u i s s o n 

de M u s a c é e s h a u t e s d e 5 m è t r e s , d u g e n r e Ileliconia 

ou peut -ê tre d u g e n r e Maranta q u e j 'a i v u e s i s o l é e s à 

2 , 1 4 4 m è t r e s d e h a u t e u r , s u r la S i l l a d e Caracas . D e 

m ê m e q u e la f o r m e d e s G r a m i n é e s , à l ' e x c e p t i o n d e 

q u e l q u e s D i c o t y l é d o n e s h e r b a c é e s q u i v i v e n t i s o l é m e n t , 

c o m p o s e e n g é n é r a l , s u r l e s c i m e s n e i g e u s e s , la d e r n i è r e 

zone d e s p l a n t e s p h a n é r o g a m e s , d e m ê m e auss i o n re 

conna î t , e n s ' avançant h o r i z o n t a l e m e n t v e r s l e s r é 

g ions p o l a i r e s , q u e la v é g é t a t i o n d e s p l a n t e s p h a n é r o 

games ce s se a v e c l e s G r a m i n é e s . 

La g é o g r a p h i e b o t a n i q u e d o i t à m o n j e u n e a m i J o 

seph H o o k e r q u i , à p e i n e d e r e t o u r d ' u n v o y a g e e n t r e 

pris a v e c S ir J a m e s R o s s vers l e s r é g i o n s g l a c é e s d u 

pôle s u d , p é n é t r a d a n s l ' H i m a l a y a t i b é t a i n , n o n - s e u 

l e m e n t u n e m a s s e c o n s i d é r a b l e d e m a t é r i a u x , m a i s e n 

core d e s r é s u l t a t s g é n é r a u x d ' u n e g r a n d e i m p o r t a n c e . 

Ainsi i l n o u s fait r e m a r q u e r q u e d e s p l a n t e s p h a n é r o 

g a m e s , l e s G r a m i n é e s , s ' a v a n c e n t d e 17° 3 0 ' p l u s p r è s 

du p ô l e n o r d q u e d u p ô l e s u d . L e Trisetum subspica-

tum q u i , s u i v a n t t o u t e l a c h a î n e d e s C o r d i l l è r e s d u P é 

rou et d e s M o n t a g n e s R o c h e u s e s , s ' é t e n d d e là j u s q u ' à 

l ' î le M e l v i l l e , a u G r o e n l a n d et à l ' I s l a n d e , q u i cro î t 

m ê m e s u r l e s A l p e s d e la S u i s s e et du T y r o l , auss i 

b i e n q u e d a n s l 'A l ta ï , a u K a m t s c h a t k a et d a n s l ' î l e de 
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C a m p b e l l , a u s u d d e la N o u v e l l e - Z é l a n d e , s e r e n c o n 

tre é g a l e m e n t d a n s l e s î l e s F a l k l a n d o u a r c h i p e l d e s 

M a l o u i n e s , à c ô t é d e m a s s e s é p a i s s e s d e Tussoc, e s 

p è c e d e G r a m i n é e a p p e l é e p a r F o r s t e r Dactylis cœs-

pitosa et r a n g é e p a r K u n t h p a r m i l e s Festuca. Cette 

p l a n t e se t r o u v e a u s s i d a n s la T e r r e d e F e u , o ù e l l e 

c r o î t à l ' o m b r e d u Fagus antárctica à f e u i l l e s de b o u 

l e a u . E l l e s ' é t e n d p a r c o n s é q u e n t d e p u i s l e 5 4 e d e g r é 

d e l a t i t u d e a u s t r a l e j u s q u ' à 72° 5 0 ' d e l a t i t u d e b o r é a l e , 

c e q u i f o r m e u n e z o n e d e 1 2 7 d e g r é s . « P e u d e p l a n t e s 

c r o i s s e n t d a n s u n e r é g i o n a u s s i é t e n d u e , d i t J o s e p h 

H o o k e r , d a n s sa Flore antarctique, q u e l e Trisetum 

subspicatum B e a u v . , et j e n e c o n n a i s a u c u n e a u t r e 

e s p è c e d a n s l e s r é g i o n s a r c t i q u e s qu i c r o i s s e é g a 

l e m e n t a u p ô l e o p p o s é » L e s î l e s d u S h e t 

l a n d a u s t r a l q u e l e dé tro i t d e B r a n s f i e l d s é p a r e d e 

l a T e r r e d e L o u i s - P h i l i p p e , d é c o u v e r t e p a r D u m o n t 

d ' U r v i l l e , e t d u v o l c a n n o m m é P i c H a d d i n g t o n , h a u t 

d e 2 , 1 4 9 m è t r e s ( la t . 64° 1 2 ' ) , o n t é t é e x p l o r é e s d e 

p u i s p a r u n b o t a n i s t e d e s É t a l s - U n i s d e l ' A m é r i 

q u e s e p t e n t r i o n a l e , l e d o c t e u r E i g h t s . 11 y a t r o u v é , 

p r o b a b l e m e n t p a r 6 2 ° o u 6 3 ° 1 5 ' d e l a t i t u d e a u s t r a l e , 

u n e p e t i t e g r a m i n é e , Y Aira antárctica 2 , q u i est d e 

t o u t e s l e s p l a n t e s p h a n é r o g a m e s d é c o u v e r t e s j u s q u ' à 

ce j o u r l a p l u s v o i s i n e d u p ô l e s u d 3 . 

D a n s l ' î l e d e la D é c e p t i o n , q u i fait par t i e d u m ê m e 

1 s F e w g r a s s e s have so w i d e a r a n g e as Trisetum subspicatum 

B e a u v . , n o r a m I a c q u a i n t e d w i t h a n y o t h e r Arct ic species which 

is equa l ly a n i n h a b i t a n t of t h e opposi te p o l a r r e g i o n s . » 
s H o o k e r , Icon, plant., t . II, pi . r.L. 
3 « T h e mos t an t a r c t i c flowering p l a n t h i t h e r t o d iscovered . » 
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groupe ( lat . 6 2 ° 5 0 ' ) , o n n e t r o u v e d é j à p l u s d e G r a 

minées , m a i s s e u l e m e n t d e s L i c h e n s . C'est a i n s i q u e 

plus au s u d - o u e s t , d a n s l ' î l e d e C o c k b u r n (lat. 64° 1 2 ' ) , 

près d e l à terre d e P a l m e r , o n n 'a r e c u e i l l i q u e d e s L e -

canores , des L é c i d é e s et c i n q e s p è c e s d e M o u s s e s p a r m i 

lesquel les n o t r e Bryum argenteum. C e s p l a n t e s p a r a i s 

sent être Y ultima Thule d e l a v é g é t a t i o n a n t a r c t i q u e ; 

plus au s u d , l e s c r y p t o g a m e s t erres tres v i e n n e n t a u s s i 

à m a n q u e r . H o o k e r n 'a p l u s t r o u v é a u c u n e t r a c e d e 

vie végé ta l e d a n s u n e p e t i t e î l e s i t u é e v i s - à - v i s d u 

mont H e r s c h e l , a u m i l i e u d u g o l f e f o r m é p a r la t erre 

de Victor ia ( lat . 7 1 ° 4 9 ' ) , n o n p l u s q u e d a n s l ' î l e 

F r a n k l i n , s i t u é e à 3 8 l i e u e s au n o r d d u v o l c a n E r e -

bus , qu i s ' é l ève à p r è s d e 3 , 7 6 9 m è t r e s ( l a t . a u s t . 

76° 7') . C e u x m ê m e d ' e n t r e l e s v é g é t a u x q u i p o s s è d e n t 

une o r g a n i s a t i o n p l u s c o m p l è t e s o n t répar t i s t o u t d i f 

f é r e m m e n t d a n s l e s h a u t e s c o n t r é e s d u n o r d . L à l e s 

p h a n é r o g a m e s s ' a v a n c e n t à 18° 3 0 ' p l u s près d u p ô l e 

que d a n s l ' h é m i s p h è r e b o r é a l . L ' î l e d e W a l d e n , s i t u é e 

sous 80° 3 0 ' d e l a t i t u d e n o r d , a e n c o r e d i x e s p è c e s d e 

p h a n é r o g a m e s . A é g a l e d i s t a n c e d e s p ô l e s , l a v é g é t a 

tion p h a n é r o g a m e a n t a r c t i q u e es t p l u s p a u v r e e n e s 

pèces . A i n s i , l ' I s l a n d e a c i n q fois p l u s d e p h a n é r o g a 

mes q u e l e g r o u p e m é r i d i o n a l d e s î l e s A u c k l a n d et d e s 

î les d e C a m p b e l l ; m a i s la v é g é t a t i o n a n t a r c t i q u e , p l u s 

u n i f o r m e , a, e n r e v a n c h e , g r â c e à c e r t a i n e s i n f l u e n c e s 

de c l i m a t , p l u s d e s é v e et p l u s d e v i g u e u r 

1 Comparez H o o k e r , Flora antárctica, avec sir J a m e s R o s s , Voyage 

in the Sont e.rn and Antarctic régions. 
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C H A P I T R E X X I . 

PARTICULARITES. 

FOTGÈEES. 

Si , d ' a c c o r d a v e c u n h o m m e p r o f o n d é m e n t versé 

d a n s la c o n n a i s s a n c e d e s p l a n t e s a g a m e s , l e d o c t e u r 

K l o t z s c h , n o u s é v a l u o n s à 1 9 , 0 0 0 l e n o m b r e des e s p è c e s 

d e c r y p t o g a m e s d é c r i t e s j u s q u ' à c e j o u r , l e s C h a m p i 

g n o n s d o i v e n t f igurer d a n s c e t t e s o m m e p o u r 8 , 0 0 0 , 

d o n t -| est c o m p o s é d ' A g a r i c s ; l e s L i c h e n s p o u r 1 , 4 0 0 

a u m o i n s , d 'après J. d e F l o t o w d e I l i r s c h h e r g e t H a m p e 

d e B l a n k e n b o u r g ; l e s A l g u e s p o u r 2 , 5 8 0 ; l e s M o u s s e s 

et l e s H é p a t i q u e s p o u r 3 , 8 0 0 , s u i v a n t C h a r l e s M u l l e r 

d e H a l l e e t l e d o c t e u r G o t t s c h e d e H a m b o u r g ; l e s 

F o u g è r e s p o u r 3 , 2 5 0 . N o u s d e v o n s c e d e r n i e r et t r è s -

i m p o r t a n t r é s u l t a t a u x r e c h e r c h e s s p é c i a l e s d e M. l e 

p r o f e s s e u r K u n z e , d e L e i p z i g . U n e c h o s e s u r p r e n a n t e , 

c ' e s t q u e s u r l e n o m b r e d e 3 , 2 5 0 e s p è c e s , la f a m i l l e 

d e s P o l y p o d i a c é c s e n r e n f e r m e à e l l e s e u l e 2 , 1 6 5 , t a n 

d i s q u e d 'autres f o r m e s , l e s L y c o p o d i a c é e s m ê m e et 

l e s H y m é n o p h y l l a c é e s , n ' e n c o m p t e n t q u e 3 5 0 et 2 0 0 . 
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Toujours e s t - i l q u e l ' o n c o n n a î t p r e s q u e a u t a n t d e 

Fougères q u e d e G r a m i n é e s . 

Il y a l i e u d e s ' é t o n n e r q u e l e s é c r i v a i n s c l a s s i q u e s 

de l 'ant iqui té , T h é o p h r a s t e , D i o s c o r i d e , P l i n e , n ' a i e n t 

signalé n u l l e part c e t t e b e l l e f o r m e a r b o r e s c e n t e d e s 

Fougères , t a n d i s qu ' i l e s t fait m e n t i o n , d 'après l e s r é 

cits r é p a n d u s p a r l e s c o m p a g n o n s d ' A l e x a n d r e ( A r i s -

tobule , M é g a s t h è n e e t N é a r q u e ) , d e s B a m b o u s , « q u i , 

dans l e s f e n t e s o u v e r t e s e n t r e l e u r s n œ u d s , a u r a i e n t 

presque p o r t é d e s n a v i g a t e u r s c o m m e d a n s u n e b a r 

que » d e s a r b r e s d e l ' I n d e , « d o n t l e s f e u i l l e s n ' é 

taient pas m o i n s g r a n d e s q u ' u n b o u c l i e r 2 ; » d u F i 

guier qu i r e p r e n d r a c i n e par s e s b r a n c h e s , e t d e s P a l 

miers , « d ' u n e si g r a n d e h a u t e u r q u e l e s f l èches n e 

pouva ient p a s a t t e i n d r e p a r d e s s u s 3 . » Je t r o u v e la p r e 

mière d e s c r i p t i o n d e s F o u g è r e s a r b o r e s c e n t e s d a n s r / T w -

toire des Indes d ' O v i e d o . « P a r m i la m u l t i t u d e d e s F o u 

gères , dit ce v o y a g e u r e n v o y é à Haï t i p a r F e r d i n a n d l e 

Catho l ique e n q u a l i t é d e d i r e c t e u r d e s l a v a g e s d'or, il y 

en a u n e q u e j e m e t s a u n o m b r e d e s a r b r e s , p a r c e 

qu 'e l l e est a u s s i é p a i s s e e t a u s s i g r a n d e q u ' u n P i n \ 

Ces F o u g è r e s c r o i s s e n t p a r t i c u l i è r e m e n t s u r l e s m o n 

tagnes et d a n s l e s l i e u x o ù il y a b e a u c o u p d ' e a u . » 

Oviedo e x a g è r e la h a u t e u r d e s F o u g è r e s a r b o r e s c e n t e s . 

Dans l e s forêts p r o f o n d e s q u i e n v i r o n n e n t C a r i p e , n o -

1 « Quae fissis i n t e r n o d i i s l e m b i vice v e c t i t a b a n t n a v i g a n t e s . » 

* « Q u a r u m folia n o n m i n o r a clypeo s o n t . » 
8 « T a n t œ p ro ce r i t a t i s , u t sagit t is super j ic i n e q u e a n t . » 

* « I le lecbos q u e yo e u e n t o p o r â r b o l e s , t a n g ruesos como g r a n d t s 

piiios y m u y a l tos . » 
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tre Cyathea speciosa l u i - m ê m e n ' a t t e i n t q u e 1 0 à 12 

m è t r e s ; et u n e x c e l l e n t o b s e r v a t e u r , M. E r n e s t Dief-

f e n b a c h , n 'a p a s t r o u v é d e t i ge s d e Cyathea dealbatq 

q u i d é p a s s a s s e n t 1 3 m è t r e s , d a n s la p l u s s e p t e n t r i o 

n a l e d e s tro is î l e s d e la N o u v e l l e - Z é l a n d e . N o u s avons 

vu a u p r è s d e s M i s s i o n s d e s C h a y m a s , d a n s l e s p r o f o n 

d e u r s d e s p l u s s o m b r e s f o r ê t s , d e s Cyathea speciosa et 

d e s Meniscium t r è s - s a i n s e t t r è s - b i e n d é v e l o p p é s , d o n t 

l e s t r o n c s é c a i l l e u x é t a i e n t c o u v e r t s d ' u n e p o u d r e c h a r 

b o n n e u s e et l u s t r é e . Ce p h é n o m è n e para i s sa i t t en ir à 

u n e d é c o m p o s i t i o n p a r t i c u l i è r e d e s par t i e s fibreuses 

d o n t l e s a n c i e n s p é t i o l e s é t a i e n t f o r m é s . 

E n t r e l e s t r o p i q u e s , s u r l e p e n c h a n t d e s C o r d i l l è 

res , o ù t o u s l e s c l i m a t s s e m b l e n t s u p e r p o s é s l e s u n s 

a u x a u t r e s c o m m e d e s c o u c h e s d i s t i n c t e s , l a vér i tab le 

z o n e des F o u g è r e s a r b o r e s c e n t e s est e n t r e 9 7 5 et 

1 6 2 4 m è t r e s a u - d e s s u s d e la m e r . Q u e l q u e f o i s , m a i s 

r a r e m e n t , d a n s l ' A m é r i q u e d u S u d e t sur l e p la teau 

du M e x i q u e , e l l e s se r a p p r o c h e n t d e s p l a i n e s b r û l a n t e s 

j u s q u ' à u n e h a u t e u r d e 3 9 1 m è t r e s s e u l e m e n t . L a t e m 

p é r a t u r e m o y e n n e d e ce t t e z o n e f o r t u n é e es t e n t r e 17° 

et 14" 5'. E l l e s ' é t e n d j u s q u e d a n s l e s n u a g e s qu i s o n t 

l e p l u s v o i s i n s d e la m e r e t de la p l a i n e , e t par cet te 

ra i son j o u i t à l a fo is et s a n s i n t e r r u p t i o n d ' u n e t e m p é 

rature u n i f o r m e et d ' u n e g r a n d e h u m i d i t é '. L e s h a b i 

tants d ' o r i g i n e e s p a g n o l e a p p e l l e n t c e t t e z o n e « Terre 

t e m p é r é e d e s F o u g è r e s 2 . » 

1 R o b e r t B r o w n , d a n s Expédition to Congo, A p p . , p . 423 . 
2 « T e r r a t e m p l a d a de los hc lcchos . « — Le n o m des F o u g è r e s chez 

les Arabes est feledschun, d ' où les E s p a g n o l s o n t fait helechus, d ' après 
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Trois c o n d i t i o n s d i s t i n c t e s : u n e c h a l e u r t e m p é r é e , 

une a t m o s p h è r e s a t u r é e d e v a p e u r d ' e a u , u n e g r a n d e 

uniformité d ' h u m i d i t é et d e t e m p é r a t u r e , se t r o u v e n t 

réunies sur l e s p e n t e s d e s m o n t a g n e s et d a n s l e s v a l 

lées de la c h a î n e d e s A n d e s , p a r t i c u l i è r e m e n t d a n s 

l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l ; auss i l e s F o u g è r e s a r b o r e s 

centes p é n è t r e n t - e l l e s j u s q u ' a u d é t r o i t d e M a g e l l a n e t 

à l'île de C a m p b e l l , p a r c o n s é q u e n t j u s q u ' à u n e l a t i 

tude m é r i d i o n a l e qu i r é p o n d à p e u p r è s à l a l a t i t u d e 

de Ber l in . D i v e r s e s e s p è c e s de F o u g è r e s a r b o r e s c e n t e s 

croissent avec s u c c è s à d e g r a n d e s d i s t a n c e s d e l ' é q u a -

teur : l e Dicksonia squarrosa, par e x e m p l e , d a n s l a 

D u s k y - B a y d e la N o u v e l l e - Z é l a n d e , par 4 6 ° d e l a t i t u d e 

australe, le Dicksonia antárctica d e L a b i l l a r d i è r e d a n s 

la Terre de D i é r n e n , u n Thyrsopteris d a n s l ' î l e d e J u a n 

Fernandez , u n Dicksonia n o n e n c o r e d é c r i t , d o n t la 

tige atteint d e 4 à 5 m è t r e s d e h a u t e u r , d a n s l e C h i l i 

mér id iona l , p r è s d e V a l d i v i a ; enfin, u n Lomaría u n 

peu p l u s pe t i t , d a n s l e dé tro i t d e M a g e l l a n . A l ' î l e d e 

Campbe l l , b i e n q u e p l u s r a p p r o c h é e e n c o r e d u p ô l e 

antarct ique (53° 3 0 ' la t . ) , l e s t r o n c s de Y Aspidium ve

nus tum a t t e i g n e n t u n e h a u t e u r d e l m , 3 0 c e n t , avant l a 

n a i s s a n c e d e s f e u i l l e s . 

On p e u t r e c o n n a î t r e q u e l l e s s o n t l e s c o n d i t i o n s c l i -

m a t o l o g i q u e s g é n é r a l e m e n t f a v o r a b l e s au d é v e l o p p e -

leur c o u t u m e de c h a n g e r f e n h. P e u t - ê t r e la d é n o m i n a t i o n a r a b e 

a-t-elle la m ê m e r a c i n e q u e le ve rbe faladsc/ia, « il divise, » r a p p o r t 

qui s ' exp l iquera i t p a r les divis ions dél icates des feuilles de F o u g è r e s 

(Abou Zaca r i a E b n el A w a m , Libro de agricultura t r a d u c i d o por 

J. A . B a n q u e r i , 1802, t . II, M a d r i d , p . 736) . 
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m e n t d e s F o u g è r e s , d ' a p r è s l e s l o i s n u m é r i q u e s des 

q u o t i e n t s q u i r e p r é s e n t e n t l e u r d i s t r i b u t i o n à la surface 

d u s o l . D a n s l e s p l a i n e s d e s g r a n d s c o n t i n e n t s , c e q u o 

t i ent es t , s u i v a n t l e s c a l c u l s d e R o b e r t B r o w n , c o n 

f i r m é s p a r m e s d e r n i è r e s r e c h e r c h e s , ^ d e t o u t e s l e s 

p h a n é r o g a m e s ; s o u s l e s t r o p i q u e s , d a n s l e s r é g i o n s 

m o n t a g n e u s e s , i l var ie e n t r e ^ e t - g . L e r a p p o r t c h a n g e 

d a n s l e s p e t i t e s î l e s s e m é e s s u r l a s u r f a c e d e la m e r : 

la p r o p o r t i o n des F o u g è r e s à la m a s s e t o t a l e d e s p h a 

n é r o g a m e s y a u g m e n t e t e l l e m e n t , q u e l e q u o t i e n t est 

d e ^ d a n s l e s g r o u p e s d ' î l e s d e l a rner d u S u d , s i t u é e s 

e n t r e l e s t r o p i q u e s , e t q u e m ê m e , d a n s l e s î l e s d i s 

p e r s é e s d e S a i n t e - H é l è n e e t d e l ' A s c e n s i o n , ce t t e f a 

m i l l e f ourn i t la m o i t i é d e t o u t e s l e s p l a n t e s p h a n é r o 

g a m e s S o u s l e s t r o p i q u e s , . D u m o n t d ' U r v i l l e é v a l u e 

à ^ la p r o p o r t i o n n u m é r i q u e d e s F o u g è r e s d a n s les 

g r a n d s c o n t i n e n t s ; m a i s o n vo i t l a q u a n t i t é re la t ive de 

c e s p l a n t e s d i m i n u e r r a p i d e m e n t à m e s u r e q u ' o n s ' a 

v a n c e d a n s la z o n e t e m p é r é e . L e s q u o t i e n t s sont : 

p o u r l ' A m é r i q u e s e p t e n t r i o n a l e et l e s î l e s B r i t a n n i 

q u e s ^ 5 , p o u r la F r a n c e ~ , p o u r l ' A l l e m a g n e p o u r 

l e s p a r t i e s a r i d e s d e l ' I ta l i e m é r i d i o n a l e ~ , p o u r la 

G r è c e V e r s la z o n e g l a c i a l e , la f r é q u e n c e re la t ive 

des F o u g è r e s a u g m e n t e d ' u n e m a n i è r e c o n s i d é r a b l e . 

L e n o m b r e d e s d i v e r s e s e s p è c e s q u i c o m p o s e n t ce t te 

f a m i l l e d i m i n u e e n effet p l u s l e n t e m e n t q u e c e l l e s d o n t 

s o n t f o r m é e s t o u t e s l e s a u t r e s f a m i l l e s d e p l a n t e s 

1 D i m i o n t d 'Urv i l le , Distribution géographique des Fougères sur 

la surface du globe, d a n s les Annales des Sciences naturelles, 

1823 , 1. VI, pp . 5 1 , 60 et 7 3 . 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



p h a n é r o g a m e s , e t l a m a s s e des i n d i v i d u s d a n s c h a q u e 

espèce fait c ro i re n o n p a s s e u l e m e n t à u n e p r é d o m i n a n c e 

relative, m a i s à u n e a b o n d a n c e a b s o l u e . D ' a p r è s l e s 

cata logues d e W a h l e n b e r g e t d e I l o r n e m a n n , l e s chif 

fres p r o p o r t i o n n e l s d e s F o u g è r e s s o n t ^ p o u r la L a -

p o n i e , ~ p o u r l ' I s l a n d e , 7 4 - p o u r l e G r o e n l a n d . 

Tel les s o n t , e n l 'é tat a c t u e l d e n o s c o n n a i s s a n c e s , 

les lo i s n a t u r e l l e s q u i s e m a n i f e s t e n t d a n s la d i s t r i b u 

tion de ce t te f o r m e g r a c i e u s e d e s F o u g è r e s . Mais d e 

puis u n c e r t a i n n o m b r e d ' a n n é e s o n para î t ê t r e s u r 

la trace d ' u n e a u t r e lo i n a t u r e l l e , d e l a l o i m o r p h o 

log ique q u i r è g l e la r e p r o d u c t i o n d e s F o u g è r e s , r é 

p u t é e s , j u s q u ' a u m o m e n t o ù j ' é c r i s , p l a n t e s c r y p 

t o g a m e s . L e c o m t e L e s z c z y c S u m i n s k i , q u i j o i n t à u n 

talent d'art iste t r è s - r e m a r q u a b l e u n e g r a n d e a p t i t u d e 

pour l e s o b s e r v a t i o n s m i c r o s c o p i q u e s , a d é c o u v e r t 

dans l e p r o - e m b r y o n d e s F o u g è r e s u n e o r g a n i s a t i o n 

d e s t i n é e à p r o d u i r e la f é c o n d a t i o n . Il d i s t i n g u e u n a p p a 

reil f e m e l l e et u n appare i l m â l e : l e p r e m i e r s i t u é d a n s 

des c e l l u l e s c r e u s e s e t o v a l e s , p l a c é e s a u m i l i e u d u 

p r o - e m b r y o n ; l e s e c o n d d a n s l e s o r g a n e s c i l i é s q u i 

d o n n e n t n a i s s a n c e a u x a n t h é r i d i e s o u fils e n s p i r a l e , et 

qui a v a i e n t dé jà é t é e x a m i n é s p a r N a j g e l i . L a f é c o n d a 

t ion n e paraî t p a s s ' a c c o m p l i r par d e s t u b e s p o l l i n i -

q u e s , m a i s à l ' a ide d e f i ls e n sp ira l e c i l i é s e t m o b i l e s 

D'après c e s y s t è m e , l e s t iges d e s F o u g è r e s s e r a i e n t , 

s e lon l ' e x p r e s s i o n d ' E h r e n b e r g 2 , l e p r o d u i t d ' u n e f r u c -

1 S u m i n s k i , zur Entwickelungs-Geschichte der Farrnkràuter, 

1848, p p . 10-14. 

* Monatliche Berichte der Akademie zu Berlin, j a n v i e r 1848, p . 2 0 . 
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t i f i ca t ion m i c r o s c o p i q u e q u i s 'opérera i t s u r l e p r o - e m 

b r y o n c o m m e sur u n p l a t e a u f lor i fère; e t e n s u i t e , d a m 

t o u t l e c o u r s d e l e u r c r o i s s a n c e s o u v e n t a r b o r e s c e n t e , 

l e s F o u g è r e s s e r a i e n t d e s p l a n t e s s a n s f leurs e t sans 

frui ts q u i n e p r o d u i r a i e n t q u e d e s b u l b i l l e s , l e s s p o r e s 

p l a c é e s e n pe t i t s g r o u p e s (son) s u r l e r e v e r s d e s f eu i l l e s 

n ' é t a n t p a s d e s g r a i n e s , m a i s d e s b o u t o n s . 
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D E LA P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S , 

C H A P I T R E X X I I . 

PARTICULARITÉS. 

SAULÏS. 

P a r m i l e s r e p r é s e n t a n t s p r i n c i p a u x d e la f o r m e d e s 

Sa l i c inées , p a r m i l e s S a u l e s p r o p r e m e n t d i t s , 1 5 0 e s p è c e s 

env iron s o n t déjà c o n n u e s . E l l e s c o u v r e n t l e s c o n t r é e s 

s e p t e n t r i o n a l e s d u g l o b e , d e p u i s l ' é q u a t e u r j u s q u ' à l a 

L a p o n i e . L e n o m b r e d e s e s p è c e s e t la var i é t é d e s f o r m e s 

a u g m e n t e n t e n t r e l e 4 6 e e t l e 7 0 e d e g r é d e l a t i t u d e , s u r 

tout d a n s la p a r t i e d e l ' E u r o p e s e p t e n t r i o n a l e si p r o f o n 

d é m e n t s i l l o n n é e p a r l e s a n c i e n n e s r é v o l u t i o n s d u 

g l o b e . Je c o n n a i s , p a r m i l e s S a u l e s d e s t r o p i q u e s , 

10 o u 12 e s p è c e s qu i m é r i t e n t , c o m m e l e s S a u l e s de 

l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l , u n e a t t e n t i o n p a r t i c u l i è r e . 

L a n a t u r e s e m b l e se p l a i r e à m u l t i p l i e r s a n s b o r n e s 

et s o u s t o u t e s l e s z o n e s c e r t a i n e s f o r m e s a n i m a l e s , 

te l les q u e l e s P a l m i p è d e s L a m e l l i r o s t r e s et l e s P i g e o n s ; 

de m ê m e , d a n s l e r è g n e v é g é t a l , s ' é t e n d e n t , s u r d ' i m -
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m e n s e s e s p a c e s , l e s S a u l e s et l e s d i f f érentes e s p è c e s 

d e P i n s et de C h ê n e s q u i , b i e n q u e p r o d u i s a n t t o u 

j o u r s l e s m ê m e s f r u i t s , d i f f èrent s o u v e n t l e s u n s des 

a u t r e s par l a f o r m e d e s f e u i l l e s . C h e z l e s S a u l e s , a u 

c o n t r a i r e , l e f e u i l l a g e , la r a m i f i c a t i o n et t o u t l ' e n s e m b l e 

d e la p h y s i o n o m i e s o n t a u s s i s e m b l a b l e s q u e p o s s i b l e 

s o u s l e s c l i m a t s l e s p l u s o p p o s é s ; l ' a n a l o g i e e s t p e u t -

ê tre p l u s g r a n d e e n c o r e q u e c h e z l e s C o n i f è r e s . D a n s 

u n e p a r t i e p l u s m é r i d i o n a l e d e la z o n e t e m p é r é e , s i t u é e 

e n - d e ç à d e l ' é q u a t e u r , l e n o m b r e d e s e s p è c e s d e S a u l e s 

d i m i n u e c o n s i d é r a b l e m e n t . C e p e n d a n t T u n i s p o s s è d e , 

d 'après l a Flore atlantique d e D e s f o n t a i n e s 1 , u n e e s 

p è c e p a r t i c u l i è r e v o i s i n e d u Salix caprea; et l ' E g y p t e 

c o m p t e , s e l o n F o r s k a l , c i n q e s p è c e s d i f f é r e n t e s , d o n t l e s 

c h a t o n s m â l e s p r o d u i s e n t , p a r la d i s t i l l a t i o n , l e Moie 

chalaf (aqua Salicis), s o u v e n t e m p l o y é e n O r i e n t p o u r 

s e s p r o p r i é t é s m é d i c a l e s . L e S a u l e q u e j 'a i vu a u x î l e s 

C a n a r i e s {Salix canariensis) e s t é g a l e m e n t , s e l o n L é o -

p o l d d e B u c h et C h r i s t i a n S m i t h , u n e e s p è c e p a r t i c u 

l i è r e , m a i s c o m m u n e c e p e n d a n t à c e g r o u p e d' î les et 

à l ' î l e d e M a d è r e . W a l l i c h s i g n a l e , d a n s s o n C a t a 

l o g u e d e s p l a n t e s d e l ' H i m a l a y a et d u N é p a u l , 1 3 e s -

1 Lou iche Des fon ta ines ( R e n é ) , b o t a n i s t e f r a n ç a i s , m e m b r e de 

l 'Académie des sc iences , n é en B r e t a g n e , en 1730, m o r t en 1833, 

visi ta les côtes des E ta t s b a r b a r e s q u e s de 1783 à 1780, p o u r é t u d i e r 

la F l o r e de ce t te c o n t r é e . Il p u b l i a , en 1798, le r é s u l t a t de ses r e 

che rches sous le n o m de Flore atlantique, 2 vol. in-4° avec p l a n 

ches . On lui doit e n c o r e : Mémoire sur l'irritabilité des plantes; 

Expériences sur la fécondation artificielle des plantes ; Observa

tions sur le Dattier, le. Lotos de Lybie , le Chêne à glands doux; 

Histoire des plantes et des arbrisseaux qui peuvent être cultivés 

en France en pleine terre. (L. G.) 
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peces de S a u l e s a p p a r t e n a n t à la z o n e s o u s - t r o p i c a l e 

des Indes o r i e n t a l e s , d o n t u n e part i e a é t é d é c r i t e dé jà 

par D o n , par R o x b u r g h et par L i n d l e y . L e J a p o n a 

aussi ses S a u l e s i n d i g è n e s ; l ' u n d ' e u x , l e Salix japónica 

de T h u n b e r g , c ro î t é g a l e m e n t d a n s l e s m o n t a g n e s d u 

Népaul . 

Avant m o n e x p é d i t i o n , o n n'avait e n c o r e d é c o u v e r t , 

que je s a c h e , e n t r e l e s t r o p i q u e s , a u c u n e a u t r e e s p è c e 

de S a u l e q u e l e Salix tetrasperma. N o u s e n a v o n s re 

cuei l l i 7 e s p è c e s n o u v e l l e s , d o n t 3 ont é t é t r o u v é e s sur 

le p la teau d u M e x i q u e j u s q u ' à u n e h a u t e u r d e 2 , 5 9 8 

mètres . P l u s h a u t , e n m o n t a n t , c o m m e n o u s l ' a v o n s 

fait s o u v e n t , d a n s l e s A n d e s d u M e x i q u e , d e Q u i t o e t 

du P é r o u , j u s q u ' a u x p l a i n e s d e m o n t a g n e s s i t u é e s 

entre 3 , 8 9 9 et 4 , 5 2 9 m è t r e s d e h a u t e u r , n o u s n ' a v o n s 

aperçu r ien d e s e m b l a b l e a u x pe t i t s S a u l e s r a m p a n t s q u i 

c r o i s s e n t e n g r a n d n o m b r e s u r l e s P y r é n é e s , s u r les A l p e s 

et dans la L a p o n i e {Salix herbácea, Saiix ¿anata et Salix 

reticulata). A u S p i t z b e r g , d o n t l e s c o n d i t i o n s m é t é o r o 

log iques o n t b e a u c o u p d e r a p p o r t a v e c c e l l e s des c i m e s 

n e i g e u s e s d e la S u i s s e e t d e la S c a n d i n a v i e , M. M a r t i n s 1 a 

1 Mart ins (Char les -Frédér ic ) , d o c t e u r - m é d e c i n , bo t an i s t e e t m é 

téorologis te f r ança i s , n é à P a r i s , e n 1806, d ' u n e famille de s a v a n t s 

d 'or igine a l l e m a n d e , a é té n o m m é , e n 1846, p ro fesseur de b o t a n i 

que à la Facu l t é de Montpe l l ie r . On a do lu i , e n t r e a u t r e s o u v r a g e s : 

De la Tératologie végétale, 1851 , i n - 4 ° ; Jardin des plantes de 

Montpellier, 1854, i n - 4 ° ; Œuvres d'histoire naturelle, t r a d u i t e s 

de Gœthe ; Du microscope et de son application à l'élude des êtres 

organisés, 1839 ; Délimitation des régions végétales sur les mon

tagnes du continent, 1 8 4 1 , in -8° ; de savants a r t ic les d a n s les An

nales des sciences naturelles, d a n s d ' a u t r e s Recuei l s scientif i

ques , e tc . , e tc . (L. G.) 
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décr i t d e u x e s p è c e s d e S a u l e s n a i n s d o n t la t ige l i g n e u s e 

et l es b r a n c h e s c o u c h é e s sur l e so l s o n t si b i e n e n f o n c é e s 

d a n s l e s t o u r b i è r e s q u ' o n a d e l a p e i n e à d é c o u v r i r l e u r s 

f e u i l l e s s o u s l a m o u s s e . L ' e s p è c e q u e j ' a i t r o u v é e p r è s d e 

L o x a , a u P é r o u , à l ' e n t r é e d e s forê t s d e Q u i n q u i n a s , p a r 

4° 12 ' d e l a t i t u d e a u s t r a l e , et q u e W i l l d e n o w a d é c r i t e 

s o u s l e n o m d e Salir Humboldliana, s ' é t end e x t r ê m e 

m e n t l o i n d a n s l a p a r t i e o c c i d e n t a l e d e l ' A m é r i q u e d u 

S u d . U n S a u l e d e s r i v a g e s , l e Salir falcata, q u e n o u s 

a v o n s r e n c o n t r é s u r la c ô t e s a b l o n n e u s e d e l a m e r d u 

S u d , p r è s d e T r u x i l l o , n ' e n es t , s e l o n K u n t h , q u ' u n e 

var ié té . P e u t - ê t r e l e b e a u S a u l e d i s p o s é s o u v e n t e n 

p y r a m i d e , q u i n o u s a a c c o m p a g n é s l e l o n g d e s r ives d u 

Rio M a g d a l e n a , à p a r t i r d e M a h a t e s j u s q u ' à B o j o r q u e , et 

n e s 'est tant p r o g a g é , au d i re d e s h a b i t a n t s , q u e d e p u i s 

p e u d ' a n n é e s , e s t - i l auss i i d e n t i q u e a v e c l e Salix Hum

boldliana. A u c o n f l u e n t d u R i o M a g d a l e n a et d u R i o 

O p o n , n o u s a v o n s t r o u v é t o u t e s l e s î l e s c o u v e r t e s d e 

S a u l e s , d o n t l e t r o n c n'a s o u v e n t q u e 0 m , 2 1 6 5 6 o u 

0 r a , 2 7 0 7 0 d e d i a m è t r e s u r u n e h a u t e u r d e p r è s d e 

2 0 m è t r e s L i n d l e y a fait c o n n a î t r e u n e e s p è c e d e 

S a u l e o r i g i n a i r e d u S é n é g a l , p a r c o n s é q u e n t d e la z o n e 

é q u i n o x i a l e a f r i c a i n e ï . R l u m e a t r o u v é p a r e i l l e m e n t à 

Java , p r è s d e l ' é q u a t e u r , d e u x e s p è c e s d e S a u l e s : l ' u n e 

s a u v a g e et p a r t i c u l i è r e à c e t t e î l e (Salix tetraspcrma), 

l 'autre c u l t i v é e (SalixSieboldiand). D a n s l a z o n e t e m p é 

r é e m é r i d i o n a l e , j e n e c o n n a i s q u e d e u x S a u l e s , l e Salix 

' H u m b o l d t e t K u n t h , Nova gênera Plantaruni, t . II , p . 2 2 , 

pl . 9 9 . 
8 L ind ley , Introduction to the natural System of Botany, p . 99. 
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hirsuta et le Salir, mucronata, déjà d é c r i t s par T h u n -

bcrg. Ils végè tent a u p r è s d u Protea argentea qu i a l u i -

même la p h y s i o n o m i e d e s S a u l e s ; l e u r s f e u i l l e s et l e s 

jeunes b r a n c h e s s e r v e n t de n o u r r i t u r e a u x H i p p o p o 

tames, sur les b o r d s d e la r iv ière O r a n g e . L e g e n r e 

Salir m a n q u e e n t i è r e m e n t à l ' A u s t r a l i e et a u x î l e s 

voisines. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



D E L A P H Y S I O N O M I E D E S P L A N T E S . 

C H A P I T R E X X I I I . 

PARTICULARITÉS. 

M Y H T A C É E S . 

Cette f o r m e es t é l é g a n t e e t r e c o n n a i s s a b l e h s e s 

f e u i l l e s r o i d e s , b r i l l a n t e s , s e r r é e s l e s u n e s c o n t r e l e s a u 

t r e s , n o n d e n t é e s e n g é n é r a l , p e t i t e s et p o i n t i l l é e s . 

L e s M y r t a c é e s d o n n e n t u n carac tère p a r t i c u l i e r à t r o i s 

r é g i o n s d i f f érentes : à l ' E u r o p e m é r i d i o n a l e , s u r t o u t 

a u x î l e s f o r m é e s d e r o c h e s c a l c a i r e s o u t r a c h y t i q u e s 

q u i s u r g i s s e n t du b a s s i n d e la M é d i t e r r a n é e ; a u c o n 

t i n e n t d e l a N o u v e l l e - H o l l a n d e o r n é d'Eucalyptus, d e 

Metrosideros e t d e Leptospcrmum. e t à l a r é g i o n i n t e r 

t r o p i c a l e d e la c h a î n e d e s A n d e s , q u i tantô t s ' é t e n d e n 

p l a i n e s b a s s e s e t u n i e s , t a n t ô t s ' é l ève d e 2 , 9 0 5 à 3 , 2 4 8 

m è t r e s a u - d e s s u s du n i v e a u d e l a m e r . C e t t e r é g i o n 

m o n t a g n e u s e , a p p e l é e à Q u i t o - l a r é g i o n d e s P à r a m o s , 

est e n t i è r e m e n t c o u v e r t e d 'arbres qu i o n t l ' a p p a r e n c e 

d e M y r t e s , b i e n q u e t o u s n ' a p p a r t i e n n e n t p a s à la f a -
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mille des M y r t a c é e s . S u r la m ê m e h a u t e u r c r o i s s e n t 

l'Escallonia myrtillo'ides, YEscallonia Tubar, l e Sym-

plocos Alstonia, l e s Myrica e t l e b e a u Myrtus micro-

phylla q u e n o u s a v o n s fait g r a v e r d a n s n o s Plantes 

êquinoxialesl, et q u i , p r è s d e V i n a y a c u et d e l ' A l t o d e 

Pulla, d a n s l e P á r a m o d e S a r a g u r u o r n ó d ' u n e f o u l e 

de plantes a l p e s t r e s a u x f l eurs g r a c i e u s e s , c ro î t , s u r 

un sol de s c h i s t e m i c a c é , j u s q u ' à la h a u t e u r d e 3 0 5 

mètres. L e Myrtus myrsinoides s ' é l ève j u s q u ' à 3 , 4 1 2 

mètres, d a n s l e P á r a m o d e G u a m a n i . L e s 4 0 e s p è c e s 

du genre Myrtus q u e n o u s a v o n s r e c u e i l l i e s s o u s l a 

zone é q u i n o x i a l e , e t d o n t 3 7 n ' a v a i e n t pas e n c o r e é t é 

décrites, a p p a r t i e n n e n t p o u r la p l u p a r t à l a p l a i n e o u 

aux m o n t a g n e s l e s m o i n s é l e v é e s . N o u s n ' a v o n s r a p 

porté des h a u t e u r s d e M e x i c o , o ù l ' é l é v a t i o n t e m p è r e 

la c h a l e u r t r o p i c a l e , q u ' u n e s e u l e e s p è c e d e Myrte , l e 

Myrtus xalapensis; m a i s c e r t a i n e m e n t la T e r r e t e m p é 

rée , s i tuée v i s - à - v i s d u v o l c a n d ' O r i z a b a , e n c o n t i e n t 

encore u n g r a n d n o m b r e . L e Myrtus marítima s 'est 

offert à n o u s p r è s d ' A c a p u l c o , s u r l e r ivage d e l a m e r 

du S u d . 

Les E s c a l l o n i e s ( p a r m i l e s q u e l l e s YEscallonia myr

tillo'ides , YEscallonia Tubar e t YEscallonia flori

bunda, o r n e m e n t d e s P á r a m o s , r a p p e l l e n t si b i e n 

la f o r m e d e s M y r t e s ) , a p p a r t e n a i e n t a u t r e f o i s , a v e c 

les Rhododendron d ' E u r o p e et l e s Befaría d e l ' A m é 

r ique m é r i d i o n a l e , avec l e s Clethra, l e s Andro

meda e t l e Gaylussacia buxifoUa, à la f a m i l l e d e s 

1 T. I, p. 2 ) , pl. IV. 
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Ë r i c i n é e s . R o b e r t R r o w n e n a c o m p o s é u n e f a m i l l e 

à part q u e K u n t h p l a c e e n t r e l e s P h i l a d e l p h é e s et l e s 

H a m a m é l i d é e s ' . h'Escallonia floribunda p r é s e n t e , 

d a n s sa d i s t r i b u t i o n g é o g r a p h i q u e , l ' u n d e s p l u s é t o n 

n a n t s e x e m p l e s d u r a p p o r t q u i e x i s t e e n t r e l a d i s 

t a n c e d e l ' é q u a t e u r e t l a h a u t e u r p e r p e n d i c u l a i r e d u 

l i e u a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r . Je m ' a p p u i e i c i 

d e n o u v e a u s u r l e t é m o i g n a g e d e m o n i n g é n i e u x a m i 

M. A u g u s t e d e S a i n t - H i l a i r e 2 . « MM. d e H u m b o l d t 

et B o n p l a n d , di t c e s a v a n t , o n t d é c o u v e r t d a n s l e u r 

e x p é d i t i o n XEscallonia floribunda à 2 , 7 2 9 m è t r e s , p a r 

l e s 4" d e l a t i t u d e a u s t r a l e . Je l 'a i r e t r o u v é p a r l e s 21° 

a u B r é s i l , d a n s u n p a y s é l e v é , m a i s p o u r t a n t i n f i n i 

m e n t p l u s b a s q u e l e s A n d e s d u P é r o u : i l est c o m m u n 

e n t r e l e s 24° 5 0 ' , e t l e s 25° 5 5 ' , d a n s l e s C a m p o s G e r a e s ; 

e n f i n j e l e r e v o i s a u R i o d e la P l a t a vers l e s 35", au 

n i v e a u m ê m e d e l ' O c é a n . » 

L e g r o u p e d e s M y r t a c é e s d o n t font p a r t i e l e s M e l a -

l e u c a , l e s M e t r o s i d e r o s e t l e s E u c a l y p t u s , et q u e l ' o n 

d é s i g n e s o u s la d é n o m i n a t i o n c o l l e c t i v e d e L e p t o s p e r -

m é e s , c o n t r i b u e à p r o d u i r e , p a r la s u b s t i t u t i o n d e s 

p h y l l o d e s a u x f e u i l l e s v é r i t a b l e s , o u m ê m e p a r la d i 

r e c t i o n d e s f e u i l l e s r e l a t i v e m e n t a u p é t i o l e n o n g o n f l é , 

u n e d i s t r i b u t i o n d e l u m i è r e et d ' o m b r e d o n t n o s f o 

r ê t s touf fues n e p e u v e n t n o u s d o n n e r a u c u n e i d é e . D é j à 

l e s p r e m i e r s v o y a g e u r s b o t a n i s t e s q u i v i s i t è r e n t la N o u 

v e l l e - H o l l a n d e a v a i e n t é t é f r a p p é s d e c e s i n g u l i e r p h é -

1 Voyez les a p p e n d i c e s à l ' ouvrage de F r a n k l i n : Narrative of a 

Journey to the shores of the Polar Sea, 1823 , p . 765 . 
5 Morphologie végétale, 1840, p . 32. 
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nomène. Robert B r o w n a m o n t r e l e p r e m i e r c o m 

ment il est produ i t par la p o s i t i o n d e s pét iobes q u i s 'é lar

gissent v e r t i c a l e m e n t , c o m m e d a n s l e s p h y l l o d e s d e s 

Acacia longifolia et suaveolens, e t auss i par c e t t e c i r c o n s 

tance que la l u m i è r e t o m b e e n t r e d e s p l a n s v e r t i c a u x e t 

non sur des sur faces h o r i z o n t a l e s L e s l o i s m o r p h o l o 

giques qui règ lent l e d é v e l o p p e m e n t d e s o r g a n e s fo l ia 

cés dé terminent a u s s i la f a ç o n p a r t i c u l i è r e d o n t i l s s o n t 

éclairés, et fixent la l i m i t e d e l ' o m b r e e t d e l a l u m i è r e . 

« Les p h y l l o d e s , d i t K u n t h , n e p e u v e n t se p r o d u i r e , 

selon m o i , q u e d a n s l e s f a m i l l e s q u i o n t d e s f e u i l l e s 

composées et p e n n é e s ; et e n effet o n n e l e s a r e n c o n 

trées jusqu' ic i q u e d a n s d e s L é g u m i n e u s e s , c h e z l e s 

Acacia. L e s f e u i l l e s d e s E u c a l y p t u s , d e s M e t r o s i d e r o s 

et des M e l a l e u c a , s o n t s i m p l e s , e t l e u r p o s i t i o n v e r t i 

cale t ient à u n e d e m i - t o r s i o n d u p é t i o l e . Il est à r e 

marquer d 'a i l l eurs q u e l e s d e u x s u r f a c e s d e la f e u i l l e 

présentent l e m ê m e a s p e c t . » 

Dans les forêts si p e u o m b r a g é e s d e la N o u v e l l e -

Hollande , c e s effets d ' o p t i q u e sont d 'autant p l u s 

fréquents q u e q u e l q u e s e s p è c e s d ' E u c a l y p t u s e t d 'Aca

cia, appar tenant a u x d e u x g r o u p e s d e s Myrtacées et 

des L é g u m i n e u s e s , c o m p o s e n t p r e s q u e la m o i t i é de la 

végétation d e s a r b r e s , q u i t o u s of frent u n e t e i n t e g r i s â 

tre. D é p l u s , l e s M e l a l e u c a p r o d u i s e n t e n t r e les c o u c h e s 

du l iber des p e l l i c u l e s fac i l e s à d é t a c h e r , q u i r e s s o r t a n t 

au dehors e t r a p p e l l e n t par l e u r b l a n c h e u r l ' é c o r c e d e 

nos B o u l e a u x . 

' A d r i e n de Ju s s i eu , Cours de botanique, PP- 106, 120 e t 700 ; 

Darwin, Journal of Researches, 1843, p . 433 . 
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L o s l i m i t e s e n t r e l e s q u e l l e s s o n t r e n f e r m é e s l e s Myr-

t a c é e s d i f fèrent b e a u c o u p d a n s l e s d e u x c o n t i n e n t s . 

S e l o n H o o k e r , ce t t e f a m i l l e f r a n c h i t à p e i n e d a n s l e 

n o u v e a u m o n d e l e 2 6 e d e g r é d e l a t i t u d e n o r d , s u r t o u t 

vers l a r é g i o n o c c i d e n t a l e '. E n r e v a n c h e , o n t r o u v e , 

s e l o n G a y , d a n s l ' h é m i s p h è r e m é r i d i o n a l , a u C h i l i , 

1 0 e s p è c e s d e Myrtus e t 2 2 e s p è c e s d ' E u g e n i a , q u i , 

m ê l é e s à des P r o t é a c é e s [Embothrium, Lomatia) et au 

Fagus obliqua, c o m p o s e n t d e v é r i t a b l e s f o r ê t s . Les 

M y r t a c é e s d e v i e n n e n t p l u s c o m m u n e s vers l e 38" degré 

d e l a t i t u d e a u s t r a l e , d a n s l ' î l e d e C h i l o ë p a r e x e m p l e , 

o ù u n e e s p è c e v o i s i n e d e s M e t r o s i d e r o s , l e Myrtus 

stipularis, f o r m e d e s b u i s s o n s p r e s q u e i m p é n é t r a b l e s , 

d é s i g n é s s o u s l e n o m d e Tepuales, a ins i q u e d a n s la 

P a t a g o n i e et j u s q u ' à l a p o i n t e e x t r ê m e d e l a Terre de 

F e u , par 56" d e l a t i t u d e . L e s M y r t a c é e s , q u i d a n s l e 

n o r d d e l ' E u r o p e n e p é n è t r e n t q u e j u s q u ' à 4 6 ° , s ' a 

v a n c e n t , d a n s l ' A u s t r a l i e , la T a s m a n i e , l a N o u v e l l e -

Z é l a n d e e t l e s î l e s d e L o r d A u c k l a n d , j u s q u ' à 50° 3 0 ' 

de l a t i t u d e m é r i d i o n a l e . 

1 Flora antarefica, p. 1 2 , 
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C O N C L U S I O N D U L I V R E I V . 

En retraçant d a n s l e s e s q u i s s e s q u ' o n v i e n t d e l i r e l a 

phys ionomie des p l a n t e s , j e m e su i s p r o p o s é s u r t o u t 

trois objets é t r o i t e m e n t l i é s e n t r e e u x : j 'ai v o u l u fa ire 

ressortir l a d i f f é r e n c c a b s o l u e d e s f o r m e s , i n d i q u e r l e u r 

rapport n u m é r i q u e , c ' e s t - à - d i r e l e r a n g q u ' e l l e s o c c u 

pent, en te l l e o u t e l l e c o n t r é e , d a n s la m a s s e to ta l e d e s 

plantes p h a n é r o g a m e s , e n f i n l e u r d i s t r i b u t i o n g é o g r a 

phique s u i v a n t l e s l a t i t u d e s et l e s c l i m a t s . Q u a n d o n 

veut s 'é lever à d e s a p e r ç u s g é n é r a u x s u r l e s f o r m e s v i 

vantes, i l n e faut p a s s é p a r e r , s e l o n m o i , l a g é o g r a 

phie des v é g é t a u x , l ' é t u d e d e l e u r s r e l a t i o n s n u m é 

riques et c e l l e d e l e u r p h y s i o n o m i e . L ' é t u d e d e l a 

p h y s i o n o m i e d e s v é g é t a u x n e d o i t p a s n o n p l u s s e 

berner a u x s i n g u l i e r s c o n t r a s t e s q u e p r é s e n t e n t l e s 

grands o r g a n i s m e s c o n s i d é r é s i s o l é m e n t : e l l e doi t t e n t e r 

d'approfondir l e s l o i s q u i d é t e r m i n e n t la p h y s i o n o 

mie de la n a t u r e e n g é n é r a l , l e s d i f f érents c a r a c 

tères q u e la v é g é t a t i o n c o m m u n i q u e a u p a y s a g e s u r 

toute la sur face du g l o b e , et l ' i m p r e s s i o n v i v a n t e q u e 

produi sent la r é u n i o n e t l e c o n t r a s t e d e f o r m e s o p p o 

sées , s o u s d e s z o n e s d i v e r s e s d e l a t i t u d e et d ' é l é v a t i o n . 
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C'est e n s e r e n f e r m a n t d a n s c e c e r c l e d ' o b s e r v a t i o n s 

q u ' o n p e u t d é m ê l e r e n q u o i c o n s i s t e l ' é t r o i t e c o n n e x i t é 

q u i r a t t a c h e l ' u n e à l ' a u t r e l e s q u e s t i o n s tra i tées p r é c é 

d e m m e n t . N o u s n o u s t r o u v o n s i c i s u r u n t e r r a i n p e u 

c u l t i v é j u s q u ' à c e j o u r . Je m e s u i s e f forcé d e s u i v r e la 

m é t h o d e q u ' A r i s t o t e a i n a u g u r é e d ' u n e m a n i è r e si 

b r i l l a n t e d a n s ses o u v r a g e s d e z o o l o g i e , et q u i e s t l e 

p l u s sûr f o n d e m e n t d e l a c e r t i t u d e s c i e n t i f i q u e : c'est 

l a m é t h o d e p a r l a q u e l l e , t o u t e n s 'e f forçant i n c e s s a m 

m e n t d e g é n é r a l i s e r l e s i d é e s , o n c i t e t o u j o u r s d e s 

e x e m p l e s à l ' a p p u i , d e m a n i è r e à p é n é t r e r d a n s l e s 

d é t a i l s l e s p l u s p a r t i c u l i e r s d e s p h é n o m è n e s . 

L e s f o r m e s v é g é t a l e s , c o n s i d é r é e s d ' a p r è s l e s d i f f é 

r e n c e s d e l e u r a s p e c t e x t é r i e u r , n e s o n t n a t u r e l l e 

m e n t p a s s u s c e p t i b l e s d ' u n e c l a s s i f i c a t i o n s é v è r e . Ic i , 

c o m m e e n g é n é r a l t o u t e s l e s fo is q u e l ' o n s 'a t tache 

a u x f o r m e s a p p a r e n t e s , o n r e n c o n t r e c e r t a i n s t y p e s 

e s s e n t i e l s qu i of frent e n t r e e u x l e s c o n t r a s t e s l e s p l u s 

f r a p p a n t s . T e l s s o n t l e s g r o u p e s d e s G r a m i n é e s a r b o 

r e s c e n t e s , d e s A l o è s e t d e s C a c t u s , d e s P a l m i e r s , d e s 

C o n i f è r e s , d e s M i m o s a c é e s et d e s B a n a n i e r s . S o u v e n t 

m ê m e q u e l q u e s i n d i v i d u s d é t a c h é s d e c e s g r o u p e s 

s u f f i s e n t à fixer l e c a r a c t è r e d ' u n e r é g i o n e t l a i s sen t 

u n e i m p r e s s i o n d u r a b l e d a n s l ' e spr i t d e l ' o b s e r v a t e u r 

q u i , à d é f a u t d e s c i e n c e , e s t d o u é d e s e n s i b i l i t é . P e u t -

ê t r e c e p e n d a n t l e s f o r m e s q u i n e r e s s o r t e n t n i par la 

c o n f i g u r a t i o n e t la d i s p o s i t i o n d u f e u i l l a g e , n i p a r l e s 

r a p p o r t s d e l a t ige e t d e s b r a n c h e s , q u i n e se font r e 

m a r q u e r ni par l a v i g u e u r o u la g r â c e , n i p a r l ' a p p a u v r i s 

s e m e n t m é l a n c o l i q u e d e s o r g a n e s a p p e n d i c u l a i r c s , s o n t -
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elles en p l u s g r a n d n o m b r e e n c o r e , e t l e u r m a s s e d o -

mine-t-el le t o u s l e s a u t r e s v é g é t a u x . 

Pu i squ 'une c la s s i f i ca t ion f o n d é e s u r la p h y s i o n o m i e , 

une dis tr ibut ion par g r o u p e s d 'après l e faciès e x t é r i e u r 

n'est pas app l i cab le à l ' e n s e m b l e du r è g n e v é g é t a l , l a d i s 

tribution des p l a n t e s d 'après l e u r a s p e c t , d o i t r e p o s e r sur 

un tout autre f o n d e m e n t q u e l e s y s t è m e n a t u r e l , q u i a 

l'avantage de c o m p r e n d r e t o u t e s l e s f o r m e s . L e s d i v i 

sions s u b o r d o n n é e s à la p h y s i o n o m i e d e s p l a n t e s e t l e 

choix des types p r i n c i p a u x s o n t f o n d é s sur t o u t ce q u i a 

de la masse , sur la t i g e , s u r l a r a m i f i c a t i o n e t l e s o r g a n e s 

appendicula ires , par o ù l ' o n doi t e n t e n d r e la f o r m e et 

la d isposi t ion d e s f e u i l l e s , l e u r g r a n d e u r , la n a t u r e et 

l'éclat du p a r e n c h y m e . Ces d i v i s i o n s o n t p o u r b a s e , par 

conséquent , c e q u ' a u j o u r d ' h u i l ' o n a p p e l l e s u r t o u t l e s 

organes d e la v é g é t a t i o n , et c e d 'où d é p e n d la c o n 

servation, c ' e s t -à -d ire l ' a l i m e n t a t i o n e t l e d é v e l o p p e 

ment d e l ' i n d i v i d u . L a b o t a n i q u e s y s t é m a t i q u e f o n d e a u 

contraire l e c l a s s e m e n t d e s f a m i l l e s n a t u r e l l e s sur l ' o b 

servation des o r g a n e s r e p r o d u c t e u r s , c ' e s t -à -d ire sur l e s 

organes dont d é p e n d la c o n s e r v a t i o n d e l ' e s p è c e D a n s 

l'école d 'Aris to te 2 , o n e n s e i g n a i t dé jà q u e la p r o 

duction des g r a i n e s e s t l e b u t s u p r ê m e de l ' e x i s t e n c e 

et de la v ie d e s p l a n t e s . L a lo i d 'après l a q u e l l e se 

déve loppent l e s o r g a n e s d e la f é c o n d a t i o n est d e v e n u e , 

depuis G a s p a r d - F r é d é r i c W o l f 3 e t d e p u i s n o t r e g r a n d 

' K u n t h , Lehrbuch der Botanik, 1847, t . I , p . S U ; Sch le iden , die 

Pflanze und ihr Leben, 1848, p . 100. 
a Problem., xx, 7. 
3 Wolf, Dissertatio Bistens theoria generationis, Hal le , 1739, 
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p o è t e G œ t h e ' , l e f o n d e m e n t m o r p h o l o g i q u e s u r l e q u e l 

r e p o s e t o u t e l a b o t a n i q u e s y s t é m a t i q u e . 

A i n s i la b o t a n i q u e c o o r d o n n é e e n s y s t è m e et la c l a s 

s i f i ca t ion des p l a n t e s d 'après l e u r p h y s i o n o m i e p a r 

t en t , j e l e r é p è t e , d e d e u x p r i n c i p e s d i f f érents : la 

p r e m i è r e p r e n d p o u r p o i n t d e départ l e s caractère? 

c o m m u n s q u i se m a n i f e s t e n t d a n s l ' i n f l o r e s c e n c e o u les 

o r g a n e s d é l i c a t s d e la g é n é r a t i o n ; la s e c o n d e , la c o n f i g u 

rat ion d e s par t i e s q u i f o r m e n t l e s a x e s , c ' e s t - à - d i r e la t ige 

et l e s b r a n c h e s , a i n s i q u e l e c o n t o u r des f e u i l l e s , c a r a c 

tère q u i d é p e n d p r i n c i p a l e m e n t d e l à d i s t r i b u t i o n d e s 

f a i s c e a u x v a s c u l a i r e s . Or, c o m m e l 'axe e t l e s o r g a n e s 

a p p e n d i c u l a i r e s l ' e m p o r t e n t s u r t o u s l e s a u t r e s o r g a n e s 

par l e u r v o l u m e et l e u r m a s s e , c e s o u t e u x q u i d é t e r 

m i n e n t et fort i f ient l ' i m p r e s s i o n , qu i d o n n e n t u n c a 

r a c t è r e i n d i v i d u e l a u x f o r m e s végéLaies , e t p a r su i t e 

a u p a y s a g e e t à la c o n t r é e o ù se p r é s e n t e n t d i s t i n c 

t e m e n t d e s t y p e s d ' u n e p h y s i o n o m i e s a i s i s s a n t e . Ce 

q u i fait l o i i c i , c 'es t l ' a c c o r d e t l 'af f ini té d e s s i g n e s 

in-4° et in-8°. — Gaspard-Frédéric Wolf, anatomiste allemand, pro
fesseur de physiologie et d'anatomie à Saint-Pétersbourg, né à Ber
lin en 1735, mort en Russ ie en 1794. On le confond quelquefois avec 
d'autres savants du nom de Wolf, surtout avec le philosophe et ma
thématicien Christian, baron de Wolf, né en 1G79, mort en 1764, 
qui s'occupa aussi accessoirement de physiologie végétale. (L. G.) 

1 Gœthe (Jean-Wulfgang), le plus célèbre poète de l'Allemagne, 
né à Francfort-sur-le-Mein en 1749, mort à Weimar en 1832, s'oc
cupa par moments, avec beaucoup de sagacité, d'histoire naturelle. 
11 publia, sous le titre de Métamorphuses des plantes d'abord, et 
ensuite de Morphologie, un ouvrage de physiologie végétale très-
remarquable. 11 s'occupa aussi d'anatomie comparée et d'autres su
jets d'histoire naturelle. M. Martins a donné une traduction fran
çaise des Œuvres d'histoire naturelle de Gœthe. (L. G.) 
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choisis dans l e s o r g a n e s d e l a v é g é t a t i o n , c ' e s t - à - d i r e 

de la n u t r i t i o n . D a n s t o u t e s l e s c o l o n i e s f o n d é e s p a r 

les E u r o p é e n s , l e s r e s s e m b l a n c e s de p h y s i o n o m i e 

(habitus, faciès) o n t e n g a g é l e s c o l o n s à d o n n e r 

les n o m s d e la p a t r i e à d e s p l a n t e s t r o p i c a l e s q u i 

portent des f leurs e t d e s frui ts t o u t a u t r e s q u e l e s 

végétaux a u x q u e l s c e s n o m s s ' a p p l i q u e n t o r i g i n a i r e 

ment. P a r t o u t , d a n s l e s d e u x h é m i s p h è r e s , l e s c o 

lons natifs des c o n t r é e s s e p t e n t r i o n a l e s o n t c r u r e n 

contrer des A u n e s e t d e s P e u p l i e r s , d e s P o m m i e r s e t 

des Oliviers. C'est s u r t o u t à l a f o r m e d e s f e u i l l e s et à la 

direction d e s b r a n c h e s q u ' é t a i t d u e c e t t e i l l u s i o n , f a 

vorisée par l e s o u v e n i r q u i r e p o r t a i t l e s e x i l é s a u x f o r m e s 

végétales d e l e u r p a y s . A i n s i , d e s n o m s d e p l a n t e s 

européennes se s o n t t r a n s m i s d e g é n é r a t i o n e n g é 

nération, e n s ' e n r i c h i s s a n t , d a n s l e s c o l o n i e s d ' e s 

claves, d e t e r m e s e m p r u n t é s a u x l a n g u e s des n è g r e s . 

L'effet de c o n t r a s t e p r o d u i t si s o u v e n t p a r u n e r e s 

semblance parfa i te d a n s l a p h y s i o n o m i e d e s p l a n t e s , 

jointe à u n e d i v e r s i t é n o n m o i n s g r a n d e d a n s l e s p a r 

ties florales e t d a n s l e s f r u i t s , e n d 'autres t e r m e s , 

l 'opposit ion q u i e x i s t e e n t r e la c o n f i g u r a t i o n e x t é 

rieure, d é t e r m i n é e p a r l e s o r g a n e s a p p e n d i c u l a i r e s , et 

les organes s e x u e l s s u r l e s q u e l s es t f o n d é e , d a n s la b o 

tanique s y s t é m a t i q u e , la d i v i s i o n d e s f a m i l l e s n a t u r e l l e s , 

présente u n p h é n o m è n e t r è s - d i g n e d ' in térê t . O n sera i t 

tenté d e cro i re q u e l e s m o d è l e s d e s o r g a n e s a p p e l é s 

e x c l u s i v e m e n t o r g a n e s d e la v é g é t a t i o n , t e l s q u e 

les f eu i l l e s , par e x e m p l e , d e v r a i e n t ê t r e p l u s s u b o r 

d o n n é s à l a s t r u c t u r e d e s o r g a n e s d e la r e p r o d u c -
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t i o n . Cet te d é p e n d a n c e n e se m a n i f e s t e c e p e n d a n t 

q u e d a n s u n n o m b r e l i m i t é d e f a m i l l e s , d a n s l e s 

F o u g è r e s , l e s G r a m i n é e s , l e s C y p é r a c é e s , l e s P a l m i e r s , 

l e s C o n i f è r e s , l e s O m b e l l i f è r e s et l e s A r o ï d é e s . C h e z 

l e s L é g u m i n e u s e s , la c o n c o r d a n c e d e l a p h y s i o n o m i e 

a v e c l ' i n f l o r e s c e n c e n e s e l a i s s e g u è r e r e c o n n a î t r e qu 'à 

l a c o n d i t i o n d e d i v i s e r c e s p l a n t e s e n g r o u p e s , e t d e 

c o n s i d é r e r s é p a r é m e n t l e s P a p i l i o n a c é e s , l e s C é s a l -

p i n é e s e t l e s M i m o s e e s . L e s t y p e s q u i , c o m p a r é s d e u x 

à d e u x , p r é s e n t e n t , a v e c u n e p h y s i o n o m i e t r è s - a n a 

l o g u e , u n e g r a n d e d i f f é r e n c e d a n s l a f o r m a t i o n d e s 

f l eurs e t d e s f ru i t s , s o n t : l e s P a l m i e r s e t l e s C y c a d é e s 

t r è s - v o i s i n e s d e s C o n i f è r e s ; l a C u s c u t e , e s p è c e d e 

C o n v o l v u l a c é e , e t l e Cassytha s a n s f e u i l l e s , p l a n t e 

p a r a s i t e d e la f a m i l l e d e s L a u r i n é e s ; l e s Equisetum q u i 

a p p a r t i e n n e n t à la g r a n d e d i v i s i o n d e s C r y p t o g a m e s , 

e t l e s Ephedra qu i r e n t r e n t d a n s l a f a m i l l e d e s C o n i 

f è r e s . L e s G r o s e i l l i e r s o u Ribes se r a p p r o c h e n t t e l l e 

m e n t p a r l e u r i n f l o r e s c e n c e d e s C a c t u s , c ' e s t - à - d i r e d e 

l a f a m i l l e d e s O p u n t i a c é e s , q u ' i l s n ' e n o n t é té s é p a r é s 

q u e d e p u i s t r è s - p e u d e t e m p s . L a f a m i l l e d e s A s p h o -

d é l é e s r e n f e r m e l e g i g a n t e s q u e D r a g o n i e r {Dracœna 

Draco), l ' A s p e r g e c o m m u n e et XAletris a u x fleurs 

b r i l l a n t e s . S o u v e n t d e s p l a n t e s d o n t l e s f e u i l l e s s o n t 

s i m p l e s a p p a r t i e n n e n t n o n - s e u l e m e n t à la m ê m e f a 

m i l l e , mais a u m ê m e g e n r e q u e d e s p l a n t e s à f e u i l l e s 

c o m p o s é e s . D a n s l e s h a u t e s p l a i n e s d u P é r o u et d e la 

N o u v e l l e - G r e n a d e , s u r d o u z e e s p è c e s d e Weinmannia, 

n o u s e n a v o n s t rouvé c i n q d o n t l e s f e u i l l e s é t a i e n t 

s i m p l e s ; les autres a v a i e n t d e s f e u i l l e s p e n n é e s . L a 
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forme des f e u i l l e s d a n s l e g e n r e Aralia affecte u n e 

indépendance p l u s g r a n d e e n c o r e ; o n y d i s t i n g u e : 

feuilles s i m p l e s , p l e i n e s o u l o b é e s , d i g i t é e s e t p e n n é e s 

Les f eu i l l e s p e n n é e s m e p a r a i s s e n t a p p a r t e n i r s u r 

tout aux fami l l e s q u i , d a n s l ' é c h e l l e d u d é v e l o p p e 

ment o r g a n i q u e , o c c u p e n t l e p l u s h a u t d e g r é , c ' e s t - à -

dire aux P o l y p é t a l e s , et p a r t i c u l i è r e m e n t , d a n s l a c l a s s e 

des pér igynes , a u x L é g u m i n e u s e s , a u x R o s a c é e s , a u x 

Térébinthacées e t a u x J u g l a n d é e s ; p a r m i l e s h y p o -

gynes, aux A u r a n t i a c é e s , a u x C é d r e l a c é e s e t a u x S a -

pindacées. C'est c h e z l e s L é g u m i n e u s e s q u e l e s j o l i e s 

feuilles b i p e n n é e s , q u i font l e p r i n c i p a l o r n e m e n t d e 

la zone torr ide , s o n t l e p l u s c o m m u n e s . P a r m i l e s Mi

mosees, on r e t r o u v e c e s f e u i l l e s d a n s u n c e r t a i n n o m b r e 

de Cœsalpinia, d e Coulteria e t d e Gleditschia; m a i s , 

selon l ' observat ion d e K u n t h , i l n 'y e n a pas d ' e x e m p l e 

chez les P a p i l i o n a c é e s . L e s G e n t i a n é e s , l e s R u b i a c é e s 

et les Myrtacées n ' o n t j a m a i s d e f e u i l l e s p e n n é e s n i e n 

général de f e u i l l e s c o m p o s é e s . O n n e p e u t d ' a i l l e u r s 

constater q u ' u n n o m b r e t r è s - r e s t r e i n t d e lo i s g é n é r a l e s 

dans le d é v e l o p p e m e n t m o r p h o l o g i q u e q u e p r é s e n t e n t 

les formes si r i c h e s e t si v a r i é e s d e s o r g a n e s a p p e n d i -

culaires p a r m i l e s d i c o t y l é d o n e s . 

1 Folia Simplicia, integra vel lobala, digitala et pinnata (Kunth, 

Synopsis plantarum quas collegerunt Humboldt et Bonpland, 

t. 111, p p . 87 e t 360). 
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D E L À S T R U C T U R E 

ET 
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DANS LES DIFFÉRENTES CONTRÉES DE LA TERRE. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



LIVRE V. 

D E L A S T R U C T U R E 

DU M O D E D ' A C T I O N D E S V O L C A N S 

DANS LES DIFFÉRENTES CONTRÉES DE LA TERRE. 

Si l ' o n c o n s i d è r e l ' i n f l u e n c e q u e , d e p u i s d e s s i è c l e s , 

la c o n n a i s s a n c e a g r a n d i e d e l a t e r r e e t l e s v o y a g e s 

sc i en t i f iques d a n s d e s r é g i o n s l o i n t a i n e s o n t e x e r c é e 

sur l ' é t u d e d e l à n a t u r e , o n r e c o n n a î t b i e n t ô t c o m b i e n 

ce t t e i n f l u e n c e a var ié , s u i v a n t q u e les o b s e r v a t i o n s 

ont p o r t é sur l e s f o r m e s d u m o n d e o r g a n i q u e o u s u r 

l e c o r p s i n e r t e d e l a t erre , s u r l e s d i f f érent s c a r a c t è r e s , 

l 'âge re lat i f e t l ' o r i g i n e d e s r o c h e s . C h a q u e z o n e e s t 

a n i m é e p a r d e s f o r m e s d e p l a n t e s e t d ' a n i m a u x i n 

c o n n u e s a u x a u t r e s c o n t r é e s , so i t q u e d a n s l e s p l a i n e s 

d o n t l a s u r f a c e u n i e r e s s e m b l e à c e l l e d e l ' O c é a n , la 

c h a l e u r d e l ' a t m o s p h è r e var ie s u i v a n t l a l a t i t u d e g é o 

g r a p h i q u e e t l e s c o u r b e s n o m b r e u s e s d e s l i g n e s i s o -
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t h e r m e s , so i t q u ' e l l e m o n t e o u s 'aba isse p r e s q u e v e r t i 

c a l e m e n t s u r l e s f l a n c s a b r u p t s d e s c h a î n e s d e m o n 

t a g n e s . L a n a t u r e o r g a n i q u e d o n n e à c h a q u e c o n t r é e 

sa p h y s i o n o m i e p a r t i c u l i è r e ; m a i s il n ' en est p a s d e 

m ê m e d e la n a t u r e i n o r g a n i q u e , d a n s l e s l i e u x o ù l ' é -

c o r c e s o l i d e d e la t e r r e es t d é p o u i l l é e d e v é g é t a u x . 

D e l ' é q u a t e u r a u x p ô l e s , l e s m ê m e s r o c h e s r e p a r a i s 

s e n t a g r é g é e s d a n s l e s d e u x h é m i s p h è r e s , c o m m e si 

e l l e s s 'at t ira ient o u se r e p o u s s a i e n t m u t u e l l e m e n t . Je té 

d a n s u n e î l e l o i n t a i n e , e n t o u r é d ' u n e v é g é t a t i o n é t r a n 

g è r e , s o u s u n c i e l o ù n e b r i l l e n t p l u s l e s é t o i l e s q u ' i l 

é ta i t a c c o u t u m é à vo ir , l e n a v i g a t e u r r e c o n n a î t a v e c 

u n é t o n n e m e n t m ê l é d e j o i e l e s c h i s t e a r g i l e u x f a m i l i e r 

à ses r e g a r d s e t l e s r o c h e s d e sa p a t r i e . 

Cet te i n d é p e n d a n c e d e s p h é n o m è n e s g é o l o g i q u e s 

r e l a t i v e m e n t à la c o n s t i t u t i o n a c t u e l l e d e s c l i m a t s , n e 

m e t p a s o b s t a c l e a u x h e u r e u x effets q u e d o i v e n t p r o 

d u i r e p o u r l e s p r o g r è s d e la m i n é r a l o g i e e t d e la g é o 

l o g i e l e s o b s e r v a t i o n s r e c u e i l l i e s d a n s l e s c o n t r é e s 

é t r a n g è r e s ; s e u l e m e n t il e n r é s u l t e p o u r c e s s c i e n c e s 

u n e d i r e c t i o n q u i l e u r est p r o p r e . C h a q u e e x p é d i t i o n 

a j o u t e a u d o m a i n e d e l ' h i s t o i r e n a t u r e l l e d e n o u v e l l e s 

f o r m e s d ' a n i m a u x et d e p l a n t e s . T a n t ô t c e s o n t d e s 

e s p è c e s q u i s e r a t t a c h e n t à d e s t y p e s c o n n u s d e p u i s 

l o n g t e m p s e t q u i a i d e n t à r e c o m p o s e r d a n s s o n i n t é 

gr i t é p r i m i t i v e l e r é s e a u r é g u l i è r e m e n t t i s s u , m a i s 

s o u v e n t i n t e r r o m p u e n a p p a r e n c e , d e la c r é a t i o n a n i 

m é e ; t a n t ô t c e s f o r m e s se p r é s e n t e n t i s o l é m e n t c o m m e 

d e s re s t e s é c h a p p é s à la d e s t r u c t i o n d e s races é v a n o u i e s , 

o u é v e i l l e n t l ' a t t ente c o m m e l e s m e m b r e s i n c o n n u s d e 
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groupes q u i r e s t e n t e n c o r e à d é c o u v r i r . L ' é t u d e d e 

l 'écorcc t e r r e s t r e es t l o i n , i l e s t v r a i , d'offrir une 

parei l le d i v e r s i t é ; e l l e r é v è l e p l u t ô t d a n s l a c o n s t i t u 

t ion des part ies q u i c o m p o s e n t l ' e n v e l o p p e s o l i d e , 

dans l e g i s e m e n t e t d a n s l e r e t o u r p é r i o d i q u e d e s 

différentes m a s s e s , u n a c c o r d q u i e x c i t e l ' a d m i r a t i o n 

du g é o l o g u e . Q u e l ' o n p a r c o u r e la c h a î n e d e s A n d e s 

ou les m o n t a g n e s c e n t r a l e s d e l ' E u r o p e , p a r t o u t i l 

s e m b l e q u ' u n e f o r m a t i o n a p p e l l e l ' a u t r e . L e s m a s s e s 

qui por ten t l e m ê m e n o m se c o n f o r m e n t p a r t o u t s u i 

vant l e s m ê m e s t y p e s : l e b a s a l t e e t la d o l e r i t e s e d i 

visent e n m o n t a g n e s j u m e l l e s ; l a d o l o m i e , l e q u a -

dersandste in 1 e t l e p o r p h y r e se d r e s s e n t c o m m e d e s 

pans de m u r s e s c a r p é s ; l e t r a c h y t e v i t r e u x , a b o n d a m 

m e n t m é l a n g é d e f e l d s p a t h , s ' arrond i t e n c l o c h e s o u 

en d ô m e s é l e v é s . S o u s l e s z o n e s l e s p l u s d i s t a n t e s , d e 

grands c r i s t a u x , q u i s e m b l e n t ag ir e n v e r t u d e l e u r d é 

v e l o p p e m e n t i n t é r i e u r , se d é t a c h e n t u n i f o r m é m e n t d e 

la t ex ture c o m p a c t e d e s r o c h e s p r i m i t i v e s ; i l s s e r e v ê 

tent l ' u n l ' a u t r e , s e d i s p o s e n t e n c o u c h e s s u b o r d o n n é e s 

et i n d i q u e n t s o u v e n t l e v o i s i n a g e d ' u n e f o r m a t i o n n o u 

velle et i n d é p e n d a n t e . A i n s i , d a n s c h a q u e r o c h e d ' u n e 

é t e n d u e c o n s i d é r a b l e , se ref lè te a v e c p l u s o u m o i n s d e 

clarté t o u t l e m o n d e i n o r g a n i q u e . C e p e n d a n t , afin d e 

b ien p é n é t r e r l e s i m p o r t a n t s p h é n o m è n e s re la t i f s à la 

c o m p o s i t i o n , à l ' â g e re la t i f e t à l ' o r i g i n e d e s d i f f é r e n t e s 

r o c h e s , i l est n é c e s s a i r e d e c o m p a r e r l e s o b s e r v a t i o n s 

r e c u e i l l i e s d a n s l e s c o n t r é e s l e s p l u s d i v e r s e s . L e s 

1 Nom d o n n é au g r è s de l ias que l 'on explo i te d a n s d ive r ses p a r 

ties de l 'A l l emag n e , s u r t o u t d a n s le W u r t e m b e r g . (L. G.) 
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problèmes, qui pour le géologue confiné dans les ré

gions du nord étaient restés longtemps à l'état d 'é

n igme, trouvent leur solution auprès de l'équateur. Si, 

comme nous en avons déjà fait la remarque, les zones 

éloignées ne nous découvrent pas de roches nouvelles , 

c'est-à-dire des groupements inconnus de substances 

simples , elles nous révèlent les grandes lois suivant 

lesquel les les couches de la croûte terrestre se s u p 

portent l 'une l'autre dans u n ordre partout uniforme, 

se pénètrent sous forme de filons ou se soulèvent e n 

vertu de forces élastiques. 

S'il est vrai que des explorations embrassant de vastes 

contrées soient d'un si grand avantage pour la science 

géologique, et si l 'on songe d'autre part combien il 

faut d'efforts, j e pourrais dire dé peines et de dangers, 

pour découvrir les termes de comparaison, nous ne 

devons pas être surpris que la classe de phénomènes 

dont je traite surtout en ce moment ait été longtemps 

considérée d'un point de vue aussi étroit. Ce que l'on 

croyait savoir, vers la fin dn siècle dernier, touchant 

la forme des volcans et l'action de leurs forces souter

raines reposait sur deux montagnes de l'Italie, le Vé

suve et l 'Etna. Comme d'ailleurs le Vésuve est plus ac

cessible, et c o m m e ses éruptions sont plus fréquentes, 

ainsi qu'il arrive dans presque tous les volcans d'une 

faible hauteur, il s'ensuit qu'une seule col l ine a pour 

ainsi dire été le type d'après lequel on s'est représenté 

tout un monde lo intain, tous les formidables volcans 

qui s'élèvent en rangées régulières au Mexique, dans 

l 'Amérique du Sud et dans les îles de l'Asie. Une telle 
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méthode r a p p e l l e n a t u r e l l e m e n t c e b e r g e r d e V i r g i l e 

qui, de s o n é tro i t e c a b a n e , c r o y a i t s e fa ire u n e i d é e 

de la v i l l e é t e r n e l l e , d e la R o m e i m p é r i a l e . 

Une e x p l o r a t i o n c o m p l è t e e t a t t e n t i v e d e l a m e r 

Médi terranée , p a r t i c u l i è r e m e n t d e s î l e s e t d e s c ô t e s 

or ienta les , o ù l ' h u m a n i t é s ' éve i l l a p o u r l a p r e m i è r e 

fois à la c u l t u r e i n t e l l e c t u e l l e e t à d e s s e n t i m e n t s p l u s 

nob le s , e û t p u r é f o r m e r c e t t e f a ç o n si e x c l u s i v e d e 

cons idérer l a n a t u r e . A u m i l i e u d e s S p o r a d e s , d e s r o 

chers d e t r a c h y t e o n t s u r g i d e s p r o f o n d e u r s d e la m e r 

et ont f o r m é d e s î l e s s e m b l a b l e s à c e t t e î l e d e s A ç o r e s 

qui , trois fo is e n t r o i s s i è c l e s , a r e p a r u à d e s i n t e r 

val les p r e s q u e é g a u x . E n t r e Ë p i d a u r e e t T r é z è n e , p r è s 

de M é t h o n e , i l e x i s t e d a n s l e P é l o p o n n è s e u n M o n t e 

Nuovo d é c r i t p a r S t r a b o n et q u e D o w d e l l a r e v u d e p u i s . 

P l u s h a u t e q u e l e M o n t e N u o v o d e s c h a m p s P h l é g r é -

ens , p r è s d e B a ï a , c e t t e é m i n e n c e d é p a s s e p e u t - ê t r e 

aussi l e n o u v e a u v o l c a n d e J o r u l l o , q u e j 'a i t r o u v é 

dans l e s p l a i n e s d u M e x i q u e , d o m i n a n t p l u s i e u r s m i l 

l iers d e p e t i t s c ô n e s b a s a l t i q u e s , s o u l e v é s t o u t a u t o u r 

hors d u so l e t q u i f u m e n t e n c o r e . B a n s l e b a s s i n 

m ê m e d e la m e r M é d i t e r r a n é e , l e f eu s o u t e r r a i n n e 

s ' é c h a p p e p a s s e u l e m e n t p a r d e s cra tères p e r m a n e n t s 

et d e s m o n t a g n e s i s o l é e s e n c o m m u n i c a t i o n c o n s t a n t e 

avec l ' i n t é r i e u r d u g l o b e , c o m m e S t r o m b o l i , l e V é s u v e 

et l ' E t n a . À I s c h i a , s u r l e m o n t É p o m é e , e t , s u i v a n t l e 

récit d e s a n c i e n s , d a n s la p l a i n e d e L e l a n t i s , p r è s d e 

C h a l c i s , d e s l a v e s se s o n t é c o u l é e s à t r a v e r s d e s c r e 

vasses q u i s ' é ta i ent o u v e r t e s s u b i t e m e n t . O u t r e c e s 

p h é n o m è n e s h i s t o r i q u e s , q u i a p p a r t i e n n e n t à l 'é tro i t 
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domaine des traditions avérées, et que Charles Ritter 

a recueil l is et expliqués dans son magnifique ouvrage 

de Géographie universelle, les côtes de la m er M é 

diterranée renferment en beaucoup d'endroits des 

traces dues à l 'ancienne action du feu. La France 

présente, dans la région montagneuse de l'Auvergne, 

un système particulier de volcans rangés les uns 

auprès des autres. Les c loches de trachyte y alter

nent avec des cratères coniques, d'où des torrents de 

laves se sont échappés en longues bandes. La plaine 

de la Lombardie, qui, unie c o m m e la surface des 

eaux, forme le golfe le plus intérieur de la mer Adria

tique, enferme le trachyte des coll ines Euganéennes , 

sur lesquelles s'élèvent des dômes de trachyte grenu, 

d'obsidienne et de perlite, trois roches s'engendrant 

l 'une l'autre, qui font une trouée à travers la craie in

férieure et le calcaire à nummul i tes , mais qui jamais 

n'ont coulé en fleuves étroits. On trouve de semblables 

témoins des révolutions terrestres dans beaucoup 

d'endroits de la Grèce et de l'Asie Mineure, contrées 

qui offriront un jour une riche matière aux observa

tions des géologues, lorsque la lumière retournera 

vers les l ieux d'où jadis elle a rayonné pour la p r e 

mière fois sur le monde occidental , et que l 'humanité 

outragée ne subira plus la sauvage barbarie des Os -

manlis . 

Je rappelle la proximité de ces nombreux p h é n o 

mènes , afin de montrer que le bassin de la Méditerra

née et les rangées d'îles qu'elle renferme pouvaient 

fournir à l'observateur attentif les formes diverses qui 
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depuis ont été découvertes dans l 'Amérique du S u d , 

à l'île de Ténériffe, ou dans les rég ions arctiques, aux 

îles Aléoutiennes. On avait même l'avantage d'y t r o u 

ver réunis tous les sujets d'observation; mais les voya

ges aux climats lointains, la comparaison des vastes 

contrées situées au dedans ou au dehors de l 'Europe, 

étaient nécessaires pour reconnaître c la irement le ca

ractère commun de tous les p h é n o m è n e s volcaniques 

et leur dépendance réciproque. 

Le langage habituel , dont l'effet est souvent d 'en

tretenir et de consacrer les vues erronées qui se p r o 

duisent à l'origine sur les choses, souvent aussi indique 

instinctivement la vérité. Or, il est d'usage dans le 

discours d'appeler volcaniques toutes les éruptions de 

feux souterrains et de matières en fusion : les co lon

nes sporadiques de fumée ou de vapeur qui s'élèvent 

du milieu des rochers, c o m m e à Colares après le 

grand tremblement de terre de L i s b o n n e ; la boue , 

l'asphalte et l 'hydrogène qui découlent des salzes ou 

cônes argileux, c o m m e à Girgenti e n Sici le, et à Tur-

haco dans l'Amérique méridionale; les sources ther

males des Geysers qui s'élèvent sous la pression de 

vapeurs élastiques, et en général tous les effets p r o 

duits par les forces indomptées de la nature et qui ont 

leur siège dans les profondeurs de la terre. Daus l ' A 

mérique centrale, au Guatemala, et dans les îles P h i 

lippines, les indigènes distinguent formel lement , il 

est vrai, les volcans d'eau et les volcans de feu ( Vol-

canes de agua y de fuego). Par la première de ces dé

nominations ils désignent les montagnes qui de temps 
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à a u t r e v o m i s s e n t d e s e a u x s o u t e r r a i n e s , a v e c d e s o u r d s 

c r a q u e m e n t s e t d e v i o l e n t e s s e c o u s s e s . 

S a n s n i e r la c o n n e x i o n d e s p h é n o m è n e s q u e n o u s 

v e n o n s d ' é n u m é r e r , i l para î t n é a n m o i n s p r u d e n t d ' a p 

p l i q u e r u n l a n g a g e p l u s p r é c i s à l a p a r t i e p h y s i q u e 

auss i L i e n q u ' à l a p a r t i e m i n é r a l o g i q u e d e l a g é o g n o -

s i e , e t d e n e p a s d é s i g n e r i n d i f f é r e m m e n t s o u s l e n o m 

d e v o l c a n t o u t e s l e s c a u s e s s o u t e r r a i n e s d ' é r u p t i o n s 

v o l c a n i q u e s , q u a n d d ' a u t r e s fo i s o n ré serve c e t t e d é 

n o m i n a t i o n a u x m o n t a g n e s t e r m i n é e s p a r u n c r a t è r e 

p e r m a n e n t . D a n s l ' é ta t a c t u e l d e l a t erre e t s u r t o u t e 

sa s u r f a c e , la f o r m e d e s c ô n e s i s o l é s , te l s q u e l e V é 

s u v e , l ' E t n a , l e p i c d e T é n é r i f f e , l e T u n g u r a g u a et l e 

C o t o p a x i , est l a f o r m e la p l u s h a b i t u e l l e d e s v o l c a n s . 

J'ai v u l e s v o l c a n s v a r i e r d e h a u t e u r d e p u i s l e s p l u s 

h u m b l e s c o l l i n e s j u s q u ' à d e s m o n t a g n e s é l e v é e s d e 

5 , 8 4 7 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e l ' O c é a n . 

O n t r o u v e a u s s i , o u t r e l e s s o u l è v e m e n t s c o n i q u e s , 

d e s c r a t è r e s p e r m a n e n t s e n c o m m u n i c a t i o n d i r e c t e 

avec l ' i n t é r i e u r d e la t e r r e , sur d e s c h a î n e s d e m o n 

t a g n e s h é r i s s é e s d e c r ê t e s d e n t e l é e s , et n o n p a s t o u 

j o u r s a u m i l i e u d u r e m p a r t f o r m é p a r l e u r s s o m m e t s , 

m a i s s o u v e n t a u s s i à l ' e x t r é m i t é , p r è s d e s v e r s a n t s . 

D e c e n o m b r e e s t l e P i c h i n c h a , s i t u é e n t r e l a m e r d u 

S u d et l a v i l l e d e Q u i t o , e t q u ' o n t r e n d u c é l è b r e l e s 

p r e m i è r e s f o r m u l e s b a r o m é t r i q u e s d e B o u g u e r 1 ; d e c e 

1 B o u g u e r (P ie r re ) , h y d r o g r a p h e , phys ic i en , m e m b r e de l 'Académie 

d e s sc iences de P a r i s , n é a u Croisic e n l u ' 9 8 , m o r t à P a r i s e n 1738, 

fit, avec La C o n d a m i n e , e n 1736, un cé lèbre voyage scient i f ique a u 

P é r o u , p o u r d é t e r m i n e r la con f igu ra t i on de la t e r r e . P a r m i ses sa-
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nombre auss i s o n t l e s v o l c a n s q u i s ' é l è v e n t d a n s l a 

steppe de l o s P a s t o s , s i t u é e e l l e - m ê m e à 3 , 2 4 8 m è 

tres de h a u t e u r . T o u s c e s s o m m e t s d i v e r s e m e n t figu

rés sont f o r m é s d e t r a c h y t e , q u e l ' o n n o m m a i t a u t r e 

fois p o r p h y r e t r a p p é e n , c ' e s t - à - d i r e d ' u n e r o c h e g r e n u e 

et fendi l lée q u i se c o m p o s e e l l e - m ê m e d e d i f f érentes 

espèces d e f e l d s p a t h , t e l l e s q u e l e l a b r a d o r i t e , l'oli— 

goclase et l ' a l b i t e , d e p y r o x è n e et d ' a m p h i b o l e a u x 

quels se m ê l e n t q u e l q u e f o i s a u s s i d e s p a r t i e s d e m i c a 

et m ê m e d e q u a r t z . L à où se s o n t c o n s e r v é s c o m p l è t e 

ment l e s t é m o i n s d e la p r e m i è r e é r u p t i o n , c ' e s t -à -d ire 

l 'ancien é c h a f a u d a g e p r o d u i t p a r e l l e , l e s m o n t a g n e s 

coniques s o n t e n t o u r é e s c i r c u l a i r e m e n t d ' u n e h a u t e 

murai l le f o r m é e d e c o u c h e s s u p e r p o s é e s e t q u i l ' e n 

ve loppent c o m m e u n m a n t e a u . C e s m u r a i l l e s o u c i r -

conva l la l ions s o n t c e q u e l ' o n a p p e l l e c r a t è r e s d e 

s o u l è v e m e n t , g r a n d e t i m p o r t a n t p h é n o m è n e q u i a 

été de l a p a r t d u p r e m i e r g é o l o g u e d e n o s j o u r s , L é o -

pold de B u c h a u q u e l j ' e m p r u n t e p l u s i e u r s d e s i d é e s 

vants écr i ts on d i s t i n g u e : Traité de la manière d'observer en mer 

la déclinaison de la boussole, Traité de la navigation, Traité de la 

manière d'observer en mer la hauteur des astres, Traité de la 

gradation de la lumière, Traité de ta figure de la terre p u b l i é d e 

concert avec la C o n d a m i n e . (L. G.) 

' L é o p o l d de B u c h , c é l è b r e géo logue a l l e m a n d , n é , e n 1774, à 

Stolpe, d a n s r i k k e r m a r k , m o r t à B e r l i n e n 1853. L a l iste de ses 

œuvres occupe ra i t t r o p de p lace p o u r q u e n o u s la d o n n i o n s ici e n 

ent ie r . N o m m o n s s e u l e m e n t : Voyage en Norwége et en Lapo-

nie (1810, 2 vol. i n - 8 ° ) ; les Volcans des iles Canaries (Phy-

tikalische Beschreibung der Canarischen Inseln, 1 8 2 5 , avec 

atlas); t r ava i l s u r les Montagnes de la Russie ( Beitrage zur Bes-

simmung der Cebirgs formationen in hussland, 1 8 4 7 ) ; r e 

cherches s u r les Ammonites, les Térébratules, les Cystidèes, les 
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e x p r i m é e s d a n s c e c h a p i t r e , l e s u j e t d ' u n M é m o i r e 

c o n s i d é r a b l e , p r é s e n t é e n 1 8 1 8 à l ' A c a d é m i e d e 

B e r l i n . 

A i n s i , l e s v o l c a n s q u i c o m m u n i q u e n t a v e c l ' a t m o s 

p h è r e p a r d e s o u v e r t u r e s c o n s t a n t e s , l e s c ô n e s - d e 

b a s a l t e e t l e s d ô m e s d e t r a c h y t e s a n s c r a t è r e s , t a n t ô t 

b a s c o m m e l e S a r c o u y , t a n t ô t s ' é l e v a n t à la h a u t e u r 

d u C h i m b o r a z o , f o r m e n t d e s g r o u p e s d ' a s p e c t d i f f é 

r e n t . L e s s y s t è m e s d e m o n t a g n e s i s o l é e s , p o u r a ins i 

d i r e , e t s e m b l a b l e s à d e pe t i t s a r c h i p e l s , q u i , d a n s d e s 

î l e s C a n a r i e s e t d a n s l e s A c o r e s , o n t u n cra tère e t v o 

m i s s e n t d e s t o r r e n t s d e l a v e , l a g é o g r a p h i e c o m p a r é e 

n o u s l e s m o n t r e s a n s c r a t è r e e t , à p r o p r e m e n t p a r l e r , 

s a n s c o u r a n t s d e l a v e , d a n s l e s î l e s E u g a n é e n n e s e t 

d a n s l e s S i e b e n g e b i r g e d e B o n n . Q u e l q u e f o i s a u s s i la 

s c i e n c e n o u s offre la d e s c r i p t i o n d e v o l c a n s q u i , r a n 

g é s l ' u n p r è s d e l ' a u t r e s u r d e s files s i m p l e s o u d o u 

b l e s , c o u r e n t d u r a n t l ' e s p a c e d e p l u s i e u r s c e n t a i n e s 

d e l i e u e s , t a n t ô t p a r a l l è l e m e n t à l ' a x e d e c e s m o n t a 

g n e s , c o m m e d a n s l a p r o v i n c e d e G u a t e m a l a , a u P é 

r o u et à Java , t a n t ô t l e s c o u p a n t à a n g l e dro i t , c o m m e 

d a n s l a par t i e t r o p i c a l e d u M e x i q u e . D a n s c e t t e c o n 

t r é e d e s A z t è q u e s , l e s m o n t a g n e s d e t r a c h y t e q u i v o 

m i s s e n t d e s flammes a t te ignent s e u l e s la l i m i t e d e s 

Cératites, e t c . Son d e r n i e r o u v r a g e t r a i t e de l a fo rma t ion j u r a s s i q u e , 

et fut l u , le 16 d é c e m b r e t 8 5 2 , à l 'Académie de Ber l in . Ses é t u d e s 

l ' ava ien t condu i t à cet te o p i n i o n , j a d i s e n t r e v u e p a r A v i c e n n e , q u e 

les c h a î n e s de m o n t a g n e s les p lu s é levées n ' o n t j a m a i s é té couver t e s 

p a r l a m e r , e t qu ' e l l e s r é s u l t e n t de s o u l è v e m e n t s successifs à t r a v e r s 

les fissures de la c r o û t e t e r r e s t r e , d o n t le p a r a l l é l i s m e est i n d i q u é 

pa r la d i rec t ion des p r inc ipa l e s c h a î n e s des Alpes . (L, G.) 
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neiges é t e r n e l l e s . D i s p o s é e s t o u t e s s u r u n m ê m e p a 

ral lè le e t s o u l e v é e s v r a i s e m b l a b l e m e n t à t r a v e r s u n e 

crevasse, q u i t raverse t o u t l e c o n t i n e n t d a n s u n e é t e n 

due d e c e n t s o i x a n t e - q u i n z e l i e u e s , e l l e s s ' é t e n d e n t d e 

la m e r d u S u d à l ' o c é a n A t l a n t i q u e . 

Cet a s s e m b l a g e d e v o l c a n s t a n t ô t g r o u p é s e n c e r c l e , 

tantôt d i s p o s é s s u r u n e d o u b l e r a n g é e , f o u r n i t l a 

preuve la p l u s d é c i s i v e q u e l e s effets v o l c a n i q u e s n e 

sont pas d u s à d e s c a u s e s i n s i g n i f i a n t e s e t v o i s i n e s d e 

la surface d e l a t e r r e , m a i s q u e c e s g r a n d s p h é n o 

m è n e s o n t l e u r p r i n c i p e d a n s l e s p r o f o n d e u r s d e n o t r e 

p lanè te . T o u t e l a par t i e o r i e n t a l e d u c o n t i n e n t a m é r i 

cain, p e u f a v o r i s é e s o u s l e r a p p o r t m é t a l l u r g i q u e , n e 

p o s s è d e , d a n s s o n é ta t a c t u e l , ni c r a t è r e n i m a s s e t r a -

c h y t i q u e ; p e u t - ê t r e m ê m e n e s'y t r o u v e - t - i l p o i n t d e 

basalte m é l a n g é d ' o l i v i n e . T o u s l e s v o l c a n s d e l ' A m é 

rique s o n t r é u n i s sur la c ô t e o p p o s é e à l ' A s i e , d a n s 

la c h a î n e d e s A n d e s , q u i t raverse p a r a l l è l e m e n t au 

m é r i d i e n u n e é t e n d u e d e t r o i s m i l l e l i e u e s . 

La h a u t e p l a i n e d e Q u i t o , d o n t l e P i c h i n c h a , l e C o -

topaxi et l e T u n g u r a g u a f o r m e n t l e s o m m e t , n 'e s t 

aussi q u ' u n s e u l foyer v o l c a n i q u e . L e f eu s o u t e r r a i n 

fait é r u p t i o n t a n t ô t p a r l ' u n e tantô t p a r l ' a u t r e d e c e s 

ouver tures q u e l ' o n s'est h a b i t u é à c o n s i d é r e r c o m m e 

des v o l c a n s d i s t i n c t s . D e p u i s t ro i s s i è c l e s , la m a r c h e 

progress ive d u f e u a pr i s d a n s c e t t e c o n t r é e la d i r e c 

t ion d u n o r d au s u d . L e s t r e m b l e m e n t s d e t e r r e q u i 

y c a u s e n t d e si t e r r i b l e s r a v a g e s a t t e s t e n t e u x - m ê m e s 

l ' e x i s t e n c e d e c o m m u n i c a t i o n s s o u t e r r a i n e s , n o n - s e u 

l e m e n t e n t r e l e s p a y s s a n s v o l c a n s , c e q u i es t u n fait 
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d e p u i s l o n g t e m p s c o n s t a t é , m a i s e n t r e l e s c r a t è r e s s i 

tués à u n e g r a n d e d i s t a n c e l e s u n s d e s a u t r e s . A i n s i , 

e n 1 7 9 7 , u n e h a u t e c o l o n n e d e f u m é e s ' é l eva s a n s i n 

t e r r u p t i o n , p e n d a n t tro i s m o i s , d u v o l c a n de P a s t o , e t 

d i s p a r u t au m o m e n t m ê m e o ù , à c e n t l i e u e s d e l à , l e 

g r a n d t r e m b l e m e n t d e t erre d e R i o b a m b a et l ' é r u p 

t i o n b o u e u s e , d o n t la m a t i è r e es t c o n n u e s o u s l e n o m 

de M o y a , d o n n a l a j n o r t à t r e n t e o u q u a r a n t e m i l l e 

I n d i e n s . 

L ' a p p a r i t i o n s o u d a i n e d e l ' î l e S a b r i n a d a n s le 

g r o u p e d e s A ç o r e s , l e 3 0 j a n v i e r 1 8 1 1 , fut l e p r é l u d e 

d e s é p o u v a n t a b l e s t r e m b l e m e n t s d e terre q u i , à u n e 

fort g r a n d e d i s t a n c e vers l ' o u e s t , é b r a n l è r e n t , d e p u i s 

l e m o i s d e m a i d e la m ê m e a n n é e j u s q u ' a u m o i s d e 

j u i n 1 8 1 3 , d ' a b o r d l e s A n t i l l e s , p u i s l e s p l a i n e s d e 

l ' O h i o et d u Miss i s s ip i , et e n f i n l e s c ô t e s o p p o s é e s d e 

V e n e z u e l a o u d e Caracas . T r e n t e j o u r s après la d e s 

t r u c t i o n c o m p l è t e d e la b e l l e v i l l e q u i étai t l a cap i ta l e 

d u p a y s , l e v o l c a n d e S a i n t - V i n c e n t , s i t u é d a n s u n e 

d e s î l e s q u i a v o i s i n e n t l e r i v a g e , et q u i d e p u i s l o n g 

t e m p s étai t à l ' é ta t d e r e p o s , e n t r a e n é r u p t i o n . A u 

m ê m e m o m e n t , l e 3 0 avril 1 8 1 1 , u n b r u i t s o u t e r r a i n 

se fit e n t e n d r e d a n s l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e et r é p a n 

dit l 'effroi s u r u n e s p a c e d e six m i l l e q u a t r e c e n t s 

l i e u e s c a r r é e s . L e s I n d i e n s q u i v ivent s u r l e s b o r d s d u 

Rio A p u r e , a u c o n f l u e n t d e ce f l euve et d u R i o Mula , 

a u s s i b i e n q u e l e s d e r n i e r s h a b i t a n t s d e s c ô t e s d e V e 

n e z u e l a , c o m p a r è r e n t c e b r u i t à u n e v i o l e n t e d é t o n a 

t i o n . Or, d e p u i s l e c o n f l u e n t du K u l a e t d e l ' A p u r e , 

d o n t j 'a i d e s c e n d u l e c o u r s p o u r r e j o i n d r e f O r é n o q u e , 
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on c o m p t e e n droi te l i g n e d e u x c e n t s o i x a n t e l i e u e s . 

Un pareil r e t e n t i s s e m e n t , q u i n e fut a s s u r é m e n t p a s 

propagé p a r l 'a ir , dut avoir u n e c a u s e s o u t e r r a i n e et 

profonde . C'est à p e i n e si l e b r u i t f u t p l u s i n t e n s e s u r 

les côtes d e la m e r d e s A n t i l l e s q u ' à l ' i n t é r i e u r d u 

pays, d a n s l e b a s s i n d e l ' A p u r e e t d e l ' O r é n o q u e . 

11 serai t s a n s o b j e t d e r a s s e m b l e r u n p l u s g r a n d 

n o m b r e d ' e x e m p l e s . Je m e b o r n e r a i , af in d e r a p p e l e r 

un p h é n o m è n e q u i a p o u r l ' E u r o p e u n e p l u s g r a n d e 

i m p o r t a n c e h i s t o r i q u e , à r e v e n i r s u r l e c é l è b r e t r e m 

b l e m e n t d e t erre d e L i s b o n n e . A u m o m e n t o ù la c o m 

mot ion se fit s e n t i r , n o n - s e u l e m e n t la m e r q u i b a i 

g n e l e s c ô t e s do la S u è d e et l e s l a c s d e la S u i s s e f u 

rent v i o l e m m e n t a g i t é s ; m a i s j u s q u e d a n s l e s A n t i l l e s 

or i en ta l e s , s u r l e s r i v a g e s d e la M a r t i n i q u e , d ' A n t i g u a 

et de la B a r b a d e , l e flux a t t e i g n i t s u b i t e m e n t u n e h a u 

teur d e 6 m è t r e s 1/2 a u x l i e u x o ù j a m a i s il n e d é p a s s e 

75 c e n t i m è t r e s . Ces p h é n o m è n e s p r o u v e n t q u e l e s 

forces s o u t e r r a i n e s se m a n i f e s t e n t d e d e u x m a n i è r e s , 

q u ' e l l e s a g i s s e n t d y n a m i q u e m e n t , d a n s l e s t r e m b l e 

m e n t s d e t e r r e , p a r la t e n s i o n e t l ' é b r a n l e m e n t , o u , 

c h i m i q u e m e n t à l ' i n t é r i e u r d e s m o n t a g n e s v o l c a n i q u e s , 

par l a p r o d u c t i o n e t la t r a n s f o r m a t i o n d e s s u b s t a n c e s . 

Ils m o n t r e n t auss i q u e c e s forces n e s o r t e n t p a s d e 

l ' é c o r c e t e r r e s t r e et n e se font p a s sent i r s e u l e m e n t à 

la s u p e r f i c i e d u s o l , m a i s q u ' e l l e s é m a n e n t d e s e n 

tra i l l e s d u g l o b e e t a g i s s e n t s i m u l t a n é m e n t , à t ravers 

des c r e v a s s e s e t d e s filons q u i l e u r l a i s s e n t u n l i b r e 

p a s s a g e , s u r l e s p o i n t s l e s p l u s d i s tan t s d e la s u r f a c e 

terres tre . 
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P l u s il y a d e var ié té d a n s la s t r u c t u r e d e s v o l c a n s , 

c ' e s t -à -d ire d e s s o u l è v e m e n t s q u i e n t o u r e n t l e c a n a l 

à t ravers l e q u e l l e s m a s s e s e n f u s i o n s ' é c o u l e n t d u 

d e d a n s au d e h o r s , p l u s il e s t i m p o r t a n t d e se fa ire , 

p a r d e s m e s u r e s e x a c t e s , u n e i d é e vraie d e c e t t e s t r u c 

t u r e . L ' i n t é r ê t d e s e m b l a b l e s o b s e r v a t i o n s q u i o n t é t é , 

d a n s u n a u t r e c o n t i n e n t , u n d e s su je t s p a r t i c u l i e r s d e 

m e s r e c h e r c h e s , a u g m e n t e e n c o r e p a r c e t t e p e n s é e 

q u e l ' é t e n d u e d e l ' ob je t à m e s u r e r est v a r i a b l e e n 

b e a u c o u p d e p o i n t s . E n t o u r é d e p h é n o m è n e s c h a n 

g e a n t s , l ' o b s e r v a t e u r q u i s e v o u e à l ' é t u d e p h i l o s o 

p h i q u e d e la n a t u r e s 'efforce s a n s c e s s e d e r a t t a c h e r 

l e p r é s e n t a u p a s s é . 

P o u r sa i s i r l e r e t o u r p é r i o d i q u e d e s p h é n o m è n e s 

q u i c h a n g e n t l ' a s p e c t d e l a n a t u r e , o u p é n é t r e r l e s l o i s 

q u i p r é s i d e n t à c e s v a r i a t i o n s p r o g r e s s i v e s , i l est b e 

s o i n d e q u e l q u e s p o i n t s fixes, d e q u e l q u e s o b s e r 

v a t i o n s e x a c t e s , q u i , r e l i é e s à d e s é p o q u e s c e r t a i n e s , 

p u i s s e n t f o u r n i r la b a s e d e c o m p a r a i s o n s n u m é r i q u e s . 

S i l ' o n e û t s e u l e m e n t d é t e r m i n é d e m i l l e a n s e n 

m i l l e a n s la t e m p é r a t u r e m o y e n n e d e l ' a t m o s p h è r e e t 

c e l l e d e la terre d a n s l e s d i f f érentes l a t i t u d e s , o u la 

h a u t e u r m o y e n n e du b a r o m è t r e à la sur face d e l ' O c é a n , 

n o u s s a u r i o n s d a n s q u e l l e p r o p o r t i o n l e s c l i m a t s se 

s o n t é c h a u f f é s o u r e f r o i d i s , e t si la h a u t e u r d e l ' a t 

m o s p h è r e a s u b i q u e l q u e c h a n g e m e n t . I l n e serai t 

p a s m o i n s n é c e s s a i r e d'avoir des p o i n t s de c o m p a r a i s o n 

p o u r l ' i n c l i n a i s o n et la d é c l i n a i s o n d e l ' a i g u i l l e a i m a n 

t é e , a ins i q u e p o u r l ' i n t e n s i t é d e s forces é l e c t r o - m a g n é 

t i q u e s s u r l e s q u e l l e s , sans sort ir de l ' a c a d é m i e d e 
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Berl in , d e u x p h y s i c i e n s é m î n e n t s , MM. S e e b e c k 1 et 

E r m a n 5 , on t r é p a n d u tant d e l u m i è r e s . S i l e s c o m p a 

gnies savantes s ' h o n o r e n t e n s u i v a n t a v e c p e r s é v é r a n c e 

la trace d e t o u s l e s c h a n g e m e n t s c a p a b l e s d ' i n f l u e r s u r 

l ' é conomie d u m o n d e , q u i o n t p u s 'opérer d a n s la t e m 

pérature , d a n s la p r e s s i o n d e l ' a t m o s p h è r e , d a n s la 

direct ion et l ' i n t e n s i t é d e s forces m a g n é t i q u e s , c 'est 

d'autre pari l e d e v o i r d u g é o l o g u e v o y a g e u r , q u i c h e r 

che à r e c o n n a î t r e l e s i n é g a l i t é s d e la s u r f a c e t e r r e s t r e , 

de tenir c o m p t e s u r t o u t des var ia t ions s u r v e n u e s d a n s 

la h a u t e u r d e s v o l c a n s . J'ai e u l ' o c c a s i o n , d e p u i s m o n 

retour e n E u r o p e , d e r é p é t e r à d i f férentes é p o q u e s s u r 

le V é s u v e l e s e x p é r i e n c e s q u e j 'a i fa i tes autre fo i s d a n s 

les m o n t a g n e s d u M e x i q u e , s u r l e v o l c a n d e T o l u c a , 

sur l e P o p o c a t e p e t l , s u r l e Cofre d e P e r o t e o u N a u h -

campatepe t l , s u r l e J o r u l l o e t , d a n s l e s A n d e s d e Q u i t o , 

sur l e P i c h i n c h a . L o r s q u ' o n n e p e u t se p r o c u r e r d e s 

m e s u r e s c o m p l è t e s , so i t t r i g o n o r n é t r i q u e s , soit b a r o -

1 Seebeck (Jean-Thomas ), l'un des plus illustres physiciens de 
l'Allemagne, né àUeval en 1779, a attaché son nom à la découverte 
des phénomènes thermo-électriques. (L. G.) 

s Deux physiciens allemands, le père et le fils, Paul et Georges-
Adolphe, ont encore le nom d'Erman. Paul Erman, né à Berlin en 
1764, mort en 1831 , s'occupa beaucoup de galvanisme. Georges-
Adolphe Erman, né en 1806, entreprit à ses frais un voyage autour 
du inonde, dans le but de faire des observations magnétiques sur 
différents points du globe. Ce fut d'après ses observations que Gauss 
établit sa théorie du magnétisme terrestre. Le Voyage autour de 
la terre, à travers l'Asie septentrionale et les deux Océans, de 
Georges-Adolphe Erman, a paru, en allemand, de 1833 à 1842, en 
K vol. Les Annales de Poggendorf, et d'autres recueils scientifi
ques, contiennent les observations scientifiques et les travaux sur la 
physique de cet auteur. (L. G.) 
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m é t r i q u e s , o n a l a r e s s o u r c e d'y s u p p l é e r p a r d e s 

a n g l e s d e h a u t e u r , pr i s a v e c s o i u s u r d e s p o i u t s b i e n 

d é t e r m i n é s . S o u v e n t m ê m e c e s a n g l e s , m e s u r é s à 

d i f férentes é p o q u e s e t c o m p a r é s e n t r e e u x , s o n t p r é 

f é r a b l e s , b i e n q u e d ' u n e e x a c t i t u d e m o i n s r i g o u r e u s e , 

e n ce q u ' i l s é p a r g n e n t l e s e m b a r r a s d ' o p é r a t i o n s p l u s 

c o m p l i q u é e s . 

A l ' é p o q u e o ù d e S a u s s u r e m e s u r a l e V é s u v e , e n 

1 7 7 3 , l e s d e u x b o r d s d u c r a t è r e , a u n o r d - o u e s t et au 

s u d - e s t , l u i p a r u r e n t d ' éga l e h a u t e u r , c ' e s t - à - d i r e é l e 

vés t o u s d e u x d e 1 , 1 8 7 m è t r e s a u - d e s s u s d e l a s u r 

face d e l a m e r . L ' é r u p t i o n d e 1 7 9 4 d é t e r m i n a vers 

l e s u d u n é b o u l e m e n t d ' o ù r é s u l t a u n e i n é g a l i t é d a n s 

l e s b o r d s d u c r a t è r e , q u i m ê m e à u n e g r a n d e d i s t a n c e 

frappe l ' œ i l l e m o i n s e x e r c é . L é o p o l d d e B u c h , G a y -

L u s s a c e t m o i , n o u s a v o n s m e s u r é t ro i s fo is l e V é s u v e 

e n 1 8 0 5 , e t n o u s a v o n s t r o u v é q u e l e b o r d s e p t e n t r i o 

n a l , l a R o c c a d e l P a l o , p l a c é e vis-à-vis d e la S o m m a , 

avait e x a c t e m e n t la h a u t e u r q u e lu i a s s i g n e d e S a u s 

s u r e , m a i s q u e l e b o r d m é r i d i o n a l é ta i t d e 1 4 6 m è 

t re s p l u s b a s q u ' e n 1 7 7 3 . L a h a u t e u r t o t a l e d u 

v o l c a n a u p r è s d e T o r r e d e l G r e c o , c ' e s t - à - d i r e d u 

c ô t é v e r s l e q u e l l ' a c t i o n d u feu para î t s u r t o u t d i r i g é e 

d e p u i s t r e n t e a n s , ava i t à c e t t e é p o q u e d i m i n u é d ' u n 

h u i t i è m e . Le c ô n e d e c e n d r e s es t à la h a u t e u r t o t a l e 

d e l a m o n t a g n e : sur l e V é s u v e , d a n s l e r a p p o r t d e u n 

à tro is ; s u r l e P i c h i n c h a , d a n s l e r a p p o r t d e u n à treize; 

sur l e p i c d e T é n é r i f f e , d a n s l e r a p p o r t d e u n à v i n g t -

d e u x . D e c e s t ro i s v o l c a n s , c 'est d o n c l e V é s u v e q u i a 

l e c ô n e d e c e n d r e s r e l a t i v e m e n t l e p l u s é l e v é , s a n s 
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doute p a r c e q u e , e n r a i s o n d e s o n p e u d e h a u t e u r , il 

agit surtout p a r l e s o m m e t . 

J'ai eu la b o n n e f o r t u n e , e n 1 8 2 2 , n o n - s e u l e m e n t 

de r e n o u v e l e r sur l e V é s u v e m e s p r e m i è r e s o p é r a t i o n s 

b a r o m é t r i q u e s , m a i s d ' e n t r e p r e n d r e , d a n s u n e t r i p l e 

a s c e n s i o n , u n e m e s u r e p l u s c o m p l è t e d e t o u s l e s b o r d s 

du cratère Ce travai l p e u t para î t re d i g n e d e q u e l q u e 

intérêt , e n c e qu ' i l e m b r a s s e la l o n g u e p é r i o d e d e s 

grandes é r u p t i o n s d e 1 8 0 5 à 1 8 2 2 , e t qu 'à m a c o n n a i s 

sance o n n 'a p u b l i é j u s q u ' à ce j o u r s u r a u c u n a u t r e 

volcan u n e n s e m b l e d ' o p é r a t i o n s d o n t t o u t e s l e s part ies 

so ient c o m p a r a b l e s e n t r e e l l e s . 11 p r o u v e q u e p a r t o u t 

les bords d e s c r a t è r e s s o n t m o i n s v a r i a b l e s q u ' o n n e 

l'avait cru d 'après d e s o b s e r v a t i o n s t rop r a p i d e s ; j e 

dis partout e t n o n p a s s e u l e m e n t d a n s l e s v o l c a n s o ù 

les bords s o n t v i s i b l e m e n t c o m p o s é s d e t rachyte , c o m m e 

sur l e p i c d e T é n é r i t î e et s u r t o u t e s l e s m o n t a g n e s 

v o l c a n i q u e s d e la c h a î n e des A n d e s . D ' a p r è s m e s d e r 

n i è r e s m e s u r e s , o n p e u t p r e s q u e affirmer q u e l e b o r d 

q u i t e r m i n e au n o r d - o u e s t l e cra tère d u V é s u v e n'a 

subi a b s o l u m e n t a u c u n e d é p r e s s i o n d e p u i s d e S a u s 

sure , c ' e s t - à - d i r e e n q u a r a n t e - n e u f a n s , e t q u e , vers l e 

s u d - e s t , l e b o r d q u i fait face à B o s c h e T r e Case , e t q u i 

avait 1 HO m è t r e s e n 1 7 9 4 , e n a p e r d u à p e i n e 2 0 d e 

p u i s c e l t e é p o q u e . 

Si l e s f e u i l l e s p u b l i q u e s , e h d é c r i v a n t l e s g r a n d e s 

é r u p t i o n s d u V é s u v e , ont fait si s o u v e n t m e n t i o n d ' u n 

c h a n g e m e n t total p r o d u i t d a n s la f o r m e d u v o l c a n , si 

1 Voir Y Appendice qui suit immédiatement ce chapitre. 
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m ê m e o n p e u t c r o i r e q u e l e s v u e s p i t t o r e s q u e s , d e s s i 

n é e s à INaples, c o n f i r m e n t c e s a s s e r t i o n s , l ' e r r e u r p r o 

v i e n t d e ce q u e l ' o n a c o n f o n d u l e s c o n t o u r s d u c r a 

tère a v e c c e u x d e s c ô n e s d ' é r u p t i o n q u i se f o r m e n t 

a c c i d e n t e l l e m e n t a u m i l i e u d u c r a t è r e , sur l e s b o r d s 

d e la b o u c h e i g n i v o m e , s o u l e v é s par la f o r c e d e s v a 

p e u r s . U n d e c e s c ô n e s d ' é r u p t i o n , f o r m é d ' u n c o n g l o 

m é r a t p e u c o m p a c t e d e r a p i l l i e t d e s c o r i e s , s'est é l e v é 

i n s e n s i b l e m e n t a u - d e s s u s d u b o r d s u d - e s t d u c r a t è r e , 

d a n s l e s a u n é e s 1 8 1 6 , 1 8 1 7 e t 1 8 1 8 . L ' é r u p t i o n d u 

m o i s d e févr ier 1 8 2 2 l 'avait a g r a n d i à ce p o i n t q u ' i l 

d é p a s s a i t m ê m e l ' e x t r é m i t é n o r d - e s t , la R o c c a de l P a l o , 

d e 3 3 à 3 8 m è t r e s . L o r s d e l a d e r n i è r e é r u p t i o n , c e 

c ô n e , q u e l ' o n avait pr i s l ' h a b i t u d e à N a p l e s d e c o n 

s i d é r e r c o m m e le vér i tab le s o m m e t d u V é s u v e , s'est 

é c r o u l é a v e c u n h o r r i b l e fracas d a n s la n u i t d u 2 2 o c t o 

b r e , d e t e l l e sor te q u e l e sol d u c r a t è r e , q u i , d e p u i s 

1 8 1 1 , é ta i t p a r t o u t d e p l a i n - p i e d , est a u j o u r d ' h u i 

d e 2 4 4 m è t r e s p l u s bas q u e l e b o r d s e p t e n t r i o n a l , 

e t i n f é r i e u r m ê m e d e 6 5 m è t r e s a u b o r d m é r i d i o 

n a l . L a f o r m e v a r i a b l e e t l a s i t u a t i o n r e l a t i v e d e s 

c ô n e s d ' é r u p t i o n , d o n t il n e faut p a s , c o m m e o n l 'a 

fait si s o u v e n t , c o n f o n d r e l e s o u v e r t u r e s a v e c l e c r a t è r e 

d u v o l c a n , a d o n n é e n d i f f érentes é p o q u e s a u V é s u v e 

u n e p h y s i o n o m i e c a r a c t é r i s t i q u e . C'est a u p o i n t q u e 

l e g é o l o g u e q u i voudra i t é c r i r e l ' h i s t o i r e d e c e v o l c a n 

p o u r r a i t , e n v o y a n t l e s p a y s a g e s d ' I Iacker t ' d a n s l e p a -

1 H a c k c r t (Phi l ippe) , p e i n t r e a l l e m a n d , n é à P r o n z l a u , e n P r u s s e , 

e n 1 7 3 7 , m o r t e n 1 8 0 7 , fut r e m a r q u a b l e s u r t o u t c o m m e p a y s a g i s t e ; 

ses vues de l ' I tal ie son t fort p r i sées . Il e u t des f rè res , C h a r l e s - L o u i s , 
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lais Por t i c i , r e c o n n a î t r e d 'après l e s c o n t o u r s du s o m 

met, s u i v a n t q u e l e b o r d s e p t e n t r i o n a l d e la m o n t a g n e 

est s u p é r i e u r o u i n f é r i e u r à la p a r t i e o p p o s é e , l e m o m e n t 

où l 'art iste a fait l ' e s q u i s s e d e ses t a b l e a u x . 

Dans l a n u i t d u 2 3 a u 2 4 o c t o b r e , l e l e n d e m a i n d u 

jour où s ' é c r o u l a l e c ô n e d e s c o r i e s , h a u t d e 1 3 0 m è 

tres, l o r s q u e dé jà a v a i e n t c o u l é d e s r u i s s e a u x d e l a v e 

peu c o n s i d é r a b l e s m a i s t r è s - n o m b r e u x , c o m m e n ç a 

l 'érupt ion e n f l a m m é e d e l a c e n d r e et d e s r a p i l l i . P e n 

dant d o u z e j o u r s e l l e n e fu t pas i n t e r r o m p u e ; e l l e 

n'eut pas n é a n m o i n s la v i o l e n c e d e s q u a t r e p r e m i è r e s 

j o u r n é e s . D u r a n t c e l a p s d e t e m p s , l e s d é t o n a t i o n s à 

l ' intérieur d u v o l c a n f u r e n t si for tes , q u e par l e s e u l 

effet des v i b r a t i o n s d e l 'a ir , car d e t r e m b l e m e n t de 

terre i l n 'y e n e u t p a s t r a c e , l e s p l a f o n d s d e s s a l l e s se 

crevassèrent d a n s l e p a l a i s P o r t i c i . L e s v i l l a g e s v o i s i n s , 

R e s i n a , T o r r e d e l G r e c o , T o r r e de l l ' A n n u n z i a t a et 

Bosche T r e Case , f u r e n t t é m o i n s d 'un p h é n o m è n e 

s ingu l i er . L ' a t m o s p h è r e é ta i t c o m p l è t e m e n t r e m p l i e 

de c e n d r e s , e t , v e r s l e m i l i e u d u j o u r , t o u t e l a c o n t r é e 

resta p l o n g é e p e n d a n t p l u s i e u r s h e u r e s d a n s l ' o b s c u r i t é 

la p lus p r o f o n d e . On a l la i t d a n s l e s r u e s a v e c d e s 

l a n t e r n e s , c o m m e c e l a arr ive si s o u v e n t à Q u i t o , l o r s 

des é r u p t i o n s d u P i c h i n c h a . J a m a i s il n'y e u t u n e d é 

sertion p l u s g é n é r a l e d e s h a b i t a n t s . O n r e d o u t e a u 

jourd 'hu i l e s c o u r a n t s de l ave m o i n s q u e l e s é r u p t i o n s 

de c e n d r e s . J a m a i s , d a n s l e s t e m p s m o d e r n e s , ce 

p h é n o m è n e n e s 'étai t p r o d u i t a v e c u n e p a r e i l l e v i o -

J c a n - T h é o p h i l e , G u i l l a u m e et C c o r g e s - A b r a h a m , qui f u r e n t auss i 

des p e i n t r e s ou des g r a v e u r s de m é r i t e . (L. G.) 
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l e n c e , e t la t r a d i t i o n o b s c u r e q u i v o i l e la d e s t r u c t i o n 

d ' H e r c u I a n u m , d e P o m p é i e t d e S t a b i e , p e u p l e e n c o r e 

l e s i m a g i n a t i o n s d e f a n t ô m e s e f f rayants . 

L a v a p e u r d ' e a u b r û l a n t e q u i , p e n d a n t l ' é r u p t i o n , 

s ' é c h a p p a d u v o l c a n e t s e r é p a n d i t d a n s l ' a t m o s p h è r e , 

f o r m a , e n se r e f r o i d i s s a n t , u n n u a g e é p a i s a u t o u r d e 

la c o l o n n e d e c e n d r e et d e f e u , h a u t e d e 2 , 9 2 4 m è 

t r e s . L a c o n d e n s a t i o n s u b i t e d e c e s v a p e u r s et , a ins i 

q u e l 'a m o n t r é G a y - L u s s a c , la f o r m a t i o n m ê m e d u 

n u a g e a u g m e n t è r e n t l a t e n s i o n é l e c t r i q u e . D e l a c o 

l o n n e d e c e n d r e s j a i l l i s s a i e n t d e s é c l a i r s q u i r a y o n 

n a i e n t d a n s t o u t e s l e s d i r e c t i o n s , et l ' o n d i s t i n g u a i t 

c l a i r e m e n t l e r o u l e m e n t d u t o n n e r r e a u m i l i e u du 

b r u i t q u i r e t e n t i s s a i t à l ' i n t é r i e u r d e l a m o n t a g n e . 

D a n s a u c u n e a u t r e é r u p t i o n , l e j e u d e s f o r c e s é l e c t r i 

q u e s n 'avai t p r o d u i t d e s ef fets a u s s i s a i s i s s a n t s . 

L e m a t i n d u 2 6 o c t o b r e , s e r é p a n d i t c e t t e s i n g u l i è r e 

n o u v e l l e , q u ' u n t o r r e n t d 'eau b o u i l l a n t e s ' é lança i t du 

c r a t è r e et r e t o m b a i t s u r l e c ô n e d e c e n d r e s . L e s a v a n t 

M o n t i c e l l i , l ' o b s e r v a t e u r i n f a t i g a b l e d u V é s u v e , r e 

c o n n u t b i e n t ô t q u e c e t t e r u m e u r étai t c a u s é e p a r u n e 

i l l u s i o n d ' o p t i q u e . L e p r é t e n d u t o r r e n t n 'é ta i t a u t r e 

q u ' u n e é n o r m e q u a n t i t é d e c e n d r e s s è c h e s q u i , s e m 

b l a b l e s à d e s s a b l e s m o u v a n t s , s ' é c h a p p a i e n t par u n e 

crevasse p r a t i q u é e d a n s l e b o r d l e p l u s é l e v é d u c r a 

tère . L ' e x p l o s i o n d u V é s u v e avai t é t é p r é c é d é e d ' u n e 

s é c h e r e s s e q u i avai t f rappé l e s c h a m p s d e s t ér i l i t é ; au 

m o m e n t o ù l ' é r u p t i o n l în i s sa i t , l e s n u a g e s c r e v è r e n t 

p a r l 'effet d e l ' o r a g e v o l c a n i q u e q u e je v i e n s de d é 

c r i r e , e t il e n r é s u l t a u n e p l u i e d ' u n e t r è s - l o n g u e 
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durée, malgré son excessive violence. Ce phénomène 
marque sous toutes les zones la fin des éruptions. 
Comme, pendanttoute leur durée, le cône de cendres 
reste ordinairement caché dans les nuages, et comme 
il est le point autour duquel les averses sont le 
plus violentes, on voit couler de toutes parts des tor
rents de boue. Le paysan effrayé prend ces matières 
pour de l'eau qui monterait de l'intérieur du volcan et 
retomberait par le cratère. Le géologue, dupe lui-
même d'une fausse apparence, croit y reconnaître de 
l'eau de. mer ou les matières volcaniques connues 
sous le nom d'éruptions boueuses, ou enfin, d'après 
le langage systématique des anciens auteurs français, 
les produits d'une liquéfaction igno-aqueuse. 

Lorsque les sommets des volcans dépassent la l i
mite des neiges, ce qui dans la chaîne des Andes est 
le cas le plus ordinaire, et s'élèvent même, comme 
cela arrive quelquefois, à une hauteur double de celle 
de l'Etna, l'affaissement et la fonte des neiges rendent 
ces inondations plus abondantes et plus désastreuses 
encore. Ce sont des phénomènes qui ont des rela
tions météorologiques avec les éruptions des volcans; 
ils sont diversement modifiés" par la hauteur de la 
montagne, par les contours de la cime éternellement 
neigeuse, et par la chaleur qui se communique aux 
parois du cône de cendres; ils ne doivent pas cepen
dant être considérés, à proprement parler, comme des 
phénomènes volcaniques. De vastes cavités qui exis
tent d'ordinaire sur la pente ou au pied des volcans, 
renferment des lacs souterrains, communiquant par 
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divers c a n a u x a v e c l e s t o r r e n t s a l p e s t r e s . L o r s q u e l e s 

t r e m b l e m e n t s d e t e r r e , q u i , d a n s l e s c h a î n e s d e s 

A n d e s , p r é c è d e n t t o u t e s l e s é r u p t i o n s e n f l a m m é e s , 

é b r a n l e n t p u i s s a m m e n t la m a s s e v o l c a n i q u e , i l s 'é

c h a p p e a v e c v i o l e n c e d e c e s r é s e r v o i r s e n t r ' o u v e r t s 

d e s t o r r e n t s d ' e a u , d e s p o i s s o n s e t du t u f a r g i l e u x . Ce 

s i n g u l i e r p h é n o m è n e a p o u r g a r a n t l e S i l u r e d e s C y -

c l o p e s (Pimelodes Cyclopum), q u e l e s h a b i t a n t s d e 

Q u i t o n o m m e n t Prenadilla, e t q u e j 'a i d é c r i t p e u d e 

t e m p s a p r è s m o n r e t o u r e n E u r o p e . L o r s q u e , d a n s la 

n u i t d u 19 a u 2 0 j u i n 1 6 9 8 , l e s o m m e t d u C a r g u a i -

r a z o , s i t u é a u n o r d d u C h i m b o r a z o e t h a u t d e 5 , 8 4 7 

m è t r e s , e n t r a e n é r u p t i o n , t o u s l e s c h a m p s d ' a 

l e n t o u r , s u r u n e é t e n d u e d e s i x l i c u c s c a r r é e s , f u r e n t 

c o u v e r t s d e b o u e e t d e p o i s s o n s . L e s f i èvres p e r n i 

c i e u s e s q u i , s e p t a n s a u p a r a v a n t , s ' é t a i e n t d é c l a r é e s 

d a n s la v i l l e d ' i b a r r a , o n t é t é a t t r i b u é e s à u n e s e m 

b l a b l e é r u p t i o n d e p o i s s o n s , r e j e t é s p a r l e v o l c a n 

I m b a b u r u . 

Je r a p p o r t e c e s fa i t s , p a r c e q u ' i l s j e t t e n t q u e l q u e 

j o u r s u r l a d i f f é r e n c e q u i e x i s t e e n t r e l ' é r u p t i o n d e s 

c e n d r e s s è c h e s e t l e s a t t err i s s ernent s d e t u f e t d e trass , 

d o n t la m a s s e b o u e u s e e n t r a î n e a v e c e l l e d u b o i s , d u 

c h a r b o n et d e s c o q u i l l e s . L a q u a n t i t é d e c e n d r e s q u ' a 

v o m i e l e V é s u v e , l o r s d e la d e r n i è r e e x p l o s i o n , a é té 

d é m e s u r é m e n t e x a g é r é e p a r l e s f e u i l l e s p u b l i q u e s , 

c o m m e tout c e q u i i n t é r e s s e l e s v o l c a n s e t l e s g r a n d s 

p h é n o m è n e s d e n a t u r e à effrayer l ' i m a g i n a t i o n . D e u x 

c h i m i s t e s n a p o l i t a i n s , V i c e n z o P e p e e t G i u s e p p e di 

N o b i l i , o n t p r é t e n d u o b s t i n é m e n t , m a l g r é les d é n é -
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gâtions d e M o n t i c e l l i et d e C o v e l l i , q u e l e s c e n d r e s 

contena ient d e s p a r t i e s d'or e t d ' a r g e n t . L e s r e c h e r c h e s 

que j'ai fa i tes m ' o n t a m e n é à c e r é s u l t a t , q u e l a c o u 

che de c e n d r e s a m a s s é e e n d o u z e j o u r s d u c ô t é d e 

Bosche T r e Case n 'ava i t , s u r l a p e n t e d u c ô n e o ù e l l e 

était m é l a n g é e d e r a p i l l i , q u e 1 m è t r e d ' é p a i s s e u r , et 

41 à 4 9 c e n t i m è t r e s s e u l e m e n t d a n s la p l a i n e . D e s 

mesures d e ce g e n r e n e d o i v e n t p a s ê t re p r i s e s d a n s 

les e n d r o i t s o ù la c e n d r e , c o m m e l e s a b l e o u la 

ne ige , p e u t ê t re a m o n c e l é e p a r l e v e n t e t c o a g u l é e 

par l ' eau . L e t e m p s n 'es t p l u s o ù , à l a m a n i è r e d e s a n 

c iens , o n n e c h e r c h a i t q u e l e c ô t é m e r v e i l l e u x d e s 

p h é n o m è n e s v o l c a n i q u e s , o ù , c o m m e C t é s i a s 1 , o n f a i 

sait v o l e r l e s c e n d r e s d e l ' E t n a j u s q u e p a r - d e l à la 

presqu' î le d e l ' I n d e . U n e par t i e d e s f i l o n s d'or e t d 'ar

gent d é c o u v e r t s a u M e x i q u e se t r o u v e n t , i l e s t vra i , 

dans d u p o r p h y r e t r a c h y t i q u e ; m a i s u n c h i m i s t e é m i -

nent , M. H e n r i R o s e , q u i , à m a p r i è r e , a a n a l y s é d e s 

cendres q u e j ' a v a i s r a p p o r t é e s d u V é s u v e , n'a p u y 

reconnaî tre a u c u n e p a r c e l l e d'or n i d ' a r g e n t . 

Si p e u d e r a p p o r t qu ' i l y ait e n t r e c e s r é s u l t a t s , 

par fa i tement c o n f o r m e s d ' a i l l e u r s aux o b s e r v a t i o n s 

précises d e M o n t i c e l l i , e t c e u x q u i o n t é t é a c c r é d i t é s 

dans l e p u b l i c , l e s p e c t a c l e q u e p r é s e n t a le V é s u v e d u 

24 au 28 o c t o b r e n ' e n res te pas m o i n s l e p h é n o m è n e 

le p l u s m é m o r a b l e d o n t o n p o s s è d e u n e r e l a t i o n c e r -

1 Ctésias, m é d e c i n e t h i s to r i en g r e c , n é à C n i d e , r é s i d a en Perse 

pendan t d ix-sept a n s , à pa r t i r de l 'an 410 env i ron a v a n t J . -C. , et 

écrivit u n e Histoire de la Perse et de l'Inde, d o n t il n e r e s t e p lus 

que des f r a g m e n t s . (F,. G.) 
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t a i n e , d e p u i s l a m o r t d e P l i n e l ' a n c i e n . L a q u a n t i t é 

d e c e n d r e s a m o n c e l é e s e n 1822 a p e u t - ê t r e é t é t ro i s 

fo is p l u s c o n s i d é r a b l e q u e t o u t e s c e l l e s q u i o n t é t é re

j e t é e s d e la m ê m e m a n i è r e , d e p u i s q u e l ' o n o b s e r v e 

a t t e n t i v e m e n t e n I t a l i e l e s p h é n o m è n e s v o l c a n i q u e s . 

A u p r e m i e r a b o r d , u n e c o u c h e d e 41 à 49 c e n t i 

m è t r e s s e m b l e i n s i g n i f i a n t e , e n c o m p a r a i s o n d e l a 

m a s s e q u i r e c o u v r e a u j o u r d ' h u i P o m p é i ; m a i s , s a n s 

p a r l e r d e s t o r r e n t s d e p l u i e et d e s a t t e r r i s s e m e n t s q u i , 

d e p u i s d e s s i è c l e s , o n t p u a c c r o î t r e c e t t e m a s s e ; s a n s 

r e n o u v e l e r l e s v i v e s c o n t e s t a t i o n s a u x q u e l l e s a d o n n é 

l i e u , d e l ' a u t r e c ô t é d e s A l p e s , la r e c h e r c h e d e s c a u 

se s q u i o n t a m e n é l a d e s t r u c t i o n d e s v i l l e s d e l a C a m -

p a n i e , i l e s t b o n d e r a p p e l e r q u ' o n n e p e u t , e n a u c u n e 

f a ç o n , c o m p a r e r e n t r e e l l e s , s o u s l e r a p p o r t d e l ' i n 

t e n s i t é , d e s é r u p t i o n s v o l c a n i q u e s s é p a r é e s p a r d e 

l o n g s i n t e r v a l l e s . T o u t e s l e s c o n c l u s i o n s f o n d é e s s u r 

l ' a n a l o g i e s o n t i n s u f f i s a n t e s , q u a n d e l l e s o n t trai t à 

d e s rappor t s d e q u a n t i t é , à d e s m a s s e s d e l ave e t d e 

c e n d r e s , à la h a u t e u r d e s c o l o n n e s d e v a p e u r e t à la 

v i o l e n c e d e s d é t o n a t i o n s . 

D ' a p r è s la d e s c r i p t i o n g é o g r a p h i q u e d e S t r a b o n et u n 

j u g e m e n t d e V i t r u v e 1 s u r l ' o r i g i n e v o l c a n i q u e d e l a p i e r r e 

p o n c e , o n r e c o n n a î t q u e j u s q u ' à l ' a n n é e o ù m o u r u t 

V e s p a s i e n ( e n 7 9 ) , c ' e s t - à - d i r e j u s q u ' à l ' é r u p t i o n s o u s 

l a q u e l l e fut e n s e v e l i e P o m p é i , l e V é s u v e r e s s e m b l a i t 

1 Vitruve (M. Vitruvius Pollio), célèbre architecte de l'antiquité, 
né à Vérone ou à Forraies, florissait au premier siècle avant J.-C. Il 
vécut jusqu'à l'âge de 116 à 126 ans. On a de lui un traité de Archi-
tecturâ, dédie à l'empereur Auguste. (L. G.) 
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plus à u n v o l c a n é t e i n t q u ' a u n e s o l f a t a r e . Si l ' o n a d 

met qu 'après u n l o n g r e p o s , l e s f orces s o u t e r r a i n e s 

s 'ouvrirent s u b i t e m e n t de n o u v e l l e s v o i e s et r e c o m 

m e n c è r e n t à br i ser l e s r o c h e s p r i m i t i v e s e t l e s c o u c h e s 

de t r a c h y t e , il e n d u t r é s u l t e r des effets d o n t n e p e u 

vent e n a u c u n e f a ç o n d o n n e r la m e s u r e c e u x q u i se 

produis irent d e p u i s . L a l e t t re c é l è b r e d a n s l a q u e l l e 

P l ine l e j e u n e re t race à Tac i te la m o r t d e s o n o n c l e , 

m o n t r e c l a i r e m e n t q u e l e V é s u v e , en sor tant d e s o n 

s o m m e i l , s i g n a l a p a r u n e é r u p t i o n d e c e n d r e s s o n re 

tour à l 'act iv i té v o l c a n i q u e , o n p o u r r a i t p r e s q u e d ire 

sa r é s u r r e c t i o n . C'est auss i c e q u ' o n r e m a r q u a d a n s l e 

Jorul lo , l o r s q u ' a u m o i s de s e p t e m b r e 1739 , c e v o l c a n , 

brisant d e s c o u c h e s d e s y é n i t e e t d e t r a c h y t e , se fit 

s o u d a i n e m e n t j o u r au m i l i e u d e la p l a i n e . L e s h a b i 

tants de la c a m p a g n e f u y a i e n t , p a r c e q u ' i l s v o y a i e n t 

sur les to i t s d e l e u r s c h a u m i è r e s d e s c e n d r e s q u e la 

terre e n t r o u v e r t e v o m i s s a i t d e t o u t e part . D a n s l e 

cours o r d i n a i r e d e s é r u p t i o n s p é r i o d i q u e s , l e s p l u i e s 

de c e n d r e s e n m a r q u e n t a u c o n t r a i r e la fin. L a l e t t re 

de P l i n e c o n t i e n t a u s s i u n e p r e u v e m a n i f e s t e q u e , d è s 

le c o m m e n c e m e n t , l e s c e n d r e s s è c h e s qu i r e t o m b a i e n t 

du h a u t d e s airs a t t e i g n i r e n t , s a n s ê tre c h a s s é e s par l e 

vent, u n e é p a i s s e u r d e 1 m è t r e 30 à 1 m è t r e 60 c e n t i 

m è t r e s . « L a c o u r , di t P l i n e , q u i c o n d u i s a i t à la c h a m 

bre o ù m o n o n c l e faisait la s i e s t e , é ta i t si b i e n r e m p l i e 

de c e n d r e s et d e p i e r r e p o n c e , q u e s'il se fût a t tardé p l u s 

l o n g t e m p s , i l n 'aurait, p l u s t r o u v é d ' i s s u e . » D a n s l ' e s 

pace d ' u n e c o u r f e r m é e , l'effet d u v e n t s u r l ' a m o n 

c e l l e m e n t d e s c e n d r e s n e p e u t avoir é t é c o n s i d é r a b l e . 
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J'ai i n t e r r o m p u l ' e x a m e n c o m p a r a t i f d e s v o l c a n s 

par d e s o b s e r v a t i o n s p a r t i c u l i è r e s a u V é s u v e , e n r a i 

s o n de l ' i n t é r ê t q u ' a e x c i t é la d e r n i è r e é r u p t i o n , et 

p a r c e q u ' o n n e s a u r a i t p a r l e r d ' u n e g r a n d e p l u i e d e 

c e n d r e s , s a n s ê t r e r a m e n é p r e s q u e i n v o l o n t a i r e m e n t 

a u so l c l a s s i q u e d ' H e r c u l a n u m et d e P o m p é i . Je r e 

j e t t e à la s u i t e d e c e c h a p i t r e , s o u s f o r m e d ' a p p e n d i c e , 

t o u s l e s é l é m e n t s d e s m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s q u e j 'ai 

e u l ' o c c a s i o n d e p r e n d r e , e n 1 8 2 2 , sur l e V é s u v e e t 

d a n s l e s c h a m p s P h l é g r é e n s . 

N o u s a v o n s j u s q u ' i c i c o n s i d é r é l a f o r m e et l e s effets 

d e s v o l c a n s m i s p a r u n c r a t è r e e n c o m m u n i c a t i o n 

c o n s t a n t e a v e c l ' i n t é r i e u r d u g l o b e . L e s s o m m e t s d e 

c e s v o l c a n s s o n t d e s m a s s e s d e t r a c h y t e e t d e l ave s o u 

l e v é e s p a r l a force d e s v a p e u r s et t r a v e r s é e s e n t o u s 

s e n s p a r d e s filons. On p e u t , d 'après l a p e r m a n e n c e 

d e l e u r s ef fets , se r e p r é s e n t e r la c o m p l e x i t é d e l e u r 

s t r u c t u r e . I l s o n t , p o u r a ins i d i r e , u n c a r a c t è r e i n d i 

v i d u e l , q u i d e m e u r e l e m ê m e d u r a n t d e l o n g u e s p é 

r i o d e s . Ces m o n t a g n e s , a l o r s m ê m e q u ' e l l e s s o n t v o i 

s i n e s l ' u n e d e l ' a u t r e , d o n n e n t l e p l u s s o u v e n t des 

p r o d u i t s c o m p l è t e m e n t d i s s e m b l a b l e s : d e s l a v e s d e 

l e u c i t e e t d e f e l d s p a t h , d e l ' o b s i d i e n n e m ê l é e d e p i erre 

p o n c e , d e s m a s s e s b a s a l t i q u e s c o n t e n a n t d e s part ies 

d ' o l i v i n e . E l l e s b r i s e n t o r d i n a i r e m e n t t o u t e s l e s c o u 

c h e s s é d i m e n t a i r e s , e t a p p a r t i e n n e n t a u x p l u s r é c e n t s 

d ' e n t r e l e s p h é n o m è n e s t e r r e s t r e s ; l e u r s é r u p t i o n s et 

l e u r s c o u l é e s d e l ave o n t u n e o r i g i n e p o s t é r i e u r e à 

c e l l e d e n o s v a l l é e s . L a v ie d e c e s v o l c a n s , si je p u i s 

m e serv ir de ce t t e e x p r e s s i o n figurée, d é p e n d d u m o d e 
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et de la durée de leur communicat ion avec l'intérieur 

de la terre. Souvent ils se reposent pendant des s i è 

cles, puis se raniment tout S coup, et finissent par 

émettre, comme les solfatares, des vapeurs aqueuses, 

du gaz et des acides. Quelquefois, cependant, ainsi 

qu'on l'a remarqué sur le pic de Ténériffe, leur s o m 

met est déjà devenu un laboratoire de soufre sublimé, 

que des torrents de lave s'échappent encore des flancs 

de la montagne. Semblables à du basalte dans la par

tie inférieure, ces laves prennent plus haut, à l'endroit 

où la pression est moindre, l'apparence d'obsidienne 

et de pierre ponce \ 

En dehors de ces montagnes à cratère permanent, 

il existe une autre espèce de phénomènes volcaniques, 

plus rarement observés, mais plus particulièrement 

instructifs pour la géologie, et qui nous reportent au 

monde primitif, c 'est-à-dire aux premières r é v o l u 

tions qui ont bouleversé notre planète. Des montagnes 

de trachyte s'ouvrent subitement, versent de la lave 

et des cendres, et se referment de nouveau, peut-être 

pour toujours. Ainsi le puissant volcan d'Antisana, 

dans la chaîne des Andes, ainsi le mont Ëpomée , dans 

l'Ile d'Ischia, en 1302 . Quelquefois ces éruptions se 

produisent dans la p l a i n e , comme cela est arrivé en 

Islande, à une distance considérable du volcan d 'Hô-

cla, sur le plateau de Quito, et dans l'île d'Eubée, au 

1 Voyez, au sujet du pie de Ténériffe, Léopoldde B u c h , Description 

physique des lies Canaries (p. 167 delà traduction française), et un 

Mémoire du même auteur inséré dans les Jbhandlungen der Kùnigl. 

Akademie s u Berlin, 1820-21 (p. 99). 
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m i l i e u d e s c h a m p s d e L e l a n t i s . U n g r a n d n o m b r e 

d ' î l e s s o u l e v é e s d u s e i n d e s f lots a p p a r t i e n n e n t à c e s 

p h é n o m è n e s p a s s a g e r s . Il n 'y a pas a l o r s l i a i s o n c o n s 

t a n t e e n t r e l ' i n t é r i e u r e t l ' e x t é r i e u r d u g l o b e ; l 'effet 

c e s s e auss i tô t q u e la c r e v a s s e o u l e c a n a l d e c o m m u n i 

c a t i o n s'est r e f e r m é . D e s f i l o n s d e b a s a l t e , d e d o l é r i t e 

e t d e p o r p h y r e , q u i , d a n s d i f f érentes c o n t r é e s , t raver 

s e n t p r e s q u e t o u t e s l e s f o r m a t i o n s , d e s m a s s e s d e s y é -

n i t e , d e p o r p h y r e p y r o x é n i q u e et d ' a m y g d a l o ï d e q u i 

c a r a c t é r i s e n t l e s c o u c h e s l e s p l u s r é c e n t e s d e s t e r r a i n s 

d e t r a n s i t i o n e t l e s c o u c h e s l e s p l u s a n c i e n n e s d e s 

r o c h e s s é d i m e n t a i r e s , d o i v e n t p r o b a b l e m e n t l e u r n a i s 

s a n c e a u x m ê m e s c a u s e s . D a n s la j e u n e s s e d e n o t r e 

p l a n è t e , l e s m a t i è r e s i n t é r i e u r e s q u i a v a i e n t c o n s e r v é 

l e u r f lu id i t é se s o n t fait j o u r à t r a v e r s l e s c r e v a s s e s 

d o n t la c r o û t e t erres t re étai t p a r t o u t s i l l o n n é e , tantô t 

se s o l i d i f i a n t s o u s la f o r m e d e filons g r e n u s , t a n t ô t se 

r é p a n d a n t e t se s u p e r p o s a n t p a r c o u c h e s . Ce q u e l e 

m o n d e p r i m i t i f n o u s a t r a n s m i s d e r o c h e s e x c l u s i v e 

m e n t a p p e l é e s v o l c a n i q u e s , n e s 'est p a s é c o u l é e n 

b a n d e s é t r o i t e s c o m m e l e s l a v e s d e s c ô n e s i s o l é s . L e s 

m é l a n g e s d e p y r o x è n e , d e fer t i t a n e , d e f e ldspath e t 

d ' a m p h i b o l e p e u v e n t avo ir é té l e s m ê m e s à d i f f é r e n t e s 

é p o q u e s , t a n t ô t s e r a p p r o c h a n t p l u s d u b a s a l t e , t a n 

tô t r e s s e m b l a n t d a v a n t a g e au t r a c h y t e . L e s m a t i è r e s 

c h i m i q u e s o n t p u , a ins i q u e n o u s l ' a p p r e n n e n t l e s 

s a v a n t s t r a v a u x d e M i t s c h e r l i c h 1 et l ' a n a l o g i e d e s p r o -

1 Mitscherl ich ( E i l h a r d ) , cé lèbre ch imis t e a l l e m a n d , m e m b r e de 

l 'Académie des sc iences de Ber l in , n é e n 1794, a pub l i é u n exce l len t 

Traité de chimie et n o m b r e d ' a u t r e s œ u v r e s t r è s e s t imées . Ses r e -

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



duits i g n é s d u s à d e s o p é r a t i o n s ar t i f i c i e l l e s , s e r a n g e r 

les u n e s a u p r è s d e s autres s o u s u n e f o r m e c r i s t a l l i n e ; 

ce la n e d o i t p a s n o u s e m p ê c h e r d e r e c o n n a î t r e q u e 

des s u b s t a n c e s c o m p o s é e s d ' u n e m a n i è r e a n a l o g u e 

sont arr ivées à la s u r f a c e d e Ja t e r r e p a r d e s c h e m i n s 

très -d i f férents , so i t q u ' e l l e s a i e n t é t é s i m p l e m e n t s o u 

l evées o u q u ' e l l e s a i e n t p é n é t r é à travers d e s c r e v a s s e s 

t e m p o r a i r e s , so i t q u e , b r i s a n t l e s r o c h e s p l u s a n c i e n 

n e s , c ' e s t - à - d i r e l a part i e d é j à o x y d é e d e l ' é c o r c e t e r 

restre, e l l e s s o i e n t r e t o m b é e s e n t o r r e n t s d e l a v e d u 

h a u t d e s m o n t a g n e s c o n i q u e s p o u r v u e s d e cra tères 

p e r m a n e n t s . L a c o n f u s i o n d e c e s p h é n o m è n e s si d i 

vers r a m è n e r a i t l a g é o l o g i e v o l c a n i q u e a u x t é n è b r e s 

q u e p e u à p e u o n t c o m m e n c é à d i s s i p e r u n g r a n d n o m 

bre d ' o b s e r v a t i o n s c o m p a r é e s . 

On s'est s o u v e n t d e m a n d é : Q u ' e s t - c e q u i b r û l e 

dans l e s v o l c a n s ? Q u e l est l e p r i n c i p e d e l a c h a l e u r 

qu i p r o d u i t l e m é l a n g e d e la terre e t d e s m é t a u x e n 

fus ion? A c e s q u e s t i o n s , la c h i m i e n o u v e l l e a t e n t é d e 

r é p o n d r e : c e qu i b r û l e c e s o n t l e s t e r r e s , c e s o n t l e s 

m é t a u x , c e s o n t m ê m e l e s a l c a l i s , c e s o n t e n f i n l e s 

m é t a l l o ï d e s d e c e s s u b s t a n c e s . L ' é c o r c e s o l i d e e t déjà 

o x y d é e d e l a t e r r e s é p a r e l ' o c é a n a t m o s p h é r i q u e , 

c o m p o s é s u r t o u t d ' o x y g è n e , d e s m a t i è r e s i n f l a m m a 

b l e s e t n o n o x y d é e s q u i r e m p l i s s e n t l ' i n t é r i e u r d e 

n o t r e p l a n è t e . L a c h a l e u r se d é g a g e a u c o n t a c t d e c e s 

che rches sc ient i f iques on t fait faire de n o t a b l e s p r o g r è s à l a c h i m i e , 

pou r l a q u e l l e il a i m a g i n é et cons t ru i t b e a u c o u p d ' appare i l s aussi 

s imples q u ' i n g é n i e u x . On lui doi t , e n t r e a u t r e s d é c o u v e r t e s , celle de 

l ' i s o m o r p h i s m e . (L. G.) 
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m é t a l l o ï d e s et d e l ' o x y g è n e q u i p è s e sur e u x . L ' i n g é 

n i e u x et c é l è b r e c h i m i s t e q u i avai t h a s a r d é c e t t e i n t e r 

p r é t a t i o n d e s p h é n o m è n e s v o l c a n i q u e s , S ir H u m p h r y 

Davy *, l'a ré trac tée b i e n t ô t d e s o n p r o p r e m o u v e m e n t . 

L e s e x p é r i e n c e s fa i tes s o u s t o u t e s l e s z o n e s , a u f o n d 

d e s m i n e s e t d e s c a v e r n e s , e t q u e j 'a i r é u n i e s , d e c o n 

cert avec A r a g o 2 , d a n s u n M é m o i r e s p é c i a l , p r o u -

1 Davy (sir H u m p h r y ) , ch imis te a n g l a i s , p r é s i d e n t d e l a Socié té 

r o y a l e de L o n d r e s , n é en 1768, m o r t en 1829. On lu i doi t l es décou

ver tes du pro toxyde d 'azote ou gaz h i l a r a n t , de la vra ie n a t u r e d o 

chlore r e g a r d é a v a n t lu i c o m m e u n c o m p o s é , de la f o r m a t i o n des 

ac ides sans o x y g è n e , de la décompos i t ion des t e r r e s p a r la pi le ga lva 

n i q u e et de l ' ex is tence du potassium, du magnésium, e tc . (L. G.) 

' Arago (Domin ique -F ranço i s ) , i l lus t re savan t e t h o m m e po l i t ique 

f rançais , l ' un des p lu s g r a n d s m a t h é m a t i c i e n s , phys ic iens e t a5tro-
n o n o m e s qui a i e n t fait p r o g r e s s e r les sc iences e t h o n o r é l ' h u m a n i t é , 

n é à Es tage l , dans les P y r é n é e s - O r i e n t a l e s , en 1786, m o r t le 3 o c 

t o b r e 1853. Fa i t u n i q u e , Arago é ta i t déjà , à v i n g t - t r o i s a n s , devenu 

si cé lèbre p a r ses t r a v a u x et ses d é c o u v e r t e s , qu ' i l fut n o m m é , à cet 

â g e , m e m b r e de l 'Académie des sc iences , d o n t il deva i t ê t r e u n j o u r 

le s e c r é t a i r e p e r p é t u e l . Q u o i q u e l ' un des o r a t e u r s les p lus é lo

q u e n t s et l ' un des écr ivains les p lus r e m a r q u a b l e s de ce siècle p a r 

la p u r e t é et la c la r té de son s tyle , il n e fut pas de l 'Académie fran

çaise , ma i s p a r sa vo lon té , car on lui offrit p lu s i eu r s fois u n fauteui l 

dans cet te i l lus t re c o m p a g n i e . P r e s q u e indi f férent à sa p r o p r e gloire 

d u r a n t sa v ie , p o u r v u que l ' h u m a n i t é et les sc iences prof i tassent 

des vastes p e r c e p t i o n s de son g é n i e , il n e p r i t pas m ê m e la pe ine 

de p u b l i e r , en corps d ' o u v r a g e , ses i m m e n s e s t r a v a u x ; il lui suflisait 

d ' en éc la i r e r le m o n d e , en les d i s s é m i n a n t d a n s des r ecue i l s , dans 

des m é m o i r e s , que lquefo i s m ê m e en se b o r n a n t à les c o m m u n i q u e r 

v e r b a l e m e n t . Mais, depuis sa m o r t , ses œ u v r e s o n t é té r é u n i e s en 

17 vo lumes in-8° , sous la d i rec t ion de M. Bar ra i , avec u n e i n t r o d u c 

t ion écr i te e n f rançais pa r son m e i l l e u r a m i et son p lus g r a n d ad 

m i r a t e u r , Alexandre de H u m b o l d t . C'est u n des p lu s cons idé rab le s 

et u t i les services que l 'on ai t r e n d u a u m o n d e savan t d a n s le p r é 

sen t e t dans l ' aven i r . F ranço i s Arago fut l o n g t e m p s d é p u t é e t m a r 

q u a d a n s l 'opposi t ion sous la r o y a u t é . Quand éc la ta la r évo lu t ion de 
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vent q u e , à u n e m é d i o c r e p r o f o n d e u r , la t e m p é r a t u r e 

du corps t erres t re es t d é j à b e a u c o u p p l u s é l e v é e q u e 

la t e m p é r a t u r e m o y e n n e d e l ' a t m o s p h è r e s u r l e m ê m e 

po int . Ce fait si d i g n e d e r e m a r q u e e t g é n é r a l e m e n t 

cons ta té s ' a c c o r d e a v e c c e q u e n o u s e n s e i g n e n t l e s 

p h é n o m è n e s v o l c a n i q u e s . O n a c a l c u l é l a p r o f o n d e u r 

à l a q u e l l e o n p e u t c o n s i d é r e r l e c o r p s t erres tre c o m m e 

u n e m a s s e e n f u s i o n . L a c a u s e p r i m i t i v e d e c e t t e c h a 

l e u r s o u t e r r a i n e e s t p o u r l a t e r r e , c o m m e p o u r t o u t e s 

les p l a n è t e s , l e fait m ê m e de sa f o r m a t i o n s u c c e s s i v e ; 

c'est la s é p a r a t i o n e f f e c t u é e e n t r e l a m a s s e q u i s e c o n 

d e n s e e n s ' a r r o n d i s s a n t e t l e f l u i d e g a z e u x q u i l ' e n v e 

l o p p e ; c 'est l e r e f r o i d i s s e m e n t d e s c o u c h e s t e r r e s t r e s 

à d e s p r o f o n d e u r s d i f f érentes , p a r l'effet d u r a y o n n e 

m e n t . T o u s c e s p h é n o m è n e s v o l c a n i q u e s r é s u l t e n t 

p r o b a b l e m e n t d ' u n e c o m m u n i c a t i o n c o n s t a n t e o u p a s 

sagère e n t r e l ' i n t é r i e u r e t l ' e x t é r i e u r d e n o t r e p l a n è t e ; 

des v a p e u r s é l a s t i q u e s p r e s s e n t d e bas e n h a u t , à t r a 

vers d e s c r e v a s s e s p r o f o n d e s , l e s m a t i è r e s f o n d u e s 

qu i s ' o x y d e n t . L e s v o l c a n s s o n t d o n c d e s s o u r c e s i n t e r 

m i t t e n t e s . L e s m é l a n g e s f lu ides d e m é t a u x , d ' a l c a l i s 

et de t erre , q u i f o r m e n t p l u s tard d e s flots d e l a v e 

s o l i d e s , s ' é c o u l e n t c a l m e s et p a i s i b l e s , l o r s q u e , s o u l e 

v é s p a r l ' e x p a n s i o n d e s v a p e u r s , i l s p e u v e n t t r o u v e r 

q u e l q u e i s s u e . C'est d e l a m ê m e m a n i è r e q u e l e s a n 

c i e n s , d 'après l e Phédon d e P l a t o n , c o n s i d é r a i e n t t o u t e s 

1848, il fit p a r t i e d u g o u v e r n e m e n t proviso i re et fut succes s ivemen t 

m i n i s t r e de la g u e r r e e t m i n i s t r e de la m a r i n e . Dans ces pos tes diffi

c i les , s u r t o u t en r a i son des c i r cons t ances , il r e n d i t les p lus s igna lés 

services e t se fit r e m a r q u e r , m ê m e de ses a n c i e n s a d v e r s a i r e s , p a r 

son e sp r i t de m o d é r a t i o n et d ' équ i t é . (L. G.) 
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l e s é r u p t i o n s v o l c a n i q u e s c o m m e d e s é m a n a t i o n s d ' u n e 

s o u r c e u n i q u e , q u ' i l s n o m m a i e n t l e Pyriphlegethon. 

A c e s c o n s i d é r a t i o n s , q u ' i l m e soi t p e r m i s d ' e n a j o u 

ter u n e a u t r e p l u s h a s a r d é e . L a c h a l e u r s o u t e r r a i n e , 

a t t e s t é e p a r l e s e x p é r i e n c e s t h e r m o m é t r i q u e s aux-

q u e l l e s o n t d o n n é l i e u l e s s o u r c e s q u i j a i l l i s s e n t de 

d i v e r s e s p r o f o n d e u r s , e t p a r l ' é t u d e d e s v o l c a n s , n e 

s e r a i t - e l l e p a s la c a u s e d e l ' u n d e s p h é n o m è n e s l e s 

p l u s s u r p r e n a n t s q u e n o u s offre l a P a l é o n t o l o g i e '? 

D e s f o r m e s a n i m a l e s p a r t i c u l i è r e s a u x t r o p i q u e s , d e s 

F o u g è r e s a r b o r e s c e n t e s , des P a l m i e r s e t d e s B a m b o u s 

s o n t e n s e v e l i s d a n s l e s f r o i d e s c o n t r é e s d u n o r d ; p a r 

t o u t l e m o n d e p r i m i t i f n o u s offre u n e d i s t r i b u t i o n d e s 

o r g a n i s m e s q u e c o n t r e d i t l ' é tat a c t u e l d e s c l i m a t s . 

P o u r l a s o l u t i o n d ' u n p r o b l è m e a u s s i i m p o r t a n t , o n a 

p r o p o s é d i v e r s e s h y p o t h è s e s : l ' a p p r o c h e d ' u n e c o 

m è t e , u n c h a n g e m e n t d a n s l ' o b l i q u i t é d e l ' é c l i p t i q u e , 

u n e i n t e n s i t é p l u s g r a n d e de l a l u m i è r e s o l a i r e . A u -

e n n e d e c e s e x p l i c a t i o n s n'a p u sat i s fa ire à l a fo is l ' a s 

t r o n o m e , l e p h y s i c i e n e t l e g é o l o g u e . P o u r m o i , j e 

1 Voyez M. A r a g o , d a n s Y Annuaire du bureau des longitudes , 

1823 ( p . 234 ) . L ' a c c r o i s s e m e n t d e la t e m p é r a t u r e es t , sous nos l a t i 

t u d e s , d ' u n d e g r é R é a u m u r p a r 113 p ieds de p r o f o n d e u r . D a n s le 

p u i t s a r t é s i e n de N e u - S a l z w e r k , s i t ué a u x b a i n s d ' O e y n h a u s e n , p r è s 

do M i n d e n , pu i t s q u i a a t t e i n t la p l u s g r a n d e p r o f o n d e u r c o n n u e 

j u s q u ' à ce j o u r a u - d e s s o u s d u n iveau de la m e r , la t e m p é r a t u r e de 

l ' eau est , à 2 ,094 p i e d s , de 26",2 R é a u m u r , l o r s q u e la t e m p é r a t u r e 

m o y e n n e de l ' a t m o s p h è r e est à la su r face de 7°,7.11 est e x t r ê m e m e n t 

r e m a r q u a b l e q u e s a in t P a t r i c e , é v o q u e de P e r t u s a , a y a n t , a u t r o i 

s i ème siècle, obse rvé les sou rces d ' e a u c h a u d e qu i j a i l l i s sa ien t du sol 

p r è s de Car t i l age , fut a m e n é p a r ce t te vue à u n e idée t r è s - j u s t e des 

c a u s e s qu i p r o d u i s e n t l ' a c c r o i s s e m e n t p rogress i f d e la t e m p é r a t u r e 

soule i l a i n e . 
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laisse vo lon t i er s à sa p l a c e l 'axe d e l a t e r r e , e t j e n e 

suis pas p l u s j a l o u x d e c h a n g e r l a l u m i è r e d u s o l e i l , 

aux t a c h e s d u q u e l u n c é l è b r e a s t r o n o m e a v o u l u r a p 

porter l e s b o n n e s o u l e s m a u v a i s e s r é c o l t e s d e s c a m 

pagnes . Mais j e c r o i s r e c o n n a î t r e q u e d a n s c h a q u e 

p lanète , i n d é p e n d a m m e n t d e s e s r e l a t i o n s a v e c u n 

corps centra l et de s o n état a s t r o n o m i q u e , i l y a p l u 

s ieurs c a u s e s q u i p e u v e n t a m e n e r u n d é g a g e m e n t d e 

c h a l e u r . Cet effet p e u t p r o v e n i r d e l ' o x y d a t i o n , d e la 

préc ip i tat ion d e s c o r p s o u d ' u n c h a n g e m e n t p r o d u i t 

par des p r o c é d é s c h i m i q u e s d a n s l e u r c a p a c i t é p o u r la 

c h a l e u r , d ' u n a c c r o i s s e m e n t d e t e n s i o n é l e c t r o - m a 

g n é t i q u e o u de c o m m u n i c a t i o n s o u v e r t e s e n t r e l ' i n t é 

rieur e t l ' e x t é r i e u r d e l a p l a n è t e . 

L o r s q u e , d a n s l e m o n d e pr imi t i f , l ' é c o r c e d e l a 

terre faisait r a y o n n e r d e l a c h a l e u r par l e s c r e v a s s e s 

p r o f o n d e s q u i la s i l l o n n a i e n t , i l n ' e s t p a s i m p o s s i b l e 

que d u r a n t d e s s i è c l e s e n t i e r s d e s P a l m i e r s , d e s F o u 

gères a r b o r e s c e n t e s e t t o u s l e s a n i m a u x d e s t r o p i q u e s 

se s o i e n t d é v e l o p p é s sur t o u t e la sur face d u g l o b e . 

D'après c e t t e m a n i è r e d ' e n v i s a g e r l e s c h o s e s , q u e j 'a i 

déjà e x p o s é e d a n s l ' ouvrage i n t i t u l é : Essai géognos-

tique sur le gisement des roches dans les deux hémis

phères, la t e m p é r a t u r e d e s v o l c a n s serai t la t e m p é r a 

ture m ê m e d u c o r p s i n t é r i e u r d e la t e r r e , et l e s c a u s e s 

qu i , a u j o u r d ' h u i , p r o d u i s e n t d e si e f f royab les r a v a g e s , 

a u r a i e n t fait sort ir j ad i s d e l ' é c o r c e t e r r e s t r e , r é c e m 

m e n t o x y d é e e t s i l l o n n é e e n c o r e d e c r e v a s s e s p r o f o n 

des , l a v é g é t a t i o n l u x u r i a n t e q u i s ' é p a n o u i s s a i t s o u s 

t o u t e s l e s z o n e s . 
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S i l ' o n était t e n t é d ' a d m e t t r e , p o u r e x p l i q u e r c e t t e 

d i s t r i b u t i o n s u r p r e n a n t e d e s f o r m e s t r o p i c a l e s d a n s 

l e s t o m b e a u x o ù e l l e s s o n t e n s e v e l i e s , q u e l ' e s p è c e 

d ' É l é p h a n t à l o n g s p o i l s , e n f e r m é e a u j o u r d ' h u i s o u s 

l e s g l a ç o n s , é ta i t au tre fo i s i n d i g è n e d a n s l e s c o n t r é e s 

d u n o r d ; q u e d e s f o r m e s s e m b l a b l e s e n t r e e l l e s et se 

r a p p o r t a n t a u m ê m e t y p e o r i g i n a i r e , c o m m e l e s L i o n s 

e t l e s L y n x , p o u v a i e n t v ivre à la fo i s d a n s d e s c l i m a t s 

t o u t d i f f é r e n t s , u n e s e m b l a b l e e x p l i c a t i o n n e p o u r r a i t 

p a s e n t o u s c a s s ' a p p l i q u e r a u x v é g é t a u x . P a r d e s ra i 

s o n s q u ' e x p l i q u e c l a i r e m e n t l a p h y s i o l o g i e d e s p l a n t e s , 

l e s P a l m i e r s , l e s B a n a n i e r s e t l e s m o n o c o t y l é d o n e s 

e n a r b r e s n e s a u r a i e n t rés i s t er à l a pr iva t ion d e l e u r s 

o r g a n e s a p p e n d i c u l a i r e s , c a u s é e p a r l e f ro id d u n o r d . 

Or , d a n s l e p r o b l è m e g é o l o g i q u e q u i n o u s o c c u p e , il 

m e para î t d i f f ic i le d e s é p a r e r l e s f o r m e s v é g é t a l e s d e s 

f o r m e s a n i m a l e s ; la m ê m e e x p l i c a t i o n do i t n é c e s s a i r e 

m e n t c o m p r e n d r e l e s u n e s e t l e s a u t r e s . 

A d e s faits r e c u e i l l i s d a n s l e s c o n t r é e s l e s p l u s d i f 

f é r e n t e s j 'a i j o i n t , e n t e r m i n a n t c e t a b l e a u , des c o n 

j e c t u r e s h y p o t h é t i q u e s . L ' é t u d e p h i l o s o p h i q u e d e la 

n a t u r e n e saura i t ê t re r e n f e r m é e d a n s l e s l i m i t e s d ' u n e 

s i m p l e d e s c r i p t i o n ; e l l e est a u t r e c h o s e q u e l e r a p p r o 

c h e m e n t s tér i l e d e p h é n o m è n e s i s o l é s . Qu' i l so i t d o n c 

p e r m i s à l 'ac t ive c u r i o s i t é d e l ' h o m m e d e r e m o n t e r 

d u p r é s e n t j u s q u e d a n s l e s t é n è b r e s d u p a s s é , d e p r e s 

sent i r c e q u i n e p e u t ê t r e e n c o r e r e n d u m a n i f e s t e , et 

de se p l a i r e à c e s a n c i e n s m y t h e s g é o l o g i q u e s q u i r e 

p a r a i s s e n t t o u j o u r s s o u s d e s f o r m e s n o u v e l l e s . 
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APPENDICE DU LIVRE V . 

CALCULS BAROMETRIQUES D'OLTMANNS SUR LE VESUVE. 

L e c o l l a b o r a t e u r d e m e s t r a v a u x a s t r o n o m i q u e s , 

en l evé à l a s c i e n c e p a r u n e m o r t si p r é m a t u r é e , Oit— 

m a n n s a c a l c u l é d e n o u v e a u l e s m e s u r e s b a r o m é t r i 

q u e s q u e j 'ava i s p r i s e s s u r l e V é s u v e , l e 2 2 n o v e m b r e , 

l e 2 5 n o v e m b r e et l e 1 e r d é c e m b r e 1 8 2 2 . Il e n a c o m 

paré l e s r é s u l t a t s a v e c l e s m e s u r e s q u i m ' o n t é té c o m 

m u n i q u é e s e n m a n u s c r i t par l o r d M i n t o , V i s c o n t i , 

M o n t i c e l l i , B r i o s c h i et P o u l e t t S c r o p e . 

I. ROCCA D E L P A L O , point culminant du 

bord septentrional du cratère. 

toises. mètres. 
Saussu re , 1773 , m e s u r e b a r o m é t r i q u e , ca lcu lée p r o 

b a b l e m e n t d ' a p r è s la fo rmule de Dcluc 609 1,186 

Poli, 1794 , m e s u r e b a r o m é t r i q u e 606 1,181 

Breis lak, 1794, m e s u r e b a r o m é t r i q u e 613 ~ 1,194 

(On n e sai t quel le est la fo rmule a p p l i q u é e p a r • 

Bre is lak n o n p lus q u e p a r P o l i . ) 

Gay-Lussac, Léopo ld de Buch e t H u m b o l d t , 1805, m e 

s u r e b a r o m é t r i q u e , ca lculée d ' ap rè s la fo rmule de 

Lap l ace , c o m m e tou te s les m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s 

qui s u i v e n t 603 1,175 

1 O l t m a n n s ( J a b b o ) , g é o m è t r e a l l e m a n d , n é d a n s l 'Os t -Fr i se en 

1783, m o r t à Ber l in en 1833. Il fut le c o l l a b o r a t e u r de H u m b o l d t 

pou r la pa r t i e a s t r o n o m i q u e de son voyage a u x r ég ions é q u i n o -

xialcs. On lui doi t les p r e m i è r e s t ab le s h y p s o m é t r i q u e s . (L. G.) 
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lois es. mètrei. 

Brioschi , 1 8 1 0 , m e s u r e t r i g o n o m é t r i q u e 6 3 8 1 , 2 4 3 

Viscont i , 1 8 1 6 , m e s u r e t r i g o n o m é t r i q u e - . • 6 2 2 1 , 2 1 2 

Lord Min to , 1 8 2 2 , m e s u r e b a r o m é t r i q u e , r é p é t é e à 

p l u s i e u r s r e p r i s e s 6 2 1 1 , 2 1 0 

Pou le t t S c r o p e , 1 8 2 2 , m e s u r e b a r o m é t r i q u e 6 0 4 1 , 1 7 7 

( R é s u l t a t u n peu i n c e r t a i n , à c a u s e d e l ' i g n o 

r a n c e où l 'on est d u r a p p o r t e n t r e le d i a m è t r e du 

t u b e et ce lui de l a c u v e t t e . ) 

Monticel l i e t Covell i , 1 8 2 2 , 6 2 4 1 , 2 1 6 

H u m b o l d t , 1 8 2 2 6 2 4 1 , 2 1 6 

R é s u l t a t p r o b a b l e , 3 1 7 to ises ( 6 1 7 m è t r e s ) , a u -

d e s sus de l ' h e r m i t a g e , o u 6 2 5 to ises ( 1 , 2 1 8 m è 

t r e s ) a u - d e s s u s du n i v e a u de la m e r . 

H. Extrémité inférieure du cratère, située 

au sud-est, en face de B O S C H E T R E C A S E . 

Ce b o r d s ' é t an t aba i s sé de 4 0 0 p i eds a u - d e s s o u s 

de l a Rocca del Palo a p r è s l ' é r u p t i o n de 1 7 9 4 , o n 

p e u t , e n p r e n a n t p o u r p o i n t de d é p a r t le chiffre 

qu i p r é c è d e , lu i a s s i g n e r u n e h a u t e u r de 5 3 9 1 , 0 8 9 

Gay-Lussac , Léopold de Buch et H u m b o l d t , 1 8 0 3 , m e 

s u r e b a r o m é t r i q u e 5 3 4 1 , 0 4 0 

H u m b o l d t , 1 8 2 2 , m e s u r e b a r o m é t r i q u e 5 4 6 1 , 0 6 4 

I I I . Cône de scories, situé à l'intérieur du 

cratère, qui s'écroula le 2 2 octobre 1 8 2 2 . 

Lord Minto , m e s u r e b a r o m é t r i q u e 6 5 0 1 , 2 6 6 
Brioschi , m e s u r e t r i g o n o m é t r i q u e 0 3 6 1 , 2 3 9 

O u T d ' a p r è s d ' a u t r e s c o m b i n a i s o n s 0 4 1 1 , 2 4 9 

R é s u l t a t v r a i s e m b l a b l e , 6 4 6 to ises ( 1 , 2 5 9 m è 

t r e s ) . 

I V . P U N T A N A S O N E , sommet culminant de la 

S O M M A . 

S n h u c k b u r g h , 1 7 9 4 , m e s u r e b a r o m é t r i q u e , p r o b a b l e 

m e n t d ' a p r è s sa p r o p r e fo rmule 5 8 4 1 , 1 3 8 

H u m b o l d t , 1 8 2 2 , m e s u r e b a r o m é t r i q u e , d ' ap rè s la for

m u l e de Laplace 5 8 6 1 , 1 4 2 

V . Plaine de / ' A T R I O I I E L C A V A L L O . 

H u m b o l d t , 1 8 2 2 , m e s u r e b a r o m é t r i q u e 4 0 3 
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U n e p a r t i e d e n o s m e s u r e s a é t é p u b l i é e d a n s l ' o u v r a g e 

de M o n t i c e l l i i n t i t u l é : Histoire des phénomènes du Vé

suve, arrivés dans les années 1 8 2 1 à 1 8 2 3 ' ; m a i s o n a 

nég l igé d e c o r r i g e r la d é p r e s s i o n c a p i l l a i r e d u m e r c u r e 

dans l e b a r o m è t r e à c u v e t t e , e t l e s h a u t e u r s e n o n t é té 

q u e l q u e p e u a l t é r é e s . S i l ' o n s o n g e q u e l e s r é s u l t a t s q u i 

p r é c è d e n t o n t é t é o b t e n u s a v e c d e s b a r o m è t r e s d e 

c o n s t r u c t i o n t r è s - d i v e r s e , à d e s h e u r e s d i f f é r e n t e s , p a r 

des vent s q u i souf f la ient d e c ô t é s o p p o s é s , sur l a p e n t e 

d'un v o l c a n o ù la c h a l e u r es t i n é g a l e m e n t r é p a r t i e , 

dans u n l i e u e n f i n o ù la d é c r o i s s a n c e d e l a t e m p é r a t u r e 

a t m o s p h é r i q u e s ' é l o i g n e b e a u c o u p d e c e l l e q u e s u p 

posent n o s f o r m u l e s b a r o m é t r i q u e s , o u r e c o n n a î t r a 

q u ' e l l e s p r é s e n t e n t u n e c o n c o r d a n c e t o u t à fait s a t i s 

fa i sante . 

Les m e s u r e s q u e j 'a i p r i s e s e n 1 8 2 2 , à l ' é p o q u e d u 

c o n g r è s d e V é r o n e , l o r s q u e j ' a c c o m p a g n a i à N a p l e s l e 

feu roi F r é d é r i c - G u i l l a u m e III , o n t é t é c a l c u l é e s a v e c 

plus d e s o i n e t d a n s d e s c i r c o n s t a n c e s p l u s f a v o r a b l e s 

1 Storia dé1 fenomeni del Vesuvio, avvenuti negli anni 1821-1823, 

p. 113. 

VI . Pied du cône de cendres. 

toises, mètres. 

Gay-Lussac,Leopold d e B u c h e t H u m b o l d t , 1805 , m e 

sure b a r o m é t r i q u e 370 721 

Humboldt , 1822, m e s u r e b a r o m é t r i q u e 388 733 

VII. Hermitage D E L S A L V A T O R E . 

Gay-Lussac, Leopold d e Buch et H u m b o l d t , 1 8 0 3 , m e 

sure b a r o m é t r i q u e . . . 300 384 

Lord Minto, 1822, m e s u r e b a r o m é t r i q u e 307,9 600 

Humboldt , 1822, m e s u r e b a r o m é t r i q u e 308,7 601 
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q u e c e l l e s d e 1 8 0 o . E n o u l r e , l e s d i f f érences d e h a u 

t e u r s o n t t o u j o u r s p r é f é r a b l e s a u x h a u t e u r s a b s o l u e s . 

Or il r é s u l t e d e c e s c a l c u l s r e l a t i f s , q u e d e p u i s 1 7 9 4 

la d i f f é r e n c e des d e u x b o r d s du c r a t è r e , à la Rocca 

del Palo e t e n face d e Bosche Ire Case, e s t t o u j o u r s 

r e s t é e à p e u p r è s la m ê m e . E n 1 8 0 5 , j ' a i r e c o n n u q u e 

c e t t e d i f f é r e n c e é ta i t e x a c t e m e n t de 6 9 t o i s e s ( 1 3 4 m è 

tres ) ; j ' a i t r o u v é à p e u p r è s 8 2 t o i s e s ( 1 5 9 m è t r e s ) e n 

1 8 2 2 . U n g é o l o g u e é m i n e n t , M. P o u l e t t S c r o p e , a 

t r o u v é 7 4 t o i s e s ( 1 4 4 m è t r e s ) , b i e n q u e l e s h a u t e u r s 

a b s o l u e s q u ' i l a s s i g n e a u x d e u x b o r d s d u cra tère 

p a r a i s s e n t u n p e u a u - d e s s o u s de la v é r i t é . U n e v a r i a -

t i o n a u s s i p e u s e n s i b l e , d u r a n t u n e p é r i o d e d e 2 8 a n n é e s , 

a p r è s d e s s e c o u s s e s a u s s i v i o l e n t e s d a n s l ' i n t é r i e u r du 

c r a t è r e , est s a n s c o n t r e d i t u n fait s u r p r e n a n t . 

La h a u t e u r q u ' a t t e i g n e n t sur l e V é s u v e l e s c ô n e s d e 

s c o r i e s , q u i o n t p o u r b a s e l e so l m ê m e d u c r a t è r e , e s t 

a u s s i u n fait d i g n e d e r e m a r q u e . S c h u c k b u r g a t r o u v é 

e n 1 7 7 6 u n c ô n e de c e t t e e s p è c e , h a u t d e 6 1 5 t o i s e s 

( 1 , 1 9 7 m è t r e s ) a u - d e s s u s d e la m e r M é d i t e r r a n é e . D ' a 

p r è s l e s m e s u r e s d ' u n o b s e r v a t e u r t r è s - e x a c t , d e l ord 

M i n i o , le c ô n e d e s c o r i e s q u i s ' é c r o u l a , l e 2 2 o c t o b r e 

1 8 2 2 , n 'avai t p a s m o i n s d e 6 5 0 t o i s e s ( 1 , 2 6 6 m è t r e s ) . 

A i n s i à c e s d e u x é p o q u e s , l e s c ô n e s d e s c o r i e s d é p a s 

s a i e n t l e b o r d l e p l u s é l e v é d u c r a t è r e . S i l ' o n c o m p a r e 

e n t r e e l l e s l e s m e s u r e s p r i s e s à la Rocca del Palo, de 

1 7 7 3 à 1 8 2 2 , o n es t t e n t é m a l g r é so i d ' a d m e t t r e ce t t e 

c o n j e c t u r e h a s a r d é e q u e la h a u t e u r d u b o r d s e p t e n 

t r iona l s 'est a c c r u e p e u à p e u par l ' a c t i o n d e forces 

s o u t e r r a i n e s . La c o n c o r d a n c e d e s m e s u r e s pr i s e s de 
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1773 à 1 8 0 3 est p r e s q u e auss i s u r p r e n a n t e q u e c e l l e 

des m e s u r e s qu i o n t é t é c a l c u l é e s d e 1 8 1 6 à 1 8 2 2 . On 

ne peut d o u t e r q u e p o u r la d e r n i è r e p é r i o d e , la v é r i 

table h a u t e u r du p o i n t c u l m i n a n t so i t e n t r e 6 2 1 e t 6 2 9 

t o i s e s ( l , 2 1 0 - 1 , 2 2 6 m è t r e s ) ; faut- i l e n c o n c l u r e q u e l e s 

opérat ions faites 3 0 o u 4 0 a n s p l u s tôt , et q u i d o n n e n t 

pour résul tat de 6 0 6 à 6 0 9 to ises ( 1 , 1 8 1 - 1 , 1 8 6 m è t r e s ) , 

étaient m o i n s e x a c t e s ? Ce n'est q u ' a p r è s u n l o n g t e m p s 

que l 'on p o u r r a d é c i d e r ce q u i , d a n s ce t t e d i f f é r e n c e , 

t ient au dé faut d e p r é c i s i o n des m e s u r e s ou à l ' e x 

h a u s s e m e n t d u b o r d s e p t e n t r i o n a l du c r a t è r e . Il n e 

peut y avo ir i c i a c c u m u l a t i o n d e m a t i è r e s l é g è r e s t o m 

bées de p l u s h a u t . S' i l est vrai q u e l e s c o u c h e s s o l i d e s 

de lave t r a c h y t i q u e q u i f o r m e n t la Rocca del Palo 

gagnent e n h a u t e u r , il faut b i e n a d m e t t r e q u ' e l l e s s o n t 

sou levées d e bas e n h a u t par d e s f o r c e s v o l c a n i q u e s . 

Mon savant a m i , l ' i n f a t i g a b l e c a l c u l a t e u r O l t m a n n s , 

a p u b l i é l e d é t a i l d e s o p é r a t i o n s r e l a t é e s p l u s h a u t , e n 

les s o u m e t t a n t à u n e x a m e n a p p r o f o n d i P u i s s e c e 

travail e n g a g e r l e s g é o l o g u e s futurs à v is i ter u n e m o n 

tagne qu i n 'es t g u è r e p l u s h a u t e q u ' u n e c o l l i n e , et 

q u i , après S t r o m b o l i , est le p l u s a c c e s s i b l e d e t o u s l e s 

v o l c a n s e u r o p é e n s ; p u i s s e n t - i l s c o n t r ô l e r p a r des m e 

sures f r é q u e n t e s l e s d i f férentes p é r i o d e s de d é v e l o p p e 

m e n t q u e p e u t a m e n e r l e c o u r s d e s s i è c l e s ! 

1 Dans les Abhandl. der Akad. der H^issenschaften zu Berlin, 

1822-1823 (pp. 3-20). 
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LIVRE VI 

L A F O R C E V I T A L E 

o c 

G É N I E R H O D I E N . 
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LIVRE VI. 

L A F O R C E V I T A L E O U L E G É N I E R I I O D I E N . 

C o m m e l e s A t h é n i e n s , l e s S y r a c u sa ins a v a i e n t l e u r 

P œ c i l e . L e s i m a g e s d e s d i e u x et d e s h é r o s , c h e f s -

d 'œuvre d e s art i s tes g r e c s e t i t a l i e n s , r e v ê t a i e n t d e 

leurs c o u l e u r s var iées l e s m u r s d u p o r t i q u e . On y 

voyait sans c e s s e o n d o y e r la f o u l e : l e j e u n e g u e r r i e r 

pour c o n t e m p l e r l e s h a u t s faits d e s a ï e u x , l 'art i s te p o u r 

se f ami l i ar i s er a v e c l e p i n c e a u d e s g r a n d s m a î t r e s . 

Parmi l e s i n n o m b r a b l e s p e i n t u r e s q u e l 'ac t ive s o l l i c i 

tude d e s S y r a c u s a i n s ava i t r e c u e i l l i e s sur l e so l d e la 

m è r e p a t r i e , i l y e n avai t u n e s u r t o u t q u i , d e p u i s u n 

s i èc l e e n t i e r , at t irai t l ' a t t e n t i o n d e t o u s c e u x q u i p a s 

sa ient a u p r è s . A l o r s m ê m e q u e l e s a d m i r a t e u r s f a i s a i e n t 

défaut à J u p i t e r O l y m p i e n , à C é c r o p s , f o n d a t e u r d e s 

v i l l e s , à l ' h é r o ï q u e c o u r a g e d ' H a r m o d i u s e t d ' A r i s t o -

g i t o n , l e s r a n g s serrés d u p e u p l e s e p r e s s a i e n t a u t o u r 

i l 
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de c e t a b l e a u . D ' o ù v e n a i t c e t t e p r é f é r e n c e ? É t a i t - c e 

l ' œ u v r e d ' A p e l l e s o u d e q u e l q u e é l è v e d e C a l l i m a q u e 

N o n . D e c e t t e i m a g e r a y o n n a i e n t s a n s d o u t e l a g r â c e 

et la b e a u t é ; m a i s p o u r l e m é l a n g e d e s c o u l e u r s , poul

i e c a r a c t è r e et l e s ty l e d e l ' e n s e m b l e , e l l e n e p o u v a i t 

ê tre c o m p a r é e à u n g r a n d n o m b r e d e s œ u v r e s q u i d é 

c o r a i e n t l e P œ c i l e . 

L a f o u l e é t o n n é e a d m i r e c e q u ' e l l e n e p e u t e n t e n 

d r e ; et s o u s c e r a p p o r t la f o u l e c o m p r e n d p l u s d ' u n e 

c la s se d e l a s o c i é t é . Il y ava i t s a n s d o u t e d a n s l 'é tro i te 

e n c e i n t e d e S y r a c u s e p l u s d e s e n t i m e n t d e s arts q u e 

d a n s t o u t e l ' é t e n d u e d e l a S i c i l e , b a i g n é e p a r les flots 

de la m e r ; c e p e n d a n t , d e p u i s u n s i è c l e q u e c e t a b l e a u 

était e x p o s é , l e s e n s qu ' i l c a c h a i t é ta i t t o u j o u r s re s té u n e 

é n i g m e . P e r s o n n e m ê m e n e savait d a n s q u e l t e m p l e il 

avait é t é p l a c é autre fo i s ; o n l 'avait r e c u e i l l i s u r u n 

v a i s s e a u n a u f r a g é , et l es m a r c h a n d i s e s q u e p o r t a i t l e 

n a v i r e p e r m e t t a i e n t s e u l e m e n t d e c o n j e c t u r e r qu' i l 

v e n a i t d e R h o d e s . 

S u r l e p r e m i e r p l a n d u t a b l e a u , o n voya i t u n g r o u p e 

pres sé d é j e u n e s f i l l e s et d e j e u n e s g a r ç o n s . I l s é ta i en t 

sans v ê t e m e n t s e t l a i s s a i e n t v o i r d e s f o r m e s b i e n d e s 

s i n é e s ; m a i s i l s n ' a v a i e n t p a s c e t t e t a i l l e é l a n c é e q u e 

l ' o n a d m i r e d a n s l e s s t a t u e s d e P r a x i t è l e e t d ' À l c a m è n e . 

L e u r s m e m b r e s r o b u s t e s , p o r t a n t la t race d e d o u l o u 

r e u x ef forts , l ' e x p r e s s i o n h u m a i n e q u e d o n n a i e n t à 

l e u r v i s a g e l e d é s i r et la s o u f f r a n c e , t o u t s e m b l a i t l e s 

d é p o u i l l e r d u r a y o n d i v i n e t l e s a t t a c h e r à l e u r p a t r i e 

t e r r e s t r e . L e u r c h e v e l u r e é ta i t o r n é e d e f e u i l l a g e e t d e 

f leurs d e s c h a m p s . I l s é t e n d a i e n t l e s b r a s l e s u n s vers 
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les autres p o u r i m p l o r e r u n e m u t u e l l e a s s i s t a n c e , e t 

en m ê m e t e m p s i l s d i r i g e a i e n t l e u r s r e g a r d s c h a r g é s 

d 'une s o m b r e t r i s t e s s e vers u n g é n i e q u i p l a n a i t a u 

m i l i e u d ' e u x , e n t o u r é d ' u n e l u m i è r e b r i l l a n t e . U n 

pap i l lon éta i t p o s é s u r s o n é p a u l e ; d e s a m a i n d r o i t e , 

il t ena i t u n e t o r c h e e n f l a m m é e . S e s f o r m e s é t a i e n t 

a r r o n d i e s c o m m e c e l l e s d e l ' e n f a n c e ; s o n r e g a r d br i l l a i t 

d 'un éc la t c é l e s t e , e t s 'abaissa i t a v e c a u t o r i t é s u r l e s 

j e u n e s g a r ç o n s e t l e s j e u n e s f i l l e s q u i se p r e s s a i e n t a u -

dessous d e l u i . C'était l à t o u t c e qu ' j l y avait d e c a r a c 

tér i s t ique d a n s l e t a b l e a u ; s e u l e m e n t , a u b a s , q u e l q u e s 

p e r s o n n e s c r o y a i e n t r e c o n n a î t r e l e s l e t t re s X, e t ç, a v e c 

l e s q u e l l e s l e s a n t i q u a i r e s , q u i n ' é t a i e n t p a s a l o r s m o i n s 

a v e n t u r e u x q u ' a u j o u r d ' h u i , a v a i e n t e u l a m a l h e u r e u s e 

p e n s é e d e r e c o m p o s e r l e n o m d e Z é n o d o r u s , fa i sant 

ainsi d e l ' a u t e u r d u t a b l e a u l ' h o m o n y m e d e l 'art i s te 

qui p l u s tard f o n d i t l e c o l o s s e d e R h o d e s . 

C e p e n d a n t le Génie rhodien, c 'é ta i t l e n o m q u ' o n 

d o n n a i t à l ' i m a g e m y s t é r i e u s e , n e m a n q u a i t p a s d e 

c o m m e n t a t e u r s à S y r a c u s e . L e s a m a t e u r s d e s ar t s , 

l es p l u s j e u n e s s u r t o u t , a u r a i e n t c r u c o m p r o m e t t r e 

p o u r j a m a i s l e u r r é p u t a t i o n s i , à p e i n e d e r e t o u r d ' u n 

v o y a g e r a p i d e à C o r i n t h e o u à A t h è n e s , i l s n e s ' é ta i en t 

pas p r é s e n t é s a v e c u n e e x p l i c a t i o n n o u v e l l e . Q u e l q u e s -

uns r e g a r d a i e n t l e G é n i e c o m m e l ' e x p r e s s i o n d e l ' a m o u r 

s p i r i t u e l , q u i i n t e r d i t l e s p la i s i r s d e s s e n s ; s e l o n d ' a u 

tres , i l r e p r é s e n t a i t la s o u v e r a i n e t é d e la r a i s o n s u r 

les d é s i r s . L e s p l u s s a g e s se t a i s a i e n t , s o u p ç o n n a n t u n 

s e n s p l u s é l e v é , e t s ' ex tas ia i en t d a n s l e Pcec i l e sur l a 

s i m p l i c i t é d e c e t t e c o m p o s i t i o n . 
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A i n s i la q u e s t i o n res ta i t t o u j o u r s i n d é c i s e . L e t a 

b l e a u fut c o p i é e t e n v o y é e n G r è c e a v e c d i v e r s e s i n 

s t r u c t i o n s , s a n s q u e s o n o r i g i n e m ê m e p û t ê tre é c l a i r -

c i e . U n j o u r e n f i n , a u m o m e n t o ù l e l e v e r d u m a t i n 

d e s P l é i a d e s v e n a i t d e r o u v r i r la m e r E g é e à la n a v i 

g a t i o n , d e s n a v i r e s d e R h o d e s a b o r d è r e n t a u x ports 

d e S y r a c u s e . I l s c o n t e n a i e n t u n t ré sor d e s t a t u e s , d ' a u 

t e l s , d e c a n d é l a b r e s et d e t a b l e a u x , q u e l e s D e n y s , 

s e n s i b l e s a u x j o u i s s a n c e s d e s a r t s , a v a i e n t fait r a s 

s e m b l e r e n G r è c e , P a r m i l e s t a b l e a u x , il y e n avai t u n 

q u ' a u p r e m i e r c o u p d ' œ i l o n r e c o n n u t p o u r l e p e n d a n t 

d u Génie rhodien. 11 é ta i t d e l a m ê m e g r a n d e u r ; l e 

c o l o r i s auss i é ta i t p a r e i l , b i e n q u e m o i n s effacé par 

l e t e m p s . L e G é n i e , c o m m e d a n s l e p r e m i e r t a b l e a u , 

é ta i t au m i l i e u d u g r o u p e ; m a i s i l n 'ava i t p l u s de 

p a p i l l o n s u r l ' é p a u l e ; sa t ê t e é ta i t i n c l i n é e et l e f l a m 

b e a u é t e i n t étai t r e n v e r s é vers la t e r r e . L e s j e u n e s g e n s 

e t l e s j e u n e s f i l l e s s e p r e s s a i e n t a u - d e s s u s d e lu i et 

c o n f o n d a i e n t l e u r s e m b r a s s e m e n t s ; l e u r s regards 

n ' é t a i e n t p l u s s o m b r e s e t s o u m i s ; i l s a n n o n ç a i e n t au 

c o n t r a i r e l e d é l i r e d e l ' a f f r a n c h i s s e m e n t e t l a s a t i s f a c 

t i o n d e dés i r s l o n g t e m p s r é p r i m é s . 

D é j à l e s a r c h é o l o g u e s d e S y r a c u s e c h e r c h a i e n t à 

m o d i f i e r l e u r i n t e r p r é t a t i o n d u Génie rhodien, afin de 

p o u v o i r l ' a p p l i q u e r a u x d e u x s u j e t s , l o r s q u e l e tyran 

d o n n a l ' o r d r e d e p o r t e r l e n o u v e a u t a b l e a u d a n s la 

m a i s o n d ' É p i c h a r m e . Ce p h i l o s o p h e , d e l ' é c o l e de 

P y t h a g o r e , h a b i t a i t u n q u a r t i e r r e t i r é d e S y r a c u s e , q u i 

por ta i t l e n o m d e T y c h è ; i l v i s i ta i t r a r e m e n t la c o u r 

d e s D e n y s , n o n q u e l e t y r a n n ' e û t s u a t t i rer à lu i de 
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toutes l e s c o l o n i e s g r e c q u e s u n g r a n d n o m b r e d ' h o m 

mes é m i n e n t s , m a i s p a r c e q u e l e v o i s i n a g e d e s p r i n c e s 

en lève t o u j o u r s a u x p l u s f e r m e s e spr i t s q u e l q u e c h o s e 

de l e u r v i g u e u r e t d e l e u r i n d é p e n d a n c e . Il é ta i t c o n s 

t a m m e n t a p p l i q u é à l ' é t u d e d e l a n a t u r e et de ses 

forces : i l r e c h e r c h a i t l ' o r i g i n e d e s a n i m a u x et d e s 

p lantes e t l e s l o i s h a r m o n i e u s e s e n v e r t u d e s q u e l l e s , 

aux d e u x e x t r é m i t é s d e la c r é a t i o n , l e s c o r p s c é l e s t e s , 

les f l o c o n s d e n e i g e e t la g r ê l e p r e n n e n t t o u s , e n se 

m o u v a n t s u r e u x - m ê m e s , la f o r m e d e s p h é r o ï d e s . 

É p i c h a r m e é ta i t a l o r s t r è s - a v a n c é e n â g e , e t t o u s l e s 

jours il s e fa i sa i t c o n d u i r e d a n s l e P œ c i l e , p u i s d e l à 

vers l ' î l e d ' O r t y g i e , s u r l e p o r t , d ' o ù ses y e u x , c o m m e 

il le d i sa i t , p o u v a i e n t , e n se r e p o s a n t sur l ' h o r i z o n s a n s 

b o r n e s d e la m e r , c o n t e m p l e r c e t t e i m a g e d e l ' in f in i 

que l 'espri t p o u r s u i t v a i n e m e n t . 11 é ta i t , c h o s e s i n g u 

l i ère , é g a l e m e n t e n h o n n e u r a u p r è s d e s h o m m e s d u 

p e u p l e et a u p r è s d u t y r a n ; s e u l e m e n t il év i ta i t l ' u n e t 

allait a u - d e v a n t d e s a u t r e s , l e u r m o n t r a i t u n v i s a g e 

j o y e u x et s o u l a g e a i t s o u v e n t l e u r s s o u f f r a n c e s . 

É p i c h a r m e étai t é t e n d u s a n s force sur s o n l i t d e 

r e p o s , l o r s q u e , p a r l ' ordre d e D e n y s , l e n o u v e a u t a 

b l e a u l u i fut a p p o r t é . On avait e u s o i n d'y j o i n d r e u n e 

c o p i e fidèle du Génie rhodien. L e p h i l o s o p h e fit p l a c e r 

c e s d e u x p e i n t u r e s d e v a n t l u i : il y t i n t ses r e g a r d s 

l o n g t e m p s a t t a c h é s ; p u i s , a p p e l a n t t o u s ses d i s c i p l e s , 

i l l e u r p a r l a e n c e s t e r m e s d ' u n e vo ix é m u e ; 

« É c a r t e z l e r i d e a u d e la f e n ê t r e , q u e m e s y e u x 

p u i s s e n t se r e p a î t r e u n e d e r n i è r e fois d e s t résors d e v i e 

qui a n i m e n t la t e r r e . P e n d a n t s o i x a n t e a n s , j 'a i m é d i t é 
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sur l e s r e s s o r t s i n t é r i e u r s d e l a n a t u r e e t s u r la d i v e r -

\ site d e s s u b s t a n c e s ; a u j o u r d ' h u i s e u l e m e n t le Génie 

rhodien v i e n t m e m o n t r e r d ' u n e m a n i è r e m a n i f e s t e ce 

q u e je n 'ava i s fait e n c o r e q u e s o u p ç o n n e r . S i l a d i f f é 

r e n c e d e s e x e s é t a b l i t e n t r e l e s ê t re s v i v a n t s u n e 

a l l i a n c e b i e n f a i s a n t e e t f é c o n d e , l a m a t i è r e b r u t e d o n t 

se c o m p o s e l a n a t u r e i n o r g a n i q u e d o i t ê t r e m i s e e n 

m o u v e m e n t p a r d e s r e s s o r t s s e m b l a b l e s . D é j à , d a n s 

l ' o b s c u r c h a o s , l a m a t i è r e s ' a m a s s a i t o u se fuya i t , s u i 

v a n t q u ' e l l e é ta i t a t t i r é e o u r e p o u s s é e , a m i e o u e n n e 

m i e . L e f e u d u c i e l su i t l e s m é t a u x ; l ' a i m a n t s 'a t tache 

a u f e r ; l ' a m b r e frotté m e t l e s c o r p s l é g e r s e n m o u v e 

m e n t ; l a t e r r e se m ê l e à l a t e r r e ; l e se l se s é p a r e d e 

l ' eau d e m e r é v a p o r é e ; l ' h u m i d i t é a c i d e d u S typter ia , 

a ins i q u e l e s f l o c o n s c a p i l l a i r e s d u T r i c h i t i s , r e c h e r 

c h e n t l ' arg i l e d e M e l o s . T o u t d a n s la n a t u r e i n a n i m é e 

s ' e m p r e s s e d e s 'as soc ier à l ' ob je t q u i l ' a t t i re . I l e n r é 

s u l t e q u e p a s u n e s u b s t a n c e t e r r e s t r e ( e t q u i o s e r a i t , 

e n ef fet , a p p e l e r la l u m i è r e d e c e n o m ? ) n ' e x i s t e d a n s 

sa s i m p l i c i t é p r e m i è r e e t à l 'état d e v i r g i n i t é . L ' e x i s 

t e n c e n ' e s t q u ' u n p o i n t d e d é p a r t d 'où c h a q u e c h o s e 

s ' é l a n c e à d e s c o m b i n a i s o n s n o u v e l l e s . S e u l l e travai l 

a n a l y t i q u e d e l ' h o m m e p e u t r e p r é s e n t e r i s o l é m e n t c e 

q u e v o u s c h e r c h e z e n v a i n à l ' i n t é r i e u r d e l a t erre et 

dans l e s f lots m o b i l e s d e l ' o c é a n l i q u i d e o u d e l ' o c é a n 

g a z e u x ; car l a m a t i è r e m o r t e e t i n o r g a n i q u e res te 

i n e r t e a u s s i l o n g t e m p s q u e l e s l i e n s d e l 'af f ini té n e 

s o n t p a s r o m p u s , auss i l o n g t e m p s q u ' u n e t r o i s i è m e 

s u b s t a n c e n e p é n è t r e pas a u m i l i e u des d e u x a u t r e s 

p o u r se c o m b i n e r a v e c e l l e s : p e r t u r b a t i o n q u i e l l e -
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m ê m e est d e n o u v e a u s u i v i e d ' u n r e p o s s t ér i l e . 

« L e s m ê m e s s u b s t a n c e s se m é l a n g e n t d ' u n e t o u t 

autre m a n i è r e c h e z l e s a n i m a u x et c h e z l e s p l a n t e s . 

Ici la force v i ta le e n t r e i m p é r i e u s e m e n t d a n s l a p l é 

ni tude d e ses dro i t s s a n s s ' i n q u i é t e r d u s y s t è m e d e 

D é m o c r i t e et d e l ' a m i t i é o u d e l ' i n i m i t i é d e s a t o m e s . 

Elle r é u n i t l e s s u b s t a n c e s q u i , d a n s la n a t u r e i n a n i m é e , 

se fu ient é t e r n e l l e m e n t , et s é p a r e c e l l e s q u i s e r e c h e r 

c h e n t avec o b s t i n a t i o n . 

« A p p r o c h e z - v o u s a u t o u r d e m o i , m e s c h e r s d i s c i 

p le s , et r e c o n n a i s s e z d a n s le Génie rhodien, d a n s 

l ' express ion d e sa force e t d e sa j e u n e s s e , d a n s l e p a 

p i l lon p o s é s u r s o n é p a u l e e t d a n s ses r e g a r d s i m p o 

sants , le s y m b o l e d e la force v i ta l e q u i a n i m e c h a q u e 

g e r m e d e l a c r é a t i o n o r g a n i q u e . A s e s p i e d s t o u s l e s 

é l é m e n t s t erres tres s 'e f forcent d e sat i s fa ire l e u r s p e n 

c h a n t s e t d e s ' u n i r l e s u n s a u x a u t r e s . L e g é n i e t e n a n t 

e n l 'air s o n f l a m b e a u a l l u m é , l e u r c o m m a n d e d ' u n 

air m e n a ç a n t , e t l e s c o n t r a i n t , s a n s é g a r d p o u r l e u r s 

a n c i e n s d r o i t s , d e s u b i r s o n a u t o r i t é . 

a C o n s i d é r e z m a i n t e n a n t l e n o u v e a u t a b l e a u q u e l e 

tyran m ' a e n v o y é , afin q u e j e l u i e n r é v è l e l e s e n s . 

P o r t e z v o s r e g a r d s d e l ' i m a g e de l a vie s u r l ' i m a g e d e 

la m o r t . Le p a p i l l o n a repr i s s o n v o l ; l e f l a m b e a u esi 

é te in t e t r e n v e r s é ; l e j e u n e h o m m e la i s se r e t o m b e r sa 

t ê t e ; l ' e spr i t s 'est e n f u i d a n s d ' a u t r e s s p h è r e s ; la force 

v i ta le es t m o r t e . V o i c i m a i n t e n a n t l e s j e u n e s g a r ç o n s 

et l e s j e u n e s filles q u i se t e n d e n t j o y e u s e m e u t l a m a i n . 

L e s s u b s t a n c e s t erres t re s o n t r e p r i s l e u r s d r o i t s . P r i 

v é e s l o n g t e m p s d e s j o u i s s a n c e s q u ' e l l e s c o n v o i t a i e n t , 
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et d é g a g é e s e n f i n d e l e u r s e n t r a v e s , e l l e s s u i v e n t a v e c 

u n e i m p é t u o s i t é s a u v a g e l ' i n s t i n c t q u i l e s a t t i re . Le 

j o u r d e l a m o r t es t p o u r e l l e s u n j o u r d ' h y m e n . A i n s i , 

la m a t i è r e i n e r t e , a n i m é e par la force v i t a l e , a pa s s é 

par u n e s u i t e i n n o m b r a b l e d e g é n é r a t i o n s , e t l a m ê m e 

s u b s t a n c e p e u t - ê t r e a serv i d ' e n v e l o p p e à l ' e spr i t d iv in 

d e P y t h a g o r e , d a n s l a q u e l l e u n v e r ava i t u n i n s t a n t 

t r a î n é sa m i s é r a b l e e x i s t e n c e . 

« V a , P o l y c l è s , e t d i s a u t y r a n c e q u e tu as e n 

t e n d u ; e t v o u s , m e s a m i s , E u r y p h a m o s , L y s i s e t S ç o -

p a s , a p p r o c h e z - v o u s p l u s p r è s , p l u s p r è s e n c o r e . Je 

s e n s q u e la force v i ta l e af fa ibl ie n e d o m i n e r a p l u s 

l o n g t e m p s e n m o i l a s u b s t a n c e t e r r e s t r e . L a m a t i è r e 

r é c l a m e sa l i b e r t é . C o n d u i s e z - m o i u n e fo i s e n c o r e d a n s 

l e P œ c i l e e t s u r l e r ivage d e l a m e r i n f i n i e ; b i e n t ô t 

v o u s r e c u e i l l e r e z m e s c e n d r e s » 

1 Ëp icha r rne , d a n s la b o u c h e de qui A l e x a n d r e de H u m b o l d t place 

Ces d o c t r i n e s , fut u n cé l èb re ph i lo sophe p y t h a g o r i c i e n et u n poète 

non m o i n s r e n o m m é . Né dans f i l e de C o s , il v i n t se fixer fort j e u n e 

d a n s l'île de Sicile où il florissait vers l 'an 440 a v a n t J . - C , e t où il 

m o u r u t à l 'âge de so ixan te -qu inze a n s selon les u n s , de qua t r e -v ing t -

d ix-neuf a n s se lon les a u t r e s . C o m m e py thago r i c i en il c royai t à la m é 

t e m p s y c o s e ; il composa p lu s i eu r s t r a i t é s de ph i losoph ie et de m é d e 

c ine qui n e son t pas p a r v e n u s j u s q u ' à n o u s , m a i s q u e P la ton su t , 

d i t -on , m e t t r e à profi t . 11 d isa i t q u e les d ieux n o u s v e n d e n t t ous les 

b i ens con t r e le t r ava i l . Il passe p o u r avoir é té le c r é a t e u r de la co

m é d i e ; d a n s t ous les c a s , il l ' i n t rodu is i t à S y r a c u s e . P l au te i m i t a 

p lus ieurs de ses pièces de t h é â t r e ; du moins c 'est ce q u e dit Horace . 

K r u s e m a n a pub l i é à Leyde , e n 1834 , des Fragments d'Ëpicharrne 

{Fpicharmi fragmenta). (L. GO 
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LÀ FORCE VITALE OU L E GÉNIE RHODIEN. 

APPENDICE DU LIVRE VI. 

VUES NOUVELLES DE L'AUTEUR SUR LA FORCE VITALE. 

J'ai annoncé dans la préface de ce volume la réim
pression de ces pages, publiées pour la première fois 
dans le journal les Heures ,que dirigeait Schiller'. Deux 
ans auparavant, en 1793, j'avais déjà représenté la force 
vitale comme la cause mystérieuse qui empêche les 
éléments de céder à leurs attractions originelles ! . 

1 179b, n° 5, p . 90 -96 . 
8 Je disais a lo r s : 

« R e r u m n a t u r a m si t o t a m c o n s i d è r e s , m a g n u m a t q u e d u r a b i l e 

quod in t e r e l e m e n t a i n t e r c e d i t d i s c n m e n persp ic ies , q u o r u m a l t é r a 

affinitatum l eg ibus o b t e m p e r a n t i a , a l t é r a v incu l i s so lu t i s , var ie j u n c t a 

appa ren t . Quod q u i d e m d i sc r imen in d é m e n t i s ipsis e o r u m q u e i n -

dole n e u t i q u a m p o s i t u m , q u u m ex sola d i s t r i b u t i o n e s i n g u l o r u m 

p e t e n d u m esse v i d e a t u r . Mate r iem s e g n e m , b r u t a m , i n a n i m a m e a m 

vocamus cujus s t a m i n a s e c u n d u m leges chymicae affinitat is m i x t a 

sunti A n i m a t a a t q u e o r g a n i c a ea p o t i s s i m u m e o r p o r a a p p e l l a m u s , 

quae licet in novas m u t a r i formas p e r p e t u o t e n d a n t , vi i n t e r n a q u a -

d a m c o n t i n e n t u r , q u o m i n u s p r i s c a m s i b i q u e i n s i t a m f o r m a m r e l i n -

q u a n t . 

« Vim i n t e r n a m , quee chymicae affmitatis v i n c u l a resolvi t , a t q u e 

obstat q u o m i n u s e l e m e n t a c o r p o r u m l ibè re c o n j u n g a n t u r , v i ta lem 

vocamus . I t a q u e n u l l u m ce r t iu s m o r t i s c r i t é r i u m p u t r e d i n e d a t u r , 
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J'ai p l a c é d a n s la t o u c h e d ' É p i c h a r m e c e s p r i n 

c i p e s , a u x q u e l s V i c q - d ' A z i r 1 avait dé jà t o u c h é , a v e c 

sa p é n é t r a t i o n o r d i n a i r e , d a n s son Traité d'Anatomie 

et de Physiologie, e t q u e p a r t a g e n t e n c o r e b e a u c o u p 

d ' h o m m e s c é l è b r e s d o n t l ' a m i t i é m ' e s t c h è r e . 

D e p u i s , la r é f l e x i o n e t d e s é t u d e s c o n s t a n t e s d a n s 

l e d o m a i n e d e l a p h y s i o l o g i e e t d e l a c h i m i e o n t 

p r o f o n d é m e n t é b r a n l é m o n a n c i e n n e c r o y a n c e à 

d e s f o r c e s v i t a l e s d i s t i n c t e s . D è s l ' a n n é e 1 7 9 7 , j e 

d é c l a r a i s à la fin d e m o n e s sa i sur l ' i rr i tab i l i t é n e r 

v e u s e e t m u s c u l a i r e 2 , q u e j e n e r e g a r d a i s n u l l e 

m e n t c o m m e d é m o n t r é e la p r é e x i s t e n c e d e c e s forces 

v i t a l e s . D e p u i s c e t e m p s , j e n ' o s e p l u s p r é s e n t e r 

c o m m e d e s forces p a r t i c u l i è r e s c e q u i n ' e s t p r o d u i t 

p e u t - ê t r e q u e p a r l e c o n c o u r s d e s u b s t a n c e s c o n 

n u e s d e p u i s l o n g t e m p s e t d e l e u r s p r o p r i é t é s m a 

t é r i e l l e s . Mais l a c o m p o s i t i o n c h i m i q u e d e s é l é m e n t s 

p e u t n o u s f o u r n i r u n e d é f i n i t i o n d e s s u b s t a n c e s 

q u a prima?, p a r t e s vel s t a m i n a r e r u m , a n t i q u i s j u r i b u s revoca t i s , 

a f f in i ta tum l e g i b u s p a r e n t . C o r p o r u m i n a n i m o r u m n u l l a p u t r e d o 

esse p o t e s t . » (Aphorismi ex doctrina physiologiœ chymiese ptan-

tarum, d a n s le l ivre i n t i t u l é Flora Fribergensis subterranea, 1793 , 

p p . 133-136.) 
1 V icq-d 'Azyr ( F é l i x ) , cé l èb re a n a t o m i s t e e t n a t u r a l i s t e f rança is , 

s e c r é t a i r e p e r p é t u e l d e la Socié té de m é d e c i n e , m e m b r e d e l 'Acadé

m i e des sc iences e t de l 'Académie f r ança i s e , n é à Valognes en 1748, 

m o r t e n 1794. Ses œ u v r e s , c o n t e n a n t Mémoires sur l'anatomie hu

maine et comparée, Traité d'anatomie et de physiologie, e t c . , e tc . , 

on t é té r é u n i e s en 6 v o l u m e s in-l 'ol . , avec a t l a s i n -4° . P a r i s , 1803. 

(L. G.) 
5 Ueber die gereizte Muskel und Nervenfaser, nebst Vermuthun

gen über den chemischen Pracess des Lebens in der Thier- und 

Pflanzenwelt ( t . l l , p p . 430-436) . 
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a n i m é e s et d e s s u b s t a n c e s i n a n i m é e s , b e a u c o u p 

plus sûre q u e ne l e s o n t l e s c r i t é r i u m e m p r u n t é s a u 

m o u v e m e n t v o l o n t a i r e , à l a c i r c u l a t i o n d e s par t i e s 

fluides d a n s l e s par t i e s s o l i d e s , à l ' a s s i m i l a t i o n i n t e r n e 

et à la j u x t a p o s i t i o n fibreuse d e s é l é m e n t s . J ' a p p e l l e 

a n i m é e s l e s s u b s t a n c e s d o n t l e s p a r t i e s s é p a r é e s a r b i 

t ra i rement s ' a l t è r e n t , t o u t e n res tant d a n s l e s m ê m e s 

c o n d i t i o n s e x t é r i e u r e s q u ' a u p a r a v a n t . Cet te d é f i n i t i o n 

n'est q u e l ' e x p r e s s i o n d ' u n fait. L e s é l é m e n t s m a i n 

t i e n n e n t l e u r é q u i l i b r e d a n s la m a t i è r e a n i m é e , p a r c e 

qu' i ls s o n t l e s p a r t i e s d ' u n t o u t . L e s o r g a n e s se d é t e r 

m i n e n t l ' u n l ' a u t r e ; i l s s e d o n n e n t r é c i p r o q u e m e n t l a 

t e m p é r a t u r e e t l a d i s p o s i t i o n p a r t i c u l i è r e d a n s l e s 

q u e l l e s c e r t a i n e s af f in i tés s ' e x e r c e n t e x c l u s i v e m e n t à 

toutes l e s a u t r e s . A i n s i , d a n s l ' o r g a n i s m e , tout d e v i e n t 

tour à t o u r b u t e t m o y e n . La r a p i d i t é a v e c l a q u e l l e l a 

c o m p o s i t i o n d e s p a r t i e s o r g a n i q u e s s 'a l t ère , l o r s q u ' e l l e s 

sont s é p a r é e s d ' o r g a n e s v i v a n t s q u i f o r m e n t u n e n s e m 

ble , e s t s u b o r d o n n é e à l e u r d é p e n d a n c e p l u s o u 

m o i n s g r a n d e e t à l a n a t u r e d e s s u b s t a n c e s . L e s a n g 

des a n i m a u x , d i v e r s e m e n t m o d i f i é d a n s l e s d i f f é r e n t e s 

c las ses , s e d é c o m p o s e b e a u c o u p p l u s v i t e q u e l a s é v e 

des p l a n t e s . L e s c h a m p i g n o n s se c o r r o m p e n t e n g é n é 

ral b e a u c o u p p l u s t ô t q u e l e s f e u i l l e s d e s a r b r e s , e t 

l es m u s c l e s p l u s f a c i l e m e n t q u e la p e a u . 

L e s o s , d o n t l a s t r u c t u r e é l é m e n t a i r e n 'a é t é r e c o n 

n u e q u e d e n o s j o u r s , l e s p o i l s d e s a n i m a u x , l a par t i e 

l i g n e u s e d e s p l a n t e s , l e s e n v e l o p p e s f lora le s , l e s a i 

gret tes d e p l u m e s q u i s u p p o r t e n t l e s g r a i n e s (pappus), 

n e s o n t p a s d e s s u b s t a n c e s i n o r g a n i q u e s o u d é p o u r v u e s 
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d e v i e ; m a i s c e s o b j e t s se r a p p r o c h e n t , m ê m e d u r a n t 

l e u r v ie , d e l 'é tat o ù i l s s e t r o u v e r o n t a p r è s l e u r s é p a 

r a t i o n d u c o r p s a u q u e l i l s a p p a r t i e n n e n t . P l u s u n e 

s u b s t a n c e a n i m é e a d e v i e e t d ' i r r i tab i l i t é , p l u s est 

f r a p p a n t e t r a p i d e l e c h a n g e m e n t q u i s ' opère e n e l l e 

a p r è s c e t t e s é p a r a t i o n . « L ' e n s e m b l e d e s c e l l u l e s , dit 

M. I l e n l e , e s t u n o r g a n i s m e , e t l ' o r g a n i s m e vit auss i 

l o n g t e m p s q u e l e s p a r t i e s f o n c t i o n n e n t au s e r v i c e d e 

l ' e n s e m b l e . L ' o r g a n i s m e para î t s e d é t e r m i n e r l u i -

m ê m e , par o p p o s i t i o n à l a n a t u r e i n a n i m é e » Ce qu i 

r e n d s u r t o u t dif f ic i le d e r a m e n e r d ' u n e m a n i è r e s a t i s 

fa i sante l e s p h é n o m è n e s v i t a u x d e l ' o r g a n i s m e à des 

lo i s p h y s i q u e s e t c h i m i q u e s , d e m ê m e à p e u p r è s q u e 

d e p r é d i r e l e s c h a n g e m e n t s m é t é o r o l o g i q u e s q u i s ' a c 

c o m p l i s s e n t d a n s l ' o c é a n a é r i e n , c 'est la c o m p l i c a t i o n 

d e s p h é n o m è n e s , la m u l t i p l i c i t é d e s forces q u i a g i s s e n t 

s i m u l t a n é m e n t , et. l e s c o n d i t i o n s d e l e u r a c t i v i t é . 

Je su i s re s t é f i d è l e d a n s l e Cosmos à la m ê m e m é 

t h o d e ; j 'a i p r é s e n t é l e s m ê m e s c o n s i d é r a t i o n s sur l e s 

forces e t l e s af f in i tés v i ta l e s , a u suje t d e s q u e l l e s o n 

p e u t c o n s u l t e r l e M é m o i r e d e P u l t e n e y , d a n s l e s Tra

vaux de la Société royale dEdimbourg 2 , s u r l ' i m p u l 

s i o n c r é a t r i c e e t sur l e p r i n c i p e act i l d e l ' o r g a n i s a t i o n . 

Je d i sa i s d a n s l e Cosmos : « L e s m y t h e s d e m a t i è r e s 

i m p o n d é r a b l e s et d e forces v i t a l e s p r o p r e s à c h a q u e 

m o d e d ' o r g a n i s a t i o n o n t e m b a r r a s s é et t n - u b l é l 'a s 

p e c t d e la n a t u r e . C'est p a r l'effet d e ct.s c o n d i t i o n s 

' H e n l e , Altgemeine Anaiomie, 1841 , p p . 2 1 6 - 2 1 9 . 

* Transact. of the Royal Society o[ Edimburgh, t . XVI, p . 30S. 

' T . I, p . 73 de l a t x a d . f r anc . 
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APPENDICE. 653 

diverses et d e t o u t e s c e s f o r m e s d ' i n t u i t i o n -que l e 

lourd f a t J e a u de n o s c o n n a i s s a n c e s e m p i r i q u e s , g r o s 

sissant c h a q u e j o u r d a v a n t a g e , e n es t v e n u à n e p l u s 

être q u ' u n e m a s s e i n e r t e . De t e m p s à a u t r e l ' e spr i t 

scrutateur de l ' h o m m e s 'efforce p é n i b l e m e n t e t a v e c 

un s u c c è s i n é g a l d e b r i s e r d e s f o r m e s s u r a n n é e s , d e s 

s y m b o l e s i n v e n t é s p o u r s o u m e t t r e la m a t i è r e r e b e l l e 

aux c o n s t r u c t i o n s m é c a n i q u e s . » O n l i t p l u s l o i n 1 : 

« La d e s c r i p t i o n p h y s i q u e d u m o n d e d o i t r a p p e l e r q u e 

les m a t é r i a u x d o n t es t f o r m é le t i s s u des a n i m a u x et 

des p l a n t e s se r e t r o u v e n t d a n s l ' é c o r c e i n o r g a n i q u e de 

la t erre . E l l e d o i t m o n t r e r c e s ê t r e s s o u m i s a u x m ê m e s 

lois qu i r é g i s s e n t l e s c o r p s b r u t s , e t s i g n a l e r d a n s l e s 

c o m b i n a i s o n s o u l e s d é c o m p o s i t i o n s d e la m a t i è r e , 

l 'act ion d e s m ê m e s a g e n t s q u i d o n n e n t a u x t i s sus l e u r 

forme et l e u r fluidité. S e u l e m e n t c e s f o r c e s a g i s s e n t 

alors s o u s d e s c o n d i t i o n s m a l o b s e r v é e s j u s q u ' à ce 

j o u r , q u e l ' on d é s i g n e par l e n o m v a g u e d e p h é n o 

m è n e s v i t a u x , e t q u e l ' o n a g r o u p é e s s y s t é m a t i q u e 

m e n t d 'après d e s a n a l o g i e s p l u s o u m o i n s r é e l l e s 2 . » 

T. I, p . 400 . 
2 On p e u t vo i r auss i la c r i t i que de l ' hypo thèse des forces v i ta les 

dans Sch le iden [liotanik als inductive JVissenschaft, 1 e r p a r t . , 

p. 60), et d a n s l ' exce l len t ouv rage publ ié p a r M. Emile d u l îo i s - I l ay -

inond, sous ce t i t r e : Untersuchungen iiber thierùche Elextricitut 

' t . 1, pp . X X X I V - L ) . 
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LIVRE VII. 

L E P L A T E A U D E C A X A M A R C A , 

ANCIENNE RÉSIDENCE DU L'iNCA ATAHUAI.LPA, 

C H A P I T R E I. 

LES ROIS DE QUINQUINAS. — LES PARAMOS DE LA PARTIE TROPICALE 

. DES ANDES. — ANTIQUITES PÉRUVIENNES. — VALLÉE DU H A U T -

MARANON. — VALLÉE E T VILLE DE CAXAMARCA. — PALAIS D E 

L'iNCA ATAUT'ALLPA. — LES JARDINS D ' O R . — LE DORADO ET 

LA VILLE D'OR. — PREMIÈRE VUE DE LA MER Dû" SUD. 

Q u a n d o n a pas sé u n e a n n é e e n t i è r e d a n s la c h a î n e 

des A n t i o u d e s A n d e s à p a r c o u r i r l e s p l a t e a u x d e l a 

1 L ' Inca Garci laso," qu i possédai t sa l a n g u e m a t e r n e l l e e t r e m o n 

tai t vo lon t i e r s a u x é tymolog ies , appe l l e tou jours les Andes las Mon-

tahas de los Antis. Il di t pos i t i vemen t q u e la g r a n d e cha îne qu i 

cou r t à l 'est de Cuzco t i r e son n o m de la t r i b u des Ant is et de la p r o 

vince Ant i , s i tuée à l 'est de la capi ta le des I n c a s . L a division de l ' em

p i re p é r u v i e n e n q u a t r e p a r t i e s , d ' a p r è s les q u a t r e po in t s c a r d i n a u x 

calculés r e l a t i v e m e n t à l a ville de Cuzco, n e t i ra i t pas sa t e r m i n o 

logie des express ions t r è s - p r é c i s e s et, composées avec le n o m du 

Soleil , p a r l e sque l l e s on dés igna i t , d a n s la l a n g u e Q q u e c h h u a , l 'est , 

l 'oues t , le n o r d et le sud , à savoir : Intip llucsinanpaia, intip yau-

cunanpata, intip chaututa chayananpata, intip chaupunchau 
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N o u v e l l e - G r e n a d e , d e Pas to e t d e Q u i t o , e n t r e l e 4" d e 

gré d e l a t i t u d e b o r é a l e e t l e 4 e d e g r é d e l a t i t u d e a u s t r a l e , 

chaijananpata.Les q u a t r e p a r t i e s de l a t h é o c r a t i e d e s l n c a s d e v a i e n t 

l e u r s n o m s aux p rov inces e t a u x t r i b u s s i tuées à l 'es t , à l ' oues t , au 

n o r d et a u sud d u c e n t r e de l ' e m p i r e , c ' e s t - à - d i r e de la ville de 

Cuzco (provincias llamadas Anti, Cunti, Chinchay Colla), et s ' ap

pe l a i en t e n c o n s é q u e n c e Antisuyu, Cuntisuyu, 'Chinchasuyu e t 

Cotlasuyu; le m o t suyu s igni f iant bande ou partie. B ien q u e s i tué 

à u n e g r a n d e d i s t ance , Qui to faisai t p a r t i e d u C h i n c h a s u y u . L o r s q u e 

l e s l n c a s é t e n d i r e n t , p a r les g u e r r e s de r e l ig ion , l eu r foi, l eu r l a n g u e 

et l e u r g o u v e r n e m e n t a b s o l u , ces Suyu p r i r e n t des d i m e n s i o n s i n é 

ga les et p lu s vas tes . Alors , a u x n o m s des p r o v i n c e s , on a t t a c h a l ' idée 

des dif férentes r é g i o n s d u ciel . O n lit d ans Garci laso : « K o m b r a r 

aque l los P a r t i d o s e r a lo mis rno , q u e dec i r al Or i en t e , o al P o n i e n t e . i> 
Ains i , la c h a î n e n e i g e u s e des Ant i s fut r e g a r d é e c o m m e u n e c h a î n e 

o r i e n t a l e . « La P r o v i n c i a Ant i da n o m b r e â las Mon tanas de los 

Ant i s . U a m a r o n a l a p a r t e del Or i en t e A n t i s u y u , por la q u a i t a m -

b i e n l l a m a n Ant i a t o d a a q u e l l a g r a n Cord i l l e ra de S i e r r a Nevada 

q u e p a s a al Or i en t e del r e m , por d a r â e n t e n d e r q u e esta al Or i en te .» 

(Commentarios reaies, I r a p a r t . , p p . 47 et d220 Des écr iva ins p lu s 

m o d e r n e s on t fait v e n i r le n o m des A n d e s du m o t anta, qui signifie 

cuivre d a n s la l a n g u e Q q u e c h h u a . Ce m é t a l é ta i t a s s u r é m e n t de 

g r a n d e i m p o r t a n c e p o u r u n p e u p l e q u i , a u l ieu de fer , emp loya i t un 

m é l a n g e de cuivre e t d ' é t a in d a n s la confec t ion de ses i n s t r u m e n t s 

t r a n c h a n t s ; ma i s le n o m d e montagnes de cuivre n e pouva i t s ' é ten

d re à u n e c h a î n e aussi c o n s i d é r a b l e , e t anta, a in s i q u e l ' a r e m a r q u é 

avec b e a u c o u p de j u s t e s se le p ro f e s seu r B u s c h m a n n , conse rve t o u 

j o u r s en compos i t ion sa t e r m i n a i s o n a. Garci laso di t e x p r e s s é m e n t : 

« Anta c o b r e , Antamarca p rov inc i a de c o b r e . » G é n é r a l e m e n t p a r 

l a n t , la f o r m a t i o n des m o t s est si s imp le d a n s l ' a n c i e n n e l a n g u e du 

P é r o u , qu ' i l n e p e u t ê t r e ques t ion d ' u n c h a n g e m e n t de a en i, e t 

q u e anta, c u i v r e , d ' u n e p a r t , de l ' a u t r e Anti ou Ante, q u i , d ' ap rès 

les v o c a b u l a i r e s i n d i g è n e s , s igni f ient i n d i f f é r e m m e n t la r é g i o n des 

A n d e s , l es h a b i t a n t s de ce t te r é g i o n ou la m o n t a g n e e l l e - m ê m e , 

son t et r e s t e r o n t t o u j o u r s des m o t s t o u t à fait d i f férents . Q u a n t au 

n o m p r o p r e Anti, il n ' y a p lu s m o y e n de l ' i n t e r p r é t e r a u j o u r d ' h u i . 

Les composés A'Anti, o u t r e Antisuyu q u e n o u s avons cité plus h a u t , 

s o n t Anteruna, l ' h a b i t a n t na t i f des A n d e s , Anleunccuy ou An-

toinecoy, la m a l a d i e des Andes (mal de los Andes pestijero). 
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sur des h a u t e u r s m o y e n n e s d e 2 3 9 9 à 2 8 9 8 m è t r e s 

au -des sus d u n i v e a u de la m e r , il est d o u x d e r e 

descendre l e n t e m e n t d e L o x a , à travers l e c l i m a t p l u s 

hosp i ta l i er d e s forê t s d e Q u i n q u i n a s , j u s q u ' a u x p l a i n e s 

du h a u t M a r a ñ o n , m o n d e e n c o r e i n c o n n u o ù la v é g é 

tation d é p l o i e ses m a g n i f i c e n c e s . C'est d e la p e t i t e v i l l e 

de L o x a q u ' e m p r u n t e s o n n o m la p l u s e f f i cace d e 

toutes l e s é c o r c e s f é b r i f u g e s , a p p e l é e c o m m u n é m e n t 

en e s p a g n o l Quina o u Cascarilla fina de Loxa. Cet te 

p r é c i e u s e s u b s t a n c e est p r o d u i t e par l 'arbre d o n t n o u s 

avons d o n n é u n e d e s c r i p t i o n b o t a n i q u e , s o u s l e n o m 

de Cinchona condaminea, et q u e l ' o n a p p e l a i t a u t r e 

fois Cinchona officinalis, par s u i t e d e c e t t e f a u s s e s u p 

p o s i t i o n q u e t o u s l e s Q u i n q u i n a s d u c o m m e r c e p r o 

v e n a i e n t d ' u n e s e u l e et m ê m e e s p è c e d ' a r b r e s . L ' é c o r c e 

qui g u é r i t d e la l i èvre fut i n t r o d u i t e p o u r la p r e m i è r e 

fois e n E u r o p e v e r s l e m i l i e u d u X V I I " s i è c l e , so i t , 

c o m m e l ' a f f i rme S é b a s t i e n B a d u s , q u ' e l l e ait é t é a p 

p o r t é e e n 1 6 3 2 à A l c a l á d e H e n a r e s , o u q u ' e l l e so i t 

v e n u e e n 1 6 4 0 à M a d r i d , a v e c la v i c e - r e i n e d e P é r o u , 

c o m t e s s e d e C h i n c h ó n , q u i avait é t é g u é r i e à L i m a 

d ' u n e fièvre i n t e r m i t t e n t e e t v o y a g e a i t e n c o m p a g n i e 

d e s o n m é d e c i n J u a n d e l V e g o * . L ' e x c e l l e n t Q u i n q u i n a 

1 La comtesse de C h i n c h ó n é ta i t la f e m m e d u v ice- ro i d o n G e r ó 

n i m o F e r n a n d e z de C a b r e r a , Bobad i l l a y M e n d o s a , c o m t e de Chin

c h ó n , qu i a d m i n i s t r a le P é r o u de 1629 à 1639. La g u é r i s o n de la 

comtesse e u t l ieu e n 1038. D ' ap rès u n e t r a d i t i o n , r é p a n d u e e n E s 

p a g n e , ma i s q u e j ' a i souven t e n t e n d u con t e s t e r à Loxa , ce s e r a i t u n 

c u r r é g i d o r d u Cabi ldo de Loxa, don J u a n López de Caiï izarez, qu i 

a u r a i t a p p o r t é le p r e m i e r l ' écorce du Q u i n q u i n a à L i m a , e t l ' a u r a i t 

r e c o m m a n d é e en t e r m e s g é n é r a u x . On p r é t e n d à Loxa q u e les v e r t u s 

s a lu t a i r e s d e ce t a r b r e é t a i e n t c o n n u e s b i e n a v a n t ce t e m p s d a n s la 
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d e L o x a cro î t à trois o u q u a t r e l i e u e s au s u d - e s t d e l a 

v i l l e , d a n s l e s m o n t a g n e s d ' U r i t u s i n g a , d e Y i l l o n a c o 

et d e R u m i s i l a n a , s u r d e s c o u c h e s d e s c h i s t e m i c a c é 

e t d e g n e i s s , s i t u é e s e n t r e 1 7 3 4 e t 2 3 3 9 m è t r e s à l a 

m ê m e h a u t e u r e n v i r o n q u e l ' h ô p i t a l d u G r i m s e l et l e 

g r a n d S a i n t - B e r n a r d . L e s l i m i t e s des b o i s d e Q u i n -

montagne, mais seulement d'un pstit nombre d'individus. Aussitôt 
après mon retour en Europe, j'élevai des doutes contre l'opinion qui 
attribue la découverte du Quinquina aux indigènes des environs de 
Loxa ; car encore aujourd'hui les Indiens des vallées voisines, où 
régnent des lièvres intermittentes, ne peuvent point souffrir l'écorne 
de cet arbre. (Voyez mon Mémoire ueber die Ckina.wS.lder dans le 
Magasin der Gesellschaft NalurforschenderFreuivle. Berlin, 1807, 
p 39.) La fable d'après laquelle les naturels du pays devraient la 
connaissance des vertus médicinales duCinchona à des lions, qui se 
guérissent, dit-on, de la fièvre intermittente en rongeant l'écorce de 
ces arbres, atout l'air d'une invention européenne; c'est probable
ment un conte comme en ont souvent imaginé les moines (Histoire 
de l'Académie des sciences, année 1738. Paris, 1740, p. 2 3 3 ) . On n'a 
jamais entendu parler, dans le nouveau continent, de lions qui 
eussent la fièvre; car le Felis concolor, connu sous le nom de Lion 
d'Amérique, et le petit Lion des montagnes ou Puma, dont j'ai vu 
les traces sur la neige, n'ont jamais été l'objet d'observations scien
tifiques, et les différentes espèces du genre Chat n'ont, dans aucun 
continent, l'habitude d'enlever l'écorce des arbres. Le nom de Poudre 
de la Comtesse (pulvis Comitissx) que reçut le Quinquina, parce 
que la comtesse de Chinchon avait été la première à le répandre, fut 
changé plus tard en celui de Poudre du Cardinal ou de Poudre des 
Jésuites, lorsque le procurateur général de l'ordre des Jésuites, le 
cardinal de Lugo,'voyageant en France, y fit connaître ce remède et 
le recommanda si vivement au cardinal Mazarin, que cela devint 
bientôt l'objet d'un commerce très-lucratif pour les frères de son 
Ordre, qui tiraient le Quinquina de l'Amérique méridionale par l'en
tremise des missionnaires. 11 est superflu de remarquer que la haine 
des Jésuites et l'intolérance religieuse eurent une grande part dans 
la longue dispute que soutinrent les médecins protestants sur les 
avantages et les dangers du Quinquina. 
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q u i n a s q u i e n t o u r e n t L o x a s o n t m a r q u é e s p a r d e u x 

pe t i t e s r iv i ère s , l e Z a m o r a e t l e C a c h i y a c u . 

On c o u p e c e s a r b r e s à l ' é p o q u e d e l a p r e m i è r e f l o 

r a i s o n , c ' e s t - à - d i r e d a n s l a q u a t r i è m e e t d a n s l a 

s e p t i è m e a n n é e , s e l o n q u ' i l s s o n t n é s d ' u n r e j e t o n 

v i g o u r e u x o u q u ' i l s s o n t l e p r o d u i t d e s e m e n c e s . N o u s 

a p p r î m e s a v e c é t o n n e m e n t , l or s d e n o t r e v o y a g e , q u e 

la q u a n t i t é d ' é c o r c e d e Cinchona condaminea a p p o r t é e 

c h a q u e a n n é e à L o x a p a r l e s c o l l e c t e u r s o u c h a s s e u r s 

d e Q u i n q u i n a , e n e s p a g n o l Cascarilleros o u Cazadores 

de Quina, n e d é p a s s a i t p a s , d ' a p r è s l e s r e l e v é s o f f i c i e l s , 

cent d ix q u i n t a u x . A u c u n e part i e d e c e t t e p r é c i e u s e 

s u b s t a n c e n 'é ta i t m i s e a l o r s d a n s l e c o m m e r c e . L a 

réco l t e , e m b a r q u é e a u p o r t d e P a y t a , s u r la m e r d u 

S u d , e t e x p é d i é e à Cad ix p a r l e cap I l o r n , é ta i t r é s e r 

vée t o u t e n t i è r e p o u r l ' u s a g e d e l a c o u r . Si p e u q u e c e 

fût, p o u r f o u r n i r ces o n z e m i l l e l i v r e s , o n abat ta i t 

c h a q u e a n n é e h u i t à n e u f c e n t s a r b r e s . L e s t r o n c s 

v i e u x et é p a i s d e v i e n n e n t d e p l u s e n p l u s rares ; m a i s 

t e l l e es t la v i g u e u r d e l a v é g é t a t i o n q u e l e s p l u s j e u n e s , 

d o n t l e d i a m è t r e n'a p a s p l u s d e 1 6 c e n t i m è t r e s , et q u e 

l ' o n est r é d u i t à c o u p e r e n ce t é tat , a t t e i g n e n t s o u v e n t 

u n e h a u t e u r d e 1 6 à 2 0 m è t r e s . L o r s q u e c e s b e a u x 

a r b r e s , o r n é s d e f e u i l l e s q u i n 'ont p a s m o i n s d e 14 c e n 

t i m è t r e s d e l o n g sur 5 c e n t i m è t r e s d e l a r g e , s o n t 

p e r d u s d a n s d e s fourrés é p a i s , i l s a s p i r e n t s a n s c e s s e 

à s ' é l ever a u - d e s s u s d e s t i ge s qu i l es e n v i r o n n e n t . 

L e u r f e u i l l a g e , ag i t é par l e souf f l e d u v e n t , r é p a n d un 

reflet r o u g e â t r e d ' u n a s p e c t s i n g u l i e r , q u e l ' o n r e c o n 

naî t à u n e g r a n d e d i s t a n c e . L a t e m p é r a t u r e m o y e n n e 
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o s c i l l e d a n s l e s b o i s d e Cinchona condaminea e n t r e 

12° e t d e m i e t 15° R é a u m u r . C'est à p e u p r è s la 

t e m p é r a t u r e m o y e n n e a n n u e l l e d e F l o r e n c e et d e l ' î l e 

d e M a d è r e , a v e c c e t t e d i f f é r e n c e q u e l ' o n n ' a t t e i n t 

j a m a i s a u p r è s d e L o x a l e s e x t r ê m e s de c h a l e u r e t d e 

f ro id q u i s e f o n t s e n t i r d a n s c e s r é g i o n s d e l a z o n e 

t e m p é r é e . Il est rare q u ' e n c o m p a r a n t l e c l i m a t d e s 

p l a t e a u x s i t u é s s o u s l e s t r o p i q u e s a v e c l e c l i m a t d e 

l a t i t u d e s t r è s - d i f f é r e n t e s , o n p u i s s e p a r v e n i r à d e s 

a n a l o g i e s sa t i s fa i sante s . 

P o u r r e d e s c e n d r e d u n œ u d d e L o x a d a n s l a c h a u d e 

v a l l é e d u f l e u v e d e s A m a z o n e s , e n s u i v a n t la d i r e c t i o n 

s u d - s u d - e s t , i l faut f r a n c h i r l e s P a r a m o s d e C h u l u c a n a s , 

d e G u a m a n i et d e Y a m o c a . N o u s a v o n s déjà par l é 

a i l l e u r s de c e s d é s e r t s d e m o n t a g n e s a u x q u e l s , d a n s la 

par t i e p l u s m é r i d i o n a l e d e la c h a î n e d e s A n d e s , o n 

d o n n e l e n o m d e Pima, m o t e m p r u n t é à la l a n g u e 

Q q u e c h h u a . L e s P a r a m o s l e s p l u s é l e v é s d é p a s s e n t 

la h a u t e u r d e 3 0 8 6 m è t r e s ; c e s r é g i o n s s o n t o r a 

g e u s e s , v o i l é e s s o u v e n t d e s j o u r s e n t i e r s p a r d e s 

n u a g e s é p a i s , o u r a v a g é e s p a r d 'e f f royab les a v e r s e s 

d e g r ê l e d o n t l e s g r a i n s , d i v e r s e m e n t c o n f o r m é s et 

le p l u s s o u v e n t a p l a t i s p a r la r o t a t i o n , s o n t e n t r e 

m ê l é s d e l a m e s m i n c e s , n o m m é e s par l e s h a b i t a n t s 

papa-cara, q u i b l e s s e n t l e v i s a g e e t l e s m a i n s . D u r a n t 

ce p h é n o m è n e m é t é o r o l o g i q u e , j ' a i v u p l u s i e u r s fo is l e 

t h e r m o m è t r e d e s c e n d r e à 3° o u 7° a u - d e s s o u s d e z é r o 

e t la t e n s i o n é l e c t r i q u e d e l ' a t m o s p h è r e , m e s u r é e à 

r é l e c t r o m è t r e d e V o l t a , p a s s e r e n q u e l q u e s m i n u t e s 

d u pos i t i f au négat i f . A u - d e s s o u s d e 5°, la n e i g e t o m b e 
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en gros f l o c o n s t r è s - c l a i r - s e m é s et c e s s e a u b o u t d e q u e l 

q u e s h e u r e s . L ' a b s e n c e d e s a r b r e s , l ' a s p e c t s q u a r r e u x 

d'arbustes m y r t a c é s à pe t i t e s f e u i l l e s , l ' a b o n d a n c e et 

l e d é v e l o p p e m e n t d e s f l e u r s , l ' é t e r n e l l e f r a î c h e u r q u ' e n 

tret ient d a n s t o u s l e s o r g a n e s l ' h u m i d i t é d e l ' a t m o s 

p h è r e , d o n n e n t u n e p h y s i o n o m i e s i n g u l i è r e à la v é g é 

tat ion d e s P a r a m o s . A u c u n e z o n e d e la v é g é t a t i o n 

a lpes tre , d a n s l e s r é g i o n s t e m p é r é e s o u g l a c i a l e s , n e 

p e u t ê tre c o m p a r é e avec c e l l e q u e p r é s e n t e n t l e s 

P a r a m o s d a n s l a par t i e t r o p i c a l e d e l a c h a î n e d e s 

A n d e s . 

U n e c i r c o n s t a n c e i m p r é v u e et d ' u n g r a n d i n t é r ê t 

vient e n c o r e a j o u t e r à l ' i m p r e s s i o n s évère q u e p r o 

d u i s e n t l e s s o l i t u d e s s a u v a g e s d e s C o r d i l l è r e s . C'est 

p r é c i s é m e n t d a n s c e s r é g i o n s q u e s u b s i s t e n t e n c o r e l e s 

a d m i r a b l e s r e s t e s d e la l o n g u e r o u t e c o n s t r u i t e p a r l e s 

Incas , d e ce t o u v r a g e g i g a n t e s q u e q u i é tab l i s sa i t u n e 

c o m m u n i c a t i o n e n t r e t o u t e s l e s p r o v i n c e s d e l ' e m p i r e , 

sur u n e é t e n d u e d e p l u s de q u a t r e c e n t s l i e u e s . E n 

d ivers e n d r o i t s , et l e p l u s s o u v e n t à d e s i n t e r v a l l e s 

é g a u x , o n r e t r o u v e d e s h a b i t a t i o n s bâ t i e s e n p i e r r e s 

r é g u l i è r e m e n t t a i l l é e s . Ce s o n t d e s e s p è c e s d e c a r a -

v a n s é r a ï s , a p p e l é s Tambos o u Inca-Pilca, d u m o t P i r c c a 

qui s ign i f i e p r o b a b l e m e n t muraille. Q u e l q u e s - u n s s o n t 

e n t o u r é s d e r e t r a n c h e m e n t s ; d 'autres , p o u r v u s d e c o n 

dui t s qu i a m e n a i e n t d e l ' eau c h a u d e , s o n t d i s p o s é s e n 

b a i n s ; l e s p l u s g r a n d s d ' en tre c e s Tambos é t a i e n t r é 

s e r v é s à la f a m i l l e d e l ' I n c a . J 'avais d é j à , a u p i e d d u 

v o l c a n d e C o t o p a x i , p r è s d u C a l l o , pr i s l a m e s u r e 

exac te e t l ' e s q u i s s e de s e m b l a b l e s c o n s t r u c t i o n s , t r è s -
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bien c o n s e r v é e s , q u e P i e d r o d e C i e ç a a p p e l a i t , a u xvi" 

s i è c l e , a u b e r g e s d e m u l e t i e r (Aposentos de Mulalo{). 

D a n s l e p a s s a g e d e s A n d e s n o m m é l e P a r a m o d e A s -

s u a y , r o u t e t r è s - f r é q u e n t é e q u i c o n d u i t d ' A l a u s i à 

L u x a , e t t raverse l a L a d e r a d e C a d l u d à 4 , 7 3 2 m è t r e s 

a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r , p r e s q u e à la h a u t e u r 

du M o n t - B l a n c , n o s m u l e t s p e s a m m e n t c h a r g é s n ' a 

v a i e n t p u a v a n c e r q u ' a v e c g r a n d ' p e i n e s u r l e so l m a r é 

c a g e u x d u p l a t e a u d e P u l l a l , t a n d i s q u e , t o u t p r è s d e 

n o u s , n o s y e u x s u i v a i e n t sans i n t e r r u p t i o n , s u r u n e 

é t e n d u e d e p l u s d ' u n m i l l e a l l e m a n d , les r e s t e s g r a n 

d i o s e s d e l a r o u t e d e s I n c a s , l a r g e d ' e n v i r o n 7 m è t r e s . 

C e t t e r o u t e r e p o s e s u r d e s c o n s t r u c t i o n s q u i p é n è t r e n t 

d a n s l e so l à u n e g r a n d e p r o f o n d e u r , et est p a v é e a v e c 

d e s b l o c s d e p o r p h y r e t r a p p é e n d ' u n b r u n n o i r . Ce 

q u e j ' a i v u d e r o u t e s r o m a i n e s e n I t a l i e , d a n s l e m i d i 

d e la F r a n c e et e n E s p a g n e , n ' é ta i t p a s p l u s i m p o s a n t 

q u e c e s o u v r a g e s d e s a n c i e n s P é r u v i e n s ; et q u i p l u s 

e s t , j e m ' a s s u r a i , à l ' a ide d e m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s , 

q u ' i l s s e t r o u v e n t sur u n e h a u t e u r de 3 , 3 9 1 m è t r e s , à 

3 2 0 m è t r e s e n v i r o n a u - d e s s u s d u p i c d e T é n é r i f ï e . 

C'est l a h a u t e u r à l a q u e l l e sont, s i t u é e s a u s s i , d a n s l e 

p a s s a g e d e l ' A s s u a y , l e s r u i n e s c o n n u e s s o u s l e n o m 

de G r a n d s M u r s d e l ' I n c a (Paredones del Inca), et 

q u e l ' o n dit avo ir a p p a r t e n u a u p a l a i s d e l ' I n c a T u -

1 R e l a t i v e m e n t a u x aposentos ( h a b i t a t i o n s , a u b e r g e s ) , n o m m é s 

d a n s la l a n g u e Q q u e c h h u a tampu, d 'où es t v e n u e la forme e spagno le 

tambo, on peu t c o n s u l t e r Cieça (Chronica del Peru, c h a p . X L I , 
édi t . de 1534, p . 1 0 8 ) , e t H u m b o l d t (Monuments des peuples indi

gènes de CAmérique ntVues des Cordillères). 
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p a c Y u p a n q u i . E n par tant d e ce p o i n t , l a r o u t é d o n t je 

parla is tout à l ' h e u r e se d i r i g e d u c ô t é d u s u d vers 

C u e n ç a et va a b o u t i r à la f o r t e r e s s e d e Cañar q u i 

o c c u p e p e u d e p l a c e , m a i s es t t r è s - b i e n c o n s e r v é e , e t 

date v r a i s e m b l a b l e m e n t a u s s i d e T u p a c Y u p a n q u i o u 

de s o n f i ls , l e b e l l i q u e u x H u a y n a C a p a c . 

N o u s a v o n s t r o u v é d e s d é b r i s p l u s m a g n i f i q u e s e n 

core des a n c i e n n e s r o u t e s p é r u v i e n n e s s u r l e c h e m i a 

qu i c o n d u i t d e L o x a au f l euve d e s A m a z o n e s , p r è s d e s 

B a i n s d e s I n c a s , sur l e P a r a m o d e C h u l u c a n a s , p e u 

é l o i g n é d e G u a n c a b a m b a , et a u t o u r d ' I n g a t a m b o p r è s 

de P o m a h u a c a . L e s res tes s i t u é s p r è s d e P o m a h u a c a 

s o n t si p e u é l e v é s q u ' e n m e s u r a n t la d i f f é r e n c e d e 

n i v e a u e n t r e c e t t e r o u t e e t c e l l e q u i t raverse l ' A s -

s u a y , j 'a i t r o u v é p r è s d e 2 , 9 5 5 m è t r e s , c ' e s t - à - d i r e 

1 , 1 3 5 m è t r e s d e p l u s q u e la h a u t e u r d u p a s s a g e d u 

m o n t C e n i s , a u - d e s s u s d u lac d e C ô m e . O r , l a d i s 

t a n c e d e c e s d e u x p o i n t s , c a l c u l é e a s l r o n o m i q u e -

m e n t , est de s o i x a n t e - s e i z e l i e u e s . D e c e s d e u x s y s 

t è m e s d e c h e m i n s , p a v é s , r e c o u v e r t s d e p i e r r e s p l a t e s , 

et q u e l q u e f o i s m ê m e d e c a i l l o u x c i m e n t é s , q u i f o r m e n t 

1 La forteresse d e C a ñ a r est s i tuée p r è s de T u r c h e , à 3,243 m è t r e s 

de h a u t e u r . J ' en ai d o n n é le dess in d a n s m e s Vues des Cordillères 

(p l . x v u ) . On p e u t voir aussi Cieça (Ckronica del Peru, c h a p . XLTV, 

I r E p a r t . , p . 120) . A p e u de d i s t ance de la for te resse de Caña r (For

taleza del Cañar) se t r o u v e n t le cé l èb re ravin du Soleil ou Inti-

Guayeu (dans la l a n g u e Q q u e c h h u a , h u a y c c o ) , d a n s l eque l es t s i t u é 

le r o c h e r s u r l eque l les i n d i g è n e s c r o y a i e n t vo i r u n e i m a g e du sole i l , 

e t u n b a n c m y s t é r i e u x appe l é Inga-Chungana (Inca chuncana) ou 

jeu de i Inca. J 'ai de s s iné la g ro t t e e t le b a n c d a n s m e s Vues des 

Cordillères (p l . xvni e t x ix ) . 
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u n v é r i t a b l e m a c a d a m 1 , l e s u n s a l l a i e n t à t ravers la 

g r a n d e p l a i n e s t é r i l e q u i s ' é t e n d e n t r e l e b o r d d e la 

m e r et la c h a î n e des A n d e s , l e s a u t r e s s i l l o n n a i e n t l e 

d o s m ê m e d e s C o r d i l l è r e s . D e s b o r n e s m i l l i a i r e s , p l a 

c é e s à d e s i n t e r v a l l e s é g a u x , i n d i q u a i e n t s o u v e n t l e s 

d i s t a n c e s , e t d e s p o n t s d e p i e r r e , d e b o i s o u d e c o r d e s 

(en e s p a g n o l Puentes de Hamaca o u de Maroma) s e r 

v a i e n t à f r a n c h i r l e s r u i s s e a u x o u l e s p r é c i p i c e s . Il y 

avai t a u s s i d e s a q u e d u c s q u i c o n d u i s a i e n t l ' e a u a u x 

h ô t e l l e r i e s o u Tambos et a u x for t ere s se s . L ' u n et 

l 'autre s y s t è m e d e r o u t e s a b o u t i s s a i e n t à la c a p i t a l e 

du g r a n d e m p i r e , q u i e n étai t e n m ê m e t e m p s l e p o i n t 

c e n t r a l , à C u z c o , s i t u é p a r 13° 3 1 ' d e l a t i t u d e m é r i 

d i o n a l e , e t à 3 , 4 6 7 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la 

m e r , d 'après l a car te d e la B o l i v i e d r e s s é e p a r P e n t -

l a n d . C o m m e l e s P é r u v i e n s n e se s e r v a i e n t d ' a u c u n e 

e s p è c e d e c h a r i o t , l e s r o u t e s n ' é t a i e n t d e s t i n é e s q u ' à 

la m a r c h e d e s t r o u p e s , a u x p o r t e f a i x e t a u x t r o u 

p e a u x d e L a m a s q u e l ' o n c h a r g e a i t d e l é g e r s f a r d e a u x . 

A u s s i , l o r s q u e l a m o n t a g n e es t t r o p e s c a r p é e , la 

r o u t e e s t - e l l e i n t e r r o m p u e ç à e t l à p a r d e l o n g u e s 

s u i t e s d e g r a d i n s , sur l e s q u e l s o n a d i s p o s é d e s e m 

p l a c e m e n t s c o n v e n a b l e s p o u r d e s h a l t e s 2 . Ces g r a d i n s 

' V o y e z Velasco (ffistoria de Quito, 1844, t. T, pp. 126-128) , et 

Presco t t (History of the Conquest of Peru, t. I, p. 157 ) . 
2 Vojez Ped ro S a n e h o d a n s la Re la t ion de ifamusio (t. III, fol. 404), 

et lus ex t ra i t s des l e t t r e s m a n u s c r i t e s de I l e r n a n d o P i z a r r o , q u ' a pu 

consu l t e r le g r a n d h i s to r i en P resco t t qu i s ' exp r ime en ces t e r m e s 

( t . I, p. 444) : « E l c a m i n o de las S i e r r a s es cosa de v e r , p o r q u e en 

v e r d a d e n t i e r r a t a n fragosa en la c r i s t i a n d a d n o se h a n vis to t a n 

h e r m o s o s c a m i n o s , t oda la m a j o r p a r t e de ca lzada. » 
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o p p o s è r e n t d e s é r i e u x o b s t a c l e s à l a c a v a l e r i e d e 

Franc i s co P i z a r r o e t d e D i e g o A l r a a g r o , q u i d ' a i l 

l eurs s u r e n t si b i e n t i r e r p a r t i , p o u r l e u r s l o i n t a i n e s 

e x p é d i t i o n s , d e s r o u t e s m i l i t a i r e s d e s I n c a s . L a d i f f i 

cu l t é é ta i t d 'autant p l u s g r a n d e q u e l e s E s p a g n o l s , a u 

c o m m e n c e m e n t d e la c o n q u ê t e , se s e r v a i e n t u n i q u e 

m e n t d e c h e v a u x , et n e s o n g e a i e n t p a s à c e t t e r a c e 

c i r c o n s p e c t e d e s m u l e t s q u i , d a n s l e s m o n t a g n e s , 

s e m b l e n t c a l c u l e r c h a c u n d e l e u r s p a s . Ce fut p l u s 

tard s e u l e m e n t q u e l ' u s a g e d e s m u l e t s s ' i n t r o d u i s i t 

d a n s la c a v a l e r i e . 

S a r m i e n t o avai t vu e n c o r e i n t a c t e s l e s r o u t e s d e s 

I n c a s ; i l d i t , d a n s u n e R e l a t i o n r e s t é e l o n g t e m p s 

i g n o r é e a u f o n d d e l a b i b l i o t h è q u e d e l ' E s c u r i a l : 

« C o m m e n t u n p e u p l e , a u q u e l l ' u s a g e d u fer é ta i t i n 

c o n n u , a-t- i l p u a c c o m p l i r , au m i l i e u d e r o c h e r s 

et sur d e p a r e i l l e s h a u t e u r s , d e s r o u t e s auss i m a g n i 

fiques1, q u i , d a n s d e u x d i r e c t i o n s d i f f é r e n t e s , v o n t 

de C u z c o à Q u i t o e t à la c ô t e d u C h i l i ? » P l u s l o i n , 

il a j o u t e : « L ' e m p e r e u r C h a r l e s , a v e c t o u t e sa p u i s 

s a n c e , n e p o u r r a i t faire u n e par t i e d e c e q u e l ' a u t o 

rité s a g e m e n t o r d o n n é e d e s I n c a s a s u o b t e n i r d e 

p e u p l e s o b é i s s a n t s . » H e r n a n d o P i z a r r o , l e p l u s c u l 

tivé d e s tro i s f r è r e s , c e l u i q u i e x p i a ses c r i m e s p a r 

u n e c a p t i v i t é d e v ingt a n s à M e d i n a d c l C a m p o et 

m o u r u t c e n t e n a i r e e n o d e u r d e s a i n t e t é , s ' é c r i a , e n 

v o y a n t l e s r o u t e s d e s I n c a s : « D a n s t o u t e la c h r é 

t i e n t é , i l n ' e x i s t e n u l l e part d 'auss i m a g n i f i q u e s 

1 Caminos t a n g r a n d e s y t a n sovervios . 
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c h e m i n s q u e c e u x q u e n o u s a d m i r o n s i c i . » L e s 

d e u x r é s i d e n c e s d e s I n c a s , C u z c o e t Q u i t o , s o n t s é 

p a r é e s p a r u n i n t e r v a l l e d e tro is c e n t s o i x a n t e -

q u i n z e l i e u e s , si o n l e s s u p p o s e p l a c é e s sur u n e 

m ê m e l i g n e d r o i t e q u i se d i r igera i t d u s u d - s u d -

es t au n o r d - n o r d - o u e s t . G a r c i l a s o d e la V e g a e t 

d 'autres Conquistadores é v a l u e n t c e t t e d i s t a n c e , e n 

t e n a n t c o m p t e d e s n o m b r e u x d é t o u r s d e la r o u t e , à 

c i n q c e n t s léguas. D ' a p r è s l e t é m o i g n a g e d i g n e d e foi 

d u l i c e n c i é P o l o d e O n d e g a r d o , l ' é l o i g n e m e n t n ' e m 

p ê c h a p a s q u e I l u a y n a C a p a c n e fit v e n i r d e s m a 

t é r i a u x d e C u z c o , p o u r c o n s t r u i r e l a d e m e u r e d e s 

I n c a s d a n s la v i l l e d e Q u i t o , c o n q u i s e p a r s o n p è r e . 

L e s o u v e n i r d e c e fait s 'est c o n s e r v é j u s q u ' à n o s j o u r s 

c h e z l e s i n d i g è n e s d e Q u i t o . 

D a n s l e s l i e u x o ù la c o n f i g u r a t i o n d u so l o p p o s e à 

l ' h o m m e d e s o b s t a c l e s p u i s s a n t s , la f o r c e cro î t a v e c l e 

c o u r a g e c h e z l e s races e n t r e p r e n a n t e s . S o u s l e d e s p o 

t i s m e c e n t r a l i s a t e u r d e s I n c a s , la s û r e t é et l a r a p i d i t é 

d e s c o m m u n i c a t i o n s é t a i e n t , s u r t o u t p o u r les m o u v e 

m e n t s d e s t r o u p e s , u n e n é c e s s i t é g o u v e r n e m e n t a l e ; 

d e là l ' a d m i r a b l e c o n s t r u c t i o n d e c e s r o u t e s , e t l ' é t a 

b l i s s e m e n t d ' u n s y s t è m e p o s t a l t r è s - p e r f e c t i o n n é . 

C h e z d e s p e u p l e s p l a c é s à d e s d e g r é s t r è s - d i v e r s de l a 

c i v i l i s a t i o n , o n vo i t l 'ac t iv i té n a t i o n a l e se m o u v o i r d e 

p r é f é r e n c e d a n s t e l l e o u t e l l e d i r e c t i o n p a r t i c u l i è r e , 

s a n s q u e l e d é v e l o p p e m e n t m e r v e i l l e u x d e c e s ac t iv i t é s 

i s o l é e s p u i s s e r i e n faire p r é j u g e r sur l 'é tat g é n é r a l d e 

la c u l t u r e i n t e l l e c t u e l l e . L e s E g y p t i e n s , l e s G r e c s 1 , l e s 

1 « Les ci tés de fondat ion g r e c q u e , d i t S t r a b o n , pa s sen t p o u r a v o i r 
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É t r u s q u e s et l e s R o m a i n s , d e m ê m e q u e les G a u l o i s , 

l es J a p o n a i s e t l e s H i n d o u x , n o u s o f frent d e s e x e m 

p le s f r a p p a n t s d e c e s c o n t r a s t e s . C o m b i e n e x i g e a d e 

t e m p s la c o n s t r u c t i o n d e s r o u t e s p é r u v i e n n e s , c ' e s t 

u n e q u e s t i o n di f f ic i le à r é s o u d r e . On p e u t d i r e , à l a 

vér i té , q u e les g r a n d s t r a v a u x e x é c u t é s d a n s la p a r t i e 

s e p t e n t r i o n a l e d e l ' e m p i r e , sur l e s h a u t e s t erre s d e 

Qui to , d u r e n t ê t re a c h e v é s e n m o i n s d e t r e n t e à t r e n t e -

c i n q a n s , p e n d a n t la c o u r t e p é r i o d e q u i s ' é c o u l a e n t r e 

la défa i te d u s o u v e r a i n d e Qui tu e t la m o r t de l ' I n c a 

H u a y n a C a p a c ; m a i s p o u r l e s r o u t e s m é r i d i o n a l e s , q u i 

sont à p r o p r e m e n t p a r l e r l e s r o u t e s p é r u v i e n n e s , l e u r 

âge se p e r d d a n s u n e o b s c u r i t é p r o f o n d e . 

On p l a c e o r d i n a i r e m e n t l ' a p p a r i t i o n m y s t é r i e u s e 

de M a n c o - O a p a c q u a t r e c e n t s a n s a v a n t l 'arrivée d e 

F r a n c i s c o P i z a r r o , q u i d é b a r q u a e n 1 5 3 2 à l ' î l e P u n a , 

par c o n s é q u e n t vers l e m i l i e u d u x n ° s i è c l e , d e u x 

cents a n s e n v i r o n a v a n t l ' é p o q u e o ù fut f o n d é e la v i l l e 

de M e x i c o , s o u s l e n o m d e T e n o c h t i t l a n . A u l i e u d e 

quatre c e n t s a n s , q u e l q u e s é c r i v a i n s e s p a g n o l s e n 

c o m p t e n t c i n q c e n t s et m ê m e c i n q c e n t c i n q u a n t e ; 

m a i s l ' h i s t o i r e d u P é r o u n e c o m p r e n d q u e treize 

prospéré à cause de l'attention que leurs fondateurs eurent toujours 
deles placer dans de belles et de fortes situations, dans le voisinage 
de quelques ports, dans de bons pays. Mais les Romains se sont prin
cipalement occupés de ce que les Crees avaient négligé, je veux 
parler des chemins pavés, des aqueducs et de ces égouts par les
quels toutes les immondices delà ville sont entraînées vers le Tibre. 
En effet, coupant les montagnes et comblant les vallées, ils ont pra
tiqué par tout le pays dos routes pavées qui s e r v e n t à voiturer d'un 
lieu à un autre les marchandises apportées par mer.» (Liv. V, p. 210 , 
traduction de. la Porte du Thed, Cosselin, Curai et Letronne.) 
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p r i n c e s r é g n a n t s d e la d y n a s t i e d e s I n c a s , q u i , s u i 

v a n t la r e m a r q u e t r è s - j u d i c i e u s e d e P r e s c o t t , n e s a u 

r a i e n t r e m p l i r ce t t e l o n g u e p é r i o d e d e q u a t r e c e n t s 

e t s u r t o u t d e c i n q c e n t c i n q u a n t e a n n é e s . Q u e t z a l -

c o a t l , B o t s c h i c a e t M a n c o - C a p a c , s o n t l e s t ro i s figures 

m y t h i q u e s a u x q u e l l e s se r a t t a c h e n t l e s o r i g i n e s d e la 

c i v i l i s a t i o n c h e z l e s A z t è q u e s , c h e z l e s M u y s c a s , p l u s 

p r o p r e m e n t a p p e l é s C h i b c h a s , e t c h e z l e s P é r u v i e n s . 

Q u e t z a l c o a l l , g r a n d - p r è t r e d e T u l a , b a r b u e t h a b i l l é 

d e n o i r , q u e l ' o n r e t r o u v e p l u s tard fa i sant p é n i t e n c e 

sur u n e m o n t a g n e , p r è s d e T l a x a p u c h i c a l c o , arr iva d e s 

c ô t e s d e P a n u c o , c ' e s t - à - d i r e d e s c ô t e s o r i e n t a l e s 

d ' A n a h u a c , a u p l a t e a u d u M e x i q u e . B o t s c h i c a , o u p l u 

tôt l e d i v i n m e s s a g e r N e m t e r e q u e t e b a , l e B o u d d h a 

d e s M u y s c a s 1 , q u e l ' o n r e p r é s e n t e a v e c u n e b a r b e e t d e 

l o n g s v ê t e m e n t s , q u i l l a , p o u r se r e n d r e d a n s l e s h a u t e s 

p l a i n e s d e B o g o t a , l e s s a v a n e s s i t u é e s à l ' es t d e la 

c h a î n e d e s A n d e s . Dé jà , avant M a n c o - C a p a c , l e s b o r d s 

p i t t o r e s q u e s d u lac d e T i t i c a c a n ' é t a i e n t pas d é p o u r v u s 

d e t o u t e c i v i l i s a t i o n . L a f o r t e r e s s e d e C u z c o , s u r l a 

c o l l i n e d e S a c s a h u a m a n , é ta i t b â t i e d 'après l e m o d è l e 

d e s a n c i e n n e s c o n s t r u c t i o n s d e T i a h u a n a c o ; d e m ê m e 

l e s A z t è q u e s i m i t è r e n t l ' a r c h i t e c t u r e p y r a m i d a l e d e s 

T o l t è q u e s , q u e l e s T o l t è q u e s , de l e u r c ô t é , a v a i e n t e m 

p r u n t é e a u x O l m è q u e s o u H o u l m è q u e s . C'est a ins i 

q u ' e n r e m o n t a n t p e u à p e u a u x o r i g i n e s d e s r a c e s qu i 

o n t p e u p l é l e M e x i q u e , o n arr ive , s a n s q u i t t e r l e t erra in 

d e l ' h i s t o i r e , j u s q u e d a n s l e v i e s i è c l e d e n o t r e è r e . 

1 Voir le chap i t r e H du l ivre VI, i n t i t u l é : Civilisation des Muys

cas. 
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Suivant S i g u e n z a , la p y r a m i d e à g r a d i n s , é l e v é e p a r 

les T o l t è q u e s à C h o l u l a , é ta i t la r e p r o d u c t i o n d e c e l l e 

de T e o t i l i u a c a n , c o n s t r u i t e p a r l e s H o u l m è q u e s . A i n s i 

on p e u t t o u j o u r s , e n traversant l e s d i v e r s e s c o u c h e s 

de c i v i l i s a t i o n , arr iver à u n e c o u c h e p l u s a n c i e n n e ; 

et l 'on r e c o n n a î t q u e , d a n s l e n o u v e a u o u d a n s l ' a n c i e n 

m o n d e , c h e z t o u t e s l e s r a c e s o ù la c o n s c i e n c e d e s o i -

m ê m e s'est s u c c e s s i v e m e n t é v e i l l é e , t o u j o u r s l e b r i l l a n t 

d o m a i n e d e la f a b l e p r é c è d e la p é r i o d e d e l a c o n n a i s 

s a n c e h i s t o r i q u e . 

Malgré l ' a d m i r a t i o n q u e l e s a n c i e n s c o n q u é r a n t s 

t é m o i g n è r e n t p o u r l e s r o u t e s e t l e s a q u e d u c s d e s P é 

ruv iens , n o n - s e u l e m e n t i l s n e p r i r e n t pas la p e i n e d e 

les e n t r e t e n i r , m a i s i l s l e s d é t r u i s i r e n t de p r o p o s d é 

l i b é r é , af in d e fa ire serv ir à d e n o u v e a u x m o n u m e n t s 

des p i e r r e s t a i l l é e s a v e c art . I l s c o m m e n c è r e n t l e u r 

ravage p a r l e s b o r d s d e la m e r , o ù l ' a b s e n c e d ' eau 

p r o d u i s i t b i e n t ô t l a s t é r i l i t é . L a d e s t r u c t i o n fut p l u s 

tardive e t p l u s l e n t e s u r l e d o s d e s A n d e s e t d a n s l e s 

v a l l é e s p r o f o n d e s d o n t c e t t e c h a î n e es t s i l l o n n é e . D a n s 

l e s l o n g u e s é t a p e s q u e n o u s d û m e s f o u r n i r e n a l l a n t 

des r o c h e r s d e s y é n i t e d e Z a u l a c a a u p i e d d u P a r a m o 

g l a c é d e Y a m o c a , d a n s la v a l l é e , r i c h e e n d é b r i s f o s s i 

l e s , d e S a n F e l i p e , n o u s f û m e s f o r c é s , e n r a i s o n d e 

ses n o m b r e u x d é t o u r s , d e t raverser v i n g t - s e p t fois à l a 

n a g e l e R i o d e G u a n c a b a m b a , q u i s e j e t t e dans l e 

f l euve d e s A m a z o n e s ; et e n m ê m e t e m p s , n o u s v o y i o n s 

à p e u de d i s t a n c e c o u r i r e n d r o i t e l i g n e , sur l e s flancs 

a b r u p t s d e s r o c h e r s , la c h a u s s é e d e s I n c a s , b o r d é e 

d e g r a n d e s p i e r r e s d e ta i l l e , e t n o u s d i s t i n g u i o n s l e s 
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r u i n e s d e s n ô l e l l e r i e s o u Tambos. L e G u a n c a b a m b a , 

l arge à p e i n e d e 4 0 à 4 8 m è t r e s , é ta i t t e l l e m e n t r a p i d e 

q u e n o s m u l e t s , p e s a m m e n t c h a r g é s , c o u r u r e n t s o u 

v e n t l e r i s q u e d 'ê tre e n t r a î n é s p a r l e c o u r a n t . I l s 

p o r t a i e n t n o s m a n u s c r i t s , n o s p l a n t e s s è c h e s e t t o u t 

ce q u e n o u s a v i o n s p u r e c u e i l l i r d e p u i s u n an. A u s s i , 

après avo ir a t t e i n t l e b o r d o p p o s é , r e s t â m e s - n o u s 

d a n s u n e a n x i é t é p é n i b l e , j u s q u ' à c e q u e c e l o n g 

c o r t è g e d e d i x - h u i t à v i n g t b ê t e s d e s o m m e fût t o u t à 

fail h o r s d e d a n g e r . 

L e s h a b i t a n t s u t i l i s e n t d ' u n e m a n i è r e t r è s - s i n g u l i è r e 

l e c o u r s i n f é r i e u r d u R i o G u a n c a b a m b a , à l ' e n d r o i t 

o ù il p r é s e n t e u n g r a n d n o m b r e d e c h u t e s d ' e a u , p o u r 

m e t t r e l a c o n t r é e en c o m m u n i c a t i o n a v e c l e s c ô t e s 

d e la m e r d u S u d . Afin de fa ire p a r v e n i r p l u s v i te l e 

p e u d e l e t t r e s q u i d e T r u x i l l o p e u v e n t ê t r e e n v o y é e s 

d a n s la p r o v i n c e J a e n de B r a c a m o r o s , o n s e sert d ' u n 

m e s s a g e r n a g e a n t '. E n d e u x j o u r s , c e s i n g u l i e r c o u r r i e r , 

q u i est o r d i n a i r e m e n t u n j e u n e I n d i e n , n a g e d e p u i s 

P o m a h u a c a j u s q u ' à T o m e p e n d a , e n d e s c e n d a n t d ' a 

b o r d l e R i o d e C h a m a y a . n o m q u e p r e n d l e R i o d e 

G u a n c a b a m b a à sa p a r t i e i n f é r i e u r e , e t e n s u i t e l e 

f l euve d e s A m a z o n e s . Il e n v e l o p p e s o i g n e u s e m e n t l e s 

q u e l q u e s l e t t r e s d o n t il e s t p o r t e u r d a n s un g r a n d l i n g e 

d e c o t o n , q u ' i l r o u l e c o m m e u n t u r b a n a u t o u r d e sa 

tê te . L o r s q u ' i l arr ive a u x c h u t e s d ' e a u i l sort d e la 

r iv ière , e t la r e j o i n t p l u s h a s , à t r a v e r s l e s b o i s qui e n 

o m b r a g e n t l e s b o r d s . P o u r n a g e r a u s s i l o n g t e m p s s a n s 

é p u i s e r ses f o r c e s , il e n t o u r e s o u v e n t d e l ' u n d e ses 

1 Dés igné d a n s le pays sous le n o m de el curreo que nada. 
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bras u n e p i è c e d ' u n b o i s t r è s - l é g e r {Ccyba, Palo de 

Balsa) d e la f a m i l l e d e s B o m b a c é e s . Q u e l q u e f o i s a u s s i 

il n a g e e n s o c i é t é d ' u n d e ses a m i s . N i l ' u n n i 

l 'autre n 'ont à s ' i n q u i é t e r d e l e u r s u b s i s t a n c e , sûrs 

qu ' i l s s o n t d e t r o u v e r u n a c c u e i l h o s p i t a l i e r d a n s l e s 

c a b a n e s é p a r s e s a u m i l i e u d e s b e l l e s Jluertas d e P u -

cara o u d e C a v i c o , e n t o u r é e s d ' u n g r a n d n o m b r e d 'ar

bres fru i t iers . 

L e Rio d e C h a m a y a n ' e s t h e u r e u s e m e n t p a s i n f e s t é 

d e C r o c o d i l e s . D a n s l e M a r a n o n m ê m e , c e s a n i m a u x 

n e r e m o n t e n t p a s a u - d e l à de la ca tarac te d e M a y a s i ; 

l eur n a t u r e i n d o l e n t e l e u r fait p r é f é r e r d e s e a u x p l u s 

t r a n q u i l l e s . J 'ai c o n s t a t é q u e l e R io d e C h a m a y a , à 

part ir d u g u é o u paso de P u c a r a j u s q u ' à s o n e m b o u 

c h u r e d a n s l e f l e u v e d e s A m a z o n e s , a u - d e s s o u s d u 

v i l l age d e C h o r o s , c ' e s t - à - d i r e s u r u n e é t e n d u e q u i 

n e d é p a s s e p a s v i n g t - d e u x l i e u e s , d e s c e n d u n e p e n t e 

de 5 4 2 m è t r e s L e g o u v e r n e u r d e la p r o v i n c e , 

Jaen d e B r a c a m o r o s , m ' a a s s u r é q u e l e s l e t t r e s a i n s i 

t r a n s p o r t é e s s o n t r a r e m e n t m o u i l l é e s o u p e r d u e s . 

J'ai m o i - m ê m e , p e u d e t e m p s après m o n r e t o u r d u 

M e x i q u e , r e ç u à P a r i s u n e l e t tre de T o m e p e n d a 

qui avait su iv i c e t t e r o u t e . Il est d ' u s a g e c h e z b e a u 

c o u p d e r a c e s i n d i e n n e s q u i h a b i t e n t l e s b o r d s d u M a -

ra i ïon d e v o y a g e r d e l a m ê m e m a n i è r e , e n d e s c e n 

d a n t l e f l euve d e c o m p a g n i e . J'ai e u l ' o c c a s i o n d e vo ir 

1 Voyez m o n Recueil d'observations astronomiques, t . I, p . 304 

(Nive l lement b a r o m é t r i q u e , n 0 3 2 3 6 -242). — J'ai dess iné d a n s les 

Vues des Cordillères ( p l . x x x i ) , le m e s s a g e r n a g e a n t , a u m o m e n t 

où il a t t a c h e a u t o u r de sa t ê t e le l i nge qui c o n t i e n t ses l e t t r e s . 
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d a n s le fleuve t r e n t e o u q u a r a n t e t è t e s r é u n i e s d ' h o m 

m e s , d e f e m m e s e t d ' e n f a n t s , de la t r ibu d e s X i b a -

ros , au m o m e n t o ù i l s a r r i v a i e n t à T o m e p e n d a . L e 

courrier nageant s ' en r e t o u r n e à p i e d p a r l e d i f f i c i l e 

c h e m i n d u P a r a m o d e l P a r e d o n . 

E n a p p r o c h a n t d u c l i m a t b r û l a n t q u i r è g n e d a n s l e 

b a s s i n d e l ' A m a z o n e (ou M a r a n o n ) , l e s y e u x s o n t char- -

m e s p a r u n e v é g é t a t i o n g r a c i e u s e e t v i g o u r e u s e m ô m e 

ç à e t l à . N u l l e p a r t , n i d a n s l e s î l e s C a n a r i e s n i s u r l e s 

r i v a g e s d e C u r n a n a et d e C a r a c a s , l e s O r a n g e r s o u l e 

Citrus aurantium d e R i s s o , e t l e s C i t r o n n i e r s a m e r s 

(Citrus vulgaris d u m ê m e bo tan i s t e ) e t t o u s l e s arbres 

d u g e n r e Citrus, n e m ' o n t p a r u p l u s b e a u x q u e d a n s 

l e s Iluertas d o P u c a r a . Ces a r b r e s p o r t e n t p l u s i e u r s 

m i l l i e r s d e fru i t s d o r é s et a t t e i g n e n t u n e h a u t e u r d e 

2 0 m è t r e s . I l s o n t , a u l i e u d ' u n e c o u r o n n e a r r o n d i e , 

d e s b r a n c h e s d r o i t e s c o m m e c e l l e s d u L a u r i e r . A p e u 

d e d i s t a n c e d e l à , v e r s l e g u é d e C a v i c o , n o u s f û m e s s u r -

p r i s p a r u n s p e c t a c l e t r è s - i n a t t e n d u : n o u s v î m e s u n b u i s 

s o n d e p e t i t s a r b r e s , h a u t s à p e i n e d e 6 m è t r e s , d o n t l e s 

f e u i l l e s s e m b l a i e n t ê t re n o n v e r t e s , m a i s t o u t à fait r o 

s e s . C'était u n e n o u v e l l e e s p è c e d u g e n r e BougainviUœa, 

q u ' A n t o i n e L a u r e n t d e J u s s i e u a d é c r i t l e p r e m i e r d ' a 

p r è s u n e x e m p l a i r e d u B r é s i l , t i r é d e l ' h e r b i e r d e C o m -

i n e r s o n . A p r o p r e m e n t p a r l e r , c e s a r b r e s n 'ava i en t 

p r e s q u e p a s d e f e u i l l e s . N o u s p r e n i o n s à d i s t a n c e 

p o u r d e s f e u i l l e s c e q u i é ta i t d e s b r a c t é e s d ' u n r o s e 

c l a i r , t r è s - r a p p r o c h é e s l ' u n e d e l ' a u t r e . Cet a s p e c t 

é t a i t , p o u r la f r a î c h e u r et la p u r e t é dos t e i n t e s , t r è s -

d i f f érent d e c e l u i q u e p r é s e n t e n t d a n s l ' a u t o m n e p l u -

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



V A L L É E D U H A U T - M A H A S Û N . 675 

s ieurs d e n o s a r b r e s f o r e s t i e r s . D e t o u t e s l e s P r o t é a c é e s 

c o n n u e s d a n s l e s c o n t r é e s m é r i d i o n a l e s d e l ' A f r i q u e , 

une s e u l e , l e Rhopala ferruginea, d e s c e n d d e s h a u t e u r s 

g lacées d u P a r a m o d e Y a m o c a d a n s la p l a i n e b r û l a n t e 

de C h a m a y a . U n a r b u s t e r e m a r q u a b l e p a r s e s f e u i l l e s 

finement p e n n é e s , l e Porlierïa hygrometrica, d e l a 

fami l le d e s Z y g o p h y l l é e s , q u i , p l u s s û r e m e n t q u e t o u t e s 

l e s M i m o s é e s , a n n o n c e , p a r l a c o n t r a c t i o n d e ses f o l i o 

l e s , l e s c h a n g e m e n t s d e t e m p s e t s u r t o u t l ' a p p r o c h e d e 

la p l u i e , s e t r o u v e e n g r a n d n o m b r e d a n s c e t t e r é g i o n ; 

il est rare q u e s e s i n d i c a t i o n s n o u s a i e n t t r o m p é s . 

N o u s t r o u v â m e s à C h a m a y a d e s r a d e a u x (balsas) q u i 

n o u s a t t e n d a i e n t p o u r n o u s c o n d u i r e à T o m e p e n d a . 

Mon i n t e n t i o n é ta i t d e d é t e r m i n e r la d i f f é r e n c e d e l a 

t i tude q u i e x i s t e e n t r e Q u i t o e t l ' e m b o u c h u r e d e C h i n -

c h i p e , q u e s t i o n à l a q u e l l e u n e a n c i e r f n e o b s e r v a t i o n d e 

La C o n d a m i n e d o n n a i t q u e l q u e i m p o r t a n c e p o u r la 

g é o g r a p h i e d e l ' A m é r i q u e m é r i d i o n a l e N o u s p a s s â -

1 J 'avais l ' i n t e n t i o n de r a t t a c h e r c h r o n o m é t r i q u e m e n t T o m e p e n d a , 

point de d é p a r t d u voyage de La C o n d a m i n e , e t les dif férents l i eux 

que ce savan t v o y a g e u r d é t e r m i n a s u r les b o r d s du fleuve des A m a 

zones, avec la ville de Qui to . La C o n d a m i n e avai t é té à T o m e p e n d a 

au mois de j u i n 1743, p a r c o n s é q u e n t 59 a n s a v a n t m o i . Après avo i r 

passé t ro is mo i s à obse rve r les é to i les , j e r e c o n n u s q u e T o m e p e n d a 

étai t s i tué p a r 5° 3 1 ' 2 8 " de l a t i t u d e a u s t r a l e , e t 8 0 ° 5 o ' 3 7 " de l o n g i 

tude . J u s q u ' à m o n r e t o u r en F r a n c e , la l o n g i t u d e de Qui to n ' a v a i t 

pas é té d é t e r m i n é e d ' u n e m a n i è r e exac t e , a in s i q u ' O l t m a n n s l 'a 

p rouvé p a r m e s obse rva t ions e t pa r u n e rév is ion l a b o r i e u s e de t o u t e s 

les o b s e r v a t i o n s a n t é r i e u r e s . L ' e r r e u r é ta i t de 50 '30" . ( H u m b o l d t , 

Recueil d'observations astronomiques, t . II, p p . 309-359. ) Les s a t e l 

lites de J u p i t e r , les d i s tances l u n a i r e s a ins i q u e les éc l ipses de l u n e 

d o n n e n t u n e c o n c o r d a n c e sa t i s fa i san te , e t t o u s les é l é m e n t s du ca l 

cul on t é té mis sous les yeux d u pub l i c . La l o n g i t u d e t rop o r i e n t a l e 

de Qui to fut t r a n s p o r t é e p a r la C o n d a m i n e à C u e n c a e t a u fleuve des 
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m e s la n u i t , c o m m e d ' h a b i t u d e , à la b e l l e é t o i l e , s u r 

la p l a i n e s a b l o n n e u s e d e G u a y a n c h i , a u c o n f l u e n t d u 

R i o d e C h a m a y a et d e l ' A m a z o n e . L e l e n d e m a i n 

n o u s d e s c e n d î m e s l ' A m a z o n e j u s q u ' à la c a t a r a c t e o u 

au dé tro i t d e R e n t e m a , e s p è c e d e r é t r é c i s s e m e n t n o m m é 

e n e s p a g n o l Pongo, et d a n s la l a n g u e Q q u e c h h u a 

Puncu, p o r t e , à l ' e n d r o i t o ù d e s r o c h e r s d e g r a n i t 

s ' é l è v e n t c o m m e d e s t o u r s e t f o r m e n t u n e d i g u e à 

t ravers l e f l e u v e . E n m e s u r a n t u n e b a s e t r i g o n o m é -

t r i q u e s u r la r ive u n i e e t c o u v e r t e d e s a b l e , j e m ' a s 

sura i q u e l e f l e u v e d e s A m a z o n e s , q u i , p l u s l o i n , 

vers l ' e s t , a c q u i e r t u n e si g r a n d e p u i s s a n c e , n 'a g u è r e , 

p r è s d e T o m e p e n d a , q u e 4 2 2 m è t r e s d e l a r g e ; d u 

res te i l n ' e n a p a s p l u s d e 4 9 a u - d e l à d u d é t r o i t o u 

P o n g o d e M a n s e r i c h e , f o r m é e n t r e S a n t i a g o e t S a n 

Rorja p a r u n e c r e v a s s e d e la m o n t a g n e , d a n s l a q u e l l e 

l e s r o c h e r s q u i b o r d e n t l e s r i v e s et l e toit d e f e u i l l a g e 

q u i l e s r e c o u v r e , n e l a i s s e n t p é n é t r e r q u ' u n e l u m i è r e 

d o u t e u s e , et o ù s ' a b î m e n t e t d i s p a r a i s s e n t l e s t r o n c s 

d 'arbres s a n s n o m b r e q u ' o n t d é r a c i n é s l e s f lo ts . L e s 

r o c h e r s q u i p r o d u i s e n t t o u s c e s r é t r é c i s s e m e n t s o n t é t é , 

d a n s l e c o u r s d e s s i è c l e s , e x p o s é s à b e a u c o u p d e r é v o 

l u t i o n s . L ' a n n é e q u i p r é c é d a m o n v o y a g e , l e P o n g o d e 

R e n t e m a , d o n t j e p a r l a i s t o u t à l ' h e u r e , fu t e n p a r t i e 

d é t r u i t p a r l e s g r a n d e s e a u x . Il s 'est c o n s e r v é a u s s i 

A m a z o n e s . « J e l is , d i t - i j , m o n p r e m i e r essai de nav iga t ion s u r u n 

r a d e a u (balsa), e n d e s c e n d a n t la r i v i è r e de Ch inch ipe j u s q u ' à T o m e -

p e n d a . Il fa l lu t m e c o n t e n t e r d ' en d é t e r m i n e r l a l a t i t ude e t de con

c l u r e la l o n g i t u d e p a r les r o u t e s . J 'y fis m o n t e s t a m e n t po l i t i que , e n 

r é d i g e a n t l ' ex t ra i t de m e s o b s e r v a t i o n s les p lu s i m p o r t a n t e s . » [Jour
nal du voyage fait à l'Equateur, 1 7 a l , p . 186.) 
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chez les peuplades disséminées sur les bords du fleuve 
des Amazones un souvenir très-vif d'un écroulement 
qui entraîna, dans les premières années du xvm c siècle, 
toute la masse rocheuse, très-haute alors, dont le 
Pongo était formé. La digue produite par cette chute 
intercepta subitement le lit du fleuve, et dans le village 
de Puyaya , situé au-dessous du Pongo, les habitants 
virent avec effroi le vaste lit de l'Amazone entièrement 
déserté par les eaux. Au bout de quelque temps le 
fleuve se fit jour de nouveau. On ne croit pas que cette 
singulière catastrophe fut l'effet d'un tremblement de 
terre. Le puissant fleuve des Amazones s'efforce sans 
relâche de rendre son lit meilleur; et l'on peut juger 
de la force qu'il applique à ce travail par cette cir
constance, que, nonobstant sa largeur, il lui arrive 
quelquefois de se gonfler, dans l'espace de vingt à 
trente heures environ, an point d'élever son niveau 
de 8 mètres. 

Nous restâmes dix-sept jours dans la chaude vallée 
du Haut-Maranon. Pour se rendre des bords de ce 
fleuve, sur les côtes de la mer du Sud, on gravit les 
Andes entre Mieuipampa et Caxamarca, à l'endroit où, 
d'après mes observations sur l'inclinaison de l'aiguille 
aimantée, l'équateur magnétique coupe cette chaîne 
de montagnes, par 6" 57' de latitude australe, 80° 56' 
de longitude. En montant toujours, on arrive aux cé
lèbres mines d'argent de Chota, et de là l'on commence 
à redescendre, bien que l'on rencontre encore quel
ques obstacles, vers les belles terres du Pérou, à tra
vers l'ancienne Caxamarca, où se jouait, il y a trois 
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c e n t s e i z e a n s , l e d r a m e s a n g l a n t d e la Conquista e s 

p a g n o l e , à t ravers A r o m a et G a n g a m a r c a . D a n s c e t t e 

c o n t r é e , c o m m e p r e s q u e p a r t o u t d a n s la c h a î n e des 

A n d e s , e t s u r l e s m o n t a g n e s d u M e x i q u e , l e s p o i n t s 

c u l m i n a n t s s o n t d ivers i f i é s d ' u n e m a n i è r e p i t t o r e s q u e 

p a r d e s é r u p t i o n s d e t r a c h y t e e t d e p o r p h y r e qu i se 

d r e s s e n t c o m m e d e s t o u r s o u s e d i v i s e n t e n c o l o n n e s . 

C e s m a s s e s d o n n e n t à c e r t a i n e s p a r t i e s d e l a m o n t a g n e 

l ' a p p a r e n c e d e c r ê t e s d e n t e l é e s o u c e l l e d e d ô m e s a r 

r o n d i s ; e l l e s o n t , d a n s c e t t e c o n t r é e , t raversé u n e f o r 

m a t i o n c a l c a i r e , q u i , e n A m é r i q u e , s ' é t e n d à u n e i m 

m e n s e d i s t a n c e d e s d e u x c ô t é s d e l ' é q u a t e u r , e t a p 

p a r t i e n t , d ' a p r è s l e s g r a n d e s r e c h e r c h e s de L é o p o l d d e 

B u c h , à la f o r m a t i o n c r é t a c é e . E n t r e G u a m b o s e t 

M o n t a n , à 3 , 8 9 8 m è t r e s a u - d e s s u s d e la m e r , n o u s a v o n s 

t r o u v é d e s p é t r i l i c a f i o n s de c o q u i l l e s p é l a g i q u e s , d e s 

A m m o n i t e s q u i a v a i e n t 3 8 c e n t i m è t r e s d e d i a m è t r e , 

l e g r a n d Pecten alatus, d e s H é r i s s o n s d e m e r , d e s I s o 

c a r d e s , d e s Exogyra polygona1. N o u s a v o n s r e c u e i l l i , 

à T o m e p e n d a , d a n s l e b a s s i n d u f l euve d e s A m a z o n e s , 

e t 3 , 2 1 6 m è t r e s p l u s h a u t , p r è s d e M i c u i p a m p a , u n e 

m ê m e e s p è c e d e C y d a r i s , i d e n t i q u e , s u i v a n t L é o p o l d 

d e P u c h , à c e l l e q u e M. B r o n g n i a r t a t r o u v é e d a n s la 

1 Voyez m o n Essai géognostique sur le gisement des roches (1823, 

p . 2 3 0 ; , e t p o u r la p r e m i è r e d é t e r m i n a t i o n zoo log ique des fossiles que 

c o n t i e n t l ' a n c i e n n e f o r m a t i o n c r é t a c é e des A n d e s , I ,é»p. rie Hnch, 

Pétrifications recueillies en Amérique par Alex, de Humboldt et 

Ch. Degenhardt (1839, in-fol . , p p . 2 , 3 , 5 , 7 , 9 , H et 18-22) . P e n t -

l a u d a t r o u v é des coqui l les pé t r i f iées de la fo rmat ion s i l u r i e n n e , 

s u r le Nevado de A n t a k œ u a d a n s l a r é p u b l i q u e de Bolivia, à la 

h a u t e u r de 5,328 m è t r e s . (Mary S o m e r v i l l e , Physical Geography, 

1 8 i 9 , t . I, p. 185. ) 
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craie a n c i e n n e , a u p r è s d e la p e r t e d u R h ô n e . D e m ê m e , 

dans la par t i e d u C a u c a s e q u i t raverse l e D a g h e s t a n , 

dans les m o n t s A m o u i s h , la c r a i e m o n t e d e p u i s l e s r ives 

du S u l a k , q u i c o u l e 1 6 2 m è t r e s à p e i n e a u - d e s s u s d u 

n iveau de la m e r , j u s q u e sur l e T s c h u n u m , é l e v é d e 

2 , 9 2 4 m è t r e s ; et p l u s h a u t e n c o r e , s u r l a c i m e du 

S c h a g d a g h , q u i n 'a p a s m o i n s d e 4 , 2 5 2 m è t r e s , o n 

r e t r o u v e e n c o r e l e s Ostrea diluviana d e G o l d f u s s e t 

l e s m ê m e s c o u c h e s d e cra i e . A i n s i l e s e x c e l l e n t e s 

o b s e r v a t i o n s d e M. A b i c h s u r l e C a u c a s e c o n f i r m e n t 

de la m a n i è r e la p l u s é c l a t a n t e l e s v u e s g é o l o g i q u e s 

de L é o p o l d d e B u c h sur l e d é v e l o p p e m e n t d e la f o r 

m a t i o n c r é t a c é e d a n s l e s m o n t a g n e s . 

N o u s p a r t î m e s d e la m é t a i r i e s o l i t a i r e d e M o n t a n , 

a u t o u r d e l a q u e l l e e r r e n t l e s t r o u p e a u x d e L a m a s , e t 

n o u s c o n t i n u â m e s à grav ir , e n n o u s d i r i g e a n t v e r s l e 

s u d , l e p e n c h a n t o r i e n t a l d e s C o r d i l l è r e s . N o u s a r r i 

v â m e s a i n s i , à l a t o m b é e d e l a n u i t , d a n s u n e h a u t e 

p l a i n e , o ù l a m o n t a g n e d 'argent de G u a l g a y o c , p o i n t 

p r i n c i p a l d e s m i n e s d u C h o t a , n o u s offrit u n a d 

m i r a b l e s p e c t a c l e . 

L e Cerro d e G u a l g a y o c s é p a r é d u m o n t c a l c a i r e C o r -

m o l a t s c h o p a r u n e v a l l é e p r o f o n d e s e m b l a b l e à u n e 

fail le (qucbrada), est u n e r o c h e s i l i c e u s e , t raversée p a r 

un n o m b r e inf in i d e f i lons q u i se c r o i s e n t , c o u p é e à p i c 

et p r e s q u e v e r t i c a l e d u cô té du n o r d et d u c ô t é d e 

l 'oues t . L e s fosses l e s p l u s é l e v é e s s o n t à 4 6 9 m è t r e s a u -

d e s s u s d u so l d e la g a l e r i e , d e ce q u e l ' on a p p e l l e l e 

Socabon de Espinachi. Le c o n t o u r d e la m o n t a g n e es t 

br i sé par u n e m u l t i t u d e de c r ê t e s et d e p o i n t e s q u i o n t 
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l ' a p p a r e n c e d e t o u r s o u d e p y r a m i d e s , e t o n t fait d o n 

n e r à Ja c i m e l a p l u s é l e v é e l e n o m d e las Puntas. 

Cette c o n f i g u r a t i o n f o r m e l e contras t e l e p l u s f rappant 

avec la p e n t e a d o u c i e q u e l e s m i n e u r s o n t g é n é r a l e 

m e n t c o u t u m e d 'a t t r ibuer a u x r é g i o n s m é t a l l i f è r e s . 

« N o t r e m o n t a g n e , d isa i t u n r i c h e p r o p r i é t a i r e d e m i 

n e s q u i faisait r o u t e a v e c n o u s , s e t i e n t là dro i t e c o m m e 

u n c h â t e a u e n c h a n t é 1 . » L e G u a l g a y o c r a p p e l l e e n q u e l 

q u e sorte l 'effet d e s c ô n e s d e d o l o m i e , o u m i e u x e n c o r e 

la c r ê t e d e n t e l é e d e Montserra t e n C a t a l o g n e , q u e j'ai 

v i s i tée m o i - m ê m e , et d o n t p l u s tard m o n frère a d o n n é 

u n e d e s c r i p t i o n si g r a c i e u s e . L a m o n t a g n e d 'argent de 

G u a l g a y o c , o u t r e q u ' e l l e est m i s e à jour j u s q u ' a u faîte 

par p l u s i e u r s c e n t a i n e s d e g a l e r i e s q u i c o u r e n t e n t o u s 

s e n s , p r é s e n t e e n c o r e d a n s sa m a s s e s i l i c e u s e d e s c r e 

vasses n a t u r e l l e s , à travers l e s q u e l l e s l ' o b s e r v a t e u r p l a c é 

au p i e d d e la m o n t a g n e p e u t a p e r c e v o i r l 'azur d e la 

v o û t e c é l e s t e , t o u j o u r s s o m b r e d a n s c e s h a u t e s r é g i o n s . 

Le p e u p l e a p p e l l e c e s o u v e r t u r e s d e s f e n ê t r e s [las ven

tanillas de Gualgayoc). O n n o u s a m o n t r é , d a n s l e tra-

c h y t e d o n t s o n t f o r m é s l e s f lancs a b r u p t s d u v o l c a n 

d e P i c h i n c h a , d e s e m b l a b l e s f e n ê t r e s , n o m m é e s auss i 

l e s f e n ê t r e s d e P i c h i n c h a (las ventanillas de Pichincha). 

La s i n g u l a r i t é de c e s p e c t a c l e est a u g m e n t é e e n c o r e 

par l e g r a n d n o m b r e d e h a n g a r s e t d 'hab i ta t ions q u i , 

par tout o ù se p r é s e n t e u n e p e t i t e sur face p l a n e , s o n t 

s u s p e n d u s c o m m e d e s n i d s d ' o i s e a u x sur l e s f lancs e s 

carpés d e la m o n t a g n e . L e s m i n e u r s p o r t e n t la t erre 

' Como si fuese un cabillo encantado. 
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dans des c o r b e i l l e s à travers d e s s e n t i e r s r o i d e s e t 

d a n g e r e u x , j u s q u ' a u x e n d r o i t s o ù s ' a c c o m p l i t l ' o p é r a 

t ion d e l ' a m a l g a m e . 

La v a l e u r d e l 'argent qu i a é t é extra i t d e s m i n e s d a n s 

les t r e n t e - d e u x p r e m i è r e s » a n n é e s , d e 1 7 7 1 à 1 8 0 2 , d é 

passe v r a i s e m b l a b l e m e n t d e b e a u c o u p t r e n t e - d e u x 

m i l l i o n s d e p i a s t r e s . M a l g r é l a s o l i d i t é q u e l e quartz 

c o m m u n i q u e a u x r o c h e s , la p r é s e n c e d e g a l e r i e s e t 

d ' e x c a v a t i o n s q u i r e m o n t e n t à u n e é p o q u e é l o i g n é e , 

atteste q u e d è s a v a n t l 'arr ivée d e s E s p a g n o l s , l e s P é r u 

v i e n s a v a i e n t r e c u e i l l i d e r i c h e s g a l è n e s a r g e n t i f è r e s 

dans l e C e r r o d e l a L i n e t l e C h u p i q u i y a c u , e t d e l 'or 

dans l e C u r i m a y o , o ù l ' o n t r o u v e a u s s i , a u m i l i e u d e 

q u a r t z , d u s o u i r e à l 'é tat n a t u r e l , auss i b i e n q u e 

dans l ' ï t a c o l u m i t d u B r é s i l . N o u s h a b i t i o n s p r è s d e s 

m i n e s l a p e t i t e v i l l e d e M i c u i p a m p a , b â t i e s u r la 

m o n t a g n e à 3 , 6 2 0 m è t r e s a u - d e s s u s d u n i v e a u d e l a 

m e r , et d a n s l a q u e l l e , b i e n q u ' e l l e n e so i t p a s à p l u s 

de 6" 4 3 ' d e l ' é q u a t e u r , l ' e a u g è l e t o u t e s l e s n u i t s à 

l ' in t ér i eur d e s h a b i t a t i o n s , d u r a n t u n e g r a n d e p a r t i e 

de l ' a n n é e . D a n s ce t t e s o l i t u d e s a n s v é g é t a t i o n v i v e n t 

trois o u q u a t r e m i l l i e r s d ' h o m m e s , q u i sont r é d u i t s à 

t irer d e s v a l l é e s c h a u d e s t o u s l e s obje t s n é c e s s a i r e s à 

l e u r s u b s i s t a n c e , n e r é c o l t a n t e u x - m ê m e s q u e q u e l 

q u e s e s p è c e s d e c h o u x et u n e sa lade d ' a i l l e u r s e x c e l 

l e n t e . A u m i l i e u d e c e s p l a t e a u x d é s e r t s , c o m m e d a n s 

t o u t e s l e s v i l l e s d u P é r o u h a b i t é e s p a r d e s m i n e u r s , 

l ' e n n u i e n t r a î n e la c la s se l a p l u s r i c h e , q u i n ' e n est 

pas m i e u x p o l i c é e p o u r c e l a , à j o u e r s a n s m e s u r e a u x 

car tes o u a u x d é s . D e s r i c h e s s e s r a p i d e m e n t a c q u i s e s 
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s o n t p l u s r a p i d e m e n t d i s s i p é e s e n c o r e . T o u t r a p p e l l e 

ce s o l d a t d e P i z a r r e q u i , a p r è s l e p i l l a g e d e s t e m p l e s 

d e C u z c o , se p l a i g n a i t d 'avo ir p e r d u e n u n e n u i t « u n 

g r a n d m o r c e a u du s o l e i l , » d é s i g n a n t a ins i u n e p l a q u e 

d 'or . 

J'ai o b s e r v é l e t h e r m o m è t r e à M i c u i p a m p a ; i l c o m 

m e n ç a i t vers h u i t h e u r e s d u m a t i n s e u l e m e n t à m a r 

q u e r u n d e g r é et m o n t a i t j u s q u ' à sept a u m i l i e u du j o u r . 

N o u s a v o n s t r o u v é , p a r m i u n e h e r b e touf fue n o m m é e 

Ichhu, q u i est p e u t - ê t r e n o t r e Stipa eriostachya, u n e 

b e l l e C a l c ô o l a i r e (Calceolaria sibthorpioides), q u e n o u s 

n e n o u s s e r i o n s pas a t t e n d u à r e n c o n t r e r à u n e p a 

re i l l e h a u t e u r . 

P r è s d e M i c u i p a m p a , d a n s u n e h a u t e p l a i n e n o m 

m é e IJanos o u Pampa de Navar, o n a t r o u v é , s u r u n e 

é t e n d u e d ' u n e d e m i - l i e u e c a r r é e e n v i r o n , d e s m a s s e s 

é n o r m e s d 'argent r o u g e a n t i m o n i a l e t d ' a r g e n t nati f , 

p r é s e n t a n t la f o r m e d e lïemolinos, d e Clavos et d e Ve-

tas manteadas, qu i se t r o u v a i e n t i m m é d i a t e m e n t a u -

d e s s o u s d u g a z o n et s e m b l a i e n t faire c o r p s a v e c l e s 

r a c i n e s d e s g r a m i n é e s a l p i n e s . U n a u t r e p l a t e a u , s i t u é 

à l ' o u e s t d u Purgatorio, p r è s d e la Qucbrada d e C h i 

q u e r a , es t a p p e l é C h o r o p a m p a , l e champ des coquil

les1. U n tel n o m p r o u v e l ' e x i s t e n c e d a n s l a f o r m a t i o n 

c r é t a c é e d e fos s i l e s q u i , e n effet , se t r o u v e n t r é u n i s e n 

c e t e n d r o i t a v e c tant d ' a b o n d a n c e q u ' i l s o n t att iré d e 

b o n n e h e u r e l ' a t t e n t i o n d e s i n d i g è n e s . O n a r e c u e i l l i , 

1 De Churu, qui signifie, dans la l angue Q q u e c l i h u a , coquilles, e t 

désigne part icul ièrement les coquil lages bons à m a n g e r , tels que 
l 'Host ion et le Mevillon. 
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sur l e p l a t e a u d e C h o r o p a m p a , p r è s d e la s u r f a c e d u 

so l , u n r i c h e d é p ô t d'or natif , b r o d é d e fi ls d ' a r g e n t . 

Cette d é c o u v e r t e p r o u v e q u e l e s n o m b r e u x m i n e r a i s 

q u i o n t fait é r u p t i o n d e l ' i n t é r i e u r d e l a t e r r e à travers 

des c r e v a s s e s e t d e s f i l o n s , n e d é p e n d e n t n i de l a n a 

ture d e s r o c h e s e n v i r o n n a n t e s , n i d e l ' â g e re la t i f d e s 

f o r m a t i o n s q u ' i l s t r a v e r s e n t . 

L e so l d u C e r r o d e G u a l g a y o c e t d e F u e n t e s t i a n a 

c o n t i e n t u n e g r a n d e q u a n t i t é d ' e a u ; m a i s d a n s l e Pur-

gatorio r è g n e a u c o n t r a i r e u n e s é c h e r e s s e a b s o l u e . J'ai 

é t é fort é t o n n é d e t r o u v e r q u e , m a l g r é l ' é l é v a t i o n d e 

c e s c o u c h e s d e t e r r a i n a u - d e s s u s d u n i v e a u d e la m e r , 

la t e m p é r a t u r e d e s fo s se s s ' é leva i t à 15° 8' l î é a u m u r , 

t a n d i s q u e p r è s d e là d a n s la Mina de Guadalupe, l ' e a u 

des fosses é ta i t à 9° e n v i r o n . C o m m e d ' a i l l e u r s d a n s l e 

m ê m e l i e u l e t h e r m o m è t r e n e m a r q u a i t p a s à l 'a ir p u r 

p l u s d e 4° 1 /2 , l a p o p u l a t i o n d e s m i n e u r s , q u i s e l i vre 

s a n s v ê t e m e n t s à u n trava i l p é n i b l e , se p l a i n t d 'ê tre 

é touf fée p a r la c h a l e u r s o u t e r r a i n e d u Purgatorio. 

L e c h e m i n é tro i t q u i c o n d u i t d e M i c u i p a m p a à l ' a n 

c i e n n e v i l l e d e s I n c a s , C a x a m a r c a 1 , est d i f f ic i le m ê m e 

p o u r l e s m u l e t s . P e n d a n t c i n q o u s ix h e u r e s , l e c h e 

m i n n o u s c o n d u i s i t à t ravers u n e sér ie d e P â r a m o s 

sur l e s q u e l s o n res te e x p o s é p r e s q u e s a n s i n t e r r u p 

t ion à d e v i o l e n t s o r a g e s et à c e t t e g r ê l e a n g u l e u s e 

1 Le n o m de Ca 'xamarca é t a i t , o r i g i n a i r e m e n t , C a s s a m a r c a ou 

Kazamarca , c ' e s t - à -d i r e la ville des frimas. Le m o t marca, s ign i 

fiant d ' u n e m a n i è r e g é n é r a l e localité, a p p a r t i e n t au d ia lec te du 

n o r d , a u Ch inchaysuyo ou C h i n c h a s u y u ; il s ignif ie , d a n s la vé r i t ab l e 

. a n g u e Q i ruecchua , étage, e t e x p r i m e auss i l ' idée de défenseur ou de 

caution. 
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q u i ravage s p é c i a l e m e n t la c r o u p e d e s A n d e s . L a 

r o u t e s e m a i n t i e n t l e p l u s s o u v e n t à u n e h a u t e u r d e 

2 , 9 2 4 o u 3 , 2 4 8 m è t r e s . 

Ce trajet a é t é p o u r m o i l ' o c c a s i o n d e fa ire u n e o b 

s e r v a t i o n m a g n é t i q u e d ' u n i n t é r ê t g é n é r a l p o u r la 

s c i e n c e . J'ai d é t e r m i n é l e p o i n t o ù l ' i n c l i n a i s o n d e 

l ' a i g u i l l e a i m a n t é e p a s s e d u n o r d a u s u d , c ' e s t - à -

d i re o ù l e v o y a g e u r c o u p e F é q u a t e u r m a g n é t i q u e 1 . 

L o r s q u ' o n a p a r c o u r u t o u t e s c e s s o l i t u d e s e t q u e l ' o n 

es t p a r v e n u e n f i n au P â r a m o d e Y a n a g u a n g a , l e s 

y e u x s o n t d ' a u t a n t p l u s c h a r m é s d e se r e p o s e r s u r l a 

v a l l é e f er t i l e d e C a x a m a r c a . C'est e n effet u n s p e c t a c l e 

t r è s - s é d u i s a n t . L a v a l l é e d a n s l a q u e l l e s e r p e n t e u n 

r u i s s e a u , f o r m e u n p l a t e a u d e f o r m e o v a l e d e d o u z e à 

q u i n z e l i e u e s c a r r é e s . Ce p l a t e a u r e s s e m b l e à c e l u i d e 

B o g o t a , e t , c o m m e l u i p r o b a b l e m e n t , f o r m a i t a u t r e f o i s 

l e l i t d ' u n e m e r i n t é r i e u r e . I l n e m a n q u e i c i q u e l e 

m y t h e d u t h a u m a t u r g e B o t s c h i c a o u I d a c a n z a s , g r a n d 

p r ê t r e d ' I r a c a , q u i ouvr i t u n c h e m i n a u x e a u x à t r a 

v e r s l e s r o c h e r s d e T e q u e n d a m a . L a v i l l e d e C a x a 

m a r c a es t s i t u é e a u - d e s s u s d e S a n t a - F é d e B o g o t a , 

p r e s q u e à l a h a u t e u r d e Q u i t o ; m a i s , a b r i t é e tout a u 

t o u r par l e s r o c h e r s , e l l e a u n c l i m a t b e a u c o u p p l u s 

a g r é a b l e e t p l u s d o u x . L e so l y est d ' u n e m e r v e i l l e u s e 

f er t i l i t é , c o u v e r t d e c h a m p s c u l t i v é s e t d e j a r d i n s q u e 

t r a v e r s e n t d e s a l l é e s d e S a u l e s , d e D a t u r a , s u r l e s q u e l s 

s ' é p a n o u i s s e n t d e l a r g e s f l eurs r o u g e s , b l a n c h e s o u 

j a u n e s , d e M i m o s a e t d e Q u i n u a r , b e a u x a r b r e s d e la 

1 Voyez ma Relation historique du Voyage aux régions équino-

xiales e t Cosmos (t. I, p . 2 0 7 d e la traduction française). 
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fami l le d e s R o s a c é e s , d é c r i t s s o u s l e n o m d e Polylepis 

villosa, et q u i s o n t m ê l é s à l ' A l c h e m i l l a e t a u S a n g u i 

sorba. L e f r o m e n t r e p r o d u i t e n m o y e n n e , d a n s la 

Pampa d e C a x a m a r c a , q u i n z e o u v i n g t fo i s l a s e m e n c e . 

Q u e l q u e f o i s c e p e n d a n t , d e s g e l é e s p r o d u i t e s p a r l e 

r a y o n n e m e n t d e la c h a l e u r v e r s u n c i e l s e r e i n , d a n s 

les c o u c h e s s è c h e s e t raré f i ées d e l ' a t m o s p h è r e , et q u e 

les h a b i t a n t s n e p e u v e n t s e n t i r s o u s l e u r s t o i t s , d é 

tru isent , d u r a n t l a n u i t , c e s e s p é r a n c e s d ' u n e r i c h e 

m o i s s o n . 

D e pe t i t s d ô m e s d e p o r p h y r e q u i v r a i s e m b l a b l e m e n t 

f o r m a i e n t a u t r e f o i s d e s î l e s , a v a n t q u e l e s e a u x d u l a c 

se fus sen t é c o u l é e s , s ' é l è v e n t d a n s la p a r t i e s e p t e n 

t r i o n a l e d e l a p l a i n e e t t r a v e r s e n t d e v a s t e s c o u c h e s 

de g r è s . N o u s a v o n s j o u i d ' u n s p e c t a c l e e x t r ê m e m e n t 

g r a c i e u x , a u s o m m e t d e l ' u n d e c e s d ô m e s d e p o r 

p h y r e , s u r l e C e r r o d e S a n t a P o l o n i a . D e c e c ô t é , 

l ' a n c i e n n e r é s i d e n c e d e l ' I n c a À t a h u a l l p a es t e n t o u r é e 

de j a r d i n s f ru i t i e r s e t d e c h a m p s d e L u z e r n e (Medi

cado sativa , campos de Alfalfa ) a r r o s é s c o m m e d e s 

pra ir i e s . D a n s l ' é l o i g n e m e n t , o n a p e r ç o i t l e s c o l o n n e s 

de f u m é e q u i s ' é l è v e n t d e s b a i n s c h a u d s d e P u l t a -

m a r c a , n o m m é s e n c o r e a u j o u r d ' h u i B a i n s d e l ' I n c a 

(Baños del Inca). J'ai c o n s t a t é q u e la t e m p é r a t u r e d e 

ces s o u r c e s s u l f u r e u s e s e s t à 5 o ° , 2 . A t a h u a l l p a p a s 

sait u n e p a r t i e d e l ' a n n é e à P u l t a m a r c a , o ù d e f a i b l e s 

re s t e s d e s o n p a l a i s , é c h a p p é s à la f u r e u r d e s c o n q u é 

rants , s u b s i s t e n t e n c o r e d e n o s j o u r s . L e g r a n d e t 

p r o f o n d b a s s i n [el tragadero) d a n s l e q u e l , s u i v a n t l a 

t r a d i t i o n , l ' u n e d e s l i t i è re s d'or d e l ' I n c a s ' e n f o n ç a e t 
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n e p u t j a m a i s ê t re r e t r o u v é e , m e p a r u t , d ' a p r è s sa 

f o r m e r é g u l i è r e m e n t c i r c u l a i r e , avo ir é t é ta i l l é ar t i f i 

c i e l l e m e n t d a n s l e g r è s , a u - d e s s u s d e l ' u n d e s or i f i ces 

q u i d o n n e n t p a s s a g e a u x e a u x s u l f u r e u s e s . 

Il n e s'est a u s s i c o n s e r v é d a n s la v i l l e , o r n é e a u j o u r 

d 'hu i de b e l l e s é g l i s e s , q u e de fa ib les r e s t e s d e la for

t eres se et d u p a l a i s d ' A t a h u a l l p a . L a d e s t r u c t i o n fut 

a c c é l é r é e par l ' a r d e u r i m p r u d e n t e a v e c l a q u e l l e l e s 

a v i d e s c o n q u é r a n t s é b r a n l è r e n t l e s m u r s et l e s f o n d e 

m e n t s d e t o u t e s l e s h a b i t a t i o n s , p o u r d é t e r r e r d e s tré

sors q u ' i l s s u p p o s a i e n t p r o f o n d é m e n t e n f o u i s . L e p a 

l a i s d e l ' I n c a était bât i sur u n e c o l l i n e d e p o r p h y r e 

q u i avai t é t é o r i g i n a i r e m e n t t a i l l é e et c r e u s é e à l a s u r 

face , c ' e s t - à - d i r e à l ' e x t r é m i t é d e s c o u c h e s p i e r r e u s e s , 

d e t e l l e f a ç o n q u e l ' h a b i t a t i o n p r i n c i p a l e s e t rouva i t 

e n t o u r é e d ' u n r e m p a r t . O n a d o n n é u n e p a r t i e d e s 

r u i n e s p o u r b a s e à u n e p r i s o n et à la M a i s o n c o m 

m u n e , a p p e l é e la Casa dcl Cabildo. C'est e n face d u 

c o u v e n t d e S a i n t - F r a n ç o i s , q u e c e s r u i n e s se s o n t l e 

m i e u x c o n s e r v é e s , b i e n q u ' e l l e s n ' a i e n t p a s p l u s d e 

4 à 5 m è t r e s d e h a u t e u r . E l l e s c o n s i s t e n t e n b l o c s d e 

p i e r r e s , t a i l l é s t r è s - r é g u l i è r e m e n t e t s u p e r p o s é s , s a n s 

c i m e n t , l e s u n s a u x a u t r e s , a b s o l u m e n t c o m m e d a n s 

la for teresse d e Canar o u Inca-Pilca, sur la h a u t e 

p l a i n e de Q u i t o . 

Il ex i s t e d a n s l e r o c h e r d e p o r p h v r e u n pu i t s c r e u s é 

d e m a i n d ' h o m m e q u i c o n d u i s a i t a u t r e f o i s a u x s a l l e s 

s o u t e r r a i n e s e t à u n e g a l e r i e c o m m u n i q u a n t , d i t -

o n , a v e c u n e autre é m i n e n c e d e p o r p h y r e , la c o l 

l i n e d e S a n t a P o l o n i a , d o n t i l a déjà é té q u e s t i o n . Ces 
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di spos i t i ons p r i s e s s a n s d o u t e p o u r a s s u r e r la f u i t e , 

e n cas d e d a n g e r , t é m o i g n e n t des i n q u i é t u d e s q u ' i n s 

piraient l e s é v e n t u a l i t é s de la g u e r r e . C'était auss i 

chez l e s P é r u v i e n s u n e m o d e a n c i e n n e e t t r è s - g é n é 

rale, d ' en fou ir d e s o b j e t s p r é c i e u x 1 ; o n r e t r o u v e e n 

core à C a x a m a r c a d e s sa l l e s s o u t e r r a i n e s s o u s u n g r a n d 

n o m b r e d ' h a b i t a t i o n s p a r t i c u l i è r e s . 

On n o u s m o n t r a d e s d e g r é s t a i l l é s d a n s l e roc et c e 

q u e l 'on a p p e l l e le Bain de pied de Flnca1. U n e p a r 

tie des a i l e s d u pa la i s q u i , d 'après la t r a d i t i o n , servai t 

de l og i s a u x s e r v i t e u r s d e l ' I n c a , e s t é g a l e m e n t c o n s 

truite e n p i e r r e s d e ta i l l e et p o u r v u e de p i g n o n s ; u n e 

autre est b â t i e e u b r i q u e s de f o r m e r é g u l i è r e , q u i 

a l t e r n e n t a v e c u n c i m e n t f o r m é d e c a i l l o u x 3 . Ces b â -

Humboldt, qui rappelle dans ce chapitre plusieurs traditions et 
gendes relatives à des trésors cachés, parle ailleurs du lac Guata-

vita, situé au nord de la ville de Santa-Fé de Bogota, à la hauteur 
absolue déplus de 2 ,723 mètres, sur le dos des montagnes de Zipa-
quira, dans un lieu sauvage et solitaire, au fond duquel lac, selon la 
tradition, les indigènes avaient caché d'immenses richesses. Peu de 
temps après la conquête, les Espagnols, pour les en retirer, entre
prirent de dessécher le bassin au moyen d'une brèche que l'on voit 
encore, non loin des restes d'un escalier qui servait à la cérémonie 
des ablutions. Humboldf a même laissé un dessin du lac de Guata-
vita, dessin dans lequel on distinguera brèche et l'escalier en ques
tion. On en donne ici la gravure d'après ses Vues des Cordillères. 

(L. G.) 
s El lavadero de lus piés. —L'opération à laquelle ce lieu était 

consacré était accompagnée de cérémonies fort déplaisantes. 
Atahuallpa, d'après un ancien cérémonial, ne crachait jamais par 
terre, mais dans l a main d'une des femmes les plus distinguées de 
son entourage ; et cela, dit Garcilaso, en raison de sa majesté : « El 
Inca nuncaescupia en cl suelo, sino en la mano de una Sefiora mui 
principal, por Vlagestad. « (Comment. Reaies, 2 e part., p. 4(1.) 

3 Jluros y obra de tapia. 
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l i m e n t s p r é s e n t e n t d e s e n f o n c e m e n t s o u n i c h e s c i n 

trées d o n t j 'a i l o n g t e m p s r é v o q u é l ' a n t i q u i t é e n d o u t e : 

j e r e c o n n a i s a u j o u r d ' h u i q u e c e s o u p ç o n n 'é ta i t pas 

f o n d é . 

O n fait v o i r e n c o r e d a n s l a par t i e p r i n c i p a l e d u p a 

la i s la c h a m b r e o ù l e m a l h e u r e u x A t a h u a l l p a resta 

e n f e r m é p e n d a n t n e u f m o i s , à par t i r d u m o i s d e n o 

v e m b r e 1 5 3 2 ' . O n m o n t r e a u s s i a u x v o y a g e u r s l e m u r 

sur l e q u e l i l l it u n e m a r q u e , p o u r i n d i q u e r à q u e l l e 

' L ' i n c a o b t i n t , q u e l q u e t e m p s a v a n t son exécu t ion , la pe rmi s s ion 

de s o r t i r de son cacho t , p o u r e x a m i n e r u n e g r a n d e c o m è t e . Cette 

c o m è t e , d ' u n ve r t n o i r â t r e , d i t Garci laso ( 2 e p a r t . , p . 44) e t p r e s q u e 

auss i g rosse q u e le corps d ' u n h o m m e (unacometa verdinegrapoco 

menos gruesa que el cuerpo de un nombre), q u ' A t a h u a l l p a vi t avan t 

sa m o r t , p a r c o n s é q u e n t en j u i l l e t ou e n a o û t 1533, et qu ' i l p r i t p o u r 

l a m ê m e c o m è t e ma l fa i san te qui avai t p a r u à la m o r t de son p è r e , 

H u a y n a Capac , es t c e r t a i n e m e n t celle qu i fut obse rvée p a r App ien . 

( P i n g r e , Cométographie, 1 .1 , p . 4 9 6 ; Galle , Verzeichniss aller bisher 

berechneten Cometenbahnen, d a n s l ' ouv rage d e Olbers i n t i t u l é : 

Leichteste Methode die Bahn eines Cometen zu berechnen, 1 8 4 7 , 

p. 206.) Cette c o m è t e fut vue , le 21 ju i l l e t , t r è s - r a p p r o c h é e d u n o r d ; 

p lacée d a n s le vo i s inage de P e r s é e , el le s e m b l a i t r e p r é s e n t e r l 'épée 

q u e P e r s é e t i en t à la m a i n d ro i t e . (Maîdler , Astronomie, 1846, p .307 ; 

S c h n u r r e r , die Chronik der Seuchen in Verbindung mit gleichzei

tigen Erscheinungen, 1 8 2 5 , 2 " p a r t . , p . 82.) R o b e r t s o n r e g a r d e l ' a n 

n é e de la m o r t de l ' i nca H u a y n a Capac c o m m e d o u t e u s e ; m a i s il 

p a r a i t c e r t a i n , d ' a p r è s les r e c h e r c h e s de Ba lboa e t de Velasco, 

qu 'e l le e u t l ieu ve rs la fin d e 1325 ; e t a ins i les calculs d 'Hevel ius 

(Cometographia, p . 844) , e t ceux de P i n g r é ( t I, p . 4 8 5 ) , s e r a i e n t 

conf i rmés p a r le t é m o i g n a g e de Garci laso ( l r e p a r t . , p . 321 ) , et par 

la t r a d i t i o n conse rvée chez les amautas, a qui sont les philosophes 

de cette République. » J ' a jou t e ra i ici , e n p a s s a n t , u n e obse rva t ion : 

Oviedo est le seu l h i s t o r i e n q u i p r é t e n d e , à t o r t a s s u r é m e n t , dans la 

c o n t i n u a t i o n inéd i t e de son Histoire des Indes, q u e le vé r i t ab l e 

n o m de l ' inca é ta i t n o n pas A t a h u a l l p a , m a i s Ataba l iva . (P resco t t , 

Conquest of Peru,, t . I, p . 498 ) 
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h a u t e u r il s ' e n g a g e a i t à r e m p l i r d'or l a c h a m b r e , 

c o m m e r a n ç o n d e sa l i b e r t é . X e r e z d a n s s o n Histoire 

de la Conquête du Pérou, q u e n o u s a c o n s e r v é e B a r c i a , 

H e r n a n d o P i z a r r o d a n s ses l e t t r e s , e t d ' a u t r e s é c r i 

v a i n s d e la m ê m e é p o q u e d o n n e n t d e s i n d i c a t i o n s 

t r è s - p e u c o n c o r d a n t e s . L ' i n f o r t u n é p r i n c e d é c l a r a q u e 

l e s l i n g o t s , l e s p la t s o u l e s vases d 'or s e r a i e n t e n t a s s é s 

a u s s i h a u t q u ' i l p o u r r a i t a t t e i n d r e a v e c la m a i n . 

X e r e z d o n n e à l a c h a m b r e 7 m è t r e s d e l o n g et 6 m è 

tres d e l a r g e . S u i v a n t G a r c i l a s o d e l a V e g a , q u i q u i t t a 

le P é r o u d è s l ' a n 1 5 6 0 , c ' e s t - à - d i r e d a n s sa v i n g t i è m e 

a n n é e l e s t r é s o r s e n l e v é s a u x t e m p l e s de C u z c o , d e 

H u a y l a s , d e H u a m a c h u c o et d e P a c h a c a m a c , e t a p 

p o r t é s à C a x a m a r c a , j u s q u ' à l a fatale j o u r n é e d u 

2 9 a o û t 1 5 3 3 , o ù l ' I n c a fut m i s à m o r t , s ' é l e v a i e n t 

à la s o m m e d e trois m i l l i o n s h u i t c e n t t r e n t e - h u i t 

m i l l e d u c a t s d 'or (d,ucados de ord) i . 

1 Carc i laso ou Grac ias-Lasso de la Vega , n é à Cusco , a d o n n é e n 

espagnol l 'h i s to i re de l a F lo r ide e t celle du P é r o u et des I n c a s , t r a 

du i te en f r ança i s p a r B a u d o i n , A m s t e r d a m , 1737, 2 vol . i n - S ° , avec 

l igures- Il n e f au t p a s con fond re ce Garci laso de la Vega avec le 

poète cé lèbre du m ê m e n o m , n é à T o l è d e e n 1300, qui suivit , c o m m e 

g u e r r i e r , C h a r l e s - Q u i n t d a n s ses c a m p a g n e s , et m o u r u t à Nice , des 

su i tes de ses b l e s s u r e s , e n 1336. (L. G.) 
2 La s o m m e q u e j ' a i i n d i q u é e e s t celle q u e d o n n e Garci laso d e l a 

Vega d a n s ses Commentarios Reaies de los Incas ( 2 e p a r t . , 1722, 

p p . 27 et 51 ) . Les éva lua t ions d u Pè re Blas Valera et de G o m a r a d a n s 

l'IIistoria de las Indias ( 1 5 3 3 , p . 6 7 ) , son t t rès -d i f fé ren tes . ( H u m -

b o l d t , Essai politique sur la Nouvelle-Espagne, 1.111, 1827, p.424.) 

Il est auss i très-difficile de d é t e r m i n e r la v a l e u r du Ducado et d u 

Castellano ou Peso de oro. ( H u m b o l d t , ibid., t. III, p p . 371 et 3 7 7 ; 

J o a q u i n Acosln,Descubrimientode la Nueva Granada, 1848, p . l 4 . t 

L ' i n g é n i e u x h i s t o r i e n P re sco t t a p u m e t t r e à profi t u n m a n u s c r i t d o n 

44 
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D a n s la c h a p e l l e de l a p r i s o n , q u i , a ins i q u e j e l'ai 

d i t p l u s h a u t , est b â t i e s u r l e s r u i n e s d u p a l a i s d e s 

I n c a s , l e s g u i d e s m o n t r e n t e n f r i s s o n n a n t u n e p i e r r e 

s o u i l l é e d ' u n e t a c h e d e s a n g i n e f f a ç a b l e . Cet te tab le d e 

p i e r r e , t r è s - m i n c e , l o n g u e d e 4 m è t r e s , e t p r o v e 

n a n t s a n s d o u t e d e s m a s s e s d e p o r p h y r e e t d e t r a c h y t e 

q u i a b o n d e n t d a n s l e s e n v i r o n s , e s t p l a c é e d e v a n t l ' a u 

t e l ; i l n 'es t pas p e r m i s d'y t o u c h e r p o u r vér i f i er l ' a s 

s er t i on . L e s t ro i s o u q u a t r e t a c h e s , a u x q u e l l e s o n a t 

t r i b u e c e t t e o r i g i n e m e r v e i l l e u s e , p a r a i s s e n t ê t re des 

a g r é g a t i o n s d ' a m p h i b o l e e t d e p y r o x è n e f o r m é e s n a t u 

r e l l e m e n t d a n s l a p i e r r e . L e l i c e n c i é F e r n a n d o M o n t e 

s i n o s , b i e n qu ' i l a i t v i s i t é l e P é r o u c e n t a n s s e u l e m e n t 

a p r è s la p r i s e d e C a x a m a r c a , p r o p a g e déjà c e t t e f a b l e ; 

il r a c o n t e q u ' A t a h u a l l p a fu t d é c a p i t é d a n s l a p r i s o n , 

e t q u e la p i e r r e s u r l a q u e l l e l ' e x é c u t i o n eut, l i e u a 

c o n s e r v é d e s t r a c e s d e s o n s a n g . L a v é r i t é e s t , s u i v a n t 

l e r a p p o r t d ' u n g r a n d n o m b r e d e t é m o i n s o c u l a i r e s 

d o n t o n n e p e u t c o n t e s t e r l e t é m o i g n a g e , q u e l ' I n c a 

c o n s e n t i t , p o u r n ' ê t r e p a s b r û l é vif, à se faire b a p t i s e r 

s o u s l e n o m d e J e a n d e A t a h u a l l p a , p a r s o n f a n a t i q u e 

e t m i s é r a b l e p e r s é c u t e u r , l e f r a n c i s c a i n V i c e n t e d e 

V a l v e r d e . Ce fut l a s t r a n g u l a t i o n (el garrote) q u i m i t 

fin à sa v i e ; e l l e e u t l i e u p u b l i q u e m e n t , à l a face d u 

le t i t r e p r o m e t b e a u c o u p : Acta de Repartición del Rescate de 

Atahuallpa. Il n ' e s t p a s d o u t e u x q u ' e n é v a l u a n t à la somme, ex t r a 

o r d i n a i r e de t r o i s mi l l ions e t demi de l iv res s t e r l i ng le b u t i n q u e 

les frères P izar ro et A l m a g r o se p a r t a g è r e n t a p r è s la c o n q u ê t e , P r e s -

cott n e c o m p r e n n e d a n s ce t te s o m m e la r a n ç o n du ro i a ins i q u e les 

r i che s se s en levées a u x t e m p l e s du Soleil et a u x j a r d i n s e n c h a n t é s , 

Huertas de oro. ( P r e s c o t t , Conquest of Perú, t. I, p p . 464-477 . ) 
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ciel ! Il e x i s t e d ' a i l l e u r s u n e a u t r e l é g e n d e d 'après l a • 

q u e l l e o n a u r a i t bât i u n e c h a p e l l e s u r l a p i e r r e o ù 

l ' Inca fut é t r a n g l é , e t q u i d e p u i s r e c o u v r i r a i t s o n 

corps . Cet te t r a d i t i o n n e se p r é o c c u p e e n a u c u n e f a ç o n 

d ' e x p l i q u e r l e s p r é t e n d u e s t a c h e s d e s a n g . M a l h e u 

r e u s e m e n t il n ' e s t pas p l u s vra i d e d i r e q u e l e c o r p s 

ait j a m a i s r e p o s é e n ce l i e u . A p r è s u n e m e s s e d e s 

m o r t s e t d e s f u n é r a i l l e s s o l e n n e l l e s a u x q u e l l e s l e s 

d e u x P izarro a s s i s t è r e n t e n h a b i t s d e d e u i l , l e c o r p s 

fut p o r t é d ' a b o r d d a n s l e c l o î t r e d u c o u v e n t d e S a n 

F r a n c i s c o , et p l u s tard à Q u i t o o ù A t a h u a l l p a éta i t n é . 

Il avai t , e n effet , au m o m e n t d e sa m o r t , e x p r i m é 

d ' u n e m a n i è r e f o r m e l l e l e v œ u q u e ses r e s t e s f u s s e n t 

transférés à Q u i t o . P a r d e s r a i s o n s p o l i t i q u e s , s o n e n 

n e m i p e r s o n n e l , l ' ar t i f i c i eux R u m i n a v i , c ' e s t - à - d i r e 

l ' h o m m e à Y œil de pierre1, a ins i n o m m é p a r c e q u ' u n e 

v e r r u e avai t d é f i g u r é l ' u n d e ses y e u x , lu i fit à Q u i t o 

de m a g n i f i q u e s o b s è q u e s . 

P a r m i l e s tr i s tes d é c o m b r e s q u i r a p p e l l e n t l a s p l e n 

d e u r é v a n o u i e d e s m a î t r e s d e C a x a m a r c a h a b i t e n t e n 

c o r e d e s d e s c e n d a n t s d u d e r n i e r m o n a r q u e ; i l s c o m 

p o s e n t a u j o u r d ' h u i la f a m i l l e A s t o r p i l c o d o n t l e c h e f 

por te l e t i tre d e c a c i q u e o u , d a n s l a l a n g u e Q q u e c h h u a , 

de C u r a c a . C e t t e f a m i l l e vit d a n s u n e g r a n d e p a u v r e t é ; 

m a i s , c o n t e n t e d e p e u , e l l e n ' e x p r i m e a u c u n e p l a i n t e , 

et m o n t r e u n e r é s i g n a t i o n t o u c h a n t e a u sort p é n i b l e 

q u ' e l l e n'a p a s m é r i t é . Il n ' e s t d o u t e u x p o u r p e r s o n n e 

à C a x a m a r c a q u ' e l l e n e d e s c e n d e e n effet d ' A t a h u a l l p s . 

1 De rumi, p i e r r e , e t navi, œil . 
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par l e s f e m m e s ; c e p e n d a n t d e s t r a c e s d e b a r b e i n d i 

q u e n t p e u t - ê t r e q u e l q u e m é l a n g e d e s a n g e s p a g n o l . 

P a r m i l e s e n f a n t s d u g r a n d H u a y n a C a p a c , u n p e u 

l i b r e p e n s e u r p o u r u n f d s d u S o l e i l *, c e u x q u i lu i 

' L ' I n c a H u a y n a C a p a c avai t s u r la p u i s s a n c e d u Solei l , c o m m e m a î 

t r e d u m o n d e , des d o u t e s p h i l o s o p h i q u e s qu i lui é t a i e n t i n s p i r é s p a r 

l ' a b s e n c e de cet a s t r e d u r a n t la m u t . Le p è r e Blas V a l e r a n o u s a 

c o n s e r v é les p a r o l e s m ê m e s d e l ' Inca : a P l u s i e u r s p r é t e n d e n t , d i 

s a i t - i l , q u e le Soleil vi t e t est l ' a u t e u r de t o u t e l a c r é a t i o n (el hace-

dorde fadas las cosas); m a i s ce lu i q u i v e u t pa r f a i r e u n e chose doi t 

se t e n i r c o n s t a m m e n t a u p r è s d 'e l le . Il a r r ive c e p e n d a n t b i e n des 

é v é n e m e n t s en l ' ab sence du Soleil ; ce n ' e s t d o n c pas ce t a s t r e qui 

es t l ' a u t e u r de t o u t e chose . O n p e u t d o u t e r auss i qu ' i l soit u n ê t r e 

v i v a n t , c a r il t o u r n e sans cesse e t n ' e s t j a m a i s fa t igué (no se cansa). 

S'il é t a i t a n i m é , il se f a t i gue ra i t c o m m e n o u s , e t si c ' é ta i t u n ê t r e 

l i b r e , il n ' i r a i t pas se p e r d r e d a n s ces p a r t i e s du ciel où n o u s n e le 

voyons p l u s . Le Soleil es t donc, c o m m e u n a n i m a l a t t a c h é à u n e 

c o r d e et q u i s ' ag i te t o u j o u r s d a n s le m ê m e cerc le (como unaB.es 

atada que siempre hace un mismo cerco), ou c o m m e u n e flèche 

q u i va où on l ' e n v o i e , e t n o n p a s où el le v e u t a l ler . » ( G a r c i l a s o , 

Comment. Reaies, I™ p a r t . , l iv. v i n , c h a p . v in , p . 276 . ) Cet te m a 

n i è r e d ' e x p l i q u e r l a c a r r i è r e q u e fou rn i t u n corps cé les te , p a r l ' h y p o 

thèse d ' u n e c o r d e à l a q u e l l e il se ra i t a t t a c h é , est e x t r ê m e m e n t r e m a r 

q u a b l e . H u a y n a C a p a c m o u r u t à Qu i to , dès l ' a n n é e i 52o, sept a n s a v a n t 

l ' a r r ivée des E s p a g n o l s , a p r è s avoir p a r t a g é son e m p i r e e n t r H u a s -

c a r , d o n t le n o m v e u t d i r e câble ou corde, e t A t a h u a l l p a , d o n t le n o m 

r e n f e r m e l ' idée de poule o u de coq. Il en r é s u l t e q u e les express ions 

d o n t se se rva i t H u a y n a Capac , e t q u e l ' on a t r a d u i t e s p a r Res atada, 

d e v a i e n t d é s i g n e r d ' u n e m a n i è r e g é n é r a l e u n a n i m a l a t t a c h é à u n e 

corde . D ' a i l l e u r s , m ê m e e n e s p a g n o l , le m o t Res n e s ' a p p l i q u e p a s 

u n i q u e m e n t a u x bè t e s à c o r n e s , m a i s b i e n à t o u s les a n i m a u x d o 

m e s t i q u e s . Ce n ' e s t pas ici le l ieu d ' e x a m i n e r ce q u e le p è r e V a l e r a 

d u t a jou te r de son p r o p r e fonds a u x hé rés i e s de l ' Inca , p o u r d é t a 

c h e r les i n d i g è n e s d u cu l t e officiel et , p o u r a ins i d i r e , d y n a s t i q u e d u 

Solei l . A p a r t les s c r u p u l e s de H u a y n a Capac , il é t a i t d a n s l ' espr i t t r è s -

c o n s e r v a t e u r des Incas e t en p a r t i c u l i e r d a n s la po l i t i que de l ' Inca 

Hoca , le c o n q u é r a n t de la p rov ince de C h a r c a s , de p r é s e r v e r les 

c lasses i n f é r i e u r e s de t o u t e espèce de d o u t e r e l ig i eux . Hoca fonda des 
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s u c c é d è r e n t a v a n t l 'arr ivée d e s E s p a g n o l s n e l a i s s è r e n t 

a u c u n e p o s t é r i t é m â l e r e c o n n u e . H u á s c a r , r e t e n u p r i 

s o n n i e r p a r À t a h u a l l p a d a n s l e s p l a i n e s d e Q u i p a y p a n , 

fut s e c r è t e m e n t m i s à m o r t d ' a p r è s s o n o r d r e . O n n e 

c o n n a î t p a s n o n p l u s d ' e n f a n t m â l e a u x d e u x a u t r e s 

frères d ' A t a h u a l l p a , n i a u j e u n e e t i n s i g n i f i a n t T o 

p a r c a , q u e P i z a r r o fit m o n t e r s u r l e t r ô n e d e s I n c a s , 

d a n s l ' a u t o m n e d e l ' a n n é e 1 3 3 3 , n i à M a n c o C a p a c , 

é g a l e m e n t c o u r o n n é p a r l e s m e u r t r i e r s d e s o n p è r e , 

m a i s q u i , p l u s e n t r e p r e n a n t , s e révo l ta c o n t r e e u x . 

A t a h u a l l p a s e u l la i s sa u n fils, s o u s l e n o m d e d o n 

F r a n c i s c o , q u i m o u r u t t r è s - j e u n e e n c o r e , et u n e fille, 

d o ñ a A n g e l i n a , l a q u e l l e , b i e n q u e v ivant à l 'é tat d e 

g u e r r e a c h a r n é e a v e c F r a n c i s c o P i z a r r o , m i t a u m o n d e 

u n e n f a n t , fils d u m e u r t r i e r et pet i t - f i l s d e l a v i c t i m e , 

qu i fut n é a n m o i n s d e la part d e s o n p è r e l ' ob je t d ' u n e 

vive a f fec t ion . O u t r e la f a m i l l e d ' A s t o r p i l c o , a v e c l a 

q u e l l e j e fus e n r e l a t i o n à C a x a m a r c a , l e s C a r g u a r a i -

c o s et l e s T i t u - B u s c a m a y t a é t a i e n t e n c o r e d é s i g n é s , 

l or s d e m o n v o y a g e , c o m m e a l l i é s à la d y n a s t i e d e s 

I n c a s ; m a i s l a f a m i l l e B u s c a m a y t a n ' e x i s t e p l u s a u 

j o u r d ' h u i . 

écoles p o u r les c lasses s u p é r i e u r e s , m a i s il dé fend i t , sous des p e i n e s 

s é v è r e s , de r i e n e n s e i g n e r au p e u p l e , de p e u r , d i s a i t - i l , qu ' i l 

ne d e v î n t a r r o g a n t et n ' é b r a n l â t les f o n d e m e n t s de l 'É ta t : « No 

es l ici to q u e e n s e ñ e n á los hi jos de los P lebe ios las Cienc ias , 

p o r q u e la g e n t e ba j a n o se eleve y ensohe rvezca y m e n o s c a b e la R e -

pub l i ca . » (Ga rc i l a so , l r e p a r t . , p . 276. ) Tel le é ta i t la cons t i t u t i on 

t h é o c r a t i q u e de l ' e m p i r e des I n c a s ; c 'é tai t à peu p rès la m ô m e p o 

l i t ique qu i es t mise en p r a t i q u e d a n s les É ta t s de l 'Amér ique où 

s 'est c o n s e r v é l ' e sc lavage . 
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L e fils d u c a c i q u e A s t o r p i l c o , a i m a b l e g a r ç o n d e 

d i x - s e p t a n s , q u i m e c o n d u i s a i t à t ravers l e s r u i n e s 

d e sa p a t r i e et d u pa la i s d e s e s a n c ê t r e s , ava i t , au m i l i e u 

d ' u n e e x t r ê m e p a u v r e t é , m e u b l é s o n i m a g i n a t i o n 

d ' i m a g e s é b l o u i s s a n t e s . Il s e r e p r é s e n t a i t u n e g r a n d e 

m a g n i f i c e n c e s o u t e r r a i n e e t d e s t r é s o r s a m o n c e l é s s o u s 

l e s d é c o m b r e s q u e f o u l a i e n t n o s p a s ; i l r a c o n t a i t 

c o m m e n t u n d e s e s a n c ê t r e s avait a u t r e f o i s b a n d é l e s 

y e u x à sa f e m m e , e t , a p r è s l u i avo ir fa i t fa ire m i l l e 

d é t o u r s à t ravers d e s c h e m i n s ta i l l é s d a n s l e r o c , l 'avait 

c o n d u i t e d a n s l e s j a r d i n s s o u t e r r a i n s d e l ' i n c a . L à e l l e 

vit d e s arbres c o u v e r t s d e f e u i l l a g e et d e f ru i t s , e t d e s 

o i s e a u x p o s é s s u r l e s b r a n c h e s , l e tout fait d e l ' or le 

p l u s p u r e t a r t i s l c m e n t t rava i l l é ; e l l e v i t auss i l a l i t i è re 

d'or d ' A t a h u a l l p a (una de. las andas), q u i ava i t é t é 

l ' ob je t d e t a n t d e r e c h e r c h e s . L e m a r i d é f e n d i t à sa 

f e m m e d e t o u c h e r à r i e n , p a r c e q u e l e t e m p s , d e p u i s 

l o n g t e m p s a n n o n c é , o ù d e v a i t ê t re re l evé l ' e m p i r e , 

n ' é ta i t p a s e n c o r e v e n u : q u i c o n q u e s ' a p p r o p r i e r a i t 

q u e l q u ' u n e d e c e s œ u v r e s m e r v e i l l e u s e s deva i t m o u r i r 

d a n s l a n u i t m ê m e . Ces r ê v e s d o r é s et c e s f a n t a i s i e s 

d u j e u n e h o m m e r e p o s a i e n t s u r d e s s o u v e n i r s et d e s 

t r a d i t i o n s d u t e m p s p a s s é . L e l u x e d e s Jardins d'or 

(Jardines 6 Uuertas de oro) a é t é d é c r i t p l u s i e u r s fois 

par d e s t é m o i n s o c u l a i r e s , par C i e z a d e L é o n , S a r -

m i e n t o , G a r c i l a s o e t t o u s l e s p r e m i e r s h i s t o r i e n s de la 

Conquista, Ces j a r d i n s é t a i e n t s i t u é s s o u s l e t e m p l e d u 

S o l e i l d e C u z c o , à C a x a m a r c a e t d a n s la g r a c i e u s e 

va l l ée d e Y u c a y , s é j o u r p r é f é r é d e la f a m i l l e r é g n a n t e . 

D a n s l e s j a r d i n s d'or q u i n ' é t a i e n t p a s c a c h é s s o u s la 
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t erre , d e s p l a n t e s v i v a n t e s c r o i s s a i e n t à c ô t é d e s p l a n t e s 

a r t i f i c i e l l e s ; p a r m i l e s d e r n i è r e s , o n c i t e l e s h a u t e s 

t i ge s et l e s é p i s d u Maïs c o m m e é t a n t c e q u i i m i t a i t l e 

m i e u x l a n a t u r e . 

L a c o n f i a n c e m a l a d i v e a v e c l a q u e l l e l e j e u n e A s t o r -

p i l c o af f irmait q u ' a u - d e s s o u s d e l u i , u n p e u à l a d r o i t e 

d e l a p l a c e o ù j ' é t a i s , u n Datura à g r a n d e s f l eurs o u 

Guanto, a r t i s t e m e n t f o r m é de fi ls e t d e l a m e s d 'or , 

é t e n d a i t s e s b r a n c h e s sur l e t o m b e a u d e l ' I n c a , m e 

c a u s a i t u n e é m o t i o n tr i s te et p r o f o n d e . L à d ' a i l l e u r s 

c o m m e p a r t o u t l e s i l l u s i o n s et l e s r ê v e r i e s s o n t u n e 

c o n s o l a t i o n h e u r e u s e m e n t i m a g i n é e p o u r a d o u c i r l e 

d é m ï m e n t et l e s m i s è r e s p r é s e n t e s . « P u i s q u e , toi 

e t tes p a r e n t s , v o u s c r o y e z si f e r m e m e n t à l ' e x i s t e n c e 

d e c e s j a r d i n s , n e t e n t e z - v o u s p a s q u e l q u e f o i s , d e -

m a n d a i - j e a u j e u n e A s t o r p i l c o , d e c h e r c h e r , e n d é t e r 

rant d e s t ré sors si r a p p r o c h é s d e v o u s , u n a d o u c i s s e m e n t 

à vo tre p a u v r e t é ? » L a r é p o n s e de l ' enfant fut si s i m p l e , 

e l l e e x p r i m a i t si b i e n la r é s i g n a t i o n t r a n q u i l l e q u i es t 

u n d e s c a r a c t è r e s d e c e t t e r a c e , q u e j e l ' é c r i v i s e n e s 

p a g n o l s u r m o n Journal. « U n e t e l l e e n v i e {tal antojo) 

n e n o u s v i e n t p a s ; l e p è r e dit q u e ce sera i t p é c h é {que 

fuese pecado). S i n o u s a v i o n s l e s b r a n c h e s d'or a v e c 

t o u s l e u r s fru i t s d 'or , n o s v o i s i n s b l a n c s n o u s h a ï r a i e n t 

et n o u s f e r a i e n t d u m a l . N o u s p o s s é d o n s u n c h a m p e t 

d e b o n f r o m e n t {buen trigo). » J e n e p e n s e p a s q u e 

b e a u c o u p d e m e s l e c t e u r s m e s a c h e n t m a u v a i s g r é 

d 'avoir r a p p e l é ic i l e s p a r o l e s et l e s s o n g e s d o r é s d u 

j e u n e A s t o r p i l c o . 

C e t t e c r o y a n c e , si r é p a n d u e c h e z l e s i n d i g è n e s , q u e 
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c e sera i t u n e c h o s e c o u p a b l e e t f u n e s t e à la r a c e e n t i è r e 

d e s ' e m p a r e r d e s r i c h e s s e s e n f o u i e s q u i o n t p u a p p a r 

t e n i r a u x I n c a s , se l i e a v e c u n e a u t r e c r o y a n c e d o m i 

n a n t e s u r t o u t a u xvi" e t a u xvn" s i è c l e , d ' a p r è s l a q u e l l e 

l ' e m p i r e d e s I n c a s do i t ê t re r é t a b l i u n j o u r . C h a q u e 

n a t i o n a l i t é o p p r i m é e e s p è r e u n a f f r a n c h i s s e m e n t , u n 

r e t o u r à l ' a n c i e n é ta t d e c h o s e s . L a fu i t e d e l ' I n c a 

M a n c o , frère d ' A t a b u a l l p a , d a n s l e s forê t s d e V i l c a -

p a m p a , s u r l e p e n c h a n t d e s C o r d i l l è r e s o r i e n t a l e s , et 

l e s é j o u r d a n s c e s s o l i t u d e s d e S a y r i T u p a c et d e l ' I n c a 

T u p a c À m a r u o n t l a i s s é d e s s o u v e n i r s e n c o r e v i v a n t s . 

O n croya i t q u e d e s d e s c e n d a n t s d e la d y n a s t i e d é 

t r ô n é e s ' é ta i en t é t a b l i s e n t r e l e s r i v i è r e s d ' A p u r i m a c 

e t d e B e n i o u m ê m e p l u s à l ' e s t , d a n s l a G u y a n e . L e 

m y t h e d u D o r a d o e t d e l a v i l l e d 'or d e M a n o a , e n 

s ' é t e n d a n t s u c c e s s i v e m e n t d a n s la d i r e c t i o n d e l ' o u e s t 

à l 'es t , v i n t e n c o r e à l ' a p p u i d e c e s r ê v e s . L ' i m a g i n a 

t i o n d e R a l e i g h 1 e n é ta i t si fort e n f l a m m é e q u e , sur 

c e t t e s e u l e g a r a n t i e , i l o r g a n i s a u n e e x p é d i t i o n a v e c 

l e b u t a v o u é d e c o n q u é r i r la ville d'or impériale (impé

rial and golden city), d'y é t a b l i r u n e g a r n i s o n d e tro i s 

à q u a t r e m i l l e A n g l a i s e t d ' i m p o s e r à l ' e m p e r e u r d e la 

G u y a n e , q u i d e s c e n d a i t , s e l o n l u i , d e H u a y n a C a p a c et 

1 Ra le igh (sir W a l t e r ) , c é l èb re c o l o n i s a t e u r , g u e r r i e r , h o m m e p o 

l i t i q u e , éc r iva in e t a v e n t u r i e r a n g l a i s , n é e n 1532 d a n s le D e v o n -

sh i r e . Il fut l o n g t e m p s le favori de la r e i n e E l i s a b e t h . Il f onda ré
t ab l i s s emen t de la Vi rg in ie e t e n t r e p r i t , en 1617, u n e expéd i t ion à 

la G u y a n e d o n t il p r i t possess ion a u n o m de la c o u r o n n e d ' A n g l e 

t e r r e . L ' a n n é e d ' a p r è s , 1018 , é t a n t r e v e n u d a n s sa p a t r i e , il fut 

a r r ê t é à la sol l ic i ta t ion d u g o u v e r n e m e n t e spagno l a u x i n t é r ê t s d u 

que l il avai t n u i , e t p e u a p r è s c o n d a m n é à m o r t e t exécu té c o m m e 

t r a î t r e , ce qu i est cons idé ré c o m m e u n e in iqu i t é p a r l 'histoire. (L. G.) 
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d é p l o y a i t d a n s sa c o u r la m ê m e m a g n i f i c e n c e q u e c e l u i -

c i , u n t r i b u t a n n u e l d e tro is c e n t m i l l e l i vres s t e r l i n g , 

m o y e n n a n t q u o i c e p r i n c e d e v r a i t ê t re r e p l a c é s u r l e 

trône d e C u z c o e t d e C a x a m a r c a . P a r t o u t o ù a p é n é t r é 

la l a n g u e p é r u v i e n n e , l ' a t t en te d e la r e s t a u r a t i o n d e s 

Incas a la i s sé d e s t r a c e s d a n s l a t è t e d e s i n d i g è n e s 

qui o n t q u e l q u e s o u v e n i r d e l e u r h i s t o i r e n a t i o n a l e 

N o u s r e s t â m e s c i n q j o u r s d a n s la c a p i t a l e d e l ' I n c a 

A t a h u a l l p a ; e l l e c o m p t a i t à p e i n e s ix o u s e p t m i l l e 

h a b i t a n t s à l ' é p o q u e d e m o n v o y a g e . 

Le g r a n d n o m b r e d e m u l e t s q u ' e x i g e a i t l e t r a n s 

port d e n o s c o l l e c t i o n s e t la n é c e s s i t é d e c h o i s i r 

s o i g n e u s e m e n t l e s g u i d e s qu i d e v a i e n t n o u s c o n d u i r e 

à travers l a c h a î n e d e s A n d e s j u s q u ' à l ' e n t r é e d e s 

déser t s p e u l a r g e s , m a i s l o n g s et s a b l o n n e u x , d u 

P é r o u (Desierto de Sechurà), r e t a r d è r e n t n o t r e d é p a r t . 

1 J 'ai t r a i t é en dé ta i l ce sujet d a n s m a Relation historique. Ra l e igh 

croyait savoir qu ' i l exis ta i t au Pé rou u n e a n c i e n n e p r o p h é t i e : « q u e 

ces Incas s e r a i e n t , avec le t e m p s , r e p l a c é s s u r l eu r t r ô n e p a r l 'Ang le 

te r re e t dé l ivrés de l a se rv i tude où les t e n a i e n t les c o n q u é r a n t s . Je 

suis s û r , d i sa i t - i l , q u e si u n e a r m é e , m ê m e p e u n o m b r e u s e , d e f an 

tass ins , p a r t a n t de la G u y a n e , m a r c h a i t ve r s Manoa, ville p r inc ipa l e 

de l ' Inca , il c o n v i e n d r a i t de p a y e r à Sa Majesté assez de c e n t a i n e s de 

mille l ivres a n n u e l l e m e n t p o u r n o u s d é f e n d r e à l ' ex t é r i eu r c o n t r e 

tout e n n e m i et déf rayer t ou t e s les d é p e n s e s d e l ' i n t é r i e u r , et q u ' e n 

ou t r e il e n t r e t i e n d r a i t de son a r g e n t u n e g a r n i s o n de t ro i s à q u a t r e 

mille h o m m e s p o u r se dé f end re l u i - m ê m e c o n t r e les a u t r e s n a t i o n s . 

L 'Inca accep t e r a i t avec jo ie de p a y e r t r i bu t . » (Ha le igh , Découverte 

du vaste, riche et bel empire de Guyane, faite en 1 5 9 o ; The disco-

rery of the large, rich and beautiful Empire of Guiana performed 

in 1 5 9 5 , éd i t . de s i r R o b e r t S c h o m b u r g , 1 8 4 8 , p p . 119 e t 137 . ) On 

le v o i t , c ' é ta i t u n pro je t de r e s t a u r a t i o n en r è g l e , e t de n a t u r e à 

conci l ier les i n t é r ê t s des deux pa r t i s . Il n ' a m a n q u é q u ' u n e dynas t i e 

à r e s t a u r e r , qu i p û t faire les frais de la g u e r r e . 
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L e p a s s a g e d e s C o r d i l l è r e s es t d i r i g é d u n o r d - e s t a u 

s u d - o u e s t . A p e i n e a - t - o n q u i t t é l ' a n t i q u e l i t d e m e r 

q u i f o r m e l e g r a c i e u x p l a t e a u d e C a x a m a r c a , q u e l ' o n 

es t s u r p r i s , e n g r a v i s s a n t u n e h a u t e u r d e 3 1 1 8 m è t r e s 

à p e i n e , par l ' a s p e c t b i z a r r e d e d e u x c o u p o l e s d e p o r 

p h y r e n o m m é e s A r o m a e t C u n t u r c a g a . Ces r o c h e r s , 

o u c o m m e o n l e s a p p e l l e d a n s l a l a n g u e Q q u e c h h u a , 

c e s Kacca, s é j o u r favor i d u C o n d o r , se c o m p o s e n t d e 

c o l o n n e s à c i n q , s ix o u s e p t f a c e s , e t h a u t e s d e 11 à 

13 m è t r e s , q u i s o n t e n p a r t i e a r t i c u l é e s e t c o u r b é e s . L e 

s o m m e t d u Cerro A r o m a e s t p a r t i c u l i è r e m e n t p i t t o 

r e s q u e . P a r la d i s p o s i t i o n d e s c o l o n n e s r a n g é e s l e s 

u n e s a u - d e s s u s d e s a u t r e s e t q u i c o n v e r g e n t s o u v e n t , 

i l a l ' a p p a r e n c e d ' u n b â t i m e n t à d e u x é t a g e s . L ' é d i f i c e 

es t r e c o u v e r t d ' u n e m a s s e d e r o c h e r c o m p a c t e et 

a r r o n d i e . Ces é r u p t i o n s d e p o r p h y r e e t d e t r a c h y t e 

s o n t , a ins i q u e j e l 'ai r e m a r q u é p r é c é d e m m e n t , u n d e s 

c a r a c t è r e s p a r t i c u l i e r s a u x c r o u p e s é l e v é e s d e la c h a î n e 

d e s C o r d i l l è r e s , et l e u r c o m m u n i q u e n t u n e p h y s i o n o 

m i e t r è s - d i f f é r e n t e d e c e l l e q u e p r é s e n t e n t l e s A l p e s 

s u i s s e s , l e s P y r é n é e s e t l 'A l ta ï s i b é r i e n . 

D e C u n t u r c a g a et d ' A r o m a , on r e d e s c e n d e n z i g z a g , 

s u r l e s f lancs e s c a r p é s d e s r o c h e r s , d a n s la v a l l é e d e 

la M a g d a l e n a c r e u s é e à p l u s d e 3 , 2 0 0 m è t r e s d e p r o 

f o n d e u r , b i e n q u ' e l l e s ' é l è v e e n c o r e d e 1 , 3 0 0 m è t r e s 

a u - d e s s u s d u n i v e a u d e l a m e r . Q u e l q u e s m i s é r a b l e s 

c a b a n e s e n t o u r é e s d e s m ê m e s C o t o n n i e r s (Bombax 

discolor), q u e n o u s a v i o n s r e n c o n t r é s p o u r l a p r e m i è r e 

fois s u r l e s b o r d s d e l ' A m a z o n e , f o r m e n t c e q u e l ' o n 

a p p e l l e u n v i l l a g e i n d i e n . L a v é g é t a t i o n c h é t i v e d e l a 
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v a l l é e es t assez s e m b l a b l e à c e l l e d e la p r o v i n c e J a e n 

d e B r a c a m o r o s . N o u s r e g r e t t i o n s s e u l e m e n t d e n'y 

pas v o i r l e s b u i s s o n s r o u g e s d e s Bougainvillœa. C e t t e 

va l l ée est u n e d e s p l u s p r o f o n d e s q u e j e c o n n a i s s e 

d a n s l a c h a î n e d e s A n d e s . V é r i t a b l e m e n t t r a n s v e r s a l e , 

e l l e es t f o r m é e p a r u n e c r e v a s s e q u i s e d i r i g e d e l ' e s t 

à l ' o u e s t e t q u i se t r o u v e r e s s e r r é e e n t r e l e s d e u x h a u 

t e u r s d ' A r o m a e t d e G u a n g a m a r c a . 

L à r e c o m m e n c e l a f o r m a t i o n d e q u a r t z , r e s t é e s i 

l o n g t e m p s i n e x p l i c a b l e p o u r m o i , q u e n o u s a v i o n s 

o b s e r v é e déjà à u n e é l é v a t i o n d e 3 , 5 0 0 m è t r e s d a n s 

l e P â r a m o d e Y a n a g u a n g a , e n t r e M i c u i p a m p a et 

C a x a m a r c a , e t q u i , s u r l e v e r s a n t o c c i d e n t a l d e s C o r 

d i l l è r e s , a c q u i e r t u n e p u i s s a n c e d e p l u s i e u r s m i l l i e r s 

d e p i e d s . D e p u i s q u e L é o p o l d d e B u c h a d é m o n t r é 

qu 'au n o r d e t au s u d d e l ' i s t h m e d e P a n a m a , la f o r 

m a t i o n c r é t a c é e es t t r è s - r é p a n d u e d a n s l e s p a r t i e s l e s 

p l u s é l e v é e s d e l a c h a î n e d e s A n d e s , c e t t e f o r m a t i o n 

d e q u a r t z , a l t é r é e p e u t - ê t r e d a n s sa c o n t e x t u r e p a r 

l ' a c t i o n d e s f o r c e s v o l c a n i q u e s , d o i t ê t re c o n s i d é r é e 

c 'omme a p p a r t e n a n t a u q u a d e r s a n d s t e i n , i n t e r m é d i a i r e 

e n t r e l a c r a i e s u p é r i e u r e d ' u n e p a r t , l e g a u l t e t l e 

g r è s ver t d e l ' a u t r e . 

E n q u i t t a n t la d o u c e t e m p é r a t u r e d e l a v a l l é e d e 

la M a g d a l e n a , n o u s e û m e s à grav ir p e n d a n t d e u x 

h e u r e s e t d e m i e u n e e s p è c e d e m u r a i l l e , h a u t e d e 

1 , 5 5 9 m è t r e s , q u i fait face à Y Alto d e A r o m a . L e s 

n u a g e s q u i s o u v e n t n o u s e n v e l o p p a i e n t sur c e s r o c h e r s 

e s c a r p é s r e n d a i e n t e n c o r e l e c h a n g e m e n t d e t e m p é r a 

t u r e p l u s s e n s i b l e . 
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N o u s a v i o n s p a s s é d i x - h u i t m o i s à p a r c o u r i r s a n s 

i n t e r r u p t i o n l e s d é t o u r s et t o u s l e s r e c o i n s d e c e s 

m o n t a g n e s , e t l ' i m p a t i e n c e d e r e p a î t r e e n f i n n o s 

y e u x d u l i b r e a s p e c t d e l a m e r éta i t a u g m e n t é e n c o r e 

p a r l e s d é c e p t i o n s q u e n o u s a v i o n s si s o u v e n t é p r o u 

v é e s . L o r s q u e , p a r v e n u au faîte d u v o l c a n d e P i c h i n -

c h a , o n p l o n g e s e s r e g a r d s p a r - d e s s u s l e s é p a i s s e s f o 

r ê t s d e la p r o v i n c e d e s E s m e r a l d a s , l a d i s l a n c e o ù 

l ' o n e s t d u r i v a g e e n h a u t e u r e t e n l a r g e u r n e p e r m e t 

p a s d e d i s t i n g u e r l ' h o r i z o n d e l a m e r . L e s y e u x s ' éga 

r e n t d a n s l e v ide c o m m e d u h a u t d ' u n b a l l o n ; o n es t 

r é d u i t à s o u p ç o n n e r v a g u e m e n t c e q u e l ' o n n e p e u t 

d i s c e r n e r . Q u a n d p l u s tard n o u s a t t e i g n î m e s , e n t r e 

L o x a e t G u a n c a b a m b a , l e P a r a m o de G u a m a n i , o ù se 

t r o u v e n t l e s r u i n e s d ' u n g r a n d n o m b r e d e c o n s t r u c 

t i o n s é l e v é e s p a r l e s I n c a s , l e s h o m m e s q u i c o n d u i 

s a i e n t n o s m u l e t s n o u s a v a i e n t d o n n é l ' a s s u r a n c e for 

m e l l e q u e n o u s p o u r r i o n s f r a n c h i r d u r e g a r d l e s b a s s e s 

t erres a r r o s é e s p a r l e P i u r a et l e L a m b a j è q u e , e t c o n 

t e m p l e r l ' O c é a n ; m a i s u n n u a g e é p a i s , s u s p e n d u a u -

d e s s u s d e l a p l a i n e , n o u s d é r o b a i t l e l o i n t a i n r i v a g e . 

N o u s n e p û m e s a p e r c e v o i r q u e d e s m a s s e s r o c h e u s e s 

d i v e r s e m e n t f i g u r é e s , q u i s ' é l e v a i e n t c o m m e d e s î l e s 

a u - d e s s u s d e c e t t e m e r de n u a g e s e t d i s p a r a i s s a i e n t 

t o u r à t o u r . L e s p e c t a c l e q u i s'offrit à n o u s s u r l e 

P a r a m o d e G u a m a n i r e s s e m b l a i t à c e l u i q u e n o u s d é 

c o u v r î m e s d u h a u t d u p i c d e T é n é r i f f e . N o u s p û m e s 

c r o i r e , e n t r a v e r s a n t l e p a s s a g e d e G u a n g a m a r c a , q u e 

n o u s a l l i o n s ass i s ter e n c o r e à la r u i n e d e n o s e s p é 

r a n c e s . T a n d i s q u e , s u r e x c i t é s p a r l ' a t t e n t e , n o u s l u t -
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t ions c o n t r e l ' o b s t a c l e d e c e s p u i s s a n t e s m o n t a g n e s , 

nos g u i d e s , m a l a s s u r é s d e la r o u t e , n o u s p r o m e t 

taient d ' h e u r e e n h e u r e q u e n o s d é s i r s a l l a i e n t ê t re 

r e m p l i s . E n c e r t a i n s m o m e n t s , la c o u c h e de n u a g e s 

qui n o u s e n v e l o p p a i t s e m b l a i t s ' en tr 'ouvr i r ; m a i s 

b ientôt a p r è s , d e n o u v e l l e s h a u t e u r s s u r g i s s a i e n t d e 

vant n o u s , e t s e m b l a i e n t p r e n d r e p la i s i r à b o r n e r 

notre h o r i z o n . 

Le d é s i r q u e n o u s é p r o u v o n s d e c o n t e m p l e r c e r 

tains obje t s n e d é p e n d p a s s e u l e m e n t d e l e u r g r a n 

deur , d e l e u r b e a u t é et d e l e u r i m p o r t a n c e : i l s e r a t 

tache , d a n s c h a c u n d e n o u s , a u x é m o t i o n s for tu i t e s 

de n o t r e j e u n e s s e , à n o s p r e m i è r e s p r é f é r e n c e s p o u r 

tel le o u t e l l e o c c u p a t i o n , à l ' i m p a t i e n c e q u i n o u s fait 

t endre vers l e s c h o s e s l o i n t a i n e s et r e c h e r c h e r l e s a c 

c i d e n t s d ' u n e vie a g i t é e . Ces d é s i r s p r e n n e n t d ' a i l 

leurs d ' a u t a n t p l u s d e force qu ' i l y a m o i n s d e c h a n c e s 

de l e s vo ir j a m a i s s ' a c c o m p l i r . L e v o y a g e u r j o u i t par 

avance d u m o m e n t o ù la C r o i x d u S u d et l e s N u é e s d e 

Mage l lan q u i t o u r n e n t a u t o u r d u p ô l e a n t a r c t i q u e , o ù 

les n e i g e s d u C h i m b o r a z o et l e s c o l o n n e s d e f u m é e 

qui s ' é c h a p p e n t d e s v o l c a n s de Q u i t o s 'offriront p o u r 

la p r e m i è r e f o i s à s e s r e g a r d s , o ù il p o u r r a c o n t e m 

pler u n b u i s s o n d e F o u g è r e s a r b o r e s c e n t e s e t r e p o s e r 

ses r e g a r d s s u r l ' o c é a n P a c i f i q u e . L e s j o u r s q u i r é a l i 

sent d e t e l s v œ u x m a r q u e n t d a n s l a v i e d e s é p o q u e s 

d o n t l e s o u v e n i r es t i n e f f a ç a b l e ; i l s e x c i t e n t e n n o u s 

des s e n t i m e n t s d o n t la r a i s o n n 'a p a s à r é p r i m e r la 

v ivac i té . D a n s l ' i m p a t i e n c e o ù j ' é t a i s d ' e m b r a s s e r l ' o 

c é a n P a c i f i q u e d u h a u t de l a c h a î n e d e s A n d e s en tra i t 
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p o u r q u o i q u e c h o s e l ' in t érê t a v e c l e q u e l j ' a v a i s é c o u t é , 

é t a n t e n c o r e e n f a n t , l e r é c i t d e l ' e x p é d i t i o n a c c o m p l i e 

par V a s c o N u ñ e z d e B a l b o a l ' h e u r e u x a v e n t u r i e r q u i , 

d e v a n ç a n t F r a n c i s c o P i z a r r o , et l e p r e m i e r d ' e n t r e 

l e s E u r o p é e n s , p u t c o n t e m p l e r d e s h a u t e u r s d e Q u a -

r e q u a , d a n s l ' i s t h m e d e P a n a m a , la par t i e o r i e n t a l e 

d e l a m e r d u S u d 2 . L e s r i v e s c o u v e r t e s d e r o s e a u x d e 

la m e r C a s p i e n n e , à l ' e n d r o i t o ù je la v i s p o u r l a p r e 

m i è r e fo i s , d a n s l e d e l t a f o r m é p a r l ' e m b o u c h u r e du 

V o l g a , n e s o n t a s s u r é m e n t p a s p i t t o r e s q u e s ; e t c e p e n 

dant c e t a s p e c t m e c a u s a t o u t d 'abord u n vif p l a i 

s ir , p a r c e q u e j e m e s o u v e n a i s q u e d a n s m o n e n f a n c e , 

l o r s q u e j e p a r c o u r a i s d e s y e u x u n e car te d e g é o g r a 

p h i e , la f o r m e d e c e t t e m e r i n t é r i e u r e m'ava i t par t i 

c u l i è r e m e n t a t t i ré . L e s s e n t i m e n t s é v e i l l é s e n n o u s 

par l e s p r e m i è r e s i m p r e s s i o n s d e l ' e n f a n c e e t p a r l e s 

h a s a r d s q u i n a i s s e n t d e s r e l a t i o n s de l a v i e d e v i e n n e n t 

s o u v e n t , l o r s q u ' i l s p r e n n e n t d a n s la s u i t e u n e d i r e c 

t i o n p l u s s é r i e u s e , l ' o c c a s i o n d e t r a v a u x s c i e n t i f i q u e s 

et d ' e x p é d i t i o n s l o i n t a i n e s 3 . 

A p r è s avo ir f r a n c h i , s u r l e s f l a n c s e s c a r p é s d e la 

1 Ba lboa (Vasco Nuñez de) , g u e r r i e r e s p a g n o l , c o n q u i t q u e l q u e s 

c o n t r é e s d a n s les e n v i r o n s de l ' i s t hme de P a n a m a et a p e r ç u t le p r e 

m i e r la m e r du Sud o u l ' océan Pac i f ique . Il eu t auss i le p r e m i e r 

c o n n a i s s a n c e du P é r o u , ma i s m a n q u a d e t r o u p e s p o u r e n e n t r e 

p r e n d r e la c o n q u ê t e qu i é ta i t r é s e r v é e a u x P iza r r c s et à A l m a g r o . 

Il e u t la m i s é r a b l e fin de la p l u p a r t des c o n q u é r a n t s e spagno l s de 

l ' A m é r i q u e , et e u t la t è t e t r a n c h é e e n l. !¡17. (L. 0 . ) 

* Voi r , à la su i te du l i v r e VI I , l 'Appendice in t i t u l é : Projet de 

communication entre tes deux mers. 
s Voyez d a n s le Cosmos, t . II , le c h a p i t r e in t i tu lé : Moyens propres 

à répandre l'étude de la Nature. 
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m o n t a g n e , l e s n o m b r e u s e s o n d u l a t i o n s d u s o l , n o u s 

a t t e i g n î m e s e n f i n l e p o i n t c u l m i n a n t d e Y Alto d e 

G u a n g a m a r c a ; a l o r s la v o û t e d u c i e l , s i l o n g t e m p s 

v o i l é e à n o s r e g a r d s , se r a s s é r é n a s u b i t e m e n t ; l e 

vent , q u i souff la i t a v e c force d u s u d - o u e s t , d i s s i p a l e s 

b r o u i l l a r d s , e t l 'azur p r o f o n d d u c i e l n o u s a p p a r u t 

à t ravers l ' a t m o s p h è r e t r a n s p a r e n t e d e s m o n t a g n e s , 

e n t r e la l i g n e e x t r ê m e des n u a g e s e f f i l é s . T o u t l e 

v e r s a n t o c c i d e n t a l d e s C o r d i l l è r e s , q u i s ' é t e n d d e 

C h o r i l l o s à C a s c a s , s e d é v e l o p p a d e v a n t n o s r e g a r d s , 

a v e c s e s i m m e n s e s b l o c s d e q u a r t z l o n g s d e 4 à 5 m è 

t r e s ; i l s e m b l a i t q u e n o u s t o u c h i o n s a u x p l a i n e s d e 

C h a l a e t d e M o l i n o s , et à la c ô t e d e T r u x i l l o . 

N o u s v o y i o n s e n f i n p o u r la p r e m i è r e fo is la m e r 

d u S u d ; n o u s la v o y i o n s c l a i r e m e n t , qu i fa isai t 

r a y o n n e r p r è s d u r ivage u n e m a s s e é n o r m e d e l u 

m i è r e , e t s ' é l eva i t d a n s s o n i m m e n s i t é j u s q u ' à l ' h o 

r i z o n , q u e n o u s n ' é t i o n s p l u s c e t t e lo i s r é d u i t s à 

s o u p ç o n n e r v a g u e m e n t . La j o i e q u e j ' é p r o u v a i s et q u e 

p a r t a g e a i e n t a u m ê m e d e g r é m e s c o m p a g n o n s , B o n -

p l a n d et C a r l o s M o u t u f a r , n o u s fit o u b l i e r d ' o b s e r v e r 

l e b a r o m è t r e s u r Y Alto d e G u a n g a m a r c a . D ' a p r è s la 

m e s u r e q u e n o u s p r î m e s p r è s d e la b a i e , u n p e u p l u s 

b a s , d a n s u n e m é t a i r i e i s o l é e d u H a t o d e G u a n g a 

m a r c a , l e p o i n t d 'où n o u s d é c o u v r î m e s d 'abord l ' O c é a n 

n e doi t p a s avo ir p l u s d e 2 8 5 9 à 2 9 2 4 m è t r e s . 

O n c o n ç o i t , e n effet , q u e l ' a s p e c t d e la m e r d u S u d 

ait e u q u e l q u e c h o s e d e s o l e n n e l p o u r u n h o m m e q u i 

do i t à s o n c o m m e r c e a v e c u n c o m p a g n o n d u c a p i 

ta ine C o o k u n e par t i e d e s o n savo ir e t la d i r e c t i o n 
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d o n n é e p l u s tard à sa c u r i o s i t é . G e o r g e s F o r s t e r avait 

c o n n u d e b o n n e h e u r e m e s p l a n s d e v o y a g e d a n s l e u r 

d e s s e i n g é n é r a l , l o r s q u e j ' e u s l ' h e u r e u s e f o r t u n e d e 

v i s i ter u n e p r e m i è r e fo is l ' A n g l e t e r r e s o u s sa c o n d u i t e , 

i l y a d e c e l a p l u s d ' u n d e m i - s i è c l e . S e s d e s c r i p t i o n s 

g r a c i e u s e s d 'Otahi t i a v a i e n t é v e i l l é , s u r t o u t d a n s le 

n o r d d e l ' E u r o p e , u n i n t é r ê t g é n é r a l e t p r e s q u e u n e 

sor te d e c o n v o i t i s e p o u r l e s î l e s d e l a m e r d u S u d . 

Ces î l e s a v a i e n t a jors l e m é r i t e d e n 'avo ir é t é v i s i t é e s 

e n c o r e q u e p a r t r è s - p e u d ' E u r o p é e n s . Je p o u v a i s 

a u s s i n o u r r i r l ' e s p é r a n c e d 'en p a r c o u r i r r a p i d e m e n t 

u n e p a r t i e ; car m o n v o y a g e à L i m a ava i t l e d o u b l e 

b u t d ' o b s e r v e r l e p a s s a g e d e M e r c u r e d e v a n t l e d i s q u e 

d u s o l e i l et d e r e m p l i r la p r o m e s s e q u e j ' ava i s faite 

e n q u i t t a n t Par i s a u c a p i t a i n e B a u d i n ( N i c o l a s ) , d e 

m ' a d j o i n d r e au v o y a g e de c i r c u m n a v i g a t i o n q u ' i l 

deva i t a c c o m p l i r , a u s s i t ô t q u e l a R é p u b l i q u e f rança i se 

aura i t f o u r n i l e s f o n d s n é c e s s a i r e s . 

L e s f e u i l l e s p u b l i q u e s d e l ' A m é r i q u e s e p t e n t r i o n a l e 

a v a i e n t r é p a n d u la n o u v e l l e q u e d e u x c o r v e t t e s , le 

Géographe e t le Naturaliste, d e v a i e n t t o u r n e r l e cap 

I l o r n e t a b o r d e r a C a l l a o d e L i m a . Ce b r u i t m e p a r v i n t 

à la H a v a n e , o ù j e m ' é t a i s r e n d u , a p r è s a v o i r a c h e v é 

l ' e x p l o r a t i o n d e s b o r d s d e l ' O r é n o q u c , e t m e fit a b a n 

d o n n e r a u s s i t ô t m o n p r e m i e r p r o j e t d 'a l l e r à L i m a 

p a r l e M e x i q u e e t l e s P h i l i p p i n e s . Je Jouai b i e n vi te u n 

b â t i m e n t q u i m e c o n d u i s i t d e l ' î l e d e C u b a à C a r t a -

g e n a d e l n d i a s ; m a i s l ' e x p é d i t i o n d u c a p i t a i n e B a u d i n 

pr i t u n e d i r e c t i o n t o u t e d i f f é r e n t e d e c e l l e q u i avait 

é t é a n n o n c é e . A u l i e u d e t o u r n e r l e c a p H o r n , d 'après 
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l ' i t inéra ire arrê té a u m o m e n t o ù B o n p l a n d e t m o i 

n o u s é t i o n s d é c i d é s à n o u s y r é u n i r , e l l e d o u b l a l e 

cap d e B o n n e - E s p é r a n c e . D è s l o r s , l ' u n des d e u x b u t s 

q u e j e p o u r s u i v a i s d a n s m o n v o y a g e a u P é r o u e t d a n s 

m o n d e r n i e r p a s s a g e à t ravers la c h a î n e d e s A n d e s 

étai t m a n q u é . Mais j ' e u s l e rare b o n h e u r d e r e n c o n t r e r 

u n e j o u r n é e s e r e i n e d a n s l a c o n t r é e n é b u l e u s e d u b a s 

P é r o u , a u m i l i e u d ' u n e s a i s o n t r è s - p e u f a v o r a b l e , 

e t j ' e n prof i ta i p o u r o b s e r v e r à C a l l a o l e p a s s a g e d e 

M e r c u r e d e v a n t l e d i s q u e d u s o l e i l , o b s e r v a t i o n q u i 

est d e v e n u e d e q u e l q u e i m p o r t a n c e p o u r la d é t e r m i 

n a t i o n p r é c i s e d e la l o n g i t u d e d e L i m a e t d e la p a r t i e 

s u d - o u e s t d u n o u v e a u c o n t i n e n t 1 . A i n s i , s o u v e n t , 

d a n s l a c o m p l i c a t i o n m ê m e q u e n o u s p r é s e n t e n t l e s 

graves c i r c o n s t a n c e s d e l a v i e , s e t r o u v e c a c h é l e g e r m e 

d 'un p r é c i e u x d é d o m m a g e m e n t . 

1 A l ' é p o q u e de m o n e x p é d i t i o n , l a l o n g i t u d e d e L i m a fut fixée 

d ' ap rès les obse rva t i ons de M a l a s p i n a , à 5 h I 6 m 5 3 s , s u r les c a r t e s 

publ iées p a r le Dépôt hydrographique de Madr id . Le passage de 

Mercure d e v a n t le d i sque d u soleil , q u e j ' o b s e r v a i , le 9 n o v e m b r e 

1802 , à Callao d e L i m a , d a n s l a t o u r s e p t e n t r i o n a l e du F o r t de 

Sa in t -Ph i l ippe , m e d o n n a p o u r C a l l a o , p a r les con tac t s des d e u x b o r d s , 

S h 18™ 16· 5 ; p a r le seul con tac t e x t é r i e u r , 5" 1 8 - 1 8 s (79° 34' 3 0 " ) . 

Ce r é s u l t a t d u p a s s a g e d e Mercu re a é té conf i rmé p a r MM. L a r t i g u e , 

D u p e r r e y , et p a r le cap i t a ine Fi tz-Roy d a n s l ' expédi t ion de l'Adven-

ture e t d u JBeagle. M. L a r t i g u e t r o u v a Callao p a r S h 1 7 m 3 8 " ; M. Du

p e r r e y , p a r 5 b 1 8 m 1 6 s , e t Fi tz-Roy, p a r 5 h 1 8 ^ 13*. C o m m e j ' a i d é 

t e r m i n é la différence d e l o n g i t u d e e n t r e Cal lao e t le c o u v e n t de 

S a i n t - J u a n - d e - D i e u (.Son Juan de Dios) à L i m a p a r q u a t r e voyages 

c h r o n o m é t r i q u e s , l ' obse rva t ion d u pas sage de Mercu re d o n n e p o u r 

L ima 5 U 1 7 m 51" (79° 2 7 ' 4 5 " ) . Voyez à ce sujet m o n Recueil d'obser

vations astronomiques ( t . II , p p . 397, 419 e t 428). 
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L E P L A T E A U D E C A X A M A R G A . 

C H A P I T R E I I . 

P A R T I C U L A R I T É S . 

C I V I L I S A T I O N D E S M I T Y S C A S . 

L a c i v i l i s a t i o n d u M e x i q u e , c ' e s t - à - d i r e d u pays 

d ' A n a h u a c , h a b i t é p a r l e s A z t è q u e s , e t c e l l e d e l a t h é o 

crat ie p é r u v i e n n e , g o u v e r n é e p a r l e s fils d u S o l e i l , o n t 

e x c l u s i v e m e n t at t iré l ' a t t e n t i o n d e l ' E u r o p e , e t p e n d a n t 

l o n g t e m p s o n a tout à fa i t n é g l i g é u n e t r o i s i è m e c iv i l i sa 

t i o n q u e l ' o n vo i t p o i n d r e c h e z l e s p e u p l e s m o n t a g n a r d s 

d e l a N o u v e l l e - G r e n a d e . L a f o r m e d u g o u v e r n e m e n t 

é tab l i c h e z l e s M u y s c a s d e la N o u v e l l e - G r e n a d e r a p p e l l e 

la c o n s t i t u t i o n d u J a p o n e t l e s rappor t s d e l ' e m p e r e u r 

s é c u l i e r , Koubo o u Séogun q u i h a b i t e à Y e d d o ( d a n s 

l ' î l e d e N i p h o n ) , a v e c l a p e r s o n n e s a c r é e d u Daïri 

( e m p e r e u r s p i r i t u e l , c h e f d e la r e l i g i o n ) d o n t l a r é s i 

d e n c e e s t M i y a k o ( d a n s la m ê m e î l e d e N i p h o n ) . 

L o r s q u e G o n z a l o X i m e n e z d e Q u e s e d a p é n é t r a d a n s 

l e s h a u t e s t e r r e s d e R o g o t a o u Bacata, c ' e s t - à - d i r e à 

l ' e x t r é m i t é d e s c h a m p s c u l t i v é s , l e s m o n t a g n e s qu i s e 

d r e s s e n t a u p r è s c o m m e d e s m u r a i l l e s n e p e r m e t t a n t 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



CIVILISATION DES MUYSCAS. 7 0 7 

pas à la c u l t u r e d 'a l l e r p l u s l o i n , i l y t r o u v a t r o i s a u 

tori tés d o n t i l e s t d i f f ic i le d e d é t e r m i n e r l a h i é r a r c h i e . 

L e c h e f s p i r i t u e l é ta i t l e g r a n d p r ê t r e é l e c t i f d ' I r a c a 

o u S u g a m u x i , p a r c o r r u p t i o n S o g a m o z o , q u i s ign i f i e 

lieu de disparition e t d é s i g n e l ' e n d r o i t o ù d i s p a r u t N e m -

t e r e q u e t e b a . L e s p r i n c e s t e m p o r e l s é t a i e n t l e Z a k e d e 

H u n s a o u T u n j a , e t l e Z i p a q u i avai t s o n s i è g e à 

F u n z a . C e d e r n i e r p r i n c e para î t avo ir é t é s u b o r d o n n é 

au Z a k e , d a n s l ' a n c i e n n e c o n s t i t u t i o n f é o d a l e . 

L e s M u y s c a s a v a i e n t u n m o d e r é g u l i e r d e c o m p u t e r 

l e t e m p s e t r e m é d i a i e n t p a r d e s i n t e r c a l a t i o n s à l ' i n 

suf f i sance d e l ' a n n é e l u n a i r e . I l s se s e r v a i e n t , c o m m e 

m o n n a i e , d e p e t i t s d i s q u e s d'or t o n d u d ' u n é g a l d i a 

m è t r e ; et c e c i r a p p e l l e q u e c h e z l e s É g y p t i e n s , d o n t l a 

c i v i l i s a t i o n éta i t si p e r f e c t i o n n é e , o n n 'a j u s q u ' i c i p u 

t r o u v e r a u c u n e t race d e m o n n a i e . L e s M u y s c a s a v a i e n t 

u n t e m p l e d u S o l e i l a v e c d e s c o l o n n e s d e p i e r r e , d o n t 

o n a, d a n s c e s i è c l e , r e t r o u v é d e s d é b r i s d a n s l a v a l l é e 

d e L e i v a A p r o p r e m e n t p a r l e r , l e s M u y s c a s d e v r a i e n t 

t o u j o u r s ê t r e d é s i g n é s s o u s l e n o m d e C h i b c h a s , c a r 

M u y s c a s n e s i g n i f i e , d a n s l a l a n g u e C b i b c h a , q u e 

homme o u peuple. 

O n a t t r i b u e l ' o r i g i n e e t l e s p r i n c i p e s d e l e u r c iv i 

l i sa t i on , i m p o r t é e d u d e h o r s , à d e u x p e r s o n n a g e s 

m y t h i q u e s , à B o t s c h i c a et à N e m t e r e q u e t e b a , q u i 

s o n t s o u v e n t c o n f o n d u s . L e p r e m i e r est e n c o r e p l u s 

m y t h o l o g i q u e q u e l e s e c o n d ; car s e u l B o t s c h i c a e s t 

1 Le co lone l J o a q u i m A c o s t a , Compendio histórico del Descubri
miento de la Nueva-Granada, 1 8 4 8 , p p . 188 , 196, 206 e t 2 0 8 ; — 
Bulletin de la Société de géographie de Paris, 1847, p . 114. 
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c o n s i d é r é c o m m e u n ê t r e d i v i n e t v é n é r é p r e s q u e à 

l ' éga l d u S o l e i l . S a b e l l e c o m p a g n e C b i a o u H u y t h a c a , 

ayant o c c a s i o n n é p a r s e s m a l é f i c e s l ' i n o n d a t i o n d e l a 

v a l l é e d e B o g o t a , fu t c h a s s é e d e l a t e r r e e t f o r c é e d e 

t o u r n e r t o u t a u t o u r , s o u s la f o r m e d e la L u n e . B o t s c h i c a 

frappa l e s r o c h e r s d e T e q u e n d a m a et o u v r i t u n p a s 

s a g e a u x e a u x p r è s d u C h a m p d e s G é a n t s (Campo de 

Gigantes). 

D a n s c e c h a m p o n t r o u v e , à 8 , 2 5 0 p i e d s a u - d e s s u s 

d u n i v e a u d e la m e r , d e s o s s e m e n t s d e M a s t o d o n t e s 

s e m b l a b l e s à c e u x d e s É l é p h a n t s . L e c a p i t a i n e C o c h -

r a n e *, e t M. J o h n R a n k i n g *, v o n t j u s q u ' à p r é t e n d r e 

q u ' i l y a e n c o r e , d a n s l e s A n d e s , d e s M a s t o d o n t e s q u i 

v i v e n t et p e r d e n t l e u r s d e n t s . 

N e m t e r e q u e t e b a , n o m m é a u s s i C h i n z a p o g u a (ten

voyé de Dieu), e s t u n p e r s o n n a g e h u m a i n ; c 'es t u n 

homme à barbe q u i v i n t d e P a s c a p a r l ' e s t , e t d i s p a r u t 

p r è s d e S o g a m o s o . O n a t t r i b u e t a n t ô t à N e m t e r e 

q u e t e b a , t a n t ô t à B o t s c h i c a , l a f o n d a t i o n d u s a n c 

t u a i r e d ' Iraca , et c o m m e B o t s c h i c a p o r t a i t a u s s i , s e l o n 

l a t r a d i t i o n , l e n o m d e N e m t e r e q u e t e b a , o n c o m p r e n d 

s a n s p e i n e q u e , sur u n t e r r a i n a u s s i p e u h i s t o r i q u e , la 

c o n f u s i o n ait p u ê tre fa i te f r é q u e m m e n t . 

M o n v i e i l a m i , l e c o l o n e l A c o s l a , c h e r c h e à p r o u v e r , 

1 Dans son Journal of a Résidence in Colombia (1823 , t. II, 

p . 390). — J o h n D u n d a s C o c h r a n e , d i t le Voyageur pédestre, t r a 

versa l 'E spagne , le P o r t u g a l , l 'A l l emagne , la Russ i e , l 'Asie j u s q u ' a u 

K a m t c h a t k a . Il se d isposa i t à v is i te r de m ê m e l ' A m é r i q u e d u S u d , 

lo r squ ' i l m o u r u t , e n 182a, d a n s la Co lombie . (L. G.) 
s Dans ses Historical Researclies on Ihe Conquest of Peru ( 1827, 

p . 397) . 
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dans s o n o u v r a g e si i n s t r u c t i f 1 , q u e l a p o m m e d e t e r r e 

(Solarium tuberosum) d o i t ê t r e r e g a r d é e c o m m e o r i g i 

naire de l a N o u v e l l e - G r e n a d e . Il s ' a p p u i e s u r c e 

q u ' e l l e p o r t e à U s m é l e n o m d e Y o m i , q u i es t i n d i 

g è n e e t n o n p é r u v i e n , e t q u e Q u e v a d a la t r o u v a c u l t i 

vée d a n s l a p r o v i n c e d e V ê l e z , d è s l ' a n n é e 1 5 3 7 , c ' e s t -

à-dire à u n e é p o q u e o ù i l e s t p e u v r a i s e m b l a b l e q u e c e 

t u b e r c u l e ai t p u ê t r e i m p o r t é d u C h i l i , d u P é r o u o u 

de Q u i t o . A c e l a j e r é p o n d r a i q u e l ' i n v a s i o n d e s P é r u 

v i e n s et la p r i s e d e p o s s e s s i o n d e Q u i t o e u r e n t l i e u 

avant l ' a n n é e 1 5 2 5 , d a n s l a q u e l l e m o u r u t l ' I n c a H u a y n a 

Capac , e t q u e l e s p r o v i n c e s m é r i d i o n a l e s d u r o y a u m e 

d e Q u i t o p a s s è r e n t s o u s l a d o m i n a t i o n d e T u p a c I n c a 

Y u p a n q u i , vers l a fin d u x v e s i è c l e *. D a n s l ' h i s 

t o i r e , r e s t é e m a l h e u r e u s e m e n t t r è s - o b s c u r e , d e l a 

p r e m i è r e i n t r o d u c t i o n d u Solarium tuberosum e n E u 

r o p e , o n a t t r i b u e le m é r i t e d e c e t t e i m p o r t a t i o n à l ' h é 

r o ï q u e m a r i n S ir J o h n H a w k i n s 3 , q u i avait t i r é , d i t - o n , 

l e p r é c i e u x t u b e r c u l e d e S a n t a - F é , e n 1 5 6 3 o u 1 5 6 5 . 

1 Compendio histórico, e t c . (p. 485). — Acos ta ( J o a q u i m ) , officier 

du gén ie a u service de l a r é p u b l i q u e d e Colombie d ' a b o r d , pu i s d e 

la r é p u b l i q u e de la N o u v e l l e - G r e n a d e , g é o g r a p h e , h i s to r i en . On a 

de l u i l ' o u v r a g e des t iné à la j e u n e s s e a m é r i c a i n e et ci té p a r H u m -

bold t , Compendio histórico del descubrimiento y colonización de la 

Nueva Granada en el siglo décimo sexto (1848), e t c . , e t c . On sa i t 

q u ' u n a u t r e a u t e u r d u n o m d 'Acosta ( J o s e p h ) , j é s u i t e e s p a g n o l , a 

p u b l i é , e n 1 3 0 9 , u n e Histoire naturelle et morale des Indes, s o u 

v e n t c i tée . (L. G.) 
2 P r e s c o t t , Conquest of Perú, t. I, p . 332. 
3 H a w k i n s (sir J o h n ) , c é l è b r e m a r i n e t n a v i g a t e u r a n g l a i s , m o r 

en 1394 d a n s u n e de ses n o m b r e u s e s expéd i t ions c o n t r e les posses 

s ions e spagno le s . (L. G.) 
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M a i s i l e s t p l u s p r o b a b l e q u e l e s p r e m i è r e s p o m m e s d e 

terre f u r e n t p l a n t é e s p a r S i r W a l t e r R a l e i g h d a n s sa 

t erre d e Y o u g h a l e n I r l a n d e , d ' o ù e l l e s s e r é p a n d i r e n t 

d a n s l e L a n c a s h i r e . 

Q u a n t a u B a n a n i e r (Musa), q u i , d e p u i s l ' arr ivée d e s 

E s p a g n o l s , e s t c u l t i v é d a n s t o u t e s l e s p a r t i e s c h a u d e s 

d e l a N o u v e l l e - G r e n a d e , l e c o l o n e l A c o s t a 1 c ro i t 

q u e c e t t e p l a n t e n e s e t r o u v a i t p a s , a v a n t l a c o n q u ê t e , 

h o r s d e la p r o v i n c e d e C h o c o . 

O n p e u t c o n s u l t e r p a r e i l l e m e n t l ' o u v r a g e d u c o l o n e l 

Joaquina A c o s t a * , r e l a t i v e m e n t a u n o m d e C u n d i n a -

m a r c a , q u e , p a r u n e f a u s s e r e c h e r c h e d ' é r u d i t i o n , o n 

d o n n a , e n 1 8 H , à la j e u n e r é p u b l i q u e d e l a N o u v e l l e -

G r e n a d e , n o m « p l e i n d e r ê v e s d o r é s » (sueños dorados), 

d o n t l a v é r i t a b l e o r t h o g r a p h e es t Cundirumarca e t n o n 

p a s Cuturmarca. 

L u i s D a z a , q u i s 'é ta i t a d j o i n t à l a p e t i t e a r m é e , 

a m e n é e d u s u d p a r l e Conquistador S é b a s t i a n d e B e -

l a l c a z a r , ava i t e n t e n d u p a r l e r d ' u n p a y s l o i n t a i n o ù 

l 'or é ta i t e n a b o n d a n c e , et q u e l ' o n d é s i g n a i t s o u s l e 

n o m d e C u n d i r u m a r c a . C e p a y s é ta i t h a b i t é p a r l a 

t r i b u d e s C h i c a s , d o n t l e p r i n c e avai t d e m a n d é d e s 

s e c o u r s à A t a h u a l l p a , r o i d e C a x a m a r c a . O n a c o n 

f o n d u c e s C h i c a s a v e c l e s C h i b c h a s o u M u y s c a s d e l a 

N o u v e l l e - G r e n a d e , t r a n s p o r t a n t a ins i à c e l t e c o n t r é e l e 

n o m d ' u n p a y s s i t u é p l u s a u s u d et q u i es t re s t é i n c o n n u . 

1 Compendio histórico del Descubrimiento de la Nueva Grenada, 
p. 2 0 5 . 

1 Compendio histórico del Descubrimiento de la Nueva-Granada, 
p. 189, 
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A P P E N D I C E D U L I V R E V I L 

PROJET DE COMMUNICATION ENTRE LES DEUX MERS. 

J 'ai déjà fait r e m a r q u e r , d a n s Y Histoire de la Géo

graphie du Nouveau Continent1", q u e , l o n g t e m p s a v a n t sa 

m o r t e t d i x a n s a p r è s l ' e x p é d i t i o n d e B a l b o a , C o l o m b 

c o n n a i s s a i t l ' e x i s t e n c e d e l a m e r d u S u d e t savai t 

d e p l u s q u ' e l l e é ta i t v o i s i n e d e s c ô t e s o r i e n t a l e s d e 

V e r a g u a . I l fut a m e n é à c e t t e d é c o u v e r t e , n o n p a r 

d e s c o m b i n a i s o n s h y p o t h é t i q u e s s u r l a c o n f i g u r a 

t i o n d e l ' A s i e o r i e n t a l e , m a i s p a r d e s t é m o i g n a g e s 

p r é c i s , r e c u e i l l i s d e la b o u c h e d e s i n d i g è n e s , d a n s l e 

q u a t r i è m e v o y a g e qu ' i l a c c o m p l i t , d u 11 m a i 1 5 0 2 

a u 7 n o v e m b r e 1 5 0 4 . Ce q u a t r i è m e v o y a g e c o n d u i s i t 

l ' a m i r a l , d e l a c ô t e d e H o n d u r a s , a u P u e r t o d e M o s 

q u i t o s e t j u s q u ' à l ' e x t r é m i t é o c c i d e n t a l e d e l ' i s t h m e 

d e P a n a m a . S u i v a n t l e s r é c i t s d e s i n d i g è n e s , c o m 

m e n t é s p a r C o l o m b d a n s sa Carta rarissima d u 7 j u i l 

l e t 1 5 0 3 , l ' a u t r e m e r ( l a m e r d u S u d ) s e t o u r n a i t , 

n o n l o i n d u R i o d e B e l e n , vers l e s e m b o u c h u r e s d u 

1 Histoire de la, Géographie du Nouveau Continent, t. 1 , p . 349 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



G a n g e , d e s o r t e q u e l e s t e r r e s d e Y Aurea ( C h e r s o n è s e 

d'or d e P t o l é m é e ) é t a i e n t d a n s l e m ê m e r a p p o r t d e 

p o s i t i o n a v e c l e s c ô t e s o r i e n t a l e s d e V e r a g u a q u e T o r -

t o s e , à l ' e m b o u c h u r e d e l ' È b r e , a v e c F o n t a r a b i e e n 

B i s c a y e , o u V e n i s e a v e c P i s e . B i e n q u e B a l b o a e û t , 

d è s l e 2 5 s e p t e m b r e , a p e r ç u l a m e r d u S u d d e s h a u 

t e u r s d e l a S i e r r a d e Q u a r e q u a , c e n e fu t q u e q u e l 

q u e s j o u r s p l u s t a r d , q u ' À l o n s o M a r t i n d e d o n B e n i t o , 

ayant d é c o u v e r t u n c h e m i n d u m o n t Q u a r e q u a au 

g o l f e d e S a n M i g u e l , n a v i g u a e n c a n o t s u r l a m e r d u 

S u d 

C o n s i d é r a n t q u e l ' a d j o n c t i o n d ' u n e p a r t i e c o n s i d é 

r a b l e d e s c ô t e s o c c i d e n t a l e s d u n o u v e a u c o n t i n e n t a u x 

É t a t s - U n i s d e l ' A m é r i q u e d u n o r d , e t l e s r i c h e s s e s d e 

l a N o u v e l l e - C a l i f o r n i e , a p p e l é e d e p u i s C a l i f o r n i e -

S u p é r i e u r e [Upper California) f o n t s e n t i r p l u s v i 

v e m e n t q u e j a m a i s l e b e s o i n d e m e t t r e l e s É t a t s a t l a n 

t i q u e s e n c o m m u n i c a t i o n a v e c la r é g i o n o c c i d e n t a l e , à 

travers l ' i s t h m e d e P a n a m a , j e c r o i s d e v o i r faire r e 

m a r q u e r e n c o r e u n e fois q u e l e c h e m i n l e p l u s c o u r t , 

c e l u i q u e d o n A l o n s o M a r t i n d e d o n B e n i t o se fit i n d i 

q u e r p a r l e s i n d i g è n e s p o u r se r e n d r e a u x r i v a g e s d e 

la m e r d u S u d , a p p a r t i e n t à l a p a r t i e o r i e n t a l e d e 

l ' i s t h m e et c o n d u i s a i t a u g o l f e d e S a n - M i g u e l . N o u s 

s a v o n s q u e C o l o m b c h e r c h a i t u n détroit de Terre ferme 

(estrecho de Tierra firme *) ; e t d a n s l e s d o c u m e n t s 

off ic ie ls q u e n o u s p o s s é d o n s d e s a n n é e s 1 5 0 5 , 1 5 0 7 , 

1 P e t r . Mar ty r , Espis t . D X L , p . 2 9 6 ; J o a q u i m A c o s t a , Compendio 

hist. del Descubrimiento de la NuenOr-Granada, p . 49 . 

* Fida del Almirante por Don Fernando Colon, c h a p . xc . 
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s u r t o u t d e l ' a n n é e 1 5 1 4 , i l est q u e s t i o n d e l ' o u v e r 

t u r e (abertura) e t d u p a s s a g e (passo) q u i p e u v e n t 

c o n d u i r e i m m é d i a t e m e n t d a n s l e p a y s i n d i e n des 

êpices. P r é o c c u p é , d e p u i s l e c o m m e n c e m e n t d u s i è c l e , 

d e s m o y e n s d 'é tab l i r u n e c o m m u n i c a t i o n e n t r e l e s d e u x 

m e r s , j 'a i t o u j o u r s c o n s e i l l é a v e c l a p l u s g r a n d e i n s 

t a n c e , d a n s m e s l ivres a u s s i b i e n q u e d a n s l e s d i f f é 

r e n t s M é m o i r e s q u e m ' o n t d e m a n d é s , a v e c u n e c o n 

f i a n c e d o n t j e m ' h o n o r e , l e s r é p u b l i q u e s e s p a g n o l e s d e 

l ' A m é r i q u e , d ' e x p l o r e r h y p s o m é t r i q u e m e n t l ' i s t h m e 

d a n s t o u t e s a l o n g u e u r , m a i s s u r t o u t p r è s d u g o l f e 

d e D a r i e n , à l ' e n d r o i t o ù i l s e r a t t a c h e à l a t erre 

f e r m e p a r l ' a n c i e n n e p r o v i n c e d e B i r u q u e t e , et s u r l e s 

r i v a g e s d e la m e r d u S u d , e n t r e l 'Atra to e t l a b a i e d u 

C u p i c a , a u l i e u o ù l a c h a î n e d e m o n t a g n e s q u i t r a 

v e r s e l ' i s t h m e s ' é v a n o u i t p r e s q u e t o u t à fa i t . 

E n 1 8 2 8 et 1 8 2 9 , l e g é n é r a l B o l i v a r 1 fit fa ire à m a 

p r i è r e , p a r L l o y d et F a l m a r c , u n n i v e l l e m e n t e x a c t d e 

l ' i s t h m e , e n t r e P a n a m a e t l ' e m b o u c h u r e d u Rio C h a -

g r è s *. D e p u i s , d ' a u t r e s m e s u r e s o n t é t é pr i s e s p a r d e s 

1 Bol ivar (S imon) , l ' un d e s p lus i l lus t res l i b é r a t e u r s d e l ' A m é r i q u e 

e s p a g n o l e , n é e n 1780 à C a r a c a s , m o r t en 1830. Il ba t t i t les g é n é r a u x 

e spagno l s Mon teve rde et Mor i l lo , a f f ranchi t le Venezue la e t l a N o u 

v e l l e - G r e n a d e , e n 1819, d o n t il fit l a r é p u b l i q u e d e C o l o m b i e . Il p r o 

c l a m a é g a l e m e n t l ' i n d é p e n d a n c e du B a s - P é r o u , en 1822, e t fonda a u 

S u d de ce pays l ' é ta t d e Bo l iv i a , c o m p o s é d u H a u t - P é r o u . Ces c o n 

t r é e s o n t é té e t s o n t e n c o r e su je t tes à b i e n des v ic iss i tudes d e p u i s 

l e u r dé l i v r ance du j o u g e s p a g n o l . La Co lombie , en 1831 , s 'est d ivisée 

e n r é p u b l i q u e s d e l a N o u v e l l e - G r e n a d e , de l ' E q u a t e u r , de V e n e z u e l a . 

La Bolivie s 'est r é u n i e en confédé ra t ion avec le B a s - P é r o u . |L. G.) 

* Philosophical Transactions oj the Society of London for the 
y e a r 1830, p p . 59-68. 

IRIS - LILLIAD - Université Lille 1 



i n g é n i e u r s f r a n ç a i s t r è s - i n s t r u i t s e t t r è s - e x p é r i m e n t é s . 

O n a m i s e n a v a n t p l u s i e u r s p r o j e t s d e c a n a u x et d e 

c h e m i n s d e fer a v e c é c l u s e s et t u n n e l s , m a i s t o u j o u r s 

d a n s l a d i r e c t i o n d u m é r i d i e n , e n t r e P o r t o b e l l o e t P a 

n a m a , o u p l u s à l ' o u e s t e n c o r e , e n t r e G h a g r è s e t C r u -

c e s . O n a c o m p l è t e m e n t n é g l i g é s u r l e s r i v a g e s d e s 

d e u x m e r s l e s p o i n t s l e s p l u s i m p o r t a n t s d e l ' es t e t d u 

s u d - e s t . T a n t q u e c e t t e p a r t i e n ' a u r a p a s é t é é t u d i é e 

g é o g r a p h i q u e m e n t p a r d e s d é t e r m i n a t i o n s e x a c t e s d e 

l a t i t u d e e t d e l o n g i t u d e c h r o u o m é t r i q u e s , q u i s o n t 

d ' a i l l e u r s f a c i l e s à p r e n d r e ; t a n t q u ' e l l e n ' a u r a p a s 

d 'autre p a r t é t é d é c r i t e h y p s o m é t r i q u e m e n t , d 'après 

d e s m e s u r e s b a r o m é t r i q u e s , j e t i e n s p o u r mal fondée et 

tout à fait prématurée l ' o p i n i o n r é p é t é e a u j o u r d ' h u i 

s o u s t o u t e s l e s f o r m e s , q u ' i l n ' e s t p a s p o s s i b l e d ' é tab l i r 

d a n s l ' i s t h m e u n c a n a l o c é a n i q u e ( j ' e n t e n d s u n c a n a l 

q u i a u r a i t m o i n s d ' é c l u s e s q u e l e c a n a l C a l é d o n i e n ) , 

et q u e l ' o n n 'arr ivera j a m a i s à l e t r a v e r s e r i n d i f f é r e m 

m e n t p a r t o u t e s l e s s a i s o n s , a v e c l e s m ê m e s n a v i r e s q u i 

v i e n n e n t d u C h i l i e t d e la C a l i f o r n i e , d e N e w - Y o r k et 

d e L i v e r p o o l . 

D ' a p r è s l e s r e c h e r c h e s d o n t l a d i r e c t i o n d u Dépôt 

hydrographique d e M a d r i d a fait c o n s i g n e r l e r é s u l t a t 

d a n s ses c a r t e s , d è s l ' a n n é e 1 8 0 9 , l a b a i e d e M a n d i n g a 

(['Ensenada de Mandinga), s u r l a s c ó t e q u i fait face 

a u x A n t i l l e s , p é n è t r e à u n e t e l l e p r o f o n d e u r d a n s la 

d i r e c t i o n d u s u d , q u ' e l l e n e para î t é l o i g n é e d u r ivage 

d e l ' o c é a n P a c i f i q u e , à l ' e s t d e P a n a m a , q u e d e q u a t r e 

o u c i n q m i l l e s g é o g r a p h i q u e s d e q u i n z e a u d e g r é . 

D u c ô t é d e l ' o c é a n P a c i f i q u e , l ' i s t h m e e s t d é c o u p é 
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à peu p r è s de l a m ê m e f a ç o n p a r l e g o l f e de S a n 

M i g u e l , q u i r e ç o i t l e R i o T u y r a a v e c s o n a f f luent l e 

C h u c h u n q u e o u C h u c u n a q u e . D a n s la p a r t i e s u p é 

r i e u r e de s o n c o u r s , le C h u c h u n q u e n ' e s t g u è r e 

é l o i g n é n o n p l u s d e l a m e r d e s A n t i l l e s , à l ' o u e s t d u 

cap T i b u r o n , q u e d e q u a t r e m i l l e s g é o g r a p h i q u e s . D e 

p u i s b i e n d e s a n n é e s , j e s u i s c o n s u l t é sur l a q u e s t i o n 

d e l ' i s t h m e d e P a n a m a p a r d e s s o c i é t é s q u i v e u l e n t 

c o n s a c r e r d e s s o m m e s c o n s i d é r a b l e s à l a s o l u t i o n d e 

c e p r o b l è m e ; j a m a i s c e p e n d a n t o n n'a su iv i l e c o n s e i l 

b i e n s i m p l e q u e j 'a i d o n n é . T o u t i n g é n i e u r i n s t r u i t 

sait q u e , s o u s l e s t r o p i q u e s , d e b o n n e s m e s u r e s b a r o 

m é t r i q u e s , à l a c o n d i t i o n d e t en ir c o m p t e d e s v a r i a t i o n s 

h o r a i r e s , d o n n e n t d e s ré su l ta t s c e r t a i n s à 70 o u 80 p i e d s 

( 2 3 o u 2 6 m è t r e s à p e u p r è s ) , s a n s m ê m e q u ' i l so i t 

n é c e s s a i r e d e l e s c o n t r ô l e r p a r d ' a u t r e s o b s e r v a t i o n s . 

Il serait f ac i l e d ' é tab l i r , p o u r . q u e l q u e s m o i s , s u r l e s 

d e u x m e r s d e u x s ta t ions b a r o m é t r i q u e s fixes e t c o r 

r e s p o n d a n t e s , e t d e c o m p a r e r s o u v e n t l e s i n s t r u m e n t s 

portat i f s e m p l o y é s a u n i v e l l e m e n t p r é l i m i n a i r e , so i t 

e n t r e e u x , so i t a v e c c e u x d e s s t a t i o n s fixes. Il f audra i t 

c h e r c h e r d e p r é f é r e n c e l e s e n d r o i t s o h l e s m o n t a g n e s 

qu i s é p a r e n t l e s d e u x m e r s s 'aba i s sent d a n s l a d i r e c t i o n 

d u c o n t i n e n t m é r i d i o n a l j u s q u ' à n ' ê t re p l u s q u e d e s 

c o l l i n e s . Cet te q u e s t i o n a u n e t e l l e i m p o r t a n c e p o u r 

l e c o m m e r c e d u m o n d e q u e l ' o n n e p e u t s ' o b s t i n e r à 

l ' e n f e r m e r t o u j o u r s d a n s l e c e r c l e é t ro i t o ù o n l 'a r e t e 

n u e j u s q u ' i c i . Ce n ' e s t q u e p a r u n vas te travai l q u i 

e m b r a s s e r a i t t o u t e l a par t i e o r i e n t a l e d e l ' i s t h m e e t 

sera i t é g a l e m e n t u t i l e p o u r t o u t e s l e s v o i e s d e c o m -
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m u n i c a t i o n a p p r o p r i é e s a u p a y s , c a n a u x o u c h e m i n s 

d e f e r , q u e l ' o n p o u r r a r é s o u d r e a f f i r m a t i v e m e n t o u 

n é g a t i v e m e n t c e c é l è b r e p r o b l è m e ; d e l a sor te o n finira 

p a r o ù l 'on aura i t d û c o m m e n c e r , si l ' o n e û t v o u l u 

su ivre m e s c o n s e i l s . 
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